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Èn*ichi  de  Notes  cHitiqueS  et  de  Remaries 
fur  TÉtymologie  &  là  Prononciation  des  mots,  leGeriré 
des  noms  $  la  Conjugaifoh  des  Verbes  irréguliers ,  &  les 
Variations  dés  Auteurs.  , 

tHdti  à  Monftignmt  LE  CARDINAL  DE  SOVBÎSÈ. 
NOUVELLE  ÉDITION^ 

ïonfidérablement  augmentées  revue  &  corrigé»  far  M  KzsruvTé 
Avocat  au  Parlement ,  &  aux  Confetti  du  Ko/. 


A  POITIERS; 

Chez  J.  ÎELIX  FAULCO  N,  Imprimeur  de  Monfelgneur 
VÉvêque  y  du  Clergé  &  de  rUniverfité. 
Place  &  vis-à-vis  Notre- Dàme  la  Grande. 
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A  SON  ALTESSE  ÉMINENTISSIME 

MONSEIGNEUR 

LE  CARDINAL 

DE  SOUBISE. 

EVE QUE  ET  PRINCE  DE  STRASBOURG, 

GRAND  AUMONIER  DE  FRANCE, 


m  # 


ONSEIGNEUR, 


La  protection  honorable  que  feu  Monjèignéar 
le  Cardinal  de  Rohan  voulut  bien  donner  à  cet  Ou* 
vrage  >  que  non-feulement  il  me  permit  de  décorer 
de  fôn  nom  illuflre  *  mais  à  la  perfection  duquel 

il  eut  encore  la  bonté  de  contribuer  ,  m 'enhardit 
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£  fin  présenter  à  FOTRE  ALTESSE 
JÊMINENTISS1ME  cette  nouvelle  EdU 
fio/i  y  avec  d'autant  plus  de  confiance  que' quelques 
piaijis  habiles  V ayant  retouchée  3  &  y  ayant  fait 
jbien  des  corrections  &  augmentations  nécejf aires , 
j'ofe  me  flatter  qu'elle  fera  beaucoup  plus  exacte 
<§*  plus  sûre  que  les  précédentes  9  &  par  conféqueut 
plus  digne  de  paroître  fous  les  aufpices  de  V OTRE 

ALTESSE  EM1NE NTIS S 1ME. 

De  toutes  les  qualités  fublimes  qui  vous  cqracté~ 
riftnty  MONSEIGNEUR  >  il  ne  me  convient 
de  mlarréter  qu'à  votre  goût  .  éclairé  pour  les 
Sciences  &  les  Belles-Lettres  9  &  à  votre  amoup 
pour  Uur  progrès  y  c'ejl  à  la  lumière  de  çes  deux; 
flambeaux  que  vous  juger  du  mérite  <S*  de  l'utilité 
de  l'Ouvrage  que  je  prends  la  liberté  de  vous  offrir. 
Si  à  la  bonté  de  le  recevoir  ,  vous  ajouter  la 
faveur  de  l'approuver  r  je  aurai  plus  de  doute 
fur  Iç  fujfrage  du  Public  y  &  ce  fera  pour  moi 
un  nouveau  motif  3  pour  efpérer  que  pion  çele  & 
mes  Joins  pourront  me  procurer  V honneur  de  votre 
protection  'y  k  laquelle  je  borne  toute  moa  ambition* 

Je  fuis  avec  le  plus  profond  rejpecl  * 

MONSEIGNEUR, 


PB  FOTRE  AljESSB  E  M  I  îf  £KT  I S S  E  M  E  > 

£e  très-humble  &  trçs-obéiflanc 
fer viceur ,  J,  Feux  Fau lcqn, 


Digitized  by  Google 


AVERTISSEMENT 

•  -  «  ■ 

DU  LIBRAIRE 

Sur  la  nouvelle  Édition  du  Traité  -  bs 
l'O  rthqg  raphe  Françoise. 

- 

CEt  Ouvrage  eft  fi  connu  que  nous  n'avons 
pas  befoin  de  mendier  en  fa  faveur  les  fuffra- 
ges  du  Public.  Il  les  a  eu  prefque  auflî-tôt  qu'il  a 
paru.  Dès  174Q.  M.  l'Abbé  Goûjét  ne  crut  rien 
dire  de  trop  ,  lorfqu'en  parlant  de  ce'  Di&ionnaire 
dans  fa  Bibliothèque  Françoife  >  il  jugea  que  de 
tous  les  Traités  d'Orthographe  qui  ^voient  paru 
fufqu'alors  ,  aucun  n'a  voit  égalé  celui  -  ci  ,  pour 
l'exaétitude  >  Tordre ,  la  méthode ,  &  l'utilité  que 
l'on  pouvoit  ep  retirer  ,  &  que  le  nom  de  l'Auteur 
{  feu  M.  le  Roy  )  iroit  de  pair  avec  ceux  de  nos 
Grammairiens  les  plus  çftimés.  Plufieurs  éditions 
faites  &  enlevées  avec  rapidité  ,  ont  juftifié  la 
vérité  de  cet  éloge. 

Les  deux  premières  ont  été  données  fous  les 
aufpices  de  M.  le  Nain  qui  a  été  l'amour  de  notre 
Province  ,  &  qui  a  fait  enfuite  les  délices  de  celle 
où  fon  mérite  fupérieur  avoit  déterminé  le  Roi  à 
îe  faire  pafler.  Cet  illuftre  Magiftrat  qui  ne  ceflbit 
jamais  de  cultiver  les  Lettres  qu'il  aimoit  &  qu'il 
jproté^eoit  »  tasè^k  -Ips  occupations  multipliées  * 


■ 
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îttféparâbles  des  emplois  importants  qui  lui  avoient 
été  confiés  >  ne  dédaigna  pas  de  prendre  cet  Ou- 
vrage fous  fa  prote&ion.  Il  le  connoiflbit ,  il  Tap- 
prouvoit  s  &  un  fuffrage  fi  flatteur  nous  annonçoit 
d'avance  le  fuccès  qu'il  de  voit  avoir  ,  &  qu'il  a  eu 
en  effet.  Tant  de  motifs  de  regrets  ne  doivent- 
ils  pas  nous  rendre  à  jamais  précieufe  la  mémoire 
de  M.  le  Nain  ? 

Son  Altefle  Eminentiffime  Monfeigneur  le  Car- 
dinal de  Rohan  ne  porta  pas  un  jugement  moins 
favorable  de  cet  Ouvrage.  Ayant  voulu  le  con^ 
noître  par  Elle-même ,  Elle  le  regarda  comme  un 
des  plus  riches  préfents  que  l'on  eût  pu  faire  à 
la  France ,  pour  le  progrès  &  la  perfeétion  de 
notre  Langue ,  que  l'on  peut  nommer  avec  juftice 
la  Langue  de  toute  l'Europe,  Mais  fon  Altefie 
jugea  en  même  temps  que  Ton  rendroit  ce  pré- 
fent  plus  complet  fi  l'on  pouvoit  ajouter  à  ce 
Di&ionnaire  d'Orthographe  tous  les  mots  qui  y 
manquoient ,  le  mettre  en  état  d'être  également; 
utile  aux  étrangers  comme  aux  François  >  &  en 
faire  en  quelque  forte  le  livre  de  tous  les  états  6c 
de  toutes  les  conditions.  Son  Eminence  ayant  bien 
voulu  communiquer  fes  vues  à  un  homme  d'efprit 
qui  avoit  l'honneur  de  lui  être  attaché  ,  celui-ci 
a  employé  fes  foins  &  fes  talents  à  les  remplir  :  & 
entre  des  mains  fi  habiles ,  ce  Didtionnaire  a  paru 
une  troifieme  fois  ,  &  les  connoiflèurs  l'ont  trouv^ 
beaucoup  plus  parfait.  C'eft  encore  un  llluftre  Pro* 
teéteur  que  nous  avons  eu  le  malheur  de  perdre  * 


...  à. 
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&  que  nous  ne  cefïçrons  jamais  de  regretter.  Son 
éloge  eft  infiniment  au^deflus  de  notre  portée ,  & 
nous  ne  pourrions  être  ,  en  le  faifant ,  que  l'écho 
de  toute  la  France  &  de  toute  l'Europe.  11  ne 
falloit  rien  moins  pour  en  adoucir  la  perte  que 
le  digne  Succeffeur  qu'il  s'étoit  choifi  dans  le  fein 
de  fa  Maifon ,  &  à  qui  il  fembloit  avoir  tranfmis 
âvec  fes  dignités  les  grandes  qualités  du  cœur  &  de 
refprit  >  qui  faifoient  retrouver  Monfeigneur  le 
Cardinal  de  Rohan  dans  fon  Altefle  Eminentiflïme 
Monfeigneur  le  Cardinal  de  Soubife. 

Malgré  tous  les  foins  que  l'on  avoit  pris  pour 
rendre  cet  Ouvrage  digne  des  éloges  qu'il  a  reçus  , 
fl  étoit  encore  fufceptible  d'une  plus  grande  per- 
feôion ,  &  il  pouvoit  par  conféquent  devenir  encore 
plus  utile.  Tous  les  principes  &  les  règles  d'Ortho- 
graphe que  l'on  y  avoit  établis  n'étoient  pas  éga- 
lement exafts  &  autorifés  par  le  bon  ulage  ;  ont 
s'étoit  écarté  en  plufieufs  endroits  du  fyftême  dè 
V Académie  fans  en  donner  de  raifon  fuffilante  ;  il 
reftoit  encore  quelques  fingularités  ayec  laquelle* 
le  Public  ne  pouvoit  pas  fe  familiarifer  $  on  s'étoit 
trompé  fur  la  nature  &  les  qualités  d'un  aflez  grand 
nombre  de  noms  &  de  verbes  ;  enfin  on  fouhaitoit 
d*y  trouver  bien  des  mots  de  Sciences  ,  d'Arts, 


Pour  faire  difparoître  ces  imperfections ,  on  avoit 
fcefoin  d'une  perfonne  verfée  dans  Jat  Langue  Fran- 
^oife  ,  qui  en  connût  les  principes;  il  falloit  un 
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Maître  capables  de  juger  de  quelque  augmenta* 
tions  &  corrections  faites  fur  la  dernière  édition. 
M.  Reftaut ,  qui  a  bien  voulu  fe  charger  de  re- 
voir l'Ouvrage  avec  attention  *  a  tout  examiné  ^ 
&  s'eft  attaché  à  ne  laifler  que  des  principes  certain 
&  généralement  reconnus  :  ce  qui  fa  obligé  de 
refondre  en  quelque  forte  la  Préface  y  pour  y  fu& 
ftituer  ces  principes  à  ceux  que  Ton  y  avoit  légè- 
rement avancés  >  &  pour,  en  établir  de  nouveaux 
cpii  avoient  échappé  tant  à  P Auteur  de  la  première 
édition  qu'à  ceux  qui  ont  travaillé  aux  fuivantes' 
11  ne  s'eft  pas  contenté  de  corriger  la  plupart  des 
remarques  qui  font  répandues  dans  le  corps  du 
Dictionnaire  v  il  en  a  ajouté  fur  tous  ies  mot£ 
dont  l'Orthographe  lui  a  paru  avoir  befoin  d'être 
éclaircie  ou  juftifiée.  11  a  défigné  tous  les  nçms 
&  les  verbes  par  leurs  véritables  carafteres.  11  ne 
s'eft  point  aflujetti  à  l'Orthographe  du  premier 
Auteur  y  &  il  n'a  pas  balancé  de  la  redtifier  toutes 
les  fois  qu'il  l'a  trouvée  contraire  à  1;  ufage  &  au» 
bonnes  règles.  Peu  frappé  de  f  Orthographe  de* 
Auteurs  particuliers  y  il  s'eft  fait  une  loi  dei  fej 
conformer  à  celle  de  l'Académie  à  laquelle  toufc 
efprit  raifonnaSle  doit  déférer  y  avec  d'autant  plus 
de  confiance  que  cette  Savante  &  Hluftre  Com^ 
pagnie  *  qui  a  donné  en  1762.  une  nouvelle  édi- 
tion de  fon  excellent  t)idtionnaire  ,  étant  unique^ 
ment  occupée  par  état  de  1*  perfection  ôf  de  la 
pureté  de  la  Langue  Françoife on  ne  doit  pas 
douter  que  fés  décilions  6c  les  règles  qu'elle  adppt^ 

ni 
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fit  foient  fondées  fur  Pufage  autant  que  fur  h 
raifon. 

Quelques  perfonnes  refpe&ables  qui  protègent 
cet  Ouvrage  ,  ayant  déliré  qu'on  y  trouvât  l'expli- 
cation de  plufieurs  mots  peu  connus  y  ou  de  peu 
d'ufage ,  on  s'eft  fait  un  devoir  de  donner  ces 
explications  dans  cette  nouvelle  édition  :  &  on  a 
en  même  temps  fuppléé  à  beaucoup  d*omiffions 
&  de  correétions  ,  fans  cependant  s'écarter  en 
rien  des  principes  du  premier  Auteur  ;  &  de 
ceux  de  M.  Reftaut.  .  v 

Au  moyen  de  toutes  ces  attentions  le  Public 
pourra  être  aiTuré  de  trouver  dans  cet  ouvrage 
l'Orthographe  la  plus  régulière  *  &  celle  qui  eft 
fondée  fur  les  autorités  les  plus  refpe&ables  &  les 
plus  capàbles  de  fixer  les  doutes.  La  Grammaire 
de  M.  Reftaut  n'a  pour  objet  que  de  réduire  le 
langage  à  des  principes  certains  &  à  des  règles  con- 
facrées  par  Tufage.  L'Orthographe  n'a  pu  y  entrer 
qûe  relativement  à  ces  principes  &  à  ces  règles. 
Mais  combien  y  a-t-rl  de  mots  qui  n'y  font  pas  aflb- 
jettis,  &  qui  en  font  des  exceptions  ?  Ce  n'étoit  donc 
pas  affez  d'avoir  appris  à  parler  correctement  y  &  à 
écrire  avec  exa&itude  les  mots  qui  peuvent  fe  ranger 
fous  des  règles  générales  jil  falloir  encore  être  en  état 
d'écrire  fans  erreur  le  grand  nombre  de  ceux  à  qui  le 
caprice  de  Pufage  ou  la  trace  de  Tétymologie  a  fait 
fecouer  le  joug  de  ces  règles. 

Il  étoit  donc  néceflaire  d'entrer  dans  le  détail  de 
tous  les  mots  de  la  Langue  pour  en  fixer  la  véritable 
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Orthographe ,  &  de  les  renfermer  dans  un  Livre  qoi 
ne  fût  pas  d'un  trop  gros  volume ,  afin  qu'il  pût  être 
entre  les  mains  de  toutes  fortes  de  perfonnes  >  &  par 
conféquent  d'une  utilité  plus  générale.  C'eft  ce  qui 
a  fait  naître  l'idée  de  ce  petit  Di&ionnaire  que  l'on, 
pourra  fe  procurer  à  peu  de  frais ,  &  qui  fera  comme 
une  fuite  de  la  Grammaire  de  M.  Reftaut  dont 
il  paroît  une  nouvelle  édition  ;  qui  par  l'exa&itude 
&  les  foins  de  l'Auteur  l'emporte  fur  toutes  celles 
qui  ont  paru  jufqu'à  préfent  ;  enforte  que  par  le  feul 
fecours  de  l'un  &  de  l'autre  y  &  fans  avoir  befoin 
d'autre  livre,  on  fera  sûr  d'acquérir  une  connoif- 
fance  exaéte  de  tout  ce  qui  eft  néceflaire  pour  par- 
ler &  écrire  correctement.  Ce  font  Vieux  Ouvrages 
qui  ont  un  rapport  fi  parfait  entre  Neux  ,  que  l'un 
laiffe  néceflairement  à  défirer  ce  que  l'on  trouve  dans 
l'autre.  Ce  ne  fera  donc  qu'en  les  faifant  marcher 
enfemble  que  l'on  pourra  en  tirer  to\k  le  fruit  qu'ils 
doivent  produire. 

Comme  il  n'y  a  prefque  perfonne  qui  n'aime  les 
Ouvrages  de  Poéfie  >  &  que  l'on  ne  peut  guère  les 
lire  avec  goût  fans  favoir  en  quoi  conlifte  l'harmo- 
nie dont  on  eft  flatté  dans  les  vers  ,  on  a  cru  faire 
plaifir  au  Public  de  mettre  à  la  lin  de  ce  Diction- 
naire le  Traité  de  la  Verlification  Françoife  de  M. 
Reftaut.^  <; 
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PREFACE 

Uoique  la  Langue  Françoife  n'aie  prévue 
âfrXXX^X^,  pas  var^  depuis  cinquante  ans ,  6c  que  les 

f£x  O  tuteurs  ^u  ^iec^e  °"  nous  fommes  fe  faflehc 
|£x  ^-X*  honneur  d'imiter  ceux  qui  ont  excellé  fur  la 

M^^^^  ^n  ^U  dern*er,;  cependant  l'Orthographe  a 
Sv^^s^^^Jç  reçu  tant  de  différents  changements,  qu'à  peine 
trouve-t-on  deux  Livres  où  elle  foit  femblable ,  s'ils  n'ont 
été  corrigés  par  un  feul  &  même  Correcteur.  Tout  le  monde 
reconnoît  ce  défaut ,  &  perfonne  n'y  a  encore  apporté  le 
véritable  remède  ,  quoique  plufieurs  favants  Ecrivains  en 
aient  donné  des  Traités.  Mais ,  parce  qu'ils  le  font  plus  atta- 
chés à  leur  propre  goût  qu'à  celui  du  Public  ,  que  Ton 
appelle  ufage,  &  à  laraifon,  ils  ont  eu  le  défagrément  de 
yoir  leurs  travaux  inutiles  ,  &  que  ceux  qui  ont  écrit  depuis 
Védition  de  leurs  Livres  ,  loin  de  les  imiter  ,  croient  être 
en  droit  de  jouir  du  même  privilège  ,  c'eft-à-dire,  de  fuir 
vie  comme  eux  leur  fentiment  particulier . 

Ce  n'eft  pas  ce  que  je  me  propofe  dans  cet  Ouvrage  :  je 
fiiivrai  les  règles  générales  autant  qu'il  me  fera  poflîbie  : 
î apporterai  fur  les  mots  dont  l'Orthographe  varie ,  les  diffé- 
rents fentiments  des  meilleurs  Auteurs  tant  anciens  que 
modernes  ;  &  j'y  joindrai  le  mien,  dont  je  ferai  connoître 
les  raifons  fondamentales  au  Public  ,  à  qui  j'en  laiffe  la 
décifion. 

DE  VO  RT  HOGRAP  HE  EN  GÉNÉRAL. 

L'Orthographe,  fuivant  Tétymologie  du  nom,  efr.  l'art ott 
la  manière  d'écrire  corre&emenç  ;  c'eft-à-dire  ,  d  expofe* 
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àux  yeux  des  Lefteurs  ce  qu'on  veut  leur  apprendre.  Mef- 
lîeurs  de  Port- Royal,  dans  leur  Méthode  ,  difent  qu'elle 
doit  fuivre  la  raifon  &  l'autorité  ;  la  raifon ,  lorfqu'on  a  égarai 
à  l'étymologie  des  mots;  &  l'autorité,  lorfqu'on  fuit  U 
manière  d'écrire  la  plus  ordinaire  dans  les  bons  Auteurs. 
Entrons  préfentement  en  matière. 

Les  Ecrivains  du  dernier  fiecle,  qui  s'artachoient ,  beau- 
coup plus  à  la  raifon  qu'à  toute  autre  chofe  ,  avoient  une 
orthographe  plus  uniforme  ,  qu'on  appelle  aujourd'hui  l'an- 
cienne. Le  P.  Buffier  n'a  pu  s'empêcher  d'avouer  dans  fa 
Grammaire  Françoife ,  nombre  208.  »  Qu'il  paroît  judicieux 
3>  de  garder  l'ancienne  Orthographe  dans  tous  les  mots,  où 
3>  fans  cela  ils  léroient  confondus  avec  des  mots  qui  onc 
35  déjà  le  même  fon ,  &  qui  ont  cependant  une  fignification 
35  toute  différente.  C'eft  pourquoi ,  bien  que  les  lettres  dou- 
y>  bles  qui  ne  fe  prononcent  point ,  foient  fupprimées  dans 
3>  la  nouvelle  Orthographe,  on  fait  bien  d'écrire  encore  Ville, 
yy  urbs ,  par  deux  // ,  bien  que  ce  mot  ait  le  même  fon  que 
35  vile,  vilis.  De  même  on  fafit  bien  d'écrire  poids ,  pondus, 
3*  poix ,  pix ,  &  pois,  cicer ,  bien  que  ces  trois  mots  aient  le 
3>  même  fon  ;  car  leur  lignification  étant  bien  différente ,  il 
3>  fembleaffez  à  propos  de  la  diftinguer  du  moins  aux  yeux, 
3î  puifqu'on  ne  peut,  par  la  prononciation ,  la  diftinguer  à 
y>  l'oreille.  » 

Voici  ce  qu'il  dit  au  nombre  1 96.  44  On  perdroit  en  quit- 
3>  tant  l'ancienne  Orthographe\  la  connoiffanec  des  étymo- 
3>  logies  ,  qui  font  voir  de  quels  mots ,  Latins  ou  Grecs  , 
35  viennent  certains  mots  François.  » 

Et  au  nombre  200.  44  L'on  ne  verroit  plus  le  rapport  qui 
35  éft  &  qui  doit  être  entre  les  mots  dérivés  l'un  de  l'autre, 
3>  Par  exemple,  fi  l'on  écrit  tems,  au  lieu  de  temps,  enôranc 
3>  le  p ,  on  ôtera  le  rapport  de  temps ,  aux  mots  temporel ,  tem- 
3i  porijer ,  &  à  fes  ^autres  dérivés.  -» 

D'autres  Auteurs  ont  ofé  avancer  qu'il  faut  écrire  comme 
on  parle. 

Pour  répondre  à  cette  propofition ,  &  en  faire  connoître 
la  faufleté  &  le  ridicule,  jobferverai  ,  que  fi  l'on  écrivoic 
comme  on  prononce,  il  s'enfuivroit  néceffairement  qu'il  n'y 
aurait  que  ceux  qui  parlent  bien  ,  qui  écriviffent  correfte- 
mçnj.  Les  Gafcons  écriroient  vateau  pour  bateau  %  boituricr* 
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pour  voiturier  ,  &  ainfi  les  autres  :  les  Limoitfns  écrîroîent 
Setembre  pour  Septembre  ,  Otobre  pour  Octobre,  Doteur  pour 
Doâeur,  &  Bénèditin  pour  BénêdiSin  :  les  Picards  ,  ennemis 
delà  lettre  A,  fecroiroient  pareillement  en  droit  d'écrire  un 
cat ,  un  quen ,  la  bouque  >  une  mouque  ,  au  lieu  de  ctaf chien  f 
Bouche  >  mouche.  De  forte  qu'il  fe  trouveroit  dans  la  Langue 
ïrançoife  autant  d'Orchographes  différentes ,  qu'il  y  a  de  ma- 
nières différentes  de  prononcer  félon  les  Provinces  ;  ce  qui 
fêroit  une  bigarrure  ridicule.  • 

Mais ,  me  dira-t*on ,  il  n'y  a  que  les  gens  du  commun 
qui  parlent  de  la  forte.  Il  fe  trouve  dans  les  Provinces  les 
plus  reculées ,  des  perfonnes  qui  parlent  parfaitement  bien, 
je  l'avoue  ;  néanmoins  il  ne  s'enfuit  pas  de-là  qu'ils  doivent 
écrire  comme  ils  prononcent.  L'ufage  général  veut  qu'on 
écrive,  Paon  ,  Faon,  Laon  ,  Août ,  Saône  jfceau,  à  jeun, 
Euftache,  œuvre,  ail ,  &c.  Cependant  il  faut  prononcer  Pan, 
Fan  ,  Lan  ,  Out  ,  Sône  >  /au  ,  à  jun  ,  Uftache ,  euvre  ,  euil  , 
&c.  Il  en  eft  de  même  en  une  infinicé  a  autres  mots  dont  la 
prononciation  eft  différente  de  l'écriture ,  non- feulement  chez 
les  François ,  mais  encore  chez  toutes  les  Nations  du  monde. 

DE  L'ORTHOGRAPHE  EN  PARTICULIER, 

» 

Des  Accents. 

- 

Il  s'eft  introduit  depuis  quarante  ans  un  fi  grand  abus , 
quant  à  l'ufage  des  Accents  ,  que  les  anciennes  Fontes  ne 
peuvent  plus  y  fuffire.  On  prodigue  les  Accents  ,  &  de-là 
rëfulteroit  une  prononciation  vicieufe ,  fi  l'on  donnoit  aux 
fyllabes  d'un  grand  nombre  de  mots  le  fon  que  l'Accent 
paroît  indiquer.  Il  eft  difficile  d'éviter  tant  d'écueils ,  parce 
que  perlbnne  n'ignorant  que  les  Accents  ont  été  inventés 
pour  fixer  la  prononciation  ,  puifqu'ils  marquent  l'élévation 
ou  l'abaiffement  de  la  voix,  on  devroit  confiderer  ces  fignes 
comme  autant  de  notes  de  Mufique.  Si  leur  pofition  induit 
en  erreur  ,  comment  la  rectifier  fans  la  connoiflance  des  vrais 
principes,  qui  doivent  régler  les  diverfes  inflexions  de  la 
voix ,  &  faire  prononcer  les  voyelles  d'un  ton  plus  foible  ou 
plus  fort  ? 
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PRÉFACE. 

DU  ClRCONFLSXS. 


Le  Circonflexe  n'étoit  point  autrefois  en  ufege  :  il  n'a  été  .. 
admis  dans  la  nouvelle  Orthographe ,  que  pour  marquer  les 
fyllabes  longues  qui  avoient  une  f  ou  une  autre  lettre  dans 
rancienne  Orthographe ,  &  quelques  autres  où  cet  Accent  ne 
iupplée  à  aucune  lettre  fupprimée.  Ainfi  Ton  écrit  aujour- 
d'hui avec  â ,  ê ,  î,  6 ,  û,  lté  fyllabes  que  nos  Anciens  écri- 
voient  par  &s  ,  es  ,  is  ,  os,  us ,  dont  la  prononciation  eft  lon- 
gue. En  voici  des  exemples. 

â  lâche,  *V  /  as  lafche. 


Il  n'y  a  que  ces  mots  &  leurs  femblables  où  le  Circon- 
flexe mérite  d'avoir  entrée.  On  écrit  encore  Jyftême ,  extrê- 
me, par  la  feule  raifon  que  les  e  y  font  longs. 

L'Accent  Circonflexe  fert  aufli  à  diftinguer  plufieurs  mots 
dont  l'Orthographe  eft  ferablable,  &  le  (ens  différent.  Ainfi 
on  écrit  sûr ,  certus ,  mur ,  maturus ,  dû ,  debuit  vel  debi- 
tum ,  &  crû ,%  fundus ,  avec  un  û  Circonflexe ,  pour  les  dif- 
férencier, au  moins  aux  yeux,  des  mots  fur,  fuper,  mur  p 
munis,  cru,  crevit  vel  credidit,  &  du,  particule  qui  dénoto 
le  Génitif. 

Il  eft  encore  bon  de  le  mettre  fur  les  pénultièmes  fyllabes 
des  premières  &  fécondes  perfonnes  du  pluriel  des  Prétérits 
des  verbes ,  comme  dans  nous  jouâmes  ,  vous  jouâtes  ;  nous 
rendîmes,  vous  rendîtes  ;  nous  refûmes  ,  vous  reçûtes  ,  parce 
que  ces  fyllabes  font  longues.  C'eft  le  fentiment  &  l'ufage 
de  l'Académie  *  comme  on  peut  le  voir  dans  fon  Diction- 
naire au  mot  Aorijle. 

Mais  il  eft  abfolument  inutile  de  mettre  cet  Accent  fur 
les  u  à  la  fin  de  certains  mots ,  comme  dans  lu,  pu,  vu,fu, 
conçu ,  fous  prétexte  que  ces  u  étoient  autrefois  précédés  d'un 
t ,  &  qu'on  écrivoit  leu ,  peu ,  veu ,  fçeu  ,  conçeu ,  parce  que 

l'Accent  Circonflexe  n'y  peut  fervir  de  rien  pour  la  prononcia- 
tion. 


ê  même, 
t  gîte, 
6  trône  , 
û  flûte  , 
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Il  elt  neceflaire  de  s'en  fervir  à  la  croifieme  perfbnne  du 
fingulier  du  fécond  Imparfait  du  Subjon&if ,  de  quelque 
conjugaifon  que  foie  le  verbe ,  ainfî  on  doit  écrire  :  qu'il 
aimât ,  qu'il  jouît,  qu'il  dût ,  qu'il  apprît,  qu'ils  ,  &  leurs 
femblables. 

Il  réfulte  de  ces  obfervations  que  le  Circonflexe  doit  être 
employé. 

i  °.  Pour  marquer  qu'une  voyelle  ou  fyllabe  eft  longue  ; 
quoiqu'on  ne  le  mette  pas  fur  toutes  les  fyllabes  longues  : 
mais  feulement  fur  celles  où  il  y  a  une  lettre  de  retranchée; 
à  l'exception  de  quelques-unes  en  petit  nombre. 

2*.  Pour  diftinguer  un  mot  d'avec  un  autre  femblables 
l'expreflîon ,  &  dont  le  fens  eft  différent. 

Hors  de  ces  deux  cas ,  l'Accent  Circonflexe  n'eft  qune 
/uperfluité  embaraflante ,  qui  ne  fert  qu'à  furcharger  Tri- 
ture. Il  eft  fort  peu  important  d'être  averti  par  cet  Acnc 
qu'il  y  a  une  lettre  de  retranchée  dans  un  un  mou  m; il 
fera  véritablement  utile,  lorfque  fon  ufage  fera  fixéàii- 
quer  une  fyllabe  longue.  Il  convient  donc  de  le  bannie 
toutes  les  fyllabes  brèves ,  quelque  retranchement  de  le* 
qu'il  puifle  y  avoir.  C'eft  le  plan  que  l'on,  fuivra  dans  ce  I- 
tionnaire. 

De  l'Accent  Grave. 

L'Accent  Grave  n'a  lieu  en  François  que  fur  ce*  ti 
voyelles  à  ,  i *  ii. 

Sur  Va  prépofition  qui  fe  met  devant  l'Infinitif,  ou  c 
marque  le  Datif,  comme  à  Paris  ,  à  Pierre ,  à  faire ,  & 
pour  le  différencier  de  Va  verbe  auxiliaire ,  qui  défigne  i 
Pa/ïe ,  comme  il  a  été  ,  il  a  aimé  ;  &  de  Va  qui  marque 
préfent,  comme  il  y  a ,  il  a,  habet ,  qui  doit  toujours  et 
un  a  firnple. 

Vè  Grave  ne  doit  être  placé  que  fur  les  fyllabes  finalt 
dont  le  fon  eft  très-plein  &  très-ouvert ,  &qui  font  termirii 
par  une  s  ;  c'eft  le  fencimenc  de  Pierre  Corneille  ,  de  Me 
fleurs  de  Port-Royal,  &  du  P.  Buffier.  Ainfî  il  ne  faut  pi 
écrire  par  ,  comme  nos  Anciens ,  mais  par  ès  la  dernier 
fyllabe  des  mots  fuivants  ;  abcès  ,  accès  ,  agrès  ,  après ,  au 
frès  ,  Cérès  ,  Cyprès ,  décès  ,  dès  *  excès ,  grès  ,  près,  procès 
accès,  &  leurs  iemblables. 
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Vu  Grave  n'a  lieu  &  ne  doit  être  admis  que  dans  le  fêut 
mot  ou ,  adverbe ,  lorfqu'il  peut  le  tourner  en  Latin  par  la 
particule  in  ,  ou  lorfqu'il  défigne  quelqu'une  des  queftions 
de  lieu  ,  ubi,  undè  j  quo  &  quà:  car  lorfque  le  mot  ou  eft 
conjonction  disjonétive  &  fignifie  ou  bien,  qu'on  exprime  en 
"Latin  par  vel ,  il  faut  toujours  l'écrire  avec  un  u  fimple  ;  c'ell 
l'ufage  général. 

D  s  l'Accbnt  Al  GIT. 

L'Accent  Aigu  ne  doit  être  mis  en  François  que  fur  IV 
fermé  ou  mafculin  ,  foit  au  commencement ,  foit  au  milieu  , 
foit  à  la  fin  des  mots  :  comme  dans  bonté,  donné,  févérité ,  auf- 
rértté  ,  refîfter,  &  femblables  :  &  il  remplace  dans  bien  des 
mots  une  f  retranchée  que  l'étymologie  y  avoit  fait  con- 
server ,  &  qui  fervoit  à  faire  prononcer  IV  fermé,  comme 
dans  étude  ,  répondre ,  rétablir  ,  chrétien  ,  &c.  que  Ton  écrivoit 
autrefois,  ejfude,  refpondre ,  rejlablir ,  chrejîien,  &c. 

IlV  eft  ordinairement  fermé  &  doit  avoir  l'Accent  Aigu 
dans  la  fyllabe  re ,  lorfqu'elle  commence  un  mot,  comme 
dm*  répondre  ,  république,  &  un  grand  nombre  d'autres.  Il 
yen  a  plufieurs  d'exceptés,  tels  que  rebut ,  rebours,  rebrouf- 
fer,  rebuffade  ,  recoin,  recommander ,  reconrtoiffance  ,  recon- 
naître  ,  recourir ,  recevoir ,  (  excepté  ces  deux  dériy és  ,  récjtp- 
i ion ,  récipient  )  reculer ,  redevable,  redoute,  refrein,  refro- 
gner  ,  regarder  ,  regimber ,  refuge  ,  refus  ,  regret ,  relais  3 
telent  ,  relief  ,  relique  ,  religion  ,  remède  j  remercier  ,  re- 
muer  }  renard  j  René,  renifler  ,  renoncer,  renom  ,  repaire,  repart 
tir  ,  repentir ,  replétion ,  repas  ,  réplique  ,  repos  ,  repref ailles  , 
reproche  ,  requérir ,  requête,  revanche,  revèche ,  revivre  ,  revers  9 
&  plufieurs  autres  qu'on  trouvera  chacun  dans  leur  ordre 
alphabétique,  dans  le  corps  de  cet  Ouvrage  ,  ayant  été 
omis  dans  la  Grammaire  du  P.  Buffier ,  dont  j'ai  extrait  ceux- 
ci  ,  auxquels  je  n'ai  rien  voulu  ajouter ,  pour  ne  pas  défi- 
gurer la  remarque  de  cer  Auteur.  Dans  ces  mots  on  ne  mec 
point  d'Accent  Aigu  fur  la  fyllabe  re ,  parce  que  IV  eft  muet 
ou  féminin.  ^  '   -,  • 

Voici  une  bizarrerie  introduite  par  Tulage.  LV  eft  fermé 
dans  réfugier  ,  &  il  eft  muet  dans  refuge.  Il  eft  fermé  dans 
rélégation  ,  &  muet  dans  reléguer.  On  dit  rémijjlonj  quoiqu'on 

dife 
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dife  remettre  :  rtum ion  quoiqu'on  dife  retenir  :  irrreïï* 
%ion  &  irréligieux  ,  quoiqu'on  dife  religion  &  religieux  4 

•  Souvent  tin  même  mot  a  dé?  lignifications  toutes  diffé* 
rentes ,  en  y  prononçant  la  fyllabe  re  avec  Te  muet  ou  avec 
IV  fermé/ Répartir  avec  IV  fermé  fignifie  di/iribuer  ;  6c  repar- 
tir avec  IV  muet  lignine  répondre,  ou  />.//-*/>  z/ne  féconde  fois* 
Répondre  ,  fignifie /air*  u/ie  répon/e  >  &  repondre  lignifie 
ifr*  izn*  féconde  fois. 

Quant  aux  riom$  terminés  en  ieré ,  comme  lumière ,  ^r** 
fn/ere  j  &  tous  les  autres  qui  ont  un  e  muet  à  la  dernière  fyl- 
labe ,  &  un  autre  e  a  la  pénultième ,  les  uns  mettent  urt 
Accent  Aigu  e  fur  la  pénultième  fyllabe,  les  autres  y  met- 
tent un  accent  Grave  è ,  plulieurs  n'y  veulent  aucun  Accent. 
La  prononciation  de  cet  e  tient  le  milieu  entre  celle  de  IV 
fermé  &  de  IV  ouvert  ;  de  forte  que  nous  n'avons  point  d'Ac- 
cent qûi  puifle  indiquer  le  fon  de  cet  e.  Quoiqu'il  paroilTe 
approcher  un  peu  plus  de  IV  fermé  que  de  IV  ouvert  ,  ce- 
pendant je  penfe  qu'il  n'a  befoin  d'aucun  Accent ,  parc© 
que  (a  prononciation  eft  fuffifamment  déterminée  par  fa 
poficion ,  un  c  muet  ne  pouvant  jamais  fe  trouver  à  la  fin 
d'un  mot  après  un  autre  e  muet  dans  la  fyllabe  précédente* 
Voyez  là-delTus  la  Grammaire  de  M.  Reftaut. 

L'Accent  Aigu  fe  place  encore  fort  bien  fur  la  fyllabe pré0 
quand  elle  eft  initiale  dans  un  mot  François  dérivé  aufr 
latin  qui  commence  par  la  prépofition  prœ  f  car  alprs 
Yé  eft  fermé  ,  comme  dans  ceux-ci  ,  précèdent ,  prérogative  ,~ 
frkexte  ,  prébende  i  précaution  ,  précepte  ,  précipice  ,  précis 
prédefliné  *  Prédicateur  ,  Préface  ,  Préfet  ,  &  plufieurs  autre* 
ièmblables. 

Enfin  IV  Aigu  eft  encore  admis  au  commèneemenc ,  ai* 
milieu  ,  &  à  la  fin  de.tous  lés  mots  où  il  fe  trouve  fuivi  d'une 
voyelle  f  quelle  qu'ellè  foit  ,  pourvu  qu'il  n'y  forme  pa9 
une  diphtongue.  En  voici  des  exemples  approuvés  par 
nos  Modernes..  Créateur  ,  néanmoins  f  préambule  9  A  agréa  / 
Réel ,  fuppléer  ,  créé,  Déité ;  obéiffance ,  obéi:  Théorie ,  préoc- 
occupé,  Théologie  :  Réunion,  réuffirt  &  plufieurs  autres  fem- 
blables. 

Enfin  pour  placer  à  propos  l'Accent  Aigu  ,  il  .faut  con-* 
noître  IV  fermé  pair-tout  où  il  fe  lenconcre  >  &  l'ûîeJie  ne 
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peut  s'y  accoutumer  qu'à  force  d'entendre  parler  des  per-* 

ibnnes  dont  la  prononciation  eft  fans  défaut. 

Pour  éviter  la  prononciation  choquante  de  deux  e  muet* 
qui  lérencontreroientde  fuite,  Ye  muet  des  premières  perfon- 
nés  des  verbes  ,  devient  fermé  &  prend  l'Accent  aigu,  quand 
ces  perfonnes  font  fuivies  du  pronom  perfonnel  je  ,%  avec  le- 
quel elles  ne  font  qu'un  mot  ;  uimê-je  ?  parlé-je  ? 

Des  Tréma. 

Ou  Voydits  qui  portent  deux  points  en  tète. 

Il  n'y  a  en  François  que  trois  voyelles  qui  portent  défi, 
points  en  tête  ,  favoir  e ,  ï ,  ù ,  dont  la  plupart  des  Impri- 
meurs abufent,  ne  fâchant  pas,  ou  ne  faifant  pas  attention, 
qu'elles  ont  été  inventées  pour .  faire  connoître  qu'elles  ne. 
ne  forment  pas  une  diphtongue  avec  la  voyelle  qui  les  pré* 
cède ,  &  par  conféquent  qu'on  doit  les  prononcer  féparé- 
roent ,  comme  je  vais  le  prouver. 

Vé  Tréma  ne  fe  rencontre  qu'après  Ya,  Yo,  &  Yu. 
Après  Ya,  comme  en  ces  mots  A'ète,  Aêrius ,  Aètïus ,  aéré, 
&  femblables ,  où  Yè  Tréma  fert  pour  éviter  qu'on  ne  pro- 
nonce JEtc ,  JErius ,  JEtius,œré,  &c. 

Après  Yo  ,  dans  Poète  j  alo'és  ,  poêle,  Noël,  pour  empê- 
cher qu'on  ne  prononce  Yo  &  Ye  comme  la  diphtongue 
a  r  qui  fe  trouve  en  ces  mots  œuvre ,  cœur  ,  fotur  ,  &c. 
quoique  plulieurs  bons  Ecrivains  n'admettent  pas  même  Yi 
Tréma  dans  ces  circonftances ,  parce  que  nous  n'avons  point 
de  mots  où  œ  fe  prononce  comme  e,  &  qu'il  n'y  en  a  que4 
très-peu  où  œ  tient  lieu  d'unefimple.  D'ailleurs  toutes  les 
fois  que  des  deux  voyelles  qu'il  faut  prononcer  féparément, 
l'une  eft  un  é  fermé,  l'Accent  Aigu  qu'il  porte  eft  fuffifanc 
pour  empêcher  qu'il  ne  foit  confondu  dans  la  prononciation 
avec  la  fyllabe  qui  le  précède  ou  qui  le  fuit.  Ainfidans  aérè% 
aérien  >  poèfie ,  l'Accent  Aigu  fur  Ye  produit  le  même  effet 
ue  les  deux  points.  Mais  fi  cet  e  fait  la  pénultième  fyllabe 
'un  mot  qui  a  un  e  muet  à  la  dernière,  comme  il  n'eft  pas 
fufceptible  de  l'Accent  Aigu  ,  on  peut  y  mettre  les  deux 
points  ,  comme  dans  Poète  >  poêle.  Par  la  même  raifon 
les  deux  points  ibnt  inutiles  dans  aloès ,  parce  que  Y* 
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**f  prononce  fortement,  &  que  17  doit  avoir  un  Accent 
Grave.  - 

Et  enfin  après  Yu  dans  aiguë 3  ambiguë,  cigué ,  &c.  pour 
faire  connoître  qu'on  doit  prononcer  ces  mots  autrement 
<iue  ceux-ci  fatigue,  langue  ,  laïque,  &  femblables. 

À  l'égad  des  mots  rue  connue ,  menue  &  tous  les  autres 
<jui  fimflent  par  ue  précédés  dune  autre  confonne  queg^ 
il  n'y  faut  point  de  Tréma ,  parcç^qu'on ne  peut  confondre 
la  terminaifon  de  ces  mots  avec  aucune  autre. 

Uï  Tréma  fe  place  après  Va ,  Yo  ,  Yu. 

Après  Va  dans  haïr  ,  Adélaïde  ,  Danàïde ,  Thébaïde ,8c  fem- 
blables ,  pour  empêcher  qu'on  ne  prononce  Y  a  &  Yi  comme 
dans  les  mots  air  ,  chair  ,  chaîne ,  Sec.  où  ils  forment  la 
diphtongue  ai.  Par  la  même  raifon  il  faut  écrire  aïeul  9 
faïance ,  caïer  ou  cahier ,  glaïeul  ,  P<z/erc  ,  camaïeu ,  , 
gaïac ,  jaïet,  judaïque  ,  judaïfer  ,  Judàifme  y  laïque  j  naïf  9 
naïveté  ,  Nicolakes,  projaïque  ,  fpondaïque  ,  &  autres  fem- 
Wables. 

L7  étant  après  un  é  fermé ,  &  devant  faire  la  fyllabe 
féparéé,  les  deux  points  y  font  abfolument  inutiles ,  &  il  fuf- 
iit  de  l'Accent  Aigu  fur  17 ,  pour  diftinguer  la  prononcia- 
tion de  Ye  &  de  17.  Ainfi il  faut  Amplement  écrire,  Enéide t 
ebéie  y  Déité ,  réimpo/ition  9  réimprefjion  ,  reim^ntr^cr  >  réinje- 
cter ,  réintégrer ,  réintégrande ,  réitération  ,  réitérer ,  fidéicommis, 
Néréide  ,  Plébéien  ,  Pléiades ,  &  femblables ,  pour  marquer 
que  17  &  17  n'y  forment  pas  la  diphtongue  ei ,  comme  en 
.ceux-ci ,  frein  j  deffein,  plein  ,  &c. 

L'ï  Tréma  fe  met  après  l'a  dans  Stoïcien  ,  ftoïque  *  floï- 
fuemmt ,  héroïque ,  Jimoïs  ,  &  femblables ,  parce  que  Yo  ÔQ 
l'i  n'y  forment  pas  la  diphtongue  oi ,  comme  en  ceux-ci, 
oifeau ,  moitié  >  emploi ,  &c. 

Enfin  il  y  en  a  qui  placent  17*  Tréma  ,  après  Vu  en  ces 
mots  Lêouïfe  ,  bruine  y  nous  concluions ,  Druide  ,  jouïjfance  9 
ébloui,  Quïy  audicus,  &  femblables  ,  pour  faire  connoître 
que  ces  trois  voyelles  o ,  u,  &  i ,  ne  forment  pas  dans  ces 
mots ,  la  diphtongue  oui ,  ni  ni ,  comme  en  ceux-ci,  oui  'j  ita, 
(  qui  quelquefois  eft  de  deux  iyllabes  chez  les  Poètes ,  au- 
quel cas  il  faudroit  écrire  ouï,  ^patrouilh  ,  rouille,  bouillon 
grenouille ,  ruiffeau  ,  &c. 

On  pourrbit  cependant  encore  fe  pafler  de  mettre  PïTrfc- 
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ma  apris  u  &  ou  dont  le  fon  ne  change  pas ,  foît  qu'ils  fôt^ 
ment  une  ou  deux  fyllabes  avec  ri-C'eflTufage  qui  apprend 
quand  ui  &  oui  doivent  être  d'une  ou  de  deux  (yllabes.  Ils 
font  prefque  toujours  d'une  feule  dans  la  conversation  ,  & 
Ton  ne  doit  faire  fentir  quand  ils  font  de  deux  ,  que  dans 
le  difcours  foutenu  &  dans  la  Poéfie.  Ainfi  dès  que  le 
fon  n'en  eft  pas  différent  dans  ces  deux  manières  de  tes 
prononcer  ,  l'if  Tréma     eft  inutile. 

Il  n  y  a  pas  plus  de  raifon  de  mettre  les  deux  points  fur 
Yi  des  diphtongues  ui  fc  oui ,  qu'il  n'y  en  auroit  de  lesi 
mettre  fur  l'une  des  deux  voyelles  ia  ,  iY ,  ïo  ,  &c.  qui  fe 
prononcent  tantôt  en  une ,  tantôt  en  deux  fyllabes.  Cepen- 
dant on  ne  les  diftingue  jamais  par  les  deux  points  quand 
elles  forment  deux  fyllabes  :  il  doit  en  être  de  même  à  l'é- 
gard des  voyelles  ui  &  oui. 

Vu  Tréma  fe  place  après  les  voyelles  a  &  of 

Après  l'a ,  dans  ces  mots  Archclaùs ,  Emaûs,  Efau  ,  Saul , 
Je  femblables  pour  marquer  qu'elle  n'y  eft  pas  diphtongue 
çomme  en  ceux-ci  Laudes ,  Saumon ,  Paul ,  &e. 

Après Vo 9  en  ces  mots Pirithoùs  ,  Bagous,  &  femblables, 
pour  faire  voir  que  la  dernière  fyllabe  de  ces  mots  ne  fonne 
pas  comme  la  diphtongue  ou  qui  fe  trouve  en  ceux-ci  tous  , 
goût  ,  jour  ,  &c,  dont  la  prononciation  eft  bien  différente. 
3?our  en  avoir  une  preuve  inconteftable  ,  il  ne  faut  que  com- 
parer ces  deux  noms  Saùl,  Roi  des  Ifraëlites,  &  Saul,  Apô- 

ire.  L'Orthographe  de  ces  deux  mots  eft  femblable  ,  ce  font 
es  mêmes  lettres  :  cependant  la  prononciation  en  eft  bien 
différente ,  car  le  premier  eft  de  deux  fyliabes  qu'on  prononce 
féparément,S<z-ïi/:  au  contraire  le  fécond  n'eft  que  d'une, 
puifqu'on  prononce  Saul  comme  Paul  :  ainfi  il  faut  avouer 

Su'il  n'y  a  que  le  Tréma,  ouïes  deux  points  qui  fe  trouvent 
ur  Vu  qui  en  font  la  différence  :  d'où  il  faut  conclure  qu'il 
ne  doit  être  employé  que  dans  ces  fortes  d'occafions  ;  c'eft- 
g- dire,  pour  diftinguer  d'une  diphtongue  les  voyelles  qui 
n'en  forment  pas ,  &  qui  doivent  être  prononcées  féparément. 

Par  les  mêmes  raifons  qui  viennent  d'être  expliquées  à  l'é- 
gard de  IV  fermé  après  o  &  a ,  &  avant  i ,  il  n'eft  pas  nécef- 
jair£  de  mettre,  deux  points  fur  Vu  quand  il  eft  après  un  é 
fermé,  pour  empêcher  qu'on  ne  prononce  ces  deux  voyellçs 
çgmme  ia  diphtongue  eu,  &  V Accent  Aigu  fur  IV  fuffira  pour 
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les  faire  prononcer  féparément  avec  le  fori  qui  leur  eft  pro- 
pre. Ainfi  on  écrira  réunion  ,  réuffir ,  &c.  &  non  réunion, 
reùffir ,  &c. 

Malgré  ces  règles  inconteftables ,  les  Imprimeurs  ne  lait- 
lent  pas  d'employer  le  Tréma  dans  un  très-grand  nombre 
d'autres  mots.  Ils  s'imaginent  fauflement  qu'un  ï  revêtu  de 
deux  points  en  tête ,  a  la  même  force  &  vertu  que  l'y ,  au 
Jieu  duquel  ils  l'emploient  dans  les  mots  Roïaume,  nettoïer, 
aïant,  &  cent  autres  où  il  ne  doit  pas  avoir  d'entrée,  Yy 
^yant  droit  d'y  être  placé  par  préférence  ,  comme  on  le 
Verra  ci-après,  Ils  écrivent  aufli  avec  un  û  Tréma  les  mots 
louer,  jouer ,  Louis , bouillon , grenouille  ,  jouir,  &piufieurs 
autres  femblables ,  &  cela,  di?ent-ils ,  pour  empêcher  qu'on 
ne  prononce  lover,  jover  ,  Lov'u  ,  bovillon ,  ^renoville  ,  jcmr  , 
&  ainfi  les  autres.  Cette  raifoneft  frivole  &  mal  imaginée; 
parce  que  la  figure  de  Vu  voyelle  &  de  l'v  confonne  étant 
aufli  différente  à  la  vue ,  que  le  fon  l'eft  à  l'oreille ,  il  n'y  a 
que  les  gens  qui  ne  favent  pas  lire  ,  qui  puiffenfc  tomber  dans 
dés  fautes  aufli  groflieres. 

Dm  l'Apostrophe. 

■ 

1/Apoftrophe  a  été  inventée  pour  marquer  rélifîon  ou  * 
fuppreflion  d'une  voyélle  finale,  &  aider  à  la  prononciation. 
Elle  fe  doit  mettre  après  ces  monofyllabes ,  je,  te  ,  fe ,  la, 
le,  de,  ce,  me,  que,  ne  ,  lorfque  la  finale  eft  mangée  par  le. 
mot  fiiivant  qui  commence  par  une  voyelle ,  comme  en  ces 
exemples  :  /aime  ,  il  t9aime>,  il  s*  aime  »  V  ambition ,  l *  honneur, 
c'e/l ,  d'avoir  ,  il  m*  aime  9  il  ri  a,  qu'il ,  &  femblables,  pour 
faire  voir  qu'on  ne  doit  pas  prononcer ,  il  fe  aime ,  la  am^ 
bition,  le  honneur,  il  ne  a  ,  ôc  ainfi  des  autres. 

Elle  fe  met  encore  après  ces  mots  entre  &  jufque  ,  lors- 
qu'ils font  fui  vis  de  ceux-ci  autres  ,  eux ,  elles  ,à,  au,  aux ,  ici. 
Exemples  ,  entreux  ,  eiixr9  elles  ,  entr  autres  ,  jufqtfà  ,  juf 
qu'au ,  jufai aux  ,  juj qu'ici  ,&  femblables ,  pour  marquer  que 
la  finale  du  premier  mot  eft  mangée  par  le  fuivant. 

Vu  fa ge -veut  aufli  qu'on  la  mette  dans  les  mots  aujourd'hui  3 
cejourd'kui,  d'hin en  un  an,  d'abord. 

On  s'en  fert  encore  quelquefois  pour  fupprimer  Ye  final 
du  mot  grande,  <juand  il  eu  joint  à  ceux-ci ,  grand9 Mejfe, 
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%rani*peuf  *  grand* chambre  ,  grand" falU  ,  granîchtrt  j 
grand9 pitié  ,  grand?  chofe ,  mais  cette  règle  n'eu  générale  & 
toujours  ufitée  que  dans  le  mot  grand 'mere. 

Enfin  quand  la  particule  Jl  le  rencontre  devant  les  pro- 
noms// &  ils  ,  l'ufage  général  veut  qu'on  fafle  uneélifion, 
&  qu'on  écrives'//,  s'ils  avec  une  Apoflrophe. 

D  b  la  Division* 

Cette  figure  d'Orthographe  devroit  être  appellée  Trait  d9u+ 
mon  ,  puifqu'elle  n'a  été  introduite  que  pour  marquer  que 
divers  mots  joints  enfemble  n'en  font ,  pour  ainfi  dire ,  qu'un, 
comme  on  le  peut  voir  par  ceux-ci  :  ceft-k-dire  ,  vis-à-vis , 
avant-coureur  ,  avant-garde  ,  Varriere-ban  ,  franc-fief  f  porte- 
manteau ,  &  quantité  d'autres  qu'on  trouvera  par  ordre  al- 
phabétique dans  ce  Traité. 

£lle  lert  auflià  couper  les  mots,  qui  ne  pouvant  être  mis 
tous  entiers  dans  une  ligne  où  ils  entrent  en  partie ,  font 
achevés  au  commencement  de  la  fuivante  :  ce  qu'on  dt>ic 
abfolument  éviter  dans  les  titres,  &  autant  qu'il  eft  poffible 
dans  les  placards  ,  les  in  folio  ,  &  même  dans  les  in  40. 
où  elle  ne  doit  être  admife  que  très-rarement.  Dans  les  in  8*\ 
in  i*.  &  in  16.  elle  eft  plus  fupportable  :  mais  elle  eft  fi  fré- 
quente dans  les  petits  Livres,  tels  que  font  les  in  12.  à  deux 
colonnes,  les  in  18.  les  in  24.  in  32.  &  les  autres  encore 
plus  petits ,  aufli-bien  que  dans  les  additions  pu  notes  mar- 
ginales ,  qu'on  ne  fauroit  y  obferver  exaftement  les  règles 
fui  vantes. 

LaDivifion  ne  doit  être  placée  qu'entre  deux  fyllabes  ; 
&  il  faut  que  celle  qui  la  précède  foit  au  moins  de  deux 
lettres ,  comme  an-née  :  car  elle  auroit  très-mauvaife  grâce 
après  une  feule  voyelle,  comme  en  ces  mots ,  a-vec,  a-voif9 
é-vénement,  o-blation  ,  i  vrogne,  &  femblabies,  à  moins  qu'il 
n'y  ait  devant  cette  première  fyllabe  une  élifion ,  comme  £  , 
V ,ri  ,  ce  qui  rend  la  Divifion  tolérable,  quand  d'ailleurs 
on  eft  gêné.  Exemple ,  d'a-mour  »  V é-vénement ,  n'a-voit ,  &a 
Ainfi  au  lieu  de  mettre  à  la  fin  d'une  ligne  a-  &  au  com- 
mencement de  la  fuivante  vec  ,  il  faut  mettre  le  mot  ehtief 
dans  la  ligne  fuivante. 

Oà  ne  doit  jamais  la,  placer  au  milieu  d'une  diphtongue^ 
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ni  au  milieu  de  plufieurs  voyelles  qui  peuvent  former  une 
ou  deux  diphtongues  :  en  voici  des  exemples  qui  m'ont  cho- 
qué la  vue  plufieurs  fois  ,  cœ-ur,  ay-ant,  Roy-aumc ,  A-oût9 
recu-eillir,  ex-empts ,  &  plufieurs  autres  femblables  qu'il  faut 
abfolument  éviter. 

La  Divifion  a  encore  lieu  entre  les  verbes  &  leurs  nomi- 
natifs y  quand  ils  font  tranfposés  ;  ce  qui  arrive  quand  it 
y  a  une  interrogation  après  ces  mots  ,je  ,  tu,  il ,  elle  ;nous9 
vous,  Us,  elles,  Ô>  on.  Exemples ,  dis-je  ,  vois-tu,  croit-il  9 
efl-elU,  allons-nous,  ire^  vous ,  y  feront-ils  ,  viendront-elles  9 
croit-on ,  &c.  Mais  quand  les  verbes  fe  terminent  par  un  e 
muet  ou  par  un  a,  on  ajoute  un  t  en  faveur  de  la  pronon- 
ciation ,  lorfque  ces  verbes  font  fuiyis  des  pronoms  il ,  elle, 
&  on  ;  &  ce  t  fe  met  entre  dfeux  Divifions.  Exemple  penje- 
t-il ,  parle-t-elle  ,  dira-t-on  ?  Autrefois  on  mettoit  une 
ApoftrophPaprès  le  t  au  lieu  de  la  Divifion;  mais  cen'eife 
plus  l'ufage. 

Elle  fe  place  encore  fort  bien  après  les  pronoms  moi,  toi9 
foi ,  lui,  elle ,  nous,  vous ,  eux  &  elles  ,  lorfqu'ils  font  fui- 
vis  du  mot  même  relatif.  Exemples ,  moi-même,  toi-même p 
joi-même ,  lui-même,  elle-même,  nous-mêmes  ,  vous-mêmes , 
eux-mêmes ,  elles-mêmes. 

On  l'admet  auffi  entre  le  mot  très  &  F adjéâif  qui  le  fuit 
immédiatement.  Exemp.  Très-Beau,  très-humble ,  &c.  &  en- 
fin après  ce  mot  jufques ,  &  plufieurs  autres  lorsqu'ils  fonc 
fuivis  delà  particule  démonftrati ve là.  Exemples ,  jufques-là 9 
êelui-l*  ,  celle-là  ,  &c. 

Les  confonnes  qui  fe  peuvent  joindre  enfemble  au  com- 
mencement d'un  mot ,  fe  doivent  auffi  joindre  au  milieu 
fins  les  séparer.  C'eft  le  fentiment  de  MM.  de  Port-Royal  ; 
&  Ramus  prétend  que  de  faire  autrement  c'eft  commettre 
un  barba  ri  fme.  Suivant  cette  règle,  on  doit  divifer  Do- 
ôeur  ,fcri-pfi ,  Pa-fleur ,  pro-fpércr ,  &c.  parce  qu'il  y  a  des 
mots  qui  commencent  par  les  mêmes  confonnes  divisées  9 
tels  que  Ctejîphon  ,  Pfittacus ,  fto ,  fpes,  &c. 

Il  ne  me  refte  plus  à  faire  fur  la  Divifion,  qu'une  feule 
cblèrvarion  qui  ne  regarde  que  les  Imprimeurs ,  quidivilenc 
quelquefois  deux  lettres  d'un  mot  qui  finit  une  ligne,  pour 
les  porter  au  commencement  d'une  autre.  Exemp.  Téméri- 
té, cU  U9  &  femblables,  ce  qu'on  doit  cvitçr  par  deux  rai- 
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fons;  la  première,  parce  que  la  Divifion  neft  poîrtt  ag-rea4* 
ble  aux  yeux  des  teâeurs  ;  vérité  dont  étoit  fi  perfuadé  Nt 
de  îillemont,  qu'il  ne  la  foùffroit  dans  fes  œuvres  que  très- 
rarement  ;  la  féconde  raifon  eft  que  la  Divifion  tient  la, 
place  d'une  lettre  ,  &  qu'il  faut  que  la  ligne  foit  bien  ferrée  f 
s'il  n'y  a  pas  de  place  pour  l'autre ,  auquel  cas  il  vaut  mieu* 
efpacer  les  mots,  &  porter  deux  fyllabesau  commencement 
delalignefuivante,  comme  témé-rité,  ou  même  le  mot  tout 
entier,  s'il  en  court,  comme  celle. 

DES  LETTRES  EN  GÉNÉRAL. 

Des    C  a  f t  t  a  l b  s. 

On  ne  doit  mettre  de  Lettres  Capitales  ou  Majufcules  çfuer 
4aris  les  titres  &  au  commencement  des  mots  les  plus  confi- 
dérables ,  tels  que  font  les  noms  propres  d'hommes  ou  de 
lieux ,  &  les  adje&ifs  qui  s'en  forment ,  comme  Mofaïque 
de  Moyje ,  Romain  de  Rome ,  &c. 

Les  noms  des  Arts ,  des  Dignités ,  &  des  Fêtes  méritent 
encore  d'avoir  une  Capitale  ;  ainfi  il  faut  en  mettre  â  ce* 
mots  ;  Rhétorique  ,  Rhétoricien  ,  Imprimerie ,  Imprimeur ,  Eve- 
chè9  Evoque  ,  Noël  ,  Pâque,  Dimanche,  &c.  Mais  il  y  a 
deux  défauts  à  éviter,  le  premier  eft  d*ep  mettre  trop ,  fans 
aucune  raifon  légitime;  le  fécond  eft  de  n'en  mettre  pas 
affez  ,  comme  on  peut  le  remarquer  dans  THiftoire  Ecclé- 
fiaftique  de  M.  Fleury,  qui  en  refufe  aux  mots  Pape ,  Pa- 
triarche 9  Archevêque  ,  Evoque  y  Empereur ,  Roi  ,  Prince  ,  &C. 
qui  certainement  en  méritent. 

On  doit  encore  mettre  une  Capitale  au  commencement 
de  chaque  phrafe,  &  de  chaque  vers ,  foie  en  François,  foie 
en  Latin.  Remarquez  auffi  qu'on  ne  doit  pas  donner  de  Capi- 
tale à  des  Adjedife  ,  fans  en  donner  aux  Subftantifs  avec 
leîquels  ils  s'accordent.  Par  exemple,  il  ne  faut  pas  écrire 
la  foi  Catholique  avec  une  petite  /&  un  grand  C:car  l'Ad- 
jectif n'étant  pas  plus  noble  que  fon  Subftantif,  il  ne  mé- 
rite pas  qu'on  lui  donne  une  Capitale ,  fi  fon  fubftantif  n'eu 
a  pas. 
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Ayant  déjà  parlé  de  là  lettré  A  à  l'article  des  Accents V 
îl  nemerefterien  à  dire  ici,  lî  ce  n'eft  qu'on  l'emploie  fou*- 
Vant  mal-à-propos  au  lieu  de  la  lettre  E,  &  qu'il  faut  abfolu- 
ment  avoir  recours  à  l'étymologie  des  mots ,  pour  rie  pas 
tomber  dans  cette  faute,  comme  je  le  prouverai  ci-après  à 
Ja  lettre  J£> 

Quand  la  lettre  A  entre  dans  la  compofition  d'un  mot , 
comme  prépofition  >  elle  fait  ordinairement  doubler  la  lettre 
initiale  du  fimple ,  comme  on  en  peut  juger  par  ces  mots  ^ 
accoucher,  affamer  ,  alléger  ,  annotation  ,  appaifer ,  atrànger  , 
a//ocier&.  attirer;  parce  qu'ils  font  composés  de  la  prépofi- 
Jicion  à  &  des  mots  coucher,  faim,  léger  ,  note,  paix ,  rang, 
fociété  &  tirer,  II  faut  cependant  excepter  de  cette  règle  les 
composés ,  dont  le  fimple  commence  par  un  à ,  une  m  & 
un  v  confonne,  que  l'ufage  ne  permet  plus  de  doubler.  Tels 
font  les  mots  adoucir ,  amener ,  avilir ,  &c.  dont  les  fimpleà 
font  doux  %  mener,  vil  >  &  autres  femblables.  Voyez  ma 
Remarque  fur  le  mot  abàt-venu 

De  la  Lettré  S 

Par  exemple,  fi  l'on  retranchoit  la  lettre  b  du  mot  Piomi^ 
€>ù  elle  ne  ionne  pas ,  on  n'y  trouverait  plus  de  rapport 
avec  le  Latin  plumbum  dont  il  dérive,  ni  avec  plomber* 
fUmbier,  plomberie,  qui  en  font  les  composés. 

Mais,  me  dira-t-on,  il  y  à  quantité  d'Autèijrs  qui  dou- 
blent cette  lettre  dans  les  mots  abbattre  ,  abbaijfer,  abbréger  * 
abboyer ,  &  femblables  :  quelle  en  eft  la  railon  ?  La  voici 
encore  Une  fois. 

Les  mots  abattre,  abaiffir ,  &.  quelques  autres,  font  corn* 
posés  des  mots  dont  la  lettre  initiale  eft  un  B ,  battre ,  baifi 

fer ,  devant  lefquels  on  ajoute  la  prépofition  à.  Or ,  felori 
quelques-uns,  l'ufage  veut  qu'on  double,  fans  diilin&iort* 
la  lettre  initiale  du  fimple  pour  en  faire  le  compoié,  comV 
me  on  peut  le  remarquer  en  ces  mots  :  Accompagner ,  affà* 
mtr,  aggrahdir  ,  alléger  ,  annuller ,  appefuntir  ,  arranger  ,  ajju* 

jettir,  attirer,  &c.  qui  font  composes  de  la  prépoûcion  à  ,  & 
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des  mots  compagnie ,  faim ,  grandeur,  légèreté ,  nullité,  pefaft* 
leur  ,  rang/fujet,  tirer,  &c.  Ainfi  il  faut  convenir  qu'on 
peut  mettre  deux  bb  dans  les  mots  abbattre,  abbaiffer ,  quoi- 
que cette  régie  ne  foit  pas  généralement  reçue.  C  eft  à  l'ufa- 
ge  qu'il  appartient  de  décider.  Pour  ce  qui  eft  du  double  bb  f 
voyez  ma  remarque  fur  le  mot  abat-vent. 

Par  la  même  raifon  on  écrivoit  autrefois,  comme  on  le 
voit  encore  dans  quelques  Diftionnaires  modernes .  addon- 
ner  ,  addoueir ,  addrejfer  f  avec  deux  dd  ;  mais  Tulage  n'en 
yeut  plus  qu'un. 

Pour  ce  qui  eft  des  mots  abbréger ,  abboyer ,  &  leurs  fem- 
blables,  il  y  en  a  qui  y  mettent  deux  bb,  parce  que  ces 
mots  tirent  leur  étymologie  du  Latin  ,  abbrevzare  ,  &  de  l'I- 
talien abbaiare,  où  il  y  en  a  deux;  mais  le  plus  grand  ufa- 
jge  adopté  par  l'Académie ,  eft  de  les  écrire  avec  un  feul  b. 

Il  y  en  a  d'autres  qui  écrivent  obmettre ,  obmiffion ,  avec  un 
è:  c'eft  une  faute  inexcufable,  parce  que  ces  mots  viennent 
du  verbe  omittere,  qu'on  trouve  fans  b  chez  les  meilleurs  Au- 
teurs Latins ,  faute ,  dis- je ,  dans  laquelle  on  ne  tomberoit 
pas,  fi  Ton  faifoit  ,  en  écrivant,  quelque  attention  à  l'éty- 
mologie  des  mots. 

Db    la    Lettre  C. 

Il  en  eft  de  même  de  la  lettre  C  que  Richelet  ofe  retran- 
cher des  mots  où  la  raifon  &  l'ufage  l'ont  admis  double, 
comme  en  ceux-ci,  accumuler  ,  qui  vient  ,  d1 'accumulare , 
accompagner,  accoucher,  &  femblables,  fuivant  l'exemple 
que  nous  en  donnent  les  Latins  ,  qui  le  doublent  dans  les 
mots  :  Accômmodare ,  accrefeere  ,  accubare  ,  accurrere ,  &c. 
parce  qu'ils  font  composés  de  commodare  ,  crefeere cubare  9 
currere ,  &c. 

On  doit  toujours  mettre  un  ç  à  queue  ou  avec  une  cédille 
devant  Va*  Vo  &  Vu,  quand  il  y  emprunte  le  fon  de  Vf  rude, 
comme  en  ces  mots>  il  plaça,  façon;  conçu,  pour  empê- 
cher qu'on  ne  prononce  en  ces  mots  ca,  co,cu,  comme  en 
ceux-ci  cacher,  colère ,  curateur  :  mais  il  faut  obferver  qu'on 
ne  doit  jamais  placer  le  ç  à  queue  devant  Ve  &  Vi ,  parce  qu'il 
y  conferve  toujours  le  même  fon. 

"  Il  faut  auffi  remarquer  que  ces  deux  lettres  c  &  g  ont  ua 
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fi  grand  rapport  enfemble ,  qu'on  les  mçt  fouvent  l'une  a 
la  place  de  l'autre,  comme  en  ces  mots:  Cigogne,  églogue, 
glas 9  &  femblables,  qu'on  devroit  écrire  avec  une,  parce 
qu'ils  nous  viennent  des  Latins  ciconia  ,  ecloga  ,  clades  ,  &c. 
mais  il  faut  fuivre  l'ufage.  La  raifon  du  rapport  que  le  c  & 
le  g  ont  entr'eux,  efl:  que  ces  deux  lettres  ont  pour  la  pro- 
nonciation le  même  organe ,  lavoir  r  le  palais  de  la  bouche, 

La  lettre  c  fe  confond  encore  très-fou  vent  avec  lé  /  devant 
un  i  :  pour  les  dillinguer ,  il  faut  nécessairement  avoir  re- 
cours à  l'étymologie  des  mots  :  &  ainfi  l'on  connoîtra  aisé- 
ment qu'on  doit  écrire  audacieux  ,  non  pas  audatuux  ;  déli- 
cieux, non  pas  délitieux  ;  &  négociant ,  plutôt  que  negotiant, 
parce  que  ces  mots  dévivent  à' audace,  délice  &  négoce ,  qu'on 
ne  fauroit  écrire  qu'avec  une. 

Par  la  même  raifon  ,  on  doit  écrire  avec  uh  c  les  com- 
posés &  dérivés  des  mots  qui  fe  terminent  en  once  ou  ence. 
Êxemp.  Audiencier  ,  confidenciaire  ,  confeuncieux  ,  Licencié , 
licencieux  ,  pénitenciaux ,  Pénitencier,  &c.  Voyez  les  obfer- 
vations  que  j'ai  faites  fur  chacun  de  ces  mots  dans  leur  ordre 
alphabétique. 

Nos  Anciens  plus  foigneux  que  nous  de  conferver  l'éty- 
xnologie  des  mots,  écrivoient  avec  un  et,  cpnfliâ  ,  délié  , 
contraâ,  defunâ,  diftraiâ  ,  effect  ,fainâ,  traiû  ,  liâ  ,  toiâ ,  <3c 
ainfi  les  autres  qui  dérivent  des  Latins -mais  ce  n'eft  plus 
du-tout  l'ufage  ;  on  en  a  abfolument  retranché  le  c,  auffi- 
bien  que  des  mots  pacquet ,  abecquer ,  &  femblables,  où  il 
eft  inutile.  Richelet  &  les  partifans  le  retranchent  auffi  des 
mots  acquérir  & fceller  ;  mais  ils  ne  font  pas  approuvés.  Enfin 
il  y  en  a  qui  l'ôtent  encore  du  féminin  Grecqut ,  ou  d'autres 
fou  tiennent  qu'il  doit  être  admis  C'eft  à  Tu  (âge  à  décider  : 
voyez  ci-après  mon  fentiment  aux  Adjectifs- 

On  emploie  auffi  le  c  pour  qu  dans  les  mots  dérivés  de 
ceux  en  ique  ou  en  quer  comme  ceux-ci  Africain ,  Améri- 
cain }  Républicain  ,  praticable ,  communie  abie,  ,  &c.  en  quoi 
l'on  fuit  l'Orthographe  Latine  dont  ils  tirent  leur  origine 

£>  £    L  A    L  E  T  T  R  B    £>  . 

*  * 

Quand  le  D  fe  trouve  à  la  fin  d'un  mot  fuivi  d'un  au- 
ue  ^ui  commence  par  une  voyelle  ou  une  h  fans  afpiratioa* 

dij 
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il  emprunte  le  fon  du  t ,  comme  on  peut  le  voir  ën  ces  exem- 
ples :  un  grand  homme ,  le  froid  eft  rude  ,  rend-il  >  &c.  mais 
jl  ne  faut  pas  pour  cela  mettre  un  t  au  lieu  du  d,  ce  feroie 
une  faute  groffiere. 

C'efl  cette  prononciation  qui  eft  caufe  que  plufieurs  Sa- 
vants ont  écrie  avec  un  t  final  les  mots  courtaud ,  crapaud  , 
échafaud ,  fourdaud ,  &  quelques  autres  femblables  ,  ce  qui 
n'eft  pas  fondé  en  raifon  ;  parce  que  s'il  falloit  écrire  cour- 
tout  avec  un  t ,  le  féminin  de  ce  mot  feroie  néceflairemenc 
courtaute.  Or  il  eft  certain  qu'on  dit  &  qu'on  écrit  courtaude  ; 
donc  il  faut  écrire  courtaud  avec  un  d ,  auffi-bien  que  crapaud , 
d'où  vient  crapaudine  i  échafaud,  dont  dérive  échafaudages 
&  Jourdaud ,  dont  le  féminin  eft  foudaude.  Ce  qui  prouve 
clairement  qu'il  faut  fouvent  avoir  recours  au  compofé, 
pour  fa  voir  comment  on  doit  écrire  le  fïmple. 

Il  y  a  auffi  des  mots  où  cette  lettre  ne  fe  prononce  point 
du-tout:tels  que  font  les  fuivants  gond  ,  nid,  nud ,  rond  9 
yerd ,  &  femblables,  dont  on  auroit  tore  de  la  retrancher,  k 
caufe  des  dérivés ,  nudité,  rondeur,  verdure. 

Il  y  en  a  d'autres  au  contraire  où  elle  étoit  admife  autre- 
fois, dont  on  la  fupprime  aujourd'hui,  principalement  de- 
vant l'v  &  Yj  conlonnçs ,  comme  en  ces  mots,  Advocat*  ad- 
journer ,  &  femblables  :  mais  on  écrit  fort  bien  adverfaire  , 
adjacente,;  parce  que  dans  ces  mots  le  d  fe  prononce. 

Il  faut  encore  obferver  qu'on  ne  double  plus  le  d  dans 
les  mots  adoucit  >  adonner  ,  adreffer  ,  &  femblables  ,  quoi- 
qu'ils foient  composés  de  la  prépoficion  à  &  des  mors  dou- 
ceur,  donner ,  drejfer:  mais  on  auroic  tore  de  le  retrancher  des 
fuivants  addition  ,  reddition ,  &  femblables ,  où  le  d  doit 
doubler,  parce  qu'ils  eirene  leur  étymologie  des  Latins  addere, 
reddere ,  &c.  &  que  Ton  fait  fentir  les  deux  dd  en  pronon- 
çant ces  mots  François. 

PmïaLbttrbE, 

Cette  fuppreflion  de  lettre  eft  tellement  devenue  à  la 
>de  parmi  nos  Modernes,  qu'on  ne  fait  plus  à  quoi  s'en 
tenir ,  à  caufç  de  la  variété  qu'on  trouve  chez  les  Auteurs. 
ï>ans  la  plupart  des  nouvelles  Éditions,  on  lit,  aj[idùmmt% 
crûment  9  denûment ,  dénoument ,  déyoûmmt ,  dûment ,  éper~. 
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dûment ,  éternùment ,  indûment ,  ingénûmait ,  nûmenî  ,  remû- 
ment ,  Jecoûment ,  &c.  dont  on  a  retranché  IV  Tréma  qui  fui- 
\oit  1  u  immédiatement.  Il  eft  cependant  certain  que  les  ad- 
verbes terminés  en  ment,  fe  forment  fur  l'adjectif  féminin, 
en  y  ajoutant  la  fyllabe  ment.  Exemp.  Fort,  forte,  fortement  s 
nouveau,  nouvelle,  nouvellement;  dur,  dure,  durement,  & 
ainfi  des  autres.  Il  faut  donc  avouer  quajfidue  devroit  faire 
affiduement  s  due,  duement ,  &c.  mais  l'ufage  paroît  con- 
traire ,  quoique  l'Académie  écrive  plufieurs  de  ces  mots  avec 
un  e.On  m'objeÛera  peut-être  que  fi  l'on  con  fer  voit  Ve  dans 
ces  mots  ,  ils  ne  pourraient  entrer  dans  la  Poéfie  Françoife  ; 
ce  qui  eft  vrai  :  auflî  font-ils  rares  dans  les  bons  Poètes ,  chez 
qui  cette  licence  elt  plus  tolérable  qu'en  profe ,  fuivânt  le 
témoignage  d'Horace  en  fon  Art  Poétique: 

Piâoribus  atque  Poêtis 
QuidliBet  audendi  /imper  fuit  œqua  potejlas. 

Au  refte,  je  n'entreprends  point  dè  réformer  le  goût  du 
Public,  mais  feulement  de  prouver  qu'il  aime  lanouvauté; 
comme  on  peut  en  juger  par  ces  mots,  licencîment  manîment , 
remet ciment,  rallîment,  renîment,  &  femblables,  dont  quel- 
ques Écrivains  ont  retranché  la  lettre  e  qui  fe  plaçoit  encre 
Yi  &  la  lettre  m  ;  ce  que  l'Académie  n'a  pas  adopté. 

Il  en  eft  de  même  des  mots  enflure,  égratignure ,  engelure , 
entamure  ,  &  femblables,  donron  a  pareillement  retranché  , 
Vequi  prçcédoitla  lettre  u,  fur  laquelle  l'ufage  ne  permet 
pas  pour  cela  de  mettre  un  Circonflexe. 

Ces  deux  fyllabes  an  &  en  ont  un  fon  fi  uniforme  dans  la 
Langue  Françoife,  qu'on  les  confond  fou  vent  en  les  emplo- 
yant l'une  pour  l'autre  ;  &  il  eft  moralement  impoflible  de 
les  diftinguer ,  fi  l'on  n'a  pas  recours  à  l'étymologie  des 
mots.  Ainfi  pour  favoir  comment  on  doit  écrire  mendier , 
menfe  conventuelle  ,  penchant ,  pente  ,  venter ,  &  femblables , 
il  faut  favoir  que  ces  mots  tirent  leur  origine  des  Latins 
mendie  are  ,  menfa ,  pendere  ,  ventus ,  ôcc.  En  fuivant  cette 
maxime,  on  ne  tombera  jamais  dans  l'erreur  ou  font  au- 
jourd'hui quelques  Auteurs  peu  exaûs,  qui  écrivent  avec 
un  a ,  mandier,  manfe ,  panchant ,  ponte  9  vanter ,  Çen  parlant 

du  vent  )  &  autres  femblables. 
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Il  y  a  pourtant  quelques  mots  où  cette  fyllabe  s'écrit  par 
lin  a,  quoiqu'elle  aie  une  en  Latin,  comme  ramper  y  recom- 
mander ,  qui  viennent  de  repère,  commendare ,  &  quelques 
autres  que  l'ufage  apprendra.' 

Les  pamfans  de  Richelet ,  s'il  y  en  a,  foutiendront  fans 
doute  qu'on  doit  confulter  la  prononciation,  &  qu'il  fauc 
écrire  avec  un  a  les  fyllabes  où  il  fonne.  Mais  il  eft  aisé 
de  prouver  la  faufleté  de  cette  propofition  :  car  quoique  la 
lettre  e  devant  une  n  feule,  ou  fuivie  d'une  autre  confonne  ; 
emprunte  le  fon  de  Va  on  ne  laifle  pas  cependant  de  l'y  em- 
ployer,  comme  on  peut  le  voir  par  ces  exemples,  en  ,  encens  , 
endurcir,  enfant,  engourdir , enhardir ,  enjamber ,  enlever ,  en- 
quête, enrichir,  enfeigner ,  entendre,  envahir,  &  mille  autres  * 
parce  que  tout  le  monde  fait  qu'il  y  a  dans  notre  Langue 
un  e  ,  dont  la  prononciation  eft  la  même  que  celle  de  Va  ; 
tel  eft  encore  celui  qui  termine  les  adverbes. 

Il  eft  à  remarquer  qu'il  ne  fe  trouve  point  de  mot  dans 
lequel  la  lettre  n  foit  fuivie  d'un  b,  d'une  m  &  d'un  p,  par- 
ce que  devant  ces  trois  confonnes  elle  fe  change  ordinaire- 
ment en  m, quoiqu'elle  conferve  le  fon  qui  lui  eft  naturel* 
comme  on  le  verra  ci-après  à  la  lettre  M. 

On  ne  doit  excepter  de  cette  règle  que  certains  mots  où  IV 
fe  trouve  précédé  d'un  /,  comme  ceux-ci  bien-fait ,  chien ,  liens  % 
mien,  tien,  &  femblables,  où  Ve  conferve  le  fon  qui  lui  eft 
naturel  :  encore  ne  le  conferve-t-il  pas  dans  les  mots  client  > 
clientélle,  &  quelques  autres,  où  il  prend  le  fon  del'â.  Mais 
lorfque  Ve  fe  trouve,  fuivi  de  la  fyllâbe  ne,  comme  en  ces 
mots  arène,  ennemi  ,  garenne,  &c.  il  garde  le  fon  qui  lui  eft 
naturel ,  n'empruntane  le  fon  de  Va  que  dans  les  exemples 
ci-deflus  :  encore  devant  Vm  &  Vn  finales ,  comme  dans  ces 
mots  Jerufalem,  examen,  &c.  conferve-t-il  le  fon  qui  lui  eflr 
naturel ,  fi  l'on  en  excepte  la  feule  prépofition  en. 

Il  faut  encore  obferver  ici  que  la  plupart,  pour  ne  pas  dire 
tous  les  mots  François  qui  tirent  leur  origine  des  Latins  en 
in,  fe  traduifent  par  en,  &  par  conséquent  qu'on  doit  écrire 
cendre  ,  enter  ,  entre  ,  enflammer  ,  entonner  ,  &  femblables , 
parce  qu'ils  font  dérivés  des  Latins  cinis  ,  injerere,  inter  x  in^ 
fiammare  ,  intonare,  &c. 
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D  b  la  Lettre  F. 

« 

On  ne  met  plus  la  lettre /"au  mot  Sailli/;  &il  y  a  quel- 
ques Auteurs  qui  la  retranchent  du  mot  clef,  parce  qu'elle 
n'y  fonne  point.  Mais  fi  cette  rai  (on  étoit  valable,  il  fai}- 
droit  aufli  ôrer  dans  les  mots  plomb  ,  blanc ,  rond ,  fang  p 
almanach  ,fu/il9  Bèarn  ,  beaucoup ,  deferts,  Jôuvent,  &  fem- 
blables ,  les  lettres  b ,  c  ,  d ,  g , ,  h ,  l ,  n  ,v  t ,  &  fembla- 
bles ,  qui  ne  fe  font  point  fentir  :  ce  qui  feroit  abfurde  &  con- 
tre l'ufage. 

Richelet  &  quelques  autres  retranchent  encore  cette  lettre 
de  quantité  de  mots  où  abfolument  elle  doit  être  admife, 
comme  dans  le  mot  affaire  ,  &  femblables ,  parce  qu'il  eft 
composé  du  mot  faire  &  de  la  prépofïtion  à ,  qui  le  plus  fou- 
vent  a  la  vertu  de  faire  doubler  la  lettre  initiale  du  Am- 
ple dans  les  composés ,  comme  je  l'ai  prouvé  ci-deflus  aux 
lettres  B  &  C.  Ils  la  retranchent  aufli  fans  aucun  fondement 
des  mots  affecter  ,  difficile ,  &  femblables  ,  où  de  tout  temps 
elle  a  été  refpe&ée,  parce  qu'ils  tirent  leur  étymologie  des 
iatins  affedare,  difficilis,  &c.  Pour  ce  qui  eft  des  mots  où  la 
double  ff  n'eft  admife  que  par  ufage,  on  peut  leur  en  ac- 
corder la.  réforme. 

Il  n'en  eft  pas  de  même  à  l'égard  de  certains  mots  qui 
nous  viennent  des  Grecs  :  Richelet  a  tort  de  les  écrire  avec 
une/,  puifqu'ils  fe  trouvent  écrits  avec  un  p  &  une  h  dans 
la  Langue  originale  qu'on  doit  toujours  imiter,  autant  qu'il 
eft  poflible.  L'Auteur  de  YOfficina  Latinitatis  dit  à  ce  fujec, 
que  puifque  les  Latins  avoient  une/auflî-bien  que  nous ,  & 
que  néanmoins  ils  ont  écrit  par  ph  leurs  mots  qui  defeen- 
doient  du  Grec ,  il  ne  croit  point  qu'on  doivent  changer 
cette  manière  d'écrire.  Je  tâcherai  d'appuyer  ce  fentimenc 
à  la  lettre  H. 

De  la  Lettre  G. 

Cette  lettre  eft  fujette  aux  mêmes  règles  que  j'ai  expli- 
quées ci-deflus  en  parlant  du  2?,  du  C  &  de  la  lettre  F; 
ceft-à-dire  ,  qu'elle  doit  doubler  dans  les  mots  où  l'étymo- 
Jogie  &  l'ulàge  l'autorifent ,  quoiqu'elle  n'y  fonne  point  du* 
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tout,  comme  en  ceux-ci  :  affigner ,  doigt,  étang,  rang,  rijl* 
gner  ,fang  ,/angfue  Jigne  Jignet ,Jignifier ,  foujfîgner ,  vingt, 
&  femblables. 

Il  fâutauffi  obferver  que  le  £  devant  Ye  &  Yi  ayant  le  même 
fon  qu'un  j  confonne  ,  il  eft  fortaifé  de  fe  tromper  en  écri- 
vant par  je  f  ji ,  les  mots  qu'on  doit  écrire  par  ge,  gi.  Pour 
ne  pas  tomber  dans  ces  fautes  groflleres,  il  faut,  quand  oïl 
doute,  avoir  recours  à  l'étymologie  ,  &  pour  lors  on  con- 
xioîcra  qu'on  doit  écrire  avec  un  g  les  mots  gelée  ,  gémir  , 
général ,  gendre ,  genre,  gigantefque ,  &c.  parce  qu'ils  dérivent 
des  Latins  gelu ,  gcmcre ,  generalis ,  gêner ,  genus  ,  gigas  ,  &c. 
&  au  contraire  ,  qu'on  doit  écrire  avec  un  j  confonne  les 
tS  de  Jefus  ,  jeter  ,  jeudi  ,  jeûner  ,  jeumjfe,  &c.  parce 
J&ls  tirent  leur  origine  des  Latins  Jejïis ,  jacere ,  Jupiter  9 
ejunium  ,  juventus ,  &c. 

Il  faut  encore  remarquer  que  le  g  devant  Y  a ,  Yo  &  Yu 
conferve  le  fon  guttural  qui  lui  eft  naturel  ,  comme  on 
peut  le  fentir  en  ces  mots  gabelle ,  godet,  ambigu  ,  &c.  Pour 
adoucir  cette  fyllabe  dans  pîufieurs  modes ,  temps,  &  per- 
sonnes des  verbes  terminés  en  jger  &  même  dans  guelquei 
fubftantifs.  on  ajoute  un  e  après  le  g  devant  l'a,  Yo  &Yu. 
En  voici  des  exemples  ;  il  mangea  ,  obligeant  ,  vengeance  9 
géole ,  geôlier ,  nageoire,  vengeur ,  nageur ,  &c.  Voyez  outre 
ces  remarques ,  celles  de  la  lettre  C. ,  au  lieu  de  laquelle 
il  eft  fouvent  employé. 

D  E  LA    LETT  RE  R. 

Cette  lettre  >  comme  on  le  verra  dans  la  fuite  de  cet  Ou- 
vrage ,  eft  une  des  plus  maltraitées  de  notre  Alphabet.  Ri- 
chelet  &  tous  ceux  qui  aiment  la  nouveauté,  la  retranchent 
de  tous  les  mots  où  elle  ne  fonne  point  :  ils  n'épargnent 
m  les  noms  propres  ,  qui  ne  doivent  jamais  changer  ,  ni 
Ceux  qui  font  dérivés  de  la  langue  Grecque ,  ni  ceux  que 
nous  avons  tirés  du  Latin.  Nous  devrions,  au  moins  par 
reconnoi fiance,  refpefter  ces  fources ,  &  ne  pas  défigurer 
des  mots  que  nous  avons  été  obligés  d'emprunter  de  ces 
Langues  n  fécondes.  Auffi  nos  anciens  Auteurs  François  pré- 
voyoient,  comme  ledit  le  P.  Bufïîer ,  qu'en  quittant  l'ancienne 
Orthographe,  onperdroit  la  connomance  des  étymologies, 
qui  font  voir  de  quels  mots  Latins  ou  grecs ,  viennent  cer- 
tains 
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tains  mots  François.  L' Auteur  de  VOfficina  Latinitatis  9  recon- 
iioiffoit  cette  vérité  confiante  ,  quand  il  a  die  qu'il  faux 
prendre  garde  de  ne  pas  écrire  par  ça  les  mots  Grecs  qui 
commencent  par  un  chi,  comme  chiromancie ,  chœur  ,  cho- 
rifte,  &c.  ni  écrire  chrême  &  Chrétien  fans  h.  C'eft  le  fèntimenc 
de  la  plus  faine  partie  de  nos  Modernes,  &  la  feule  ignorance 
voudroit  s'y  of>pofef. 

Où  remonteront  à  préfent  les  prétendus  réformateurs  de 
TOrrhographe?  Quels  font  leurs  Auteurs  ?  N'aurai- je  pas  droic 
de  leur  dire  ,  ce  qu'on  a  toujours  obje&é  aux  Novateurs: 
De  qui  tenez- vous  cette  doârine  ,  &  qui  vous  a  donné  le 
pouvoir  de  l'enfeigner? 

Pour  moi  je  ne  crains  point  de  femblables  reproches,  puif- 
cjue  je  cite  des  Auteurs  dont  les  Ouvrages  ont  été  approuvés 
du  Public.  L'Auteur  de  VOfficina  Latinitatis,  dans  fonpetic 
Traité  de  l'Orthographe  Françoife,  dit,  comme  je  l'ai  rap- 
porté ci-deflus  à  Ta  lettre  F,  que  puifque  les  Latins  avoienc 
une/auffi-bien  que  nous ,  &  que  néanmoins  ils  ontécritpar 
fh  leurs  mots  qui  defçendoienc  du  Grec  f  il  ne  croit  point 
^u'on  doive  changer  cette  manière  d'écrire.  Ce  même  Au- 
reuren  parlant  de  la  lettre  T ,  ajoute  qu'il  faut  reconnoître 
les  mots  dans  lefquels  cette  lettre  eft  jointe  avec  une  A,  car 
quoique  celle-ci  ne  change  rien  à  la  prononciation  du  T, 
c'eft  une  faute  grofliere  de  ne  pas  écrire  de  cette  forte,  thème, 
théâtre  ,jympathie ,  Démoflhene ,  &c. 

Selon  ces  principes  ,  c*eft  donc  avec  c k  ,  ph  &  th  qu'on 
doit  écrire  en  François ~Ja. plupart  des  mots  qui  nous  vien- 
nent du  Grec ,  &  qui  f e  trouvent  dans  cette  Langue  origi- 
nale écrits  avec  un  chi ,  uû  phi  ,  ou  un  thêta ,  foit  que  ces  let- 
tres fe  trouvent  au  commencement  ou  au  milieu  des  mots, 
Comme  en  ceux-ci,  Chaldée,  Anachorète ,  fophij me ,  améthifte p 
&  femblables. 

Que  répondront  à  cela  les  Partifans  de  la  nouveauté? 
Seront-ils  aufli  téméraires  que  Richelet  ,  qui ,  après  avoir 
retranché  la  lettre  A  des  mots  Rhétorique ,  Rhetoricien ,  thème  , 
Théologie  ,  Thibaud,  Thomas ,  &  femblables ,  ofe  s'en  taire  une 
efpece  de  gloire ,  en  difant  que  la  lettre  h  dans  tous  ces  mots 
ne  fert  qu'à  embarralTer  la  plupart  des  François  ? 

Mais  en  vérité  ,  n'eft-ce  pas  vouloir  s'attirer  la  riféepld- 
tôt  que  l'approbation  du  Public  ?  Peut-on  s'empêcher  de  prô- 
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noncer  Thomas,  foit  que  Ton  écrive  avec  une  A  ou  fans  A? 
Peut-on  prononcer  autrement  que  Philojbphc  ,  foit  qu'on  le 
hfc  avec  deux //ou  avec  deux  pp  &  deux  hh  ?  Non  fans 
doute  :  ainfi  route  la  difficulté  ne  roule  que  fur  le  chi ,  comme 
en  convient  M.  de  Vaugelas  dans  Tes  Remarques  fur  la  Lan- 
gue Françoifè,  pages  205.  206.  207.  &  208.  c'eft  ce  qu'il 
faut  examiner. 

Les  Novateurs  n'écrivent ,  difent-ils  ,  les  mots  Caldêe  au 
lieu  de  Chaldêe  s  Anacorete  pout  Anachorète ,  &  Catécumene 
pour  Catéchumène,  &  plufieurs  autres  femblables,  que  pour 
empêcher  qu'on  ne  prononce  dans  ces  mots  les  fyllabes  cha  9 
cko  &  chu  ,  comme  en  ceux-ci  chagrin y  chofe ,  chute.  Cette- 
rai  fon  eft  fpécieufe  :  voyons  fi  elle  eft  auffi  bonne  qu'ils  le 
prétendent.  On  trouve  dans  Richelet  Chirographaire  j  Chiro- 
mancie y  Chorijlè  &  Chorographie ,  rels  qu'ils  font  écrits  ici. 
Or  il  eft  certain  que  la  première  fyllabe  de  ces  mots  fe  doit 
prononcer  en  ceux-ci  comme  dans  les  autres.  Par  conséquent 
il  eft  blâmable  d'avoir  laifle  la  lettre  h  dans  ces  derniers ,  fi 
elle  y  occafionne  une  faute  ;  ou  il  a  tort  de  la  retrancher 
des  premiers,  fi  elle  n'y  en  occafionne  pas.  Quelle  autorité 
peut  donc  avoir  le  fentiment  d'un  homme  ,  qui  non- feule- 
ment refufe  de  s'accorder  avec  les  Grecs,  les  Latins  & 
tous  les  Savants  du  Royaume  ,  mais  qui  ne  s'accorde  pas 
avec  lui-même? 

Outre  cela  ,  quels  font  les  hommes  capables  de  commet- 
tre ces  fortes  de  fautes?  Les  Etrangers,  les  enfants  &  les 
ignorants,  A  l'égard  des  premiers,  cen'eftpasà  nous  à  étu- 
dier leur  manière  de  prononcer  ,  c'eft  à  eux  à  s'inftruire  des 
caraéteres  de  notre  Langue.  Ils  ont  des  mots  auffi  bien  que 
nous,  qu'ils  prononcent  autrement  qu'ils  ne  les  écrivent;  & 
je  n'ai  pas  encore  oui  dire  qu'en  faveur  des  François  ils  aient 
changé  leur  Orthographe.  Pourquoi  donc  aurions- nous  plus  dé- 
férence pour  eux  qu'ils  n'en  ont  pour  nous?Quant  aux  enfants  & 
aux  ignorants,  îlfaut  nécelfai  rement  qu'ils  acquièrent  la  fcience 
par  l'étude,  puisqu'elle  ne  leur  eft  point  infuie.  Tous  nos  bons 
Maîtres  d'écoles  enfeignent  à  prononcer  caritas,  Kclydrus,  Ki- 
rurgus ,  coruSy  Catecummus ,  &c.  quoique  dans  les  Livres  Latins 
ontrouye  chantas  ,  Chelydrus^Chirurgus, chorus,  Catechumenus% 
&cï  Pourquoi  ne  veut-on  pas  qu'ils  puiflent  enfeigner  à  lire 
&  à  prononcer  le  François  qui  eft  leur  Langue  naturelle  » 
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^uî (qu'ils  enfeîgnent  la  manière  de  prononcer  une  Langue 
qu'ils  n'entendent  pas  généralement  parlant  ?  Il  eft  vrai  qu'fi 
y  a  des  mots  dont  l'u&ge  depuis  long-temps  a  retranché  là 
lettre  A  :  on  écrit  caraâcre  y  colère  ,  corde  &  trûne  ,  quoiqirè 
ces  mots  foient  dérivés  des  JLatins    char  acier  ,  choiera, 
chorda ,  thronus  ;  mais  ces  mots  doivent-ils  fervir  de  règle 
pour  tous  les  autres  ?  c'eft  une  exception  qui  ne  doit  pas 
porter  préjudice  au  refte.  De  plus  ,  il  n'y  a  aucun  bon 
Di&ionnaire,  qui  n'avertiflô  de  la  prononciation  dececara- 
dere  dans  les  mots  dérivés  du  Grec  &  du  Latin  :  on  peut 
donc  aifément  éclaircir  fes  doutes. 

Outre  ces  remarques  ,  il  "faut  encore  obferver  que  Jorf- 
que  la  . lettre  h  n'eft  point  afpirée  au  commencement  d'un 
mot ,  elle  mange  Va  ou  Yc  muet  qui  la  précède  ;  &  qu'on 
doit  par  conféquent  écrire  Vhommë  ,  non  pas  le  homme  ;  Vfuiï- 
bitude ,  ï  non  pas  U  habitude,  il  s'agir  préfentement  de  fa  voit 
dans  quels  mots  elle  eft  afpirée  ,  &  dans  quels  mots  elle 
ne  l'eft  pas.  L'A  n'eft  point  afpirée  dans  les  mots  François 
qui  dérivent  des  Langues  Grecque  &  Latine ,  &  qui  com- 
mencent par  une  A  dans  ces  trois  Langues ,  comme  heure  , 
hora;  homme  >  homo  ,  &  femblables.  De  cettè  règle  géné- 
rale, il  n'en  faut  excepter  que  trois  ;  favorr  he'ros  >  harpie  , 
hennir ,  dans  lefquels  l'A  eft  afpirée  ,  comme  en  ceux-ci , 
habler  >  hacher  ,  ruiie  ,  haillon  ,  haïr  ,  haire  y  halle  ,  halle- 
barde ,  hameau  ,  hanche  ,  hanneton  ,  hanter  Â  hareng  >  haras  , 
harceler  ,  hordes  ,  hardi ,  haricot  ,  harpe  ,  hâte  ,  haut,  hafard , 
héraut  alarmes  ,  hèriffcr  ,  hêtre  ,  heurter  ,  hibou  ;  hidçux*,  hola, 
Hollande  ,  Hongrie  ,  &  plufieurs  aunes  qu'en  trouvera 
dans  leur  ordre  alphabétique,  marqués  de  deux  virgules 
que  les  Imprimeurs  nomment  guillemet.  Il  faut  obferver  que 
quoique  l'A  loit  afpirée  dans  le  mot  héros ,  elle  ne  l'eft  pas  dans 
fes  dérivés  &  qu'on  écrit  l'Héroïne  Moufquetarré ,  THèroïçuf 
valeur,  quoiqu'on  écrive  &  qu  on  prononce  le  hérds,\ non  pas 
Vhéros.  Il  y  a  auffi  quelques  phrafes  dans  tefquelks  on  n'af- 
pire  pas  l'A  des  mots  Hollande  &  Hongrie  \  car  on,  dit  fort 
bien  du  fromage  d 'Hollande  ,  du  vin  d  Hongrie  ,  quoiqu'on 
prononce  la  Hollande  ,  la  Hongrie. 

II  faut  encore  avoir  égard  aux  mots  qui  nou/viennent  du 
Grec ,  &  qui  dans  cette  Langue  originale  font  marqués  d'un 
eïprit  r  ude  ;  on  n'en  doit  pas  retrancher  la  lettre  A ,  quoiqu'elle 
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n'y  fonne  pas  :  airifi  il  faut  écrire  Rhodesl  9  Rhétorique  ï 
Arrhes  rhinocéros  >  rhume  >  &  femblables  :  c'eft  le  fentimenc 
de  M.  de  Vaugeks. 

De  la  Lettre  1. 

Je  n'ai  rien  à  dire  ici  de  cette  lettre,  en  ayant  fuffifamment 
parlé  ci-deffus  à  l'article  des  Accents.  Voyez  outre  cela  la 
Remarque  de  la  lettre  G ,  &  ci-après  celle  de  la  lettre  Y. 

De  la  Lettre  L. 

Quoique  cette  lettre  ne  fe  prononce  pas  à  la  fin  des  mots 
•util  >  fujil  y  gentil  3foul  >  &c.  on  doit  cependant  l'y  admettre  : 
c'eft  l'ufage  de  tous  les  Savants. 

On  ne  doit  pas  non  plus  la  retrancher  des  mots  appeller  y 
fyllabe  >  Sibylle  ,  imbécillité  >  inalliable  ,  injl aller  ,  intervalle  > 
méj alliance  ,  &  femblables ,  dans  lefquels  elle  doit  doubler; 
parce  qu'ils  tirent  leur  étymologie  des  mots  appellare  ,  fyl- 
laba  y  Sibylla  ,  imbécillitas ,  alligare  ,  inflallarc  ,  intervallum  * 
&c.  qui  le  trouvent  écrits  avec  deux  //  chez  les  Auteurs 
latins  <Jue  nous  devons  imiter  dans  leur  Orthographe ,  puif- 
quenous  faifons  pafler  leurs  mots  dans  notre  Langue. 

Outre  ces  exemples  ,  il  y  en  a  d'autres  où  17  ne  double 
que  pour  favorifer  la  prononciation  ,  &  dans  lefquels  elle 
eft  autorifée  par  l'ufage ,  comme  on  peut  le  voir  en  ceux- 
ci  :  Chancellerie  y  chandelle,  Châtclhnie 3  fidelle,  &  femblables, 
quoiqu'il  n'y  ait  qu'une  feule  /  dans  le  fimple  d'où  déri- 
vent ces  compofés ,  comme  Chancelier  ,  chandelier  >  Châtelain , 
fidélité  y  &C.  V  ^  \ 

Il  y  en  a  d'autres  au  contraire  dont  l'ufage  l'a  retranchée , 
quoiqu'elle  y  fût  admife  autrefois  ,  &  même  autorilee  par 
l'étymologie  ,  comme  en  ces  mots  :  aune  ,  faucon  ,  paume  y 
paumicr  ,  poumon  y  pupitre  y  faumon  >  taupe  ,  fouffre  y  & 
femblables.  • 

A  l'égard  des  noms  propres  qui  ont  été  compofés  de  quel- 

3ues-uns  de  ces  derniers  mots  ^  il  faut  obier  ver  qu'on 
oit  les  écrire  félon  l'ancienne  Orthographe  ;  parce  qu'en 
la  quittant ,  il  arriveroit  que  la  flgnature  du  fils  ne  lèroit 
pas  conforme  à  celle  du  pere  :  ce  qui  feroit  ridicule  &  blâ- 
mable. 

* 

i 
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Tl  faut  encore  remarquer  que  dans  lés  mots  compofés  de 
la  prépoficion  a  dont  le  fimple  commence  par  une  l  ,  oh 
doit  doubler  cette  lettre  initiale.  Ainfi  l'ufage  veut  qu'on 
écrive  allier  s  alléger  >  allouer  >  allumer ,  parce  que  ces  mots 
font  compofés  de  la  prépofition  m  &  des  mots  lier  *  léger  * 
louer,  &  lumière.  Par  la  même  raifon  Ton  devroit  écrire 
Miter  y  allignerôz  allaiter ,  avec  deux//,  comme  les  écrit  le 
P.  Joubert,  puifqu'ils  font  compofés  de  la  prépofition  à  , 
&  des  mots  lit  >  ligne  &  lait. 

De  la  Lettre  M. 

Quoique  la  lettre  m  emprunte  à  la  fin  de  plufieurs  mots 
le  Ion  de  la  lettre  n ,  comme  on  peut  le  voir  en  ceux  -  ci 
dam  j  daim  ,  faim  y  nom  ,  "pronom  9  renom  3  fur  nom  y  par- 
fum ,  &c.  cependant  on  doit  l'y  admettre  ,  &  ne  pas  la 
changer  en  n  ;  ce  feroit  une  faute  grofliere  contre  l'étyrao- 
logie  &  l'ufage. 

Elle  emprunte  pareillement  le  fon  de  la  lettre  n  devant 
une  autre  m ,  un  b  &  un  p ,  comme  on  le  voit  en  ces  mots 
évidemment ,  membre  j  jambe  j  timbre  3  combler  ,  humble  ,  &c. 
camper  ,  Temple  ,  grimper  ,  rompre  ,  &  femblables.  Ain  fi  il 
ne  faut  pas  imiter  Ricnelet  qui  de  fon  autorité  privée  écrie 
confidenment  ,  éléganment ,  éloquenment  ,  éminenment  e nota  il- 
louer  ,  excellenment  ,  fervenment  ,  incidenment  y  indé- 
cenment  s  indépendanment  ,  indiférenment  ,  indulgenment  s 
innocenment  puiffanment ,  récenment,  &c.  Ce  font  des  innova- 
tions qu'il  faut  éviter  en  fe  conformant  à  Tufage ,  qui  veut 
qu'on  écrive  avec  deux  mm  ,  confidemmentj  élégamment  ,  & 
ainfi  les  autres. 

La  lettre  m  prend  encore  le  fon  de  la  lettre  n  dans  les  mots 
/olemnel  j  condamner  j  damnation  ,  damner  :  mais  il  ne  faut  pas 
pour  cela  écrire  avec  deux  nn  /folennel  3  condanner  >  dann&* 
ilon ,  danner.  Ce  font  des  fautes  où  Richelet  eft  tombé  le 
premier  ,  dans  lefquelles  il  a  été  fuivi  par  quelques-uns 
dont  le  fentiment  ne  fauroit  faire  loi.  Voyez  les  Remar- 
ques particulières  fur  chacun  de  ces  mots  dans  leur  ordre 
alphabétique, 

Devant  le  t  ellç  emprunte  auffi  quelquefois  le  fon  de  la 
lettre  n ,  principalement  dans  Comte  j  Cemtejfe  ,  comté  ;  & 
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qui  écriroit  en  François  ,  Conte  pour  Comte  ,  feroit  une 

faute. 

Outre  ces  Remarques ,  il  faut  aufli  obferver  que  la  lettre  rfi 
doit  doubler  dans  les  mots  où  l'étymologie  le  requiert  , 
quoiqu'on  n'y  en  prononce  qu'une ,  comme  en  ceux-ci  9 
Commende ,  anagramme  >  Grammaire  y  commun  >  flamme  9 
&  femblables  ,  parce  que  ces  mots  tirent  leur  origine  de  à 
Latins  Commenda  y  anagramma  ,  Grammatice  >  communis  , 
flamma ,  &  femblables  qu'on  trouve  écrits  avec  deux  mm 
chez  tous  les  bons  Auteurs. 

Delà  Lettre  N. 

Quoique  la  lettre  n  ne  fe  prononce  point  dans  le  pluriel 
des  verbes ,  il  faut  cependant  l'y  placer  ,  parce  que  c'eft 
un  ufage  général  ,  comme  on  en  doit  juger  par  ces  mots, 
ils  penjent ,  elles  dijent,  &c. 

Il  faut  remarquer  qu'on  double  cette  lettre  dans  plufieurs 
mots  François ,  oii  fuivant  l'étymologie  elle  devroit  êtrè 
fimple  comme  en  ceux-ci  ,  perfonne  ,  couronne  ,  qui  font 
imités  des  Latins  ,  perfona ,  corona  ,  &c.  La  raifon  de  ces 
doubles  nn ,  eft  que  ces  pénultièmes  fyllabes  font  brevet 
en  François.  Les  exemples  de  cet  abrègement  de  fyllabe 
font  très-fréquents. 

Au  contraire  on  retranche  Vn  de  quantité  de  mots  oïl 
elle  doit  doubler  fuivant  l'ufage ,  &  dans  lefquels  les  Par- 
tifans  de  la  nouveauté  n'en  veulent  qu'une.  Voyez  à  ce  fu  jet: 
mes  remarques  fur  les  terminaifons  ci-après  ,  aux  adjeftifs 
&  aux  adverbes. 


>  -  .  » 


De  la  Lettre  O. 


Voyez  les  remarques  fur  cette  lettre  ,  ci  -  deflus  aux 
Accents. 

De  la  Lettre  P. 

Nous  avons  plulieufs  mots  dont  on  a  retranché  cette 
lettre ,  fans  aucune  autre  raifon  que  parce  qu'elle  n'y  Ton- 
ne pas.  J'ai  fait  voir  en  plufieurs  endroits  que  ce  prétexte 
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rfeft  pas  recevable ,  en  voici  encore  une  preuve  convain- 
cante. Tous  les  Savanes  &  l'Académie  écrivent  foui  ,  faturz 
cependant  on  ne  prononce  que  fou  ,  la  lettre  l  ne  fe  fait 
point  entendre.  Cette  raifon  n'eft  donc  pas  luffi Tante  pour 
autorifer  le  retranchement  que  font  quaiques  Modernes  de 
la  lettre  p  dans  les  mots  temps  ,  avpeller  3  fuppojer  ,  Jept  y  Jep- 
tieme  ,  apprendre  ,  pouppe,  &  femblables  ,  qui  tirent  leur  ori- 
gine du  Latin.  Richelet  eft  le  premier  qui  ait  inventé  cette 
manière  d'écrire  :  mais  il  me  femble  que  l'étymologie  doit 
l'emporter  fur  le  caprice. 

Je  remarque  au  contraire  ,  que  la  plupart  des  Auteurs 
admettent  le  p  dans  plufieurs  mots  où  il  ne  devroit  pas 
avoir  entrée  :  ils  écrivent  dompter  ,  exempt ,  exempter ,  exemj>- 
tion  y  feptier  ,  &c.  contre  la  prononciation  &  l'étymologie 
de  ces  mots ,  dont  je  prie  le  Le&eur  de  lire  les  Remarques 
particulières  dans  leur  ordre  alphabétique. 

Quel  parti  prendre  dans  une  contrariété  fi  bizarre  P  Le 
voici.  Il  faut  avoir  recours  à  la  racine  des  mots  &  fe  con- 
former, autant  qu'il  eft  poflible  ,  à  l'Orthographe  de  la^ 
Langue  dont  ils  lont  dérivés.  Ainfi  pour  imiter  les  Latins, 
dans  ceux  qu'ils  nous  ont  appris  ,  il  faut  à  leur  exemple, 
doubler  le  p  dans  les  mots  compofés  des  prépofitions  à  & 
fuper  ,  comme  apparoitre  &  fupplanter  ,  qui  font  dérivés  de 
parère  ,  plant are ,  &  femblablement  les  autres.  Voyez  çi-deffus 
les  remarques  des  lettres  B.  &  C. 

D,  'la  L.rti.  Q. 

Cette  lettre  n'a  rien  de  particulier  qui  foit  digne  de  re* 
marque,  fi  ce  n'éft  qu'elle  ne  fe  met  jamais  au  commen- 
cement ni  au  milieu  d'un  mot ,  qu'elle  ne  foit  .  fui  vie  d'un  ie 
A  la  fin  d'un  mot  elle  emprunte  le  fon  du  c  ,  comme  on 
le  voit  dans  le  mot  coq. 

De   laLettre  R. 

4 

Nos  Modernes,  comme  Richelet  &  quelques  autres ,  ont 
jugé  à  propos  de  retrancher  une  r  du  mot  mercredi.  Au  con- 
traire, on  trouve  dans  leurs  Dictionnaires  clone avec  deux 
rr,  fans  aucune  raifon  ;  ce  qui  me  donne  lieu  de  faire  la 
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réflexion  fuî vante.  Ces  Meilleurs  ont  dû  confulter  laprorionv 
ciation  ou  Tétymologie.  S*îls  ont  eu  égard  à  la  prononcia- 
tion ,  ils  font  blâmables  d'avoir  écrit  avec  deux  rr ,  clorre  9 
conclurre ,  charrette ,  charroi,  [charrue ,  carrojfe,  &c.  puifqu'il 
ne  fonne  qu'une  r  dans  tous  ces  mots.  S'ils  ont  eu  égard  k 
Tétymologie ,  ils  ont  également  tort  de  ne  fouflxir  qu'une 
feuler  dans  le  mot  chariot  ,  puifqu'il  tire  aufli-bien  que 
charrette,  fon  origine  du  Latin  carruca.  D'où  il  eft  aifé  de 
conclure  qu'on  devroit  écrire  charriot ,  puifqu'on  écrit  char- 
rette &  charrier  ;  mais  la  coutume  d'écrire  chariot  a  paflfé  en 
ufage  contre  Tétymologie. 

On  m'objectera  peut-être  que  ces  Meffieurs  ont  fuivi  Tufage. 
Pour  y  répondre  par  avance  ,  je  dis  que  lorfqu'on  doute 
d'un  mot ,  on  a  recours  à  un  Dictionnaire  :  mais  ce  ne  font 
pas  des  Dictionnaires  particuliers  qui  doivent  former  un 
ufage  ,  parce  que  les  Auteurs  n'y  fuivent  ordinairement  que 
leur  propre  goût ,  qui  n'eft  pas  toujours  le  çlus  fût  ni  le  plus 
luivi.  Le  feul  Dictionnaire  auquel  on  puifTe  s'en  rapporter  , 
eft  celui  de  l'Académie ,  dont  il  vient  de  paroîcre  une  nou- 
velle Edition  en  1762.  &  quand  il  y  a  des  doutes  fur  l'Or- 
thographe de  quelques  mots,  la  règle  de  Tétymologie  eft 
celle  qui  doit  avoir  la  préférence. 

Par  cette  même  raifon  on  doit  doubler  la  lettre  r  dans  les 
mots  arranger  ,*rrenter,  &femblables,  parce  qu'ils  fonteom- 
pofés  de  rangée  de  rente  &  de  la  prépofîtion  à,  ,  qui  a  la 
vertu  de  faire  doubler  la  lettre  initiale  du  fimple  dans  le 
compofé,  comme  jeTai  fait  voir  ci-deffus  aux  lettres  B  j  C9 
&  ailleurs. 

De  la  Lettre  S. 

Cette  lettre  a  été  retranchée  de  quantité  de  mots  dans 
fcfquels  elle  a  été  remplacée  par  le  Circonflexe  &  TA igu, 
comme  on  peut  le  voir  ci-deflus  aux  Accents.  Mais  outre 
cette  fuppreflion  g,ui  eft  autorilée  par  Tufage  ,  Richelet  a 
cru  pouvoir  en  introduire  une  autre  qui  déplaît  à  tous  les 
Savants.  On  trouve  dans  fon  Dictionnaire  condècendre ,  con- 
diciple ,  convalécence  ,  convalécent ,  adolécence  ,  décendre ,  dê-^ 
cente  9  diciplinef  diciple  >  lacif,  laciveté  ?  vicine  ,&  autres  fem- 
b  labiés,  au  lieu  de  condefeendr* ,  condijcipl* ,  convalefcencc  p 

conyalefcent. 
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tonvatejccnt ,  ddotefcence,  dej  cendre,  dc/iente,  difciplint*  dif- 
cîple,  lafcif ,  lafciveté  ,  pifcine  ,  &  autres  femblables  ,  qué 
tous  les  Savants  écrivent  avec  un  Jl  Je  conviens  que  cette 
Orthographe  eft  favorable  aux  ignorants  :  mais  elle  eft 
contre  l'ufage  &  l'ctymologie  :  je  prétends  même  qu'elle  eft 
contraire  à  la  prononciation  ,  car  dans  ces  mots  on  fait 
certainement  fentir  un  peu  Vf  avant  le  c. 

Il  faut  prendre  garde  qu'entre  deux  voyelles ,  où  la  let- 
tre /* a  un  fon  parfait ,  il  faut  mettre  deux  ff  >  &  que  l'on 
n'y  en  met  qu'une  quand  elle  a  la  prononciation  du  {:  cela 
paroît  dans  ces  deux  mots  poiffon  >  pifcis  ,  <f;  poijon  ,  ve- 
neniun. 

Ceft  cette  conformité  de  fon  qui  a  fait  écrire  avec  un 
j  plufieurs  mots  qu'on  doit  écrire  avec  une  /,  comme  lèfè % 
lèjiitn ,  qui  ont  été  formés  du  lupin  lœfum  de  Udere  :  &  par 
conféquent  Richelet  &  Joubert  ont  eu  tort  d'écrire  avec 
un  i  U'ié ,  le\ion.  Il  y  a  apparence  que  ces  Auteurs  ne  con- 
fultoient  pas  plus  la  prononciation  que  l'étymologie  des 
mots.  Je  viens  de  prouver  ce  dernier  point ,  prouvons  main- 
tenant l'autre. 

La  lettre  /"entre  deux  voyelles  emprunte  le  fon  du  {  : 
cette  règle  eft  générale  ;  en  voici  des  exemples  :  cafaque  9 
Cèfar  y  difant ,  ofcr ,  ufer  y  défert  s  lefard  3  èrefipele  ,  réfoudre  s 
vrëfumer  ,  préfence  >  chcmife  >  ufure  ,  &  mille  autres  mots  oti 
V/'fe  trouvant  entre  deux  voyelles  ,  fe  prononce  comme 
un  i.  Il  ne  devroit  pas  y  avoir  de  difficulté  fur  cet  article, 
cependant  il  y  en  a. 

Quelques  Modernes  prétendent  que  dans  les  mots  corn- 
pofés  des  prépofitions  de  3  pte  &  re ,  dont  le  iimple  com- 
mence par  une  f ,  cette  lettre  ne  doit  pas  doubler ,  parce 
qu'elle  y  conferve  un  fon  fort  ;  &  par  conféquent  qu'on  doic 
écrire  défaler ,  désécher  9  préséance  ,  préfentiment  >  refuj citer  ± 
refouvcnir  ,  &  ainfi  les  autres.  Je  dis  premièrement  que  cette 
règle  n'eft  pas  générale  ,  puifque  les  Auteurs  écrivent  ces 
mots  les  uns  d'une  manière ,  les  autres  d'une  autre ,  comme 
je  le  prouve  dans  l'ordre  alphabétique  ci^après.  En  fécond  lieu 
je  foutiens  que  cette  règle  eft  ablurde.  Pour  le  prouver  in- 
vinciblement ,  il  ne  faut  que  comparer  quelques  mots  les 
uns  avec  les  autres.  Et  en  effet,  pourquoi  écrira- t-ondëjaler 
avec  une  leule f*  tandis  qu'on  trouve  iefferyir  dans  tous 
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les  Livrés  avec  deux  ff?  Quel  privilège  a  la  lettre  /"dan* 
te  mot prefentir,  pour  y  conierver  le  fon  qui  lui  eft  naturel, 
tandis  que  dans  le  mot  fréfcmer  elle  emprunte  le  fon  du  {  ? 
Cette  lettre  n'eil-elle  pas  entre  deux  e  dans  l'un  comme  dans 
l'autre  mot  ?  On  m'objeâera  fans  doute  la  nouvelle  règle  de 
nos  Modernes  :  voyons  donc  fi  elle  eft  recevable.  Les  mots 
reffuf citer  &  réfurrcàioti  nous  viennent  de  la  même  fource  : 
ris  font  dérivés  des  Latins  refurgere  &  refurreâio  :  pour  les 
rendre  conformes  à  leur  étymologie,  j'avoue  qu'ils  ne  de- 
vraient ni  l'un  ni  l'autre  être  écrits  qu'avec  une  feule  f 
Mais  -cette  f  *ura-t-elle  en  François  une  force  qu'elle  n'a 
pas  dans  le  Latin.  On  prononce  dans  cette  Langue  originale 
rc\u  dans  les  deux  mots  :  mais  la  nôtre  n'admettant  pas  cette 
prononciation  dans  reffufciur ,  il  faut  convenir  qu'on  y  doit 
doubler  la  lettre  / ,  afin  qu'on  ne  prononce  pas  reçu  dans 
ce  mot,  comme  on  le  prononce  dans  réjurreâion. 

Cherchons  maintenant  l'autorité  de  cette  nouvelle  Ortho- 
graphe chez  ceux  mêmes  qui  en  font  les  auteurs.  On  trouve 
dans  les  Diâionnaires  de  Richelet  &  de  Joubert  les  mots 
tefacrer  ,  rcfaigner  *  refaluer ,  refauter  ,  resécher  ,  refeller  ,  refi~ 
meller  ,  refemer  ,  &c.  écrit  avec  une  feule  f  ;  parce  qu'ils 
font  compofés  de  la  prépofition  re  >  &  des  mots  Jacrer  3 
faigner  ,  faluer  ,  fauter  ,  sécher  ,  feller  ,  .  femelle  9femer  ,  &c. 
Voilà  une  nouvelle  règle  établie  :  mais  ces  prétendus  Lcgifla- 
teurs  ïui vent  ils  exactement  cette  loi  qu'ils  nous  donnent  ? 
C'eft  ce  qu'il  faut  examiner.  Je  trouve  dans  ces  mêmes 
Dictionnaires  les  mots  reffafftr ,  reffentiment ,  reffentir ,  refferrer  9 
rej/crtir  ,  pour  fignifier  fortir  de  nouveau ,  reffouvenir  ,  & 
«quelques  lèmblables,  écrits  avec  deux  Jjf.  Cependant  ces  der- 
niers mots  lbnt  auffi-bien  que  les  premiers,  compofés  de  la 
prépofition  re,  &  des  mots  fajfer  ,  jentiment  >  fineir ,  ferrer  9 
fortir  &  fouvenir,  qui  commencent  par  une  f.  Que  leurs  Par- 
-  tilàns  conviennent  donc  qu'ils  font  blâmables  d'avoir  écrie 
les  premiers  avec  une  feule /,  ou  qu'ils  ont  eu  ton  d'écrire 
ces  derniers  avec  deux  ff.  Je  leur  donne  le  choix  ,  mais  puif- 
qu'ils  ne  font  pas  d'accord  avec  eux-mêmes,  je  iuivrai  mon 
goût  particulier  ;  &  s'il  m'etoit  permis  de  prendre  le  ton 
de  Maître ,  je  leur  confeillerois  d'examiner  mes  raiions,  & 
j'ofe  me  flatter  qu'ils  s'y  rendroienc. 
fX  faut  oblèrver  ^ue  la  douhle^  ayant  le  même  fon  que  " 
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Uey  on  pourroit  les  confondre.  Pour  prévenir  cet  inconvé- 
nient ,  il  faut  avoir  recours  à  l'écymologie  :  ainfi  pour  écrira 
correctement  mattlaffur  ,  échalaffer ,  Jucccjfîon  >  endojfcr  9 
cjfement,  &  femblables ,  il  faut  lavoir  qu'ils  font  composés 
ae  matelats  9  êchalas  >  fuccès  f  dos  ,  os ,  &c.  mots  dont  la 
finale  eil  une  s.  On  m'objectera  peut-être  les  mots  ï'ifibU  > 
repojer  t  cloj'c ,  &  femblables ,  où  la  lettre  y  ne  double  pas  » 
quoique  dérivés  de  ris ,  rcpaf  ,  £/oi ,  &c.  dont  kt  finale  eft 
pareillement  une  s.  Mais  il  y  a  bien  de  la  différence  entre 
tous  ces  mots  9  parce  que  dans  les  uns  la  lettre  /  doublant , 
elle  emprunte,  le  fon  du  c ,  &  que  dans  les  autres  où  elle 
eft  (impie ,  elle  prend  celui  du  {.  Ainfi  pour  lever  cette 
difficulté  ,  il  ne  faut  confulter  que  l'oreille  ,  &  fuivre 
l'ufage. 

La  lettre  /doit  toujours  être  placée  à  la  fin  de  la  féconde 
perlonne  dù  finguiier  de  tous  les  verbes ,  dans  quelque 
temps  ou  mode  que  ce  fait.  Cette  règle  eft  générale  ,  ex- 
cepté à  l'Impératif  de  la  première  Conjugaifon  ,  &  de 
quelques  autres  verbes  dont  la  première  perlonne  du  pré- 
ieot  de  l'Indicatif  eft  terminée  par  un  t  muet. 

Enfin  il  ne  me  refte  plus  rien  \  dire  fur  cette  lettre ,  & 
ce  n'eft  qu'elle  doit  doubler  dans  les  mots  qui  tirent  leur 
étymologie  des  Latins  où  elle  eft  double,  comme  difsêquer, 
diffoudn  ,  &  femblables  *  qui  viennent  de  difftcan  ,  diffoivert , 
&c.  dans  quelques-un*  de  ceux  qui  viennent  des  Latins  en 
x  ,  comme  coaffir  ,  qui  vient  de  eoaxare  ;  &  enfin  dans 
ceux  qui  font  compoléa  de  la  prépofition  à ,  &  d'un  mot 
François  qui  commence  par  une  j\  comme  affèoir  >  affujettir  + 
&  femblables.  Voyez  ci-defTus  les  Remarques  des  lettres  & 
&  €9  &  ailleurs.  l 

J>  M     LA     L  M  T  T  A  S  T. 

Cette  lettre  devant  un  i  fuivi  d'une  voyelle ,  k  prononce 
en  plufieurs  mots  comme  un  c.  Pour  ne  pas  fe  tromper 
dians  l'Orthographe  de  ces  fortes  de  mots ,  il  faut  avoir 
recours  aux  Latins  dont  ils  font  dérivés  ,  &  considérer 
comment  ils  font  écrits  dans  cette  Langue  originale.  Voyez 
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quelques  exceptions  ;  car  on  écrit  précieux  &  délicieux ,  quoi- 
que ces  mots  viennent  du  Latin  pretium ,  delitiœ.  Il  eft  vrai 
que  MM.  de  Port- Royal  prouvent  dans  leur  Méthode  que 
delicix  avec  c  vaut  mieux  que  delitiœ  avec  un  f.  Mais  il  n'en 
eft  pas  de  même  des  mots  précieux ,  gracitux  ,  &  plufîeurs 
autres ,  que  les  meilleurs  Auteurs  écrivent  avec  un  c ,  quoi- 
que dans  le  Latin,  dont  ils  dérivent,  ils  foient  écrits  avec 
un  r,  &  qu'ils  viennent  de  pretium  &  de  gratia.  C'eft  pour- 
quoi ,  outre  rétymologie ,  il  faut  encore  confulter  l'ulage  , 
qui  fou  vent  l'emporte  fur  la  raifon  même. 

Il  en  eft  de  cette  confonne  comme  de  la  plupart  des  autres 
qui  ne  doivent  doubler  que  dans  les  mots  ou  la  Langue 
originale  les  double  ,  &  dans  ceux  qui  font  composés  de 
la  prépofition  k>  comme  attendrir  ,  attirer ,  &  femblables. 
Voyez  les  Remarques  des  lettres  B  &  C. 

Outre  ces  mots  nous  voyons  dans  les  anciens  Dïâionnaires  , 
&  même  dans  plufieurs  Modernes  ,  entre  autres  dans  celui 
de  l'Académie  j  qu'on  double  la  lettre  t  contre  l'ctymolo- 
gie  dans  frotter  ,  flatter ,  &  femblables,  par  la  feule  raifon 
que  les  fyllables  précédentes  font  brèves.  Mais  on  doit  écrire 
dégoutter  avec  deux  tt ,  parce  que  ce  mot  vient  de  gutta  > 
&  que  la  fyllabe  gou  eft  brève  ;  &  au  contraire  dégoûter 
avec  un  feule  t ,  parce  que  ce  mot  vient  de  guflare ,  &  que 
la  fyllabe  goâ  eft  longue.  Voyez  ,  outre  cette  Remarque  , 
celle  des  Terminaifons  &  du  Pluriel. 

Di    la    Lettre  U. 

Voyez  les  Remarques  fur  cette  lettre  au  Tréma  &  aux 
Accents. 

De    la    Lettre  X. 

Cette  lettre  ferc  pour  défigner  le  pluriel  des  mots  en 
el ,  en  ail  ,  en  eau  &  en  eu.  Exemp.  Cheval ,  chevaux }  tra- 
vail y  travaux  ;  bail ,  baux  ;  Bureau  ,  Bureaux  s  vœu ,  vœux. 
Mais  cette  règle  n'eft  pas  générale ,  parce  qu'il  y  a  plufieurs 
de  ces  fortes  de  mots  dont  les  uns  n'ont  point  de  pluriel , 
comme  carnaval  ,  naval ,  &c.  d'autres  qui  prennent  une  s 
après  k  finale  du  fingulier ,  comme  bal  &  régal,  qui  fois 
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au  pluriel  bals  &  régals.  IL  en  efl  de  même  des  mots  en  oi9 
donc  les  uns  au  pluriel  font  ois  ,  comme  Rois  ,  emplois  9 
&c.  &  d'autres  oix ,  comme  Loix.  Voyez  ci-après  les  Re- 
marques fur  le  Pluriel. 

Cette  lettre  fert  encore  pour  défigner  le  Datif  pluriel  , 
aux  deux ,  &  femblables.  C'eft  cette  rai  Ton  qui  a  porté 
quelques  Modernes  à  écrire  auxquels ,  auxquelles  ,  au  lieu 
de  aufquels  >  aufquelles  ;  &  cette  Orthographe  paroît  la  plus 
raifonnable,  puilque  auxquels  efl:  formé  de  aux  &  de  quels  9 
comme  lequel  elt  formé  de  le  &  de  quel. 

Il  ne  faut  point  mettre  d'Accent  Aigu  fur  Ye  qui  précède 
Yx ,  foit  que  la  fyllabe  que  forment  ces  lettres  foit  fuivie 
d'une  voyelle,  comme  dans  ces  mots,  exemple  ,  exiger  ,  &c. 
foit  que  cette  fyllabe  foit  fuivie  d'une  confonne  ,  comme 
dans  ces  mots  excellent ,  expiation.  Je  fonde  cette  Remarque 
jur  la  prononciation  de  cet  e  qui  ne  fauroit  qu'être  fermé 
devant  Yx  ,  &  qui  par  cette  raifon  ne  demande  point 
d'Accent  Aigu. 

De    la    Lettre  Y. 

■ 

L'Auteur  de  YOffieina  Latinitatis  dit  que  Y  y  fe  doit  confi- 
dérer  de  deux  manières ,  ou  comme  une  lettre  grecque  , 
ou  comme  un  double  i ,  dont  on  a  tiré  le  dernier  un  peu 
plus  long ,  pour  les  diftinguer  d'un  u. 

Dans  la  première  qualité  on  s'en  fert  avec  la  pronon- 
>n  de  la  voyelle  *  dans  les  mots  qui  defeendent  du 
,  comme  Acolyte  ,  amèthyfte  f  a/y  le  ,  béryl  9cryflal9 
cygne  ,  cylindre ,  dactyle  ,  dyfenterie  ,  dynaftie  ,  labyrinthe  s 
lyre  ,  martyr  ,  myrrhe  ,  myrthe  ,  myftere  ,   myflagogique  9 
myjlique,  mythologie ,  néophyte  ,  nymphe ,  olympiade  ,  paraly- 
tique ,  hyacinthe ,  hydropique  ,  hypocrite  ,  hymne ,  hydre  ,  hy- 
pojlaje  ,  hypothèque ,  hypotheje ,  phyfionomie  ,  porphyre  j  pyra- 
mide ,  pyrrhique ,  fatyre  ,  Sibylle  ,  Jlyle  ,  Jyllabe  ,  fycomore  9 
fyllogifmt  >  fymbole  >  Jymmètrie  ,  Jympathie  9  Jymphonie  9 
Jynéreje  ,  Synagogue  9Jyncope  ,  fyndic  ,  jynecdoche  ,  Synode  9 
jynonyme  ,  fyjleme  ,  fyftole  ,  Syrien  ,  Syriaque  ,  tympanon  , 
tympanifer  3  tyran  ,  Zephyre  ,  &  femblables. 

Dans  la  féconde  on  s'en  fert  dans  les  mots  pays  ,payfage  , 
fayfan  9  payer  ,  rayer,  envoyer  ,  frayer ,  employer  j  &  tembla- 
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bles ,  où  l'y  a  le  fon  de  deux  « ,  comme  on  peut  le  remar- 
quer dans  Royaume  ,  qu'on  prononce  comme  s'il  étoit  écrie 
avec  deux  ii ,  Roi-iaume  ;  où  il  eft  aifé  de  voir  que  le  pre- 
mier i  fonne  avec  la  première  fyllabe ,  &  le  fécond  avec 
la  féconde.  Ceft  pourquoi  Yi  qui  eft  dans  la  diphthongue 
o/e  qui  fe  trouve  à  la  troifieme  perfonne  des  verbes ,  ne  peut 
point  être  uny  9  puifque  cette  diphthongue  ne  forme  qu'une 
feule  fyllabe ,  comme  on  peut  le  voir  dans  avaient  &  au- 
toient ,  qui  ne  font  chacun  que  de  deux  fyllabes.  Auflî 
l'ufage  n'admet-il  que  Yi  dans  ces  mots. 

Parla  même  raifon  on  doit  écrire  Proie ,  joie ,  oie ,  envoie  ^ 
claie,  haie,  pluie  , fuie ,  &  ainfi  les  (emblables  ;  parce  que 
dans  ces  mots  oie ,  aie  &  uie  ne  forment  qu'une  feule  fyllabe. 
J'en  attefte  tous  les  Poètes 

On  ne  doit  donc  pas  écrire  foy ,  loy%  moy ,  Roy  ,  foy  , 
toy,  délay  ejfay ,  ennuy  ,  aujourd'kuy ,  &  femblables ,  puif- 
que ces  diphtnôngues  oi ,  ai  &  ui  ne  forment  pareillement 
qu'une  feule  fyllabe.  D'ailleurs  le  pluriel  5c  le  fingulier  ne 
doivent  être  différenciés  que  par  la  finale.  Or  il  eft  certain 
qu'on  écrit  au  pluriel  loix,  Rois ,  délais  y  effais  ,  ennuis  ,  &c. 
par  conséquent  on  doit  écrire  le  fingulier  avec  un  i  ;  <3c 
c'eft  l'ufage  de  nos  meilleurs  Auteurs  modernes. 

Il  y  a  cependant  quelques  mots  à  excepter  ;  fa  voir ,  y  9 
ibi,  yeux,  où  IV  fe  trouve  placé  par  le  feul  caprice  de  l'ufa- 
ge, auquel  il  faut  obéir  quand  il  eft  général.  A  l'égard  des 
mots  ivoire  ,  ivraie ,  ivre ,  &  fes  dérivés ,  il  faut  les  écrire 
fans  y.  Voyez-en  la  raifon  dans  l'ordre  alphabétique;  l'ufa- 
ge de  les  écrire  autrement  eft  trop  ridicule  pour  s'y  con- 
former. 

Il  faut  encore  obferver  que  dans  la  première  &  féconde 
perfonne  du  pluriel  de  l'Imparfait  de  l'Indicatif,  &  du  pré- 
ient  du  Subjonâif  des  verbes  qui  ont  uny  avant  la  fyllabe 
aiu  du  participe  aftif ,  on  ajoute  un  i  après  Yy.  Ainfi  en- 
voyer ,  dont  le  participe  eft  envoyant,  fait, nous  envoyions > 
vous  envoyiez  ;  fuyant ,  nous  fuyions ,  vous  fuyie^  s  croyant  % 
nous  croyions ,  vous  croyie^  ,  &c. 

Il  ne  faut  cohfulter  que  l'oreille  pour  fentir  la  différence 
4e  ces  mots  ,fugimus ,  nous fuyons  \fugiebamus ,  nous  fuyions  £ 
yïdemus  ,  nous  voyons  ;  videiamus  ,  nous  voyions  ;  credimus% 

fioiw  croyons  ;  creuebamus^  nous  croyions ,  &  ainfi  des  autres 
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Voyez  là-deffus  la  Grammaire  de  M.  Reftaut  ,  qui  penfe 
que  par  la  même  raifon  on  doit  écrire  que  nous  oyions  , 
que  vous  ayiei ,  &c. 

.» 

D  b    la   Lettre  Z. 

Cette  lettre  ne  doit  être  admife  en  François  que  dans  les 
mots  dérivés  du  Grec  ou  du  Latin,  comme  topait,  &  fem- 
blables  ;  6c  dans  la  féconde  perfonne  des  verbes  au  pluriel  f 
comme  vous  aimez  4  vous  devez,  vous  lifil,  &c.  non- feule- 
ment au  préfent  de  l'Indicatif,  mais  encore  dans  cous  les 
autres  temps  &  modes. 

Je  n'excepte  de  cette  règle ,  qui  devroit  être  générale  9 
que  les  mots  nez,  nafus,  chei  &  ajjfèz ,  par  pure  complaifance 
pour  l'ufage,  qui  autorife  en  ces  mots  la  lettre  z. 

Pour  ce  qui  ell  des  verbes  cathéchijer  ,  évangélifer  9  garga* 
rifcr,  tkéfaurifer  ,  tympanijir  ,  &  femblables  ,  ils  font  écries 
avec  tant  de  variété  chez  les  Auteurs ,  qu'on  ne  fait  prefque 
à  quoi  s'en  tenir.  J'aurai  foin  de  marquer  les  différentes 
manières  dont  ils  fe  trouvent  écrits  ,  &  chacun  fuivra  le 
parti  qu'il  jugera  à  propos.  Je  dirai  feulement  en  paflant , 
que  fi  Ton  a  égard  à  l'étymologiedelapluparÉdecesmots* 
on  trouvera  qu'ils  doivent  être  écrits  avec  un  j  &  fi  l'on 
luit  l'utage,  on  les  écrira  avec  une  Si  l'on  me  demande 
mon  avis  fur  le  choix  qu'on  doit  fàirs;  voici  celui  qui  me 
paroît  le  pliu  raifonnable. 

Letymologie  des  mots  qui  nous  viennent  du  Grec  ou  du 
Latin ,  ne  peut  changer ,  parce  que  ces  deux  Langues  ori- 
ginales font  mortes.  Au  contraire  le  goût  de  l'homme  eft 
toujours  variable;  car  comme  l'a  dit  M.  Defpreaux,  il  va 
du  blanc  au  noir.  C'eft  donc  l'étymologie  que  nous  devons 
choifir  pour  guide ,  &  non  pas  l'uiâge  qui  peut  nous  éga- 
rer ,  à  moins  qu'il  ne  foit  général.  En  fécond  lieu ,  devons* 
nous  rougir  d'apprendre  à  écrire  de  ceux  mêmes  qui  onc 
enrichi  notre  Langue  f  Que  dis- je  enrichi  f  Le  Grec  &  le 
Latin  ne  /ont-ils  pas  la  bafe  du  François  ;  &  la  plus  grande 
partie  de  nos  mots  ne  doivent-ils  pas  leur  naiifance  à  ceà 
deux  Langues  anciennes  ?  Qui  pourra  mieux  que  ces  premiers 
Maîtres ,  nous  inftruire  dans  nos  doutes  lùr  l'Orchographe  ? 
$es%~çe  Richelec  qui  fe  contrarie  lui-même  eu  nulle  en* 
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droits  ,  ou  les  Auteurs  des  nouveaux  Di&ionnaires ,  commô 
Joubert  &  Danet ,  dont  les  Éditions  font  pleines  de  fau- 
tes? C'eft  néanmoins  fur  leur  autorité  &  fur  celle  des  au- 
tres Auteurs  modernes  t  qu'eft  appuyé  cet  ufage  fi  refpe&é , 
&  cependant  fi  peu  digne  de  l'être,  lorfqu'il  n'eft  pas  fondé 
fur  la  raifon. 

Outre  ces  Remarques  fur  la  lettre  Z  ,  voyez  ci-deffu9 
celles  de  la  lettre  S,  &  ci-après  celles  du  Pluriel, 

Vu  Pluriel. 

Le  pluriel  fe  doit  fprmer  fur  le  fingulier  :  c'eft  une  regl« 
confiante  dont  on  ne  doit  excepter  que  les  irréguliers.  Du 
nombre  de  ces  derniers  font  les  mots  aufiral,  boréal  ,  con~ 
jugal  9  fatal ,  filial ,  canonial  >  final  ,  frugal  ,  littéral ,  na~ 
y  al  ,  Pafchal ,  peâoral ,  trivial ,  pajîoral ,  &  quelques  au- 
tres adjeftifs  en  al,  qui  n'ont  point  de  mafeulin  pluriel  , 
quoiqu'ils  aient  un  féminin ,  comme  on  peut  le  voir  par  ces 
exemples;  terres  auft raies ,  heures  canoniales ,  fatales ,  chan* 
fons  triviales  ,  pafiorales  ,  &c.  Le  mot  carnaval  ,  quoique 
iubftantif ,  g'a  pas  de  pluriel. 

Cependant  régulièrement  les  Subftantifs  &  Adjeûifs  en 
al  font  aux  au  pluriel  :  ainfi  cheval ,  mal ,  Brutal ,  &c.  veu* 
lent  au  pluriel  chevaux ,  maux ,  brutaux,  &c.  De  cette  règle 
on  ne  doit  excepter  que  ces  deux  Subftantifs  bal  &  régal ,  qui 
3U  pluriel  font  bals  &  régals. 

Les  mots  terminés  en  ail ,  prennent  pareillement  aux  au 
-pluriel  :  Exemp.  travail ,  émail ,  font  travaux  ,  émaux.  Mais 
cette  règle  n'eft  pas  générale  ;  car  il  y  en  a  qui  prennent 
Amplement  une  s  au  pluriel,  comme  mail ,  camail  ,  atti- 
rail ,  ferrail ,  détail  ,  portail,  évantail  ,  qui  font  au  pluriel 
mails,  camails ,  &c.  &  enfin  il  y  en  a  d'autres  qui  n'ont 
point  du  tout  de  pluriel ,  comme  bercail  ,  &  poitrail. 

Les  noms  terminés  en  au  &  en  eu  au  fingulier  prennent 
ordinairement  un  x  au  pluriel,  comme  beau,  château  ,  &o 
qui  font  beaux,  Châteaux  ,&c.  feu  ,  vœu  &c.  font  feux ' ,  vœux  9 
&c,  De  cette  règle  ,  on  ne  doit  excepter  que  bleu  qui  veut 
bleus  au  pluriel.  On  trouve  aveus  dans  la  plupart  des  Livres  * 
mais  aveux  me  paroit  plus  régulier  avec  un  x. 

À  l'égard  des  mots  terminés  par  un  e  limple  ou  muet  \ 
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il  eft  certain  que  le  pluriel  fé  forme  en  ajoutant  une  s  après 
la  finale  du  fingulier.  Àinfi  les  mots  jyllabe  ,  complue ,  garde % 
année ,  Pontife  ,  gage ,  &  femblables  ,  font  au  pluriel  Jyllabes^ 
complices  ,  gardes  ,  années  .  Pontifes  ,  gages  ,  3çc«cela  eft  fans 
controverfe,  mais  on  n'eft  pas  bien  d'accord  fur  le  pluriel 
des  mots  terminés  par  un  é  clair  >  autrement  dit  é  Aigu, 
Quelques  Auteurs  veulent  au  pluriel,  qualité? ,  allie^,  Ab~ 
bei ,  tue?  ,  &  généralement  tous  les  mots  qui  ont  leur  ter- 
terminaiion  en  é  Aigu  au  lîngulier ,  ce  qui  eft  une  faute 
que  l'Auteur  de  YOfficina  Latinitatis ,  &  plufieurs  autres  Sa- 
vants ont  remarquée,  &  dans  laquelle  on  ne  tomberoit  pas, 
fi  Ton  faifoit  la  réflexion  fuivante»  ' 

Les  féminins  des  adje&ifs  mafculins  teminés  par  un  é 
clair ,  fe  forment  en  ajoutant  un  e  fimple  après  la  finale  diï 
mafculin.  Exemple ,  embourbé  ,  fait  embourbée  au  féminin  5 
enfoncé ,  enfoncée  ,  lardé  ,f  lardée  >  &  ainfi  les  autres.  Or  il 
en  certain  que  tous  ces  féminins  prennent  une  s  au  pluriel 
'pour  finale;  par  conféquent  le  mafculin  pluriel  en  doic 
prendre  aufli  une ,  non-feulement  pour  conferver  le  rapporc 
qui  doit  fe  trouver  entre  le  mafculin  &  le  féminin  ,  maii 
encore  pour  fatisfaire  à  la  règle  générale,  qui  veut  que  lô 
pluriel  foit  formé  fur  le  lîngulief  eh  y  ajoutant  une  s  fi- 
nale, comme  on  le  verra  ci-après.  En  effet  il  n'y  a  pres- 
que que  les  mots  terminés  par  une  diphtongue  qui  pren- 
nent un  x  au  pluriel,  encore  y  en  a-t-il  qui  veulent  une 

Les  terminés  en  i  &  en  u  ,  &  côux  qui  le  font  par  les 
confonnes  bt  c  ,  d,f,  g ,  h ,  m ,  n ,  p  ,  q ,  8c  t 1  >  prennent 
une  s  au  pluriel.  En  voici  des  exemples  :  Fleuri,  (zhfieurisî 
•vertu,  vertus  ;  plomb,  plombs;  fac,  facs;  lourd,  lourds  ,  cltf'9 
clefs;  long ,  longs  ;  almanach,  almdnachs\  parfufà,  parfums  p 
txamen  ,  examens  ;  loup  ,  loups  j  cocq  ,  cocqs  ;  &  dur  ,  durs  $ 
'    Ceux  qui  font  terminés  en  Z  prennent  pareillement  une  * 
au  pluriel ,  comme  cruel,  cruels  s  pareil,  pareils  ;  fubtil  ,fub~ 
iils  ,  &c.  On  doit  cependant  excepter  Ciel  &  ceil ,  qui  veu- 
lent au  pluriel  deux,  yeux  ,  quoiqu'on  dife  ails  de  betuf^ 
ciels  de  Ut.  L'Académie  &  le  P.  Buflîer  écrivent  arc-en-ciels  , 
mais  il  me  femble  qu'on  devroic  plutôt  écrire  arcs~en-cid  * 
parce  qu'on  y  peut  voir  plufieurs  arcs  ,  quoiqu'il  n'y  ait 
'qu'un  lèul  Ciel  vifible. 

Pour  ce  qui  eft  des  mots  terminés  en  s  &  en  x ,  ils  ne 
\cfaangenc  rien  au  pluriel  nwfçyiin  a  cojounç  ou  en  peut  juge* 
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par  ceux-ci,  épars  &  curieux $  Bois  &  voix  ,  divers  ,  gros p 
gras  ,  roux ,  &  Iemblables ,  qu'on  écrie  au  pluriel  comme  au 
Singulier. 

A  l'égard  de  ceux  qui  font  terminés  en  t  ,  ils  méritent 
une  attention  plus  particulière ,  pour  connoître  le  caprice  de 
de  l'ufage  &  l'irrégularité  des  Ecrivains. 

Il  y  a  des  mots  terminés  en  at ,  et ,  it,  ot  &  ut,  comme 
plat ,  fujet  ,  maudit ,  dévot  >  attribut ,  &  Iemblables ,  dont 
le  pluriel  fe  forme  ,  en  ajoutant  une  s  après  la  finale  du 
fingulier.  Tous  les  Auteurs  en  conviennent^  Il  y  en  a  d'autres 
qui  font  terminés  en  3  ,  comme  refpèâ,  fujpeâ ,  &c.  d'autres 
en  pt ,  camjiiae  prompt  ,  &c.  d'autres  en  rt ,  comme  part  , 
ouvert,  fort,  &c.  dont  le  pluriel  fe  forme  pareillement  en 
ajoutant  une  s  après  la  finale  du  lîngulier  :  cela  ell  encore 
général  &,lan.s  difficulté.  ; 

jÈnfin  îl  y  a  des  motlterrhinés  enant,  entj  int,  ontScunt* 
jcomme  eftfQQt  j  content ,  faim  ,  pont ,  défunt,  &  mille  autres 
iemblables.  Il  eft  indubitable  que  les  mots  terminés  en  int* 
x>m  &  uni  doivent  prendre  une  s  au  pluriel  après  la  finale 
.du  fipgulier  ;  &  par  conséquent  qu'on  doit  écrire  ,  faims  , 
pwis  ,  défunts  ,  Çc  ainfî  leurs  femblables.  Toute  la  difficulté 
roule  donc  fur  les  mqts  en  ant  &  en  ent. 
fc  I^npt  dans  fon  Piaionnaire  François  %  dit  que  les  mots 
qui  finiffent  en  ^  ou'eri  eût  y  au  fingulier prennent  au  plu- 
riel une  s  au  lieu  du  t  final,  &  qu'ainfi  fendment  fait  fin* 
timens  au  pluriel.  , 

Il  faut  convenir  /qùè  cette  Orthographe  eil  très-ancienne, 
comme  on  le  voit  par  une  Grammaire  Frariçoife  imprimée 
à  OrJféansTen  1618  ,  &  donnée  par  Charles  Maupas  Bloifien. 
J'ai  cependant  remarqué  qu'on  trouve  dans  tous  les  meil- 
leurs Livres  les  mots  dents  ,  lents  ^  vents  ,  &  quelques  autres  , 
avec  un*  &  unes  au  pluriel/MM.  de  l'Académie  dans  les 
premières  Editions  de  leur  Di&îonnaire  confervoient  le  t 
dans  plufîeurs  mots.  C'eft  fur  ce  modèle  que  les  Ecrivains 
de  la  Chancellerie  &  les  Imprimeurs  du  Louvre  fe  règlent 
dans ^'Orthographe  des  Edits  ,  Déclarations  &  Arrêts  du 
Conieil.  J'ofe  cependant  leur  reprocher  aux  uns  comme  auic 
autres,  de  n'être  pas  réguliers  ;  car  ils  admettent  le  t  dans 
plufieurs  mots  au  pluriel,  3c  le  retranchent  de  quantité  d'au- 
tres de  la  même  terminai  fon  :  irrégularité  dans  laquelle  Us 
liftbmbçf  oient  pas*      foifoiertc  "attention  a  ce  que  die  l'Au- 
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tcur  de  YOjficina  Latinitatis  dans  fon  petit  Traité  de  l'Ortho- 
graphe ,  où  il  foucient  que  le  pluriel  fe  fait  du  fingulier  en 
y  ajoutant  une  s  :  ce  qui  eft  très-véritable.&  conforme  au 
fentitnent  de  M.  Reftaut. 

On  m'objeâera  fans  doute  que  Tufage  veut  qu'on  écrive 
aujourd'hui  de  la  forte ,  &  que  cet  ufage  eft  fondé  fur  ce 

3ue  le  t  ne  fe  prononce  point  dans  ces  mots.  Examinons  ces 
eux  raifons. 

A  l'égard  de  l'ufage ,  j'ai  dit  enplufieurs  endroits ,  qu'on/ 
doit  le  refpeâer  quand  il  eft  général  ,  mais  ne  l'étant  pas 
à  cet  égard  ,  comme  je  viens  de  le  prouver ,  on  ne  doit  pa* 
lui  obéir  aveuglément. 

Pour  ce  qui  eft  de  l'autre  raifon  ,  je  conviens  que  le  f 
ne  fe  prononce  point  au  pluriel  des  mots  terminés  en  ant  & 
tnt  ;  mais  cela  n'en  autorife  .pas  la  fuppreffion.  H  ne,  fe  pro- 
nonce pas  davantage  dans  les  mots  déferts  ,  parts  >  forts  9 
joints ,  points ,  ponts  f  attributs  j  attraits  ,  &  mille  autres  „, 
où  tous  les  Savants  l'admettent.  Par  conféquent  il  faut 
convenir  qu'on  doit  le  placer  dans  les  uns  comme  dans  le* 
autres,  ou  qu'on  doit  le  retrancher  de  tous  également: 
Abfurdum  conjequens ,  ergo  &  Antecedens» 

On  prétend  que  les  mots  en  ant  &  mt  ne  doivent  con- 
ferver  le  t  au  pluriel  que  quand  ils  font  d'une  feule  fyl- 
labe,  comme  dans  gants,  cents  ,  dents,  lents,  vents.  Mais 
on  n'apperçoit  rien  de  folide  dans  cette  raifon  qui  ne  tend 
qu'à  introduire  une  nouvelle  bigarrure  dans  l'Orthographe. 
Un  mot  ne  doit  pas  être  écrit  différemment  d'un  autre  qui 
a  la  même  terminai  fon ,  parce  qu'il  a  plus  ou  moins  de 
fyllabes.  Cette  variété  eft  trop  contraire  aux  principes  de 
l'analogie. 

U  feroit  bien  plus  ftmple  &  plus  raifonnable  de  ramener 
tous  les  pluriels  à  une  loi  uniforme  ,  en  les  formant  par  fat 
feule  addition  d'une  s  ,  5c  par  conféquent  en  confervant 
le  f  dans  les  pluriels  de  tous  les  noms  en  ant  &  em.  M. 
Reftaut  en  a  donné  de  bonnes  raifons  >  &  il  y  a  conformé 
fon  Orthographe  dans  fa  Grammaire.  M.  l'Abbé  Girard  * 
penfé  comme  lui  dans  fes  vrais  principes  de  la  Langue  Fran- 
çoife  ;  mais  il  a  refpe&é  un  ufage  qu'il  regàrdort  comme  le 
plus  général ,  &  il  n'a  ofé Yen  ^c^rter.  Cependant  il  y  a  en- 
core plufîeurs  bons  Écrivains ,  &  entr'autres  le  favant  &  pieux 
Auteur  de  V  Abrégé  de  VHiftoin  dt  l'Ancien  Ttfiament ,  qui 


Digitized  by 


lii  F  R  Ê  F  A  C  E. 

ne  fe  font  pas  laifle  entraîner  au  torrent  de  cet  ufage  ,  & 
qui  continuent  de  laiifer  le  t  avec  Y  s  des  pluriels  des  noms 
en  ont  &  ent.  C'eft  ainfi  que  l'Académie  les  écrivoit  dans 
les  précédentes  Editions  de  fon  Di&ionnaire ,  mais  elle  re- 
tranché le  /  dans  la  nouvelle.  Cependant  nous  ne  change- 
rons point  notre  Orthographe,  &  nous  continuerons  à  écrire 
les  pluriels  de  tous  les  noms  en  ont  &  ent  avec  un  r  &  une 
j  dans  cette  Edition. 

Les  mots  Latins  qui  ont  été  Françifés  .  comme  Opéra  , 
impromptu,  Tréma yrècipifce  ,  Faàum  ,  &femblables,  n'ont 
point  encore  de  pluriel  certain  ,  les  uns  les  écrivant  avec 
une  s ,  les  autres  fans  s.  Ainfi  j'attends  qu'il  plaife  à  l'ufage 
de  ftatuer  fur  ce  qu'on  doit  fuivre. 

Dus  Noms   db  Nombrm. 

'  à 

Les  noms  de  nombres  font  indéclinables  &  de  tout  genre, 
excepté  le  premier ,  car  on  dit  un ,  une  ,  les  uns ,  les  unes. 
Il  y  çn  a  cependant  qui  écrivent  cens  au  pluriel.  Pour  moi, 
je  crois  qu'on  ne  doit  écrire  cens  avec  une  s  fans  t ,  que 
dans  la  lignification  du  moc  Latin  cenfus.  Lorfqu'il  ne  s'agit 
que  d'une  centaine,  il  me  femble  que  l'on  doit  écrire  cent, 
mais  quand  il  s'agit  de  plufieurs  centaines  ,  il  faut  écrire 
cents  ;  Exemp.  cent  hommes ,  cent  piftoles  ;  deux  cents  hom- 
mes, trois  cents  écus:  La  prononciation  en  devient  plus  dou- 
ce &  plus  agréable  à  l'oreille,  quand  ce  nom  de  nombre  fe  ren- 
contre immédiatement  devant  une  voyelle  ou  une  h  fans 
a fpiràtion.  J'ajouterai  même  que  les  règles  fondamentales 
de  l'Orthographe  l'exigent ,  puifque  ce  mot  étant  multi- 
plié par  lui-  même ,  il  convient  de  l'écrire  avec  la  lettre  carac- 
tériftique  du  pluriel  >  ainfi  que  tous  les  autres  noms.  Mais 
je  foutiensavec  Danet ,  M.  Reftaut  &  plufieurs  autres  Savants, 
qu'en  fait  de  date  cent  eft  indéclinable. 

Pour  ce  qui  eft  du  mot  mille  ,  il  eft  confiant  qu'il  eft 
pareillement  indéclinable ,  &  qu'on  doit  écrire  deux  mille 
hommes,  trois  mille  livres  ,  à  quatre  mille  lieues ,  cinq  mille 
#ns,  &  femblables,  La  railon  ne  s'oppoferoit  pas  à  ce  que 
mille  s'écrivît  avec  une  ^  en  certains  cas  ,  auffi-bien  que 
cent  ;  mais  l'ufage  naturel  ne  le  permet  pas.  Quelle  bizar- 
xie  !  A  l'égard  des  dates  /  on  doit  écrire  mil  avec  trois  let- 
tres &  cent  ians  s.  Exemple,  l'an>uï  fept  cent,  en  mil  jfaç 
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cent ,  au  mois  de  Mai  mil  quatre  cent ,  &  ainfi  des  autres  dates. 
M.  Reftaut  écrit  avec  l'Académie  foixante  &  dix ,  &  en  quel- 
ques occafions  quatre  vingts.  Voyez  ma  remarque  fur  lemoc 
vingt. 

Des  mots  termine*  s  en  ion. 

Les  mots  en  tion&  Jion  ont  un  fon  fi  uniforme  qu'il  faut 
néceflairement  avoir  recours  aux  Latins  dont  ils  font  déri- 
vés, pour  ne  pas  écrire  avec  une  s  ceux  qui  doivent  l'être 
avec  un  t.  Ainfi  pour  bien  écrire  extenjion ,  &  femblables , 
il  eft  néce(Taire  de  favoir  que  ce  mot  vient  du  fupin  cxten- 
fum\  &  qu'au  contraire  intention  doit  être  écrit  avec  un*  , 
parce  que  ce  mot  vient  d'intentum.  Il  en  eft  de  même  des  mots 
terminés  en  3ion  &  en  xion  ,  dans  l'Orthographe  defquels 
on  pourroit  fe  tromper  ,  fi  l'on  n'avoit  pas  recours  aux 
Latins  dont  ils  tirent  leur  origine.  C'eft  pourquoi  il  faut 
favoir  que  diâion  vient  de  diâum,  &  réflexion  de  reflexum9 
pour  ne  pas  confondre  le  â  avec  Yx. 

•    Des  Adjectifs. 

C.  Les  mots  terminés  au  mafculinpar  un  c,  forment  leur 
féminin  en  ajoutant  he  après  cette  finale.  Exemp.  franc,  blanc , 
font  franche ,  Blanche.  Il  ne  faut  excepter  de  cette  règle  que 
public.  Turc,  caduc ,  qui  veulent  au  féminin,  publique  ,  7wr- 
que ,  caduque.  Dans  les  précédentes  Editions  de  cet  Ouvra- 
ge ,  nous  avions  auffi  excepté  Grec ,  &  nous  écrivions  au 
féminin  Greque  ;  mais  l'Académie  Françoife ,  leDiftionnaire 
de  Trévoux  ,  MM.  de  Port-Royal ,  &  tous  les  bons  Auteurs 
écrivent  au  féminin  Grecque ,  &  non  pas  Greque. 

D.  Ceux  qui  font  terminés  en  d,  prennent  un  e  après  cette 
finale.  Exemp.  Grand,  froid  ,  laid,  fécond  9  profond  ,  lourd, 
fourd  ,  gaillard ,  &c.  au  féminin  font,  grande ,  froide ,  laide  , 
féconde,  profonde,  lourde ,  four  de  %  gaillarde,  &  ainfi  les  au- 
tres. On  ne  doit  excepter  que  ces  deux  mots  nud  &  crud  , 
qui  au  féminin  font  nue  &  crue.  ,..'*'• 

E.  Les  terminés  en  é  Aigu  ,  prennent  au  féminin  un  e  fim- 
ple  après  la  finale  du  mafeulin.  Exemp.  courbé ,  effacé ,  gardé 
créé-,  étofjfé,  changé ,  bouché,  roulé,  aimé  ,  ne",  frappé,  ciré, 
aifé  vanté ,  trouvé,  annexé,  &  généralement  tous  les  par- 
ticipes paffiis  des  verbes  de  la  première  conjugaifon  ajoutent 
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un  t  muet  après  la  finale  du  mafculin  pour  en  former  le 
féminin.  Exemp.  courbé  fou  courbée  ;  effacé ,  effacée  ,  &c. 

Ceux  qui  font  terminés  par  un  e  frmple  ne  reçoivent  au- 
cun changement,  car  on  écrit  aimable ,  ferme  ,  maigre,  rouge, 
&  femblables  au  mafculin  comme  au  féminin. 

F.  Ceux  en  f,  changent  cette  lettre  en  ve  au  féminin.  Exem- 
ple ,  neuf 9  veuf,  vif,  Juif,  pqfitif,  aôif  ,  oijif ',  captif,  & 
iemblabies ,  font  au  féminin»  neuve,  veuve,  vive  ,  Juive, 
fojidve,  adive ,  oijîve,  captive,  &c* 

Il  eft  vrai  qu'autrefois  on  laiflbit  la  lettre  /  au  féminin  y 
&  qu'on écrivoit  neufve,  veufve,  &  femblables  ;  mais  cen'eft 
plus  l'ufage ,  on  la  retranche  à  préfent  de  tous  ces  féminins» 

G.  Ceux  en  g,  veulent  gue au  féminin.  Exemp.  long ,  longue* . 
J.   Ceux  en  i,  forment  leur  féminin  en  ajoutant  un  e  âpre* 
la  finale  du  mafculin.  Exemp.  ami  ,  bouffi  ,  cueilli ,  fleuri  %, 
guéri  Jkardi ,  &  femblables,  au  féminin  font  amie  ,  Bouffit  . 
cueillie  ,  fleurie  ,  guérie ,  hardie ,  &c. 

X.  Il  faut  obierver  que  les  rnots  terminés  en.  al  &  en  il  + 
prennent  fimplement  un  e  après  cette  finale  pour  former 
leurs  féminins.  Ainfi  égal,  fait  égale;  fubtil  ,fubtile,  &  de 
même  tous  leurs  femblables.  Mais  ceux  qui  font  terminés 
en  el  ou  en  eil,  doublent  la  finale  du  mafculin  ;  avant  que 
d'y  ajouter  un  e  pour  en  faire  le  féminin.  Exemp.  naturel  > 
naturelle  j  pareil ,  pareille  ;  &  ainfi  des  autres. 

Quelques-uns  croient  que  c'eft  cette  raifon  qui  a  fait  écrire 
Chancellerie,  chandelle,  Chapelle,  CAitt//m/*,&plufieurs  autres 
avec  deux  II  ,  quoique  1  ufege  veuille  qu'on  écrive  avec 
une  feule,  Chancelier  ,  chandelier,  Chapelain,  Châtelain,  &c* 
Mais  fi  l'on  y  apporte  toute  l'attention  néceffaire  ,  on  trou- 
vera la  rai  Ion  de  cette  Orthographe  dans  la  prononciation  que 
l'on  a  eu  deiTein  de  marquer  en  écrivant  ces  mots  avec  deux  //. 

A  l'égard  des  mots  en  ol ,  comme  fol  &  mol  ,  qui  font 
aujourd'hui  d'un  rare  ufage,  il  faut  en  doubler  la  finale  du 
mafculin ,  avant  que  d'y  ajouter  un  e  pour  en  faire  le  fé- 
minin. Ainfi  mol  &  fol  font  molle ,  folle.  Il  en  eft  de  même 
de  ceux  en  ul ,  comme  nul ,  qui  veut  nulle  au  féminin.  C'eit 
le  fentiment  des  Savants ,  entr  autres  de  M  Reftaut. 
ff.  Les  mots  terminés  en  ain  ,  ein ,  in  &  un  ,  comme  cer- 
tain ,  plein  ,  enclin  &  brun  ,  au  féminin  ajoutent  un  e  après 
la  finale  du  mafculin  ;  ainfi  on  doit  écrire  certaine  ,  pleine  ^ 
çiclinc  &  brune  au  féminin.  Il  faut  cependant  remarque? 
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qu'il  y  a  des  ma&ûlins  en  in  9  qui  au  féminin  font  igne  9 
comme  malin  &  bénin ,  qui  font  maligne  ,  bénigne. 

Mais,  ceux  en  i*/t  &  en  on  >  doublent  la  finale  du  mafcu- 
lin  ;  ainfi  ancien  fait  ancienne  ;  mien ,  mienne  ;  bon  ,  bonne  ; 
&  ainfi  les  autres.  Cette  règle  eft  générale  chez  les  meilleurs 
AuteuTs. 

A  l'égard  des  noms  terrhines  en  an ,  ils  font  dans  leurs 
dérivés  écrits  avec  beaucoup  de  variation.  Les  uns  doublent 
la  finale  dans  le  féminin ,  comme  payfanne  ,  qu'on  trouve 
par-tout  avec  deux  m  :  au  contraire  courtifane  n'en  a  fou- 
vent  qu'une.  La  règle  générale  eft  d'écrire  tous  ces  mots  avec 
deux  nn  à  caufe  que  la  pénultième  n  eft  brève  ;  car  une  des 
règles  les  plus  sûres  de  notre  langue ,  &  qui  lui  eft  propre  f 
c'eft  de  doubler  une  confonne  ,  quand  on  veut  rendre  une 
fyllabe  brève.  Couronne ,  perfonne  &  un  très-grand  nombre 
d'autres  mots ,  en  font  ta  preuve. 

R.  Les  mafculins  en  r  forment  leur  féminin  en  ajoutant  un  e 
après  la  finale  du  màfculin.  Exemp.  groj/ier ,  groffiere  ;  dur  , 
durei  léger,  légère  ;  &  femblables.  Ceux  en  eur  varient;  car 
trompeur  fait  trompeufe  ;  aûeur  ,  aérien  ;  vengeur  ,  vtngereffe  ; 
&  ainfi  quelques-autres  qu'on  trouvera  dans  leur  ordre  alpha- 
bétique. 

S.   Les  noms  "  terminés  en  s,  fuivent  la  même  règle.  Exemp; 
ras  fait  rafi  ;  gris  ,  grije  s  mauvais  ,  mauvaife  ;  acquis  9 
acquife  s  clos  ,  clofe  ;  inclus,  inclufe  j  &  femblables., 
•   13e  cette  règle  ôft  ne  doit  excepter  que  les  mots  fuivants 
gras  ,  bas ,  las  ,  épais  &  gros  >  qui  font  au  féminin  ,  grajfe9 
éajfe  ,  lajfe,  épaiffe  &groJfi.  Frais  veut  fraîche  ;  &  abfous,abfoutem 
7V  Ceux  qui  font  terminés  en  r  au  màfculin,  forment  leur 
féminin  en  y  ajoutant  un  e  après  la  finale  du  màfculin, 
Exemp.  délicat  fait  délicate  ;  plat  ,  plate  s  /avant  ,  [ayante  j 
/oint ,  Jointe  $  teint  'r  teinte  ;  innocent ,  innocente  \fubit  ,fubite  4 
maudit  ,  maudite  s  dévot  >  dévote  ;  fufp eâ  ,  fu/peâe.  Qç  fen> 
blables. 

Il  faut  cependant  excepter  de  cette  règle  les  mots  termi~ 
nés  en  et ,  dont  le  plus  grand  nombre  double  au  féminin  1* 
finale  du  màfculin,  avant  que  d'y  ajouter  un  e  ;  comme  les 
mots  ci-de(Tus  en  et ,  en  eil ,  en  en ,  &  en  on.  Exemp.  mue$ 
fait  muette  s  Jujet ,  Jujette  s  &  ainfi  des  autres. 

Cette  xegje  eft  prVqw -^éredetnenc  teçue,  &  HCfâbn» 
par  M  Reftauc. 
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U.  Ceux  en  u  prennent  un  e  par  augmentation,  &  y  met- 
tent deux  points  ou  un  Tréma,  ë ,  lorfque  cet  Adjeftif 
féminin  pourrait  être  confondu ,  quant  à  la  prononciation  ae 
Ja  dernière  fyllabe  >  avec  quelqu'autre  mot  :  c'eft-à-dirô 
que  cet  e  Tréma  n'eft  néceflaire  que  dans  les  Adje&ifs  fémi- 
nins terminés  en  gué,  comme  ambiguë  9  &c.  La  même  règle 
doit  être  obfervée  dans  les  noms  Subftantifs  féminins  donc 
IV  n'eft  pas  muet ,  comme  ciguë ,  &c.  On  fent  aflfez  combien 
eft  différente  la  prononciation  de  la  fyllabe  finale  dansfigue, 
rogue ,  &c.  A  Tégard  des  autres  noms  féminins  terminés  en 
ut  ,  Ye  final  n'exige  pas  ces  deux  points ,  parce  que  la  pro- 
nonciation n'en  peut  être  confondue  avec  aucune  autre  fyllabe 
finale.  Il  faut  donc  écrire,  grenue  degrenus  menue,  de  menus 
mouffue  de  mouffu  *  branchue  de  branchu  »  entendue  d'entendu  i 
yenue  de  venu ,  &c. 

JC.  Enfin  les  mafculins  qui  font  terminés  en  x ,  changent 
cette  finale  en  fe  au  féminin.  Exemp.  hideux  fait  hideufc  s 
orageux  ,  orageufe  ;  fâcheux ,  fâcheufe  ;  &  ainfi  les  autres  , 
dont  on  ne  doit  excepter  que  faux  ,  doux ,  &  roux  ,  qui  au 
féminin  font ,  fauffe  ,  douce  ,  roujffi. 

Ces  Remarques  fur  les  Terminaifons  des  Adje&ifs  font 
pour  la  plupart  tirées  de  YOfficina  Latinitatis. 

: 

Des  Adverses. 

La  plupart  des  adverbes  terminés  en  ment,  (s  forment  fur 
l'Adjeâif  féminin  dont  ils  font  dérivés ,  en  y  ajoutant  la 
fyllabe  ment ,  c'eft  pourquoi  ils  doublent  la  finale  du  roaf- 
culin  dans  les  mots  où  le  féminin  la  double ,  &  l'ont  fimple 
dans  ceux  où  les  féminins  l'ont  fimple.  En  voici  des  exem- 
ples fur  toutes  les  finales. 

En  c .  Blanc ,  blanche ,  blanchement  j  public  >  publique  ,  publi- 
quement. 

En  d.  Lourd  ,  lourde ,  lourdement  ;  nud ,  nue ,  nuement. 

En  e.  Ceux-ci  fe  forment  fur  le  mafculin ,  en  y  ajoutant 
Ja  fyllabe  ment.  Exemp.  Agréable,  agréablement;  aisé, aisément. 

En/.  Ceux-ci  fe  forment  fur  le  féminin.  Exemp.  A Sif ,  aSive  , 
.a&ivemcnt }  attentif ,  attentive  %  attentivement  s  &  femhlabiex. 

En  g.  De  même.  Long ,  longue ,  longuement.  .  ■  •  .  ; 

£n  i.  Ceux-ci  fe  forment  comme  ceux  en  e  t  fur  le  maf- 

..  .      .        ..  „  cuiia 
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Culin.  Exemp.  Hardi ,  hardie,  hardiment  s  poli  ,  polie , poliment  t 
vrai  ,  vraie  >  vraiment. 

En  l.  Les  uns  doublent  11  finale  du  mafeulin  ,  les  autres 
non  ;  ce  qui  prouve  que  c'eft  fur  le  féminin  qu'ils  fe  forment. 
Exemp.  Final ,  finale ,  finalement  j  fubtil  Jubtile  ,  fubtilement  * 
cruel,  cruelle,  cruellement}  pareil , pareille ,  pareillement;  mol, 
molle,  mollement  s  nul,  nulle ,  nullement  ;  àinfi  des  autres. 

En  n.  Il  en  eft  de  même  de  ceux-ci.  Exemp.  Certain  , 
certaine  ,  certainement  ;  plein  ,  pleine  ,  pleinement  ;  fin  ,  fine  , 
finement  ;  commun  3  eommune  ,  communément  ;  ancien ,  ancienne  > 
anciennement  s  bon  ,  bonne  >  bonnement* 

En  r.  Ils  fuivent  le  féminin.  Exemp.  Léger ,  légère ,  légère- 
rient  ;  fier ,  fiere ,  fièrement  ;  dur  ,  dure  ,  durement,  &c. 

En  j.  Us  fe  forment  pareillement  fur  le  féminin.  Exemp. 
Gras  ,  graffe  ,  graffement  s  niais  ,  niaije  ,  niaifement  s  frais  t 
fraîche ,  fraîchement;  &c. 

En  r.  De  même.  Exemp.  Délicat,  délicate  ,  délicatement} 
net,  nette,  nettement  ;  fecret  ,/ecrete  ffecrétement  s  fubit  ,fubite  9 
fubitement  ;  dévot  ,  dévote  ,  dévotement ,  &c. 

En  u.  Les  adverbes  dérivés  des  Adjeâifs  en  u,  font  ceux 
qui  méritent  le  plus  d'attention,  à  caufe  de  ladiverfité  des 
fentiments.  Les  uns  veulent  qu'ils  fuivent  le  mafeulin  ;  d'au- 
tres le  féminin  :  ainli  on  trouve  fuivant  le  goût  de  chaque 
Auteur ,  dûment ,  ajjidûment ,  ingénument,  &c.  ou  due  ment  p 
affiduêment ,  ingénuement  :  on  tii  objeâera  fans  doute  qu'en 
écrivant  ces  adverbes  de  cette  dernière  façon  ,  ils  ne  peu- 
vent entrer  en  poéfie ,  Ce  qui  eft  vrai.  Pour  réfoudre  cette 
difficulté  ,  il  ne  faut  que  deux  réflexions.  La  première  eft  , 
qu'ils  y  entrent  très-rarement  ;  la  féconde,  qu'on  accorde  aux 
Poètes  des  licences  qui  ne  font  pas  permifes  en  profe.  U  eft 
plus  sûr  dé  fuivre  à  cet  égard  l'Orthographe  de  l'Académie 
qui  écrit  qûelques-uns  de  ces  adverbes  avec  un  e ,  &  les  autres 
jans  e  ,  &  fans  Accent  circonflexe. 

En  x ,  enfin  les  adverbes  qui  dérivent  des  Adje&ifs  en 
x ,  fuivent  également  le  féminin.  Exemp.  Hideux  ,  hideufe, 
hideufement  ;  faux ,  f&ufjc  ,  fauffement  ;  doux  ,  douce ,  douce- 
ment ;  ambitieux ,  ambitieufe ,  ambitieufêment  ;  &  femblables. 
D'où  je  conclus  qu'il  faut  avoir  recours  aux  Adjeftits  fémi- 
nins ,  pour  lavoir  comment  on  doit  écrire  l'adverbe  qui  en 
dérive.  J'ai  fait  voir  ci-deffus  qu'il  n'y  a  que  les  adverbes 
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dérivés  des  Adje&ifs  en  eSc  en  i  qui  foient  exceptés  de  cetti 
règle.  Si  les  adverbes  dérivés  des  Adjeftifs  en  u  ,  étoienc 
auflî  exceptés  ,  il  ne  faudrait  pas  mettre  de  Circonflexe  fur 
tu,  &  on  écriroit  ingénument  qui  vient  d1  ingénu,  comme  on 
écrit  ai/ement  &  hardiment,  qui  dérivent  aaifé  &  de  hardi 
A  l'égard  des  adverbes  dérivés  des  mots  en  ant  ou  en 
tct ,  ils  le  forment  en  changeant  les  deux  finales  du  maf- 
culin en  m  ,  après  laquelle  on  ajoute  la  fyllabe  ment.  Exemp. 
Sujfijant ,  arrogant,  innocent ,  -prudent ,  &c.  font  fujpfammcnt , 
Sarrogammcnt ,  innocemment ,  prudemment  jôc  ainli  les  autres. 
Mais  il  ne  faut  pas  croire  pour  cela  que  tous  les  adjedifs  en 
ent  fui  vent  cette  règle  ;  car  lent  fait  lentement  ;  préfent  ,préfen- 
temtnt ,  fuivant  la  règle  des  mots  terminés  en  t  ci-deflus. 
Ve  qui  précède  la  fyllabe  ment,  efl ordinairement  muet  dans 
<*es  adverbes,  hormis  dans  aif ément ,  aveuglément ,  commodé- 
ment ,  &c.  Voyez  les  autres  adverbes  exceptés  dans  la  Gram- 
maire de  M.  Reftaut. 

Des  Varticivzs. 

Plu fieurs  Savants  donnent  aux  participes  en  ant  un  pluriel 
au  mafculin ,  quoique  ces  participes  foient  prefque  tous  indé- 
clinables en  François.  C'eft  une  faute  groffiere,  dans  laquelle 
on  ne  tombera  pas  à  l'avenir,  fi  l'on  veut  faire  attention  à 
Ta  réflexion  fuivante.  Pour  favoir  fi  l'on  doit  écrire  allant 
ou  allants  dans  cette  phrafe  :  le  père  &  le  fils  allant  à  Paris, 
ont  trouvé,  &c.  il  faut  changer  ce  mafculin  en  féminin, 
&  corifidérer  fi  Ton  peut  écrire,  la  mere&  la  fille .allantes: 
il  eft  certain  que  non  ;  par  conféquent  on  doit  écrire,  le 
pere  &  le  fils  allant.  Autre  exemple  :  le  pere  &  le  fils  quoi- 
que demeurant  enfemble,  ne  font  pas  toujours  communauté; 
changez  ce  mafculin  en  féminin ,  la  mère  ôc  la  fille  demeurant , 
&c.  or  il  cfl  certain  qu'on  ne  peut  pas  dire  demeurantes  i 
donc  il  faut  écrire  ,  le  pere  &  le  fils  demeurant ,  &  pour  lors 
ce  participe  indéclinable  deviendra  de  tout  genre,  comme 
les  gérondifs  en  do  chez  les  Latins. 

A  l'égard  des  participes  qu'on  rend  Adjedtifs,  il  eft  certain 
qu'ils  doivent  s'accorder  en  genre  &  en  nombre  avec  leurs 
fnbftamifs.  Ainfi  on  doit  écrire, 'fang  bouillant ,  huillc  bouil- 
lante,  bouillons  rafraîchijfùnts ,  eaux  dormantes,  étoffes  chan* 

géantes  a  &  femblables.  Voyez  M.  Reftauc. 
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Mais  il  faut  remarquer  qu'on  ne  doit  pas  écrire ,  J*ai  trouve 
les  deux  fteres  dormants ,  comme  l'écrivent  quantité  de  per- 
fonnes.  En  voici  la  raifon.  Ce  participe  eft  indéclinable  au 
féminin  ;  car  on  ne  peut  pas  écrire  ,  J'ai  trouvé  les  deux  loeurs 
dormantes  s  par  conlçquent  il  l'eft  auffi  au  mafeulin ,  &  Ton 
doit  écrire  ,  J  ai  trouvé  les  deux  frères  dormant  ;  J'ai  trouvé 
les  deux  fœurs  dormant.  Cet  exemple  doit  fervir  de  règle  pour: 
tous  les  autres. 

Voici  quelques  Remarques  fur  l'ufage  des  participes  paffifs. 
Rien  n'eft  plus  ignoré  dans  notre  Langue. 

iB.  Le  participe  eft  indéclinable  ;  quand  après  foi -il  a  le 
Nominatif  du  verbe:  exemple  ;  La  peine  que  fe  font  donné 
mes  amis  ,  &  non  pas  donnée  :  Les  peines  qu'ont  pris  les 
Savants ,  6c  non  pas  prifes. 

2*.  Le  participe  eft  indéclinable,  quand  il  a  pour  régime 
&  à  fa  fuite  un  Infinitif  qui  n'eft  précédé  d'aucune  particule: 
comme  :  Les  perfonnes  que  j'ai  entendu  chanter ,  &  non  pat 
entendues  chanter.  De  même  on  dira  ;  Elle  s'eft  peindre  > 
&non  pas  faite  peindre*  Si  l'Infinitif  étoit  précédé  de  quelque! 
particule ,  le  participe  pourroit  être  déclinable  :  comme  ;  Des 
Soldats  qu'on  a  contraints  de  marcher.  On  diroit  encore  ;  Elles 
fe  font  laffees  de  travailler  .  Elle  s'eft  exercée  a  chanter  ;  plutôt 
que:  Elles  fe  font lajfd de  travailler,  &c. 

3°.  Le  participe  eft  indéclinable  après  un  verbe  récipro- 
que, qui  a  pour  auxiliaire,  je/uis,  &  pour  régime  un  pronom 
perlonnel  au  Datif:  Ils  fe  font  donné  un  ridicule  à  eux  mêmes. 
De  même  une  femme  pourroit  dire  en  parlant  d'elle-même  i 
Je  me  fuis preferit  cette  règle. 

4°.  Le  participe  du  verbe  pouvoir  ,  qui  eft  pu ,  eft  toujours 
indéclinable ,  parce  qu'il  eft  toujours  fuivi  d'un  Infinitif  fous- 
entendu.  On  ne  dit  pas  ;  J'ai  fait  les  démarches  que  j'ai  pues  , 
mais  que  j'ai  pu  ;  car  on  fous-entend  manifeftement ,  que  j'ai 
pu  faire. 

5°.  Les  participes  font  indéclinables,  quand  ils  font  fuivi* 
dans  la  même  phrafe  de  que ,  ou  de  qui ,  comme  ;  Les  raifon^ 
qu'il  a  cru  que  j'approuvois.  De  même;  Les  perfonnes  que 
j'ai  vu  qui  étoient  prévenues. 

69.  Les  particules  font  indéclinables  dans  les  verbes  imper- 
icnnels:  Les  pluies  qu'il  a  fait. 

Voyez  la  Grammaire  de  M.  l'Abbé  de  Dangeau  ;  vous  y 
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trouverez  l'explication  des  difficultés  concernant  les  parti- 
cipes. 

Des  Verses. 

On  trouvera  les  verbes  dans  leur  ordre  alphabétique ,  avec 
des  Remarques  fur  les  plus  difficiles  &  irréguliers  ,  dont 
j'aurai  loin  de  marquer  l'Orthographe  la  plus  fuivie  chez  les 
meilleurs  Auteurs ,  Toit  dans  les  temps  foit  dans  les  modes  :  & 
je  n'ai  pas  ici  d'autre  obfervation  à  faire ,  finon  qu'il  eft  plus 
régulier  de  conferver  que  de  fupprimerle  rfdans  les  première 
&  féconde  perfonnes  du  préfent  de  l'Indicatif  &  de  l'Impé- 
ratif des  verbes  dont  l'Infinitif  eft  terminé  en  dre ,  parce  que 
ce  d  eft  la  lettre  cara&ériftique  de  ces  verbes ,  qui  ne  doit  pas 
être  perdue  de  vuç.  Ainfi  on  écrira,  f  entends,  tu  entends  , 
entends ,  du  verbe  entendre  s  je  comprends,  tu  comprends  ,  com- 
prends ,  du  verbe  comprendre  ;  je  répands ,  tu  répands  t  répands  , 
du  verbe  répandre  j  je  réponds ,  tu  réponds ,  réponds ,  du  verbe 
repondre  j  &  ainfi  des  autres. 

Il  eft  d'un  ufage  général  d'écrire  avec  un  d  les  mêmes  per- 
fonnes des  verbes  de  cette  cfpece  ;  lorfqu'elles  ne  font  que 
d'une  feule  fy llabe  ;  comme  dans ,  je  rends ,  tu  rends ,  rends  ; 
je  prends ,  tu  prends  ,  prends  ;  je  vends  ,  tu  vends  ,  vends  ;  je 
ponds ,  tu  ponds  ,  ponds  j  je  perds ,  tu  perds  ,  perds  ;  je  tords  > 
tu  tords ,  tords  ;  &c.  L'analogie  &  l'uniformité  demandent 
que  la  même  Orthographe  foit  obfervée  dans  les  fimples  & 
dans  leurs  compoiés  ,  &  ce  n'eft  pas  une  raifon  d'écrire  un 
verbe  différemment  d'un  autre  qui  a  la  même  terminai fon  , 
parce  qu'il  a  plus  de  fyllabes. 

Il  faut  excepter  de  cette  règle  les  verbes  dont  l'Infinitif  eft 
terminé  en  indre ,  comme ,  je  crains ,  tu  crains  >  crains  ;  je 
peins  ,  tu  peins ,  peins  ;  je  joins  ,  tu  joins  ,  Joins  ;  des  verbes  , 
craindre ,  peindre  &  joindre  ;  &  les  verbes  ,  abjoudre ,  dijfoudre 
&  réfoudre ,  qui  font ,  )' abfous ,  tu  abfous ,  abfous  s  je  dijfous  % 
tu  dijfous ,  dijfous  j  je  réfous  *  tu  réjous ,  réfous.  On  remarquera 

Îpe  ces  verbes  ont  un  t  &  non  un  d  à  la  troifieme  perfonne  dîl 
ingulier;  il  craint,  il  peint ,  il  joint ,  il  abfout ,  il  dijfout ,  il 
réfout  ;  Ainfi  ce  n'eft  pas  le  d  qui  en  eft  la  lettre  caraftériftique, 
&  c'eft  là  la  véritable  raifon  qui  Ta  fait  fupprimer  dans  ces 
verbes. 
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De  la  Ponctuation. 

L'écriture  étant  l'image  de  la  parole ,  elle  doit  avoir  les 
paufes  comme  le  di  (cours,  c'eft  par  ce  motif  que  la  ponftua- 
tion  a  été  inventée.  Le  point  eft  la  marque  de  la  plus  forte 
paufe  :  auflî  ne  l'emploie-t-on  que  pour  marquer  que  le  fens 
d'une  période  eft  parfait  &  fini.  Les  deux  -  points  ,  que  les 
Imprimeurs  nomment  comma  ,  fe  placent  au  milieu  de  cette 
même  période  entre  deux  propofitions  qui  fe  fuivent  néces- 
sairement. Le  point-&-virgule  ,  qu'on  nomme  petit  -  que  ,  fe 
mettent  quand  il  y  a  encore  une  plus  grande  liaifon  entre  deux 
propofitions  :  enfin  la  virgule  s'emploie  entre  des  termes  qui 
ïont  par  eux-mêmes  diftin&s ,  mais  qui  font  unis  par  la  con- 
firu&ion ,  fans  être  liés  par  une  conjon&ion.  Remarquez  que 
les  conjonctions  &  ,  ni  ,  ou,  comme,  Se  quelques-autres  , 
tiennent  lieu  de  la  virgule ,  quand  les  termes  qu'elles  aflfem- 
bJent  font  fimples  &  courts. 

Il  y  a  de  trois  fortes  de  points  :  le  point /lui . ,  dont  j'ai  parlé  - 
ci-deflus  ;  le  point- interrogant  ?  ;  &  le  point- admiratifi . 

Le  point-interrsogant  ? ,  fe  place  à  la  fin  d'une  période  dans 
laquelle  il  y  a  une  interrogation ,  pourvu  cependant  que  cette 
période  ne  foit  pas  trop  longue  ;  car  alors  on  la  termine  avec 
un  point  (impie. 

Le  point- admiratif  ! ,  fe  place  après  une  exclamation.  Mais 
comme  il  arrive  fou  Vent  que  cette  exclamation  eft  fuivie  d'une 
interrogation,  le  point- admiratif  doit  être  mis  immédiatement 
après  l'exclamation ,  &  le  point-interrogant  à  la  fin  de  la  pé- 
riode. En  voici  un  exemple  ;  Hélas  !  qui  Vauroit penfé  ? 

Il  faut  encore  obferver  qu'on  ne  doit  point  mettre  de  Capi- 
tale après  le  point-admiratif ,  ni  après  le  point-interrogant ,  à 
moins  qu'ils  ne  terminent  une  phrafe. 

La  parenthefe  O,  fert  à  enfermer  un  difeours  infère  dans 
un  autre ,  avec  lequel  il  n'a  aucune  connexion  :  mais  on  s'en 
fert  rarement ,  parce  que  deux  virgules  font  le  même  effet. 

Ceux  qui  voudront  en  fa  voir  davantage  fur  la  ponctuation  , 
trouveront  de  quoi  fe  fatisfaire  dans  la  Méthode  de  MM.  de 
Port-Royai ,  dans  l'excellent  Traité  qui  eft  à  la  fin  de  la  Gram- 
maire Françoife  du  Pere  BufTîer ,  &  pour  ce  qui  regarde  l'Or- 
thographe en  général ,  dam  la  Grammaire  de  M.  Reftaut. 
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Explication  des  Abréviations 
inférées  dans  le  corps  de  cet  Ouvrage.  » 

V.  a.  fignifie   verbe  aSif. 

V.  n.  p.  ou  paf.     ....  verbe  neutre  vaffif. 

part.  paf.  &  ad j   participe  paffif&  adjeHif 

f.  m   fubftantif mafculin. 

f.f.     ........  fubftantif  féminin. 

ad;   adjcâif. 

adv   adverbe. 

t,   terme . 

V.  Prcf.  let.  A.     ....  Voye^  la  Préface  lettre  A  ,  Ô* 

ainji  des  autres  lettres. 

Noms  des  Auteurs  cités  djns  cet  Ouvrage. 

Acad   Le  Dictionnaire  de  V  Académie. 

Dan.   Danet. 

Joub   Joubert. 

Rich   Richelet. 

Boud.   Boudot. 

Diâ.  des  Arts.  .    .  ' .    .    .  Dictionnaire  des  Arts. 

Fur.   Furetiere  ,  ou  le  Diâionnaire 

de  Trévoux. 

Du  Cange.  Ménage. 

Dupuis  fur  Robert-Eflienne.  Vaugelas- 

Baudoin  fur  NicocL  Calepin. 

Monec»  Jacquier. 

Binet.  Reftaut. 

• 

Je  ne  rapporte  point  ici  Us  noms  de  tous  les  Auteurs  a  quî 
foi  eu  recours  pour  faire  ce  Traité  f  parce  que  je  les  cite  dans 
les  endroits  ouf  ai  befoin  de  leur  autorité.  m 
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L'ORTHOGRAPHE 

F  R  A  N  Ç  0  I  S  E 

EN  FORME  DE  DICTIONNAIRE. 

A  y  Subjl.  mafc.  première  Lettre  de  V Alphabet. 


y  eft  fouvent  pré-    dans  les  Ifles  Manilles, 
pofîtion  ,    qui  Abadir,  f.  f.  Pierre  qu'Ops  ou 

Rhée  ,  femme  de  Saturne  >  em- 
maillotta  >  lorfqu'elle  mit  Jupi- 
ter au  monde. 
Abatte  ,  f.  m.  terme  de  Pâtiffier. 
C'eft  la  pâte  qui  fait  le  dalTous 
d'une  pièce  de  pâtilTerie. 
Abaifsé,  ée,  part,  paf  &adj. 
Abaiifement ,  f.  m.  plus  en  ufage 
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reçoit  plufieurs 
fîgnifications  dif- 
férentes ,  félon 
les   mots  aux- 
quels ellefejointj 
alors  il  le  faut  marquer  d'un  ac- 
cent grave ,  ainfî  qu'il  fuit ,  à. 
Aa  ,  nom  de  plufieurs  rivieys. 
Aaron  ,  fubft.  maf.  Frère  de  Moy-|  au  figuré, 
fe ,  premier  Grand  -  Prêtre  de 1  Abaiffer,  v.  a£t.  Voyez  la  Remar- 
l'ancienne  Loi.  )  que  du  mot  Abat-venu 

Abaca,  efpece  de  lin  qui  croit  !  Abandon  ,  f.  m-Dékiifement. 
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Abandonné  ,  ée  ,  part.  paf.  & 
adj. 

Abandonnement ,  £  m.  Aban- 
don, dérèglement. 

Abandonner ,  v.  a.  laifler  ;  céder. 

$  Abandonner ,  v.  neut.  Se  prof- 
tituer  •,  fe  livrer  avec  excès. 

Abaque  ,  f.  m.  t.  -d'Architecte. 
C'eit  le  couronnement,  ou  la 
partie  fupérieure  des  chapiteaux 
des  colonnes.  C'eft  aufil  une 
table  fur  laquelle  les  Mathémati- 
ciens étendoient  de  la  pouffiere , 
pour  tracer  leurs  figures. 

Abarim ,  f.  m.  Montagne  de  l'A- 
rabie ,  &  le  lieu  d'où  Moyfe  vit 
la  Terre  promife. 

Abaris ,  f.  m.  Grand-Prêtre  d'A- 
pollon. 

Abas,  poids  en  ufage  en  Perfe. 
Abas,  f.m.  Fils  d'Hypothoon  & 

de  Mélanire. 
Abafourdir ,  v.  a.  étourdir. 
Abafter ,  f.  m.  Un  des  chevaux  de 

Pluton. 

Abâtardir ,  v.  a.  ne  fe  dit  qu'au  fi- 
.  guré.  Corrompre ,  gâter  >  altérer 
la  nature  d'une  chofe ,  ou  le  na- 
turel d'une  perfonne. 

Abâtardiflement ,  f.  m.  ces  deux 
mots  vieillifTent. 

Abatcllement ,  f.  m.  fentence  du 
Conful  dans  les  Échelles  du  Le- 
vant. 

Abat-faim ,  f.  m.  grofTe  pièce  de 
viande. 

Abat-jour ,  f.  ni.  petite  fenêtre  à 
demi  fermée,  qui  ne  reçoit  le 
jour,  &  qui  ne  le  donne  que  par 
en  haut. 

Abattage,  f.  m.  Dépenfe  pour 
exploiter  un  bois. 
Abattant, f.m.  Efpece  detable  qui 
•  fert  à  donner  plus  ou  moins  de 
jour,  dan*  *a  boutique  d'un  mar- 
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chand  de  draps. 
Abattée  ,  f.  mouvement  d'un 

vaifleau  en  pane. 
Abattement,Gm.  découragement. 
Abatteur,  f.  m.  celui  qui  abat. 
Abattis ,  f  m.  ce  t.  a  plufieurs 

fignifications. 
Abattre ,  V.  a. 
Abattu  ,  abattue ,  adj. 
Abattures ,  f  f.  pl.  t.  de  Vénerie. 
Abat-vent,  f.  m.  efpece  de  pailiaf- 

fon,  dont  on  fe  fert  pour  garantir 

du  vent  les  plantes.  Charpente 

qu'on  met  aux  ouvertures  d'un 

clocher/ 

Tous  ces  mots  font  écrits  avec 
beaucoup  de  variété  chez  les  Au- 
teurs. Danet  &  Richelet  écrivent 
abatte  &  fes  composés  avec  un 
feul  b  &  un  t.  Nos  Anciens,  com- 
me Dupuys  furÇftienne  en  1573, 
Baudoin  fur  Nicod  en  1^07.  le 
P.  Monet  en  1^37.  &  le  P.  Binec 
en  x<T4$.  ont  écrit  indifférem- 
ment abatte  &  abbatre.  MM.de 
l'Académie,  Furetiere,  Joubert 
'  &  Boudot  écrivent  abattre  avec 
un  b  &  deux  rr.  A  l'égard  des 
deux  bb,  j'avoue  qu'il  s'eit  glifsé 
dans  Tufage  l'abus  de  doubler  la 
lettre  initiale  dufîmple  dans  tous 
les  composés  de  la  lettre  ou  pré- 
pofition  A.  On  a  fuivi  cette  fa- 
çon d'écrire  dans  les  précédentes 
éditions  de  cet  Ouvrage  5  mais 
dans  celle-ci  nous  ne  devons  pas 
nous  laiffer  entraîner  à  ce  torrent, 
puifque  nous  avons  à  y  oppoler 
l'Académie  &  trois  autres  bons 
Auteurs.  Ce  n'eft  pas  que  je  pré- 
tende renverfer  le  principe  (elon 
lequel  on  écrit  :  Accompagner  , 
affbiblir  ,  aggrandir  ,  allouer  , 
annotât ion ,  apporter  ,  arranger, 
atfocier*  attirer,  &  femblables. 

J'admec* 
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J'admets  ce  principe  avec  quel- 
que reftriction  5  &  je  crois  que 
c'eft  le  fens  de  la  prépofition 
jointe  au  verbe  qui  doit  déter- 
miner à  doubler  la  lettre  initiale, 
ou  à  ne  la  pas  doubler.  Elle  doit 
être  doublée ,  quand  la  prépofi- 
tion  marque  quelque  rapport, 
ce  qui  arrive  le  plus  fouvent  : 
elle  ne  doit  point  être  doublée , 
quand  cette  prépofkion  eft  fuf- 
ceptible  d'une  autre  lignification, 
comme  dans  abattre*  Mais  ce 
qui  doit  juftifier  l'Orthographe 
de  1* Académie ,  quant  aux  deux 
tt  y  c'eft  que  battre  vient  de  bat- 
Ton  trouve  dans  les 


tere ,  que 
Conftitutions  de  Charlemagne , 
&  qu'on  a  dit  au  lieu  de  batuere 
«jui  eft  dans  Plaute.  Battre  a  été 
tiré  directement  de  ban  ère  par 
contraction* 
Abbatial,  tiale,  adj* 
Abbaye ,  f.  f.  Il  y  en  a  qui  écrivent 
aujourd'hui  Abbàie 
.  On  prononce  Abbaiie  ;  l'y  eft 
donc  néceftaire  pour  tenir  la  pla- 
ce des  deux  /  Richelet  fait  enco- 
re plus  mal  lorfqu'il  écrit  Abaïe 
avec -un  feul  b  &  un  ï.  V.  la  Re- 
.  marque  du  mot  fuivant* 
Abbé ,  Cm. 

Ce  mot ,  félon  l'interprétation 


A  B  E  $ 
par  inadvertance ,  il  ne  Tauroit 
pas  auffi  retranché  du  Latin  Ab- 
lattjfa  ,  qu'on  a  de  tout  temps 
écrit  avec  deux  bb.  Ce  font  des 
fautes  impardonnables. 
Abbeville ,  ville  de  France  en  Pi- 
cardie. 

A ,  b ,  c  3  H  m. 

Abcéder,  v.  n.  t.  de  Chirurgie* 
Se  changer  en  abcès. 
Abcès,  itm. apoftume. 

Plufieurs  écrivent  abfcez.  V.  Pn 
let.  è.  Danet :,  Richelet ,  &  l'A- 
cadémie écrivent  abcès ,  fans 
avoir  égard  à  Vf  qui  eft  dans  le 
mot  Latin  abceJJ'us.  Furetiere 
écrit  absès  5  mais  c'eft  une  faute 
qu'il  faut  éviter* 
Abdiare,  ville  &  royaume  d'Alix 
Abdication,  f.f.  action  d'abdiquer. 
Abdiqué  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj* 
Abdiquer  ,  v.  à.  renoncer  à  quel- 
que dignité. 
Abdomen  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Abducteur,  adj.  m.  t.  d'Anatomie* 
Abduction ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Abécédaire ,  ù  m.  qui  eft  à  l'a  * 
b,  c. 

Abécher ,  v.  a.  V.  Abéquër. 

Abée ,  f.  f.  ouverture  par  où  Coulé 
l'eau  d'un  ruifleau  ,  ou  d'une  ri- 
vière ,  pour  faire  tourner  la  rouô 
d'un  moulin. 


de  S.  Jérôme ,  vient  du  Syriaque  Abeille  ,  f.  f.  mouche  qui  fait  la 


Jbba,  qui  iignifie  pere  ou  pater- 
nité. Les  Latins  par  analogie 
ont  écrit  Abbas  avec  deux  bb  : 
à  pari  ,  nous  ne  pouvons  nous 
difpenfer  de  les  admettre  en  Fran- 
çois au  mot  Abbé. 
-Àbbefle ,  f.  f. 
Quoique  tous  nos  bons  auteurs 
françois  aient  écrit  de  la  forte  , 
Richelet  a  cru  devoir  retrancher 
m  b  de  ce  mot.  S'iiraYQit  grru> 


cire  &  le  miel. 
Abeilles ,  V.  Ariftée. 
Abel ,  f,  m.  fécond  fils  d'Adam  & 
d'Eve. 

Abénévis ,  f.  m.  conceflion  d'un 
Haut-Jufticierpour  détourner  les 
eaux  d'un  ruifleau ,  ou  d'un  che- 
min. 

Abéone  &  Adéone ,  f.  f.  Divinité* 

qui  préfidoient  aux  voyages. 
Abéquer  ua  oifcau ,  v.  a.  C'eft  lut 
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mettre  de  la  nourriture  dans  le 
bec 

ftîchelèt  écrit  ainfi.  Des  M- 

'  teurs  écrivent  âbbecquer ,  mais 
l'ufage  Ti'ap{>rôuve  pms  ce  c  >  il 
été  retranché  de  tniantité  d'au- 
tres mots  où  il  étoit  inutile  com- 
me en  celui-ci  :  lde  forte  qu'on 
décrit  aujourd'hui ,  choquer ,  pa- 
;  quet ,  piquer  »  vaquer  ,  &c.  pour 
^  choc  que  p  acquêt ,  picquer,  vac- 
quer ,  &c.  Fut etieré  &  î>ahet 
écrivent  abbécher  ,  mais  ce  mot 
Vieillit,  abêquered  plus  en  ufagè: 
ainfi-ïl  faut  écrire  &  prononcer 
de  cette  dernière  façon. 

Aberden  ,  ville  maritime  de  I*E- 
colîe  Septentrionale. 

Aberration ,  f.  f.  t.  d'Afodnomie. 
Eloi^nement  d'une  étoile  du 
lieu  elFe&if  où  elfe  eit. 

Abêti ,  ie ,  adj. 

Abêtir  ,  v,  a.  rendre  itapide. 

Ab  hoc  &  ab  hac ,  mot  emprunté 
du  Latin.  U  eit  bas  Bc  populaire. 

Abhorré»  ée,  adj. 

Abhôrrér  ,  v.  a.  détefter. 

Abia  ?  f.f.  fille  d'Hercule. 

Abigéat,  f.  m.  t.  de  Jurifprudence. 
Vol  d'un  troupeau  de  bétail. 

Abject ,  abjecte ,  adj.  bas  ,  mé- 
prifable. 

Aojection ,  £  f.  humiliation ,  mé- 
pris. 

Abilene ,  contrée  de  Syrie. 
Ab-inteftat ,  t.  de  Jurifprudènce. 

Qui  hérite  de  droit  de  celui  qui 
,  n'a  point  tefté. 
Abiffinie ,  rbyâurne  d'Afrique. 
Abjuration  ,  f.  f.  renoncement 

folemnèl  à  une  héréfie. 
Abjuré  ,  -ée  -  adj. 
Abjurer ,  v.  a.  On  dit ,  abjurer 

une  hêrèfie ,  y  renoncer. 
Ablais  ,  f.  nu  t.  de  Coutume. 
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Bleds  coupés  qui  foht  èhcore  fur 
le  champ  >  dépouille  dé  bleds. 
Ablaque ,  adj.  ftie  que  l'on  tire 
de  Perfe. 

Ablatif ,  f.  m.  t.  de  Gramfhàke. 
Abk  ,  ou  ablette ,  £  rfc.  Sotte 
de  pôlffon. 

Ab  légat ,  f.  m.  vicaire  du  Légaft. 
Ableret,  f.  m.  filet  catfré  pcmr 

pêcher  les  ablés* 
Abluer ,  v.  a.  lave*  tme  ancienne 

écriture  pour  la  faire  Tevivrte. 
Ablution ,  f.  f.  t.  Eccléfiaftiqufc. 
Abnégation  >  f.£  méjtffc  <lefdi- 

même. 

Abo  -,  ville  capitale  de  k  «Fin- 
lande en  Suéde. 

Aboi  d'an  Chien  ,  f.  m.  Lfe  cri 
naturel  d'un  chien. 

Abdiërnent,  £  m.a&ion  4'aboyer. 
On  prononce  aboi  ment  ,  maris 
il  n'y  a  que  Richeiet  qui  ait  écrit 
de  la, forte:  ^peût-être  fêta-t-il 
autôrifé  par  l'ufage  -,  quant  aux 
deux  dernietes  tyliabes. 

Abtiis  ,:f.  m.  plur.  être  aux  abois  , 
à  l'a  dernière  extrémité. 

Abois ,  t.  de  ChaîTe.  Ceft  l'éxtré- 
rhité  où  eft  réduit  lecerf. 

Aboli  y  ie ,  part.  paf.  &  a4j. 

Abolir  ,  v.  a.  annuller  ,  détruite. 

Aboiiffement ,  f.  m.  abrogation» 

Abolition ,  f.  if.  t.  de  Chancellerie. 
Lettres  ide  pardon  du  Prince. 
Deitru&îon  <l*uiîe  Loi >  d'une 
Coutume. 

Abomafus ,  l*un-<ks  eftomacs  des 
animaux  qui  ruminent. 

Abominable,  adj.  horrible. 

Abominablement ,  adv. 

Abomination  ,  f.  £  hdrr-eur ,  ac- 
tion exécrable. 

Abominer,  vieux,  v.  a.  avoir 
en  horreur. 

Abondamment,  «dv. 
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grande  quantité, 


Abondance 
afftuence. 
Abondant,  ante,  adj. 
4*  Abondant ,  adv.  t.  de  Prat.  de 
plus,  outre  cela. 
Abonder,  v.  n. 
Abonné,  ée,  adj. 
Abonnement,  Cm.  convention, 
traité. 

Abonner  x  s'abonner ,  v.  n. 
Abonni ,  ie,  part.  paf.  &  adj. 
Abonnir ,  v.  a.  rendre  meilleur. 
Abord ,  f.  m.  approche ,  accès. 
d'Abord  ,  adv.  premièrement  , 
aufli-tôt. 

Abordable ,  adj.  m.  $ç  f. 

Abordage ,  f.  m.  t.  de  Marine.  Ilfe 
dit  de  deux  vaifleaux  ennemis 
qui  s'accrochent  pçur  fe  com- 
battre j  &  de  deux  vaifleaux  du 
même  parti,  qui  fe  heurtent  par 
la  violence  des  vents  ,  ou  des 
flots  qui  les  font  dériver  Pun  fur 
l'autre. 

Abordé  ,  ée ,  adj. 
d'Abordée ,  adv.  d'abord. 
Aborder  ,  y.  a.  aller  à  bord. 
Aborder,  v.  n.  approcher. 
Aborigènes ,  f.  m.  pl.  Peuples  dont 

on  ne  connoît  pas  l'origine. 
Abornement ,  ou  abournement , 

f.  m. 

Aborner  »  v.  a.  t.  d'arpentage. 

Donner  des  bornes. 
Abortif  >  ive ,  adj.  Qui  eft  venu 

avant  terme. 

Abouchement  >  f.  m,  conférence. 

Aboucher ,  v.  a.  conférer  avec 
quelqu'un  bouche  à  bouche.  Mé- 
nager un  entretien  entre  deux 
perlbnnes. 

Aboucouchou  5  forte  de  drap 
qu'on  fabrique  en  Provence. 

Abpuement  ,  plutôt  Bouement 
f.  m.  t.  de  Menuiferie. 


». 


Abougn ,  ou  plutôt  ïafaigri  ,  u 

de  forêt. 
Abouquement ,  f.  ni.  addition  de 

nouveau  fel  ûir  un  monceau  de, 

vieux  fel. 

Abouquer,  v.  a.  t.  de  Salines. 

Aboiité ,  adj.  t.  de  Blafon.  11  fe 
dit  de  quatre  hermines  dont  Içs 
bouts  (e  joignent  en  croix. 

Aboutir ,  v.  n.  Ce  t.  a  pluûeurç 
figniheations. 

Aboutifîant ,  £  m. 

Aboutiffant ,  ante  ,  adj. 

Aboutiflemcnt ,  f.  m.  Ne  fe  dit  que 
d'un  abcès  qui  aboutit. 

Abouts, ,  f.m.  extrémité  de  toutes 
fortes  de  pièces  de  charpenterieSc 
de  menuiferie  mifes  en  œuvre» 

Aboyant,  ante,  adj. 

Aboyer ,  v.  n. 

Il  ne  faut  pas  écrire  aboïer  com- 
me Richelet ,  parce  que  Y'i  ne 
convient  point  dans  ce  mot.  V. 
Préf.  lett.  t  &  r. 

Aboyeur  ,  eufe  ,  adj. 

Abraham  ,  f.  m.  Nom  propre. 

Abrégé,  f.  m.  fommaire. 

Abrégé  ,  ée ,  parc.  paf.  &  adj. 

Abrègement,  f.  m.  accourciffe- 
ment. 

Abréger ,  v.  a.  raccourcir. 
Abrcnoncio  ,  mot  Latin  francisé, 

qui  ne  fe  dit  que  dans  le  ftyle 

familier. 

Abréviatestr ,  f.  m.  celui  qui  met 
un  ouvrage  en  abrégé. 

Abréviation  ,  f.  f.  retranchement» 
Ces  fïx  mots  nous  viennent  du 
Latin  abbreviatio  ;  cependant 
l'ufage  adopté  par  l'Académie 
en  a  retranché  un  b.  On  trouve 
dans  Danet  abbrégé  &  abrégé  , 
ce  qui  fait  croire  qu'il  balançok 
fur  le  choix  de  ces  deux  manie* 
res  d'écrire,  mais  celui  de  l'A« 

A  ij 
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cadémie  eft  préférable, 

Abréviature  ?  f.  f.  le  même  qu*-4- 
breviation. 

Abreuvé ,  ée ,  part.  paC  &  adj. 

Abreuver  >  v.  a.  mener  à  l'abreu- 
voir. 

Ne  fe  dit  en  ce  fens  qu'en  par- 
lant des  chevaux  &  autres  bef- 
tiaux. 

Abreuvoir ,  f.  m.  lieu  où  l'on  me- 
né boire  les  chevaux  &  le  bétail. 

Abri,  £m.  lieu  où  l'on  fe  met  à 
couvert  du  mauvais  temps. 

À  l'abri ,  façon  de  parler  >  adv. 

Abricot ,  f.  m.  fruit. 

Abri  coté  ,  f.  m.  forte  de  dragée. 

Abricotier ,  f.  m.  arbre. 

Abrier ,  v.  a.  t.  de  Jardinier,  cou- 
vrir. 

Abrité ,  ée ,  adj.  t.  de  jardinage. 
Abrivent ,  f.  m.  tout  ce  qui  ga- 
rantit du  vent. 

Abrogation ,  f.  f.  a&ion  par  la- 
quelle on  çaffe  une  loi }  on  ftip- 
prime  une  coutume. 

Abrogé  ,  ée  ,  adj. 

Abroger ,  v.  a.  fupprimer. 

Abrohani,  moulfeline  fabriquée 
à  Bengale. 

Abrotone,  f.  f.  herbe  odorifé- 

~  . .      .  -  •  - 

rante. 

Abrouti ,  adj.  t,  d'eaux  &  forêts. 

Bois  mal  fait. 
Abruti ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 
Abrutir  ,  v,  a.  rendre  bête. 
Abrutiffement  ,  f.  m.  ftupidité 

groftiere. 
Joubert  &  Boudot  doublent  le 

h.  dans  ces  deux  mots.  V.  Préf. 

lett.  B. 

Abruze  ,  province  du  royaume 

de  Naples. 
AbfcifTe ,  f.  f.  t.  de  Géométrie  & 

d'Analife. 

Abfence,  f.  f.  Ce  t.  a  pkfours 
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fignifkatîons. 
Abfent,  ente,  adj.  &fubfr. 
s'Abfenter  ,  v.  n.  s'éloigner. 
Abfide ,  f.  f.  t.  d'Architecture  &? 

d' Agronomie. 

Abfolu  ,  lue  9  adj.  indépendant , 

impérieux,  hautain. 
Abfolument ,  adv.  d'une  manière 

abfolue. 

Abfolution ,  f.  f.  rémilfîon ,  abo- 
lition. 

Abfolu toire,  adj. 

Abforbant  ,  f.  m.  médicament 
qui  a  la  vertu  de  confumer  une 
humeur  fans  la  diifoudre. 

Abforbé  ,  ée  ,  adj. 

Abforber ,  v.  a.  confumer  en-» 
gloutir.  11  ne  fe  dit  qu'au  figuré. 

Abforption  ,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 
En  glout  iffemen  t. 

Abfoudre  ,  verbe  a&if  irrégulier. 
J'abfous,  tu  abfous  ,  il  abfout: 
nous  abfolvons ,  vous  abfolvez , 
ils  abfolvent.  J'abfolvois  ,  &c. 
J'ai  abfous ,  &c.  J'abfoudrai , 
&c.  Abfous,  abfolvez.  Que j'ab- 
folve  ,  &c.  J'abfoudrois  ,  &c. 
Abfolvant. 

Abfous ,  abfoute,  adj. 

Abfoute ,  f.  f.  abfolution  publi- 
que qui  fe  donne  au  peuple  le 
Jeudi-Saint. 

Abftême ,  f.  m.  qui  ne  boit  point 
de  vin. 

Abftenir  ,  s'abftcnir,  v.  n.quife 

conjugue  comme  Tenir. 
Abftergent ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Abfterger,  v.  a.  u  de  Médecine,  . 

Purger ,  nettoyer. 
Abfterfif  ,  ive,  adj, 
Abfterfion  >  f.  f.  t.  de  médecine. 
G'eft  l'adtion  desabttergentsfur 

les  corps. 

Abflinence ,  f.  f.  modération  a  rc/i 
tenue,  diète.,  fobriété^ 
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Abftinent ,  ente ,  adj. 

On  ne  dit  point  -,  c'eft  un  hom- 
me abftinent  ;  cette  Nation  eft 
p\us  abftinentt  qu'une  autre  :  on 
dit  fobre ,  plus  fobre  qu'un  au- 
tre -,  &  non  ,  plus  abftinent  qu'un 
autre. 

Abftra&ion ,  f.  f.  défaut  d'appli- 
cation* Ç'eft  aufli  la  réparation 
qui  fe  fait  de  quelque  chofe  ,  par 
le  moyen  de  l'eforit. 

Abftraire ,  v.  a.  faire  abftra&ion. 

Abftrait ,  aite ,  adj.  fe  dit  des  per- 
fonnes  &  des  chofes. 

Abftrus ,  ufe ,  adj.  caché ,  diffi- 
cile à  entendie  ,  à  pénétrer. 

Abfurde ,  adj.  m.  &  f.  t.  de  Philo- 
fophie.  Contraire  au  bon  fens. 

Abfurdement,  adv. 

Abfurdité  ,  f.  f.  ce  qui  choque  le 
fens  commun. 

Abfynthe,  ouabfinthe,  f.  f. 

L'Acad.  &  Furet,  veulent  le 
premier  :  Richelet  &  Danet  le 
fécond  :  Calepin  &  Eftienne  di- 
lènt  qu'on  écrit  également  Abfyn- 
thus  &  abfinthut ,  abfinthium  & 
abfynthium  :  du  Cange  aime 
mieux  abfynthus  j  l'Auteur  de 
\Offtcina  préfère  abfinthus.  Voi- 
là des  autorités  pour  les  deux 
manières  -,  ainiî  chacun  eft  libre 
dechoifir.  Pour  moi  je  fuis  du 
fentiment  de  l'Académie  j  fans 
déiapprouver  abfinthe  qui  paroît 
moins  s'éloigner  de  l'étymologie. 

Abfyrte >  f.  m.  frère  de  Médée. 

Abus ,  f.  m.  mauvais  ufage.  Ce 
qui  fe  fait  contre  le  bon  ordre. 

Abufé ,  ée  ,  part.  paf.  3c  adj. 

Abufcr  ,  v.  a.  &  n.  tromper  ,  faire 
un  mauvais  ufage  de  quelque 
chofe ,  &c. 

Abufeur ,  f.  m.  qui  féduit* 
Abufif ,  ive ,  adj. 


À  C  A  y 

AbufiVement,  adv. 

Abuter ,  v.  n.  t.  de  joueurs  de 

quilles.  Tirer  au  but. 
Abutillon ,  f.  m.  ou  guimauve  do 

Téophraftej  plante  bonne  pour 

la  gravelie. 

Abyla,  f.f.  montagne  d'Afrique, 
Abyme,  f.  m.  gouffre  profond. 

En  t.  de  Blafon  >  c'eft  le  milieu 

de  l'écu. 

Abymé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Abymer  >  v.  a.  &  n.  Ce  t.  a  plu- 

lîeurs  lignifications. 
L'Académie  écrit  ces  trois  mots 

fans /,  qui  doit  être  retranchée 

de  tous  les  mots  où  elle  ne  fe 

prononce  pas. 
Abyflinie,  région  d'Afrique. 
Acabit ,  f.  m.  bonne  ou  mauvaife 

qualité  d'une  chofe.. 
Acacia >  f.  m.  t.  de  Botanique 

qu'on  donne  à  différents  arbres. 
Académicien ,  f.  m. 
Académie  ,  f.  f.  Société  de  Gens 

de  Lettres  ;  lieu  où  on  s'aflem- 

ble  pour  les  fciences  &  pour  les 

arts. 

Académique  ,  adj.  m.  &  £ 

Académiquement ,  adv. 

Académifte,  f.  m.  qui  eft  d'une 
Académie  où  l'on  apprend  à 
monter  à  cheval,  à  faire  des 
armes  >  &c. 

Acadie ,  grande  province  de  l'A- 
mérique Septentrionale. 

Acaé ,  Ifle  ou  Circé  faifoit  fa  de 
meure* 

Acajou  ,  f.  m. arbre  d'Amérique, 
de  la  hauteur  de  nos  pommiers. 

Acale  ou  Perdrix,  f.  m.  neveu  de 
Dédale, 

Acalifourchonné ,  ée,  adj.  qui  eft 
à  califourchon. 

Acamas ,  f.  m.  fils  de  Théine  &: 
de  Phèdre, 
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Acanthe,  f.f.  Nymphe. 

Acanthe,  f.  £  plante  8c  terme 
d'Anatomie. 

Acatiâtre,  ad},  qui  eft  d'une  hu- 
meur fâcheufe  Se  bizarre* 

Acarnas  &  Amphotérus ,  f.  m. 
frères ,  enfants  d'Akméon  &  de 
Callirhoé. 

Acarne  ou  Acarnan  ,  poiffon  de 
mer ,  femblable  au  Rouget. 

Acafte  ,  f.  m.  fameux  chafièur. 

Acatale&e  ,  adj.  t.  de  Poéfie  Lati- 
ne. Un  Vers  acatalecte  eft  celui 
auquel  il  ne  manque  point  de 
fylfabe  à  la  fin. 

Acataleftique ,  ad],  acatalecle. 

Acates ,  f.  m.  ami  Se  fidèle  com- 
pagnon d'Hnée. 

À  caufe ,  prépofition  qui  gouverne 
le  génitif.  Lorfqu'eîle  eft  fuivie 
d'un  qut ,  elle  devient  conjonc- 
tion qui  gouverne  l'Indicatif. 

Acazement ,  f.  ni.  t.  de  Coutume. 

Acazer  ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 
Donner  en  nef. 

Accablant ,  ante  ,  adj, 

Accablé ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. . 

Accablement ,  f.  m.  langueur. 


À  c  c 

l'avant  &  de  l'arriére  d'un  vaîft 
fean. 

Accaftillé ,  ee ,  adj.  Il  fe  dit  d'un 
vairîeau  qui  a  deux  châteaux. 

Accéder ,  v.  n,  Confentir ,  &c. 

Accélératif ,  ive  ,  adj. 

Accélération ,  f.  f.  Promptitude, 

Accélérer  ,  v.  a.  Preffer. 

Accenfe ,  f.  f.  t.  de  Coutume.  Fer- 
mé ou  héritage  qu'on  tient  à 
cens  Se  rente  ,  ou  à  prix  d'ar- 
gent, 

Accent ,  f.  m.  Le  fon  de  la  voix, 
la  manière  de  prononcer ,  mar- 
que qui  fert  à  la  prononciation» 
Accentué ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Accentuer ,  v.  a.  marquer  d'unac* 
cent. 

Acceptable ,  adj.  m.  &  f. 
Acceptant,  ante,  adj. 
Acceptation ,  f.  f.  Action  d'acce» 
pter. 

Accepté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Accepter ,  v.  a.  Agréer ,  recevoir. 

Accepteur ,  f.  m.  t.  de  Commerce. 
Qui  a  accepté  une  lettre  de  chan- 
ge. 

Acceptilation,  t.  de  Jurifprudence. 


Accabler,  v.  a.  furcharger,  op-j  Quittance  qu'on  donne  fans  re 

primer,  cevoir  d'argent, 

s' Accagnarder  ,  v.  n.  Il  eft  du  Acception ,  f.  f.  égard ,  confidé- 
ltyle  familier.  Vivre  dans  la  dé-  ration  qu'on  a  pour  quelqu'un. 


bauche  Se  la  fainéantife, 
Acca-Laurentia ,  f.  f.  mère  des 

frères  Arvaux. 
Accaparement ,  f.  m. 
Accaparer ,  v.  a.  enlever  d'une 

foire  des  marchandifès  pour  les 

vendre  plus  cher. 
Accarement ,  f.  m.  t.  de  Palais. 

Conf  rontation  de  témoins  avec 

un  criminel. 

Accarer  ,  v.  a.  t.  de  Palais. 
AccaHlage ,  t.  de  Marine.  Qui  fe 
dit  en  parlant  des  châteaux  de 


Accès  ,  non  pas  Accèz  ,  f.  m» 
Abord,  retour  périodique  de 
certaines  maladies. 
Ao.effible ,  adj.  m.  Se  f. 
Acceflion ,  f.  f.  t.  de  Palais.  L'Ac* 
tion  d'accéder  à  un  traité. 
Accelfit ,  f.  m.  t.  de  Collège. 
Acceffoire ,  f.  m.  &  adj.  m.  &  f. 
Accident  f.  m.  malheur ,  infor- 
tune. 

Par  accident ,  manière  de  parler, 
adverbiale, 

Accidentel,  elle,  adj. 
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Accidentellement: ,  adv. 
Accifme  9 £  m.  t.  proverbial  ,  qui 

fi^nifie  le  refus  diflimulé  des 

choies  qu'on  defire  le  plus. 

Acclamation ,  f.  f.  cri  de  joie  & 

d'approbation. 

Acclamper,  v.  aft.  t.  de  Marine. 
Fortifier  un  mât  par  une  pièce 
de  bois. 

Accointance ,  f.  f.  habitude. 

Accoifement,  1.  m.  calme,  t.  de 
Médecine. 

Accoifer  ,  v.  a.  calmer. 

-Accollade?  f.  ù  embraffade ,  &c. 

Accollé ,  ée ,  adj.  t.  4e  Blafon. 

Accdller ,  v.  a.  embralfer  ,  &c. 

^AccoUure  7  f.  f.  lien  de  paille. 
Ces  derniers  mots  font  compo- 
fés  de  deux  Latins  ,  ad  &  col- 
lum  s  ainn*  il  me  femble  qu'on 
doit  doubler  le  c  la  lettre  / , 
parce  qu'ils  n'auroient  plus  de 
rapport  aux  Latins  dont  ils  tirent 
leur  étymolpgie ,  en  écrivant 
comme  Richelet ,  acolade ,  aco- 
ler  >  ou  accolade,  accoler,  com- 
me Furetiere  &  Danet. 

Accommodable,  adj.  m.  &  f. 
Accommodage ,  f,  m.  apprêt  de 
viande. 

Accommodant,  ante,  adj. 
Accommodation,  f.  F.  t.  de  Palais. 

Accord  qui  fe  fait  à  l'amiable. 
Accommodé ,  ée ,  adj. 
Accommodement,  £  m.  accord, 

&c. 

Accommoder  ,  v.a.  Cet. aplu- 

fieurs  lignifications. 
^Accompagnateur ,  f.m.  t.  de  Mu- 

fique. 

Accompagné ,  ée ,  adj. 
Accompagnement ,  f.  m.  tout  ce 


ACC  ,  © 

Accompagner  >  v.  a.  iî  eft  aufli 
n.  par.  Ce  t.  a  pluikurs  fignifi- 
cations. 

Accompli ,  ie ,  adj. 
Accomplir,  v.  a.  achever,  per- 
fectionner. 

AccompMement  ,  f.  m. 
Accon ,  f.  m.  petit  bateau  donc 
le  fond  eft  plat. 
Accoqiûnant ,  ante ,  adj. 
Accoquiné  ,  ée  ,  adj.  fainéant* 
attaché  à  une  vie  lâche  &  in- 
digne. . 

Accoquiner ,  v.  a.  il  eft  aufli  neu- 
tre rpaflrf. 

Accord  ,  f.  m.  convention,  cem- 
fentement ,  union  de  fentimenrs. 
Accordable ,  adj.  m.  &  f. 
Accordailles,  Ct.plur.  Ce  mot  eft 
bas  &  populaire.  Articles  de  ma- 
riage accordés  &  iîgnés  par  les 
parties  contractantes  ,  &  par 
ceux  qui  y  ont  intérêt. 
Accordant.,  ante,  adj. 
Accorde  ,  f.  f.  t.  de  Marine.  C'eft 
un  commandement  fait  à  l'équi- 
page d'une  chaloupe  quand  on 
veut  l'obliger  à  nager  enfem- 
ble. 

Accordé,  ée,  adj. 
Accordement ,  f.  m.  t.  de  Couu 
Accorder ,  v.  a.  aufli  n.  paf. 
Accordoir ,  f.  m.  t.  de  Mufique. 
Accorer  ,  v.  a.  t.  de  Marine.  Ap- 
puyer ,  ou  foutenir  quelque 
chofe. 

Accorné ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon 
&  de  Fortification. 
Accort ,  orte  ,  adj.  complaifant. 
Accoftable,  adj.  m.  &  f. 
Accofté  ,  ée ,  adj.  , 
Accolter  ,  v.  a.  aborder. 
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lettre /dans  le  verbe  4rroJl^rnifAccowftique,  f.  f.  art  oui  traita 
dans  accofiable ,  parce  qu'elle  y   de  l'ouïe  &  des  fons. 
ionne  comme  dans  le  mot  /«-  Accoûtrement ,  f.  m.  parure. 
tiejte.  * 

Accotar,  f.  m.  t.  de  Marine.  Pièce 
de  bordage  dont  on  fe  fert  pour 
empêcher  l'eau  de  tomber  entre 
les  membres  d'un  vaifleau. 


Accotté,  ée,  adj. 
Accotter  ,  v.  a.  appuyer. 
Accottoir ,  f.  m.  appui. 
Accouchée ,  f.  f. 
Accouchement ,  f.  m. 
Accoucher,  v.  n. 
Accoucheur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Accoudé  ,  ée ,  adj. 
Accouder  >  v.  n.  mettre  coude  à 
coude. 

s'Accouder ,  v.  n.  paf.  s'appuyer 

fur  le  coude. 
Accoudoir ,  f.  m. 
Accouple,  f.f.  t.  de  Chaflè.  Liens 
dont  on  fe  fert  pour  attacher 
les  chiens  enfemble. 
Accouplé ,  ée ,  adj. 
Accouplement ,  f.  m. 
Accoupler ,  v.  a.  joindre ,  lier 
quelque  chofe  enfemble. 
Acrourci ,  ie  ,  adj. 
Accourcie ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Paf- 
-  fage  que  l'on  ménage  dans  le 
fond  de  cale  &  des  deux  côtés , 
pour  aller  le  long  du  vaiffeau , 
de  la  pouppe  à  la  proue. 
Accourcir,  v.  ad.  rendre  plus 


court. 

s' Accourcir  ,  v.  n.  palTif. 
AccourcifTement ,  f.  m. 
*  Accourir ,  v.  neut.  venir  ,  aller 

promptement.  Il  fe  conjugue 

co'nme  courir  \  fi  ce  n'elt  que 

h  prétérit  reçoit  également  l'un 

&*  l'autre  des  verbes  auxiliaires  , 

ï*i  accouru  ,  je  fuis-  accouru.    ^    u  v    .  u  i 

Accottfiner,  v.  a..appellercoulùw  Accru,  ue-,  adj. 


Accoutrer ,  v.  a.  ajufter ,  parer. 
Autrefois  on  écrivoit  accouftrer. 
V.  Préface  lett.  û ,  au  fujet  de 
ce  mot  &  des  fuivants. 
Accoutumance  ,  fublt.  f.  ce  mot 
vieillit.  Habitude. 
Accoutumé  ,  ée ,  adj. 
à  r Accoutumée ,  adv. 
Accoutumer ,  v.  a. 
s'Accoutumer ,  v.  n. 

Ce  verbe  demande  la  particule 
«  devànt  un  infinitif.  Ex.  U 
s'accoutume  h  jouer. 
Accouvé ,  ée ,  adj.  qui  fe  tienc 
au  coin  du  feu. 
Accravanter,  v.  a.  écrafer. 
Accrédité,  ée,  adj. 
Accréditer ,  v.  a. 
Accrétion ,  f.  £  t.  de  Médecine. 
Accroiffement. 
Accroc,  û  m.  déchirure. 
Accroche  ,  f.  f.  embarras ,  retàN 
dément. 
Accroché  ,  ée ,  adj. 
Accrochement ,  H  m. 
Accrocher ,  v.  a.  ce  terme  a  plu- 
fieurs  fignifications. 
Accroire  ,  v.  ni  ne  fe  dit  qu'à 
l'infinitif ,  &  fuit  toujours  le 
verbe  faire.  Ce  verbe  ne  s'en- 
tend que  d'une  chofe  fauffe.  Ex* 
Je  lui  fis  accroire  qu'il  iroit  à 
la  guerre 

Accroi{Tement ,  f.  m.  augmenta- 
tion. 

Accroître ,  v.  a.  &  fe  conjugué 
comme  croître. 
Accroupi,  ie,  adj. 
Accroupir,  v.  a. 
s'Accroupir  ,  v.  n.  paf. 
Accroupilfcment ,  f.  m.  ' 


Accrue, 
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Accrue  >  f.  f.  augmentation- 
Accueil,  f.  m.  réception  bonne 
ou  mauvaife. 
Accueilli ,  ie ,  adj. 
Accueillir ,  v.  a.  recevoir. 

te  mot  fe  dit  en  bonne  ou 


mauvaife  part  >  l'épithete  qu'on 
lui  donne  la  détermine. 
Accul ,  f.  m.  lieu  étroit  >  d'où  on 
ne  peut  fortir. 

'Acculé ,  ée ,  adj. 

Acculement,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Acculer ,  v.  a.  pouffer  quelqu'un 
dans  un  endroit,  d'où  il  ne  puiffë 
s'échapper. 

6* Acculer  ,  v.  n.  fe  mettre  le  dos 
contre  un  mur. 

Acculs,  f.  m.  pL  terrier  enfoncé 
par  les  renards  &  bléreaux. 

Accumulation,  f.f.  amas* 

Accumulé ,  ée ,  adj. 

Accumuler ,  v«  a.  mettre  en  mon- 
ceau. 

Accufablé,  adj. 

Accufateur ,  £  m. 

Accufatif,  f.m.  terme  de  Gram. 

Accufation ,  £  f. 

Accufatoire,  adj. 

Accufatrice,  H  f. 

Accufé ,  ée  ,  adj. 
Accufer,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Accnfé ,  ée ,  adj. 

Acenfemcnt ,  f.  m»  action  de  don- 
ner à  cens. 

Acenfer ,  v.  a.  donner  à  cens. 
Acenfes ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Acerbe ,  adj.  âcre  ,  verd. 
Acéré ,  ée ,  adj.  jonction  de  l'acier 
au  fer. 

Acérer,  v.  à.  t.  dé  Taillandier. 

Joindre  de  l'acier  au  fer. 
Acérides ,  f.  m.  pl.  t.  de  Médecine. 

Emplâtre  fait  fans  cire. 
Acertaincr  >  y.  a.  convaincre".- 


ACH  îi 

Acefles ,  f.  m.  Roi  de  Sicile ,  Se 
fils  du  fleuve  Crinife. 
Acétabule  >  f.  m.  t.  d'Anatomiew 
Acétabulum ,  fublt.  m.  forte  de 
plante. 

Acete ,  f.  m.  Capitaine  d'un  vaif- 
feau  Tyrien. 

Acetum,  mot  Latin  francifé  en 
Chymie,  vinaigre. 
Achaemenides ,  f.  m.  un  des  com- 
pagnons d'Uliffe. 
Achaïe,  ancienne  Province  de 
Grèce. 

Achaïens^ou  Achéensj&  Achées, 
ainfî  qu'écrit  Corneille.  Peuples 
de  l' Achaïe,  &  généralement 
les  Grecs. 

Achaifonner,  v.  a.  vieux  mot  qui 
veut  dire  vexer. 
Achalandé,  ée,  adj. 
Achalander,  v.  su  procurer  des 
pratiques  à  un  Marchand* 
Acharné,  ée,  adj. 
Acharnement ,  f.  m. 
Acharner,  v.  a&.  animer,  irri- 
ter. 

s'Acharner ,  v.  ti. 
Achat ,  f.  m. 
Autrefois  on  éctivoit  achapt , 
achipter  j  mais  l'ufage  a  retran- 
ché le  p  de  ces  mots. 
Ache,  ù  f.  herbe. 
Achées ,  f.  m.  plur*  vers  de  terré 
dont  on   fait  un  appas  pour 
prendre  du  poiffon. 
Achéloé  ,  f.  f>  nom  d'une  des 
Harpies. 

Achément ,  f.  m.  t.  de  Blafon.  Il 
fe  dit  des  chaperons  ou  lambre- 
quins qui  enveloppent  le  cafqué 
&  l'écu. 

Acheminé ,  ée  ,  adj.  En  terme  de 
Manège ,  il  fe  dit  d'un  cheval 
qu'on  a  commencé  à  dreffer. 
Acheminement »  ftibft.  m.  voie, 
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moyen ,  difpofition  pour  arriver 
à  quelque  chofe. 

s'Acheminer ,  V.  n. 

Achéron,  f.  m.  fleuve  des  en- 
fers. 

Acheté,  ée,  part.  pa£  &  adj. 

Acheter,  v.  a* 

Acheteur,  C  m. 

Achevé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Achèvement ,  f.  m. 

Achever,  v.  a.  finir,  terminer, 

perfectionner ,  &c. 
Achille  ,  f.  m.  Roi  de  Theflalie. 
Achoppement ,  f.  m.  occafion  de 

faute. 

Richelet  ne  met  qu'un  f  dans 
ce  mot ,  où  tous  les  autres  en 
veulent  deux ,  parce  qu'il  vient 
du  vieux  mot  chopper ,  qui  figni- 
fie  heurter.  V.  Furetiere. 

Achronique,  adj.  t.  d'Aftronomie. 
Il  fe  dit  d'un  aftre  ou  d'un  point 
du  Ciel  oppofé  au  foleil  dans 
fonkver  ou  dans  fon  coucher. 

Acidalie,  furnom  de  Vénus,  com- 
me la  Déeffe  qui  caufoit  des 
foins  &  des  inquiétudes. 

Acide,  adj.  m.  &  f.  aigre. 

Acidité ,  £  f.  qualité  acide. 

Aciduler ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 
Mettre  des  fucs  acides  dans  quel- 
que chofe. 

Acier ,  f.  m. 

Acilia  ,  f.  f.  fontaine  qui  couloit 
dans  la  Sicile. 

Acis ,  f.  m.  fils  de  Faune. 

Acœmete ,  C  m.  qui  ne  fe  couche 
ni  jour  ni  nuit. 
.  Acœtes ,  C  m.  homme  fort  pau- 
vre dans  la  Méonie  ou  la  Lydie. 

Acoint ,  inte ,  adj.  familier. 

Acoîytat ,  £  m.  dignité  d'Aco- 
lyte. 

Acolyte ,  C  me  Ordre  Eccléfiafti- 
que.  Quelques-uns  écrivent  Acq- 


ACQ 
lythe ,  parce  que  ce  mot  viene 
du  Grec,  que  les  Latins  oric 
imité  en  écrivant  Acolythus.  Mais 
l'Académie ,  en  fe  conformant 
à  l'ufage ,  a  retranché  Yh  de  ce 
mot. 

Aconce ,  f.  m.  jeune  homme  d'u- 
ne beauté  fïnguliere. 

Aconit ,  f.  m.  plante  venimeufe. 

Acopum  ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie, 
Ceft  une  fomentation  rompo- 
fée  de  drogues  chaudes  &  émoi» 
lientes. 

Açores ,  Ifles  de  l'Amérique. 

Acoufmate ,  £  m*  terme  nouveau 
pour  exprimer  un  phénomène 
qui  fait  grand  bruit  en  l'air. 

Acoullique ,  adj.  t.  de  Médecine* 

Acqs ,  ville  de  france  en  Gafco- 

Acquéreur ,  1.  m. 
Richelet  retranche  le  c  de  ce 
mot  &  de  tous  fes  compofés , 
où  l'ufage  l'admet  :  ainh  il  ne 
faut  pas  l'imiter. 

Acquérir ,  v.  a. 
J'acquiers ,  tu  acquiers ,  il  ac- 
quiert :  nous  acquérons  ,  vous 
acquérez,  ils  acquièrent.  J'ac* 
quérois,  tu  acquérois,  il  ac- 
quéroit  :  nous  acquérions ,  vous 
acquériez  ,  ils  acquéroient.  J'ai 
acquis,  &c.  J'acquis,  tu  acquis , 
il  acquit  :  nous  acquîmes ,  vous 
acquîtes,  ils  acquirent.  J'acquer- 
rai ,  tu  acquerras ,  il  acquerra  : 
nous  acquerrons ,  vous  acquer- 
rez ,  ils  acquerront.  (  Danet 
écrit,  j'acquérer&iy  &c.  C'eft  une 
faute.)  Acquiers ,  acquérez.  Que 
j'acquière  ,  que  tu  acquières , 
qu'il  acquière  :  que  nous  ac- 
quérions ,  que  vous  acquériez , 
qu'ils  acquièrent.  J'acquerrois , 
tu  acquerrois  >  il  acquerroit  : 
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nous  acquerrions ,  vous  acquer- 
riez >  ils  acquerraient*  Que  j'ac- 
quifle  ,  que  tu  acquitte,  qu'il 
acquît  :  que  nous  acquittions  , 
&c.  Acquérant,  Il  y  a  dans  Ri- 
chelet ,  je  me  fuis  acquit ,  je 
m'acquit  :  c'eft  un  iolécifme 
qu'on  ne  peut  lui  reprocher  ,  & 
qu'on  doit  attribuer  à  Ton  Im- 
primeur ,  à  qui  véritablement  il 
appartient. 
Acquêt ,  f.  m.  autrefois  acqueft, 
V.  Pr.  lett.  ê. 
Acquêté ,  ée ,  adj. 
Acquêter  ,  v.  a* 
Àcqui ,  ville  d'Italie ,  au,  Duché 
de  Montferrat. 

Âcquiefcement ,  Cm.  Confente- 
ment. 

Acquiefcer ,  v.  n.  déférer. 
Acquis,  f.  m. connoilfance. 
Acquis ,  acquife  ,  adj. 
Acquifition ,  f.  f. 
Acquit  ,   f.  m.  quittance ,  dé- 
charge. 

Acquit-à-caution  ,  f.  m.  t,  de 
Douane  &  des  Aides. 

Acquitté,  ée,  adj. 

Acquitter,  v.  a. 

Danet  écrit  acquît  et  &  acquit- 
ter :  Joubert  n'écrit  qu'acquit- 
ter ,  &  la  plupart  des  Imprimeurs 
fuivcnt  cette  dernière  Ortho- 
graphe ,  qui  eft  celle  de  l'Aca- 
démie ,  &  que  l'on  doit  préfé- 
rer. 

Acre ,  adj,  La  première  fy Uabe  eft 
longue.  Piquant. 

Acre ,  f.  m.  t.  de  Normandie. 

L'Acre  contient  i<?o.  perches 
de  terre.  On  nd  doit  point  met- 
tre de  circonflexe  fur  l'a ,  parce 
qu'il  eft  bref  en  ce  mot. 

Àcreté,  f.  f. 

Acridophage  ,tnu&  f.  qui  vit 


de  fauterelies. 
Acrimonie ,  f.  f.  aigreur* 
Acrtfc,  £  m.  Roi  d' Argos. 
Acrocome ,  f.  m.  qui  a  les  che- 
veux longs. 
Açronique,  adj.  t.  d'Aftronomic 
qui  fe  dit  d'un  aftre  qui  fe  levé  , 
ou  fe  couche  précifément  au  cou- 
cher du  foleil. 

Acroftiche ,  f.  m.  Pièce  de  Poéfie 
dont  chaque  vers  commence  par 
une  lettre  qui  fait  partie  d'un 
nom. 

Des  Auteurs  font  ce  mot  du 
féminin  *,  mais  l'Académie  veut 
qu'il  foit  du  mafculin  &  adject. 
Elle  écrit  Acroftiche  ingénieux. 
Pour  moi  je  pen(e  qu'une  com- 
pagnie^de  quarante  Savants  du 
premier  ordre ,  doit  être  préférée 
à  quelques  Particuliers. 
Acroteres,  f.  m.  plur.  t.  d% Archi- 
tecture. Ce  font  de  petits  piedef» 
taux  fur  lefquels  on  po(è  des  figu- 
res, au  milieu  &  aux  deux  extré- 
mités d'un  frontifpice.  Ilfedit 
aulfi  des  faîtes  des  bâtiments. 
Acroupetons,adv.  En  un  monceau. 
Acte  f.  m.  Ce  t.  a  plufieurs  figni- 
fications. 

A&ée ,  f.  m.  premier  Roi  de  T  At- 
tique. 

Aftéon ,  f.  m.  fils  d* Ariftée ,  &r 
petit-fils  de  Cadmus. 
A&eur,  f.  m. 

Xctif,  ive,  adj.  Agîflant.  C'eft 
aufli  un  t.  de  Grammaire. 
Action  ,  f.  f.  Ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Actionnaire ,  f.  m.  Celui  qui  a  une 
action  dans  une  compagnie  de 
commerce. 
Actionné,  ée,  adj. 
Actionner,  v»  a.  t.  de  Palais, 
Activement,  adv. 
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Activité  ,  f.  f.  force  &  vertu  d'a- 
gir ,  vivacité ,  promptitude. 

Actrice  f.  f. 

Actuel ,  elle ,  adj. 

Actuellement  *  adv. 

Acutangle ,  adj.  t.  de  Géométrie. 
Il  fe  dit  d'un  triangle  dont  les  an- 
gles font  aigus. 

Adage ,  f.  m.  proverbe. 

Adam,  f.  m.  nom  du  premier 
homme. 

Adamantée,  f.  f.  nourrice  de  Jupi- 
ter. 

Adaptation  ,  ft  f.  Action  dupli- 
quer une  chofe  à  une  autre. 

Adapter ,  v.  a.  A jufter ,  appliquer 
une  chofe  à  une  autre. 

Adarca ,  f.  m.  t.  de  Marine.  Écu- 
me falée. 

Adarige ,  f.  m,  C'eft  le  fel  armo- 
niac. 

Adatais,  toile  de  coton  faite  à 

Bengale. 
Addition  ,  f.  f.  Augmentation , 

adjonction. 
Additionné  ,  ée  ,  part.  paf.  & 

adj. 

Additionner ,  v.  a.  t.  d'Arithméti- 
que. 

Adducteur,  adj  t. d'Oculifte. 
Adduction,  f.  r.  t.  d'Oculifte. 
Adélaïde ,  f.  f. 

Ademption ,  f.  f.  t.  de  Droit ,  ré- 
vocation ,  retranchement. 

Adcnbourg,  ou  Aldenbourg,  ville 
de  Weftphaiie. 

Adénologie ,  f.  f.  partie  de  i'Ana- 
tomie  qui  traite  des  glandes. 

Adenos ,~  beau,  coton  qui  vient 
d'Alep. 

Adent ,  f.  m.  t.  de  Charpentier. 

Entaille  en  forme  de  dent. 
Adeptes ,  ù  m.  plur.  forte  de  Chy- 

miftes. 

^e*tré^  éQ,  adj.  t.  de  Blafon.f 
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Il  le  dit  des  pièces  qui  fe  met* 
tent  au  côté  droit  de  l'écu. 

Adhérence ,  f.  f.  attachement  à 
unfentiment,  à  un  parti?  à  une 
chofe. 

Adhérent,  ente,  adj. 

Adhérer ,  v.  n.  être  attaché ,  tenir 
â  quelque  chofe,  acquiefeef, 
fuivre  un  parti. 

Ces  mots  font  formés  du  par- 
ticipe adhœrens  j  ainfi  Joubert 
a  tort  d'écrire  adhérant ,  adhé- 
rante. 

Adhéfion ,  f.  f.  liaifon  ,  jonction. 

Adjacent ,  ente ,  adj.  contigu. 

Quelques  Novateurs  retran* 
chent  le  d  de  ce  mot ,  par*: 
qu'on  ne  le  prononce  pas  j  mais 
l'ufage  veut  qu'on  l'y  admette, 
à  caufe  du  Latin  dont  il  tire  fort 
analogie,  &  parce  qu'il  fe  pro- 
nonce. 

Açjiantc,  f.  m.  plante. 
Adiaphore ,  f.  m.  efprit  de  Tartre. 
Adiaphorilte ,  f.  m.  îx  f.  Luthé- 
rien mitigé. 

Adjectif,  t.  de  Grammaire.  Il  elr, 
aulïï  (ublt.  Il  fe  joint  ordinaire- 
ment à  un  fuit.  &  en  marque  la 
qualité. 

Adjectivement ,  adv. 

Adjection,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Jonction  d'une  chofe  à  une  autre* 

Adieu ,  adv,  adieux  au  plur. 

Adjoindre  ,  v.  a.  donner  un  collè- 
gue ,  un  affocié  pour  traiter  une 
affaire. 

Adjoint,  f.  m. collègue,  affocié. 
L'ancien  ufage  veut  qu'on  écri- 
ve de  cette  forte ,  parce  que  le  d 
fe  prononce  ;  mais  Richelet  veut 
qu'on  écrive  A  joint.  Il  eft  ce- 
pendant à  préfumer  qu'il  doutoit 
de  la  réuflke  de  cette  nouvelle 
Orthographe ,  puifquà  la  page 
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^4*.  de  Ion  premier  volume  il 
écrit  fort  bien  Adjoint.  Voyez 
Pr.  lett.  D. 

Adjonction ,  f.  f.  t.  de  Palais,  Ad- 
dition de  nouveaux  moyens. 
Adipeux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Méde- 
cine. Gras. 

Adiré,  ée,  adj.  égaré. 
Adirer,  v.  a.  égarer. 
Adirés ,  £  forte  de  chiens  de  Bar- 
barie. 

Adition  9  £  £  t.  de  Jurifprudence. 
Acceptation  d'un  héritage. 

Adjudicataire ,  adj.  celui  à  qui  on 
a  adjugé  quelque  bien. 

Adjudicatif,  ive,  adj. 

Adjudication ,  f.  £  adte  par,' lequel 
on  adiuge. 

Adjuge,  ée,  adj. 

Adjuger ,  v.  a.  t.  de  vente. 
L'Académie  >  Furet.  Danet  & 
tous  les  anciens  Dictionnaires 
écrivent  ainfi  j  mais  Joubert  & 
quelques  autres  Modernes  écri- 
vent ces  mots  fans  d ,  parce 

•  qu'on  prononce  ajugè  ,  ajuger , 
&c.  en  quoi  ils  le  trompent. 
Pour  moi  je  crois  qu'on  doit 
écrire  adjuger ,  conformément 
à  la  prononciation  &  à  l'éty- 
mologie  de  ce  mot  qui  nous 
vient  des  Latins. 
Adjuration ,  f.  f.  t.  Eccléfîaftique. 
On  s'en  fert  dans  les  exorcifmes. 

Adjurer,  v.  a.  commander  au  nom 
de  Dieu. 

Admettre,  v.  a.  qui fe conjugue 
comme  mettre.  Recevoir. 

Adminicule ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 
Circonftance  qui  fert  à  former 
une  preuve. 

Adminiftrateur , .  £  m.  celui  gui  a 
la  conduite  de  quelques  affaires 
publiques ,  ou  particulières. 

Adminiftration,  f.  f.  conduite ,  ïér 
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gie,  &c. 

Adminiftré,  ée,  adj. 
Adminiftrer ,  v.  a.  Ce  terme  a  plu> 

fleurs  fienifications. 
Admirable ,  adj.  m.  &  f.  ■ 
Admirablement,  adv. 
Admirateur ,  trice ,  adj.  ne  s'eny 

ploie  que  fubftantivemenu 
Admiratif,  ive,  adj. 

Admiration»  £  f.  *• 
Admiré,  ée,  adj. 
Admirer ,  v.  a.  r 
Admis,  ife,  adj. 
Admiflible,  adj.  m.  Se  £ 
Admiflion ,  f.  f.  réception. 
Admodiateur ,  f.  m.  Métayer ,  fcf « 
mier. 

Admodiation ,  f.  f. 

Admodier ,  v.  a.  affermer  fon  bien 

à  moitié  fruits. 
Admonêté,  ée,  adj. 
Admonêter ,  v.  a.  réprimander* 
Admoniteur,  f.  m. 
Admonition ,  f.  f.  avertiflement* 
Admonitrice,  f.  f. 
Adolefcence  ,  f.  f.  âge  qui  fuip 

l'enfance. 

Adolefcent ,  ente,  f.  m.  &  f. 
Adonique ,  adj.  t.  de  Poéfie, 
Adonis ,  f.  m.  jeune  homme  e&» 
trêmement  beau. 
Adonifé,  ée,  adj. 
Adonifer,  v.  a.  parer. 
s'Adonifer,  v.  n.  paf. 
Adonné ,  ée ,  part.  paf.  &  adjV 
Adonner ,  v.  a. 
s'Adonner,  v.  n.paf. 
Adopté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj#  . 
Adopter,  v.  a. 
Adoptif ,  ive ,  adj. 
Adoption  ,  £  f. 
Adorable ,  adj.  m.  &  £ 
Adorateur,  f.  m. 
Adoration ,  £  £ 
Adoré ,  ée ,  part.  paf.  5c  adj- 
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Ados  9  f.  nut.de  jardinage.  Terre 
élevée  en  talus  contre  un  mur. 
AdolTé,  ée,  adj. 
A  douer,  v*  a.conjon&if.  Mettre 
une  chofe  contre  une  autre. 
Adouber ,  y.  a.  boucher  des  trous. 
C'eft  auûi  un  terme  de  Tri&rac. 
Adouci,  ie,  part.  paT.ôc  adj. 
Adoucir,  v.  a. 

J'adoucis  »  tu  adoucis ,  il  adou- 
cit :  nous  adouciftons,  vous  adou- 
cirez ,  ils  adouciffent.  J'adoucif- 
fois  9  &c  J'ai  adouci ,  &c.  J'a- 
doucis ,  &c.  J'adoucirai .  &c. 
adoucis-toi  ,  adoucirez  -  vous. 
Que  jem'adouciffe.  Jem'adou- 
cirois.  Que  je  m'adoucine. 
Adouciflant ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Adouciflement ,  Ù  m. 
Adouées,  t.  de  Fauconnerie.  Il  (e 
dit  des  perdrix  accouplées. 
Ad  patres ,  il  eft  allé  ad  patres. 

Prononcez  comme  en  Latin. 
Adragan  ,  C  m.  elpece  de  gom- 
me. 

Adrafte ,  £  m»  Roi  d'Argos. 
Adraftée ,  C  £  furnom  de  la  Déeffe 

Néméfis. 
Adreflant,  adj. 

Adrefle,  f.  f.  Ce  terme  a  plufieurs 

lignifications. 
Adrefle,  ée,  part.paf.  &adj. 
Adreflèr,  v.  a.  Ce  t.  a  plimeurs 

lignifications. 

Adriatique ,  adj.  Mer,  c'eft  le  Gol- 
phe  de  Venue. 

Abrogation ,  C  f.  t.  de  Jurispruden- 
ce. Efpece  d'adoption. 

Adroit,  oite,  adj. 

Adroitement,  adv. 

Adventif ,  ive ,  adj.  t.  de  Jurifpru- 
dence ,  biens  qui  arrivent  à  quel- 
qu'un,  foit  par  préfent ,  foie  par 
fticceffion  collatérale. 
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(Adverbe  ,  f.  m.  t.  de  Gram- 


maire. 

Adverbial,  aie,  adj. 
Adverbialement,  adv. 
Adverbialité ,  C  £  t.  de  Gram- 
maire. 

Adverfaire,  f.  m.  parlant  d'un 
homme ,  &  f.  £  parlant  d'une 
femme.  Il  y  en  a  qui  écrivent  8c 
prononcent  aver faire  >  mais  Da- 
net ,  Joubert ,  &  l'Académie  les 
condamnent ,  &  l'ufage  veut 
qu'on  prononce  le  d. 
Adverfatif ,  ive ,  adj.  conjonction 
ou  particule  adverfative. 
Adverfe ,  adj.  f. 
De  tout  temps  on  a  écrit  de  la 
forte  >  mais  depuis  quelques  an- 
nées Richelet  ^  jugé  à  propos 
d'écrire  averfe  fans  d  »  fous  pré- 
texte qu'il  ne  (e  prononce  pas. 
en  ce  mot.  Joubert  a  fuivi  ce  len- 
timent  qui  répugne  à  l'étymoio- 
gie ,  à  l'ufage ,  &  à  la  prononcia- 
tion. V.  Pr.  let.  D 
Adverfîté,  f.f.  difgrace ,  malhe»ir. 
Généralement  tous  les  Auteurs 
écrivent  de  cette  manière  >  ce  qui 
feul  doit  prouver  qu'il  faut  écrire 
adverfe,  puifque ces  d  uxmots 
fortent  de  la  même  fource ,  & 
que  le  d  s  y  prononce. 
Adulateur ,  f.  f.  flatteur. 
Adulatif,  adj.  m.  flatteur.  Guy 
Patin  fe  fert  de  ce  mot. 
Adulation ,  f.  f.  flatterie. 
Adulte ,  adj.  m,  &  f.  Il  eft  aufilC 
Adultère,  f.m.&f.  &  adj. 
Adultérer ,  v.  a.  commettre  un 
adultère. 

Adultérin ,  ine ,  adj.  né  d'un  adul- 
tère. 

Adufte,  adj.  t.  de  Médecine.  Brûlé. 
Aduftion ,  f.  f.  Brûlemenr. 
,   Ces  deux  dcrjûers  mors  ne  fe 
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dlfcnt  qu'en  parlant  du  corps 

humain. 
JE ,  diphthongue  bannie  de  tous 
les  mots  dérivés  du  Latin. 

jtaque ,  f.  m.  un  des  trois  Juges 
des  enfers  chez  les  Païens. 

yfcgée ,  adj.  Mer  nommée  com- 
munément l'Archipel. 

,£gide ,  f.  m.  bouclier  dont  Jupi- 
ter fit  préfent  à  Pallas. 

iEgipan ,  f.  m.  furnom  de  Pan. 

JEgobole  ,  G  m.  furnom  donné  à 
Baochus. 

^gftops,  ouAngilops,  ou  An- 
chylops ,  f,  m  t.  de  Médecine* 
Tumeur  qui  vient  à  l'angle  de 
l'œil 

Agyptiac ,  adj.  onguent  déterfif. 
JEo\z ,  f.  m.  le  Dieu  des  vents. 
Aéré >  ée ,  adj.  qui  eft  en  bel  air. 
Aérer ,  v.  a.  donner  de  l'air. 
Aérien ,  enne ,  adj.  qui  eft  d'air. 
Aérier ,  v.  a.  purifier  l'air. 
Aérographie ,  f.  f.  defcription  de 
l'air. 

Aéromancie ,  f.  f.  art  de  deviner 

par  le  moyen  de  l'air. 
Aérométrie ,  f.  f.  c'eft  l'an  de  me- 

furer  l'air. 

Aérophobe,f.m.&f.qui  craint  l'air. 

Aérugineux  ,  eufe ,  adj.  qui  tient 
de  la  rouille. 

^fculan ,  f.  m.  Dieu  qui  préfidoit 
à  Ja  Monnoie. 

JEtakàès  ,  f.  m.  Fils  de  Mercure. 

iEthna,  montagne  dans  la  Sicile. 
Ceft  le  Mont  GibeL 

jEthon  ,  f.  m.  nom  <Tun  des  quatre 
chevaux  du  foleil. 

.^tiopis,  Cf. plante. 

jtthiologie ,  £  £  partie  de  la  Mé- 
decine qui  traite  des  caufes  des 
maladies. 

Aex ,  f.  f.  nom  d'une  des  nour 
xices  de  Jupiter. 
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Affabilité  ,  f.  f.  manière  douce  Se 
honnête  de  parler  à  quelqu'un  Se 
de  l'écouter. 
Affable ,  adj.  doux , 
Affablement,  adv. 
Affadi ,  ie  ,  adj. 
Affadir ,  v.  a.  rendre  fade. 
Affaire  ,  f.  f.  ce  t.  a  pluûeurs  fîgnî- 
fications. 


Affairé,  ée,  adj. 

Affaiffement ,  f.  m.  abaiffemerre 
caufé  par  fa  propre  pefanteur. 
Affaiffé  >  ée  ,  adj. 
Affaiffer,  v.  a.  furcharger. 
Affaitage ,  f#  m.  t.  de  Fauconnerie» 
Affaité ,  ée ,  adj. 
Affaitement ,  f.  m. 
Affairer ,  y.  a.  dreffer  un  oifeau  de 
proie. 

Affaiteur ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie, 
Affalé  ,  adj.  t.  de  Marine.  Il  fe  (Ut 
d'un  vaifleau  qui  ne  peut  pren- 
dre le  large  par  trop ,  ou  trop 
peu  de  vent. 

Affaler,  v.a.  t.de  Marine.  Abaiffer. 
Affamé ,  ée ,  adj. 
Affamer,  v.  a.  faire  fouffrir  la 
faim. 

Afféager ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 
Donner  a  féage. 
Affectant ,  ante ,  adj. 
Affectation ,  f.  f.  manière  trop  re- 
cherchée &  trop  étudiée. 
Affecté ,  ée ,  adj. 
Affecter ,  v.  a.  ce  terme  a  plufieurs 
lignifications. 

Affectif,  ive ,  adj.  qui  excite ,  qui 
touche. 

Affection,  f.f.  amitié,  tendreffe. 
Affectionné ,  ée ,  adj. 
Affectionnément ,  adv. 
Affectionner ,  v.  a.  aimer ,  &c. 
Affectueufement,  adv. 
Affectueux ,  eufe ,  adj.  plein  d'af- 
fection. Ce  mot  a  bien  de  la  for- 
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ce  pour  exprimer  ce  qui  vient  du 
cœur. 

Affermé ,  ée ,  adj. 
Affermer .  v.  a.  canner  >  ou  pren- 
dre à  ferme. 
Affermi ,  ie ,  adj* 
Affermir,  v.a. 
Affermiffement ,  f.  m. 
Affété  ,  ée ,  adj. 


Â  F  F 

l'Affirmative,  f.  f.  propolîtion  qui 


affirme. 


Affeurage,  f.  m.  prix  que  met  aux 
éf  nrées  un  Seigneur  ou  un  Ma- 
giftrat. 

Alterné  ,  ée ,  adj. 

yiffeujer ,  v.  su  mettre  le  prix  aux 
choies. 

Affiche ,  f.  f. 
•.Affiché,  ée,  adj. 
*  Afficher ,  v.  a. 

Afficheur,  f. m. 

Affidé ,  ée,  adj. celui,  ou  celle 
.  en  qui  on  fe  fie. 
Affidés ,  ou  Affidatis ,  noms  des 
Académiciens  de  Pavie. 
Affilé ,  ée ,  adj.  qui  a  le  fil. 
Affiler ,  v.  a.  t.  de  Coutelier. 
Affiliation ,  f.  f.  adoption» 
Affilié  ,  ée ,  adj. 

Affilier,  v4a.  terme  Monaftique. 
Affinage ,  f.  m.  adion  par  laquelle 

on  affine  les  métaux. 
Affiné,  ée,  adj. 
Affinement ,  f.  m.afïinage. 
Affiner ,  v.  a.  épurer ,  rendre  pîus 

fin. 

Affinerie,  f.  f. 
Affineur ,  f.  m. 
Affinité ,  f.  f.  liaifon. 
Affinoir^  f.  m.  infiniment  pour 

affiner  le  chanvre. 
Affiquet , f.  m.  bois  percé  fervant 

à  tricoter. 
Affiquets ,  f.  m.  plur.  ornements 
.  de  Dames. 

Affirmatif,  ivc,  aa>  .i 


Affirmation,  f.  f.  action  d'affirmeu 
Affirmativement,  adv. 
Affirmé ,  ée ,  adj. 
Affirmer ,  v.  a.  affurer. 
Affleurer ,  v*  a.  t.  d'Architeft.  ré- 
duire deux  corps  qui  font  proches 
à  une  même  faillie. 
Aflli&if,  ive,  adj. 
Affli&ion ,  f.  f.  chagrin ,  &c.  ; 
Affligé,  ée,  adj. 
Affligeant,  ante,  adj. 
Affliger  ,  v.  a.  caufer  du  chagrin  * 
de  Fa  douleur ,  &c. 
Affluence ,  f.  f.  abondance  de  per- 
fonnes  ou  de  chofes. 
Affluent ,  adj.  fe  dit  d'une  rivière 
qui  tombe  dans  une  autre. 
Affluer ,  v.  n*  il  eft  peu  en  ufage. 
Affoibli ,  ie ,  adj. 
Affaiblir ,  v.  a.  diminuer  la  force* 
s'Affoiblir,  v.  n. 
Affoiblilîant,  ante,  adj* 
Affoibliffement ,  f.  m. 
Affolé  ,  ée,  adi. 

Affoler ,  v.  a.  il  n'eft  que  du  ftyfé 
familier.  Rendre  fou. 
Affolir  ,  v.  n.  ce  terme  eft  bas  & 
populaire.  Devenir  fou. 
Afforage ,  f.  m.  Droit  Seigneurial* 
Affouage  ,  T.  m.  droit  de  couper  . 
du  bois  dans  les  forêts. 
Affouagement ,  f.  m.  dénombre- 
ment de  feux* 
Affouguer,  v.  a.  terme  qui  exprime 
les  effets  de  la  fougue. 
Aftourcher,  v.  a.  t.  de  Marine. 
C'eït  jecter  une  ancre  à  la  mer, 
de  façon  que  fon  cable  faffe  une 
une  efpece  de  fourche  avec  le  ca- 
ble d'une  autre  ancre  qu'on  y  a 
déjà  jetté. 

Affouragement,  f.  nu 
Atfourager,  v.a.  dQnnexdufod^ 

rajef 
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Foufage  aux  beftiaux. 

Affranchi,  ie,  f.  m.  &  f. 

Affranchir,  v.  a.  rendre  libre,  dé- 
charger ,  délivrer. 

Affranchiflement ,  f.  m. 

Affres ,  f.  f .  plur.  grande  peur. 

Affrètement ,  f.  m.  t.  de  Com- 
merce de  mer. 

Affrété,  ée,  adj. 

Affréter ,  v.  a.  prendre  un  vaiffeau 

à  louage. 

Affréteur  ,  f.  m. 

Affreufement ,  adv. 

Affreux ,  eufe  ,  adj.  horrible  , 
épouvantable. 

Affriandé ,  ée ,  adj. 

Affriander,  v.  a.  rendre  friand. 

Affriolé ,  ée  j  part.  paf.  &  adj. 

Affrioler  ,  v.  a.  affriander. 
Ces  deux  derniers  mots  font 
bas  &  populaires. 

Affront ,  m.  injure  accompa- 
gnée de  mépris. 

Affrontailles  ,  f.  f.  plur.  confins 
de  plufieurs  fonds  aboutiffants 
aux  côtés  d'un  autre  fond. 

Affronté,  ée ,  adj. 

Affronter ,  v.  a.  tromper. 

Affronterie  ,  f.  fé  tromperie. 
Afrronteur,  f.  m. 
Affionteule  ,  f.  f. 
Affublement ,  f.  m-  tout  ce  qui 
couvre  la  tête  &  le  corps. 

Affubler ,  v.  a.  ne  s'emploie  que 
dans  Te  burle(que. 

Affût ,  f.  m.  t.  d'artillerie  &  de 
chaflè. 

Affûtage,  f. m. travail  des  Canon- 
niers  pour  difpofer  les  affûts  j  tous 
les  outils  néceiTaires  à  un  Menui- 
fier  pour  travailler. 

Affûté,  ée,  adj. 

Affûter  ,  v.  a.  t.  de  Canonnier  & 
de  Menuifier. 

Aifûtiau,  f.  m.  t.  bas  &  populaire. 


À V  t 

Depuis  le  mot  Affabilité  ju£ 
qu  ici,  Richelet  ne  veut  point  de 
double  ff'y  mais  comme  ce  fen- 
timent  ne  plaît qu'auxfemmes& 
aux  perfonnes  qui  écrivent  or- 
dinairement comme  elles  parlent, 
il  me  femble  que  l'autorité  de 
l'Académie ,  de  Furetiere ,  Da- 
net ,  Joubert ,  Boudot ,  &  gé- 
néralement de  tous  les  anciens 
Dictionnaires ,  doit  prévaloir  j 
fur-tout  ayant  la  raifon  pour  gui- 
de lorfqu  ils  fuivent  l'étymolo- 
gie  des  mots,  qui  ne  peut  varier. 

Afin  que,  conjonction  qui  dénote" 
la  fin  pour  laquelle  on  fait  quel- 
que chofe.  Ceux  qui  écrivent 
affin  font  très-mal.  Il  y  a  des 
phrafes  où  à  fin  fe  doit  écrire 
en  deux  mots  avec  un  à  grave  ; 
mais  cela  ne  fe  doit  jamais  faire 
quand  afin  fe  pe-it  convertir  en 
Latin  par  la  particule  ut. 

Afioune,  ou  Fiume ,  forte  de  liri 
qui  vient  d'Egypte. 

Afilagers,  f.  m.  plur.  Officiers  qui 
préfident  aux  ventes  publiques 
dVAmlterdam. 

Africus ,  f.  m.  urt  des  principaux 
vents. 

Afrique  ,  f.  f.  troifieme  partie  du 
monde. 

Aga,  f.  m*  Commandant  des  Ja- 

niffaires  en  Turquie. 
Agacé  ,  ée  ,  adj. 
Agace ,  f.  f.  efpece  de  pie. 
Agacement  ,  f.  m.  douleur  dé 

dents  caufée  par  quelques  acides. 
Agacer  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieuts  fî-v 

gnifications. 
Agacerie ,  f.  f. 

Agallochum,  forte  de  bois  des 
Indes.  V.  Aloès. 
Agamemnon,  f.  m.  Roi  d'Argos, 
Aganipedes,  ou  Aganipidesvf.  f. 
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plur.  nom  des  Mufes. 
Agapes ,  f.  f.  plur.  forte  de  fef- 

tins  que  faifoient  les  Chrétiens 

dans  les  Églifes. 

Agapetes  ,  f.  f.  plur.  vietges  en 
communauté  dans  la  primitive 
Églife. 

A  galle ,  f.  f.  pluie  très -abon- 
dante. 

Agate  ,  f.  f.  pierre  précieufe. 

L'Académie  ,  Fur.  Rich.  &  le 
Di£t.  des  Arts  écrivent  de  la 
forte.  Danet ,  Joubert,  Boudot, 
&c.  écrivent  agathe.  Mais  com- 
me ce  mot  vient  du  Grec  que 
les  Latins  ont  imité  en  écrivant 
achètes  fans  h  après  le  t ,  je  ne 
vois  pas  pourquoi  on  en  doit 
mettre  en  François. 

Agatis,  f.  m.  dommage  caufé  par 
les  bêtes. 

Agde ,  ville  de  france  dans  le 
Bas  Languedoc. 

Agdeftis  ou  A  gdiftis ,  f.  f.  nom  de 
la  mere  des  Dieux. 

Âge,  f.  m.  Va  eit  long,  autrefois 
aage. 

Agé ,  âgée  ,  adj. 

Âge-d'or,  f.  m.  règne  de  Saturne, 
pendant  lequel  la  terre  produi- 
ibit  tout  d'elle-même. 

Âge-dargent ,  f.  m.  temps  que 
Saturne  palfa  en  Italie ,  où  il  en- 
feigna  l'art  de  cultiver  la  terre. 

Âge-d'airain ,  f.  m.  temps  où  , 
après  le  règne  de  Saturne ,  le 
libertinage  &  l'injufticc  com- 
mencèrent à  régner. 

Âge-de-fer  ,  f.  m.  nom  du  temps, 
où  Ton  commettoit  les  crimes 
les  plus  horribles. 

Agen ,  ville  de  france ,  &  ca- 
pitale de  l'A  génois. 

Agence ,  f.  f.  charge  d'Agent, 

Agencement  >  f.  m,  ajustement. 


AGE 

Agencer ,  v.  a.  du  llyle  familier. 
Ranger. 

Agenda ,  G  m.  mot  emprunté  du 
Latin.  Mémoire  où  eit  écrit  ce 
que  l'on  doit  faire. 

A  génois ,  province  de  france  dans 
la  Guienne. 

Agenor ,  f.  m.  fils  de  Neptune 
&  de  Lybie. 

Agenorie  ,  f.  f.  Déeffe  de  l'in- 
dultrie. 

Agenouillé  ,  ée  >  adj. 
Agenouiller ,  s'Agenouiller,  v.  n. 
V.Pr.lét.  ii. 

Agenouiiloir  ,  f.  m.  ce  fur  quoi 
on  s'agenouille. 

Agent ,  f.  m.  Agent  de  Change. 

Aggravant ,  ante ,  adj. 

Aggrave ,  f.  m.  t.  d'Officialité. 

Aggravé  ,  ée  ,  adj. 

Aggraver ,  v.  a.  augmenter. 

Agile  ,  adj.  léger  ,  fubtil. 

Agilement ,  adv. 

Agilité  ,  f.  f.  foupleffe  de  corps. 

Agio ,  f.  m.  t.  de  banque. 

Agiographe,  f.  m.  Auteur  des 
Vies  des  Saints. 

Agiographes ,  adj.  plur.  nom  que 
l'on  donne  à  une  partie  des  li- 
vres de  l'Écriture. 

Agiologique  ,  adj.  difeours  qui 
concerne  les  Saints. 

Agiotage,  f.  m.  profit  ufumire  fur 
des  billets. 

Agioter ,  v.  a.  ♦ 
Agioteur ,  f.  m.  Mot  inventé  dans 
le  Commerce  d'argent. 
Agir ,  v.  n.  Ce  t.  a  plufieurs  ligni- 
fications. 

Agiflant,  ante,  adj. 
Agitation, f.f.  mouvement,  &c. 
Agité  ,  ée ,  adj. 

Agiter ,  v.  a.  Ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnification-. 
Aglayé ,  £  f.  une  des  trois  Grâces. 
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Agnat  ,f.m.t.  de  Droit.  Il  fignî- 
fie  les  defcendants  mâles  du  mê- 
me pere  5  mais  dans  une  autre 
ligne. 

Agnation  ,  f.  f.  t.  de  Jurifpruden- 
ce.  Lien  de  confanguinité  qui  eft 
entre  les  mâles  defcendants  du 
même  pere. 

Agneau  ,  f.  m. 

Il  ne  faut  pas  écrire  ni  pronon- 
cer aneauy  comme  quelques  pré- 
cieufes  ridicules. 

Agneler ,  v.  a.  Il  fe  dit  d'une  bre- 
bis qui  met  bas. 

Agnelet,  f.  m.  petit  agneau. 

Agnelins  ,  f.  m.  peaux  d'agneaux 
préparées.  On  nomme  ainfi  les 
laines  des  agneaux. 

Agnès  ,  f.  f.  jeune  fille  fîmple. 

Agnus  ,  f.  m.  image  de  piété. 

Agnus-caftus  ,  f.  m.  arbriffeau. 

Furetiere  Se  Danet  écrivent  ce 
mot  fans  dtvifion  ,  &  par  ce 
moyen  en  font  deux.  Je  pré- 
fère la  manière  d'écrire  de  Jou- 
bert. 

Agonales,  f.  f.  Fêtes  célébrées  par 
les  Romains  en  l'honneur  du 
Dieu  Janus. 

Agone  ,  Cm.  nom  donné  au  Sa- 
crificateur qui  frappoit  la  victi- 
me. 

Agonie,  f.  f.  état  d'un  malade 
qui  eft  à  la  dernière  extrémité. 

Agonifant ,  ante  ,  adj. 

Agonifer  ,  v.  n. 

L'Académie ,  Fur.  &  Joubert 
écrivent  ces  mots  avec  une  /: 
Danet  &  du  Cange  avec  un  z. 
parce  qu'ils  font  tirés  du  Grec , 
que  les  Latins  ont  imité  en  écri- 
vant agoni  zo.  V.  Pr.  let.  Z. 

Agonyclitc  ,  f.  m.  &  f.  Qui  ne 
fléchit  jamais  le  genou. 

Agraffe,  ù  f. 


A  G  R.  af 

Agraffer ,  v. a. 

L'Académie ,  Furet.  Joub.  &c. 
écrivent  agraffe ,  agraffer  :  Da- 
net écrit  agrafe  &  agraphe. 
Cette  dernière  façon  d'écrire 
n'elt  point  ufitée  -,  ce  feroit  ce- 
pendant la  meilleure ,  parce  que 
ce  mot  nous  vient  de  l'Hébreu 
garaph  ,  qui  (îgnifie  ,  félon  Fu- 
retiere ,  fortiter  comprehendit* 
Suivant  cette  étymologie  on  de- 
vront écrire  agraphe ,  agrapher  -y 
mais  l'ufage  ne  le  permet  pas. 
D'où  je  conclus  qu'il  vaut  mieux 
écrire  comme  l'Acad.  agraffe 
avec  deux  Jf. 

Agraire,  adj.  t.  de  Jurifprudence. 
Les  loix  agraires  chez  les  Ro- 
mains concernaient  le  partage 
des  terres. 

Agrandi,  ie ,  adj. 

Agrandir ,  v.  a.  Ce  t.  a  ptufkurs 
fignifications. 

Agrandiffement ,  C  m. 

Agréable  ;  adj.  m.  &  f. 

Agréablement ,  adv. 

Agréé  ,  éée  ,  adj. 

Agréer  ,  v.  a.  Ce  t.  a  plulîeurs  fi- 
gnifications. 

Agréeur  ,  f.  m.  t.  de  Marine.  Eft 
celui  qui  fournit  à  un  navire 
tout  ce  qu'il  faut  pour  un  voya- 
ge. Ceft  auffi  celui  qui  oriente 
les  vergues,  frappe  les  poulies , 
&  paflè  le  funin. 

Agrégation ,  f.  f. 

Abrégé  ,  ée  ,  adj. 

Agréger,  v.  a.  admettre  quel- 
qu'un dans  un  corps. 

Agrément ,  f»  m. 

Agrener ,  v.  a.  attaquer  le  pre* 
mier. 

Agrelfeur  ,  f.  m. 
Agrefiion ,  f.  f. 
plufieurs  de  ces  mots  fe  trou^ 

C  ij 
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vent  dans  beaucoup  de  Diction- 
naires avec  deux^g-  ;  mais  l'A- 
cadémie en  a  retranché  un  >  fans 
avoir  égard  à  leur  étymologie. 

Agrelte,  adj.  m.  &  f .  fauvage  > 
impoli ,  groilier. 

Agrets  ,  f.  m.  t.  de  Marine  ,  non 
pas  agvez  ni  agrès*  Tout  ce  qui 
ci\  neceflaire  pour  la  manoeuvre 
d'un  vaûîeau. 

Agriculture  ,  f.  f.  art  de  cultiver 
la  terre. 

Agriffer ,  v.  a.  attacher  avec  des 

griffes. 
s'Agrirîer  ,  v.  n. 
Agdophage  ,  f.  m.  Qui  vit  de 

bêtes  féroces. 
A  griotte  ,  f.  f.  efpece  de  cerife 

fauvage. 

Agripaume  >  f.  f.  plante. 
Agripper ,  v.  a.  t.  populaire  qui 

fignine  prendre  avec  violence, 
Àgrippeur ,  f.  m. 
A  grouper  >  grouper  ,  v.  a.  t.  de 

Peinture.  Mettre  plufieurs  corps 

enfemblè. 
Aguerri ,  ie  ,  adj. 
Aguerrir  ,  v.  a.  rendre  propre  à 

la  guerre. 

Je  m'aguerris,  tu  t'aguerris ,  il 
s'aguerrit  :  nous  nous  aguerrif- 
fons ,  &c.  Je  m'aguerriffois,  &c. 
Je  me  fuis  aguerri.  Je  m'aguer- 
ris ,  &c.  Nous  nous  aguerrî- 

'  mes ,  &c.  Je  m'aguerrirai ,  &c. 
Que  je  maguerriiTe,  &c.  Je 
nVaguerrirois,  &c.  Aguerris-toi, 
Aguerriiïons-nous. 

Aguets  ,  f.  m.  pl.  Il  n'a  d  ufage 
que  dans  cette  phrafe ,  être  aux 
aguets. 

Aguilles  ,  f.  f.  pl.  toiles  de  coton 
qui  fc  fabriquent  à  Alep. 

Agynnien ,  f.  f.  Qui  n'a  ni  ne 
yeuc  avoir  de  femme. 


AID 

Ah  !  interjection  qui  marque  le* 
différents  mouvements  de  l'a- 
me. 

Ahan  ,  U  m.  grand  effort. 

Ahaner  ,  v.  n.  fouffrir. 

Aheuri ,  ie ,  adj.  affligé ,  étonné. 

Aheurir ,  v.  a.  Ces  deux  mots 
font  hors  d'ufage. 

Aheurtement ,  f.  m.  obftinatiorw 

s'Aheurter,  v.n.  paf.  s'opiniâtrer. 

Ahi  !  exclamation  de  douleur. 

Aï ,  Aïe  ,  interjection  de  dou- 
leur. 

Ajax ,  f.  m.  Prince  Grec  >  qui 
fut  au  fîege  de  Troye. 

Aide ,  f.  f.  fecours  affiftance. 

Lorfque  ce  mot  elt  employé 
comme  adjectif  >  il  eft  mafculin 
en  parlant  d'un  homme  ,  &  fé- 
minin en  parlant  d'une  femme 
ou  d  une  Églifè. 

Aidé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Aider ,  v.  a. 
Autrefois  on  écrivait  ayde , 
ayder,  mais  l'ufage  préfent  veut 
aide  ,  aider,  parce  qu'il  n'y  a 
aucune  raifon  qui  autorife  l'y  en 
ces  mots. 

Aides,  f.  f.  pl.  Il  étoit  autrefois  m. 
Impofitions,  fubfides.  C'elt  auffi 
un  t.  de  Manège. 
Aïeul ,  f.  m.  aïeule ,  f.  aïeuls  & 
aïeux ,  m.  pl.  aïeules ,  f.  pl.  Autre- 
fois  on  écrivoit  ayeuls  au  maf- 
culin plurielj  nos  Modernes  écri- 
vent ayeux  s  mais  comme  ïy 
en  ces  mots  ne  vaut  pas  17  tré- 
ma ,  à  caufe  de  la  prononcia- 
tion, M.  Reltaut  dans  fa  Gram- 
maire Françoife  écrit  aïeul  ,  & 
je  préfère  cette  Orthographe.  V. 
Pr.  let.  ï  &  la  Remarque  du  met 
ayant. 

Aiglantier  ,  f.  m.  efpece  d'épine» 
Aigle  f.  de  tout  genre. 
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l'Aigle,  ville  de  france  en  Nor-fAiguillaoe,  fff.  gaule  dont  fe  fer- 


mandie. 
Aiglette  ,  f.  f.  petite  aigle. 
Aiglon  ,  f.  m.  le  petit  de  l'aigle. 
Aiglure  ,  f.  f,  t.  de  Fauconnerie. 
Bigarrure. 

Aigre ,  adj.  Il  eft  auffi  fubftantif. 
Aigre-dc-cedre ,  f.  m.  liqueur. 
Aigre-doux,  adj.  Mêlé  de  doux 

&  d'aigre. 
Aigrefin,  f.  m.  Qui  vit  d'induftrie, 

efcroc. 

Aigrelet ,  ette ,  adj.  aigret. 

Aigrement ,  adv.  avec  aigreur. 

Aigremont-le-Duc  ,  ville  de  Fran- 
ce en  Bourgogne, 

Aigret,  ette,  adj. 

Aigrette,  f.  f.  forte  d ornement 
de  tête  -,  forte  d'oifeau. 

Aigreur  ,  f.  f  .  Ce  t.  a  pluiieurs 
fignifications. 

Aigri ,  ie  ,  adj. 

Aigrir ,  v.  a.  Il  eft  auffi  neutre 
paflif.  Devenir  aigre. 

Aigris  ,  f.  m.  pierre  précieufe. 

Aigu ,  uë ,  adj.  Vë  final  du  fé- 
minin de  cet  adjeûif  doit  avoir 
un  tréma  ,  pour  faire  connaître 
que  la  prononciation  de  la  der- 
nière fyllabe  eft  différente  de 
celle  du  mot  Bègue  ,  &  fem- 
blables. 

Aiguade ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Pro- 
noncez aigade.  Provifion  d'eau 
douce. 

Aiguail ,  f.  m.  rofée. 
Aiguayer ,  v.  a.  laver  du  linge. 
Aigue-marine ,  f.  f.  pierre  pré- 
cieufe. 

Aigues-mortes  ,  ville  de  france 

dans  le  Bas-Languedoc. 
Aigues-Perfe ,  ville  de  france  en 

Baffe -Auvergne. 
Aiguière  ,  f.  f.  forte  de  vafe. 
Aiguiérée ,  f,  f.  pleine  aiguière, 


vent  les  Laboureurs  &  V< 
riers  pour  piquer  leurs  boeufs. 
Aiguille ,  f.  f. 
Aiguillée  ,  f.  f . 

Aiguiller,  v.  a. t.  dOçulifte.  ôter 

la  cataracte  de  l'oeill 
Aiguiiierier  ,  f.  m.  ouvrier  qui 

ferre  les  lacets  &  les  aiguillettes. 
Aiguillette ,  f.  f.  cordon  ferré  par 

les  deux  bouts. 

Aiguilletter ,  v.  a.  attacher  avec 
des  aiguillettes. 

Aiguiilier  ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 
des  aiguilles. 

Aiguillon  ,    ville  de  france  en 
Guienne. 
Aiguillon  ,  f.  m. 
Aiguillonné ,  ée ,  adj. 
Aiguillonner  ,  v.  a.  Ce  t.  a  plu- 
sieurs lignifications. 
Aiguifé ,  ée ,  adj. 
Aiguifement ,  f.  m. 
Aignifer,  v.  a.  Ce  t.  a  plufieurs 
fignifications. 

Richelet  écrit  ces  derniers  mots 
avec  un  é  aigu  au  lieu  à' ai*  Je 
ne  fais  quelle  raifon  Ta  engagé 
à  ne  pas  îuivre  l'ufage  établi 
fur  Tétymologie  de  ces  mots. 
S'il  craignait  qu'on  ne  les  pro- 
nonçât mal  ,  que  n'imitoit  -  il 
Danet,  qui,  à  côté  de  ces  mê- 
mes mots  aiguière ,  aiguille ,  &c. 
enfeigne  qu'il  faut  prononcer 
éguiere ,  éguille  ,  &C. 
Aigument ,  adv.  Le  Vayer  s  eft 
lèr vi  de  ce  mot.  Rudement. 
Ail ,  f.  m.  Aulx  au  plur. 
Aile  ,  f.  f.  Ce  t.  a  plufieurs  ligni- 
fications. 
Ailé ,  ée,  adj. 
Aileron  ,  f.  m. 
Ailette,  t.  de  Cordonnier. 
Aillade ,  f.  f.  ragoût  d'ail. 
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Ailleurs  ,  d'ailleurs  ,  adv. 
Aimable ,  adj. 

Aimant,  f.  m.  pierre  minérale. 
Aimanté  ,  ée  ,  adj. 
Aimanter ,  v.  a.  frotter  d'aiment. 
Aimantin ,  ine ,  adj.  Qui  a  la 
vertu  de  l'aimant. 
Aimé  ,  ée ,  adj. 
Aimer,  v.  a. 

Aindre,f.  f.  rivière  de  france  dans 
le  Berry. 

Aine,  f.  f.  partie  du  corps  où  fe 
Êùt  la  jon&ion  de  la  cuiffe  & 
du  ventre. 

Aîné ,  ée  ,  adj. 

Aineffc,  f.  f. 

Ains,  conjonction  adverfative.  Il 
eft  vieux. 
Atniî,  adv. 
Ajourné  ,  ée  ,  adj. 
Ajournement ,  f.  m.  t.  de  Palais. 
Ajourner ,  v.  a. 
Ajouté  ,  ée  ,  adj. 
Ajouter,  v.  a. 

Au  ,  f.  m.  Ce  t.  a  plufîeurs  figni- 

fications. 
Air,  ou  Ayr , 

ville  d'Ecofle. 

Airain  ,  f.  m.  cuivre  mélangé. 

Aire,  f.  f.  fuperfkie  plane  fur  la- 
quelle on  marche. 

Aire  ,  ville  de  france  dans  l'Ar- 
to's ,  &  dan  ,  la  Gafcopne. 

Airée  ,  f.  f.  la  quantité  de  gerbes 
qu'on  met  à  la  fois  dans  Taire. 

Airer  ,  v.  n.  faire  fon  nid. 

Atrier  ,  v.  a.  Ce  verbe  ne  fe  dit 
guère  qu'en  parlant  d'une  mai- 
fon  dont  on  a  chafTé  le  mauvais 
air  ,  en  y  faifant  brûler  des  bois 
de  lenteur. 

Ais  >  f.  m.  pièce  de  bois. 

Aifade,  ou  Aiflade ,  t.  de  Marine. 
C  eft  l'endroit  ou  la  pouppecom- 
mence  à  fe  rétrécir  ,  &  ou  font 
aufli  les  radiers. 


AIS  | 

Aifance ,  f.  f.  facilité ,  &c. 

Aife ,  fubft.  Ce  t.  a  plufîeurs  fî- 
gnifications. 

Comme  ce  mot  ne  s'emploie 
ordinairement  qu'avec  les  rela- 
tifs mon  ,  ton ,  Ton  ,  notre ,  vo- 
tre  ,  nos ,  vot  »  fes ,  6c  leurs ,  qui 
font  de  tout  genre  ,  on  ne  fait 
s'il  eft  mafculin  ou  féminin.  L'A- 
cadémie le  fait  du  féminin  ,  & 
je  r>enfe  de  même,  parce  qu'on 
a  dit  autrefois  à  la  mal  aife. 

Aife  ,  adj.  de  tout  genre, 

Aifé  ,  ée ,  adj. 

à  l'Aife  ,  façon  de  parler  adverb. 
Aifément,  f.  m.  latrine. 
Aifé  ment,  adv.  facilement. 
Aiffelier  ,  f.  m.  t.  de  Menuiferie^ 
Pièce  de  bois  qui  fert  à  ceintrer. 
Aiflelle ,  f.  f. 

Aiffette ,  f.  f,  infiniment  de  Ton- 
nelier. Petite  hache. 

Aiflieu ,  f.  m.  pièce  de  bois  ou  de 
fer  qui  travorfe  un  globe  par 
fon  centre. 

Aitiologie,  f.  f.  partie  de  la  Mé- 
decine ,  ou  Ton  traite  des  diffé- 
rentes caufes  des  maladies. 

Ajudant  ,  f.  m.  Ceft  l'aide  de 
Camp  d'un  Officier-Général  en 
Allemagne. 

Aius-Locutius ,  f.  m.  Dieu  de  la 
Parole. 

Ajuftages ,  f.  m.  pl.  t.  de  Fon- 
tainier. 

Ajufte,  f.  f.  t.  de  Marine.  Nœud 
de  deux  cordes  attachées  enfenv 
ble. 

Ajufté,  ée,  adj. 
Apftement ,  i.  m. 
Ajufter ,  v.  a. 

Ajufteur  ,  f.  m.  eft  celui  qui  mec 
les  efpeces  au  jufte  poids. 
Ajuftoir ,  f.  m.  petite  balance. 
Ajutage  a  f.  m.  t.  de  Fontainier. 
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Ajuroire,  f.  m.  Ces  deux  derniers 

mots  font  fynonymes. 
Aix,  ville  de  france ,  &  capitale 

de  la  Provence. 

Aix-la-Chappelle,  ville  d'Allema- 
gne, 

À  la  fin ,  adv. 

Alais,  f.  m.  Oifeau  de  proie,  pro- 
pre pour  le  yol  de  la  perdrix. 
Alais,  ville  de  france  dans  le 
Bas-Languedoc. 
Àlaife ,  f.  f.  t.  de  Menuifier. 
La  planche  la  plus  étroite  d'un 
panneau. 

Alambic ,  f.  m.  C'eft  ainfi  qu'il 
faut  écrire ,  &  non  pas  alembic. 

Alambiqué ,  ée  ,  adj. 

Alambiquer ,  v.  a. 

Alan ,  f.  m.  gros  chien  propre  à 
chaffer  le  fanglier. 

Alaque,  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Membre  quarré  &  plat  fur  le- 
quel eil  poféla  bafe  des  colonnes. 

Alaqueca,  pierre  des  Indes  qui 
arrête  le  fan  g. 

Alarbes ,  f.  m.  nom  des  Arabes 

établis  en  Barbarie. 
Alarguer,  v.  n.  t.  de  Marine.  Se 

mettre  au  large. 

Alarme,  Cf.  fignal  pour  faire  cou- 
rir aux  armes ,  frayeur ,  épou- 
vante. 

Alarmé ,  ée  ,  adj. 
Alarmer,  v.  a.  donner  l'alarme. 
Albanie,  part  e  confidérable  de  la 
Turquie  en  Europe. 
Albano,  ville  d'Italie  dans  la  cam- 
pagne de  Rome,&  dans  le  royau- 
me de  Naples. 

Albarazin  ,  ville  d'Efpagne  en 
Aragon. 

Albâtre ,  f.  m.  efpece  de  pierre 
blanche. 

Albe  ,  ville  du  duché  de  Mon- 
ferrat. 
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Albe ,  ou  Albette  ,  petit  poif 
de  rivière. 

Albengue ,  ville  de  l'état  de  Gè- 
nes. 

Alberge  ,  f.  f.  pêche  précoce. 

Albergeage ,  t.  de  Droit.  Bail  à 
emphytéofe. 

Albergier  ,  f.  m.  arbre. 

Albernus  ,  efpece  de  camelot  qui 
vient  du  Levant. 

Alberzarin ,  laine  d'Efpagne. 

Albi  ,  ville  de  france  dans  le 
Bas-Languedoc. 

Albicore ,  poiflbn  de  l'Océan. 

Albigeois  ,  oife ,  f.  m.  &  f. 

Albion  ,  f.  f.  ancien  nom  de  l'An- 
gleterre. 

Albique,  f.  f.  t. de Droguifte.  Ter- 
re grafle  &  blanchâtre. 

Albornos,  f  m.  efpece  de  man- 
teau en  ufage  chez  les  Maures. 

Albran  ,  C  m.  jeune  canard  fau- 
vage.  V.  Halbran. 

Albret,  ville  de  france  en  Ga£ 
cogne. 

Aibugineux ,  eufe ,  adj.  t.  d'Ana-* 
tomie.  Qui  eft  blanc. 

Albunée  ,  f.  f.  fameufe  Sybille. 

Albus ,  monnoie  de  Cologne  va- 
lant huit  deniers. 

Alcade  ,  f.  m.  nom  d'un  Juge  Et 
pagnol. 

Alcala ,  nom  de  plufieUrs  villes 
d'Efpagne. 

Alcaïque ,  adj.  Sorte  de  vers. 
Alcantara,  ordre  militaire  d'Efj 
pagne. 

Alce ,  f.  f .  animal  fauvage. 

Alchymie,  f.  f.  art  de  diflbudre 
les  corps  naturels  ,  &  de  les  ré- 
foudre  dans  leurs  principes. 

Alchymique ,  adj.  m.  &  f. 

Alchymifte ,  f.  m. 

Richelet  &  Joubert  écrivent 

alchimie ,  alchimifte  >  cela  ne  me 
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furprend  pas  ,  parce  .qu'ils  écri- 
vent chimia  en  Latin  ,  au  lieu 
de  chymia  qui  fe  trouve  dans 
tous  les  Dictionnaires  Grecs,,  & 
dans  Charles  Eftienne ,  &  Da- 
riet. 

Alcide  ,  f.  m.  furnom  d'Her- 
cule. 

Alcimedon ,  f.  m.  fameux  Scul- 
pteur. 

Aicmar  ,  ville  de  Hollande. 

Alcolifer*  v.  a.  t.  de  Chymie.  Ré- 
duire en  poudre  très-fine. 

Alcoran  ,  f.  m.  livre  de  la  loi  des 
Turcs. 

Alcove,  f.  fé  Quelques-uns  le  font 
mafculin. 

Alcyon ,  f-  m*  oifeau  de  mer. 
Richelet  écrit  al  ci  an  ,  parce 
qu'il  n  aimoit  pas  les  lettres  h 
&  y  ,  comme  on  le  verra  ci- 
après;  mais  il  ne  faut  pas  l'i- 
miter, ,  . 

Alderman ,  f.  m.  mot  Anglois. 

Officier  du  Confeil. 
Alcfton  ,  f.  f.  une  des  trois  fu- 
ries d^nfer. 

Aleôorienne ,  f.  f.  pierre  qui  le 
trouve  dansleftomac  d'un  vieux 
coq. 

Ale&oromancie  ,  ou  Ale&ryo- 
mancie ,  f.  f.  divination  par  le 
moyen  d'un  coq* 

Ale'trion ,  f.  m.  jeune  foldat , 
confident  &  favori  de  Mars. 

Alegre  ,  adj.  gai,difpos. 

Alégrement,  adv.  leftement. 

Alégreffe ,  f.  f.  fe  dit  plus  ordi- 
nairement d'une  joie  publique. 
Quelques-uns  écrivent  ce  mot 
avec  deux  // ,  mais  ils  font  mal. 
Richelet  écrit  alaigrejfe ,  qui  ré- 
pond mieux  au  Latin  nlacritas. 
je  n  ofe  cependant  me  ranger 
de  fon  côté ,  parce  qu'il  eft  le 


.  AIE 
\  feul  de  fon  fentiment.  Ainfi  ]6 
confeille  de  fuivre  l'ufage ,  au- 
quel la  raifon  eft  fouvent  obli- 
gée de  céder. 

Alençon ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Alençonnois  >  oife ,  adj. 

À  l'encontre ,  prépofition*  Ne  (e 

dit  plus  :  il  faut  dire  contre* 
Alêne ,  f.  f.  Outil  de  Cordonnier. 
Alênier ,  £  m.  qui  fait  des  alênes. 
Alenois ,  adj.  épithete  qu'on  don* 

ne  au  crefTon, 

Alentir ,  v.  a.  rendre  plus  lent. 
Alentour,  adv. 
Alép,  ville  d'Afie* 
Alerion ,  f.  m.  t.  de  Blafon.  Pe- 
tite aigle  fans  bec  &  fans  ferres* 
Alerte,  adj. 

Aléfer ,  v.  a.  t.  de  Monnoie.  Bat- 
tre légèrement  les  carraux  fuf 
l'enclume  pour  rehauffef  leurs 
cornes.  . 

Aléfoir ,  f.  m.  t.  d^Horlogerie. 

Aleth  ,  ville  de  france  dans  Ici 
Languedoc. 

Alethe,  f.m.  t.  de  Fauconnerie* 

V.  Alais. 
Alette  ,  f.  m.  t.  d'Axehite&ure* 

Petite  aile. 

Aleu  ,  franc-aleu ,  f.  m.  fonds  de 
terre  exempt  de  droits  feigneu- 
riaux. 

Dan.  ftich.  Jôub.  l'Acad.  St 
Furetiére  écrivent  alleu  >  parcé 
qu  on  trouve  alhdium  dans  Ca- 
lepin. Mais  du  Cange,  après* 
avoir  confulté  tous  les  anciens 
Manufcrits,  déclare  qu'il  a  trou- 
vé avec  une  feule  / ,  alodis ,  ah- 
duf ,  alodium  ,  alaudum  ,  &f 
qu'on  doit  écrire  en  François  , 
al  eu-franc  ,  ou  franc-alett9  com- 
me on  le  peut  voir  en  diverfes. 
Coutumes.  Dans  celle  du  Dur 

ché 
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thé  de  Bourgogne  on  trouve 
franc  aloud  >  dans  celle  de  Metz 
franc  aloy  ->  dans  celle  de  Vitry 
franc  aleuf,  &c.  Toute  cette 
page  qui  eft  la  \6u  i&.  de  du 
Cange ,  n'eft  remplie  que  d'au- 
torités Sz  paflages  qui  prouvent 
qu'on  doit  écrire  a leu  :  on  y  trou- 
ve môme  le  pluriel  aïeux. 
Alevin  ,  C  m  menu  poiflbnè 
Alevinage  ,  f.  m. 

Aleviner ,  v.  a*  empoiflbnner  un 
étang. 

Alexandrie,  ville  dans  le  Piémont, 
&  dans  l'Égypte. 

Alexandrin ,  adj.  épithete  que  Ton 
donne  à  certains  vers  francois. 

Alexipharmaque ,  adj.  &  f.  t.  de 
Médecine.  Qui  réfille  au  ve- 
nin. 

Alezan ,  ou  Alzan ,  f.  m.  Cheval 
roux. 

Alezc ,  drap  dans  lequel  on  en- 
veloppe un  malade. 

Àlezé,adj.t.  deBlafon.  Il  le  dit  des 
pièces  honorables  qui  ne  tou- 
chent pas  le  bord  de  i'écu. 

Alfange ,  f.  f.  efpece  de  laitue. 

Algalie ,  f.  f.  inforument  de  Chi- 
rurgie. Sonde  creufe. 
Alganon ,  f.  m.  chaîne  qu'on  met 
aux  Galériens. 

Algarade  ,  f.  f.  inlulte. 

Algarot ,  f.  m.  Ceft  le  régule  de 
J  annmoine. 

Algébraïque ,  adj.  ' 

Algèbre,  f.  f.  feience  propre  à 
faciliter  les  calculs,  &  a  réfou- 
dre des  queitions  de  mathémati- 
que. 

Alçébrifer ,  v.  n. 
Algébrifte ,  f.  m. 
Alger ,  ville  capitale  du  royaume 
de  ce  nom ,  en  Barbarie. 
Algérien  ,ienne,  adj.  J 
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Alghier ,  ville  de  Sardaigne. 
Algonquin  ,  ine ,  f.  m.  &  f.  Peu-* 

pie  de  la  nouvelle  France  en  Amé* 

rique. 

Alguazil ,  f.  m.  Sergent ,  Huiûler 
Efpagnol. 

Algue ,  f.  f.  Sorte  de  Plante. 

Alhidade  ,  ou  Alidade ,  f.  f.Inftru- 
ment  de  Mathématique  ,  &  t. 
d'Horlogerie.  Règle  mobile  pla- 
cée fur  un  aftrolabe. 

Alibanies  ,  f.f.  pluf.  Sorte  de  toi- 
le de  coton  qui  vient  des  Indes. 

Alibi ,  f.  m.  t.  de  Palais.  Ailleurs. 

Alibi-forains ,  f.  m.  vaines  alléga- 
tions. 

Aliboron  ,  V.  Maître. 
Alica  ,  i.  f.  efpece  de  froment. 
Alicante ,  ville  d'Efpagne. 
Alichon  ,  f.  m.  Sorte  de  planche 
qui  fert  dans  un  moulin. 
Aliénable ,  adj. 

Aliénation,  L  f.  tranlhtion  de 
propriété ,  foit  par  vente  ,  foit 
par  donation ,  &c. 

Aliéné ,  ée ,  adj. 

Aliéner  ,  v.  a.  tranfporter  la  pof- 
feffion  d'un  bien  à  un  autre. 
Rendre  ennemi. 

Alignement ,  f.  m. 

Aligné,  ée,  adj. 

Aligner ,  v.  a.  tirer  à  la  ligne. 

Aliment,  f.  m.  nourriture. . 

Aliments ,  plur.  t.  de  Palais. 

Alimentaire ,  adj.  t.  de  Palais. 

Alimenté ,  ée  ,  adj. 

Alimenter,  v.  a.  nourrir. 

Alimenteux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Mé- 
decine. Qui  nourrit. 

Alinéa ,  f.  m.  recommencer  un* 
nouvelle  ligne. 

Alinger  ,  v.  a.  fournir  de  linge. 
Aiiquante,adj.f.t.d' Arithmétique. 
Aliquote,adj.f.t.  d' Arithmétique. 
Il  fe  dit  des  parties  comprit* 
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plufieurs  fois  dans  un  nombre. 
Alifma ,  f.  m.  nom  de  plufîeurs 
plantes. 

Aiifon,  f.  f.  Madame  Alifon. 
Alité ,  ée  ,  adj. 

Aliter  ,  v.  a.  réduire  à  garder  le 
lit. 

s'Aliter,  v.  n.  fe  mettre  au  lit. 
Alizé ,  f.  f.  fruit. 

Alizé,  adj.  t.  de  Marine.  Vent 
réglé ,  qui  dans  certaines  fai- 
fons  tourne  toujours  du  même 
côté. 

Alizier ,  f.  m.  arbre. 
Alkali ,  f.  m.  fel  de  fou  de.  On 
donne  aufii  ce  nom  à  tous  les 
fels  qu'on  tire  par  lotion  de  la 
Cendre  des  plantes. 


,Alkalin ,  ine ,  adj.  m.  &  f. 
Alkalifation  ,  f.  t. 
Alkhef  mès ,  f.  m*  t.  de  Médecine. 

Confedion  faite  avec  le  fuc  ex 

primé  dés  grains  de  Kermès. 
Allant ,  f.  m.  a 
Allaité ,  ée  ,  ad). 
Allaiter ,  v.  a. 
Alléché ,  ée ,  adj. 
Alléchement  *  f.  m.  amorce. 
Allécher ,  v.  a.  attirer ,  gagner  par 

careffes ,  &c. 
Ces  trois  mots  ne  s'emploient 

due  dans  le  Comique. 
Allée, f.f. 

Allées  &  venues, f.  f.  pluf. 
Allégation  ,  f.  f.  citation. 
Allégeance ,  f.  f.  Vieux  mot ,  qui 
•n'eft  tolérable  qu'en  Poéfie. 
Allège,  f.  f.  bateau  de  fuite. 
<Allégé  >  ée  adj. 

Allégement ,  f.  m.  foulagement. 
Alléger,  v.  .a.  rendre  moins  pe- 
/ant. 

Allégerir,  v,  a.  t.  de  Manège. 
Rendre  un  cheval ,  plus  léger  du 
devant  que  4u  derrière,  \ 


A  L  L 

Allégorie ,  f.  f.  Figure  de  Rhétb- 
rique ,  par  laquelle  en  expri- 
mant une  chofe  ,  on  en  fak  en- 
tendre une  autre. 
Allégorique ,  adj.  m.  &  f. 
Allégoriquement ,  adv. 
Allègorifer  ,  v.  a.  fe  fervir  cPalié- 

gories. 
Allégorifêur  >f.  m. 
Allégorifte ,  f.  m.  interprète. 
Allègue ,  ée ,  part.  paf.  &  adj.  . 
Alléguer  ,  v.  a.  citer  ,  mettre-  enr 
avant. 

Alleluya*  f.  m.  t.  de  rêjouif- 
fance. 

Allemagne ,  f.  £  grande  contrée 
de  l'Europe. 

Allemand)  ande,  f.  m.  Se  £  - 
Aller ,  v.  a.  Ce  t.  a  des  lignifica- 
tions différentes  ,  félon  les  di- 
vers termes  auxquels  il  eft  joint. 
Je  vais  ,  ou  je  vas ,  tu  vas  ,  il 
va  :  nous  allons ,  vous  allez  ,  ils 
vont.  J'allois ,  &c.  nous  allions  , 
vous  alliez  ,  ils  alloient.  J'ai 
été ,  je  Oois  allé ,  je  fus  :  nous 
allâmes,  &c.  J'irai,  &c.  Va  , 
allez.  Que  j'aille  :  que  nous 
allions,  que  vous  alliez  >  qu'ils 
aillent.  J'irois ,  &c.  nous  irions , 
vous  iriez  ,  ils  iroient.  Que 
j'allaffe ,  que  tu  âllaffes  ,  qu'il 
.allât  y  que  nous  allaffions  ,  que 
vous  afiafliez  ,  qu'ils  allaflent. 
J'aurois  été  ,  que  j'eulfe  été , 
&c.  Allant. 
Allèzef ,  v.  a»  t.  d'Artillerie.  C'eft; 
nettoyer  l'ame  d'un  canon. 
Allézoirjf.m.t.  d'Artillerie.  Cou- 
teau tranchant  qui  fert  à  net-* 
toyer  l'ame  d'un  canon. 
Ailézure ,  f.  f.  C'eft  le  métal  qui 
tombe  ldrfqu'on  allcze  un  ca- 
non. 

Alliage,  f.m*  mélange  de  métaux* 
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iUiaiie ,  f.  m.  forte  de 
Alliance  yf.  f. 
Allié  ,  ée ,  adj. 
Allié ,  C  m.  cpnfédéré. 
Allier»  a. 

Allier > f.  m.  de  deux  fyllabes,  Fi- 
let. 

Allioth,  t.  d'Aftronomie.  Nom 

d'une  étoile* 
Allobroge ,  Cm. 
Allobrogie ,  f.  f,  * 
On  prétend  que  If  Royaume 

de  Bourgogne  a  porté  ce  nom. 
Allocation  ,  f.  f.  t.  de -Compte. 
Allocution  ,  f.  f.  t.  de  Médaillifte. 
Allodial,  aie,  adj.  qui  eft  en 

.  anc-aleu. 
Alloué,  ée,  ad). 

Allouer,  vf  a.    approuver  les 
articles  d'un  compte. 
Allouvi ,  ie  5  adj.  Qui  a  grand 
•faim. 

AUuchon ,  f.  m.  machine  qui  fait 

partie  d'un  moulin. 

Allumé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Allumer ,  v.  a. 

Allumette ,  f.  ù 

Allumeur ,  f.  ra. 

Allure ,  f.  f.  t.  de  Manège. 

Allufion,f.  f.Figurede  Rhétorique. 
.Qui  confifte  dans  un  jeu  de  mots. 
Alluvion  ,  f.  f.  C'eft  un  accrouTe- 
ment  de  terrein  qui  '  fe  fait  au 
tord  de  la  mer  ,  ou  d'une  ri- 
vière. 

Almadic,f.  ff  barque  de  Sauva-r 
ges. 

Almanach ,  f.  m.  Acad.  Tur*Dan. 
Joub. 

Ce  mot  vient  de  l'Hébreu  ma- 
.  nach ,  qui  fignifie  compter  ;  ainiî 
Richelet  a  tort  d'en  retrancher 
.la  lettre  h.  S'il  ne  daignoit  pas 
éçnre  comme  les  autres  Sa- 
vants ,  au  moins  devoit-il  s'ac- 


Cofder  avec  liùvmêmjï  fe 
reflbuvenir  du  mot  rèvafler  , 
let.  R.  qù  il  écrit  fort  bien  Al- 
manach ,  &  qu'à  la  let  A.  il  l'a* 
voit  écrit  fans  kf 

Almandine ,  f.  f.  pierre  précieufe, 
Almanza ,  ville  d'Efpagne. 
Aloès  a  f.  m.  plante. 
Alogne ,  forte  de  cordage. 
Aioi ,  f.  ra.  titre  ck  Tpr  &  4e  Tar* 

Alonge ,  1. 1. 

Alongé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj* 
Alongernenjc ,  f.  m. 
Àlonger  ,  v.  a.  rendre  plus  long  , 
étendre ,  &c. 

Alopécie ,  f.  f.  forte  de  maladie. 
Alors ,  ac}v# 

Alofe ,  f.  f.  forte  dé  poiffon* 
Aloft  ,  ville  de  Flandre ,  dans  le$ 
Pays-Bas.  ( 
Aloucbi ,  f.  ta.  gomme  qui  coule 
de  l'arbre  qui  produit  la  canelle. 
Alouette  ,  f.  f.  forte  doifeau. 
Alourdi*  ie,  adj. 
Alourdir ,  v.  a.  rendre  lourd. 
Àloyage,  f.   m.  forte  d'alliage 
dont  fe  fervent  les  Potiers,  d'é* 
tain. 

Aloyau,  Ç  m, 
Àloyé ,  ée  ,  adj.  ' 
Aloyer ,  v.  a.  t,  de  Monnoie, 
Donner  à  l'or  &  à  1  argent  l'a- 
loi  requis  par  les  Ordonnances 
Alpen  ,  ou  Alpage  ,  f.  m.  Terre 
qui  n'eft  pas  labourée. 


Alpes  ,  f.  f.  plur.  montagnes  qui 
séparent  l'Italie  de  la  France. 
Alphabet ,  f.  m.  Le$  lettres  d\mç 
langue  mifes  par  ordre. 
Alphabétique  9  adj. 
Aiphanet ,  f.  m.  oifeau  de  proie. 
Alphée,f.  m.  fameux  chaffeur. 
Alpion ,  f .  m.  t.  du  Jeu  de  Baflètte 
Alpifte  ,  f.  f.  efpece  de  chiendent. 
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Alquifoux,  f.  m.  Plomb  minéral, 
qui  vient  d'Angleterre. 
Alface ,  province  de  France. 
Alte ,  V.  Halte. 

Altérable  ,  adj.  Qui  peut  être  al- 
téré. 

Altérant)  an  te ,  adj. 
Altératif ,  ive  -,  adj.  Qui  altère. 
Altération  ,  f.  f.  foif. 
Altération  ,  f.  f.  émotion  d'efprit. 
Altercas  ,  f.  m.  plur.  altercation. 
Il  eft  vieux. 
Altéré,  ée,  adj. 

Altérer ,  v.  a.  caufer  la  foif , 
changer ,  corrompre  ,  falfifier , 
gâter. 

Alternatif  >  ive ,  adj. 

Alternative,  f.  f.  pouvoir  de  choi- 
sir l'un  ou  l'autre,  &e. 

Alternativement,  adv. 
-  Alterne,  ^dj.  t.  de  Géométrie. 

Alterner ,  v.  a.  former  des  an- 
gles par  une  ligne  qui  coupe 
deux  lignes  parallèles. 

Altefle ,  f.  f.  titre  d'honneur. 

Althaea  ,  f.  f.  plante  :  autrement 
nommée  Guimauve. 

Altier,  ère  ,  adj.  fier  ,  orgueil- 
leux. 

Altimétrie ,  f.  f.  mefure  de  hau- 
teurs. 

Aîtime,  f.  m.  monnoie  de  Mofco- 


Alumîere ,  f.  f.  L'endroit  où  Yoti 
travaille  l'alun. 

Alumineux ,  eufe,  adj.  Qui  eft  de 
la  nature  de  l'alun. 

Alun ,  f.  m.  forte  de  fel  miné- 
ral. 

Aluner,  v.  a.  tremper  dans  de 
l'eau  d'alun. 

AlyfTon ,  f.  m.  nom  donné  à  dif- 
férentes Plantes. 

Alvtarqucjtf.m.  Pontife  d'Antio- 


chc. 


vie. 

Altorf,  beau  bourg  de  SuhTe, 
chef-lieu  du  Canton  d'Uri.  C'eft 
auffi  une  ville  d'Allemagne. 

Aluco ,  f.  m.  efpece  de  hibou. 

Alude ,  f.  f.  Bafane  colorée. 

Aludel,  f.  m.  t.  de  Chymie.  H  fe 
dit  de  plufîeurs  tuyaux  de  terre 
fans  fond  >  niis  les  uns  fur  les 
autres. 

Alvéole  ,  f.  m.  partie  de  la  ruche 
des  mouches  à  miel. 
Alumelle,  ft  f.t.  de  Coutelier. 


Amabilité ,  f.  f.  qualité  qui  rend 
une  perfonne  aimable. 
Amadéifle ,  f.  m.  Religieux  Fran- 
eifeain. 

Amadis,  f.  f.  forte  de  manche 
d'habit. 

Amadou  ,  f.  m.  mèche  faite  avec-' 
une  efpece  de  champignon. 
Amadoué ,  çe,  adj. 
Amadouer ,  v.  a.  flatter ,  adou- 
cir. 

Amadouri,  f.  m.  coton  qui  vient 
d'Alexandrie. 
Amaigri,  ie,adj. 

Amaigrir,  v.  a.  &  n.  Rendre  mai- 
gre ,  &:  devenir  maigre. 
AmaigrhTement ,  f.  m.  diminu- 
tion d'embonpoint. 
Amalgamé,  ée ,  part.  paf.  &  adu 
Amalgamer ,  v.  a.  calciner  quel- 
que métal  avec  du  Mercure. 
Amalthée,  f.  f.  nom  de  la  Chèvre 
qui  allaita  Jupiter. 
Amande  ,  f.  f.  fruit. 
Amandé  ,  f.  m.  lait  d'amande. 
Amander  ,  v.  a.  hors  d'ufage. 
Amandier  .  f.  m.  arbre. 
Amant,  ante  ,  f.  m.  &  f. 
Amaranthe ,  f.  f.  fleur  &  couleur» 
Amaranthine ,  f.  f.  t.  de  Fleuriftc 
Am arque ,  f.  f.  fignal  de  mer  pou* 
éviter  les  bancs  &  les  rochers. 
Amarrage ,  f.  m.  t.  de  Marine* 
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Ancrage 
Amarre  ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Gros 
«cable  pour  attacher  un  vaiffeau. 
Amarré  ,  ée ,  adj. 
Amarrer  ,  v.  a.  attacher. 
Amas ,  f.  m.  aflèmblage  de  plu- 
fieurs  chofes. 
AmaiTé  ,  ée  ,  adj. 
Amafier  ,  v.  a. 
Amaffette  f.  f.  t.  de  Peintre. 
Amateioter ,  v.  a.  mettre  les  ma- 
telots deux  à  deux. 
Amateur  ,  f.  m. 
Amatir ,  v.  a.  t.  d'Orfèvre.  Laif- 
fer  lor  ou  l'argent  fans  le  polir 
Amaurofe,  f.  f.  maladie4des  yeux. 
Amazone,  f.  f.  femme  coura- 
geufe. 

Amazone  ,  f.  f.  plur.  femmes 
guerrières  de  la  Cappadoce. 

Ambad  ,  t.  de  Géographie.  Ter- 
ritoire dont  le  poffefTeur  a  Haute 
&  Bafle-Juftice. 

Ambages ,  f.  f.  pl.  embarras  de 
paroles.  Il  n'eft  pas  en  ufage. 

Ambarvalles/.m.pl.Fêteenrhon- 
neur  de  Cérès  chez  les  Ro- 
mains ,  pour  obtenir  une  bonne 
récolte. 

Ambaffade  ,  f.  f.  La  charge ,  la 
fonction  d'un  Ambaffadeur. 
Ambaffadeur  ,  drice ,  f.  m.  &  f. 
Celui  qui  eft  envoyé  par  un 
Roi ,  ou  par  une  République 
vers  une  Cour  étrangère  pour 
négocier  des  affaires  importantes. 
Amberg,  ville  de  Bavière. 
Ambefas  ,  f.  m.  t.  du  Jeu  de  Tri- 
ctrac. 

Ambidextre,  adj.  Qui  fe  fert  éga- 
lement de  fes  deux  mains. 

Ambigu ,  f.  m.  obfcur.  Il  fe  dit  auf- 
fî  d'un  repas  où  Ton  fert  les  vian- 
des &  le  deffert  en  même  temps. 

Ambiguë  ,  ue ,  adji 


A  M  B  tf 

Ambiguïté ,  f.  f#  obfcuriré» 
Ambigumcnt ,  adv. 
Ambitieufement ,  adv. 
Ambitieux ,  eufe  ,  adj. 
Ambition ,  f.  f.  paflion  déréglée 
qu'on  a  pour  la  fortune,  pour 
la  gloire ,  &c. 
Ambitionné  ,  ée ,  adj. 
Ambitionner,  v.  a.  délirer,  re- 
chercher avec  paffion. 
Amble ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Ambler  ,  v.  n.  aller  l'amble. 
Ambleteufe ,  ville  de  france  en 
Picardie. 

Ambleur ,  f.  m.  officier  de  la  pe: 
tite  Écurie  du  Roi. 
Amblygone,  f,  m.  t.de  Géométrie. 
Angle  obtus. 

Amblyopie ,  f.  f.  maladie  des  yeux. 
Amboife ,  ville  de  france  dans  la 
Touraine. 
Ambon  ,  f.  m.  tribune  d'Églife. 
Amboutir,ou  s'Emboutir,  v.  a.  t. 
d'Orfèvre.  Rendre  une  ^  pièce 
de  métal  convexe  d'un  côté  Se 
concave  de  l'autre. 
Amboutiffoir  ,  f.  m.  outil  d'Or- 
fèvre. 

Ambracan ,  f.  m.  poifTon  de  mer. 
Ambre  ,  f.  m.  efpece  de  bitume. 
Ambré  ,  ée  ,  adj. 
Ambréade ,  f.  f.  Ambre  faux ,  ou 
factice. 

Ambrer,  v.  a.  parfumer  d'ambre. 
Ambrette ,  f.  f .  forte  de  plante,  & 
de  poire. 

Ambroifie ,  f.  f.  Mais  Ambrofîe 
eft  préférable  ,  viande  qu'on 
fervoit  fur  la  table  des  Dieux. 
Ambrofîe ,  f.  f.  Plante ,  prépara- 
tion de  quelque  médicament  en 
forme  de  firop. 

Ambrun  ,  f.  m.  ville  de  france 
dans  le  Dauphiné. 
Ambrunois  ,  contrée  de  france 
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en  Dauphiné. 

Ambrunois ,  oife  9  f.  m.  fc  f. 

Ambulant,  ante,  adj. 

^mbujant ,  £  m.  commis  à  che- 
val. 

Ambulatoire)  adj. 
Ame ,  f,  f.  Le  principe  de  la  vie. 
£tre  capable  d'idées  &  de  fen- 
'  timents. 

Amé,  ée,  adj.  t.  de  Chancell. 

Amélanchier,  f.  rruarbriffeau  très- 
connu  en  Provence. 

Àméléon,  f.  m.  Cidre  fait  en  Baf- 
figni. 

Àmelette,  V.  Omelette» 
Amélia  >  ville  du  Duché  de  Spo- 
lette. 

Amélioration ,  f.  f. 

Amélioré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Améliorer ,  v.  a. 

Amélioriflement ,  f.  m. 

Amen  ,  f.  m.  indéclinable. 

Aménage ,  f.  m.  t.  de  Voiturier. 

Aménagement ,  f.  m.  débit  de 
bois  foit  en  charpente ,  ou  au- 
trement. 

Aménager ,  v.  a.  t.  de  Commerce 
de  bois. 

Amendable ,  adj.  m.  &  f. 

Amende ,  f.  f.  peine. 

Plufieurs  écrivent  en  ce  fens 
amande  :  c'eft  une  faute* 

Amendé ,  ée  ,  adj. 

Amendement ,  f.m. 

Amender ,  v.  a.  Ce  terme  a  plu- 
sieurs lignifications. 

Amené  ,  ée  ,  adj. 

Amener,  v.  a.  Ce  terme  a  plufieurs 
Significations. 

Aménité ,  f.  f. agrément,  beauté. 

Aménuifé  ,  ée ,  adj. 

Aménuifer  >  v.  a.  rendre  plus 
menu. 

Amer ,  ère ,  adj.  On  prononce 
fortement  la  finale. 


AMI 

Amérèment ,  adv. 
Amériquain ,  aine ,  f.  m,  f. 
Amérique,  quatrième  partie  di| 
monde. 

Amersfort ,  ville  des  Pays-Bas, 
Amertume ,  £  f. 
Amefurcment ,  f.  m.  t.  de  Coutt 
Amefurer ,  v.  a.  t.  de  coutume  t 

réduire  à  une  mefure  légitime. 
Amete,  èe,  adj.  abonne. 
Améthyfte ,  f.  f.  Pierre  précieufe» 
Ameublé,  ée,  adj. 
Ameublement ,  f.  m. 
Ameubler ,  ou  Emmeubler ,  v.  a. 

Danet  veut  qu'on  dife  meubler. 
Ameublir  ,  v.  a.  t.  de  Coutume , 

convertir  en  nature  de  bien  meu-i 

ble. 

Ameubliflement ,  f.  m. 

Ameuté ,  ée ,  adj. 

Ameutement,  f.  m. 

Ameuter ,  v.  a.  t.  de  Chaffe.  An 
figuré ,  exciter  à  la  fédition. 

Ami ,  ie ,  f.  m.  &  f.  &  adj. 

Aimable ,  adj.  m.  &  f, 

à  l'Amiable ,  adv.  En  ami. 

Amiablement,  adv. 

Amiante ,  f.  m.  ou  f.  autrement 
Asbefie ,  forte  de  pierre  miné- 
rale. 

Amical,  adj. 

Amicalement ,  adv. 

Amift ,  f.  m.  linge  bénit  que  le 
Prêtre  met  fur  fa  tête  quand  11 
dit  la  Meffe. 

Amidon,  f.  m. 

Amidonnier ,  f.  m. 

Amiénois  ,  province  de  france, 

Amiens  ,  ville  de  france  ,  &  ca- 
pitale de  la  Picardie. 

Amiertes ,  f.  f.  pl.  toiles  de  coton 
qui  viennent  des  Indes. 

Amignardé  ,  ée ,  adj. 

Amignarder  ,  v.  a.  carefTer. 

Amignoté ,  ée>  adj. 
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Amjgnoter ,  v.  a.  flatter. 
Amincir  >  v.  a.  rendre  mince* 
Amineur,  f.  m.  t.  de  Gabelle. 
Mefureur  de  Tel. 

Amiral ,  f.  m*  Chef  Général  des 
armées  navales. 

Le  Dictionnaire  des  Arts  en- 
feigne  que  ce  mot  vient  de  l'A» 
raÊe  Amir  ,  qui  fignifîe  Sei- 
gneur :  c'eft  pourquoi  il  ne  faut 
pas  écrire  Admirai  ,  Admirante  , 
comme  on  le  trouve  dans  quel- 
ques Livres. 

Amirante ,  f.  m.  dignité  en  Efpa- 
gne. 

Amirauté  ,  f.  f.  charge  d'Amiral. 

11  fe  prend  aufli  pour  le  lîege  de 

la  Jurifdi&ion  de  l'Amiral. 
Amiflibilité  9  f.  f.  qualité  de  ce 

qui  peut  être  perdu. 
Amiflible,  adj.  m.  &  f.  Qui  peut 

fe  perdre. 

Amitié ,  f.  f.  affe&ion  mutuelle. 
A  mini ,  f.  m.  graine  aromatique. 
Ammites,  (1  f.  pierre  fablonneufe. 
Ammodite ,  f.  f.  forte  de  ferpent. 
Ammon  ,  f.  m.  furnom  de  Jupiter. 
Ammoniac  ,  ou  Armoniac ,  f.  rru 
forte  de  gomme. 

Amnios ,  f.  f.  t.  d'Anatomie,  deu- 
xième membrane  qui  enveloppe 
immédiatement  le  foetus. 

Amnifrie,  f.  f.  pardon. 

Amodiateur ,  f.  m.  celui  qui  don* 
ne  ou  qui  prend  à  ferme. 

Amodiation  ,  f.  f. 

Amodié  ,  ée  ,  adj. 

Amodier  ,  v.  a.  donner  ou  pren- 
dre à  ferme. 

Amoindri ,  ie ,  adj. 

Amoindrir ,  v.  a.  diminuer. 

Amoindriflfement ,  f.  m. 

À  moins  que ,  Conjon&ion. 

Amoife ,  (!  £  t.  d«  Charpentier. 

Amolli,  ie,  adj. 
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Amollir ,  v.  a.  rendre  mou ,  affoi» 
blir. 

Arnollilfement ,  f.  m. 
Richelet  ne  met  qu'une  (èule  ( 
dans  ces  mots ,  où  l'ufage  &  Y6* 
tymologie  en  veulent  deux ,  par- 
cequ'ilsviennentdu  Latin  ww///>. 

Amome ,  f,  m.  droeue  des  Indes. 

Amomi ,  poivre  de  la  Jamaïque. 

Amoncelé ,  ée  ,  adj. 

Amonceler ,  v.  a.  mettre  en  un 
monceau.  ' 

Amonêté ,  &  m. 

Amonêter ,  v.  a.  t.de  Palais.  Fair$ 
une  correction  en  juftice. 

Amonition,  f.£  pain  d  amonition. 

Amont ,  adv.  t.  de  Batelier.  En 
remontant. 

Amorce ,  £  f.  Ce  t*  a  plufîeurs 
fignifications. 
Amorcé  ,  ée ,  adj. 
Amorcer  r  v.  a. 

Amorçoir ,  f.  m.  outil  de  Char-* 

pentier ,  petite  tarière. 
Amorti,  ie,  adj. 
Amortir ,  v.  a.  Ce  t.  a  pluûeuts 

fignifications. 

AmorthTable,  adj.  t.  de  Coutume. 
Amortinement .  f.  m. 
Amovibilité,  f.  £  qualité  de  ce 
qui  eft  amovible. 
Amovible ,  adj.  Qui  peut  être  ré- 
voqué. 

Amour ,  f.  m.  &  f. 

Ce  mot  eft  toujours  mafeufin 
quand  il  défigne  Cupidoa.  Lort 
qu'il  défigneïa  paffion  d'aimer  , 
il  eft  pareillement  mafeulin  au 
fingulier  \  mais  toujours  du  fé- 
minin au  pluriel.  Exemple  :  Il 
n'eft  point  ae  laides  amour  Dan* 
V.  M.  Reftaut, 

Amouraché,  ée,  adj. 

s'Amouracher ,  v.  n#  pa£ 

,  AmQUjîtte  ?  f.  f, 
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Amourtufement ,  adv. 
Amoureux  >  eufe ,  adj. 
Ampateler  ,  v.  a.  t.  de  Teinture  3 

donner  le  bleu  aux  laines* 
Ampélitc  ,  f.  «erre  qui  fe  diffout 

dans  l'huile» 

Amphiam,  c'eft  l'Opium  chez  les 
Turcs. 

Amphibie ,  f.  m.  &  adj.  Qui  vit 
dans  l'eau  &  fur  la  terre. 

Amphibologie,  f.  f.  ambiguïté. 

Amphibologique,  adj.  Qui  adeux 
fens. , 

'  Amphibologiquement ,  adv* 
Amphibranchies ,  f.  m.  plur.  t.  de 

Dentifte. 
Amphibraque ,  f.  m.  t.  de  Poéfîc 

Latine. 

Amphigouri ,  f.  m.  pièce  lyrique , 
qui  roule  fur  des  mots  &  des 
idées  à  faire  rire. 

Amjjhimacre ,  C  m.  t.  de  Poéfie 
Latine. 

Amphiptere  ,  f.  m.  ferpent  qui  a 
deux  ailes. 

Amphifbene  ,  ù  m.  ferpent  à 
deux  têtes.  , 

Amphifciens ,  t.  d'Afironomie  & 
de  Géographie.  Peuples  qui  ha- 
bitent la  Zone-torride. 

Amphithéâtre ,  f.  m.  lieu  élevé 
avec  des  fieges  pour  la  commo- 
dité de  ceux  qui  affilent  à  quel- 
que Ipeâacle.  Académie ,  ¥urc- 
tiere. 

Pluiîeurs  favants  Auteurs  re- 
tranchent la  féconde  h  de  ce 
mot  :  Danet  eft  de  ce  nombre , 
quoiqu'à  la  lettre  T  il  écrive  fort 
bien  théâtre.  Je  crois  que  c'eft 
une  faute  d'impreffion  ,  &  d'au- 
tant plus  volontiers  ,  qu'il  rap- 
porte le  mot  Grec  d'où  dérive 
Amphitheatrum ,  amphithéâtre  ; 
tfc  qu'on  trouve  dans  la  ligne 
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fui  vante  Amphiteatralh\  Antpki* 
teatricus  avec  une  feule  h  ;  rau.- 
tes  qu'on  ne  peut  attribuer  à 
M.  Danet  ,  &  qu'on,  ne  doit 
imputer  qu'à  rimprimeur  de  fon 
Dictionnaire. 

Amphitrite ,  f.  f.  Deelfe  de  la  mer. 

Ample ,  adj. 

Amplement ,  adv. 

Ampleur,  f.  f. 

Ampliateur ,  f.  m. 

Ampliatif,  ive,  adj* 

Ampliation  ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 

Amplier ,  v.  a.  différer. 

Amplificateur ,  f.  m.  qui  augmen- 
te ,  qui  exagère. 

Amplification ,  f.  f.  figure  de  Rhé- 
torique* 

Amplifié  ,  ée  ,  adj. 
Amplifier ,  v.  a. 

Ampiiflime  ,  qualité  dont  on  ho- 
nore des  perfonnes. 

Amplitude ,  f.  f.  t.  d'Aflronomie. 

Ampoule  ,  f.  f.  élevure  fur  la 
peau. 

Ampoulé,  ée,  adj.  enflé. 
Ampoulettes ,  f.  m.  plur.  nom  de 

l'horloge  d'un  Navire. 
Ampurias  ,  ville'  d'efpagne  en 

Catalogne. 

Amputation ,  f.  f.  retranchement 

de  quelque  membre. 
Amputer  ,  v.  a.  t.  de  Chirurgie 
Amtterdam  ,  ville  &  port  de 

Hollande. 

Amuler ,  ou  amurer  ,  v.  t.  de 
Marine. 

Amulette,  f.  m.  médicament  com- 
pofé  de  fimples. 

Amurca ,  f.  f.  t.  de  Pharmacie. 
Amures  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Amufant,  ante ,  adj. 
Amufé ,  ée  ,  adj.  f 
Amufemcnt ,  f.  m.  tout  ce  qui  fert 
a  occuper, 

à  diflraite&  à  divertir- 
Amufer  > 
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Amufer ,  v.  a.  ce  t.  a  plufîeurs  fî- 
gnifications. 

Amufette,f.  -f.  bagatelle  qui  amu- 
fe. 

Amufeur  ,  f.  m. 

Amufoir  ,  f.  m.  chofe  qui  am'ufe. 
Amydon,V.  Amidon,, 
Amydonnier ,  V.  Amidonnier. 
Amygdales  ,  f.  f.  plur.  petites 
glandes  qui  font  aux  côtés  de  la 
gorge.  Acad.  Joub, 

Ce  mot  tire  fon  origine  du  La- 
tin Amygddta ,  ainfî  Richelet  de 
Danet  ont  tort  d'écrire  Amig- 
dales. 

An  ,  f.  m.  ou  année  ,  f.  f. 

Anabaptifme ,  f.  m,  héréfie. 

Anabaptifte  ,  f.  m.  hérétique  qui 
enfeigne  qu  on  doit  rebaptifer 
les  enfants  quand  ils  ont  l'âge 
deraifon. 

Anabrofis  ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Anacalifé,  f.  m.  infe&e  vénimeux. 
Anachorète,  f,  m,  hermite.  Acad. 
Dan. 

Richelet  &  Joubert  retranchertt 
Yh  de  ce  mot  ,  pour  empêcher 
peut-être  qu'on  ne  prononce 
cho  au  lieu  de-  co.  Mais  ils  ne 
font  pas  attention  qu'en  vou- 
lant prévenir  cet  inconvénient, 
ils  commettent  eux-mêmes  une 
faute  en  dérogeant  àTufage  & 
à  l'étymologie  de  ce  mot  qui 
vient  du  Grec  dont  les  Latins 
ont  fait  Anachoreta  y  qui  vaut 
mieux  ,  félon  MM.  de  Port- 
Royal  ,  qu'  Anachorita  qui  fe 
trouve  dans  S.  Jérôme  &  Ca- 
lepin. 

Anachofte ,  f.  f.  étoffe  de  laine 
croisée, 

Anachronifme  ,  f.  m.  erreur  dans 
la  Chronologie. 

Anacréonrique  ,  adj.  t.  de  Poéfîe. 
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Anagogie  ,  f.  f;  élévation  de  l'ef 
prit  aux  chofes  céleftes. 

Anagogique ,  adj.  myltique. 

Anagrammatifer. ,  v.  a.  faire  une 
anagramme. 

Anagrammatifte ,  f.  m. 

Anagramme,  f.  f.  tranfpofîtion 
des  lettres  d'un  nom,  pour  y 
trouver  un  mot  à  l'avantage  ou 
au  défavantage  de  quelqu'un. 

Anagrammer ,  v.  a.  faire  l'ana- 
gramme d'un  nom. 

Anagyris,  f.  f.  plante  aufli  nom- 
mée. Bois  puant. 

Anale&es,  f.  m.  plur.  forte  de 
recueil. 

Analeptique,  adj.  t.  de  Médecine. 
Reltaurant. 

Analogie ,  f.  f.  convenance  ,  pro- 
portion. 

Analogique  ,  adj.  m.  &  f. 
Analogiquement,  adv. 
Analogifme,f  m.  argument  de  la 
caufe  à  1  effet. 

Analogue ,  f.  m.  &  f.  &  adj.  qui 
a  du  rapport. 

Analyfe,f;  f.  réduction, réfolution: 
des  principes  dont  une  chofe  eft 
composée. 

Analyfer  7  Vw  a. 

Ànalylte  ,  f.  m.  vefsé  dans  TAna- 


t. 


1) 

Analytique  ,  adj.  m.  &  f. 

Analytiquement ,  adv. 

Ananas,  f.  m.  -plante  des  Indes 

qui  produit  d'excellents  fruits. 
AnapeiVe,f.  m  .  t.  de  Poéfie  Latine. 
Anapeftique  ,  adj.  m.  Il  fe  dit 

d'un  vers  composé  d'anapeftes. 
Anaplërotiqùe ,  adj.  t.  de  Médec. 
Anarchie ,  f.  f.  État  qui  n  a  point 

de  chef. 
Anarchique ,  adj. 
Anargyre ,  f.  m.  qui  efl:  fans  ar« 

ëent*  ,    „         .  j 
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Anaftomatique,  adj.  t.  de  Médec. 
Anaftomofe,  f.  f.  t.  d' Anatomie. 
Anaftomotique ,  f.  m.  forte  de 
Médicaments. 

Anate  ,  f.  m.  forte  de  teinture 
rouge. 

Anathématisé  ,  ée,adj« 

Anathémattfer  ,  v.  a.  Acad.  Dan. 

Joubert  écrit  anathèmatizer ,  & 
fuit  l'Orthographe .  des  Grecs. 
V,  Pr.  1er.  Z.  Richelet  écrit 
anatémaîizer  quel c un  \  cette  ma- 
nière d'écrire  eft  ridicule. 

Anathématifme,  f.  m.  canon  qui 
porte  anathême. 

Anathême  ,  f.  m.  excommunica- 

;  tion.  Acad»  Ce  mot  vient  du 
Grec  ,  que  k>s  Latins  ont  imité 
«n  écrivant  anathema  :  ainli  Ri- 
chelet eft  blâmable  d'avôir  écrit 
ce  mot  fans  h. 

Anatocifme ,  f.  m.  contrat  ufu- 
raire. 

Anatolie  ,  f.  f.  nom  que  les  Grecs 
ont  donné  à  PAfic  mineure, 

Anatomie ,  C  f.  diffe&ion  d'un 
corps  humain  ,  ou  de  quelque 
bête. 

Anatomique ,  adj.  m.  &  f. 
Anatomiquement,  adv. 
Anatomisé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Anatomifer,  v.  a.  Faire  Y  Anato- 
mie. 

Anatomifte ,  f.  m. 

Anatron  ,  f.  m.  t.  de  Chymie. 

Ance ,  f.  f.  Mais  il  eft  mieux  d'é- 
crire Anfe  ,  enfoncement  de  la 
mer  dans  les  terres. 

Ancenis  ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Ancêtres,  f.  m. plur. 
Ancette ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Anche  >  f.  f.  petite  languette  qui 

fêrt  à  donner  du  vent  à  des.inf-. 

truments  de  Mufîque.  ! 
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Ancher ,  v.  a.  t.  de  Mufîque. 

Anchife,  f.  m.  Prince  Troyen. 

Anchois ,  f.  m.  petit  poiffon. 

Joubert  écrit  anchois  $c  anchoix. 
Ménage  dérive  ce  mot  de  l'Ita- 
lien anchioa  $  Furetiere  de  l'Ita- 
lien anchoia.  Pour  moi ,  comme 
il  me  paroît  quil  y  a  faute  dans 
l'un  de  ces  deux  Auteurs,  je 
me  range  du  côté  du  plus  grand 
nombre,  &  préfère  anchois 

Ancholie ,  herbe  qui  fleurit  en 
Mars.  Vh  ne  fe  prononce  pas. 

Anchue ,  t.  de  Manufacture  de  lai- 
nage. La  trame  d'une  étoffe. 

Ancien ,  enne  ,  adj.  U  eft  de  trois 
fyllabes. 

Anciennement ,  adv. 
Ancienneté,  f.  f.  Il  fedit  du  temps 
&  de  l'âge. 

Ancile  ,  f.  m.  nom  d'un  bouclier 
qui  tomba  du  Ciel ,  dit-on,  fous 
le  règne  de  Numa  Pompilius 

Anclam  ,  ville  de  Saxe. 

Ançon ,  f.  m.  forte  d'arme  an- 
cienne. 

Ancone ,  ville  d'Italie. 

Anconé  ,  f.  m.  t.  d' Anatomie.  M. 
Winflow  dit  toujours  anconé. 

Ancrage  ,  f.  m.  t.  de  Marine.  Lieu 
propre  à  jeter  l'ancre. 

Ancre ,  ville  de  france  en  Picar- 
die. 

Ancre  ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Groflê 
pièce  de  fer  qu'on  jette  au 
fond  de  l'eau  pour  arrêter  ks 
vaiffeaux. 

Ancré  ,  ée .  adj. 

Ancrer ,  v.  n.  t.  de  Marine.  Jeter 

l'ancre. 

Ancrure ,  f.  f.  t.  de  Tondeur  de 

draps. 

Àncvcomele ,  f.  m.  infiniment  de 
Chirurgie  Sonde  courbe. 
Ancylotome ,  f.  m»  efpece  àc 


■ 
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biftouri  courbe. 

Àncy-le-Franc  ,  ville  de  france  en 
Champagne. 

Ancyroïdes ,  t.  d'Anatomie. 
Andabate  ,  f.  m.  forte  de  Gladia- 
teur. 

Andaillots  ,  f.  m.  plur.  t.  de  Mari- 
ne. Anneaux  qui  ferv  ent  à  amar- 
rer la  voile  mife  fur  le  crand 

C*<u. 

Andain ,  f.  m.  ce  qu'un  faucheur 
coupe  d'herbe  d'un  feui  mouve- 
ment avec  fa  faux. 

Andaloufîe ,  province  d'Efpagne. 

Andance  r  viÛe  de  France  dans  le 
Languedoc. 

Andelot,  ville  de  france  en  Cham- 
pagne. 

Andely  ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Andouille  ,  f.  f. 

Andouillé  ,  ée ,  adj. 

Andouiller  ,  f.  m.  ou  Antoillier  , 
t.  de  Vénerie.  Petite  corne  qui 
pouffe  au  bois  d'un  cerf. 

Andouillette  ,  f.  f. 

Andratomie  ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Diffe&ion  du  corps  humain. 

Andrienne,  f.  f.  robe  à  Pufage  des 
Dames. 

Andrinople ,  ville  de  Turquie  en 
Europe. 

Androgyne,  mâle  &  femelle ,  adj. 

Ceft  ainfi  qu'écrivent  MM.  de 
l'Académie ,  Danet  &  Joubert. 
Kichelet  écrit  androgine  >  mais 
il  ne  fe  contente  pas  d'écrire 
contre  l'ufage,  il  porte  fa  ré- 
forme jufques  fur  l'Orthographe 
Latine  ,  en  écrivant  androginus 
au  lieu  à*androgynus  qui  fe 
trouve  avec  un  y  chez  tous  les 
bons  auteurs. 

Androïde  ,  f.  m.  figure  d'homme 
qui  parle  &  marche  par  le  fe- 
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1  cours  des  refforts. 
Andromaque  ,  f.  f.  femme  d'Hec- 
tor. 

Andromède,  f.  f.  t.  d'Aftronomie. 
Andufe ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 
Âne ,  f.  m. 

Anéanti  ,  anéantie  ,  adj. 

Anéantir ,  v.  a.  réduire  au  néant. 

J'anéantis  ,  tu  anéantis ,  il 
anéantit  :  nous  anéantiifons  , 
vous  anéantiriez ,  ils  anéantif- 
fent.\  J'anéantiffois ,  &:c.  J'ai 
anéanti  >  &c.  J'anéantis ,  &c. 
J'anéantirai ,  &c.  Que  j'anéan- 
tiffe.  J Anéantirai. 

Anéantiffement,f.  m.  Ce  t.  a  plu- 
fieurs  lignifications. 

Anecdote,  f.  f.  hiltoire  fecrette. 

Anémomètre  ,  f.  m.  machine  qui 
marque  les  vents  qu  il  a  fait  &c 
leurs  forces  relatives. 

Anémone  ,  f.  f.  fleur. 

Anémofcope  ,  f.  m.  machine  de 
Géométrie  qui  fait  connoître  le 
beau  ou  le  mauvais  temps. 

Anerete,  t.  d'Altrologie. 

Ânerie  ,  f.  f.  ignorance  ,  ftupi- 
dité. 

Âne(Te,f.  f. 

A  net ,  ou  Aneth ,  f.  m.  fleur  ou 
plante. 

Ce  mot  vient  du  Grec  que  les 
Latins  ont  imité  en  éctivant 
anethum  ,  &  les  Italiens  anetho. 
Ainfi  MM.  de  l'Acad.  Fur.  & 
Danet  écrivent  anet  fans  h  con- 
tre l'étymologie. 

Anevrifme  ,  f.  m.  tumeur  molle 
qui  obéit  au  toucher. 

Anfra&ueux,  eufe  ,  adj.  plein  de 
détours. 

Anfra&uofité ,  f.  f.  chemin  plcift 
de  détours. 

Angar  >  f.  m.  toit.  Acad. 

E  ij 
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Du  C ange  &  Furetiere  rappor- 
tent plulîeurs  paffages ,  qui  prou- 
vent que  ce  mot  vient  du  Latin 
angarium. 

Ange ,  f.  m.  efprit  célefte. 

Ange ,  f.  m,  Poiflfon  dé  mer. 

Angeiologie ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Defcription  de  vaiflèaux  du  corps 
humain. 

Angélique  >  adj.  m.  Se  f. 
Angélique ,  f.  f.  plante. 
Angéliquement  ■>  adv. 
Angélolâtrie ,  f.  f.  culte  des  An- 
ges. 

Angelot  ,  f.  m.  efpece  de  petits 
fromages. 

Angélus ,  f.  m.  mot  latin  franci- 
sé. Prière  à  la  Vierge. 

Angenone  ,f.  f.  Déelfe  à  laquelle 
on  a  voit  recours  contre  l'efqui- 
nancie. 

Angermanie ,  province  de  Suéde. 

Angérone  ,f.  f.  Déefle  dufilence. 

Angers ,  ville  de  france  &  capita- 
le de  l'Anjou. 

Angerville ,  petite  ville  de  france 
en  Beauffe. 

Angevin  ,  ine  ,  f.  m.  &  f. 
Anghiera ,  ville  du  duché  de  Mi- 
lan. 

Angiotomie ,  f.  f.  difleclion  des 
vahîeaux. 

Angle  ,  f.  m.  inclination  de  deux 
lignes  Tune  vers  l'autre. 

Anglé  ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Anglet  ,f.  m.  petite  cavité  feuil- 
lée  en  angle  droit. 

Angleterre ,  royaume  dans  l'Eu- 
rope. 

Anxieux,  eufe, adj.  épithete  qui 
fe^  donne  à  des  noix  difficiles  à 
tirer  de  leur  coque. 

Anglican,  ane,  adj.  celui  ou 
celle  qui  profeffe  en  Angleter- 
re la  Religionécablie  par  les  loix. 
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[  Anglicifme ,  f.  m. 
Anglois ,  oife ,  f.  m.  &  f. 
Angoufe ,  f.  f.  douleur  violente. 
Angon ,  f.  m.  efpece  de  javelot 

dont  le  fervoient   les  anciens 

François. 

Angoulême  >  ville  de  france ,  & 
capitale  de  l'Angoumois. 

Angoumois>  province  de  france. 

Ar.goumoirln ,  ine >  f.  m.  &  f.  & 
adj. 

Angouria ,  f.  m.  efpece  de  melon 
d'eau. 

Anguichure,  £  f.  baudrier  qui  fert 
aux  Veneurs  à  porter  leuis  cors 
de  Chaffe. 

Anguien ,  ou  Enguien,  petite  ville 
des  Pays-Bas. 

Anguillade,  f.  f.  forte  de  fouet 
fait  de  la  peau  des  anguilles. 
Anguille ,  f.  f. 

Anguillers,  ou  Anguillées,  t.  de 
Marine.  Canaux  qui  font  à  fond 
de  cale  pour  conduire  les  eaux 
à  la  pompe. 

Angulaire ,  adj.  m.  &  f.  qui  a  des 

angles. 

Anhalt,f.m.  principauté  d'Alle- 
magne. 

Anicroche  3  f.  f.  difficulté. 

Ânier  >  iere ,  f.  m.  &  f.  qui  con- 
duit les  ânes  :  on  appelle  Rude- 
ânier ,  un  Pédagogue  qui  traite 
rudement  fes  écoliers. 

Anil ,  f.  m.  plante  du  Brefil,  dont 
les  feuilles  fervent  à  faire  Tindi- 
digo. 

Animadvërfion  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Correction.  Il  (îgnifie  auffi  obfer- 
fervation  critique. 

Animal ,  f.  m.  tout  corps  organi- 
sé qui  a  de  la  vie  &  du  mouve- 
ment. 

Animal  >  aie  ,  adj. 

Animation  3  f.  f.  t.  de  Médecine. 
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Animé  ,  ée ,  adj. 

Animer ,  v.  a.  donner  la  vies  ex- 
citer ,  encourager. 

Animofité,  f,  f.  h  aine. 

Anjou  ,  province  de  France. 
Anis ,  f.  m.  plante. 
Anis,  f.  m.  dragée. 
Ankylofe,  f.  f.  t.  de  Médecine.  Ma- 
ladie des  jointures  du  corps  hu- 
main. 

Annal ,  aie ,  qui  ne  dure  qu'un 
an. 

Annales ,  f.  £ j>lur.  hiftoire  de  ce 
qui  s'eft  parlé  chaque  année. 
Annalifte ,  f.  m. 

Annate ,  f.  f.  droit  que  Ion  paie 
au  Pape.  C'eft  le  revenu  d'une 
année  d'un  bénéfice  confifto- 
rial. 

Anne ,  f.  f.  nom  de  la  mere  de  la 
Sainte  Vierge. 
Anneau  ?  £  m. 
Annecy  >  ville  de  Savoie. 
Année ,  f.  f. 

Anneler ,  v.  a.  frifer  par  boucles. 
Annelet ,  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Petit  anneau. 

Annelure,  f.  f.  frifure  de  cheveux 
par  boucles. 

Annexe ,  f.  f.  ce  qui  eft  dépendant 
d'un  autre. 

Annexé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Annexer ,  v,  a.  joindre ,  unir. 
Annihilation ,  1.  L  réduction  d'un 
corps  à  rien. 

Annihiler  >  v.  a.  anéantir. 
Annille,  f.  f.  t.  de  Blafon. 
Annion ,  t.  de  Droit.  Délai  d'un 

an  accordé  par  la  Chancellerie  à 

un  débiteur. 

Anniverfaire,  f.  &  adj.  Ce  qui  fe 
fait  tous  les  ans. 

Annonaire  ,  adj.  nom  des  Provin- 
ces &  des  Villes  d'Italie  qui 
étoient  obligées  de  fournir  par 
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an  une  certaine  quantité  de  vi- 
vres à  la  ville  de  Rome. 
Annonay,  ville  de  france  dans  le 
Vivarais. 

Annonce ,  f.  f.  publication.  / 
Annoncé ,  ée  ,  adj. 
Annoncer  5  v.  a.  faire  (avoir. 
Annonceur ,  f.  m. 
Annonciade  »  f.  f.  ordre  de  Reli- 
gieufes  &  de  Chevalerie. 
Annonciateur  >  f.  m.  nom  d'un 
Officier  de  FÉglife  de  Conftanti- 
nople  qui  annonçoit  les  Fêtes* 
Annonciation}  f.f. 
Annone ,  f.  f.  provifion  de  vivres 
pour  une  année. 

Annot ,  ville  de  france  dans  la 
Provence. 
Annotateur ,  f.  m. 
Annotation,  f.  f.  remarque  fur 
quelque  ouvrage. 
Annoter  ,  v.  a.  t.  de  Pratique. 
Annuel>  elle ,  adj. 
Annuellement ,  adv. 
Annuité ,  £  f.  t.  de  Commerce  , 
I  Rente  annuelle. 
'  Annulaire ,  f.  m.  doigt  annulaire. 
Annullation ,  f.  f. 
Annulié  ,  ée ,  adj. 
Annuller ,  v.  a.  calTer,  abolir. 
Annus,  f.  m.  Racine  du  Pérou, 
Anobli  ,  ie ,  adj. 
Anoblir  ,v,  a.  V.  Ennoblir» 
AnoblhTement  ,Çm< 
Anodin ,  ine  ,  adj.  t.  de  Médecine, 
qui  calme  les  douleurs. 
Anolis ,  f.  m.  efpece  de  léfard. 
Anomal ,  aie ,  adj.  Il  fe  dit  d'un 
verbe  irrégulier. 

Anomalie ,  f.  f.  t.  de  Grammaire 
&  d'Aftronomie.  Irrégularité. 
Anomien,  ienne ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  fans  loi. 

Ânon  ,  f.  m.  petit  d'une  âneffe. 
Anon,  fruit  de  l'Amérique. 
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Anonner ,  v.  n.  parler ,  ou  lire 
avec  peine . 

Anonyme  ,  adj.  qui  eft  fans  nom. 

Ce  mot  tire  Ton  étymologie 
du  Grecs  ainfî  il  ne  faut  pas 
écrire  anonime  ,  comme  Riche- 
let ,  ennemi  juré  des  lettres  h. 
Scy. 

Anordie  >  f.  f.  t.  de  Navigation. 
Tempête  de  vent  de  nord. 

Anormal ,  aie  ,  adj.  déréglé. 

Anfe ,  d'un  pot  ou  panier ,  f.  f. 

Anséatique ,  adj.  U  fe  dit  de  cer- 
taines Villes  unies  enfemble 
pour  le  commerce. 

Anfpe&,f.  m.  t.  de  Marine ,  Le- 
vier. 

Anfpeffade.,  ou  Anfpefade ,  f.  m. 
Soldat  inférieur  au  Caporal. 
Dans  les  Ordonnances  militai- 
res imprimées  au  Louvre,  on 
trouve  ce  mot  écrit  de  la  forte  , 
comme  dans  le  Dictionnaire  de 
Furetiere,  qui  dit  oue  ce  mot 
nous  vient  de  l'Italien  Lancia 
fpezzada.  D'où  je  conclus  que 
Kichelet  &  Joubert  ont  tort 
d'écrire  Anfpefade  ,  &  Ménage 
Ancefpejfade  ;  mais  l'Académie 
écrit  Anfpefade. 

Antagonifte  ,  f.  m.  adverfaire. 

Autan  ,  f.  m.  l'année  précédente. 
Des  neiges  d'antan. 

Antanaclafe ,  f.  f,  t.  &  figure  de 
Rhétorique.  Répétition  d'un  mê- 
me mot  pris  en  différents  fens. 

Antanaire ,  adj.  t.  de  Fauconn. 

Autarcique,  ad;,  t.  d' Aftronomie. 
Opposé  à  l'arâique. 

Ante  ,  f.  f.  t.  de  Meunier.  Pièce 
de  bois  attachée  aux  volants  des 
moulins  à  vent. 

Antécédemment >  adv.  précédem- 
ment. 

Autécédcnt ,  ente ,  C  m.  &  adj. 
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Antécefleur ,  C  m.  profelfeur. 
Ce  terme  n'eit  en  ufage  que 

dans  les  Écoles  de  Droit. 
Antechrift,  f.  m.  Vf  ne  fe  prononce 

pas. 

Anténale ,  f.  m.  oifeau  de  mer. 

Antenne,  f.f.  t.  de  Marine.  Vergue. 

Antépénultième,  adj.  c'eft  la  troi- 
fieme  fyllabe  d'un  mot  en  com- 
mençant par  la  dernière. 

Antérieur  ,  eure  adj.  ce  qui  pré- 
cède en  matière  de  temps. 

Antérieurement,  adv.  auparavant. 

Antériorité,  f.  f.  priorité  de  temps. 

Antes  ,  f.  m.  t.  cTArchite£ture. 

Antefciens  ,  f.  m.  pl.  t.  de  Géo- 
graphie. On  appelle  ainfi  les  peu- 
ples &  les  pays  qui  font  deçà 
&  delà  Péquateur ,  parce  qu'à 
midi  leurs  ombres  font  opposées. 

Anteftature,f.f.  t.de  Fortification. 
Petit  retranchement  fait  avec  des 
paluTades  ,  ou  des  facs  à  terre. 

Anthiope ,  f.  f.  Reine  des  Amazo- 
nes. 

Anthologie,  f.  f.  recueil  d'Épi- 
grammes  Grecques.  Ce  mot  fî- 
gnifie  proprement  Recueil  de 
Fleurs. 

Anthora ,  t.  de  Botanique. 
Anthracofe  ,  f.  f .  t.  d'Oculifte. 
Anthrax,  f.m.  t.  de  Médecine. 
Anthropologie,  f.f.  t.  d'Anatomie. 
Science  qui  conduit  à  la  con- 

nohTance  de  l'homme  &  du  corps 

humain. 

Anthropomancie ,  f.  f.  efpece  de 
Divination  qui  fè  fait  par  Pinf- 
peûion  des  entrailles  d'un  hom- 
me mort. 

Anthropomorphite ,  f.  m.  &  f. 
qui  attribue  à  Dieu  une  forme 
humaine. 

Anthropopathie ,  f.  f.  difeours 
par  lequel  on  attribue  à  Dieu 
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*e  qui  ne  convient  qu'à  l'hom- 
me. 

Anthropophage ,  f.  m.  &  f.  qui 
mange  les  hommes. 

Ce  mot  vient  du  Grec  ,  il  faut 
récrire    de  la  forte  ,  comme 
MM.  de  l'Académie  &  Danet. 
Ce  mot  eft  mafculin  en  parlant 
d'un  homme ,  &  féminin  en  par- 
lant d'une  femme. 
Anthropophagie ,  f.  f.  l'adion  de 
manger  les  hommes. 
Anti ,  elpece  de  prépofition  qui 
fe  trouve  devant  plufieurs  mots. 
Antiapople&ique ,  adj.  t.  de  Mé- 
decine. 

Antibacchique  ,  f,  m.  t.  de  Poélîe 
Latine. 

Antibes ,  ville  de  France  avec  un 
Port  en  Provence. 
Anticabinet ,  f.  m. 

Antichambre,  f  .  f. 

Antichrétien  ,  enne  ,  f.  m.  &  f. 

AntichrilHanifme  ,  f.  m.  religion 
opposée  au  Chriftianifme. 

Antichthone,  f.  m.  &  f.  t.  de  Géo- 
graphie. Qui  habite  une  terre  op- 
posée à  celle  qu'habite  un  autre. 

Anticipation  ,  f.  f. 

Anticipé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Anticiper,  v.  a.  prévenir,  ufurper. 

Anticœur  ,  f.  m.  maladie  de  che- 
vai. 

Anticour ,  f.  f.  première  cour. 
Anticyre ,  ifle  féconde  en  Ellé- 
bore. 

Antidate  ,  f.  f.  date  antérieure. 
Antidaté  ,  ée  ,  adj. 
Antidater  ,  v.  a. 
Antidotaire  ,  f.  m.  recueil  de  re- 
mèdes. 

Antidote  ,  f.  m.  contrepoifon. 
Antienne  ,  f.  f.  t.  d'Églifc. 
Antiffe ,  f.  £  Baun  Vantifo.  t. 
d'argot. 
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Antigorium ,  f.  m.  autrement  dit 

-Azur. 

Antilles  ,  nom  donné  au  petites 
Ifles  de  l'Archipel  de  i'Amérir 
que. 

Antilogarithme  ,  f.  m.  t.  de  Géo- 
métrie. 

Antilogie ,  f.  £  contradiction  des 
paffages  d'un  auteur. 
Antimélancolique  ,  f.  &  adj. 
Antimenfe ,  f.  f.  efpece  de  nappe 
qui  fert  à  l'Autel. 
Antimoine ,  f.  m.  minéral. 
Antimonial,  aie,  adj.  t.  de  Méec. 
Antinational ,  aie  ,  adj. 
Antinomie ,  f.  f.  Contradi£bn 
qui  fe  trouve  entre  deux  Lob 
Antioche,  ville  autrefois  btie 
en  Syrie. 

Antipape,  f.  m.  concurrent  du 
Pape. 

Antiparallele  ,  adj.  m.  &  f.  de 

Géométrie. 
Antipathie,  £  f.  averfion  ntu* 
relie.  s 
Antipathique  ,  adj. 
Antipériftafe ,  f.  f.  t.  de  PhMc*. 
phie.  Combat  de  deux  quités 
contraires ,  comme  du  frci  8c 
du  chaud. 
Antjpeltilentiel ,  elle  ,  adj. 
Antiphonaire ,  ou  Antiphojer  >  G 
m.  t.  de  Liturgie. 
Antiphone ,  f.  f.  t.  de  Littgîc* 
Antiphrafe ,  f.  f.  ironie. 
Antipodes ,  f.  m.  pl.  ceu?qui  ha* 
bitent   fous    l'némifpere  qui 
nous  eft  opposé. 
Antiptofe  ,  figure  deGr-mmaire , 
par  laquelle  on  met  A  cas  pour 
un  autre. 

Antiquaille ,  H  f.  t.  e  mépris; 
Antiquaire,  f.  m.  ^ui  qui  a  la 
connoiflance  des  nonumencs  an- 
ciens. 
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Intiqaariat ,  f.  m.  connoiffance 

de  l'Antiquité. 

Antique ,  f.  f.  &  ad),  ancien. 

à  Y  Antique,  adv. 

Anôquer ,  t.  de  Relieur.  C  eli  en- 
joliver la  tranche  d'un  livre  de 
petites  figures  de  diverfes  cou- 

Ar^tiqûité  >  f-  f.  les  fiecles  paflës. 

Antifalle  ,£/.  .  r 

Artifces ,  t.  d'Aftrologte.  Ce  font 
dtux  points  du  Ciel  également 
éoignés  des  Tropiques. 
•Àriftrophe ,  f.  f  converfion  rêci- 
poque  de  deux  termes  conjoints 
^dépendants  l'un  de  l'autre. 
Aritenar ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Arîthefe ,  f.  f.  fig»«  *  RHétori- 
qe.  Oppofition  de  mots  ou  de 

posées.  .  .  ,r 

Antype ,  f.  m.  qui  fignifie  type , 

oifigure.  t.  - 

Anvênêrien  ,  f.  m.  &  ad),  t.  de 

Mdecine. 

Amifer,  v.  a. t.  de  Jardinier. 
Antit  ,  f.  m.  outil  de  Marinier. 

Iniumentde  fer  courbé. 
Antqins ,  ou  Antomltes  ,  Reu- 

eiet  de  Saint  Antoine.  . 
AntoomafcCf.  t.deRheton- 


Anxiété  ,  f.  f.  t.  de  Morale.  Peine 
tourment. 

Aoriite  ,  f.  m.  t.  de  Grammaire 
Grecque* 

Aouit  ,  ville  dans  le  Piémont. 
Août ,  f.  m.  huitième  mois  ae 
Tannée. 

Aoûté ,  ée  ,  ad}. 
Aoûter,  v.  a.  faire  mûrir. 
Aoûteron  ,  f.  m.  moiflonneur. 
Apanage ,  f.  m.  terre  que  les  bou- 
verains  donnent  pour  potage  a 
leurs  puînés.  Il  fignifie  auffi  de- 
pendance  d'un  autre. 
Apanager ,  v.  a.  donner  en  apana- 
ge ,  Acad.  Far.  . 
Danet  &  Joubert  doublent  le 
p  dans  ces  mots  ;  mais  du  Can- 
ce  prouve  qu'il  n'y  en  faut  qu  un, 
parce  qu'ils  viennent  du  Latin 

Aparager,  v.  a.  comparer. 
mot  eft  hors  d'ufage. 
Apatitoire  ,  f.  f.  herbe. 
Aparté ,  t.  de  Théâtre.  C'eft  ce 
qu'un  a&eur  dit  à  part ,  &  conv 
me  avec  foi-même. 
Apathie,  f.  f.  t.  de  Philofophie. 
Infenfibilité  morale  pour  toutes 
chofes. 


Antoomafcf.  f.  t.  de  RHeton-  adi.  infenfible  à  tout. 


un  nom 
pour 


nomppellatif  au  heu  dur 
propr  ,  comme  l'Apotre 
dire  Slnt  Paul. 

Antrain  ville  da  france  en  Bre 
tagne. 

Antre, f.n.  caverne. 
Antropopage  ,  f.  m.  &  t.  *c 
'  nourrit  d  ch;ir  humaine. 
Anvers  ,  v?«  du  Brabant ,  con- 

quife  par  le.prançois  en  i74£. 
Anuiter  ,s'an«er ,  v.  n.  pal.  vo- 

vager  la  nuit  .  , 

Anus,  Cm.  not  tatin  francisé 

par  les  Médecns. 


îatniquc  ,  ""T  r,r  j„  ^c 
Richele: ,  retranche  ïh  de  ces 

mots  fans  raifon. 
Apédéùte ,  f.  m.  ignorant. 
Apédéutifme ,  f.  m.  ignorance 
des  Belles-Lettres. 
Apennin,  f.  m.  nom  d'Une  cèl* 
bre  montagne  de  l'Europe*  Gelt 
une  tranche  des  Alpes. 
Apens ,  Guet  apenr. 
Apercher,  v.  a.t  d  Oifeleur.  G  eft 
remarquer  l'endroit  où  un  otfeaa 
fe  retire  pour  y  paffer  1*  mut. 
!  Apéritif ,  ive ,  adj.  t.  de  Medeci- 
1  ne.  Qui  ôte  les  obftruaions* 
^  Apertement, 
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Apertement,  adv.maniteftement* 
Aphélie ,  f.  m.  t.  d'Aftronomie. 
Aphete,  t.  d'Aftrologie. 
Aphonie,  f.  f.  t.  de  Médecine, 
•extinction  de  voix. 
Aphorifme ,  f.  m.  principe  d'unie 

ici ence ,  maxime. 

Aphoriftique ,  adj.  m.  &  f.  t.  de 

Médecine. 


Apollinaire,  adj.  d'Apollon. 
Apollon  ,  f.  m.  fils  de  Jupiter  & 

de  Latone  ,  &  frère  de  Diane. 
Apologétique  ,  adj.  m.  &  f.-  ce 

qui  juftilie. 

Apologie ,  f.  f.  difcours  pour  ju£ 
tifier  quelqu'un. 
Apologique,  adj. 
Apologiite,  f.  ni.  qui  écrit  une 


apologie. 
Apologi 


Aphte ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Api  >  1.  m.  forte  de  pomme.  I  Apôlogùe ,  f.  m.  inftru&ion  mo- 
Apiquer ,  v.  rt.  t.  de  Marine.  H  fe  raie  tirée  de  quelque  Fable. 


dit  d'un  vaiflèau  qui  approche 
de  l'ancre  qui  eft  mouillée ,  & 
lorfque  le  cable  commence  à 
être  perpendiculaire. 
Apis ,  f.  m.  Divinité  Égyptienne. 
Aplefter,  v.  a*  t.  de  Marine,  éten- 
dre les  voiles. 

Apnée ,  f.  f.  t.  de  Médecine ,  état 
dans  lequel  la  refpiration  paroît 
prefque  abolie. 

i  plomb ,  adv.  verticalement. 
Apocalypfe  ,  f.  f.  révélation. 
Apocalyptique  ,  adj.  qui  tient  de 
la  révélation. 

Apocope ,  f.  f.  t.  de  Grammaire, 

raccourciffement. 

Apochryphe ,  adj.  fecret  j  incon- 
nu, &  douteux. 
Rkhelet  écrit  apocriphe>  fans 
fe  Couder  du  Grec  ni  du  Latin 
d'où  ce  mot  tire  fon  origine. 

Apocrouftiques  ,  f.  m.  plur.  t.  de 
Pharmacie  ,  médicaments. 

Àpocyn ,  ar briffeau. 

Apodidique,  f.  m.  t.  de  Logique 
argument  démonilracif  &  con- 
vaincant. 

Apogée  ,  f.  m.  t.  d'Aftmnomie. 

C'elt  le  point  le  plus  éloigné  du 

centre  de  la  terre. 
Apographe,  f.  m.  t.  Dogmatique. 

C  eft  une  copie  de  quelque  livre  , 

ou  écrit. 


Apoltronnir  ,  v.  a.  t.  de  Faucon- 
nerie. Couper  les  ongles  à  un 
oifeau. 

Apomécométrie ,  f.  f.  art  de  me- 
furer  les  obets  hors  de  portée. 
Aponeurofe  ,  f .  f .  t.  de  Médecine* 
Apophiegmatifmes*  f.  m.  plur.  u 
de  Médecine. 

Apophthegme  ,  C  m.  t.  de  Rhé- 
torique. Sentence  courte  &  in- 
génieufe. 

Apophyge,  f.  f.  t.  d*  Architecture. 
Endroit  où  la  colonne  fort  da 
fa  bafe  5  &  commence  à  mon- 
ter. 

Apophyfe ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Apoplectique,  adj. 
Apoplexie,  u  f.  privation  fou- 
daine  de  fentiment  &  de  mouve- 
ment. 

Apore ,  f.  m.  problême  difficile  à 
réfoudre. 

Apofiopefe ,  f.  £  t.  de  Rhétori- 
que. Réticence. 

Apoftafie ,  f.  f.  défertion  de  la 
vraie  Religion  ,  ou  d'un  Ordre 
dans  lequel  on  a  fait  profelEon. 
Apoftafier,  v.  n. 
Apoftat ,  f.  m. 
Apôfté,  ée,  adj. 
Apofter,  v.  a.  employer  quelqu'un 
à  entreprenne ,  à  faire  quelque 
chofe. 
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Autrefois  on  écrivoit  ce  mot 
avec  deux  ff ,  mais  ce  n'eft  plus 
Vufage. 

Àpoftillc ,  f.  f.  addition  ,  renvoi. 
Apoftilier  ,  v.  a* 
Apoftis  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Apoftoiat ,  f.  nu  dignité,  minif- 

tere  d'Apôtre. 
Apoftolin  y-  £  m.  Religieux. 
Apoitolique  ,  adj. 
Apoftoliquement  ,  adv. 
Artoftolorum ,  f.  m.  forte  d'ort- 

guent. 

Apoftrophe  ,  f.  f.  en  t.  de  Gram- 
maire y  c'eft  une  virgule  qu'on 
met  entre  deux  lettres*  En  t.  de 
Rhétorique  ,  c'eft  une  figure  par 
laquelle  on  adre(Te  directement 
la  parole  à  quelqu'un. 

Apoirropher  ,  v.  a.  adreflèr  la 
parole  à  quelqu'un  dans  un  dif- 
couts. 

Apoftume  ,  f.  f.  abcès. 

Apoftumer ,  v.  n.  ce  mot  vieillit, 
on  dit  Suppurer. 

Apothéofe  ,  f.  f.  déification. 

Apothéofé ,  ée ,  adj.  m.  &  f. 

Apothicaire ,  f.  m.  celui  qui  pré- 
pare &  vend  des  remèdes. 
Je  ad.  F«r.  T>an. 

Ce  mot  vient  du  Grec  >  & 
du  Cange  prouve  qu'on  a  tou- 
jours écrit  Apothecariur  5  ainfi 
Richelet  &  Joubert  ont  tort 
d'écrire  *Apoticaire  fans  h •  Ceux 
qui  écrivent  ^ipotiquaire  font  en- 
core plus  mal. 

Apothicairerie ,  C  f. 

Apothicaire(Te ,  f.  f. 

Apotome ,  f.  m.  t.  d'Algèbre  & 
de  Mufique. 

Apôtre ,  f.  m.  difciple  du  Sau- 
veur. 

Apotropéen ,  enne,  f.  m.  &  f.  Ce 
mot  eft  Grec ,  &  veut  dire  ce- 
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!  lui  qui  détourne  quelque  chofè 
de  mauvais. 

Apozeme  ,  f«  m.  t.  de  Médecine. 

Décoction  de  plufîeurs  (impies. 
Appailé  >  ée ,  adj. 
Appaifer ,  v.  a.  calmer  ,  adoucir , 

modérer. 

Apparat ,  f.  m.  préparation  à  une 
adion  folemnelle.  Action  faite 
.avec  éclat* 

Apparaux ,  f*  rruplur.  agrêts  d'un 
vaiffeau. 

Appareil ,  f.  m.  préparàtif  «.  ma- 
gnificence. C'eft  aufli  un  t.  de 
Chirurgie. 

Appareillé  ,  ée ,  adj. 

Appareiller  ,  v.  a.  aflbrtir* 

Appareilleur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Apparemment ,  adv.  vraifembla* 
blemént ,  en  apparence. 

Apparence ,  f.  f.  ce  qui  paroît. 

Apparent,  ente*  adj.  certain, 
évident.  Iî  fe  dit  auffi  de  ce  qui 
n'eft  pas  vraifemblable ,  &  de 
ce  qui  eft  faux. 

Apparenté  ,  ée ,  adj. 

s'Apparenter ,  v.  n.  s'Allier. 

Apparefler ,  v.  a.  appelantir  l'et 
prit.  Ce  mot  eft  nouveau  ,  &' 
quelqu'oppofition  qu'il  ait  trou- 
vé,  il  y  a  apparence  qu'il  réuffi- 
ra  y  car  il  éft  exprefïif. 

Appariement ,  f.  m. 

Apparier  ,  v.  a.  joindre  des  cho- 
fes  qui  doivent  aller  naturelle- 
ment enfemble. 

Appariteur ,  f,  m.  bedeau ,  fergent. 
Apparition ,  f.  f.  vifion. 
Apparoir ,  ■  v.  n.  t.  de  Palais. 
Apparoître  ,  v.  n.  fe  faire  voir , 
fe  montrer. 

Apparoner ,  v.  a.  t.  de  Jaugeage. 
Appartement  ,  f«  m.  logement 
compofé  de  plufîeurs  pièces. 
Appartenance ,  f.  f.  dépendance. 
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Appartenant,  ante,  adj. 
Appartenir ,  v.  n. 
Apparu ,  ue  ,  adj. 
Appas ,  f.  m.  attrait ,  charme. 
Appât ,  f.  m.     qu'on  met  à  un 
hameçon  ,  pour  prendre  Se  atti- 
rer le  poiflbn. 
Appâtelé ,  ée  ,  adj. 
Appâteler ,  v.  a.  donner  de  l'a- 
liment à  des  oifeaux. 
Appâter,  v.  a. 

Appaumé ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon 
Appauvri ,  le  ,  adj. 
Appauvrir  ,  v.  a.  rendre  pau- 
vre. 

AppauvrhTement ,  f.  m. 

Appeau,  f.  m.  oifeau  Drivé  dont 
on  fe  fert  pour  appeUer  les  au- 
tres y  forte  de  fifflet  qui  con- 
trefait le  chant  des  oifeaux. 

Appel ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Appeilant ,  ante ,  f.  m.  &  f. 

Appellatif ,  ive  ,  adj. 

Appellation  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 

Aypeller  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Appendice  ,  f.  m.  ce  qu'on  ajou- 
te en  forme  de  fupplément  à  la 
fin  d'un  livre. 

Appendre,  v.  a.  pendre,  attacher. 

Appentis ,  f.  m.  toit  adofTé  con- 
tre un  mur,  qui  n'a  qu'une  feule 
pente. 

Appenzei ,  bourgade  ,  &  capitale 
du  Canton  Suiffe  de  ce  nom. 

Appercevable  ,  adj.  F«r. 

Appercevoir  ,  verbe  qui  fe  con- 
jugue comme  recevoir. 

Apperçu  ,  apperçue  ,  adj. 
Autrefois  on  écrivoit  apperceu: 
nos  Modernes  écrivent  prefque 
tous  apperçu.  V.  la  Pr.  lett.  û. 

Appert ,  comme  il  appçrK  Terme 
tic  Palais, 
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Furetiere  &  Danet  écrivent  de 
la  forte ,  pour  fe  conformer  à 
l'ancien  ufage  &  à  l'étymologic 
de  ce  mot  qui  vient  à'apparet. 
Quelques  Auteurs  écrivent  apert* 
parce  qu'ils  çroieqt  que  ce  mot 
vient  du  Latin  aperium* 

Appefanti ,  ie ,  adj. 

Appefantir ,  v.  a.  rendre  plus  pe-r 
fant. 

Appétence ,  f.  f,  t.  dogmatique. 
A&ion  d'appéter,  ou  de  ten* 
dre. 

Appéter,  v.  a.  nç  fe  dit  guère 
que  des  defirs  qui  viennent  des 
çaufes  naturelles.  L'e  4e  la  fer 
conde  fyllabe  fe  prononce  fer- 
mé. 

Appétibilité,  f.  f.  t.dePhilofophie. 
Appetiflant ,  ante ,  adj. 
Appétiffement,  f.  m.  diminution. 
Appetiffer ,  v.  a.  &  n.  diminuer. 
On  ne  met  point  d'accent  fur 

le  première,  parce  qu'il  eftmuet. 
à  l'Appétit ,  manière  de  parler  ad-» 

verbiale. 

Appétit,  f.  m,  ce  t.  a  plufieurs. 
fignifieations. 

Appétitif,  ive,  adj.  concupifei- 
ble. 

Appétition ,  C  f.  paffion  de  l'a- 
me. 

Appiétrir ,  v.  n.  t.  de  Marchand  3 
fe  gâter  ,  fe  corrompre. 

Applaner  ,  v.  a.  t.  de  Couvertu- 
rier.  Ceft  faire  venir  la  laine 
avec  des  chardons. 

Applaneur  ,  f.  m.  celui  qui  pré- 
pare des  couvertures  avec  des 
chardons. 

Applani ,  ie  ,  adj. 

Applanir  ,  v.  a.  rendre  unit 

ApplanifTement ,  f.  m. 

Applaniffeur  ,  f.  m.  ouvrier  gui 

donne  une  féconde  préparation 
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aux  draps  après  leur  première 
tonfure. 

Applati,  ie,  adj. 
Applatir ,  v.  a.  rendre  plat. 
Applatiffement ,  f.  m. 
Applaudi,  ie,  adj. 
Applaudir,  v.  au  approuver  par 

des  louanges. 
Applaudiflement ,  f.  m. 
Applaudiffeur ,  f.  m. 
Applicable,  adj. 
Application ,  f.  f.  ce  t,  a  plufieurs 

lignifications. 

Applique  ,  f.  f.  Or  d'applique. 
Appliqué,  ée  ,  adj. 
Appliquer  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Appoint ,  f.  m.  menue  monnoie 

que  Ton  donne  pour  achever 

une  fomme  qu'on  ne  peut  foire 

en  grofles  pièces. 
Appointé,  ee,  adj. 
Appointement ,  f.  m.  t.  de  Palais. 

Il  fignifie  auflï  les  gages  d'une 

perfonne  employée. 
Appointer ,  v.  a.  t.  de  Palais. 
AppointhTer,  v.  a.  t.  populaire 

rendre  pointu. 
Apport ,  f.  m.  marché. 
Apporté,  ée,  adj. 
Apporter,  v.  a.  cet.  a  plufieurs 

fignifications. 
Appofé,  ée,  adj. 
Appofer ,  v.  a.  t.  de  Pratique. 

Appofition,  f.  f. 

On  doit  écrire  Yappofition  du 

fceau ,  non  pas  la  pofîtion  du 

fceau ,  parce  que  Ton  dit  appo- 
fer le  fceau. 

Appréciateur ,  f.  m. 

Appréciation ,  f.  f.  eftimation  fai- 
te par  experts. 

Apprécié  ,  ée ,  adj. 

Apprécier  ,  v.  a.  eitimer. 

Appréhender ,  v.  a.  craindre ,     r  affaire. 
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avoir  peur.  En  t.  dè  Palais  il  fi* 
gnifie ,  prendre  ,  arrêter. 
Appréhenfif,  ive ,  adj.  timide, 
qui  craint. 

Appréhenfîon ,  f.  f.  crainte ,  pri- 
fe ,  faifie. 

Apprendre ,  v.  a.  U  fe  cbnjugue 
comme  prendre. 
Apprentie ,  f.  f.  Il  t\*f  a  que  le 
petit  peuple  de  Pans  qui  diie 
apprentijjè. 

Apprentit  ,  f.  m.  quelques-uns 
écrivent  apprenti. 
ApprentifTage ,  f.  m. 
Apprêt,  f.  m.  préparation  pour 
quelque  chofe. 

Apprête  ,  f.  f.  petits  ,'morceaux 
de  pain  menus  ,  &  taillés  en 
long. 

Apprêté,  ée,  adj. 
Apprêter ,  v.  à.  préparer. 
Apprêteur ,  f.  m. 
Appris,  ife,  adj. 
Apprivoifé,  ée,  adj. 
Apprivoifer ,  v,  a.  rendre  moins 
fauvage. 

Approbateur ,  f.  m.      .  £  . 
Approbatif ,  ive  ,  adj.  qui  témoi- 
gne de  l'approbation. 
Approbation ,  f.  f.  confentement, 
&c. 

Approbatrice ,  f.  f.  celle  qui  ap- 
prouve. Ce  mot  n'eft  pas  en- 
core bien  établi  \  mais  je  ne 
doute  pas  de  fon  fuccès. 
Approcnant ,  ante ,  adj. 
Approche,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 
Approché ,  ée ,  adj. 
Approcher,  v.  a.  ce  t.  a  pla- 
neurs fignifications. 
Approfondi,  ie,  adj.  . 
Approfondir,  v.  a.  rendre  pro- 


\pprofondir ,  v.  a.  renarc  y  « 
fond*  pénétrer  K  fond  danfi 
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Approfondiffement ,  f.  m. 
Appropriance ,  f.  f.  t;  de  Coutu- 
me. 

Appropriation ,  f.  f.  ce  mot  eft 
hors  d'ufage. 

Approprié ,  ée  >  adj. 

Approprier  >  v.  a,  rendre  une  cho- 
ie propre, 

Approvilionné  ,  ée  *  adj. 
Approvifionnement ,  f.  m. 
Approvifionner ,  v.  a*  faire  des 
provifions. 

Approuvé  ,  ée ,  adj. 

Approuver ,  v.  a. 

Approximation ,  f.  f.  t.  d' Arith- 
métique &  d'Algèbre. 

Appui ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Appui-main ,  f.  m.  t.  de  Peintre. 
Appuyé  ,  ée ,  adj. 
Appuyer ,  v.  a.  étayer  ,  foute- 
nir,  protéger. 

Richelet,  contre  l'ufage  de  tous 
les  anciens ,  a  retranché  un  p  de 
tous  les  mots  ci-deffus.  Il  eft  à 
préfumer  qu'il  fe  croyoit  au  def- 

eilleur 


fus  des  règles , 
goût  que  les  autre 
Apre  ,  adj.  rabo  " 
avide,  ardent. 
Aprement,  adv. 
Après,  prépofition. 
Après-demain ,  adv^ 
Après-dîné ,  f.  m.  temps  immé- 
diat du  dîné. 
Après-dînée ,  C  f. 
Après-midi ,  f.  f. 
Après-quoi ,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Après-Coupé ,  f.  m.  temps  immé- 
diat du  foupé. 

Après-foupée ,  f.  f. 

Apreté ,  f,  £  autrefois  afpretè.  V. 
Pr.  let.  à . 

Apron?  f.ffi.  poiffon  d'eau  douce. 
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|Apt  ,  ville  de  francé  en  Pro- 
vence. 

Aptitude ,  f.  f.  difpofitiori  à  quel- 
que chofe. 

Apuré  j  apurée ,  adj. 

Apurement,  f.  m.  t.  de  Finan- 
cés. 

Apurer ,  a.  clore  un  compte. 
C'eft  âuffl  un  t.  de  Doreur  fur 
métal. 

Aquatile  ,  adj.  qui  naît  &  fe 
nourrit  dans  l'eaui 
Aquatique ,  adj. 
Aqueduc ,  f.  m.  prononcez  A\e~ 
duc.  Conftruction  de  pierre  faite 
dans  un  terrein  inégal  pour  con- 
ferver  l'eau  de  niveau. 
Aqueux,  eufe,  adj.  plein  d'eau,  ou 
qui  eft  de  la  nature  de  l'eau. 
Aquihn ,  adj.  .courbé  comme  lç 
bec  d'un  aigle. 
Aquilon,  f.  m.  vent  furieux  & 
extrêmement  froid. 
Aquilonairc ,  adj. 
Aquitaine,  partie  des  Gaules  , 
Aujourd'hui  la  Guyenne  &  U 
Gafcogne. 
Arabe ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  de  l'A- 
bie.  Au  figuré ,  dur ,  avare. 
Arabelque,  adj. 
Arabefle ,  f.  f.  femme  Arabe. 
Arabie ,  pays  d'Afîe. 
Arabique ,  f.  m.  &  adj. 
Arac  ,  Arak ,  ou  Rak ,  Eau-de- 
vie  que  font  les  Tartarés. 
Arachné,  f.  f.  habile  brodeufe. 
Arachnoïde  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Arçoftyle ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Édifice  dont  les  colonnes  font 
extraordinairement  éloignées. 
Aragon  ,  royaume  en  Efpagne. 
Araignée ,  f.  f.  infecte. 

Araignée  ,  fe  dit  auili  de  la 
toile  que  font  les  araignées. 
Araires ,  f.  m.  plur.  inftrumeuœ 
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d'agriculture. 

Aramber ,  v.  a,  t.  de  Marine.  Ac- 
crocher un  bâtiment  pour  venir 
à.  l'abordage. 

Arame,  f.m.  Palais  des  Rois  de 
.Perfe, 

Aranjuez,  maifon  de  campagne 

des  Rois  d'efpagne. 
^ranteles ,  f.  m.  pl.  t.  de  Vénerie. 
Arbalète ,  f.  f.  arc  d'acier  monté 

fur  un  fût  de  bois. 
Arbalétrier  >  f.  m.  quelques-uns 

difent  Arbalétier. 
Arbalê  triere  d'une  Galère,  Pofle 

où  combattent  les  foldats* 
Arbalêtrille  ,  £  f.  t.  de  Marine. 

Infiniment  dont  on  fe  fert  pour 

prendre  les  hauteurs  des  aftres. 
Arbç ,  ville  de  la  République  de 

.Venife, 

Arbitrage ,  f.  m.  jugement  d  un 

différent  par  arbitres. 
Arbitraire,  adj.  qui  dépend  de 

la  volonté. 
Arbitrairement,  adv. 
Arbitral,  aie,  adj.  D'arbitre. 
Arbitralemeht ,  adv. 
Arbitrarion ,  f.  f.  eftimation. 
Arbitre  ,  f.  m,  ce  t.  a  plufieurs 

fignifications. 

Arbitrer  ,  v.  a.  eftimer  une  chofe 

en  gros  ,  régler  comme  arbitre. 
Arbois,  ville  de  france  dans  le 

Comté  de  Bourgogne. 
Arbolade ,  £  f.  t.  &  ragoût  de 

Traiteur. 
Arboré  >  ée ,  adj. 
Arborer,  v.  a.  Il  n'a  d'ufage  qu'au 

figuré. 

Arboribonze ,  C  m.  Prêtre  du  Ja- 
pon toujours  errant. 

Arborizée,  adj.  f.  t.  de  Lithologie. 

Arboufe,  f.  f.  fruit  qui  croît  dans 
le  Languedoc. 

,  Çalepia,  écrit  arboufe  3  mais 

* 


ARC 
cette  Orthographe  n'eft  plus  fuî« 
vie.  Danet  écrit  arboife  »,  arboi- 
fier ,  pour  moi  je  préfère  arbou- 
fe »  arboufier  ,  a  caufe  du  grand 
nombre  d'Auteurs  qui  font  de 
ce  fentiment ,  &  parce  que  ces. 
mots  font  dérivés  du  Latin  Ar* 
but  us. 

Arboufier,  f.m.  arbre. 
Arbre ,  f.  m. 

Arbrilféau  ,  C  m.  petit  arbre. 
Arbrot ,  f.  m.  t.  d'oifeleur.  Petit 

arbre  garni  de  gluaux. 
Arbufte ,  f.  m.  petit  arbre. 
Arc,  f.  m.  infiniment  propre  à 

tirer  des  flèches. 

Arcade ,  f.  f.  ouverture  cintrée. 
Arcadie ,  f.  f.  partie  du  Pélopo- 

nefe  ,  où  il  y  a  d'excellents  pâ> 

turages. 

Arcaïfme,  f,  m.  t.  de  Grammaire, 
Expreffion  ancienne. 

Arcangi ,  f.  m.  foldat  Turc. 

Arcanfon,  C  m.  ç'eft  la  Colo- 
phane. . 

Arcaffe,  C  f.  t.  de  Marine.  Cu- 
Uffe  de  navire, 

ArcafTout ,  drogue  médecinale  de 
la  Chine. 

Arcaune ,  C  f.  minéral ,  ou  forte 
de  craie  rouge. 

Arcboutants ,  C  m.  plur.  piliers, 
qui  fervent  à  foutenir  une  voûte, 
un.  pont. 

Arceau,  f.  m.  t.  d' Architecture. 
Arcenal ,  ou  Arfenal ,  f.  m.  Ma», 
gaiin  d'armes. 

Furetiere  &  Joubert  donnent 
le  choix  des  deux  manières  d'é- 
crire 5  &  Richelet  eft  du  même 
fentiment  Ceux  qui  écrivent 
arcenal ,  dérivent  ce  mot  de  l'a- 
blatif arce  s  ceux  qui  écrivent; 
arfenal ,  comme  l'Académie  , 

Ftticueje  >  &  le  Di&Qnnajje  des. 
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,  le  dérivent  du  mdt  Ira- 


\arfenale.  Danet  écrit  arr*»*/ 
&  arcenac ,  comme  M.  VaUge- 
la$ ,  qui  donne  cependant  la  pré- 
férence à  arcenal  au  finguÊer. 
Mais  comme  tous  ces  Meffieurs 
lont  d'accord  pour  le  pluriel  ar~ 
cenaux  ou  ar finaux ,  je  me  crois 
en  droit  de  conclure  qu'on  doit 
écrire  au  iingulier  arcenal  ou  ar- 
final,  parce  qûe  les  fînguiiers 
en  al  fe  changent  au  pluriel  en 
èux  :  Ex.  Cheval,  chevaux  s  mal, 
maux ,  &c.  au  lieu  que  les  fin- 
guliers  en  ac  prennent  une  s  au 
pluriel  après  la  finale  du  fîngu- 
Iier  :  Ex.  Sac ,  facs  ;  lac  ,  lacs  , 
&t.  V.  la  Pr.  aux  Terminaifons. 
Arc-en-Barois ,  ville  de  france  en 
Bourgogne. 

Arc-en-Ciel ,  Ù  m.  L'Académie 
écrit  au  pluriel  Arc-en-Ciels. 

Archal ,  f.  m,  F/7  d'archal ,  non 
pas  fil  de  Richard,  comme  parle 
le  menu  peuple. 

Archange ,  f.  m.  Ac  ad.  Tur.  Dan. 
Kichelet  &  Joubert  écrivent 
Arcange  fans  h.  V.  la  Remar- 
que du  mot  Anachorète ,  &  la 
Prêt  let.  h. 

Archangel ,  ville  confidérable  de 
la  Mofcovie. 

Arche,  f.f.  ouverture  cintrée  qui 
fert  pour  un  pont. 
Archéale ,  t.  de  Chymie. 
Archelet,  f.  m.  diminutif  d'un  arc. 
Archer ,  f.  m.  cavalier  de  Maré- 
chaulfée  >  foldat  du  Guet. 
Archerot,  ù  m.  petit  archer.  Il 
eft  vieux. 

Archet  ,  f.  m.  petit  infiniment 
pour  jouer  du  violon ,  &c. 

Archétype,  f.  m.  t.  de  Théologie, 
prononcez  Arqtsétype*  Modèle. 

Archevêché ,  f.  m. 


.       Â  H  C  49 

Archevêque ,  C  m.  Évêque  Métro*  " 
politain. 

Archi ,  mot  que  l'on  joint  à  d'au- 
tres dans  le  ftyle  familier ,  pour 
marquer  un  grand  excès  dans  U 
chofe  dont  on  parle. 
Archiacolyte ,  f.  m. 
Archicamérier ,  f.  m.  dignité  près 
de  la  perfonne  du  Pape. 
Archiconfraternité ,  f.  f. 
Archidiaconat ,  f.  m.  dignité,  cm 
bénéfice  d'Archidiacre. 
Archidiaconé ,  1.  m.  jurifdic^ion 
fpirituelie  d'un  Archidiacre. 
Archidiacre ,  f.  m. 
Archidiocéfain,  adj.m.qui  dépend 
du  Diocefed'un  Archevêque. 
Afchiduc,  f.m. 
Archiduché ,  £  m. 
Archiduchelte ,  f.  f. 
Archiépifcopal,  aie,  adj.  on  pro-» 
nonce  arquiépifcopal. 
Archiépifcopat,  f.m.  dignité  d'Ar- 
chevêque. 

Archimage ,  f.  m.  chef  de  la  reli- 
gion des  Perfes. 
Archimandrite,  f.  m.  fupérieur 
d'un  Monaftere. 
Archinoble,  adj. 
Archipel,  partie  confidérable  de 
la  Méditeranée. 

Archipompe ,  f.  f.  t.  de  Mariné» 

C'eft  le  puit  du  navire. 
Archiprêtre,  f.  m. 
Archiprêtré ,  f.  m.  charge  d'Ar-  * 
chiprêtre. 
Architecte,  f.  m.  celui  qui  fait 
l'art  de  bâtir. 

Archite&onographe ,  f.  m.  celui 
qui  fait  la  defeription  de  quel- 
ques bâtiments. 
Architec"tonographie,  f.  f,  deferip- 
tion  des  bâtiments. 
Architecture ,  f.  f.  an  do  bien 
bâtir» 


v. 
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Architrave,  C  f.  t.  d' Archite&ure. 
Partie  de  l'entablement  qui  eft 
au  deflbus  4e  la  frife,  &  au 
defTus  du  chapiteau* 

/Irchitriclui ,  f.  m.  maître  d'hôtel. 

Archives  >  f.  f.  plur.  lieu  où  Ton 
garde  les  titres  &  papiers  d'une 
rnaifon ,  ou  d'une  communauté. 

Àrchivifte ,  f.  m.  celui  qui  garde 
les  Archives. 

Archivolte  ,'  f.  m.  t.  d'Architecte. 
Arc  contourné. 

Archure  >  f.  f.  t.  de  Menuiiier. 

Arçon ,  f.  m.  t.  de  Sellier. 

Arçonner  ,  v.  a.  t.  Je  Chapelier. 

Arçonneur,  f.  m.  t.  de  Manufac- 
ture. 

Arcot ,  f.  m.  excrément  du  cui- 
vre dont  on  fait  le  potin. 

Arétique,  adj.  Le  foie  artlique. 

Si  Richelet  avoit  pris  garde  à 
l'étymologie  de  ce  mot ,  il  n'en 
auroit  pas  retranché  la  lettre  c. 

Ar&itude ,  f.  f.  t.  d' Anatomie. 

Arcueil,  village  de  france,  près 
Paris  ,  renommé  par  fes  eaux. 

Ardembourg ,  ville  des  Pays-Bas. 

Ardemment ,  adv. 

Ardenne ,  forêt  dans  le  Duché  de 
Luxembourg. 

Ardent ,  ente  ,  adj. 

Ardes  9  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Ardeur,  f.  f.  ce  u  a  plufieurs 
lignifications. 

Ardillon  >  f.  m.  pointe  qui  eft  au 

milieu  d'une  boucle. 
Ardoife ,  f.  f.  pierre  brune  &  ten- 

are. 

Ardoifiere ,  f.  f.  lieu  d'où  l'on  tire 
i'ardoife. 

Ardre,  v.  a.  brûler.  Il  eft  vieux. 

Ardres,  ville  de  france  en  Pi- 
cardie. 

Ardu,  ue>  adj.  difficile.  ,11  eft 


vleaté 


Are 


Area ,  C  f.  t.  de  Médecine.  Mfc 
ladie  qui  fait  tomber  les  che- 
veux. 

Aremberg,  ville  de  Weftphalie. 
Arène ,  f.  f.  menu  fable  &  mou- 
vant. Place  où  combattaient  les 
Gladiateurs. 

Aréner  ,  v.  a.  t.  d'Archite&ure. 
s'Affaiffer. 

Aréneux,  eufe,  adj. 
Aréole ,  f.  f.  t.  d* Anatomie. 
Aréomètre ,  f.  m.  infiniment  pro- 
pre à  pefer  des  liqueurs  fpiri- 
tueufes. 

Aréopage ,  f.  m.  lieu  où  s'affem- 
bloit  le  Sénat  d'Athènes. 
Aréopagite ,  f.  m.  juge  de  PAréo* 
page.  y 

Aréoftyle ,  f.  m.  t.  d%Archite£hirc 
Aréote&onique ,  t.  d' Archite&ure 
Militaire. 

Arébtique  ,  f.  m.  t.  de  Médecine, 
Areque >  f.  m.  palmier  de  Mala- 
bar. 

Arer,  v.  a.  chaflêr  fur  les  an? 
cres. 

Arête  de  pouTon ,  C  £  Acad.  Vur, 
Rich.  Joub. 

Ménage  dérive  ce  mot  du  La- 
tin arifta,  à  caufe  de  la  reffem- 
blance  qu'il  y  a  entre  une  arê- 
te &  un  épi  :  ainfî  il  me  paroît 
qu'on  doit  écrire  ce  mot  avec 
une  feule  r  ,  fuivant  l'étymolo- 
gie &  l'ufage,  non  pas  arrête 
avec  deux  rr,  comme  récrit 
Danet. 

Arêtes  ,  gales  qui  viennent  fur 
les  nerfs  des  jambes  de  derrière 
d'un  cheval. 

Aréthufe  ,  f.  f.  compagne  de 
Diane. 

Lrêtier ,  f.  m.  t.  de  Charpentier, 
Argàneau ,  f.  m.  t.  de  Marine.  Gros 

anneau 
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,  anneau  de  fer. 

Argémone  ,  f.  f.  efpece  de  Pavot. 
Argent ,  f.  m.  forte  de  Métal. 
Argentac  ,  ville  de  france  dans  le 
Limoufin. 

Argentan,  ville  de  france  en 

Normandie. 
Argenté  ,  ée  ,  adj. 
Argenter  ,  v.  a. 

Argenterie ,  f.  f.  vailfeile  &  uften- 

ciles  d'argent. 
Argenteuil  ,  bourg  de  france , 

près  Paris  ,  renommé  par  les 

agréments  de  fa  fituation. 
Argenteux  ,  eufe ,  adj.  il  eft  bas 
Argentier  ,  £  m.  c'eft.unt  charge 

chez  le  Roi. 
Argentiere ,  ville  dé  france  dans 

le  Languedoc. 
Argentifique ,  adj  t.  d'Alchymie. 

Qui  ala  vertu  de  faire  de  l'argent. 
Argentin ,  ine  >  adi. 
Argentine  ,  f.  f.  plante. 
Argenton  >  ville  de  france  dans 

le  Berry. 
Argent-vif  >  ou  Vif  argent ,  f.  m. 
Argiens,  f.  m.  plur.  c'eft-à-dire 

les  Grecs. 

Argille ,  f.  f.  terre  à  Potier. 
Argilleux  ,  eufe  ,  adj. 
Argo,  f.  m.  navire  des  Argonau- 
tes ,  fur  lequel  Jafon  ,  avec  les 
Princes  Grecs ,  alla  conquérir  la 
Toûon  d'Or. 

Argonautes ,  f.  m.  plur.  on  nom- 
moit  ainli  les  $i  Princes  Grecs 
qui  s'embarquèrent  avec  Jafon. 

Argos  ,  ville  du  Péloponefe. 

Argot ,  f.  m.  t.  de  Jardinage.  Ex- 
trémité d\ine  branche  morte.  Il 
fignifie  aum  le  langage  des  gueux. 

Argoter  ,  v.  a.  t.  de  Jardinage. 

Àrgoulet ,  f.  m.  arquebufier. 

Argoufin,  f.  m.  fergent  de  Galère. 

Argue,  forte  de  Bâtiment  de  mer. 
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Argue  >  f.  m.  t.  de  Tireur  d*Or. 
Arguer ,  v.  a.  t.  de  Palais.  Repren- 
dre ,  aceufer. 
Argument ,  f.  m.  raifonnement 
qu'on  fait  en  fuppofant  certains 
principes  d'où  l'on  tire  des  con- 
séquences. Il  lignifie  aufTi  l'a- 
brégé d  une  Hiftoire  ,  d'une 
Comédie. 

Argumentant ,  f.  m. 
Argumentateur ,  f.  m.  qui  a  cou- 
tume de  faire  des  arguments. 
Argumentation ,  f.  f. 
Argumenter ,  v.  a.  faire  des  ar- 
guments. 
Argus  ,  f.  m.  fils  d'Ariftor  y  il 
avoit ,  dit-on  ,  cent  yeux. 
Argutie ,  f.  f.  argument  Sophifti- 
que. 

Argyle  ,  province  d'ÉcofTe. 
Argyrogonie ,  f.  f.  k  Pierre  phy- 
lofophale. 
Argyropée ,  f.  f.  art  de  faire  de 
l'argent. 

Ariane  ,  f.  f.  divinité  des  anciens 
Romains. 
Ariamfme",  f.  f.  nom  de  Sedlie.  Do- 
ctrine d'Arius. 
Aariano ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Aridas,  taffetas  des  Indes  Orien- 
tales. 

Aride ,  adj.  fec  ,  ftérile. 
Aridité,  f.  f.  féchereffe ,  fterilité. 
Arien  ,  f.  m  &  f. 
Ariette ,  f.  f.  t.  de  Mufïque.  Aif 
vif  &  enjoué. 

Arigot ,  f.  m.  efpece  de  Fifre. 
Arion  y  f»  rn.  fameux  Mufîcicn'.  , 
Arifer ,  v.  a.  t.  de  Marine.  Abaif- 
fer  les  vergues. 

Ariftarque ,  f.  f.  mot  Grec  qui* 
Cgnifie  bon  Prince. 
Ariftocratie  ,  f.  f.  gouvernement 
politique ,  où  le  louVerain  pou- 
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voir  cft  entre  les  mains  des  prîft-J  qui  font  un  grand  prince  &  un 
cipaux  de  l'État,  grand  prélat. 


Ariitocratiquc ,  adj. 

Ariftocratiquement ,  adv. 
'  Ariftodémocratie  ,  f.  f.  Gouver- 
nement ,  où  la  noblejïe  &  le 
peuple  ont  conjointement  l'au- 
torité. 

Ariftodémocratique  ,  ad),  forte 
de  gouvernement  d'un  État. 

Ariftomenes  ,  f.  m.  tyran  fort 
cruel. 

Ariftote  ,  f.  m.  philofophe  célè- 
bre de  l'antiquité. 

Ariftotéiicien  ,  adj.  qui  fuit  la  do- 
ctrine &  la  méthôde  d% Ariftote. 

Arithmancie  ,  f.  f;  l'art  de  deviner 
par  les  nombres. 

Arithméticien,  enne,  f.  m.  &*f. 
Arithmétique  ,  f.  f.  Acad.  Ttir. 

art  de  bien  compter. 
Richelet  n'aimoir  pas  aifez  la 

lettre  h  pour  la  fouffrir  en.  ces 


Armateur  ,  f.  ni.  qui  a  un  vaif- 
fe^u  armé  en  guerre. 
Armature ,  f.  f.  t.  de  Charpentier. 
Arme ,  f.  fc  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 
Armé  ,  ée  ,  adj. 

Armée  ,  f.  f.  corps  de  gens  de 
guerre  affembiés  fous  un  gé- 
néral. 

Armeline ,  f.  f.  fourrure  de  La- 
ponie. 

Armement ,  f.  m.  préparatifs  de 

guerre ,  &c. 
Arménie  ,  grand-pays  dans  TAlîe. 
Arménien ,  enne ,  f.  m.  &  f. 
Armentiere,  ville  des  pays-Bas. 
Armer  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 

fignifications. 

Armes ,  C  f.  plur.  profeflion  de  la 
guerre. 

Armet ,  C  m.  un  Cafque. 


deux  derniers  mots  où  les  Grecs  Armiliaire,  adj. fpkere  armiliaire-* 
l'ont  placée  les  premiers ,  &  où  |  Armifticc ,  f.  m.  fufpenfiori  d'ar- 


elle  a  été  refpeclée  par  les  La- 
tins ,  *r  nos  meilleurs  écri- 
vains François ,  que  ce  fameux 
réformateur  a  cru  devoir  cor- 
*  riger. 

Arithmétiquement ,  adv. 

Arius ,  f.  m.  fameux  hérétique. 

Arlequin ,  f.  m.  bouffon. 

Arlequinade  ,  f.  f. 

Arles  ,  ville  de  france  dans  la 
Provence ,  &:  dans  le  Rouflillon. 

Arlon  5  ville  du  duché  de  Luxem- 
bourg. 

Armadille ,  f.  f.  forte  de  Frégate 
légère. 

Armagnac  ,  contrée  de  france 
dans  la  Gafcogne. 

Armand  -  Gafton  de  Rohan, 
Cardinal  ,  Évêque  de  Straf- 
bourg ,  avoit  toutes  les  qualités 


mes. 

Armogan  ,  f.  m;  t.  de  Marine; 

Temps  propre  pour  naviger. 
Armoire  ,  f.  f.  forte  de  meuble. 
Armoiries ,  f.  f.  plur.  armes  de 

famiile. 

Armoife ,  f.  f.  plante  ,  vulgaire- 
ment nommée  ,  herbe  de  la 
Saint  Jean. 

Armoifin  ,  f.  m.  efpece  de  taffetas. 

Armon  ,  f.  m.  partie  du  train  du 
devant  d'un  carroffe. 

Armoniac  ,  ou  i^moniac ,  adj. 
forte  de  fel ,  ou  gomme. 

Armorefte  ,  f.  m.  qui  a  écrit ,  ou 
qui  poffede  la  feience  du  Blafon. 

Armoriai ,  adj.  &  f.  m.  recueil  de 
plufieurs  armoiries. 

Armorier ,  v.  a.  peindre  des  ar- 
mes. 
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Armure  ,  f.  f.  armes  dont  on  fe 
couvre. 

Armurier  >  £  m.  celui  qui  fait  3 
ou  qui  vend  des  armes. 

Arnay-le-Duc  ,  ville  de  france  en 
Bourgogne. 

Arnhem  >  ville  des  Pays-Bas. 

Aromate ,  f.  m.  parfums. 

Aromatique ,  adj. 

Aromatifation  >  f.  f. 

Aromatifer  ,  v.  a.  parfumer. 

Aromatite  f.  f.  pierre  précieufe. 

Aron,  ville  du  Milanez. 

Aronde ,  f.  f.  t.  de  Charpentier. 

Arondelat ,  f.  m.  le  petit  de  l'Hi- 
rondelle. 

Arondelles ,  t.  de  Marine.  Petits 
vaifleaux  légers. 

Aroure  ,  f.  f.  méfure  de  terre. 

Arpajon ,  ville  de  rifle  de  France 
dans  le  Hurepoix.  ' 

Arpajou ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Arpent ,  f.  m.  certaine  étendue 
de  terre. 

Arpentage ,  f.  m.  art  de  mefurer 
les  terres  par  arpents. 

Arpenté ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 

Arpenter ,  v.  a.  mefurer  des  ter- 
res. 

Arpenteur ,  f.  m. 
Arqué ,  ée ,  ad),  courbé. 
Arquebulade ,  f.  f.  coup  d'arque- 
bufe. 

Arquebufe ,  f.  f.  arme  à  feu. 
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Arraché,  ée ,  part. paf.  Se  adj. 
Arrachement  >  f.  m. 
d*  Arrache-pied  ,  adv.  fans  relâ- 
che. 

Arracher ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 
Arracheur ,  f.  m. 
Arrachis  ,  f.  m.  t.  des  Eaux  Se  Fo- 
rets. 

Arrageois ,  oife  ,  f.  m.  &  f .  qui 
eft  d'Arras. 
Arramber  ,  v.  t.  de  Marine.  S'ac- 
crocher à  un  vaiffeau  avec  lç. 
grapin. 

Arramer ,  v.  a.  t.  de  Négoce. 
Arrangé  ,  ée ,  adj. 
Arrangement ,  f.  m.  ordre  dans 

lequel  on  met  les  chofes. 
Arranger ,  v.  a.  mettre  quelque 

chofe  en  ordre. 

Arras ,  ville  de  france ,  Se  capi- 
tale de  l'Artois. 

Arrafement,  f.  m.  t.  d'Archite- 
cture. Dernière  aflife  d'un  mur. 

Arrafer,  v.  a.  t.  d' Architecture. 
Élever  un  mur  à  une  même 
hauteur. 

Arrenté, ée,  adj. 
Arrentement ,  f.  m.  bail  à  rente. 
Arrenter ,  y.  a.  donner  ou  pren- 
dre à  rente.  * 
Arrérages  ,  f.  m.  plur.  ce  qui  re- 
lté  à  payer  d'une  rente. 
Arrérager ,  v.  n.  lahTer  courir  fur 
foi  des  arrérages. 


Arquebufe ,  v.  a.  tirer  à  quel-  Arrêt ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs  figni- 
qu'un  un  coup  d'arquebufe.      |  fications. 


Arquebuferie  ,  f.  f.  métier  d'Ar- 

quebufier. 
Arquebufier  ,  f.  m.  ouvrier  qui 

fait  Se  vend  des  arquebufes. 
Arquer -,  v.  n.  t.  de  Charpentier. 

courber  en  arc. 

Arques ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 


Arrête-boeuf ,  C  m.  plante. 
Arrête ,  f.  f.  obftacle. 
Arrêté ,  f.  m.  convention ,  réfp- 
lut  ion. 

Arrêté ,  ée ,  part.  paC  Se  adj. 
Arrêter  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
fignifications. 

Arrêtifte,f.m«compilateurd'arrêts« 

G  ij 
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Arrêtographe ,  f.  m.  Idem, 

Arrhé  ,  ée  ,  adj. 

Arrhemcnt ,  f.  m.  t.  de  Palais. 

Arrhcr ,  v.  a,  donner  des  arrhes. 

Arrhes ,  f.  f.  plur.  gage  au  on 
donne  pour  aflfurance  de  l'exé- 
cution d'un  marché. 

Arrière ,  f.  f.  t.  de  Marine.  C'eft 
la  pouppe  d'une  vahTeau. 

en  Arrière ,  adv. 

Arriéré ,  ée ,  adj. 

Arriere-ban  ,  f.  m.  convocation 
des  arriéres  -vaflfaux  du  Roi. 

Arrière-boutique ,  f.  f. 

Arrière-change  ,  f.  m.  c'eft  l'in- 
térêt de  l'intérêt. 

Arriere-corps  ,  f.  m.  t.  d'Archi- 
tecture. 

Arrière  cour  ,  C  f. 
Arriere-faix  ,  f.  m.  t.  d Anatomie. 
Arrière-fermier  ,  f.  m.  fous-fer- 
mier. 

Arriere-fief ,  f.  m,  fief  dépandant 
d'un  autre  fief. 

Arriçre-garde  >  f.  f. 

Arriere-main ,  f.  f. 

Arrierc-neveu ,  f.  m. 

Arriere-panage ,  f.  m,  t.  des  Eaux 
&  Forets, 

Arrière-petite  fille  >  f.  f. 

Arrière-petit  fils  >  f.  m. 

Arrière-point ,  f.  m.  t.  de  Coutu- 
rière. 

Arriere-faifon  ,  f.  f.  la  fin  de  l'au- 
tomne. 

Arriere-vaflal ,  f.  m. 

Arriere-voujTure ,  f.  f.  t.  de  Ma- 
çonnerie. Petite  voûte ,  dont  le 
nom  exprime  la  pofiuion. 

Arriérer ,  v.  a.  différer.  • 

Arrimage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Dilpofition  de  la  cargaifon  du 
vai  fléau. 

Arrimer  ,  v.  t.  de  Marine. 
Aniifer  ,  y.  a.  t.  de  Marine., 


A  R  R 
Abaifler  les  vergues. 
Arrivage  ,  f.  m.  abord  des  vaifc 
féaux  dans  un  Port. 
Arrive  ,  f.  m.  t.  de  Marine.  C5té 
du  vailTeau  aui  regarde  la  rive, 
Arrivé ,  ée  ,  adj. 
Arrivée,  f.  f.  venue, 
Arriver ,  y.  a.  ce  t.  a  plufiéurs 
fignifications. 

JTarrive,  &c.  J'arrivois  ,  &rc, 
J'arrivai ,  &c.  J'arriverai ,  &c. 
Arrive,  arrivez.  Que  j'arrive  ,' 
&c.  J'arriverois  ,  &c.  Que  j*ar- 
rivaffe ,  qu<?  tu  arrivalfes ,  qu'il 
arrivât  :  que  nous  arrivaflions, 
&c.  Arrivant. 
Arrogamment ,  adv. 
Arrogance ,  f.  f.  orgueil. 
Arrogant,  ante  >  adj.  fier. 
Arroger ,  v.  a.  attribuer. 
Arroi ,  f.  m.  train.  Il  eft  vieux, 
Arrondi ,  ie  ,  part.  pa£  &  adj: 
Arrondir  >  v.  a.  faire  rond.  C'eft 
auffi  un  t.  de  Peinture ,  de  Scul- 
pture ,  de  Manège  ,  &  de  Blâr 
lbn. 

Arrondi (Tement ,  f.  m. 

Arrondiffeur ,  f.  m.  celui  qui  ar- 
rondit. Ce  mot  eft  peu  ufité. 

Airofage ,  f.  m.  t.  d'Hydraulique. 
Nom  des  canaux  que  l'on  pra- 
tique pour  tirer  l'eau  d'une 
rivière. 

Arrosé ,  ée  >  part.  paf.  &  adj. 
Arrofement, ,  f.  m. 
Arrofer  >  v.  a. 
Arrofoir ,  f.  m. 

Arrumage ,  ou  Arrimage  ,  C.  m. 
t.  de  Marine. 

Arrumcnis ,  f.  m.  plur,  bas  Offi- 
ciers établis  dans  les  Ports  de 
mer. 

Arrumer ,  ou  Arrimer ,  v.  a.  t.  de 
Marine. 

Ars  ,  ou  Arts ,  f.  m.  plur.  t.  de 
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Manège.  Veines  où  Ton  faigne 
les  chevaux. 

Àrfchot ,  ville  du  Brabant. 
Arfenal ,  V.  Arcenal. 
Arfenic,  f.  m.  poifon. 
Arfenical  ,  aie ,  adj. 
Ariî ,  ic ,  adj,  brûlé. 
Ariîn,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Art ,  f.  nu  les  beaux  Arts. 
Arteil,  f.  m.  t.  d*  Anatomie.  Doigt 
du  PiecL 

Artimon,  f.  m.  t.  de  Méchanique. 
Artère ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Artériel,  elle  ,  adj.  qui  appar- 
tient aux  artères. 

Artériotomie ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Ouverture  d'uneartere  faite  avec 
la  lancette. 

Artélîen ,  enne  y  f.  m.  &  f.  qui 
eft  d'Artois, 

Artichaut,  f.  m.  Acad*  Dan.  Joub. 
Mén.  DiB.  des  Arts» 
On  trouve  arti chaud  dans  Fu- 
retiere  ,  Richelet  &  Calepin  : 
mais  comme  Binet ,  &  les  plus 
anciens  écrivent  artichault ,  je 
préfère  artichaut* 

Article ,  f.  m.  ce  t.  a  j>k fleurs 
lignifications. 

Articulaire  ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Articulation  ,  f.  f.  prononciation 

diftinae.  C'ell  aufli  un  t.  d'A- 

natomie. 

Articulé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Articuler ,  v.  a.  prononcer  distin- 
ctement. 

Artien ,  f.  m.  t.  de  collège.  Qtû 

étudie  en  philofophie. 
Artifice ,  f.  m.  adreflTe, 
Artificiel ,  elle  ,  adj. 
Artificiellement ,  adv. 
Artificier  ,  f.  m.  celui  qui  fait  des 

feux  d'artifice 
Artificieufement ,  adv. 
Artificieux ,  eufç  >  adj .  Rusé  ,  adrok,  ! 
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Artiller ,  f.  m.  ouvrier  qui  travaille 
à  l'artillerie. 

Artillerie ,  f.  f.  t.  collectif. 
Artimon ,  f.  m.  t.  de  Marine.  C'eft 

le  mât  qui  eft  le  plus  près  de 

la  pouppe. 

Artifan ,  f.  m.  ouvrier. 
Artifannejf.f.N'eft  pointenufage. 

Il  faut  dire  femme  d'artifan. 
Artisé ,  ée  ,  adj.  artiftement  fait. 
Artifon ,  ou  Artufon  ,  f.  m.  petit 

ver. 

Artifte ,  adj.  &  f.  m.  habile  ou- 
vrier. 

Artiftement ,  adv.  avec  art. 
Artois,  province  de  france  dans 

les  Pays-Bas. 
Artomeli ,  f.  m.  cataplafme  fait 

avec  du  pain  &  du  miel. 
Arure  ,  f,  f.  mefure  de  terre.  On 

dit  aufli  Aroure. 

Arufpice  ,  f.  m.  facrificateur  Ro- 
main. 

Arufpicine  ,  f.  f.  feience  des  AruC 
pices. 

Arzcl,  adj.  m.  t.  de  Manège.  Che- 
val qui  a  une  marque  blanche 
au  pied  droit  de  derrière. 

As ,  f.  m.  carte ,  ou  face  de  dès 

marquée  d'un  fcul  point. 

À  (Voir  ,  forte  d'adverbe  hors 
d-ufage. 

Asbefte  ,  f.  m.  matière  incombu- 
llible. 

Afcagne ,  ou  Jule  ,  f.  m.  fils  uni- 
que d'Knée  &  de  Créiife 

Afcarides ,  f.  m,  petit  infe&e. 

Afcendant,  ante,  adj.  il  eft  aufli 
fubftantif,  t.  de  Généalogie. 

Aicenfion ,  f.  f. 

Afccnfîonnel ,  elle  ,  adj.  t.  d'A- 
ftronomie. 

Afcétere  ,  f.  m.  fynonyme  de 
monaftere. 

Afcétîque ,  adj.  t.  de  dévotion. 
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Afchafenbourg  ,  ville  d'Allema-î  Afpirant,  ante,  adj.  il  eft:  aufli 
gne  en  Franconnie.  fublt. 

Afcien  ,  f.  m.  t.  de  Géographie  Afpiration ,  f.  f.  t.  de  Grammaire 
&  a' Agronomie.  &  de  dévotion. 

Afclépiade ,  adj.  t.  de  Poéfie  La-  Afpiré  ,  ée  ,  adj. 


tine. 

Afcoli,  ville  d'Italie. 
Afcolies ,  f.  f.  plur.  fêtes  en  l'hon- 
neur de  Bacchus. 

Aliarque ,  f.  m.  magiftrat  qui  pré- 
fidoit  aux  jeux  facrés  fous  les 
ïmpereurs  Romains. 

Alîatique  ,  adj.  m.  &  f. 

Afîe ,  féconde  partie  du  monde. 

Afine ,  adj.  bête  afine, 

Afmodée> Cm. prince  des  démons. 

Afpedt  5  f.'m.  vue ,  regard ,  objet 
de  la  vue. 

Afperge ,  f.  f.  légume. 
j^ft>ergé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Afperger  vv.  a.  arrofer. 
Afpevgès ,  f.  m.  mot  latin  fran- 
cisé. Goupillon. 
Afpergoute  ,  f.  f.  plante* 
Afpérité,  f.  f.  âpreté. 
Afperfer ,  v.  a.  fynonyme  d'Af- 
perger.  Ce  mot  neft  pas  encore 
bien  établi. 
Afperfion ,  f.  f. 
Afperfoir ,  f.  m.  goupillon. 
Afphalitc ,  f.  m.  t.  d*  Anatomie. 
Afphalte,  f.  m.  minéral. 
Alphodele ,  f.  f.  herbe  médacinale. 
Furetiere ,  Danet ,  Joubert ,  & 
le  Di&ionn.  des  Arts  écrivent 
de  la  forte ,  &  font  ce  mot  du 


Afpirer  ,  y.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
fignifications. 

Afpre  ,  f.  m.  petite  monnoie  qui 
a  cours  à  Conitantinople  >  &  qui 
vaut  huit  ou  dix  deniers  tournois. 
Afpres ,  ville  de  france  dans  le 
Dauphiné. 

AiTablé ,  ée ,  adj.  arrêté  fur  le  fa- 
ble >  rempli  de  fable. 
Aflfablement,  f.  m.  tas  de  fable. 
Aflablcr ,  ou  Enfabier,v.a.  il  n'eft 
d'ufage  qu'en  parlant  des  yaif- 
feaux. 

Affadoux  >  f.  m.  c'eft  le  Benjoin. 
Afïafœtida ,  t.  de  Pharmacie. 
Affaillant ,  ante ,  f.  m.  &  f. 
Affailli ,  ie  9  adj. 
Affaillir ,  v.  a.  attaquer. 
J'a(Taux ,  tu  affaux  ,  il  alTaut  ; 
ce  fîngulier  eft  très-rare  :  Da- 
net &  Jacquier  en  conviennent. 
Nous  affamons ,  vous  alfaillez  > 
ils  affaillent.  J'affaillois  ,  &c. 
J'afTaillis  ,  &c.  J'affaillirai ,  ou 
j'affaillerai ,  &c.  Que  j'aflaille  > 
&c.  Que  j  affaillifle ,  &c.  J'af- 
faillirois  ,  ou  j  affaillerois ,  &c. 
Aflaifonné ,  ée  ,  adj. 
Affaifonnement ,  f.  m.  ce  qui  fert 
pour  accommoder  les  viandes , 
apprêt. 


féminin  :  mais  Richeiet  qui  eft  Affaifonner ,  v.  a.  apprêter ,  ac- 


ordinairement  d'un  goût  parti- 
culier ,  fait  ce  mot  du  mafeu- 
lin  j  &  pour  fane  approuver  ce 
fentiment ,  il  écrit  afphodel  fans 
e  final  contre  i'ufage. 
Afpic ,  f.  ni.  ferpent  fort  veni- 
meux. 

Afpiny  >  drogue  médecinale. 


compagner,  adoucir. 
Affahonneur ,  f.  m. 
Affaki,  nom  delà  Sultane  favo- 
rite. 

AfTaffin ,  ine ,  f.  m.  &  f. 
Affaflinat ,  f.  m.  meutre  commis 
en  trahifon. 

Alfafliné  3  ée  >  adj. 
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Aflaffincr ,  v.  a  ce  t.  a  plufîeurs 

fignifications. 

Afàtion  j  f.  f.  t.  de  Pharmacie. 
Affaut,  f.  m.  attaque  à  force  d'ar- 
mes. 

Afséeur ,  ou  Affeyeur  ,  f.  m.  mot 
d'ufage  à  la  Cour  des  Aides. 

Affemblage ,  f.  m.  union  de  plu- 
fièurs  chofes. 

Alfemblé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Affemblée  5  C  f.  multitude  de  per- 
fonnes  affemblées  en  un  même 
lieu  &  pour  un  même  deflèin. 

Aflembler,v.  a.  joindre  enfemble, 
réunir. 

Affembleur,  f.  m. 

Affener  ,  v.  a.  porter  un  coup 
julle  ou  l'on  veut  frapper.  Il  n'elt 
d  ufage  que  dans  le  comique. 

Affeoir,  v.  a.  cet.  aplufieurs  fi- 
gnifications. 

Je  hVaffieds ,  tu  faflîeds ,  il  s'af- 
fied  :  nous  nous  afïèyons  ,  vous 
vous  affeyez  >  ils  s'affeyent. 
Vaugelas  veut  ils  s*ajjient>  mais 
il  n'eft  pas  fuivi  en  cela.  Je 
m'afTeyois  ,  nous  nous  af- 
feyions ,  6cc.  Richelet  écrit  je 
itfafréoif  >  ce  qui  ne  me  lurprend 

Î>oint ,  parce  qu'il  n%aimoit  pas 
a  lettre  y.  Je  me  fuis  affis  ,  &c. 
Je  m'afns  >  &c.  Je  m'affeierai , 
eu  je  m'affiérai ,  &c.  Aflieds- 
toi ,  affeyez-vous.  Que  je  m'af- 
feye ,  &c.  Que  nous  nous  affe- 
yions ,  &c.  s*affeyant  >  non  pas 
t  afseant. 

AiTermenter ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

AlTertion ,  f,  f .  t.  dogmatique.  Pro- 
portion qu'on  foutient  être  vraie. 

Affertivement  >  adv.  aôirmative- 
ment. 

Aflervi ,  ie ,  adj. 
Aflervir  ,  v.  a.  affujettir. 
Affeffeur ,  f.  m.  Officier  de  juftice, 
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Afleflorial,  aie,  adj. 
Affette  ,  Achette,  ou  Aiffette ,  £ 
f.  forte  de  marteau. 
Aflèz ,  adv. 
Afïidu  9  ue  >  adj. 

Mfiduité,f.  f.  application  conti- 
nuelle, attachement. 
Alfidument ,  adv. 
Affiégé,f.m. 

Afliégé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Afliégeant ,  ante  ,  adj. 
Afïiégeants  ,  f.  m.  plur. 
Affiéger ,  v.  a.  mettre  le  fiege  de* 

vant  une  place ,  &c.  • 
Aflieme ,  forte  de  pierre  fpott- 

gieufe. 

A  {fiente  ,ou  Affiento*  compagnie 
de  commerce  en  Amérique. 

Affiette  ,  f.  f.  fituation  ,  împofî- 
tion  de  la  taille  ,  &  uftcncile 
de  table. 

Affiettée,  f.  f.  plein  une  affiette.* 
Affignat ,  f.  m.  t.  de  Jurifprudence. 

Conftitution  de  rente  fur  un 

certain  fond. 

Affignation ,  f.  f.  rendez-vous  * 

exploit  de  fergent ,  &c. 
Affigné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Afïigner ,  v.  a.  ce  t.  a  plufîeurs 

fignifications. 

Affimilation,  f.  f.  t.  de  rhétorique. 
Action  par  laquelle  on  adoucie 
un  peu  les  chofes.  En  t.  de  Phy- 
fique  il  fignifie  l'a&ion  de  ren* 
dre  femblable. 

Affimilé ,  adj.  devenu  femblable. 
Affimiler ,  v.  a. 
Affis ,  ife ,  adj. 

Affife  >  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Affifes  ,  f.  f.  plur.  t.  de  Palais. 
Affiftance ,  f.  f.  aide ,  fecours  , 
protection ,  préfence,  affemblée* 
Affiliant ,  f.  m. 
Affilié ,  ée ,  adj. 

AiEfter ,  y.  a.  ce  t.  a  plufîeurs  fi» 
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gnifications. 

AfTociation ,  f.  f.  fociété. 

Aflbcié  ,  éc  ,  adj. 

Allouer ,  v.  a.  admettre  quelqu  un 
dans  une  fociété. 

AfTommé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

AlTommer,  v.  a*  tuer  avec  une 
malTue ,  &c.  accabler  ,  ennuyer 
à  l'excès. 

Aflbmmoir  y  f.  m,  petit  ais  char- 
gé d'une  pierre  pour  prendre 
des  rats. 

Affomption  rf-  f.  fête  de  i'Églife. 

C'eft  auffi  un  t.  de  logique. 
Affonnance ,  f.  f.  t.  de  Mufique  , 

de  Rhétorique  &  de  Poéfie. 
Aflbrti ,  ie  ,  adj. 

Affortiment ,  U  m.  accompagne- 


ment 5  ce  qui  a  du  rapport  à 
une  choie  avec  laquelle  on  la 
met. 

Affortir ,  v.  a.  mettre  enfcmble 
des  chofes  qui  ont  un  rapport 
mutuel. 

J'affortis ,  tu  afTortis,  il  aflbr- 

f  tic:  nous  affortirTons ,  vous  afïbr- 
tiffez  ,  ils  affortiffent.  J'arTortif- 
fois,&c.  J'aflbrtis,  &c.  Nous 
affortîmes ,  vous  amortîtes ,  ils 
aflbrtirent.  J'ai  afforti ,  Src.  J'af- 
fortirai ,  &c.  affortis,  afforrifTez. 
Que  j'auortiffe  ,  &c.  J'aflbrti- 
rois,  &cr 

ÂiTortuTant ,  ante  ,  adj. 

Afïbté,  participe  du  verbe  ajfbter , 
qui  n'eft  plus  en  ufage.  Il  eft 
du  ftyle  bas.  Infatué. 

Aflbupi ,  ie ,  adj. 

Aflfoupir,  v.  a.  endormir ,  calmer, 
appaifer, 

Auoupiflfant  >  ante ,  adj. 

Affoupufement ,  f.  m.  ce  t.  a  plu 
fleurs  fignifkations. 

Aflbupli ,  ie  ,  adj. 

Affouplir,  v.  a.  rendre  foupfe. 
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Affourdi ,  ie ,  part.  paf.  &  U\% 
Aiîourdir ,  v.  a.  rendre  fourd. 
Aliouron ,  c'eft  le  bois  d'Inde. 
Aifouvi,  ie,  adj. 

Aflouvir ,  v .  a.  ralTafîer ,  contenter. 
Alfouviftement,  f.  m.  peu  ufité. 
Afliijetti ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Aflujettir,  v.  a.  Jbumettre,  arrêter 
fortement. 

AffujetthTant ,  ante, adj. 
AuLijettiflement ,  f.  m.  dépenden- 
ce ,  fou  million  ,  devoir. 
Affurance  ,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

A/ïurer,  f.  m.  c'eft  le  propriétaire 
du  vailfeau ,  ou  du  chargement , 
qui  eft  affuré  par  l'an*ureur, 
Àiîuré ,  ée,  part.  paf.  &  adj* 
Aflurément ,  adv.  certainement. 
Afliirer ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 
Autrefois  on  écrivoit  ajjeurer  ; 
la  plus  grande  partie  des  Mo- 
dernes ,  &:  l'Académie  ,  écri- 
vent afliirer.  Quelques-uns  écri- 
vent afsûrer ,  s'imaginant  fauf- 
fement  qu'une  lettre  retranchée 
doit  toujours  être  remplacée  par 
Un  accent  circonflexe.  V.  Pr. 
au  circonflexe.  % 
Aflureur ,  f.  m.  t.  de  Négociant. 
Ç'eft  celui  qui  allure  un  vaiÏTeau 
fur  mer ,  &  qui  répond  des  évé- 
nements, 

A  dyne,  ancienne  contrée  <f  Afie. 
Aftérifme  ,  fa  ni.  t.  d'Aftronomie. 

Conftellation. 
Aftérifque  ,f.  m.  t.  d'Imprimeur  , 

qui  fignifie  une  efpece  d'étoile 

qui  défigne  quelque  chofe. 
Àfthmatique,  adj. 
Afthme  ,  f.  m.  courte  haleine. 
Richelet  qui  avoir  apparent 

ment  envie  de  plaire  aux  Da- 
rnes qui  écrivent  ordinairement 

comme 
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comme  elles  parlent,  a  cru 

devoir  écrire  afme  ,  quoiqu'il 
sût  parfaitement  que  ce  mot  eft 
originairement  Grec ,  &  que  les 
latins  l'ont  imité  en  écrivant 

Ajlhma, 

A1H,  ville  d'Italie  dans  le  Pié- 
mont. 

A/lie ,  f.  m.  t.  de  Cordonnier. 

Mracan ,  ville  capitale  du  Ro- 
yaume de  ce  nom  en  Mofcovie. 

Aiïragale,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Efpece  d'anneau  dont  on  orne  le 
haut  &  le  bas  des  colonnes. 

Aitral,  aie  ,  adj.  qui  appartient 
aux  aftres. 

Mre,f.m.  corps  lumineux  qu'on 
voit  au  Ciel. 

Aftrée,  f.  f.  fille  de  Jupiter  & 
de  Thémis.  Déeffe  de  la  juftice. 

Aftreindre  ,  v.  a.  Contraindre. 

Aftreint ,  einte  ,  adj. 

Aftrittion  ,  f.  f.  qualité  d'une  cho- 
feaitringente. 

Aftringent ,  ente  ,  adj.  Il  eft  aufli 

fubftantif.  Qui  refferre. 
Aftroc ,  f.  m.  t.  de  Marine,  grotte 

corde  attachée  à  une  cheville  de 

bois. 

Aftrolabe,  f.  m.  inftrument  de 
Mathématique. 

Aftrologie  ,  f.  f.  feience  conjectu- 
rale, qui  enfeighe  à  prédire  les 
événements  par  la  fituation  des 
Planètes. 

Aftrologique ,  adj.  m.  &  f. 

Aftrologue  ,  f.  m. 

Aftronome ,  f.  m. 

Aftronomie  ,f.  f.  feience  qui  ap- 
prend à  connoître  le  mouvement 
&  la  difpofition  des  altres. 

Ailronomtque,  adj.  m.  &  f. 

Aftronomiquement,  adv. 

Aftuce  ,  f.  f.  mauvaife  fineffe. 

Aiturie ,  principauté  d'Efpagne. 
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Afyle,  f.  m.  lieu  de  refuge  &  de 
sûreté. 

Il  y  en  a  beaucoup  qui  écri- 
vent afile ,  cela  ne  vaut  rien. 
Richelet  veut  azile,  parce  qu'on 
prononce  de  la  forte  :  mais  il  y 
a  apparence  qu'il  ne  faifoit  pas 
attention  au  fon  de  la  lettre 
/ qui  emprunte  celui  du  z  quand 
elle  fe  trouve  entre  deux  voyel- 
les ;  ni  à  Tétymologie  de  ce  mot 
qui  nous  vient  du  Grec  ,  que 
les  Latins  ont  imité  en  écri- 
vant afylum.  V.   Pr.  ktt.  S. 

&  r. 

Afymmétrie ,  f.  f.  t.  d'Arithmé- 
tique. 

Afymptote  ,  adj.  t.  de  Géométrie. 

Atabule  ,  f.  m.  forte  de  vent  fâ- 
cheux qui  règne  dans  la  Pouille. 

Atermoiement,  f.  m.  délai  de 
payer. 

Atermoyer ,  v.  a.  donner  du  ter*' 
me. 

Ath  ,  ville  du  Hainaut ,  conquife 
par  les  François ,  le  8  Octobre 
1745- 

Athanor,  f.  m.  t.  de  Chymie. 

Athée  ,  f.  m.  celui  qui  nie  la  Di- 
vinité ,  qui  n'a  aucune  Religion. 

Athéifme  ,  f.  m.  opinion  irnpi» 
des  .thées. 

Athènes ,  ville  de  Grèce. 
Athénien  ,  enne  ,  adj. 
Athérome  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Athies ,  ville  de  france  en  Picar- 
die. 

\thlete  ,  f.  m.  lutteur. 
Athlétique ,  adj. 

Athmofphere  ,  f.  f.  t.  d'Aftrono- 
mie  &  de  Phyfique.  Ceft  la 
partie  de  l'air  qui  environne  de 
plus  près  la  terre. 

A  tinter ,  v.  a  vieux  mot  qui  votf* 
ioit  dire  autrefois  Ce  parer, 

H 
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Atlante",  figure  qui  portoit  des 

fardeaux    dans  l'Architefture 

Grecque.  Ce  mot  vient  d'Atlas. 
Atlantide  ,  nom  d'un  pays  dont 

on  ne  connoît  pas  bien  la  pofi- 

tion. 

Atlantique  ,  adj.  Mer  Atlantique. 

Atlas  ,  nom  de  montagnes  d'Afri- 
que. C'eit  aufli  le  nom  du  fils  de 
Jupiter  &  de  Ciimene. 

Atlas  ,  f.  m.  livre  qui  contient 
toutes  les  cartes  du  monde. 

Atonie  ,  f.  m.  corpufcule. 

À  tort  &  à  travers  ,  adv. 

Atour  ,f.  m.  Dame  d' Atour. 

AtournareiTe  ,f.  f.  femme  qui  pa- 
re les  Fiancées.  Ce  mot  n'elt 
plus  en  ufage. 

Atourner,v.  a. orner,  parer. 

À-tout ,  t.  de  jeu. 

Atrabilaire ,  adj.  mélancolique. 

Atrabile  ,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 

Atra&ylis  ,  plante  qui  n'eft  point 
le  Chardon  bénit 

Âtre ,  f.  m.  c  eit  le  fol  d'une  che- 
minée. 

Atri ,  ville  dans  le  Royaume  de 
Naples. 

Atroce,  a  i],  m.  &  f.  exceflif. 

Atrocité ,  f.  f.  qui  contient  quel- 
que chofe  d'atroce. 

Atronchement ,  f.  m.  droit  Sei- 
ne^irial. 

Atrophié ,  phiée  ,  adj.  Membre 
atrophié,  qui  ne  prend  point 
de  nourriture. 

Atrophie,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Atropos  ,  f.  f.  nom  d'une  des  trois 
Parques. 

Attabler  ,  v.  n.  Il  eft  populaire. 

s'afièoir  autour  d'une  table. 
Attache ,  f.  f. 
Attaché  ,  ée  ,  adj. 
Attachement ,  f.  m.  ardeur  ,  paf- 

fuwu  zele. 
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Attacher ,  v,  a.  lier  une  ehofe  l 
une  autre. 

Attaquable ,  adj. 
I  Attaquant ,  f.  m. 
|  Attaque,  f.  f. 

Attaqué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Attaquer ,  v.  a.  commencer  une 
querelle  j  orTenfer  le  premier. 

Attédier  ,  v.  a.  ennuyer. 

Atteindre  ,  v.  a.  toucher  ,  arriver, 
parvenir. 
J'atteins ,  tu  atteins  ,  il  atteint: 
nous  atteignons ,  vous  atteignez, 
ils  atteignent.  J'atteignois  ,  &c. 
J'ai  atteint,  &c.  J'atteignis, 
&rc.  J'atteindrai ,  &c.  Que  j'at- 
teigne ,  &c.  Que  j'atteignilTe, 
&c.  Atteins,  atteignez.  Attei- 
gnant. 

Atteint ,  einte  ,  adj. 

Atteinte,  f.  f.  coup  léger.  Atta- 
que. 

Attelage ,  f.  m.  aflemblagc  d'ani- 
maux* pour  tirer  une  voiture. 

Attelé ,  ée  part.  paf.  &  adj. 

Atteler ,  v.  a.  attacher  des  che- 
vaux ou  des  boeufs  à  an  car- 
rolTe  ,  ou  à  une  charrette. 

Attelier ,  f.  m.  lieu  où  plufîeurs 
ouvriers  travaillent  enfemble. 
Prononcez  Va  long ,  &  ne  fai- 
tes fentir  qu'un  t. 

Attellée,f.  f.  t.  de  Chirurgien. 

Attelles ,  t.  de  Vitrier. 

Attelloire ,  f.  f.  t.  de  Bourrelier. 

Attenant ,  ante,  adj.  Il  eit  aufli 
adv.  &  prépolition.  Voifin ,  con- 
tigu ,  tout  près. 

A  ttendant ,  ante ,  adj# 

en  Attendant ,  adv. 

Attendre,  v. a. 

J'attends,  tu  attends, il  attend: 
nous  attendons ,  vous  attendez» 
ils  attendent.  J'attendois,  &c. 
J'ai  attendu,  &c.  J  attendis,  &c. 
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Jattendrai ,  Sec.  Atttends  ,  at- 
tendez. Que  j'attende  ,  &c.  J'at- 
tendrois,  &c.  Que  j' attendre  , 
&c.Que  nous  attendiflions ,  8cc. 
Attendant. 

Attendri ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 
Attendrir ,  v.  a.  rendre  tendre  , 

toucher  de  compaflion. 
AttendruTement ,  f.  m.  pitié,  com- 
paffion. 

Attendu  ,  ue  ,  adj. 
Attendu  que  ,  conjonction  caufa- 

tive.  Puifque  j  vu  que. 
Attentat  ,  f.  m.  outrage ,  crime 

énorme. 

Attentatoire ,  adj.  t.  de  Palais. 

Attente ,  f.  f.  efpérance. 

Attenter  ,  v.  n.  entreprendre  quel- 
que chofe  pour  nuire  à  quel- 
qu'un. 

Attentif ,  ive  ,  adj. 
Attention  ,  f.  f.  application  d'ef- 
prit. 

Attentivement ,  adv. 

Atténuatif ,  ive  ,  adj. 

Atténuation  ,  f.  f.  affoibUiTement. 

Atténué ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Atténuer,  v.  a.  affaiblir. 

Attereau ,  f.  m.  t.  de  Traiteur. 

Atterrage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Endroit  où  l'on  vient  recon- 
noître  la  terre  en  revenant  de 
voyage. 

Atterrer,  v.  a.  renverfer  quel- 
qu'un par  terre ,  l'accabler ,  le 
ruiner. 

Atterrir ,  v.  a.  t.  de  Marine.  Pren- 
dre terre. 

AtterrirTement ,  f.  m.  limon  ,  fa- 
ble qui  font  changer  de  lit  à  une 
rivière. 

Attention  ,  f.  f.  certificat. 
Atteitc ,  ée,  par:,  paf.  3c  adj. 
Atteler ,  v.  a.  certifier ,  prendre 
à  témoin. 
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Atticifme,  f.  m.  façon  de  parler 
ferrée  &r  concile. 

Atticurgcs,  t.  d'Architecture.  Co- 
lonnes quarrées. 

Attiédi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 

Attiédir ,  v.  a.  rendre  tiède.  Ra- 
lentir. 

Attiédiflefnent,  f.  m.  tiédeur ,  re- 
froidilfement. 
Attifé  ,  ée  ,  adj. 

Attifer ,  v.  a4  vieux  mot  qui  veut 
dire  ,  parer  ,  ajufter* 

Attifer ,  f.  m.  ornement  de  tête. 
Ileft  vieux. 

Attique ,  pays  en  Grèce. 

Attirail ,  1.  m ,  bagage,  équipage. 

Attirant ,  an  te  ,  adj. 

Attiré ,  ée  ,  part.  paf.  Se  adj. 

Attirer ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Attisé  ,  ée  ,  adj. 

Attifer  ,  v.  a.  approcher  les  tifons 
les  uns  des  autres  s  exciter. 

Attifeur ,  eufe .  adj. 

Attifonnoire ,  f.  m.  t.  de  Fondeur» 

Attitré  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Attitrer ,  v.  a.  apotter  quelqu'un* 

Attitude ,  C  f»  t.  de  Peintre  &  de 
Sculpteur. 

Attole ,  f.  f.  efpece  de  Teinture. 

Attouchement ,  f.  m. 

Attoucher  ,  v.  n.  appartenir  par 
confanguinité.  Il  eft  vieux. 

Attournance ,  f.  f.  t.  de  Coutume* 

Attournement ,  f.  m.  t.  de  Cou- 
tume. 

Attractif ,  ive ,  adj.  qui  a  la  vertu 
d'attirer. 

Attraction  ,  f.  f.  l'action  d'attirer. 
Attractrice  ,  adj.  f.  qui  a  la  vertu 
d'attirer. 

Attractilis,  f.  m.  t.  de  Botanique. 
C'elt  le  Chardon  bénit. 

Attraire  ,  v.  a.  attirer  par  quel- 
que appât ,  ou  vertu  fecrette. 

II  ij 
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Attrait ,  f.  m,  inclination ,  pen- 
chant ,  charmes ,  appas. 

Attrape ,  f.  f.  piège. 

Attrapé,  ée  ,  adj. 

Attrapemignon ,  f.  m.  cagot  qui 
attrape  les  {impies. 

Attrape-mouches ,  f.  m.  petit  oi- 
feau. 

Attraper,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Actrapeur  ,\eufe  ,  f.  m.  &  f. 

Attrapoire  ,  f.  f.  piège. 

Attrayant,  ante ,  adj.  charmant , 
engageant. 

Attremper,  v.  a.  donner  de  la 
trempe  au  fer. 

Attribué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Attribuer ,  v.  a.  imputer. 

Attribut ,  f.  m.  propriété  qui  con- 
vient à  une  perfonne ,  à  une 
chofe. 

Attributif,  ive,adj. 
Attribution ,  f.  f.  concefîion  de 
droits. 

Attributs,  f.  m.  plur.  t.  de  Pein- 
ture. 

Attriftant ,  ante  ,  adj. 
Attrifté ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Attrilter,  v.  a.  caufer  du  cha- 
grin. 

Attrition ,  f.  f.  douleur  d'avoir 
offensé  Dieu  à  caufe  des  châti- 
ments dont  il  punit  le  péché.  En 
t.  de  Phyfique  il  fignifie  le  frot- 
tement de  deux  corps. 

Attroupé  ,  ée ,  adj. 

Attroupement ,  f.  m. 

Attrouper  ,  v.  a.  aflembler. 

Au,  particule  formée  par  con- 
traction de  la  piépofition  à  ,  & 
de  l'article  le  :  il  îert  à  marquer 
le  datif  fingulier  des  noms  maf- 
culins  qui  commencent  par  une 
çonfonne  :,il  fait  au  pluriel  aux  , 
par  contraitioa  de  à  >  il  fert  à 


A  V  A 
marquer  les  datifs  pluriels. 
Avachir  ,  s* Avachir ,  v.  n.  s'a- 
mollir. 

Avage,  f.  m.  droit  que  levé  le 
bourreau  fur  plufieurs  fortes  de 
marchandifes ,  tous  les  jours  de 
marché. 

Aval ,  f.  m.  t.  de  Négoce  &  de  Ba- 
telier. 

Avalaifon  ,  f.  f.  chûte  d'eau  im- 
pétueufe. 

Avalanges  ,  f.  f.  plur.  chûte  de 
neiges^  détachées  des  monta- 
gnes. 

Avalant,  ante,  adj.  t.  de  Batelier, 

Avalé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Avalée ,  f.  f.  t.  de  Manufacture. 

Avaler ,  v.  a. 

Avaleur  ,  f.  m.  gourmand* 

Avalies ,  t.  de  Commerce  entre 
les  Bouchers  &  les  Mégifiiers. 

Avaloire  ,  f.  f.  t.  de  plaifanterie 
qui  fe  dit  d'un  goficr  ,  d'un  gour- 
mand. 

Avaion ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Avalure  ,  f.  f.  t.  de  Manège. 

Avalure  ,  f.  f.  maladie  des  Serins, 

Avance  ,f.  f.  ce  t.  a  plufieurs  fi- 
gnifications. 

Avancé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Avancement,  1.  m.  élévation,  pro- 
grès. 

Avancer  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Avanie  ,  f.  f.  infulte. 

Avant ,  prépofition  Se  adv. 

Avant,f.m.t.  deMarine,La  proue. 

Avantage  ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Avantagé  ,  ée  ,  adj. 

Avantager,  v.  a.  faire  à  quelqu'un 
quelque  gratification  particu- 
lière. 

Avantageufement ,  adv» 
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Avantageux  ,  eufe  ,  adj. 
Avant-bec  ,  f.  m.  t.  d'  Architecte. 
Avant-bras ,  f.  m.  t.  de  Chirurgie. 
Avant-corps  ,  f.  m.  t.  d'Architec- 
ture. 

Avant-cour  ,  C  f. 
Avant-coureur  ,  f.  m. 
Avant-couriere ,  f.  f. 
Avant-dernier  ,  ère ,  adj. 
Avant  faire  droit ,  t.  de  Palais» 
Avant-foffé ,  f.  m. 
Avant-garde ,  f.  f. 
Avant-goût  >f.  m.  t.  de  Spiritualité. 
Avant-hier ,  adv. 
Avant-logis ,  f.  m. 
Avant-main  ,  f.  f. 
Avant-mur ,  f.  m.  t.  de  Fortifica- 
tion. 

Avant-pêche ,  f.  f.  pêche  précoce. 
Avant-pieu  ,  f.  m.  t.  de  Charpen- 
tier. 

Avant-poignet ,  f.  m.  t.  d'Anato- 
mie. 

Avant-portail ,  f.  m. 
Avant-propos  ,  f.  m.  préface  d'un 
livre. 

Avant-quart ,  f.  m.  t.  d'Horloge- 
rie. 

Avant  que  de  ,  adv.  &  prépofo. 
Tous  les  compofés  de  cette 
Prépofition ,  comme  avant-cou- 
reur,  avant-garde  ,  avant-hier  ; 
&plufieurs  autres  ,  fe  mettent 
avec  une  divilkm  ,  comme  ceux 
que  je  viens  de  citer  ,  &  font  de 
même  genre  que  le  fubltantif 
fimple. 

Avant-toit ,  f.  m.  toit  avancé. 
Avant-train ,  f.  m.  t.  de  Charron. 
Avant-veille  ,  f.  f.  furveille. 
Avare  j  adj.  m.  &  f. 
Avarement ,  adv.  ne  le  dit  plus. 
Avarice,  f.  f.  paffion  déréglée 
pour  les  richelTes. 
Avaricicux  >  eufe ,  adj. 
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A  varie,  f.  £  t.  de  Marine,  dom- 
mage arrivé  à  un  vaiflèau  ,  ou 
aux  marchandifes  dont  il  elr. 
chargé  ;  c'eit  aufïi  un  droit  qui 
fe  paie  par  chaque  vaifieau  pour 
l'entretien  du  port  où  il  mouille. 

Avafte  ,  t.  de  Mer.  C'eit  aficz. 

À  vau-l'eau,  t.  de  Batelier,  fuivant 
le  cours  de  l'eau. 

Aubade ,  f.  f.  concert  qu'on  don- 
ne au  point  du  jour  à  la  porte  de 
quelqu'un. 

Aubain  ,  f.  m.  étranger  qui  n'eft 
pas  naturalisé. 

Aubaine  .  f.  f.  c'eft  la  fucceflion 
d'un  aubain  qui  appartient  au 
Seigneur  •>  c'elt  auûx  tout  droit 
cafuel  qui  arrive  à  quelqu'un. 

Auban  ,  f.  m.  droit  qui  fe  paie 
au  Seigneur  ,  ou  aux  Officiers  de 
Police  pour  avoir  permiffioa 
d'ouvrir  boutiqne. 

Aube ,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs  fîgni^ 
rications. 

Aube-épine  ,  f.  f.  épine  blanche. 
Aubenas  ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 

Aubenton  ,  ville  de  france  en  Pi- 
cardie. 

Auber  ,  bu  Aubère,  adj.  t.  de  Ma- 
nège. 

Auberge  ,  f.  f.  maifon  où  on  loge, 
&  oà  on  donne  à  manger. 

Aubergifte ,  f.  m.  Se  f.  parlant 
d'une  femme. 

Auberon  ,  f.  m.  t.  de  Serrurier. 

Auberonniere  ,  f  f.  t.  de  Serrurier. 

Aubervilliers  ,  f.  f.  forte  de  laitue 
fort  dure. 

Aubeffin  ,  f.  m.  arbriffeau. 
Aubctcrre  ,  ville  de  france  en 
Sain  congé. 

Aubier  ,  ou  Aubour  ,  f.  m.  t.  de 
Forêts. 

Aubifoin3  f.  m.  plante* 
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Aubigny  ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Aubin ,  f.  f.  t.  de  Manège.  C'elt 
aufli  le  blanc  d'un  œuf. 

Aubinet ,  ou  St.  Aubinec ,  t.  de 
Marine.  Pont  de  cordes. 

Aubour ,  f.  m.  force  d'arbre. 

Aubrier,  f.  m.  oifeau  de  proie. 

Aubuflbn  ,  ville  de  france  dans  la 
Marche  ,  renommée  par  fa  Ma- 
nufacture de  TapilTerie. 

Au&uaire  ,  f.  m.  t.  de  Bibliothé- 
caire. Supplément. 

Aucun ,  cune  ,  pronom. 

Aucunement ,  adv.  Il  vieillit. 

Audace  ,  f.  f.  hardieffe  mêlée  d*in- 
fblence. 

Audacieufement ,  adv. 
Audacieux,  eu(e>  adj. 
Au  deçà ,  prépofition  qui  régit  le 
génitif. 

Au  delà ,  prépofition  qui  régit  le 
génitif» 

Audience,  f.  f.  a&ion  par  laquelle 

on  écoute  ;  lieu  où  l'on  plaide. 
Audiencier,  f.  m.  HuuTier  qui 

fert  à  l'audience  pour  appeller 

les  caufes  par  placets. 
Auditeur  ,  f.  m.  celui  qui  écoute. 
Auditif,  ive  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Audition  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Auditoire ,  f.  m.  nom  collectif. 
Avé  ,mot  Latin  francisé.  Je  vous 

falue. 

Avec  ,  prépofition  conjonctive  qui 
régit  raceufatif. 

Aveindre  ,  v.  a.  fe  conjuge  com- 
me Atteindre.  Il  fignifie  tirer 
hors. 

Aveine  ,  ou  Avoine  ,  f  f. 

L'Académie ,  Furetiere,  Cale- 
pin ,  Delbrun  ,  le  Dictionnaire 
des  Arts ,  Danet ,  Boudot  & 
plulîeurs  autres,  écrivent  avoi- 
ne y  fuivant  l'ancienne  Ortho- 
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graphe.  Joubert  écrit  aveine 
avoine ,  &  lauTe  le  choix  des 
deux.  ftichelet  n'admet  qu'a- 
veine.  Tachard  dans  fon  Dic- 
tionnaire Latin  dit  qu'aveine  e(t 
aujourd'hui  plus  en  ufage  qu'a- 
voine ,  ce  qui  cil  très-véritable. 
Pour  moi  je  préférerois  aveine 
à  avoine  ,  parce  que  ce  mot 
répond  mieux  à  fon  composé 
avenagey  &  au  mot  Latin  avena. 
Les  mots  François  qui  font  dé- 
rivés des  Latins  en  ena ,  ont 
ordinairement  leur  terminaifon 
en  eine  ou  ene,  Exemp.  plena\ 
pleine ,  arena ,  arène,  &c.  Ce- 
pendant l'Académie  s'eft  décla- 
rée pour  avoine  ,  fans  parler  à%&- 
veine. 

Aveline ,  f.  f.  efpece  de  noifette. 
Avelinier ,  f.  m.  plus  communé- 
ment. Coudrier. 

Avenage  ,  f.  m.  Droit  Seigneurial. 
Redevance  d'aveine. 

Avenant ,  ante  ,  adjv  gracieux. 

À -l'avenant ,  adv.  Il  lent  fon  vieux 
ltyle  y  à  proportion. 

Avènement ,  f.  m.  venue  ,  arri- 
vée. 

Avenir,  v.  n.  arriver. 

Ce  verbe  ne  fe  conjugue  que 
dans  les  troifiemes  perfonnes.  Il 
avint ,  il  avenoit ,  il  aviendra  > 
qu'il  avienne,  avenant. 

Avenir  ,  f.  m.  Le  temps  à  venir. 

Avent ,  f.  m.  t.  d'Églife. 

Aventure  ,  f.  f.  événement  inopi- 
né. 

À  l'aventure ,  ad. 
Aventuré  ,  ée ,  adj. 
Aventurer  ,  v.  a.  rifquer. 
Aventureux ,  eufe  ,  adj.  hors  d*u- 
fage. 

Aventurier ,  riere  ,  f.  m.  &  f. 
Ayeaturine ,  f.  £  forte  de  pierre* 
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precieufe. 

Avenu  ,  ue  ,  adj. 

Avenue,  f.  f.  chemin  ordinaire- 
ment garni  d'arbres  par  où  Ton 
arrive  en  quelque  lieu. 

Avéré ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Avérer  ,  v.  a.  prouver. 

Averne  ,  f.  m.  t.  poétique  qui  fi- 

^gnirie  l'enfer. 

À  verfe  ,  façon  de  parler  adverbia- 
le, qui  ne  fe  dit  qu'en  cette  phra- 
fe  :  //  pleut  à  verfe. 

Averfion  ,  f.  f.  haine. 

Averti ,  ie  ,  adj. 

Avertin  ,  f.  m.  maladie  d'efprit 
qui  rend  furieux. 
Avertir, v.  a. 

Avertilfement,  f.  m.  avis,confeil. 
Avertifleur ,  f.  m.  officier  chez  le 
Roi. 

Avefnes  ,  ville  des  Pays-Bas. 
Aveu  ,  f.  m.  Aveux  ,  au  pluriel. 
Aveugle ,  f.  m.  &  adj. 
Aveuglé  ,  ée  ,  part  paf.  &  adj. 
Aveuglement ,  f.  m. 
Aveuglément,  adv. 
Aveugler  ,  v.  a. 

Aveugiette ,  ou  Aveuglettes ,  adv. 

À  tâtons. 
Auge,  f.  f.  pièce  de  bois  creusée  en 

long. . 

Augée ,  f.  f.  plein  une  auge. 
Augelot ,  f.  m.  t.  de  Vigneron. 
Auget,  f.   m.  t.  d'Oifelier,  &: 
d'Artillerie. 

Augment  ,  f.  m.  t.  de  Droit. 
Augment,  f.  m.  t.  de  Grammaire 
Grecque.  Augmentation. 
Augmentateur  ,  trice ,  f.  m  &  f. 
Augmentatif,  ivc ,  adj. 
Augmentation ,  f.  f. 
Augmenté ,  ée  ,  adj. 
Augmenter  ,  v.  a.  accroître. 
Augurai  ,  aie,  adj. 
Augure  ,  f.  m.  préfage. 
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Augurer  ,  v.  a.  conjecturer. 
Augultale ,  f.  m.  dignité  chez  les 
Romains. 

Augufte ,  adj.  m.  &  f.  majeftueux. 

St.  Augultin  ,  f.  m.  Évêque  d'Hip- 
pone  ,  fort  connu  par  fes  Ou- 
vrages. 

Auguftin  ,  f.  m.  Religieux. 
Auguftine  ,  f.  f.  Reiigieufe. 
Aviotuaillement ,  f.  m.  provifion 
de  vivres. 

Avichiailleur  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Avide,  adj.  m.  &  f. 
Avidement ,  adv. 
Avidité ,  f.  f.  paffion  pour  quel- 
que chofe. 

Avignon  ,  ville  de  francc  en  Pro- 
vence. 

Avignonois,oife,  f.  m.  &  f.  Qui 

elt  d'Avignon. 
Avila ,  ville  d'Efpagne. 
Avili ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 
Avilir  ,  v.  a.  rendre  vil  &  meprî- 

fable. 

Aviliffement  ,f.  m.  mépris. 

Avillons ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 

Aviné  ,ée  ,  adj.  imbibé  de  vin. 

Aviner ,  v.  a.  n'eft  guère  en  ufage 
qu'au  participe. 

Aujourd'hui ,  adv.  de  temps. 
Autrefois  on  écrivoit  Aujour- 
d'huy.  V.  Pr.  let.  T. 

Aviron  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Avironner ,  v.  n.  fe  fervir  de  l'a- 
viron. 

Avis ,  f.  m.  AvertilTcment ,  con- 

feil ,  fentiment. 
Avisé  ,  ée  ,  adj.  prudent ,  fage, 
Avifement ,  f.  m.  pensée. 
Avifer  ,  v.  a.  &  11.  penfer. 
Avitaillé  ,  ée  ,  adj. 
Avitaillement ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 
Avitailler  ,  v.  a.  mettre  des  vivres 

dans  une  place. 

Avivage,Um.  t.  de  Miroitier. 
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Aviver ,  v.  â*  rendre  plus  vif. 
Avives, f.  f.  plur.  maladie  des  che- 
vaux. 

Aulique ,  adj.  Officier  d'une  Cour 
fup  irieure  dans  i'Empire  d'Alle- 
magne. 

Aumailles ,  C  f.  plur.  nom  que 
Ton  donne  à  des  bêtes  à  corne. 

Aumale  ,  petite  ville  de  france  en 
Normandie. 

Aumône, f.f.  charité  qu'on  fait 
aux  pauvres. 

Aumôné  ,  ce  ,  adj. 

Aumônéc ,  f.  f.  pain  que  Ton  don- 
ne aux  pauvres  ,  après  un  enter- 
rement. 

Aumôner ,  v.  a.  Il  n'eft  d'uiage 
que  dans  la  Pratique. 

Aumônerie,  f.  f.  Office  Clauftral. 

Aumônier  ,  iere ,  f.m.  Se  f. 

Aumuce,  f.  f.  fourrure  que  les 
Chanoines  portent  fur  le  bras. 
Du  Cange  ,  fol.  158.  rapporte 
plufieurs  autorités  &  paÂages 
qui  prouvent  que  de  tout  temps, 

•  &  dans  tous  les  pays  on  a  écrit 
<n  Latin  almucia  ,  aumucia  & 
almucium,  &  en  François. au- 
muce.  Ainfî  Danet ,  Richelet  & 
Joubert  ont  tort  d'écrire  aumujfe 
avec  double  {f. 

Aunage ,  f.  ù  mefurage  à  l'aune. 

Aunaie  ,  f.  f.  lieu  planté  d'aunes. 

Aane  ,  f.  m.  arbre. 

Aune  ,  f.  f.  mefure. 

Auné  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Aunée,Û  u  plante. 

Aimer  ,  v.  a.  mefurer  à  l'aune. 

Auneur ,  f.  m.  officier  commis 
pour  marquer  &  vifiter  les  au- 
nes. 

Aunis,  pays  de  france  dans  la 
Saintonge. 

Avocatier,  v.  n.  faire  la  profçf- 
iion  d'Avocat.  Il  sft  bas. 


A  V  O 

Avocaflêrie ,  f.  f.  n'eft  plus  d'u- 
fage. 

Avocat  ,  U  m.  celui,  qui  plaide 
les  caufes. 

Avocatoire ,  adj.  t.  de  Jurifpru- 
dence. 

Avoine ,  f.  f.  V.  ^iveine. 
Avoinerie ,  f.  f.  lieu  femé  d'a- 
voine. 

Avoir  ,  verbe  auxiliaire  ,  dont  la 
conjugaifon  eft  fort  irréguliere. 
J'ai ,  tu  as,  il  a  :  nous  avons , 
vous  avez  ,  ils  ont.  J'avois  ,  tu 
avois ,  il  avoit  :  nous  avions , 
vous  aviez  ,  ils  avoienu  J'ai  eu  > 
&:c.  non  pas  j  ai  eu  :  j'eus  , 
tu  eus ,  il  eut  :  nous  eûm*s, 
vous  eûtes,  ils  eurent.  J'avois 
eu  ,  &c.  J'aurai  ,  tu  auras ,  il 
aura  :  nous  aurons ,  vous  au- 
rez, ils  auront.  Que  j'aie, que 
tu  aies  ,  qu'il  ait  :  que  nous 
avions ,  que  vous  aviez ,  qu'ils 
aient.  J'aurois ,  &c.  Que  j'euflè , 
que  tu  euffes,  qu'il  eut.  Que 
j'enfle  eu  ,  &c.  Ayant. 

Avoir  ,  f.  m.  bien.  Ceft  tout  mon 
avoir. 

Avoifinement ,  f.  m.  projet  de  réu- 
nion des  Catholiques  avec  les 
Proteftants. 

Avoifiner  ,v.  a.  Être  voifîn. 

Avorté  ,  ée ,  adj. 

Avortement ,  f.  m. 

Avo  ter ,  v  n.  mettre  bas  avant  le 
temps  j  ne  pas  réuflir 

Avorton  ,  t  m.  né  avant  le 
temps. 

Avoué ,  f.  m.  prote&eur  d%une 

Églife. 

Avouer  ,  v.  a  confelfer  ,  approu- 
ver ,  reconnoître. 

x\voyé,pu  Avoué,  C  m.  Magif- 
trat  des  villes  SuUfes. 

Auparavant  adv. 
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Il  y  a  des  gens  qui  font  fuivre 
auparavant  d'un  que  ,  &  qui  di- 
fent  auparavant  que  de  faire  cela  : 
c'ell  fort  mal  parler  ;  car  c'eft 
confondre  le  mot  auparavant , 
qui  étant  adv.  ne  régit  rien , 
avec  la  prépofitîon  avant. 
Au  pis  aller  ,  adv. 
Auprès  ,  prépolîtionj 
Avranches,  ville  de  france  en 
Normandie. 

Avranchin  ,  petit  pays  de  france 
en  Bafle-  Normandie. 

Auray ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Auréole, £  f.  petit  cercle  de  lu- 
mière que  les  Peintres,  &c. 
mettent  autour  de  la  tête  des 
Saints. 

Auriculaire,  adj.  qui  fe  connoît 
par  les  oreilles. 

Aurifique,  adj.  vertu  aurifique, 
c'eft  la  puiflance  de  changer 
quelque  chofe  en  or. 

Avril ,  f.  m.  quatrième  mois  de 
Tannée. 

Aurillac  ,  ville  de  france  dans  la 

Haute-Auvergne. 
Aurillas,  t.  de  Manège. 
Aurore ,  f.  f.  le  point  du  jour. 
Aurore ,  f.  f.  fille  du  Soleil  &  de 

la  Lune. 

Ausbourg,  ville  d'Allemagne  dans 
la  Souabe. 

Aufch,ou  Auch,  ou  Aux,  ville 
dôfrance  en  Gafcogne.  Pronon- 
cez Auche. 

Auchois ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 
<TAufch. 

Aufpice ,  f.  m.  préfage ,  protec- 
tion. 

Aufpicine,f.  f.  l'art  de  deviner 
par  le  moyen  du  chant ,  du  vol 
&  de  l'appétit  des  oifeaux. 

Aufli ,  conjon&ion  â  ou  augmen- 


AU  f 
tative ,  ou  comparative. 
Aufli-bien  que *  conjonction. 
Auiïi-tôt ,  adv. 
Auffi-tôt  que ,  conjonction. 
Aufter ,  f.  m.  vent  extrêmemenç 
chaud. 

Auftere ,  adj.  rigide. 
Auftéremént,  adv. 
Auftérité ,  f.  f.  févérité. 
Auftral ,  alç ,  ad.  t.  de  Géogra- 
phie. Qui  eft  du  Midi. 
Auftrafie,  grand  pays  de  la  France 
Orientale  qui  avoit   titre  de 
Royaume 

Auftrafien  ,  enne ,  f.  m.  &  f. 
Auftregue,  £  m.  juge  en  Alle- 
magne. 

Autan,  f.  m.  vent  qui  fouffle  du 
côté  du  Midi. 
Autant ,  adv. 
Autant  que ,  conjonction. 
Autel ,  f.  m.  C'eft  dans  l'Églife  le 
lieu  où  fe  fait  le  Sacrifice. 
Auteur  ,  Autrice  ,  £  m.  &  f.  Ce- 
lui ou  celle  qui  compote  quelque 
ouvrage  d'esprit ,  qui  a  fait  ou 
inventé  quelque  chbfe  qui  en  eft 
la  caufe. 

Authenticité ,  £  £ 
Authentique ,  adj.  célèbre,  folenv 
nel. 

Authentiquée ,  £  f.  femme  con- 
vaincue d'adultère. 
Authentiquement ,  adv. 

Ces  quatre  mots  viennent  du- 
Grec  que  les  Latins  ont  imité 
en  écrivant  authenthus  :  mais 
Richelet  a  jugé  à  propos  d'en 
retrancher  la  lettre  h ,  &  a  fait 
tomber  plufieurs  favants  dans 
la  même  faute ,  entr'autres  Jou- 
bert.  Danet  plus  modefte  qu* 
lui ,  a  lauTé  au  public  le  choix 
des  deux  manières  d'écrire. 
,  Autocéphale ,  £  m.  Ce  mot  eft 
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Grec>&  fignifie  Chef.  [  Bourgogne. 

Auto-da-fé,  f.  m.  Jugement  de  Autunois ,  contrée  de  france  dans 
l'inquiiition. 


Autographe  ,  f.  m.  &  adj.  ce  qui 
eft  écrit  de  la  main  d'une  per- 
fonne. 

Automate  9  f.  nu  machine ,  qui 
par  des  reiTorts  cachés  fe  remue 
d'elle-même. 
>  Àutomatifme ,  f.  m» 

Automnal ,  aie ,  adj. 

Automne ,  f.  f.  faifon. 

On  prononce  Entonne  ,  mais  il 
faut  écrire  Automne. 

Automne ,  f.  f.  Divinité  allégori- 
que qu'on  dit  être  la  Déeffe  des 
fruits. 

Autorifation,f.  f.t.  de  Palais» 
Autorisé ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Autorifer ,  v.  a.  appuyer  de  fon 

crédit  ,  approuver. 
'Autorité,  f.  f.  pouvoir,  crédit, 

paiTage  de  quelque  Auteur. 
Autour ,  prépofition* 
Autour,  f.  m.  grand  oifeau  de 

poing ,  qui  fert  à  la  chaffe  du 

vol. 

Autourferie ,  f.  f.  art  de  dreffer 
les  oifeaux  pour  la  chaffe  du 
vol. 

Autourfier ,  f.  m.  celui  qui  dreffe 
les  Autours. 

Au-travers ,  À-travers  ,  prépofi- 
tion. 

Autre ,  f.  m.  &  f.  pronom* 

Autrefois ,  adv. 

Autrement ,  adv. 

Autre-part ,  adv. 

Autriche,  nom  d'une  des  plus 
puiffantes  maifons  de  l'Europe , 
&  Royaume  en  Allemagne. 

Autrichien,  enne ,  f.  m.  &  f. 

.  Autruche ,  f.  f.  oifeau. 

Autrui,  f.m. autre. 

Aman ,  Yilk  de  franco  dans  la 


le  Duché  de  Bourgogne, 
Autunois  ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  Qui 
eft  d'Autun. 

Auvent ,  f.  m.  petit  toit  qu'on 
met-au-deffus  des  boutiques.  .■ 

Auvergnat ,  ate ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  d'Auvergne. 

Auvergne,  province  de  France* 
Auvernas,  ou  Auvernat ,  f.  m. 

Gros  vin  d'Orléans. 
Auvefque,  f.  f.  efpece  de  cidre 

excellent* 

Auvillar,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

^uxerre ,  ville  de  france  en  Bour- 

Auxerrois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  d'Auxerre. 

Auxerrois ,  pays  de  france  dans 

la  Bourgogne. 
Auxiliaire^  adj*  m*  &  f. 
Auxois,  petit  pays  de  france  dans 

la  Bourgogne. 

Auxonne ,  petke  ville  de  france 
dans  la  Bourgogne.  Prononcez 
Auflbnne. 

Axè ,  C  m.  t.  de  Géométrie.  Ceft 
la  ligne  qui  paffe  par  le  centre 
d'une  fphere ,  ou  d'un  globe. 

Axel ,  ville  des  Pays-Bas ,  con- 
quifeparles  François  en  1747» 

Axi,  elpece  de  poivre. 

Axifuge  ,  adj.  m.  &  f.  qui  a  la 
faculté  de  s  éloigner  d'un  axe. 

Axinomancie ,  f.  f.  c'eft  l'art  de 
deviner  par  la  hache. 

Axiome ,  f.  m.  maxime  confiante. 

Axipete ,  adj.  m.  &  f.  qui  a  la  for- 
ce  de  s'approcher  d'un  axe. 

Axonge  ,  ou  Axunge ,  f.  f.  c'eft  la 
graiffe  que  l'on  nomme  oing. 

Ay ,  ville  de  france  en  Champa- 
gne. Prononce*  Ai. 
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Ayant ,  non  pas  Ui&nt ,  participe 
Ai  verbe  avoir.  V»  Pr»  lcttr.  T 
&  ï. 

Ce  participe  eft  indéclinable, 
8c  n'a.  ni  féminin  ni  pluriel*  :  1^ 
y  en  a  pourtant  qui  écrivent  Ces 
ayants  eaufe ,  parce  qu'il  eft  re- 
gardé là  comme  lubftantif. 

11  y  aphfieurs  Modernes  qui 
écrivent  àiant  avec  un  ï  tréma  : 
c'eft  une  faute ,  parce  que  le 
Érema  ne  fe  doit  jamais  pronon- 
cer avec  4a  voyelle  qui  le  pré- 
cède, comme  on  en  peut  juger 
par  le  mot  aïeuf  :  qu'on  pro- 
nonce a-ïeul  3  8r  qu  au  contrai- 
re on  prononce  ai-iant.  Ainfi  il 
but  écrire  ayant ,  parce  que  1> 
alefon  de  deux  iù 
Aye,  forte  d'interjeâion  dont  fe 
fervent  les  Chartiers ,  &  qui  pa- 
roît  faite  de  aille  y  Impératif 
daller. 

Aymargue ,  ville  de  firance  dans 
fc  Languedoc.  ■ 

Azebro,  f.  m.  efpece  tfe  cheval  qui 
fe  trouve  en  Éthiopie» 
Azerbe  s  c'eft  la  mufeade  maie. 
Azerole,  G  f.  fruit  qui  croît  en 


A  Z  t?  K> 

Provence. 

Azerolier,  C  m.  arbre* 
Azimut ,  f»  m.  t.  d' Astronomie* 
Azimutai  >  aie ,  adj» 
Azof,  ville  de  Turquie» 
Azone ,  f.  m»  &  f.  Dieu  reconnu 

&  adoré  par  tous  les  peuples. 
Azouf.m.t.  de  Chyrnie. 
Azur,  £  m.  pierre  minérale  de 

couleur  bleue» 
Azuré  ,  ée ,  adj. 

Azurer,v.  a.  mettre  en  couleur 
d'azur» 

Azygos ,  f.  m.  t.  de  Médecine* 
Azyme ,  f.  m.  &  adj.  Pain  azyme* 
c*eft-à-dite,fâns  levain» 
Richelet  écrie  azime  :  mais  non 
content  de  réformer  l'Ortho- 
graphe Françoife,  il  n'épargne 
pas  même  l'Orthographe  lati- 
ne ,  en  écrivant  azimu» ,  fans 
fe  foucier  de  Pufage  auquel  tous 
les  Savants  fç  foumettent .  & 
fans  s'embarrafTer  de  Pétymolo- 
giç  de  ce  mot ,  qui  a  été  formé 
du  Grec ,  &  qu'on  doit  par  con- 
séquent écrire  avec  un  y. 
Azymite ,  C  m.  &  f.  Qui  fe  fert 
de  pain  fans  levain» 
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Mol ,  t.  de  Mu~ 
fique. 

&*f*    *t*!U  Babel, tour  bâ- 


m 


0-  <  O-  -ÏO  <><>. 


B  ,  Subflanrif  majculin  ,  féconde  Lettre  de  V Alphabet  j 
d»  /<z  première  des  Conformes* 


Bac ,  f.  m.  grand  bateau  plat  : 

au  plur.  Ban. 
Bacalas ,  t.  de  Marine. 
Bacaliau  ,  f.  m.  autrement  morue 

feche. 

Baccalauréat ,  f.  m.  degré  dans 
rUniverfité. 

Bacchanales,  f.  f.plur*  Fêtes  en 
l'honneur  de  Bac  chu  s. 
Bacchanalifer  5  v»  n.  faire  la  dé- 
bauche* 

Bacchantes ,  f»     plur.  femme» 
qui  célébroient  la  Fête  de  Bac- 
chus.  Vh  ne  fe  prononce  pas. 
Baccharah  *  ville  dans  le  Bas-Pa- 
tinat. 

Bacchus  ,  f.  m.  Dieu  des  Païens , 
fùs  de  Jupiter  &  de  Sémélé. 
Bâcha,  ou  Bafla,  f.  m.  Officier 
Turc. 

Bachelier ,  f.  m.  qui  a  le  degré  de 

Baccalauréat. 
Bacchique ,  adj.  m.  &  f. 
Bachot ,  f.  m.  petit  bateau  qui  fert 

à  paffer  une  rivière  pour  les 

gens  de  pied. 

Bachotage,  f.  m.  vacation  <te 
batelier. 


tie  par  les  hom- 
mes après  le  dé- 
luge, quelque 
remps  avant  que  de  fe  séparer 
pour  peupler  la  terre. 
Ba-beurre ,  f.  m.  lait  de  beurre 

qui  n'eft  pas  encore  pris. 
Babil ,  f.  m.  caquet. 
Babillard  ,  arde ,  adj. 
Babiller  ,  v.  n. 

Babine ,  f.  f.  Il  ne  fe  dit  propre- 
ment que  de  quelques  animaux. 

Babiole ,  f.  f,  Chofe  de  peu  de 
valeur. 

Sabord ,  ou  Bas-bord  5  f.  m.  t.  de 
Marine.  C'eft  le  coté  gauche 
du  navire ,  quand  on  va  de  la 
poupe  à  la  proue. 

Babouche  ,  f.  f.  Soulier  des  Turcs. 

Babouin  ,  f.  m.  gros  fînge. 

Babouiner ,  v.  n,  faire  le  Bouffon. 

Babylone ,  yille  célèbre  de  TO- 
rient. 

paby lonietf  s  enne ,  f.  m,  &  f. 
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B acheteur  >  f.  m.  batelier*. 
Bacille  y  f.  m.  ou  fenouil  marin. 
Bâclage,  f.  m*  L'arrangement  des 
bateaux  dans  un  Port* 
Baclè,  ée,  adj. 

Bâcler,  v.  a.  fermer  avec  des 
chaînes  &  des  barres. 

Bacquet ,  ou  Baquet ,  f.  m.  petit 
cuvier  de  bois  ou  de  pierre. 

Baûréole ,  f.  f.  ce  font  les  rognu- 
res des  feuilles  dJor« 

Baculer ,  v.  a.  donner  des  coups 

de  bâtons. 

Baculométfie,f.  f.  ou  mefiire  des 
hauteurs  acceffibles  avec  des  bâ- 
tons. 

Badajoz  ,  ville  d'Efpagne. 
Badaud ,  aude  ,  f.  m.  &  f. 
Badaudage ,  f.  m.  action  dç  ba- 
daud. 

Badauder  *  v.  n.  faire  le  badaud. 
Badauderie ,  f.  f.  fottife. 
Bade,  ville  d'Allemagne  &  de 
Suiffe. 

Badiane  5  £  f.  femence  que  porte 
l'arbre  d' Anis  qulcxoît  à  la  Chine. 
Badigeon  ,  f.  m.  t. 4e  Maçonne- 
rie, Prononcez  Badijon.  C'eft 
un  mortier  fait  des  recoupes  de 
pierre  çle  taille. 
Badigeonner  ,  v.  a. 
Badin ,  ine ,  adj.  Il  eft  aufïi  f. 
Badinage,  C  m.  folâtrerie ,  plai- 
fanterie. 

Badinant ,  f.  m. 
Badine,  f.  f.  petite  pincette. 
Badiner ,  v»  n.  &  a. 
Badinerie,f.  f.  bagatelle  ,  puéri- 
lité. 

Bafoué ,  ée ,  adj. 

Bafouer,  v.  a*  traiter  indigne- 
ment. 

Bâfre  ,  f.  f.  goinfrerie. 
Bâfrer  ,  v.  jî.  Il  çft  bas.  Manger 
avec  avidité. 
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'Bâfreur ,  f.  m.  gourmand. 
Bagage ,  f.  m.  épuipage  de  gens* 

de  guerre*  hardes  qu'on  porte  en 

voyage. 

Bagarre  ,  f.  f.  \\  cft  du  ftyle  fa^ 

milier.  Bruit ,  tumulte. 
BagalTe ,  f.  f,  t.  populaire  &  mal-* 

honnête. 

Bagatelle ,  f.  f.  chofe  de  peu  de 

conséquence. 
Bagdad ,  ville  d'Afie. 
Bagnieres,  ville  de  france  dans 

la  Gafcogne ,  renommée  par  fes 

eaux. 

Bagnolet ,  f.  m.  ou  Bagnolette , 

f.  f.  Coëffe  des  Dames. 
Bagnolois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  Qui 

eft  de  Bagnols. 

Bagnols ,  ville  de  france  dans  le 

Languedoc. 
Bague  ,  C  f.  anneau. 
Baguenaude ,  f.  f.  fruit  du  Bague- 

naudier. 

Baguenauder,  vt  n.  ce  mot  eft 

du  ftyle  familier.  Faire  le  badaud* 
Baguenaudier ,  f.  m.  petit  arbre. 
Baguenaudier ,  f.  m.  U  eft  du  ftyle 

familier. 
Baguer ,  v.  a.  t.  de  Tailleur. 
Baguette ,  f.  f.  verge ,  houfline. 
Baguier ,  f.  m.  petit  coffre  pour 

ferrer  des  bagues. 
Bahut ,  f.  m.  Le  t  ne  fe  prononce 

point.  Coffre  dont  Ife  couvercle 

eft  arrondi. 
Bahutier ,  tiere ,  f.  m.  &  f. 
Bai ,  aie ,  adj.  couleur  de  rouge 

brun.  Il  ne  fe  dit  que  du  poil  des 

chevaux. 
Baïanifme  ,  f.   m.   erreur  de 

Baïus. 

Baïamfte ,  f.  m.  difciple  de  Baïus* 
Baie ,  f.  f.  plage.  1 
Baie  ,  f.  f.  tromperie.  Il  n'eft  que}  • 
du  ftyle  familier* 


/ 
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Baigné ,  ce  ,  ad). 

Baigner ,  v.  a.  ce  t.  a  plulîeurs 

fignifications. 
Baigneur ,  eufe ,  f.  m  &  f. 
Baignoir ,  f.  m,  lieu  où  Ton  fe 

baigne. 

Baignoire ,  f.  f.  cuve  où  lJoxi  fe 
baigne. 

Baigu,  ou  Bégu,f.  m.t.de  Manège. 

Bail ,  f.  m.  t.  de  Palais. 

Baile,  f.  m.  nom  qu'on  donne  aux 

Ambaffadeurs  de  Venife,  réfî- 

dents  à  Conftantinople. 
Baillarge  ,f.  f.  forte  de  bled. 
Baille  >  f.  f.  t.  de  Marine,  efpece 

de  cuve. 
Baillé,  ée,adj. 

Bâillement,  f.  m.  aftion  dcbâillcr. 
Bâiller  ,  v.  n.  La  première  fyilabe 
eft  longue. 

Bailler  ,  v.  a.  donner  s  la  première 

fyilabe  eft  brève. 
Baillereffe  ,  f.  £  Il  n'eft  d'ufage 

qu'en  ftyle  de  Notaire. 
Baillet  >  adj.  m.  cheval  de  poil 

roux  tirant  fur  le  blanc. 
Bailleul ,  ou  Belle,  ville  de  france 

en  Flandres. 

Bailleul ,  f.  m.  celui  qui  remet  les 
os  difloqués. 

Bâilleur  >  f.  m.  celui  qui  bâille. 

Bailleur ,  f.  m.  t.  de  Pratique.  Il 
nefe  dit  guère  que  de  celui  qui 
baille  ,  qui  donne. 

Bailli, H  m  Au  pluriel,  Baillis. 

Furetiere ,  Danet ,  Ménage  ont 
écrit  Eaillif.  Mais  Richelet , 
Joubert ,  &  le  Pcre  BufEer  écri- 
vent Bailli,  au  plur.  Baillis,  fans 
/,  &  l'Académie  a  fuivi  cette 
Orthographe. 

pailliage ,  f.  m.  t.  de  Palais. 

Baillive,  f.  f.  femme  d'un  Bailli. 

Bâillon ,  f.  m.  morceau  de  bois 

qu'on  mec  dans  la  bouche  de 
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quelqu'un  pour  l'empêcher  de 

crier  ou  de  parler. 
Bâillonné  ,  ée ,  adj.  t.  de  Blaforu 
Bâillonner,  y.  a.  mettre  un  bâillon 

dans  la  bouche  de  Quelqu'un.* 
Bain ,  f.  m.  a&ion  de  fe  baigner. 

Lieu  propre  à  fe  baigner.  . 
Bajoque ,  petite  Monnoie  d'Italie. 
Bajou,  f.  m.  t.  de  Charpentier, 
Bajoue ,  f.  f,  partie  de  la  tôte  d'ua 

cochon. 

Bajoues ,  t.  de  Vitrier. 
Baïonnette ,  f.  f.  forte  d'épée  cour- 
te ,  qui  a  un  manche  creux. 
Bairam  >  f.  m.  fête  des  Turcs. 
Baisé ,  ée  ,  adj. 

Baifemain  ,  f.  m.  t,  qui  n'a  pré* 
fentement  d'ufage  qu'en  matiero 
féodale. 

Baifement ,  f.  m.  Il  ne  ft  dit  gue* 
re ,  que  de  l'a&ion  de  baifer 
les  pieds  du  Pape. 

Baifer ,  v.  a. 

Baifer  les  mains  ,  t.  de  complu 
ment  &:  de  civilité. 

Baifer, f.  m. 

Baifeur ,  eufe ,  adj. 

Baifotter,  verbe  diminutif  &  fré* 
quentatif.  Il  eft  du  ftyle  familier» 

Baiffe ,  f.  f.  déchet. 

Baiffé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Baiffer  ,  v.  a.  ce  t.  a  plulîeurs  Si- 
gnifications. 

Baiflîere^.f.,  vin  qui  eft  au  bas. 

Baifure  ,  f.  f.  endroit  du  pain  qui 
eft  le  moins  cuit ,  &  qui  dans  le 
four  a  touché  à  un  autre  pain. 

Bal  ?  f.  m.  alfemblée  de  perfon* 
nés  pour  danfer. 

Balafre ,  f.  f.  taillade  fur  le  vifage* 
Balafré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Balafrer ,  v.  a.  faire  des  balafres 
fur  le  vifage  de  quelqu'un* 
Balaguer ,  ville  d'Efpagnç. 
Balai?  f,  m* 
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Balai ,  ou  Balais  ,  adj.  m*  qui  ne 
s'emploie  qu'avec  le  mot  Rubis, 

Balance,  £  £+  inftfumettt  pour 
peler. 

Balance ,  fi  fi  un  des  fignes  du 
Zodiaque, 

Balance ,  f.  m.  &  adj.  t.  de  danfe. 
Balancé  ,ée,  part.  paf.&  adj. 
Balancement,  f.m.  action  de  ba- 
lancer. 

Balancer,  v.  a.  examiner  une  cho- 
fe ,  la  pefer.  Héfiter. 
Balancier ,  fi  m. 

Balancines ,  fi  fi  plur.  t.  de  Marine. 

Balançoire ,  fi  fi  pièce  de  bois  mi- 
feen  équilibre  fur  quelque  cho- 
fe  d'élevé,  fur  laquelle  on  fe 
balance  s  on  en  fait  auffi  de 

■  cordes. 

Balandran,  fi  m.  manteau  de 
campagne. 

Balandre ,  fi  fi  forte  de  Bâtiment 
de  mer. 

Balant ,  fi  m.  t.  de  Marine. 

Balanus ,  t.  d'Anatomie. 

BalalTe,  f.  fi  forte  de  coite  de 
lit  à  lufage  des  pauvres ,  for- 
mée de  balle  d'aveine  ,  enve- 
loppée dans  de  la  toile.  Il  fi- 
gnifie  auffi  un  bal  de  campa- 
gne. 

Balayé,  ée,  adj. 
Balayer ,  v.  a. 

Balayeur ,  eufe  ,  adj.  fi  nu  &  fi 

Balayures  ,  fi  f.  plur. 

Balazées  ,  toile  de  coton  qui  fe 
fabrique  à  Suratte. 

Balbutiement ,  fi  m.  bégaiement. 

Balbutier ,  v.  n.  parler  avec  diffi- 
culté. 

Balcon,  f.  m.  petit  efpace  qui  s'a- 
vance hors  des  fenêtres  d'un  bâ- 
timent. 

Baldaquin,  f.  m.  efpece  de  Dais 
qu'on  porte  fur  la  tête  du  Pape. 
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Baleiné  ,  fi  fi  poifTon. 
Baleineau  ,£  rru  le  petit  d  une  ba- 
leine. 

Balenas ,  fi  rru  le  membre*  de  laba- 
leine. 

Baleftrille ,  t.  de  Marine.  Irîftru- 
ment  avec  lequel  on  prend  les 
hauteurs. 

Balevre  ,  fi  f.  t.  d'Archire&ure. 

Balin,  fi  m.  grand  drap  qui  reçoit 
le  grain  quand  on  le  vane. 

Baline ,  fi  fi  grorTe  étoffe  de  lai- 
ne qui  fert  à  faire  des  cmbala- 
ges. 

Balife ,  fi  fi  t*  de  Marine.  Signal 
que  l'on  met  dans  les  lieux  dan- 
gereux. 

Balifeur ,  fi  m.  t.  de  Marine.  Ce- 
lui qui  eft  chargé  de  veillejr  aux 
terres  des  riverains. 

Balivage ,  f.  m.  t.  des  Baux  &  Fo- 
rêts. Qompte  des  balivaux. 

Baliveau ,  f.  m.  jeune  arbre  qu'on 
laMTe  d'efpace  en  eipace  dans  un 
bois  qu'on  coupe. 

Baliverne,  f.  fi  difeours inutile. 

Baliverner ,  v.  n.  Il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. 

Ballade ,  fi  fi  Danfes  de  campagne. 

L'Académie  ,  Ménage ,  Fure- 
tjere  &  Danet  écrivent  Ballade. 
avec  deux  //  •  parce  qu'on  trou- 
ve dans  la  baflè  Latinité  bal  Lave 
pour  fait  are ,  dont  on  a  fait 
vallaXQY  ,  ballatrix  &  ballatio  y 
mots  dérivés  du  Grec.  Voyez 
du  Cange  fur  -ces  mots. 

Balladin ,  f.  m.  Balladine ,  f.  fi  II 
fe  prend  ordinairement  en  mau- 
vaife  part.  « 
L'Académie ,  ^uretiere  &  Da- 
net écrivent  de  la  forte  -,  Richelec 
&  Joubert  ne  veulent  qu'une  /. 
en  ces  mots  à  caufe  de  la  pro- 
nonciation ;  mais  ceçtc  raifon  ne 


Digitized  by 


-74-  B  À  L 

'  doit  pas  l'emporter  fut  Téty- 
.  mologie. ,  puisqu'on  prononce 
fort  bien  aler*  alant ,  quoiqu'on 
.  écrive  aller,  allant» 
Bailarin ,  f.  m.  efpece  de  Faucon, 
^alle ,  f. f.  forte  de  petite  boule* 
Palle  5  f.  f.  gros  paquet. 
Balle  >f.  f.  t.  d'Imprimerie* 
Bailer ,  v.  n.  ce  mot  eft  vieux* 
Ballet, f.  m. 

Ballon,  f.  m.  grofle  boule  de  cuir 
-  remplie  de  vent. 
Ballonnier  ,  f.  m.  faifeur  de  bal- 
lons. ti 
Ballot,  C  m.  petite  balle  de  mar- 
.  chandifes. 

Baliottade,f.f.  t.  de  manège* 
Ballotte ,  f.  f.  petite  balle. 
Ballotté ,  ée,  adj.  Fur.  Dan. 
Ballotter ,  v.  n.  &  quelquefois  a. 
.  Académie,  t.  de  jeu  de  Paume. 

Pelotter:  il  a  plufieurar  autres 

lignifications. 

Richelet  &  Joubert  écrivent  ces 
derniers  mots  avec  une  feule  /  ; 
mais  je  penfe  qu'on  doit  les  écri- 
re avec  deux  //,  parce  qu'ils  nous 
viennent  de  bal lare,  ou  de  palla, 
ou  pal  lotte ,  en  changeant  , 
comme  dit  Ménage ,  la  lettre 
P  en  B. 

Ballottes  ,  f.  f.  plur.  vaineaux  de 
bois  pour  tranfporter  la  vendan- 
ge* 

Baloire .  f.  f.  t.  de  Marine. 
Balourd*  ourde,  f.  m.  &  f.  t.  de 

mépris.  Il  eft  aufli  adj.^ 
Balourdife ,  f.  f.ftupidité. 
Batfamine  ,  f.  f.  plante. 
Balfamique,  adj,  de  tout  genre,  t. 

de  Médecine. 

Balfamum ,  t.  Latin ,  qui  lignifie 
l'arbre  qui  produit  le  Baume  du 
-Levant. 

Baltique ,  adj.  ta  Mer  Baltique. 
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Baluftrade ,  f.  f.  t.  d'Archite&ev 
Baluftre ,  f.  m.  forte  de  petit  pilier 

façonné,  qui  fert  à  compofer 

une  baluftrade. 

Baluftre ,  ée,  adj.  orné  d  une  ba* 
luftrade. 

Balzan ,  adj.  m.  cheval  noir  ou 
bai ,  marqué  de  blanc  au  pied. 

Bamberg,  ville  d'Allemagne. 

Bambin ,  f.  m.  enfant  à  la  mam- 
melle. 

Bambochade ,  f.  f.  tableaux  de  fu- 
jets  champêtres. 

Bamboches ,  f.  f.  plur.  petites  fi- 
gures. 

Bambou ,  f.  m.  bois  des  Indes 
Orientales. 

Ban,  f.  m.  -publication  à  haute 
voix  ,  d'un  ordre  fupérieur ,  &  t. 
d'Églife. 

Banane ,  f.  f.  fruit  du  Bananier. 
Bananier ,  f.  m.  plante  commune 
dans  les  Indes. 

Bambury ,  ville  d'Angleterre. 

Banc  ,f.  m.  bancs  au  pluriel* 

Bancelle ,  f.  f.  petit  banc. 

Banche,f.  f.t.  de  Marine. 

Bandage ,  f.  m.  ligature. 

Bande, Cf.  morceau  d'étoffe  ou 
toile  coupée  en  long  j  morceau 
de  fer  plat ,  étroit  &  long  j  trou- 
pe de  foldats ,  &ç. 

Bandé,  ée ,  part.  paf.  &  adj.. 

Bandeau ,  f.  m.  bande  qu'on  met 
fur  le  front ,  ou  fur  les  yeux. 

Bandelette  %  f.  f.  diminutif. 

Bander ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Bandereau  ,  f.  m.  c'eft  le  cordon 
qui  fert  à  pendre  la  trompette  au 
cou  de  celui  quifonne. 

Banderole ,  f.  f.  petit  étendard. 

Bandiere,  f.  f.  parements  de  da- 
mas que  Ton  mec  âu  deffusdes 
mâts,  C'eft  aufli  un  t.  Militaire. 

Bandins, 
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Bandins,  G  m,  t.  de  mer. 
rBandit ,  f.  m.  voleur ,  aflaffin. 
Bandouiier ,  f.  m.  forte  de  vaga- 
bond. 

Bandoulière ,  £  f.  Il  ne  faut  pas 

écrire  bandollîere. 
Bangue  de  Bourgogne ,  fubft.  m. 

étoife  dont  il  fe  fait  un  grand 

commerce  à  Lyon. 
Banianes,  f.  m.  plur.  Idolâtres  des 

Indes. 

Banlieue ,  fubft.  f.  environs  d'une 
ville,  qui  font  dans  l'étendue 
d'une  lieue. 

Bannal,  aie,  adj.  Fur.  Dan. 
Kick  Joub.  t.  de  Coutume.  Il 
fignifie  auflt  ,  commun ,  vul- 
gaire, public. 

Bannalité ,  f.  f.  Droit  Seigneurial. 
L'Académie  écrit  banal  ,  ba- 
nalité :  mais  je  penfe  que  ces 
mots  doivent  être  écrits  avec 
deux  nn  comme  bannir,  parce 
qu'ils  font  compofés  de  ban  ; 
&  que  les  compofés  des  mots 
en  an  doublent,  prefque  tous, 
lVi  finale  du  {impie,  comme 
annuel ,  compofé  à'an  ;  pay- 
ftnne ,  de  payfan  ,  &c. 

Banne,  f.  f.  grande  toile  qu'on 
met  fur  les  bateaux  pour  fe  ga- 
rantir de  la  pluie. 

Banneau,  f.m.  petit  vauTeau  de 
bois  propre  à  contenir  les  li- 
queurs. 

Bannéc,  f.  f.  Droit  du  Seigneur 
pour  contraindre  fes  fujets  de 
moudre  à  fon  mou  lin. 

Banner,  verbe  a&.  couvrir  d'une 
banne. 

Banneret ,  adj.  m»  qui  a  droit  de 
potter  bannière. 

Banneton ,  f.  m-  efpece  de  coffre 
percé  que  les  Pêcheurs  conftrui- 
leiu  dans  les  rivières  pour  y 
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conferver  leur  çohTori. 
Bannière,  fubft.  f.  enfeigne ,  dra- 
peau ,  &c. 

Banni ,  ic ,  adj.  Il  eft  aufïï  fubfh 
Bannie ,  f.  £  publication. 
Bannir,  v.  a.  chalfer,  exiler. 
Banniffable,  adj. 
Bannilfement ,  f.  m.  exil. 
Banque ,  f.  f.  trafic  d'argent  qu'on 

fait  remettre  d'une  Ville  à  unei 

autre. 

Banqueroute,  f.  f.  Ce  terme  le 
dit  d'un  Marchand  qui  ne  pou- 
vant payer  fes  dettes ,  celle  fes 
paiements ,  &  ferme  fon  ma- 
gafîn. 

Banqueroutier,  iere,  f.  m. &  £ 
Banquet,  f.  m.  feftin.  Faire  un 
feftin. 

Banqueter ,  v.  m  II  vieillit  *  Se 
n'elt  guère  d'ufage  que  dans  le 
ftyle  familier. 

Banquette,  f.  f.  t.  de  Fortifica- 
tion. C'eft  aufli  un  petit  che- 
min relevé. 

Banquier  ,  f.  m.  Négociant  qui 
fait  paffer  de  l'argent  d'un  lieu 
à  l'autre,  par  des  lettres  de 
change. 

Bans ,  f.  m.  plur.  t.  de  Chafle. 

Banvin,  fubft.  m.  Privilège  qui 
donne  pouvoir  aux  Seigneurs  de 
vendre  le  vin  de  leur  crû  du- 
rant un  certain  temps ,  à  Pex- 
clufion  des  autres  habitants  dé 
la  Paroifle. 

Bapaume,  Ville  de  France  dans 
l'Artois. 

Baptême,  f.  m.  Lefne  fe  pro- 
nonce pas. 

Baptés,  f.  f.  Déeife  de  l'Impu* 
dicité.  . 

Baptifé-,  ée,  part.  paf.  &adj. 
Baptifer,  v.  a. 
Danet  eft  le  feul  qui  ait  écrit 
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bapttzer  ,  à  caufe  du  mot  Latin  l'ufage  &  l'étymologie. 
baptizsre  qui  fe  trouve  dans  Baratter,  v.  a.  battre  la  crème 
Charles  Eftienne,  &  plufieurs   pour  faire  le  beurre, 
bons  Auteurs ,  qu'il  a  jugé  à  Baratterie ,  f.  f.  t.  de  Marine, 
propos  d'imiter  par  préférence  Barbacane ,  f.  f.  petite  ouverture 
aux  autres  qui  écrivent baptifare   qu'on  fait  dans  un  mur,  pour 
avec  une  f.  T'ai  dit  en  beaucoup  tirer  à  couvert  fur  l'ennemi , 


d'endroits ,  que  la  raifon  eft  fou- 
vent  obligée  de  céder  à  l'ufage, 
V.  Pr.  lett.  S.  &  Z. 

Baptifmal,  aie,  adj. 

Baptiftaire ,  f.  m.  lieu  où  Ton  bap- 
tile. 

Baptiftere ,  adj.  Il  ne  fe  dit  qu'a- 
vec regifire  &  extrait. 

Baquet,  ou  bacquet,  f.m. 

Baquetures ,  f.  f.  plur.  t.  de  Mar- 
chand de  vin. 

Baquier  ,  f.  m.  coton  qui  fe  fait 
à  Smyrne.  * 

Bar,  nom  d'un  Duché,  &  de 
plufieurs  Villes  de  France. 

Bar,  f.m.  efpece  de  civière  ren- 
forcée. 

Baragouin ,  f.  m. 

Baragouinage ,  f.  m. 

Baragouiner  ,  v.  n.  parler  un  lan- 
gage corrompu. 

Baragouineux ,  eufe ,  f.  m  &  f. 

Barandage  •>  f.  m.  forte  de  pêche. 

Baraque,  f.  f.  petite  hutte. 

Baraqué  ,  ée  ,  adj. 

Baraquer ,  v.  a.  Il  n'eft  d'ufage 
qu'avec  le  pronom  perfonneî. 

Barat ,  ou  baratterie ,  t.  de  mer. 
Tromperie  du  Patron  ou  de  l'é- 
quipage. 

Baratas ,  f.  m.  efpece  de  rat. 

Baratte ,  f.  f.  vaiflcau  qui  fert  à 
faire  le  beurre.  Aca d.  Fur.  Dan. 

.  Joub. 

Ce  mot  vient  de  l'Efpagnol 
larattar ,  qui  fignifie  changer  : 
ainfi  Pvichelet  a  tort  d'écrire  ce 
mot  avec  un  feul  t,  centre 


ou  pour  faire  écouler  l'eau. 
Barbacolle ,  f.  Jeu  de  hazard ,  au- 
trement eut  Pharaon. 
Barbade,  Me  de  l'Amérique. 
Barbare ,  adj.  de  tout  genre. 
Barbarement ,  adv. 
Barbarie ,  f.  f.  cruauté ,  grofEe'- 
reté. 

Barbarie,  contrée  d'Afrique. 

Barbarifer,  v.  n.  pécher  contre 
les  règles  de  la  Grammaire. 

Barbarifme,  f.  m.  t.  de  Gram- 
maire. Faute  grofliere  contre  la 
pureté  du  langage. 

Barbe ,  f.  m.  cheval  de  la  côte 
d'Afrique. 

Barbe  ,  f.  f.  poil  du  menton. 

Barbeau ,  C  m.  poiffon. 

Barbelé ,  ée  ,  ad).  Il  fe  dit  d'une 
flèche  qui  a  des  dents.  C'eft  aufli 
un  terme  de  Blafon. 

Barbe -renard,  f.  f.  plante  qui 
vient  au  bord  de  la  mer. 

Barberie ,  f.  f.  nouveau  mot  in- 
venté par  les  Maîtres  Chirur- 
giens. C'eft  l'art  de  rafer  la 
barbe. 

Barbet,  ette,  f.  m.  &  f.  efpece 
de  chiens. 

Barbets ,  f.  m.  plur.  nom  de  plu- 
fieurs habitants  du  Piémont. 

Barbeyer,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Il  fe  dit  du  vent  qui  paiTe  à  côte 
de  la  voile. 

Barbezieux ,  Ville  de  France  en 
Saintonge. 

Barbichon ,  fubft.  m.  diminutit 
de  barbet. 
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Barbier ,  f.  m.  celui  qui  fait  la 
barbe. 

Barbifler,  v.  a. 

Barbillon ,  f.  m.  diminutif  de  bar- 
beau. C'eft  aufïi  un  terme  de 
Manège  &  de  Fauconnerie. 

Barbon,  f.  m.  Vieillard  févere. 

Barbonnage ,  fubft.  m.  qualité  de 
barbon. 

Barbote ,  f.  f.  poiflbn  de  rivière. 
Barboter,  v.  n. 

Barboteur,  f.  m.  canard  privé. 
Barbotine ,  f.  f.  forte  de  poudre 

pour  faire  mourir  les  vers. 
Barbouillage ,  f.  m. 
Barbouillé ,  ée ,  ad). 
Barbouiller,  v.  a.  falir,  gâter. 
Barbouilleur  ,  fubft.  m.  méchant 

Peintre,  mauvais  Auteur. 
Barbu,  ue,  adj. 
Barbue,  t  f.  pouTon  de  mer. 

Marcotte ,  ou  farmant  avec  fa 

racine. 

Barbuquet ,  f.  m.  petite  gaie  qui 
vient  fur  le  bord  des  lèvres. 

Barcel,  £  m.  forte  dç  canons 
très-courts. 

Barcelone,  ville  d'Efpagne. 

Barcelonette  ,  ville  de  france 
<ians  rEmbrunois. 

Barco-iongo  ,  t.  de  Marine.  Bar- 
que longue. 

Bard,  f.  m.  civière  à  bras. 
Bardache ,  f.  m.  beau  garçon  dont 

les  débauchés  abufènt» 
Bardane,  f.  f.  plante. 
Barde ,  f.  £  tranche  de  lard. 
Bardé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Bardeau,  f.  m.  colle&if,  Petits 

aïs  dont  on  fe  fert  pour  couvrir 

les  maifons. 

Bardelle,  f.  f.  efpece  de  felle  à 
piquer. 

Bardenoche»  f.  f.  étoffe  qui  £e 
fabrique  à  Lyon» 


BAR  7f 
Barder,  v.  a. 

Bardeur ,  f.  m.  celui  qui  dans  les 

atteliers  de  maçonnerie  porte  le 

bât  ou  la  civière. 
Bardis  f.  m.  t.  de  Marine. 
Bardot ,  f.  m.  petit  mulet. 
Barege  ,  village  de  france  dans 

le  Bigorre ,  recommandable  par 

fes  eaux. 

Barer,  t.  de  ChafTe. 
Baret ,  fubft.  m.  c'eft  le  cri  d'un 
éléphant. 

Barfouls ,  forte  d'étoffe  dont  s*ha-< 

billent  les  Nègres. 
Bargache ,  f.  m.  efpece  de  mou* 

cheron. 

Bargemont  »  ville  de  france  eiv 

Provence. 
Barguignage ,  f.  m.  Il  eft  du  ftyle 

familier,  irréfolution. 
Barguigner,  v.  n.  Il  eft  duftylefa- 

mïlier.  Marchander  fou  à  (ou. 
Barguigneur ,  eufe ,  f.  m.  &  £ 
Bari  ,  ville  du  royaume  de  Na^ 

pies. 

Bariga  de  More  >  forte  de  foie 
des  Indes  Orientales. 

Baril,  f.m.  Di&.  Acad.  des  Arts  y. 
Fur.  Dan.  Ri  ch.  Joub.  Beud. 
Il  ne  faut  pas  écrire  barril  avec 
deux  rr ,  comme  on  le  rrouve 
dans  quelques  Dictionnaires.  Du. 
Cange  dérive  ce  mot  de  baril- 
lus  ,  mot  de  la  baffe  Latinité  ; 
&  rapporte  plufïeurs  paffages , 
qui  prouvent  qu'on  doit  écrire 
baril  en  François,  comme  on 
écrit  barile  en  Italien  >  &  baril 
en  Anglois. 

Barillage,  f.  f.  t.  de  Finance. 

Barillar ,  £  m.  Olficier  de  Galère. 

Barillet  ■>  f.  m.  petit  baril. 

Bariolage  ,  f.  m.  aflemblage  da 
diverfes  couleurs  mifes  fans  règle* 

Bariolé ,  riolée  3  adj.  Riçh*  Joub» 

K  ij 


■ 
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Danet  écrit  bariollé ,  barhller, 
avec  deux  //  :  c'eft  une  faute. 

Barioler,  v.  a.  Rich.Joub.Acad> 
Furetiere  dit  que  ce  mot  vient 
du  Latin  variare ,  dont  on  a  fait 
barioler ,  en  changeant  la  lettre 
n>  en  b ,  comme  font  prefque 
tous  les  Gafcons. 

Barjols ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Banque  ,  f.  f.  F«r.  Dan.  BJch. 
Joub.  du  Cange 

V Académie  écrit  barrique  : 
mais  comme  il  y  a  apparence 
que  ce  mot  dérive  de  baril  lus  , 
on  doit  l'écrire  avec  une  feule  r. 

Bariquet ,  £  m»  petit  baril. 

Bar-le-Duc  ,  ville  &  capitale  du 
duché  de  Bar  en  Lorraine. 

Barlette ,  ville  du  royaume  de 
Naples, 

Barlong,  ongue,  adj.  Il  fe  dit 
principalement  des  habits.  Il  elt 
du  ftyte  familier.  C'eil  auffi  un 
terme  de  Géométrie, 
arnabite ,  f.  m»  forte  de  Reli- 
gieux. 


BAR 
des  mots  terminés  en  on  dou- 
blent la  lettre  n.  V.  Pr.  aux  Ter 
minaifons. 

Baroque  adj.  t.  qui  n'a  d'ufage 
qu'en  parlant  des  perles  qui  font 
d'une  rondeur  imparfaite. 

Baroque  adj.  bizarre. 

Barofcope  ,  f.  m.  fynonyme  à 
baromètre. 

Barot ,  f.  m*  t.  de  Marine. 

Baroté  adj.  t.  de  Marine. 

Barotier ,  f.  m.  voiturier  qui  tranf 
porte  des  denrées  d'un  mar- 
ché à  l'autre. 

Barot  in,  f.  m.  diminutif  de  barot. 

Barque ,  f.  f.  bâtiment  de  mer. 

Barquerole  ,  f.  f.  petite  barque. 

Ce  t».  elt  f.  m.  lorfqu'il  figni-. 
fie  le  conducteur  d'une  bar- 
que. 

Barquette ,  f.  f.  forte  de  pâtiffe^ 
rie  qui  fc  fait  en  Languedoc. 
Barrage  ,  f.  m.  Droit  pour  la  ré- 
fection des  Ponts  j  &  forte  de 
linge  ouvré. 
Barrager ,  f.  m.  Fermier  du  Bar- 
rage. 


Barnacle,  f.  f.  efpece  d'huitre  qui  [Barras  ,  C  m.  forte  de  gomme, 
fe  produit  des  bois  du  fa  pin  &  Barraux  ,  fortereffe  de  france  en 
du  hêtre,  qui  ont  été  dans  la  Dauphiné. 


mer. 

Barne,  f.  f.  t.  des  falines. 
Barois ,  Province  de  France. 
Baromètre ,  f.  m.  Inftrument  avec 

lequel  on  mefure  la  pefanteur 

de  l'air. 
Baron ,  f.  m. 
Baronne,  f.  f. 

Baronnet ,  f.  m.  Diminutif  de  Ba- 
ron. 

Baronnie,  fi  f.  Acad.  Far. 
Richelet  &  Joubert  ne  veulent 
qif  une  n  dans  ces  mots  ,  à  caufe 
du  Latin  dont  ils  dérivent  >  mais 
l'ufage  veut  que  les  compofés 


Barre ,  f.  f.  Ce  t.  a  plulîeurs  li- 
gnifications. 
Barré  ,  ée,  part.  paf.  &adj. 
Barreau  ,  f.  m.  barre  de  bois  ou 
de  fer  \  le  lieu  où  Ton  plaide. 
Barrer  ,  v.  a.  Ce  t.  a  plulîeurs  li- 
gnifications. 
Barres,  plur.Jeudecourfe.  C'eft' 
aufll  un  t.  de  Manège  &  de 
Fauconnerie. 

Barrétone  ,  f.  m.  Bonnet  du 
Grand-Maître  de  Malte. 

Barrette  ,  f.  f.  bonnet  des  Cardi- 
naux. En  ce  mot  Va.  cil  bref, 
&  Ton  ne  prononce  qu'une  r* 
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Barreur ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
Barricade,  f.  f.  Retranchement 

fait  à  la  hâte. 
Barricadé  ,  ée  ,  adj. 
Barricader  ,  v.  a. 
Barrier,  f.  m,  t..  de  Monrioie. 

Prononcez  barier* 
Barrière ,  f.  f.  obftacle ,  &c. 
Barrure ,  f.  f,  t.  de  Luthier.  Va 

eit  long. 

Barfes  ,  grandes  boîtes  d'étain  , 
dans  lefquelles  on  apporte  le 
thé  de  la  Chine. 

Bar-lur-Aube  ,  ville  de  france 
dans  le  Baffigni. 

Bar-fur^Seine  ,  ville  de  france  en 
Bourgogne. 

Bartavelle  ,  £  f.  Efpece  de  per- 
drix rouge. 

Barwick,  ou  Ber  wick,  ville  d'An- 
gleterre. 

Bas,  baffe-,  adj. 

Bas,  f.  m.  La  partie  inférieure  de 
certaines  chofes. 

Bas ,  adv. 

Bas,  f.  m.  chauffe. 

Bafaltes ,  efpece  de  marbre  noir. 

Bafane,  f.  f.  Peau  de  mouton 
paflee  par  le  tan. 

Bafané ,  ée ,  adj.  hâlé  >  olivâtre. 

Bas-bord ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Bafcule ,  £  f.  toute  machine  dont 
un  des  bouts  s'élève  lorfqu'on 
pefe  fur  l'autre, 

Bafe ,  f.  f.  Fondement ,  appui. 

lias-fond ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Bafiçloffe ,  t.  d'Anatomie. 

Balîîaire,  adj.  t.  d'Anatomie, 

Bafilic,  f.  m.  herbe  odoriférante. 

Bafilic  ?  f.  m.  ferpent  fort  veni- 
meux. 

Ballicon  ,  f.  m.  forte  d'onguent. 

Baîilique,  f.  f.  On  donnoit  au- 
trefois ce  nom  à  une  grande 
Salle ,  où  les  Princes  rendoient 


BAS  79 

1  la  juftice  >  on  le  donne  au  jour- 
d'hui  à  une  grande  Églife. 

Bafin  ,  £  m.  Efpece  de  futaine. 

Bafle ,  ville  de  Suiffe  fur  le  Rhin  , 
&  capitale  du  canton  de  ce 
nom. 

Bafoche,  V.  Bazoche. 
Bafque  ,  f.  f.  petite  pièce  du  bas 
d'un  pourpoint. 

Bafque  ,  f.  m.  &  f.  nom  de  peu- 
ples d'une  contrée  de  la  Gai- 
cogne. 

Bas-relief.,  f.  m.  ouvrage  de  Scul- 
pture ,  dans  lequel  ce  qui  eft  re- 
préfenté  a  peu  de  faillie. 

Baffe ,  f.  m»  t.  de  Manège.  Partie 
de  Mufique. 

Baffe-contre ,  f.  £  t.  de  Mufique, 

Baffe-cour ,  f.  f. 

la  Baffée  ,  ville  dés  Pays-Bas 
François  ,  au  Comté  de  Flan- 
dres. 

Baffe-lice  ,  f.  £  Tapifferie  de  foie 

&  de  laine. 
Baffe-licier,  f.rru 
Baffement,  adv.  Il  n'eftd'ufage 

qu'au  figuré. 
Baffes ,  f.  f.  plur.  t.  de  Marine. 
Baffeffe ,  f.  f.  Il  ne  fe  dit  point 

dans  le  fens  propre  de  bas  j  mais 

feulement  pour  fignifier  fend- 

ment. 

Baffet ,  f.  m.  efpece  de  chien. 
Baffe-taille ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Baffe-taille  ,  f.  f.  t.  de  Sculpture. 
Baffette ,  f.  f.  jeu  de  cartes. 
Baffigni,  pays  de  france  en  Cham- 
pagne. 

Baffillc ,  f.  £  forte  d'herbe. 
Baflin  ,  £  m. 

Baffinc ,  £  f.  grand  balfin  de  cui- 
vre. 

Badiné ,  ée  ,  adj. 
Bafliner ,  v.  a. 
Baifmet-,  £  m.. 
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BaAlnoire,  f.  f. 

Baffon ,  f.  m*  infiniment  de  Mu- 
(ique. 

Battant ,  ante ,  part.  &  adj.  fuf- 
fifant,  qui  convient. 

Balle  ,  f.  m.  t.  de  jeu  de  cartes. 

Bafter,  v.  n.  Il  elt  vieux.  Être  en 
bon  état. 

Battes  9  c'eft  ainfi  que  nous  ap- 
pelions les  étoffes  a  écorce  d'ar- 
bres. 

Baftide ,  C  f.  maifon  de  campa- 
gne en  Provence. 

la  Baftie ,  ville  capitale  de  l'ifle 
de  Corie. 

Baftille,  fubft.  f.  fortereffe  dans  la 

ville  de  Paris. 
Baftingue,  t.  de  Marine. 
Baftion ,  f.  m.  boulevart. 
Bailonnade  >  C  f. 
Baftonner,  v.  a.  frapper  à  coups 

de  bâton. 
Baftude,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Bas-ventre  >  f.  m. 
Bât ,  f.  m.  felle  groffiere. 
Bat ,  fubft.  m.  Ceft  la  queue  du 

poiiTon. 

Bâtage,  f.  m.  Droit  Seigneurial. 
Bataille,  f.  f.  combat. 
Batailler ,  v.  a.  contefter. 
Bataillon ,  f.  m.  petit  corps  dln- 
fancerie.  - 

Batanorhes,  toile  qui  fe  vend  au 
Caire. 

Bâtard,  arde,  adj.  enfant  qui 
n'eft  pas  né  d'un  légitime  ma- 
riage. 

Batardeau  ,  f.  m.  efpece  de  digue 
pour  détourner  le  cours  de  l'eau. 

Batardiere ,  f.  f.  t.  d'Agriculture. 

Batardife  »  f.  f.  qualité  de  bâtard. 

Batatafe  ,  f.  f.  efpece  de  raves  qui 

•  crohTent  chez  tes  Nègres. 

Batavia ,  ville  des  Indes  Orien- 
tales* 


BAT 

Batayoles,  f.f.  pl.  t.  de  Marine* 
Bâté,  ée,  adj. 
Bateau,  f.  m. 

Batelage ,  f.  m.  Droit  qu'on  paie 
au  Batelier. 

Batelée ,  f.  f.  charge  d'un  bateau* 
Bateler ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Batelet,  f.  m.  petit  bateau. 
Bateleur ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  joueur 

de  farces. 
Batelier ,  iere ,  f.  m.  &  £ 
Bâter  ,  v.  a.  mettre  le  bât* 
Bath,  Ville  d'Angleterre. 
Bâti,  ie,  adj.  &  fubft. 
Bâtier ,  f,  m.  qui  fait  des  bâts. 
Batifoler,  v.  n.  Il  eft du  ftyle fa- 
milier. Badiner  les  uns  avec  les 
autres. 

Bâtiment,  £  m. 
Bâtir ,  v»  a.  conftruire. 
BâtuTe ,  fubft.  f.  1  action  de  bâtir* 
Conftruftion. 

Bâtiffeur ,  ù  m.  qui  aime  à  faire 

•      A  • 


ânr. 


b 

Batifte ,  f.  f.  toile  très-fine. 
Batiture  d^airain ,  f.  f.  t*de  Forg^ 
Bâton,  f.m.  V.Pr.  lett.  L 
Bâtonné,  ée,  adj. 
Bâtonner,  v.  a.  rayer. 
Bâtonnet ,  f.  m.  petit  bâton  pour 
jouer. 

Bâtonnier  ,  iere ,  f.  m.  Se  f. 
Batrachite ,  fubft.  f.  pierre  qui  fe 
trouve  dans  le  corps  des  gre- 
nouilles. 
Batrachomyomachie,  f.  f.  guerre 
des  grenouilles  &  des  rats. 
Battage,  f.  m.  t.  d*  Agricultures 
Battant f.  m. 

Battant -l'œil,  f.m.  coëffure  de 
femmes. 

Batte ,  f.  f.  t.  d' Artifans. 
Battée ,  f.  m.  t.  de  Relieur. 
Battélement ,  f.  m.  t.  de  Maçon* 
nerie* 
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Battement  ,  C  m. 

Batterie,  f.  f.  en  terme  de  Guer- 
re, c'eft  le  lieu  ou  Ton  place 
les  canons  pour  tirer» 

Batteur,  f. 

Battoir ,  f.  m, 

Battologie ,  f.  f.  t.  de  Grammaire, 
Superfluité  de  paroles  5  répéti- 
tion inutile. 

Battre,  v.  a.  frapper. 
Je  bats ,  tu  bats ,  il  bat  :  nous 
battons ,  vous  battez ,  ils  bat- 
tent. Je  battois ,  &c.  nous  bat- 
tions, vous  battiez,  ils  bat- 
toient.  Je  battis ,  tu  battis ,  il 
battit:  nous  battîmes,  vous 
battîtes ,  ils  battirent.  J'ai  bat- 
tu ,  &c.  Je  battrai ,  &c.  Imj>. 
Bats,  battez  ,  &c.  Subj.  Que  yt 
batte,  &c.  Je battrois ,  &c.  Que 
je  battifle,  que  tu  battiffes, 
qu'il  battît  :  que  nous  battif- 
fions ,  que  vous  battifiiez ,  qu'ils 
battifient.  Battant.  L'ufagepré- 
fcnt  veut  deux  tt  ;  quant  à  la 
raifon  de  cette  Orthographe, 
voy.  la  Remarque  du  mot  Abat- 
vent. 

Battu ,  ue  ,  adj. 

Battue,  f.  f.  t.  de  Chafïè. 

Batture,  f.  f.  l'a&ion  de  battre 
le  bled  dans  Taire. 

Barz ,  ou  bats ,  petite  monnoie 
qui  a  cours  dans  quelques  villes 
d'Allemagne. 

Bavard  ,  arde  adj. 

Bavarder ,  v.  n.  parler  trop. 

Bavarderie ,  f.  f.  Ces  trois  mots 
font  du  ftyle  familier. 

Bavardin ,  ine ,  f.  m.  Se  f.  ba- 
billard» 

Bavarois  ,  oifè,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Bavière. 

Bavaroife,  f.  f.  liqueur  chaude. 
Baubi,  £  m.  chien  courant  anglois. 


B  A  U  *9t 

Baud,  £  m.  chien  courant,  donc 
la  race  vient  de  Barbarie. 

Baudes ,  f.  f.  plur.  t.  de  Marine* 

Baudet ,  f.  m.  petit  âne. 

Baudouinage ,  f.  m.  accouplement 
des  ânes. 

Baudrier ,  f.  m.  écharpe  de  cuir  s 

qui  fert  à  tenir  l'épée. 
Baudruche ,  f.  m.  certain  boyau 

de  bœuf,  dont  fe  fervent  les 

Batteurs  d'or. 

Bave,  f.f.  falive  qui  coule  delà 

bouche. 
Baver,  v.  n. 
Bavette ,  f.  f. 
Baveux,  eufe,  adj. 
Bauge ,  f.  f.  lieu  où  repofe  te 

fanglier. 

Baugé  ,  ville! de  france  en  An- 
jou &  en  Breffe. 

à  Bauge,  façon  de  parler  adver- 
biale &  baffe.  En  abondance. 

Baugenci ,  ville  de  france  dans 
l'Orléanois. 

Bavière,  Pays  d'Allemagne. 

Baume ,  f.  ni.  plante  médicinale. 
En  pariant  de  la  Sainte  Baume , 
ce  mot  eft  du  genre  féminhu 

Baume,  ville  de  france  en  Bour- 
gs   r  . 

Baumier,  f.  m.  arbre  qui  pro- 
duit le  baume.  On  cUc  auffî 
Balfamum. 

Bavoché,  adj.  m.  t.  de  Peinture. 
Bavocher ,  v.  n.  t.  d'Imprimeur  & 

de  Doreur  en  détrempe. 
Bavochure,  f»  f»     de  Graveur. 
Bavois,  ou  bavouer,  f.m.  t.  de 

Monnoie. 

Bavoiet,  f.m.  coëifure  de  jeunes 
paylannes. 

Baux,  t.  de  Marine. 

Bayer ,  v.  n.  regarder  en  ouvrant 
la  bouche.  Quelques-uns  écri- 
vent &  prononcent  béer.  Il  n  eiï 
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d'ufage  en  ce  fens  qu'en  cette 
phrafe  proverbiale  Se  figurée. 
Bayer  aux  Corneilles, 

Bayeur  >  eufe ,  f.  m.  Se  f. 

Bayeux ,  yille  de  france  en  Nor- 
mandie* 

Bayonne  >  ville  de  france  en  Gaf- 

cogne ,  avec  un  port. 
Bayonnette ,  f.  f.  Il  faudroit  écrire 

Baïonnette» 
Bayonnois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 

eft  de  Bayonne. 
Bazac  ,  ou  baza ,  coton  très-fin , 

qui  vient  de  Jérufalem. 
Bazadois  ,  petit  pays  de  france 

en  Guyenne. 
Bazadois,  oife,  f.  m.  Se  f.  qui 

eft  de  Bazas. 
Bazas  ,  -  ville   de   france  en 

Guyenne. 

Bazoche,  f.f.  Jurifdi&ion  fubal- 
terne.  Joub, 

L'Académie ,  Mornac ,  le  Dic- 
tionnaire des  Arts ,  Furetiere  Se 
Danet  écrivent  bajoche ,  Se  difent 
que  ce  mot  vient  de  bajilica. 
D'autres  le  dérivent  du  Grec , 
qui  fignifie  parler  d'une  manière 
goguenarde.  Cette  étymologie 
me  paroît  plus  naturelle ,  parce 
•que  cette  petite  Cour  Subal- 
terne n*a  ordinairement  pour 
Juçes  &  Avocats  que  de  jeunes 
Clercs  qui  n'ont  guère  derefpect 
les  uns  pour  les  autres.  C'eft  le 
fentiment  de  Ragueau.  Ménage 
écrit  indiffétemment  bazoche  Se 
bajoche.  On  peut  choifir. 

Bé ,  t.  indéclinable ,  qui  marque 
le  cri  des  moutons. 

Béant ,  ante ,  adj.  qui  a  la  bou- 
che ou  la  gueule  ouverte. 

Béarn ,  province  de  France. 

Bernois ,  oife  >  f.  m.  &  f.  qui  eft 
de  Béarn.  i 
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Béat ,  ate ,  f.  m.  6c  f.  Il  fe  dît 
d'une  perfonne  qui  affe&e  de  pa- 
roître  dévot. 

Béatification  ,  f.  f.  acte  par  lequel 
le  Pape  déclare  qu'une  perfonne 
eft  bienheureufe  après  fa  mort. 

Béatifié ,  ée ,  adj. 

Béatifier,  v.  a. 

Béatifique  ,  adj.  Il  n'a  d\ifage 
que  dans  cette  phrafe  du  ftyle 
familier.  La  vifion  béatifique 
dont  nous  jouijjbns  en  la  pré' 
fence  de  Dieu. 

Béatilles  v  f.  f.  plur.  toutes  fortes 
de  petites  chofes  délicates. 

Béatitude ,  f.  f.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  de  la  félicité  éternelle. 

Beau  ,  belle ,  adj. 

On  écrit  bel  au  mafeulin, 
quand  cet  adjectif  eft  placé  de- 
vant un  fubftantif  qui  com- 
mence par  une  voyelle  ou  un 
h  fans  afpiration.  Exemple  :  Un 
bel  enfant  »  un  bel  homme. 

Beaucaire,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Beauce ,  ou  Beauffe ,  province  de 
France. 

Beaucoup,  adv.  de  quantité. 
Beau-fils ,  f.  m.  t.  relatif. 
Beaufbrt ,  ville  de  france  en  An* 
jou. 

Beau-frere,  f.  m. 
Beauge ,  f.  f.  paille  mêlée  avec  de 
la  terre  délayée. 

Beaujeu ,  ville  de  france  ,  prè* 
Lyon. 

Beaujolois  ,  contrée  de  francd 
comprife  dans  la  Bourgogne. 

Beau  heu ,  nom  de  plufieurs  villes 
de  France. 

Beaumont ,  nom  de  plulieurs  vil-» 
les  de  France. 

Beaune ,  ville  de  france  dans  la 
Bourgogne. 

Bcau-pere, 
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Scau-pere ,  f.  m.  t.  relatif! 
Beaupré ,  C  m«  t.  de  Marine.  C*eft 

le  nom  d'un  mât  qui  eft  fur  la 

proue* 

Beau-revoir ,  f.  m.  t.  de  chaflè. 
Beauté ,  f,  f. 

Beauvais*  ville  de  France,  Ca- 
pitale du  Beauvaifis. 

Beauvaifin  %  ine  ,  f.  m.  &  f. 

Beauvaifis ,  contrée  de  Plfle  de 
France  en  Picardie. 

Beby ,  toile  de  coton  qui  fe  fabri* 
que  à  Alep. 

Bec,  f.  m. 

Becafigue ,  G  m.  oifeau» 
Richelet  écrit  Bec-figue,  c*eft 
fcne  faute.  L'Académie,  Danet 
&  Joubert  écrivent  Becafigue 
avec  un  feule,  quoique  ce  mot 
vienne  de  Fitalien  beccafigo. 

BecafTe ,  f.  f.  oifeau  de  partage. 

Becaffeau ,  f.  m.  Le  peut  de  la 
becaffine. 

Becafline,  f.  f.  oifeau. 

Beccard,  G  m.  femelle  du  Sau- 
mon. 

Bec-de-corbin ,  f.  m.  On  donne 
ce  nom  à  divers  outils. 
Bécharu,  ù  m.  oifeau. 
Bcche,  f.  f.  inftrument  d'Agri- 
culture. 

Bêchée ,  f.  f.  remuer  la  terre  avec 
une  bêche. 

Bêcher ,  v.  a.  remuer  la  terre  avec 
une  bêche. 

Béchet,  f.  m.  forte  de  Chameau. 
Béchique ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Béchu ,  ou  Beccu ,  adj.  t.  d'Oife- 
lier» 

Bequée,    IVoyez  fBéquée. 
Becqueter,  j  Voyez  1  Béqueter. 
Becune ,  f.  f.  forte  de  PoiiTon  de 
mer. 

Bedaine ,  f.  f.  gros  ventre. 
Bcdats ,  f,  m.  pluu  t.  de  Coutume. 


B  E  G 

Bedeau ,  f.  m.  Officiel  d'iîniver- 
fité. 

Bédelin ,  coton  du  Levant. 
Bedon,  C  m.  vieux  mot  qui  n'efc 

plus  en  ufage,  que  dans  cettô 

phrafe  :  Un  grof  bedon* 
Bée ,  adj.  f.  Ce  mot  ne  s'emploie 

qu'en  cette  phrafe  :  Gueule  bée. 
Béer-,  V.  Bayer, 

Beffroi,  £  m.  Autrefois  Beffroy* 
Tour  ou  clocher  d'oùl'on  fait 
fentinelle.  V.  Pr.  îec  T. 
L'Académie  ,  Furetiere  ,  da 
Cange ,  le  Diction,  des  Arts  8c 
Ménage  écrivent  ce  mot  avec 
deux  ffy  &  difènt  qu'il  vient 
du  vieux  mot  béer •  qui  figni- 
fioit  crier ,  &  du  mot  effroi  , 
qu'on  a  toujours  écrit  avec  deux 
fî.  C'eft  pourquoi  Richelet  , 
Joubert  &  Danet  ont  tort  dé- 
crire ce  mot  avec  une  feule/! 

Béfort ,  ville  de  France  en  Aile* 
magne. 

Bégaiement,  £  m. 
Bégiult,  f.  m.  nigaud* 
Bégayer ,  v.  n.  Prononcer  avec 
difficulté. 

Bègue ,  adj.  de  tout  genre. 
Bégueule ,  f.  f.  femme  fotte  SC 
bavarde. 
Béguin,  f.  m. 

Béguine ,  f.  f.  Religieufe  des  Pays-» 
bas. 

Béguinage ,  f.  m.  maifon  de  fille$ 

établie  à  Malines. 
Behen ,  racine  médecinale. 
Bé jaune ,  C.  m.  t.  de  Fauconnerie^ 
Beige ,  forte  de  Serge  que  l'on  fait 

en  Poitou. 
Beignet ,  ù  m.  forte  de  pâtifferie» 
Beuiheim  ,  fort  de  France  en 

Alface. 

Bel ,  f.  m.  nom  d'un  Dieu  dc$ 
Babyloniens. 
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Belamie ,  C  f.  tunique  dont  fe 

fervent  les  Moines. 
Belandre,  f.  f.  petit  bâtiment  de 

mer. 


Bêlant ,  ante ,  paru  Qui  bêle. 
Belchitte ,  adj.  laine  tirée  d'Ef- 
pagne. 

Beledin,  forte  de  Coton. 
Belelacs ,  Etoffe  de  foie ,  fabri- 
quée à  Bengale. 
Bêlement,  f. m. 

Belemnites,  ou  pierre  de  Lynx, 
<jjui  vient  d'Allemagne. 
Bêler ,  v.  n. 

Belefme ,  ville  de  France  dans  le 

Perche. 
Belette ,  £  f.  petit  animal. 
Belge ,  f.  m.  &  f.  ancien  Peuple 

des  Gaules. 
Belgeois,  oife,  f.  m»  f.  Qui  eft 

des  Pays-Bas. 
Belgique ,  adj.  m.  &  f. 
Belgrade  ,  ville  de  Turquie  en 

Europe. 

Bélier ,  f.  m.  le  mâle  de  la  bre- 
bis. 

Bélier,  £  m.  un  des  fignes  du 
►  Zodiaque. 

Beliere ,  f.  f.  anneau  qui  fufpend 
le  battant  d'une  cloche. 

Belifame ,  f.  f.  t.  de  Mythologie. 

Bélître ,  ù  m.  Gueux  qui  mandie 
par  fainéantife.  Coquin. 

Bellâtre  ,  f.  m.  Il  s'emploie  quel- 
quefois adjectivement.  Qui  a 
un  faux  air  de  beauté. 

Belle-fille ,  f.  f.  t.  relatif. 

Bellegarde,  ville  de  France  dans 
la  Bourgogne. 

Belle-lfle ,  ifle  de  France  fur  les 
côtes  de  Bretagne. 

Bellement ,  adv.  Ce  mot  eft  du 
ftyle  familier.  Lentement. 

BcHe-mere ,  f.  f.  t.  relatif. 

Belle-foçur ,  f.  f. 
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Belle-ville ,  ville  de  France  daw 
le  Beaujolois. 
Belley,  ville  de  France,  Capi- 
tale du  Bugey. 
Belligérant ,  ante ,  adj.  Qui  fait 
la  guerre. 
Belliqueux ,  eufe ,  adj.  Guerrier. 
Belliflime ,  fuperlatif  de  beau. 

Il  n'eft  tolérable  que  dans  la 
converfation. 

Bellonaire ,  f.  m.  Prêtre  de  Bel- 
lone. 

Bellone ,  f.  f.  DéelTe  de  la  Guer- 
re ,  &  foeur  de  Mars. 
Bellot,  otte,  adj.  Diminutif  de 
beau.  U  ne  fe  dit  que  des  en- 
fants. 

Bélomancie ,  (1  f.  divination  qui 
fe  fait  par  les  flèches. 
Belveder,  £  m.  lieu  dont  Taf- 

pect  eft  agréable. 
Benais ,  ou  plutôt ,  Benêt ,  adj.  m. 
Idiot. 

Bénédicité ,  f.  m.  mot  Latin  firan- 
cifé. 

Bénédicte  ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie. 
Bénédictin ,  ine ,  f.  m.  &  f.  nom 
de  Religieux  &  Religieufes. 
Bénédiction,  f.  f. 
Bénéchctionnairc,  f.  m.  Livre  des 
Bénédictions. 
Bénéfice,  Cm. 

Bénéficence  ,  f.  f.  bonté  particu- 
lière. Ce  mot  n'a  point  fait  for- 
tune, quoiqu'il  foit  doux,  &: 
qu'il  ait  été  employé  par  de 
très-bons  Auteurs. 
Bénéficiaire,  adj.  de  tout  genre. 
Héritier  qui  a  obtenu  des  let- 
tres de  bénéfice  d'inventaire. 
Bénéficiai,  aie,  adj.  Ce  mot  ne 
fe  conftruit  qu'avec  un  fubftan- 
tif. 

Bénéficier,  H  m. 
Benêt,  adj.  nu  niais ,  idiot»  - 
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Bénévent»  ville  du  Royaume  de 
de  Naples. 

Bénévole,  adj.  bienveillant. 
Benfeld,  ville  de  France  en  Al- 
face. 

Bengale ,  ville  dans  l'Inde. 

Bénignement ,  adv. avec  douceur* 

Bénignité ,  f.  f.  Ce  mot  vieillit. 

Bénin ,  bénigne ,  adj.  Ce  mot  ne 
fe  dit  que  des  remèdes .  ou  des 
influences  céleftes. 

Bénin,  ville  capitale  du  Royau- 
me de  ce  nom  en  Afrique. 

Benjoin ,  f.  m.  forte  de  réfine. 

Bénir ,  v.  a.  Ce  c  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Bsnit ,  ite ,  adj. 

Bénitier,  (1  m. 

Béotky  contrée  de  la  Grèce. 

Béquée,  f.  f.  Autrefois  becquée.  V. 
Pr.  feu  C.  On  a  dit  aufli  bê- 
chée \  mais  ce  mot  n'eftplusfi 
ufité  que  béquée. 

Béqueter ,  v.  a.  autrefois  becque- 
ter. V.  Pr.  let.  C. 

Béquillard  ,  f.  m.  qui  va  avec 
une  béquille. 

Béquille,  C  f. 

Béquiiler ,  v.  a.  t.  de  Jardinage. 
Béquillon,  f.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Berans ,  groiîe  toile  de  coton. 
Bercail,  £m.  Bergerie. 
Berce ,  f,  m.  petit  oifeau  connu 
m  France. 
Bercé ,  ée ,  adj. 
Berceau ,  f.  m. 
Bercer,  v.  a. 

Bçrche,  f.  f.  t.  de  Marine.  Petite 
pièce  de  canon  de  fonte  verte. 

Bérénice,  f.  f.  Reine  d'Egypte. 

Berg ,  Province  du  cercle  de 
Weirphalie. 

BeTgame ,  f.  f.  forte  de  tapilferie. 
Bcrgame,  ville  de  l'Etat  de  Venife. 
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Bergamote,  f.  £  forte  de  poire* 
Berge  ,  f.  f.  Rive  efearpée. 
Berge ,  petit  bateau. 
Berger ,  ère ,  C  m.  &  f. 
Bergerac,  ville  de  France  dans  le 
Haut-Périgord. 

Bergerette,  f.  f.  Sorte  de  YÎn. 
Bergerie ,  f.  f. 

Bergeries,  f.  f.  plur.  Paftorales, 
ou  Hiftoires  amoureufes.  . 

Bergeronnette,  f.f.  Petit oueau, 
&  petite  Bergère. 

Bergerot ,  f.  m.  Petit  Berger. 

Bergerotte ,  f.  f.  Petite  Bergère. 

Berg-Op-Zoom ,  ville  la  pluscon- 
fidérable  &  la  plus  forte  des 
Pays-Bas  Hollandois ,  ortée 
d'affaut  par  les  François  le  16. 
Septembre  1747. 

Berg-Saint-Vinox,  ville  de  Fran- 
ce dans  les  Pays-Bas. 

Bergues,  ville  de  Flandre. 

Bergues  ,  ville  &:  capitale  du 
Royaume  de  Norvège. 

Béricot ,  C  m.  Oifèau  affez  com- 
mun. 

Berlan ,  V.  Brelan. 

Berlin ,  ville  &  capitale  du  Royau- 
me dePruffe. 

Berline ,  f.  f.  Plufieurs  prononcent 
Breline.  Efpece  de  carroffe  venu 
de  Berlin. 

Berlingot ,  f.  m.  Berline  coupée. 

Berlue ,  f.  f.  Il  n'eft  que  du  ityle 
familier  ,  &  ne  fe  dit  qu'en 
cette  phrafe  :  Avoir  la  Berlue* 

Berme,  f.  f.  t.  de  Fortification; 

Bcrnable,  adj.  Qui  mérite  d'être 
berné. 

Berjiacle,  oubernache,  Cf.  Ma- 
creufe. 

Bernai ,  ville  de  France  en  Non- 
mandiez  » 

Bernardin ,  ine ,  f.  m.  &  f.  Non» 
de  Religieux  &  Religieufes. 
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Berne,  Ville  de  Suifle,  &  eapi-f  ce  cette  dernière  iyllabe  autfN 
taie  du  Canton  de  ce  nom.         ment  que  celle  des  mots  ,  figut, 
Berne,  f.  f.  Efpece  de  jeu,  où 
Ton  met  quelqu'un  dans  une 
couverture ,  qu'on  tient  par  les 


quatre  coins,  pour  le  faire  fau- 
ter en  l'air. 
Berné,  ée,  adj. 

Bernement ,  f.  m.  A&ion  de  ber- 
ner. 

Berner ,  y.  a.  Ce  t.  a  plufieurs 

{lanifications. 
Berneur ,  £  m. 

Bernicle  ,  mot  populaire,  pour 
dire,  Rien. 

Berniquet ,  f.  m.  t.  populaire. 

Bernois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  Qui  eft 
de  Berne. 

ïerre,  ville  de  France  en  Pro- 
vence. 

Berry ,  Province  de  France. 

Berruyer ,  crc ,  f.  m.  &  £  Qui 
eft  du  Berry. 

Berfello ,  ville  du  Modénois. 

Berufe,  forte  d'étoffe. 

Béryl ,  £  m.  Pierre  précieufe,  au- 
trement nommée  ,  Eau  Ma- 
ri  ne. 

Beface  >  f.  f.  BifTac. 
Befaciejr ,  £  m.  Qui  porte  une  be- 
face. 

Befaigue',  ouBefiguc,  £f.  Outil 
de  Charpentier. 

L'Acad.  Fur.  le  Dift.  des  Arts , 
Panet  >  Richelet  &  Boudot 
écrivent  de  la  forte  :  Joubert  & 
Ménage  veulent  befagué  >  ce 
ciu  ne  vaut  abfolument  rien. 
]Q  me  femble  qu'on  pourroit 
plutôt  écrire  bifaiguê  ,  parce 
que  cet  mftrumént  coupe  des 
*teux  bouts  ;  mais  il  faut  fuivre 
J'ufage.  Quand  au  tréma  du 
dernier  ë  ,  il  eft  abfolument  né- 


cçffaire ,  afin  que  l'on  pronon-1  ufage  dans  la  Maçonnerie,. 


vogue,  &c. 
Befançon,  ville  de  france,  & 
capitale  du  Comte  de  Bour- 
gogne. 

Befet,  £  m.  t.  de  Tri&rac. 

Befîcles ,  £  f.  plur.  Lunettes. 

Befnarde ,  f.  f.  Serrure  qui  s'oin 
vre  des  deux  côtés. 

Befoche,  £  f.  Infiniment  d'agri- 
culture. 

Bcfogne ,  f.  £  t.  du  ftyie  fanùlier. 
Befoin ,  f.  m. 

Beffm  ,  petit  pays  de  france  dans 
la  Normandie. 

Beffon ,  onne ,  adj.  Jumeau.  Il 
eft  vieux. 

Beftial,  aie,  adj, 

Beftiaiement ,  adv.  En  bête 

Beftialité ,  f.  f.  Brutalité. 

Beftiaux ,  £  m.  plur. 

Beftiole ,  f.  f.  Diminutif. 

Bétail ,  £  m.  t.  colle&if. 
Ce  mot  eft  irrégulier  ,  car  au 
pluriel  il  fait  beftiaux ,  dont  on 
prononce  Vf  ;  &  l'ufage  ne  per- 
met pas  qu'on  écrive  au  fingu- 
lier  beftial. 

Bétel ,  f.  m.  Plante  qui  s'attache 
aux  arbres. 
Bête,  ££ 

Bethléem  ,  ville  de  la  Terre 
Sainte. 

Béthléémites ,  £  m.  plur.  Sorte  de 
Moines. 

Béthune ,  ville  de  France  dans 

l'Artois. 
Betille ,  f.  £  Sorte  de  mouffeline. 
Bêtife ,  f.  f.  Sottife ,  ftupidité. 
Betifi  ,    ville  de  France  près 

Senlis. 

Bétoine,  £  f.  Plante. 
Béton  ,  f.  m.  Sorte  de  mortier  eu 
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t  il.  £  t.  de  Botanique 
Bette ,  £  £  Poirée. 
Betterave,' ££  Efpece  de  bette. 
Betuhe,  f.f.CarcoffeàunchevaL 
Bevante,  forte  de  "droit  établi 
dans  le  Commerce  de  mer. 
Beveau  ,  £  m.  Infiniment  de 
Géométrie.  ; 
Beuglement,  £  m. 
Beugler,  v.  n.  Il  ne  fe  ditpro- 
prement  que  du  cri  du  bœuf  & 
de  la  vache. 
Beurre,  f.  m. 
Beurré,  ée,  adj< 
Beurré ,  £  m.  Sorte  de  poire. 
Beurrée ,  £  £  Tranche  de  pain , 
fur  laquelle  on  a  étendu  du 


Beurrer,  v.  a. 
Beurrier ,  iere ,  £  m.  Se  £ 
Bévue,  £  £  Méprife. 
Bey,  £  m.  Mot  turc  qui  lignifie , 
Seigneur. 

Bezan  ,  £  m.  t.  de  Blafon. 
Bezans,  toile  de  coton  qui  fe 

tire  de  Bengale. 
Bezier ,  £  m.  Poirier  fauvage. 
Beziers,  ville  de  France  dans  le 

Languedoc. 

Bézoart ,  £  m.  Pierre  qui  s'engen- 
dre dans  le  corps  de  certains  ani- 
maux dans  les  Indes,  &  qu'on  dit 
être  un  excellent  contrepoifon. 

Bia,  coquillage  qui  fertdemon- 
note  dans  les  Indes. 

Biain,ou  bian,f.m.  t.  de  Coutume. 
Corvée  tant  d'hommes  que  de 
bêtes. 

Biais,  £  m  Situation  de  travers; 
manière,  façon,  moyen. 

Biaifer,  v.  n.  &  a.  Ce  t.  a  plu- 
sieurs fignifkations. 

Biambionnées ,  Étoffe  des  Indes. 

Bkris,  efpece  de  baleine  qui  a 
des  dents. 


Biaffe,  foie  crue  qui  vient  du 
Levant. 

Biberon,  onne,  £  m.&£  Ileft 

du  ftyle  familier. 
Bible,  £  m.  Excellent  livre  qui 

contient  le  Vieux  &  le  Nouveau 

Teftament. 

Bibliographe ,  £  m.  Celui  qui  eft 
verfé  dans  la  connoiffance  des 
livres. 

Bibliographie ,  £  £  ConnouTance 
des  anciens  Manufcrits.  Il  fe 
prend  plus  fou  vent  pour  l'art 
de  dreffer  des  Catalogues  de 
Bibliothèques. 

Bibliographique,  adj. 

Bibliomane ,  £  m.  Qui  a  la  paflion 
d'avoir  des  Livres. 

Bibliomanie ,  £  £  Paffion  d'avoir 
des  Livres. 

Bibliophile,  £  m.  Qui  aime  îes 
Livres. 

Bibliothécaire  ,  £  m.  Qui  a  foin 
des  Livres  d'une  Bibliothèque. 

Bibliothèque,  £  m.  Bâtiment  plein 
de  Livres.  On  le  dit  auffi  des  Li- 
vres qui  y  font  contenus. 

Bibus ,  t.  indéclinable ,  &  irroni- 
<nie. 

Biceps ,  £  m.  t.  d'Anatomie. 
Bicêtre,  C  m.  Hôpital  près  de 
Paris. 

Biche  ,  £  £  Femelle  du  cerf. 
Bichenage ,  £  m.  Droit  Seigneu- 
rial. Minage. 

Bichet  ?  £  m.  Mefure  de  grains 

qui  contient  le  minot  de  Paris  , 

en  ufage  en  Bourgogne. 
Bichon,  bichonne,  f.  m.  &  £ 

E(pece  de  chien. 
Bichot ,  £  m.  Mefure  de  grains. 
Bicoq ,  ou  pied  de  chèvre ,  f.  m. 

t.  de  Méchanique. 
Bicoque ,  f.  £  Place  peu  fortin 

fiée. 
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Bicqueter,  v.n.  faire  un  petit  che- 
vreau. 

Bicornis  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Bidet ,  f.  m.  petit  cheval. 
Bidon  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Bien  ,  f.  m.  Ce  terme  a  plufieurs 

fignifications. 
Bien-aimé  ,  ée  ,  adj. 
Bien-dire,  f.  m.  Ce  mot  n'eft  d'u- 

fage  que  dans  le  ftyle  familier. 
Bien-difant ,  ante ,  adj.  il  vieillit, 

&:  ne  fe  dit  qu'en  raillerie. 
Bien-être ,  f.  m.  état  d'une  per- 

fonne ,  à  qui  rien  ne  manque 

félon  fa  condition. 
Bienfa&eur  ,  ou  bienfai&eur  , 

f.  m. 

Bienfa&rice  ,  ou  bienfaiclrice  , 
f.  f. 

Bienfaifance ,  f.  f.  inclination  à 

faire  du  bien. 
Bienfaifant,  ante,  adj. 
Bienfait,  aite ,  adj. 
Bienfait ,  f.  m.  grâce  ,  faveur  , 

Çlaifîr  qu'on  fait  à  quelqu'un. 
Bienheureux,  eufe ,  adj. 
Bien-loin  ,  conjonction  qui  fi- 

gnifie ,  au  lieu. 
Bienne  ,  ville  de  Suiffe. 
Bien-que,  conjonction. 
Bienfeamment ,  adv.  avec  bien- 

féance. 

Bienféance  ,  f.  f.  ce  qui  eft  con- 
forme à  l'honnêteté  s  utilité  , 
commodité. 

Bienféant ,  ante  ,  adj. 

Bien-tenant,  ante,  adj,  t.  de  Pra- 
tique, 

Bientôt,  adv. 

Bienveillance ,  f.  f.  Il  ne  fe  dit 
que  du  fupérieur  à  l'égard  de 
l'inférieur. 

Bienveillant,  ante,  adj. 

Bien-venue ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  pro- 
prement,  que  de  la  première 
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fois  qu*on  arrive  en  quelque 
endroit. 

Bière  ,  f.  f.  coffre  de  bois. 
Bière ,  f.  f.  efpece  de  boiffon  fort 
commune. 

Bievre ,  f.  m.  efpece  de  Loutre , 
ou  de  Caftor. 

Biez  ,  f.  m.  efpece  de  canal. 
Biffé,  ée,  adj. 
Biffer  ,  v.  a.  Rayer ,  effacer. 
Bifurcatioa,  f*  £   l'endroit  où 

une  branche  devient  fourchue. 
Bigame,  adj.  de  tout  genre.  Il  eft 

aufli  f.  qui  a  deux  femmes  en; 

même  temps  ,  ou  qui  a  époufé 

plufieurs  femmes  fucceûlvemenu 
Bigamie ,  f.  f. 

Bigarade  ,  f.  f.  orange  aigre. 
Bigarré  ,  ée  ,  adj. 
Bigarreau,  dm. fruit.  " 
Bigarreautier ,  f.  m.  arbre* 
Bigarrer ,  v.  a.  diverlifier  de  cou- 
leurs. 

Bigarrure ,  f.  f.  diversité  de  cou- 
leurs. 

Bige  ,  f.  f.  t.  d'Antiquaire.  Cha- 
riot tiré  par  deux  chevaux. 

Bigearre,  adj.  V.  Bizarre. 

Bigle  ,  adj.  de  tout  genre.  Il  eft 
auffi  fubftantif.  Louche. 

Bigler ,  v.  n.  loucher. 

Bigne,  f.  f.  Tumeur  au  front.  # 

Bigordan  ,  ane ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Bigorre. 

Bigorne ,  f.  f.  outils  de  Serrurier. 
Bigorner ,  v.  a.  t.  de  Mineurs. 
Bigorre  ,  pays  de  france  en  Gaf- 

cogne.  Prononcez  Bigore. 
Bigot,  ots  ,  adj.  Il  eft  auffi  fubft. 
Bigotere,  ou  bigotelle,  f.  f.  pièce 

d'étoffe  ou  de  cuir  ,  dont  on  fe 

fervoit  autrefois  pour  tenir  la 

mouftache  relevée. 
Bigoterie ,  f.  f.  dévotion  fauffe  &$ 

outrée. 
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Billettes ,  f.  m.  plur.  clpece 
Religieux. 
Billevefée  ,  f.  f,  il  eft  du  ftyle 
familier.  Niaiferie. 
Billion ,  f.  ni.  t.  d'Arithmétique, 
Billon ,  f.  m.  t.  de  monnoie. 
Billonnage,  f.  m.  Trafic  illicite 
de  celui  qui  billonne. 
Billonner ,  v.  n.  pris  en  bonne 
part,  c'eft  recueillir  les  efpecos 
défe&ueufes.  Pris  en  mauvaife 
part,  il  lignifie  fubftituer  des 
efpeces  défe&ueufes  en  la  place 
des  bonnes. 
BiUonneur ,  f.  m. 
Billot ,  f.  m.  morceau  de  bdis 
tos  &  court. 


B  IL  ' 
Bigotifme ,  f.  m.  proreffion  dé  là 
bigoterie. 

Biguer,  v.  a.  troquer  but  à  but. 
Bigues,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Bijon  ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie. 
Bijou ,  f.  m.  ornement  précieux. 
Bijoutier ,  f.  m.  celui  qui  fait 
trafic  de  Bijoux. 

Biis ,  poids  &  mefure  dont  on 

fe  fert  aux  Indes, 
Bil ,  f.  m.  t.  Anglois. 
Bilan ,  f.  m.  petit  livre  qui  fert 

aux  Banquiers  &  Marchands  , 

pourécrire  leurs  dettes  actives  & 

paflives. 

Bilbao ,  ville  d'Efpagne. 
Bilboquet ,  f.  m.  jeu  d'enfant. 
Bile ,  f.  f.  humeur  jaune  &  âcre.  Bilfen  ,  ville  de  l'Evêché  de  Lie- 
Biliaire ,  ad),  m.  &  f.  t.  d' Ana-  ge. 
tonne. 

Biljeux ,  eufe ,  adj.  il  s'emploie 

auffi  fubftantivement. 
Billard ,  f.  m.  jeu  d'adreffe. 
Billarder  »  v.  n.  toucher  deux  fois 

fa  bille  pour  un  feul  coup. 
Bille ,  f.  f.  Boule  d'ivoire. 
Billebarrer ,  v.  a.  il  eft  du  ftyle 

famillier.  Mettre  des  couleurs 

peu  convenantes  &  différentes 

fur  un  habit. 

Biliebaude ,  f.  f.  il  eft  du  ftyle 

familier.  Confufion. 
à  h  Biliebaude  ,  façon  de  parler 

adverbiale.  Sans  ordre. 
Biller ,  v.  a.  t.  de  Navigation. 
Billet ,  f.  m.  petit  écrie. 
Billeté ,  ée  ,  adj.  t.  de  Négoce  & 

de  Blafon. 

Billetier ,  f.  m.  commis  qui  ex- 
pédie les  billettes., 

Billette,  f.  f.  acquit  de  la  douane 
de  Bordeaux.  Inftrument  des 
Tondeurs  de  draps  ,  &  des  Ver- 
riers. En  Blafon,  c'eft  une  petite 
figure  quarrée. 


Bimauvé ,  f.  m.  t.  de  Botanique. 
Bimbelot ,  f.  m.  petit  jouet  d'en- 
fant. 

Bimbelotier',  f.  m.  celui  qui  fait, 
ou  qui  vend,  les  bimbelots. 

Binaire  ,  adj.  m.  &  f. 

Binard ,  f.  m.  chariot  à  quatre 
roues  d'égale  hauteur. 

Binche,  ville  du  Hainaut. 

Biné  ,  ée ,  adj. 

Binement,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 
Biner ,  v.  a.  donner  une  fecdhde 

façon  à  la  vigne. 
Binet ,  D  m.  ce  qu'on  met  fur 

un  chandelier  pour  achever  de 

confommer  une  chandelle. 
Bingen  ,  ville  de  l'électorat  de 

Mayençe. 

Bini ,  f.  m.  compagon  d'un  Re- 
ligieux qui  fort. 

Binocle  ,  f.  f.  efaece  de  lunette. 
Binoculaire  ,  adj.  qui  fert  aux 
deux  yeux. 

Binôme ,  f.  f.  t.  d'Algèbre. 
Biographe,  f.  m.  Auteur  qui  écrit 
des  vies  ,  ou  de  Saints  ,  ou 
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d  autrés.  Ce  mot  eft  de  l'inven- 
tion de  M.  l'Abbé  Chaftelak  s 
mais  il  n'eft  pas  en  ufage. 
Bipédal  ,  aie ,  ad;,  qui  a  deux 
pieds. 

Bipède  ,  ad),  nu  &  f.  qui  marche 

à  deux  pieds. 
Bipenne  f.  f.  forte  d'arme  des 

Amafconnes.  Double  hache. 
Bique  ,  f.  f.  La  femelle  du  bouc. 
Biquelar,  f.  m.  cuifinier  du  Divan 

d'Alger. 

;  Biquet ,  f.  m.  t.  de  monnaie.  Sorte 
de  trébuchet. 
Biqueter ,  v.  a.  pefer  avec  le  bi- 
quet. 

Birambrot ,  f.  m.  forte  de  foupe 
en  ufage  en  Hollande.  - 

Bire  »  infiniment  d'ofier  pour  pren- 
dre du  poiffon. 

Birette ,  f.  f.  bonnet  dont  fe  fer- 
vent les  Jéfuites  pendant  leur  no- 
viciat. 

Birloir ,  f.  m.  ce  qui  arrête  un 
chafïis  lorfqu'ii  eft  levé. 

Biron  ,  ville  de  france  dans  le 
Périgord. 

Bis ,  bife  ,  adj.  il  ne  fe  dit  pro- 
prement que  du  pain  ou  de  la 
pâte. 

Bifage ,  t.  de  Teinturier. 
Bifaïeul ,  f.  m.  t.  relatif. 
Bifaïeule  ,  f.  f.  t.  relatif. 
Bifbille ,  f.  f.  t.  populaire.  Que- 
rele. 

Bifcapit ,  f.  m.  mot  francifé  en 
ufage  dans  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris. 

Bifcaye ,  province  d'Efpagne. 

Bifcayen  ,  enne ,  f.  m.  &*  f. 

Bifchviller  ,  ville  de  france  en 
Alface. 

Bifcornu  ,  ue  ,  adj.  mal  fait. 
Bifcotin ,  f.  m.  pâte  cuits  avec  du 
fucre. 


Bifcuit ,  f.  m. 

Bife  ,  f.  f.  l'un  des  vents  canto- 
naux. 

Bifeau,  C  m.  endroit  du  pain,  où 

il  n'y  a  pas  de  croûte. 
Bifer ,  v.  n.t.  d'Agriculture. 
Bifet ,  f.  m.  pigeon  fauvage. 
Bifette,  f.  f.  petite  dentelle  de  peu 

de  valeur. 

Bifeur ,  f.  m»  Teinturier  du  petit 
tein. 

Bifmut ,  f.  m.  corps  minéral* 
Bifon ,  f.  m.  bœuf  fauvage  des 
Indes. 

Bifquains ,  f.  m.  forte  de  peaux 
de  moutons. 

Bifque ,  f.  f.  l'avantage  qu'un  des 
joueurs  donne  à  l'autre  au  jeu  de 
la  paume ,  &  qui  vaut  quinze. 

Bifque ,  f.  f.  efpece  de  potage. 

BifTac ,  f.  m.  forte  de  beface. 

Biflè ,  f.  m.  forte  de  foie. 

BifTexte,  f.  m.  t.  de  Chronologie, 
jour  qu'on  ajoute  à  l'année  de 
quatre  ans  en  quatre  ans. 

Biffextil,  ile,  adj. 

Biftoquet ,  f.  m.  infiniment  de 
billard. 

Biftotier ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie. 
Biftouri,  f.  m.  infiniment  de  Chi- 
rurgie. 

Biftourner,  v.  a.  tordre  les  ani- 
maux. 

Biftre  ,  f.  m.  drogue  dont  fe  fer- 
vent les  Peintres. 

Bifulque ,  adj.  t.  de  Naturalifte. 
Fendu. 

Birche,  ville  de  france  en  Lor- 
raine. 

Bithynie ,  contrée  dans  i'Afie  mi- 
neure. 

Bithynien ,  enne ,  f.  m.  &  f. 

Bitonto,  ville  du  royaume  dû 
Naples  ,  recommandable  par  la 
viôoire  remportée  par  les  Ef- 
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çagnols  le  25  Mai  1754* 
Bitord,  f.  m.  t.  de  Marine* 
Bittes ,  f.  m,  t.  de  Marine. 
Bitton  9  f.  m*  t*  de  Marine. 
Bittonnieres ,  f.  f*  t.  de  Marine* 
Bitume,  f.  m.  limon  gras,  & 

épais. 

Bitumineux»  eufe,  adj. 

Biturige ,  rru  &  fé  ancien  peu*, 
pie  de  la  Gaule. 

Biventer ,  ù  m.  t.  d'Anatomie. 

Biviaire,  adj.  lieu  ou  deux  che- 
mins aboutirent. 

Bivoie,  f.  f.  chemin  fourchu. 

Bivouac ,  fi  rru  t.  de  Guerre. 

Bizarre,  adj.  fantafque. 
Boudot  écrit  bïÇarre  >  mais  on 
doit  écrire  bizarre  avec  un  z  & 
deux  rr  ,  parce  que  ce  mot  vient 
de  l'Italien  bizarro.  11  vaut  mieux 
que  bigearre* 

Bizarrement,  adv. 

Bizarrerie ,  £  f.  caprice. 

Bizert,  f.  m.  oifeau  de  paflage. 

Blafard,  arde,  adj.  Il  ne  fe  dit 
guère  que  d'une  couleur  terne , 
ou  d'une  lumière  foible. 

Blaireau ,  f.  m.  animal.  C'eft  ainfi 
qu'on  le  trouve  écrit  dans  l'A- 
cadémie ,  le  Di£t*  des  Arts  , 
ïureûere  &  Danet.  Mais  Mé- 
nage d'après  Saumahe  eft  d'a- 
vis qu'on  doit  écrire  bléreau , 
parce  que  ce  mot  nous  vient  de 
blmllus^  compoféde  glercllusy 
en  changeant  la  première  lettre. 

Blaifois,  pays  de  France  qui  con- 
fine avec  la  Beauffe.  U  eft  aufîi 
adjeaif. 

Blâmable ,  adj.  m.  &  f. 
Blâme ,  f.  m.  réprimande  ,  ré- 
préhenfion. 
Bttmé,  ée,  adj. 

Blâmer ,  y.  n.  reprendre  »  con- 
damner. 


Blanc  i [C  m.  la  couleur  blanche 
Blanc ,  anche ,  adj. 
le  Blanc ,  ville  de  trance  en  Berry* 
Blanc-bec ,  f.  m.  jeune  nomma 

fans  expérience. 
Blanc-être  j  f.  m.  t.  d'exploitation 

de  bois. 

Blanchaille,  C  f.  menu  pouTon* 
Blanchards ,  forte  de  toile  de  lini . 
Blanchâtre ,  adj.  de  tout  genre. 

Richelet  écrit  blancheatre.  Jet 
ne  comprends  pas  pourquoi  il 
ajoute  un  e  devant  Va,  U  eft 
vrai  qu'on  doit  écrire  rongea- 
tre  ,  parce  que  le  g  devant  un 
a  fait  ga.  Pour  donner  à  cette 
fyilabc  le  fon  d'un  j  long ,  on  . 
eit  contraint  d'inférer  un  e  en- 
tre ces  deux  lettres  5  mais  cette 
raifon  ne  fe  rencontre  pas  dans  le:, 
mot  blanchâtre> 

Blanchement,  adv.  U  n'a  guère; 
d'ufage  qu'en  cette  phrafe .  Tenir 
blanchement. 

Blancherie,  f.  f.  heu  où  Ton  blan-  ; 

chit  la  cire ,  ou  la  toile. 
Blanches ,  ou  Blanchets ,  forte  dé  ; 

molleton. 

Blanchet ,  Cm.  forte  de  çamife* 
le ,  &  t.  d'irnjprimerie. 
Blancheur ,  f.  f.  couleur  blanche,  ; 
Blanchi,  ie,  adj. 
Blanchiment ,  f.  m.  Il  ne  fe  dit; 
ordinairement  que  dçs  pièces  de 
toiles  entières,  Se  de  la  mon-*; 
noie  d'argenr. 
Blanchir ,  V.  a.  Il  eft  auffi  v.  n; 
Blanchuîage,  f.  m.  action  de  blan* 
chir. 

BlanchiiTerie ,  f.  f.  Blancherie. 
BlanchhTeur  *  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Blandices ,  f.  f.  plur.  flatteries.  Il 
eft  vieux. 
Blamont ,  ville  de  Lorraine. 
Blanque ,  f.  f,  jeu  de  hasard 

M 


Digitized  by  Google 


$2  BLA 
Blanquette,  f.  f.  forte  de  poire  * 
&c. 

Blanquille ,  petite  monnoie  qui  a 
cours  à  Maroc. 

Blanzac ,  ville  de  françe  en  An- 
goumois* 

BÏaque  ,  £  £  veffie  où  Ton  met 
du  tabac. 

Blare  >  monnoie  de  cuivre  qui  a 
cours  à  Berne, 

Blafer ,  fe  blafer ,  v;  n.  paf.  s'u- 
fer  à  force  de  boire. 

Blafon ,  f.  m.  Science  qui  apprend 
à  déchiffrer  les  devifes  &  armes 
dépeintes  fur  un  écu. 

Blafonné  j  ée,  fcart.  paf.  &:  adj. 

Blafonner ,  y.  a.  peindre  des  ar- 
moiries. 

Blafphémateur ,  f.  m. 

Biafphématoirc  ,  adj.  de  tout 
genre. 

Blafphême,  f.  m.  .parole  inju- 
rieufe  contre  Dieu  ,  ou  fes 
Saints. 

Blafphémer  ,  v*  n.  Il  eft  auffi  quel- 
quefois actif. 

Blatiér  j  f.  m.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  de  ceux  qui  tranfportent 
du  bled  fur  des  chevaux  d'un 
marché  à  l'autre. 

Blaye ,  ville  de  france  en  Guyen- 
ne. 

Blêche,  adj.  de  tout  genre,  hom- 
me mon  &  timide. 
Bled  5  f.  m*  t.  générique* 

L'Académie  écrit  blé  au  fingu- 
lier,  &  blez  au  pluriel ,  en  ob- 
servant que  quelques-uns  écri- 
vent bled.  Furetiere  écrit  blé  au 
fingulier  ,  &  bleds  au  pluriel. 
Dans  le  Dictionnaire  des  Arts 
on  trouve  blé  au  fingulier,  blés 
au  plur.  Calepin  écrit  blé ,  du 
Cange  blé  &  bled.  L'Auteur  de 
VOjfieiHa  Utiniwis  dit  que  blé 
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e(x  aujourd'hui  plus  en  ufage 
que  bled.  Richelet ,  à  la  lettre 
B  9  ne  veut  abfolument  que  blé  5. 
cependant  on  trouve  bled  avec 
un  d  aux  mots ,  Muid  ,  Muni- 
tion i  TXielle ,  Pompe  ,  Pipe  , 
Kavellene ,  Remblaver  ,  Survui- 
der ,  &  ailleurs  dans  fon  Dic- 
tionnaire. D'où  Ton  doit  inférer 
qu'il  n'étoit  pas  certain  de  la 
réuflite  de  cette  Orthographe. 
La  mienne  eft  fondée  fur  la  rai- 
fon  y  c%eft-à-dire  ,  fur  Tétymoi 
logie  de  ce  mot ,  qui  nous  vient 
ou  du  Latin  bladum  ,  ou  du 
Saxon  blad ,  qui  fignifie  fruit  ou 
femence.  Jepenfe  donc  qu'il  èft 
mieux  d'écrire  bled  au  fingulier, 
&  blefds  au  pluriel ,  pour  con- 
ferver  l'analogie  de  ce  moti 

Bléer ,  v.  a.  enfemencer  le  bled. 

Bleime,  f.  f.  t.  de  Manège. 

Blâme,  adj.  de  tout  genre*  pâle 

Blêmir,  v.  n.  pâlir. 

Blêmiffemerit ,  f.  m.  pâleur* 

Blérçau,  f.  m.  V.  Blaireau. 

Blelfé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Bleifer  ,  y.  a.  ce  terme  a  plufieurs 
lignifications. 

Bleffure ,  f.  f.  plaie  >  outrage ,  in- 
jure. 

Blette,  f.  f.  t.  de  Botanique 
Bletterans  y  ville  de  france  en 
Bourgogne. 

Bleu ,  bleue ,  adj.  &  f.  Au  plur« 
bleus  &  bleues. 

Bleuâtre,  adj. 

Blin  9  f.  rat  t.  de  Marine. 

Blindes ,  f.  f.  t.  de  Fortification. 

Bloc ,  f.  m.  pièce  de  marbre  , 
telle  qu'on  la  tire  de  la  car- 
rière. C'eft  aufli  un  t.  collectif. 

Blocage,  f.  m.  ou  Blocaille ,  f. f. 
menu  moilon. 

Blochet ,  f.  m,  fc  de  Charpentier» 
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Bloçus ,  f.  m.  c'eit  quand  oii  occu- 
pe toutes  les  avenues  d'une  place. 

Blois ,  ville  de  france,  capitale 
du  Blaifois. 

Blond ,  onde ,  adj. 
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Jhcâgérf.  11  vieillit. 
Bocal,  f.  m.  efpece  de  bouteille. 
Bocheron ,  V.  Bûcheron. 
Bodine ,  £  £  t.  de  Marine. 
Bodinure ,  f.  f.  t.  de  Marine. 


Blond,  f.  rn.  la  couleur  blonde.] Bodruche ,  £  f.  forte  de  parchè* 
Blonde,  f.  £  dentelle  de  foie.  min. 
Blondin,  ine,  £  m.  &£  Boên,  ville  de  france  dans  Je 

Blondir  ,  v.  n.  devenir  blond.    I  Forez. 

Blondiffant ,  ante ,  adj.  Boèffe ,  ou  Gratte-boëffe  ,  £  £ 

Bloqué ,  ét  >  adj.  Initrument  de  Monnpyeur. 

Bloquer ,  v.  a.  occuper  toutes  les  Boëte ,  V.  Boite. 

avenues  d'une  place.  Bœuf,  £  m. 

Blotti ,  ie ,  adi.  j    Devant  une  voyelle  il  faut 

Blottir ,  v.  a.  Il  n'eftd'ufage  qu'a-   prononcer  fou/  &  fo«  devant 

vec  les  pronoms  perfonnels.  Se  une  confonne  ;  mais  ne  l'écri* 

tapir,  {e  cacher.  •    vez  pas  de  la  forte.  - 

Bloufe ,  f.  f.  trou  d'un  billard.     Bogue ,  f.  f.  couverture  piquante 
Bloufé ,  ée',  part.  paf.  &  adj.      qui  enveloppe  la  châtaigne. 
Bloufer,  y.  a.  pouflèr  une  bille    ohade ,  £  £  Droit  Seigneurial. 

dans  la  bloufe.  ohé ,  ou  Bou.  C'eft  une  dès 

Bluet,  £  m.  petite  fleur  bleue,  meilleures  efpecesde  Thé  de  la 
Bluette,  f.  £  petite  itincejje  del  Chine. 

feu.  Bohême,  royaume  en  Allema* 

Bluté,  ée*  part.  paf.  &  adj.  gne. 

Bluteau,  £  m.  tamis.  Bohémien,  enne,  ou  Bohême, 

Bluter ,  v.  a.  féparer  la  farine  d'à-   £  m.  &  £ 

vec  le  fon.  Bohémillon*  £  m.  petit  bohé- 

Bluterie ,  f.  f.  t.  xk  Boulange*,     mien.  i 
Blutoir ,"  f.  £  Il  fignifie  la  même  Boïard ,  f.  m.  civière  à  bras ,  dont 

■chofe  que  Blut eau.  les  pêcheurs  de  morue  fe  fcr- 

Bobeche,  £  £  le  trou  d'un  chan-  vent. 

délier  dans  lequel  on  met  la  Boie,  forte  d'étoffe  fabri-quée  à 

chandelle  5  &  le  petit  inftru-  Amiens. 

ment  que  1  on  met  dans  Je  chan-  Boïeh ,  enne  ,  £  m.  &  f.  ancien 

délier,  pour  empêcher  que  le    peuple  de  la  Gaule  Celtique. 

fuif  ne  le  gâte.  Boire,  v.  a. 

Bobine ,  £  f.  inftrument  pour  de- 1    Je  bois ,  tu  bois  ,  il  boit  :  nous 

vider  de  la  foie  Ou  du  fiL 
Bobiner  ,  v.  a.  dévider  fur  la 

bobine. 

Bobineufe ,  f.  f. 


Bobo,  f.  m.  t.  enfantin. 
Bocage ,  £  m.  bofquet ,  buiffon. 


buvons ,  vous  buvez ,  ils  boi- 
vent. Je  buvois ,  nous  buvions  > 
Sec.  Je  bus ,  nous  bûmes ,  &c 
J'ai  bu,  &c.  Je  boirai,  tcc. 
lmp.  Bois ,  buvfcz.  £ubj.  Que 
je  boive ,  &c.  Je  boirois ,  Jkc, 


fiocager  >  etc  >  adj.  Ui  Dieux  \  Que  je  bulfc ,  que  tu  bufles  > 

Mji 
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qu'il  bût ,  que  nou$*buffion$ ,  Zcé. 
Buvant* 
Boire,  f. m» boiflba. 
Boirin,  f.  mu  t.  de  Marine, 
Bois,  f.  m, 

Boifage,  f.  m,  bois  dont  çn  & 
fert  pour  boifer* 

Boifé ,  ée,  adj.  Il  n'a  guère  d'u- 
fage  que  dans  ces  phraies  :  Mai- 
fon  bien  bûijfée  ,  Pays  boifé 

Boifer ,  v.  a. 

Boiferie ,  f.  f.  ouvrage  4e  Menui- 
ferie* 

Boifeux  ,  eufe ,  .adj.  {1  fe  dit  des 
plantes  qui  font  de  la  nature  du 
bois. 

Boifillier  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Coupeur  de  bois* 

Bois-le-Duc ,  ville  des  Pays-Bas, 

^BoiiTeau ,  f.  m.  forte  de  meiure. 

Boiffelée ,  f.  f.  mefure  de  terre. 
•  Boiffelier ,  f.  m.  celui  qui  fait  & 
vend  des  Bouleaux ,  &c. 

TBoiuon ,  £  f.  tout  ce  qu'on  boit* 

Boite ,  f.  f.  vin  en  boite. 
;  ^oîte ,  f.  f.  petit  ^vauTeau  qui  fe 
ferme  avec  un  couvercle.  Ceft 
ainfi  qu'il  faut  écrire  avec  l'A- 
cadémie, parce  que  la  pénul- 
tième fyllabe  eft  longue  ,  & 
non  pas  bo'èU  y  qui  ji'eft  plus 
en  ufage, 

Boiter,  v.  n*  clocher. 
Boiteux  >  eufe  ,  adj. 
Boîtier,  f.  m.  qui  fait  des  boî- 
tes ,  ou  boîte  de  Chirurgien. 
Bokas ,  toile  de  coton  qu'on  tire 

de  Surate. 
Bol ,  ou  Bolus ,  f.  m.  petite  boule 
de  drogues  médecinaîes. 
olduc ,  ville  dans  le  Brabant, 
olene ,  ville  de  france  4ans  ]a 
Provence. 

Jolkara ,  ville  capitale  du  Royau- 
me &  çç  nom        la  Tar~ 
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tarie. 

Bollandifte ,  f.  nu  Ce  font  les  Jé- 
fuites  d'Anvers  qui  travaillent 
à  la  Vie  des  Saints,  commen- 
cée par  Bollandus. 
Bologne  ,  ville  archiépifcopale 
d'Italie* 

Bolzas ,  coutil  qui  vient  des  In- 
des* 

Bombance,  f.  f*  Il  n'a  d'ufage 
que  dans  le  ftyle  familier. 
Bombarde ,  f.  f.  pièce  d'Artillerie. 
Bombardé ,  ée ,  part,  pat  &  adj. 
Bombardement ,  f,  m. 
Bombarder ,  v*  a. 
Bombardier ,  Ù  m* 
Bombaiîn ,  f,  m*  futaine  à  deux 
envers. 

Bombe ,  f*  &  grofle  grenade. 
Bombé,  ou  courbé  ,  ée,  adj.  t* 
de  Géométrie. 

Bombement,  f. m*  t*  d'Achitco* 
ture,  convexité* 
Bomber ,  v.  a,  rendre  courbe 
Bomcrie ,  f*  f*  t*  de  Commerce 
maritime. 
Bommel,  ville  des  Provinces- 
Unies. 
Bon,  bonne,  adj. 
Bonace^,  f.  f.  Il  ne  fe  dit  guère; 
qu'en  parlant  de  l'état  ou,  eft  la 
mer  ,  quand  elle  eft  calme. 
BonafTe,  adj.  de  tout  genre,  U 
ne  fe  dit  guère  que  d'une  per- 
fonne  de  peu  d'efprit.  il  eft  du 
ftyle  familier. 

Bonbon,  f.  m.  t.  pris  du  langa- 
ge des  enfants. 
Bond ,  f.  nù  faut  en  l*air. 
Bonde ,  f.  £  Ce  qui  fert  à  fortifier 
l'ouverture  d'une  éclufe. 
Bondir,  v.  n.ïauter. 
BondnTant,  ante ,  ad}, 
Bondiflement ,  ù  m. 
Bondon ,  f*  m*  bouchon  de  bojfc 
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Bondonné,  ée,  adj, 

Bondonner ,  v.  a. 

Bondonnier ,  f,  m.  inffrument  de 
Tonnelier. 

Bondrée,  £  £  oifeau  de  rapine* 

.Bonheur  >  £  m.  félicité. 
Avoir  le  bonheur  ,  eft  une  fa- 
çon de  parier  du  ftyle  familier, 

Bonhomrnie ,  f,  f.  çaraûere  d'un 
bon  homme, 

Bonifacio  -,  ville  de  rifle  de 
Corfe. 

Bonifié,  ée,  adj. 
Bonifier,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  des  terres. 

Bonjour ,  f,  m,  manière  de  faluer. 

Bonn  ,  ville  de  l'éleâorat  de 
Cologne  ,  célèbre  par  le  fiege 
qu'y  foutint  le  Baron  d'Asfeld 
en  i^S^, 

Bonneau ,  £  m,  t.  de  Marine, 
Bonne-aventure ,  £  f. 
Bonne-Dame,  f.f.  t,  de  Botani- 
que. 

une  Bonne  fois  ,  adv, . 
férieufement. 
Bonnement,  adv.  de  bonne  foi. 
Bonne  voglte ,  t.  de  Marine, 
Bonnet,  f,  m. 

Bonnetade,  f.  f.  révérence ,  com- 
pliment. 

Boimeté ,  ée ,  jpart,  ,pa£  Se  adj. 

Bonnecer,  v,  a, 
U  fe  dit  particulièrement  des 
follicitatâons  foumifes  &  fré- 
quentes qu'on  eft  obligé  de  faire. 
Il  eft  thiHtyle  familier. 

Bonneterie ,  £  f.  corps  de  Mar- 
chands Bonnetiers. 
Suivant  la  règle  des  compofés 
de  mots  terminés  en  et  >  il  fau- 
ciroit  écrire  bonnetterie  5  mais 
l'ufage  ne  le  veut  pas. 

Bonneteur  ,  f.  m.  mou. 


!  vend  des  bonnets. 
Bonnet-quarré ,  f,  m.  . 
Bonnette ,  t,  de  FôxrificatioiL 
Bonnettes ,  f.  f.  plur.  t,  de  Marine. 
Bontans ,  forte  d'étoffe  fabriquée 

à  Cantor. 
Bonté ,  f,  f,  ce  t,  a  rdufieurs  figrii- 


Bonze  ,  C  m,  &  £  prêtres  & 
filles  qui  vivent  çn  communauté 
à  la  Chine. 
Boqueteau ,  £  nu  périt  bouquec 
de  bois, 

Boquilkm ,  £  m.  bûcheron. 
Borax,  £  m,  minéral  des  Indes 

Orientales, 
Bord ,  £  m,  l'extrémité  de  quel-* 

quechofe, 

Bordage ,  £  m.  t.  de  Marine. 
Bordât,  petite  étoffe  qui  fi?  fabri* 
que  au  Caire, 
Bordayer,  v*  n.  t.  de  Marine. 
Bordé,  ée,  adj. 

Bordé ,  £  m.  galon  d'or ,  d'ar- 
gent ,  ou  de  foie. 

Bordée ,  £  £  la  décharge  de  tous 
les  canons  d'un  des  côtés  un 
vaiflfeaiu 

Bordel ,  £  m,  lieu  de  «débauche, 
Bordelage ,  £  m.  Droit  Seigneu- 
rial. 

Bordelier  ,  £  m.  t,  injurieux.  11 
vieillit, 

BordeHere ,  £  f .  petit  pohTon  Jàc 
rivière, 

Bordement ,  t,  de  Peintre  en 
email. 

Border ,  v.  a.  ce  t.  a  des  Significa- 
tions différentes ,  félon  les  divers 
termes  auxquels  il  eft  joint. 
Bordereau ,  £  m,  t.  de  Finance. 
Bordier,  adj.  t.  de  Marine. 
Bordier,  iere,  £  m.&  £  efpece 
de  métayer. 


9  £  m*  celui  qui  fait  fciBotdigue ,  £  £  t*  de  pêcheur  : 
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Bordoyer  *  v.  a.  t.  de  Peintre  th 
émail. 

Bordiire ,  f.  f.  ce  qui  borde  quel- 
.  que  chofe. 
Boréal ,  aie ,  adj.  qui  eft  du  Sep- 
tentrion* 

Borée ,  £  m.  vent  du  Septentrion , 
&  l'un  des  quatre  principaux* 

Borgne ,  adj*  de  tout  genre. 

Borgneffe ,  f.  f.  t.  bas  &  inju- 
rieux. 

Borgo-forte ,  ville  du  duché  de 
Mantoue. 

Borifthene  ,  f.  m.  rivière  qui  ar- 
rofe  la  Mofcovie. 

Bormio,  ville  capitale  du  can- 
ton des  Grifons  de  ce  nom. 

Bornage ,  f.  m:  t.  de  Palais. 

Bornager ,  v.  n.  t.  de  Batelier. 

Borne ,  ù  f.  limite ,  &c. 

Borné ,  ^e ,  adj. 

Borner  ,  v*  a*  mettre  des  bornes  -, 
fixer. 

Bornoyer,  v.  a.1 1.  dJ Architecture 
&  de  Jardinage ,  reconnoître  à 
l'oeil  fi  une  chofe  eft  droite. 

Bornoyeur,  f.  m. 

Bofan ,  breuvage  des  Turcs. 

Bofel,  f.  m.  t.  d' Architecture. 

Bofnie ,  c'eft  une  partie  de  la  Ser- 
vie en  Hongrie 

Bofphore ,  f.  m.  canal  de  Conf- 
tantinople. 

Bofquet ,  f.  m.  petit  bois. 

Bofïage ,  f.  m.  t.  d* Architecture. 

Boffe,  f.  £ 

Boffelage,  f.  m.  Ilnefe  dit  que 
du  travail  en  boffe  fur  de  la  vaif- 
felle. 

Boffeler ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  guère 
qu'en  parlant  du  travail  en 
boffe. 

Boffelure,  f.  f.  cifelure  naturelle 
i  qu'on  voit  for  certaines  feuilles. 
Bofifeman,  ou  Boffement ,  f.  m.  t. 
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de  Manne.  Officier  de  Téquipa». 
Boffer,v.a.t.deMarine. 
Boffetier  ,  £  m.  autrement  les 
Fondeurs. 

Boffette,  f.  f.  t.  d'Éperonnicr. 
Boffeurs ,  f.  m.  plur.  t.  de  Marine» 
Bofiu,  ue,  adj. 
Boffuer ,  v.  a.  fl  ne  fe  dit  qu'en 

parlant  des  boffes  qu'on  fait  à  la 

vaiffelle. 

Boftangi ,  f.  m.  t.  de  relation , 

qui  fignifie,  Jardinier. 
Boftangi-Bafchi ,  f.  m.  officier 

du  Grand  Seigneur ,  qui  a  la 

direction  des  jardins. 
Bofton,  ville  d'Angleterre,  (fc 

d'Amérique  Septentrionale. 
Bot ,  adj.  qui  n'a  point  de  fémi- 
nin ,  &  n'eft  e.i  ufage  que  dans 

cette  phrafe  :  Pied  bot. 
Botal,  t.  d'Anatomie. 
Botanique ,  Ç.  f.  connoiflance  des 

plantes, 

Botanifte ,  f.  m.  qui  connoît  les 
(impies. 

Botanne  ,  forte  d'étoffe  des  pays 
étrangers. 

Botte ,  f.  f.  efpeee  de  chauflure 
de  cuir  pour  monter  à  cheval. 

Botte ,  ï.  f.  t.  d'Efc  rime. 

Botté ,  ée ,  adj.  en  bottes. 

Bottelage ,  f.  m.  L'attion  de  met* 
tre  en  bottes.  'i 

Botteler  ,  v.  a.  mettre  en  bottes. 

Botteleur ,  f.  m.  celui  qui  met  du 
foin  en  bottes. 

Botter  ,  v.  a.  faire  des  bottes,  met* 
tre  des  bottes  à  quelqu'un. 

Bottine ,  f.  f.  diminutif. 

Bouard ,  f.  m.  t.  de  Monnoyeur. 

Bouc  ,  f.  m.  mâle  de  la  chèvre, 

Boucachard ,  f.  m.  chanoine  ré- 
gulier réformé. 

Boucage ,  f.  m.  plante  umbejlii 
fere. 
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Boucal,  f.  m.  mefure  d'Italie, 
Boucan ,  f.  m,  t.  bas  &  populaire. 
Boucané^  ée,  adj. 
Boucaner,  v.  a*  faire  iecher  de 
ia  chair,  ou  du  poiflbn  à  la  fu- 
mée. 

Boucanier,  Cm. 

Boucaffin ,  f.  m.  étoffe  de  coton 
ou  de  lin. 

Boucaffiné ,  ée ,  adj.  Il  n'eft  d'u- 
fage  qu'avec  le  mot  Toile» 

Bouchain,  ville  des  Pays-Bas» 

Boucharde ,  f.  f.  efpece  de  cifeau 
de  Sculpteur. 

Bouche,  f.  f. 

Bouché ,  ée ,  adj. 

Bouchée,  f.f. 

Boucher,  v.  a. fermer» 

Boucher ,  ère ,  f.  m.  &  f. 

Boucherie,  f.  f. 

Bouchet ,  f.  m.  autrement  Hypo- 
cras  d'eau. 

Boucheture ,  f.  f.  ce  qui  fert  à 
boucher  des  terres. 
Bouchin ,  f.  m.  t.  de  Marine* 
Bouchoir ,  f.  ni.  plaque  de  fer  qui 
fert  à  fermer  un  four. 
Bouchon,  f.m. 
Bouchonne,  f.  f.  t.  de  careffe. 
Bouchonné,  ée,  adj. 
Bouchonner,  v.  a.  chiffonner. 
Bouchots ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Boucle,  f.  f. 
Bouclé,  ée,  adj. 
Bouclement,  f.  m. 
Boucler ,  v.  a. . 

Bouclier ,  f.  m.  arme  défenfive. 

Boucon ,  f.  m.  Donner  le  boucon. 
Il  eft  du  ftyle  familier ,  &  li- 
gnifie, empoifonner  quelqu'un. 

Boudin,  f.  m.  animal  qui  fe 
trouve  dans  les  montagnes  du 
Dauphiné. 

Boudelle,  f.  f.  efpece  de  plume. 

Eouder  *  y*  n.  U  fe  dit  proprement 
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des  enfants. 

Bouderie ,  f.  f.  mauvaife  humeur. 
Boudeur,  eufe,  adj. 
Boudin ,  f.  m. 

Boudiné ,  f.  f.  nœud  du  verre* 
Boudinier ,  f.  m.  qui  fait  &  vend 
des  boudins* 

Boudiniere ,  f.  f.  infiniment  qui 
fert  à  faire  le  boudin. 
Boudinure ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Boudoir,  f.  m.  Il eft du ftyie fa- 
milier. Petit  réduit. 
Boue ,  f.  f.  pus ,  crotte. 
Bouée ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Bouen,  ville  de  france  dans  le 
Forez.  On  dit  auffi  Boën. 
Bouer ,  v.  a.  t.  de  Monnoie. 
Boueur ,  f.  m.  vidangeur» 
Boueux»  eufe,  adj. 
Bouffant,  ante,  adj. 
Bouffe ,  f.  f.  enflure  de  joues* 
Bouffée ,  f.  f.  terme  qui  fe  dît 
de  l'a&ion  fubite  &  paffagere 
de  diverfes  chofes* 
Bouffer ,  v.  n.  Il  eft  du  ftyle  fami- 
lier y  enfler  les  joues ,  être  de 
mauvaife  humeur. 
Bouffette ,  f.  f.  touffe  de  petits 
rubans ,  t.  de  Marine. 
Bouffi,  ie,  adj.  enflé. 
Bouffir  y  v.  a.  Il  neft  d  ufage 
qu'enparlant  du  vifage, 
BoufEflfure,  f.  f.  enflure. 
Bouffoire ,  f.  m.  t.  de  Rôtiffeur. 
Bouffon ,  f.  m.  Comédien ,  Far* 
ceur. 

Bouffonne,  f.  f. 
Bouffonner ,  v.  n.  plaifanter. 
Bouffonnerie ,  f.  f.  plaifanterie. 
L'Académie,  Furetiere  ,  Da- 
net  ,  Joubert  &  Boudot  met- 
tent deux  f  dans  ces  mots ,  oi\ 
Richelet  n'en  veut  qu'une.  Mé- 
nage dit  que  ces  mots  vien- 
nent de  l'Italien  bnffone  >  & 
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dans  Saumaife  on  trouve  buf- 
fbnvs  'y  ainfi  il  faut  écrire  ces 
mots  avec  deux  ff  ,  quoique 
Ménage  lui-même  les  ait  écrits 
avec  une  feule* 

Bouge ,  f  m.  Il  n'eft  guère  d'u- 
fage  qu'en  parlant  des  maifons 
où  logent  les  artifans  &  le  bas 
peuple* 

Bougeoir  ,  £  m*  chandelier  à 
queue* 

Bouger,  v.  n.  fe remuer. 
Bougette ,  f.  f.  efpece  de  fac  de 

cuir  qu'on  porte  à  chevaL 
Bougie  ,  f#  ft  chandelle  de  cire. 
Bougier ,  v*  a.  t.  de  Tailleur. 
Bougran,  f.  m.  toile  gommée. 
Bougrannée,  adj.  toile  mife  en 

bougran. 
Bougranniere ,  adj.  f. 
Bouillant»  ante,  adj.  qui  bout,  vif. 
Bouillar ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Bouille ,  C  f.  t.  de  Pêche ,  longue 

perche  qui  fert  à  remuer  la 

vafe. 

fcouille-cotonis ,  Bouille-charmay . 
Deux  efpeces  de  Satins  des  In- 
des. 

Souiller ,  v.  a.  t.  de  Pêche. 

Bouilli ,  f.  m. 

Bouilli,  ie,  adj. 

Bouillie,  f.  f. 

Bouillir,  v.n. 

Je  bous  ,  tu  bous ,  il  bout  : 
nous  bouillons,  vous  bouillez , 
ils  bouillent.  Je  bouillois  ,  &c. 
Je  bouillis,  &c.  J'ai  bouilli  , 
&c.  Je  bouillirai ,  ou  je  bouii- 
lerai,  &c.  Imp.  Bous,  bouil- 
lez. Subj.  Que  je  bouille ,  &c. 
Que  je  bouilliffe  ,  &c.  Je  bouil- 
lirois  ,  ou  je  bouillerois,  &c. 
Bouillant. 

Bouillitoire ,  f.  m.  t.  de  Monnoîe'. 
Bouilloir ,  f..  m.  t.  de  Monnote. 
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Bouilloire,  f.  f.  vatfïeati  propre 
à  faire  bouillir  de  l'eau. 

Bouillon ,  ville  de  france  dans 
le  Luxembourg. 

Bouillon ,  f.  m*  Ce  t.  a  phifieurs 
lignifications. 

Bouillon-blanc ,  £  m.  plante. 

Bouillonnement,  £  m. 

Bouillonner,  v.  n. 
Il  ne  fe  dit  que  de  l'eau  &  des 
autres  liqueurs ,  lorfou'elles  for- 
tent  ou  qu'elles  s'elevent  par 
bouillons ,  foit  par  la  violence 
de  leur  propre  mouvement ,  foit 
par  l'action  du  feu. 

Boujon  ,  t.  de  Manufacture  de 
laine. 

Bouis ,  f.  m.  infiniment  de  Cor- 
donnier. 

Bouis,  V.  Buitm 
Boulanger,  ère,  f.  m.  &f. 
Bodlanger ,  v.  a.  faire  du  pain. 
Boulangerie ,  f.  f.  art  de  faire  du 

pain,  lieu  où  on  le  fait. 
Bouldure,  f.  f.  t.  de  Moulin.  Ceft 

la  fofTe  qui  eft  fous  la  roue. 
Boule ,  f.  f. 
fiouleau,  f.  m.  arbre. 
Boulenois  ,  pays  de  france  en 

Picardie. 

Boulenois ,  oife,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Boulogne. 

Bouler  ,  v.  a.  Il  fe  dit  des  pi- 
geons lorfqu'ils  enflent  leur  gor* 

Boulet ,  f.  m.  la  jointure  qui  eft 
au-deflus  du  pâturon  de  la  jambe 
d'un  chevaL 

Boulet ,  f.  m.  boule  de  fer. 
Bouleté ,  adj.  t.  de  Manège. 
Boulette  ,  f.  f.  petite  boule. 
Boulevart ,  ou  Boulevard ,  £  m. 
gros  baftion  ,  rempart. 

L'Académie  ,  Furetiere ,  Da- 
»et ,  Boudot,  &  quelques  autres 

écrivenc 
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écrivent  houhvart.  Ménage  & 
que  ce  mot  vient  de  TAUemam 
Bolwerk,  qui  fignifie  Ouvrage 
de  poutres.  Du  Cange  le  déri- 
ve de  Burgvardut ,  compofé  de 
Burg  &  de  Ward  ,  mots  Teu- 
tons, dont  le  premier  .  fignifie 
un  Bourg  ou  Village ,  &  le  fé- 
cond Garde  :  ce  qui  nie  paroit 
plus  naturel ,  parce  qu'en  effet 
un  boulevart  eft  ce  qui  garde 
«ne  Place.  Ainfi  on  peut  écrire 
ce  mot  avec  un  d ,  quoiqu'en 
dife  Ménage. 
Bouleverfé ,  ée ,  adj. 
:BouIever(cmcnt ,  f.  m.  défordre. 
Boulevcrfer ,  v.  a.  mettre  en  con- 
fufion. 
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Boulogne  ,  ville'  <Je  france  en 

Picardie. 

Bouloir  ,  f.  m.  inftrument  de 
Maçon. 

Boulon  ,  f.  m.  t.  de  Charpenterie. 
Cheville  de  fer  qui  a  une  tête 
ronde. 

Boulonner ,  v.  n.  t.  dç  Charpen* 
terie. 

Boulons,  f.  m.plur.  t.  d'Artilleries 
Bouloucbachi>  f.  m.  capitainedea 
Janiftaires. 

Bouquer,  v.  n.  Ce  verbe  nefef 
dit  proprement  qu'en  parlant 
d'un  finge,  lorfqu'on  le  con* 
traint  de  baifer  quelque  chofe, 

Bouquet ,  f.  m. 

Bouquetier ,  f.  m.  t.  de  Fayancier. 


Bouleux ,  adj.  Il  fe  dit  d'un  che-  Bouquetière ,  f.  f.  celle  qui  fait 
val  trapu.  &  vend  des  bouquets  j  petit 

Boulier  ,  £  m.  t.  de  Marine,   vafe  où  on  les  met. 
Filet.  Bouquetin,  f. m. bouc fauYâge. 

Boulieu,  ville  de  france  dans  le  Bouquin,  f.nu  vieux  bouc,  vieu* 
Vivarais.  livre. 


Boulimie  ,  £  £ 
Ceft  une  maladie  qui  caufe  un 
appétit  défordonné.  Ce  mot  eft 
compofé  de  deux  Grecs  ,  qui 


Bouquiner ,  v.  n,  chercher ,  lire 
de  vieux  livres  inconnus. 
Bouquinerie ,  f.  f  ramas  de  pla- 
neurs partages  de  vieux  livres, 
fignifient/iifw  &  bœuf  ,  comme  jBôuquineur  ,  f.  m. 
fi  Ton  vouloit  dire  qu'un  hom-  îBouquinifte ,  f.  m.  celui  qui  veni 
me  qui  a  la  boulimie  feroit  ca-  \  de  vie  ix  livres, 
pable  de  manger  un  bœuf.         Bouracan  ,  f.  m.  forte  d'étoffe. 


Boulin  ,  £  m.  trou  d'un  colom- 
bier ,  trou  que  les  Maçons  laif- 
fent  dans  un  mur ,  pour  écha- 
fauder  les  pièces  de  bois  qu'on 
met  dans  ces  trous. 

Bouline  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Bouliner ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  que 
d'un  foldat ,  ou  autre  qui  dé- 
robe dans  un  camp. 

Boulingrin  ,  £  m.  t. 'de  Jardinier. 
Pièce  de  gazon  figurée. 

Boulingue  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Boulinier ,  f.  m.  t.  de  Majiae. 


L'Académie,  Furètiere ,  Da- 
net,  Richelet  &  Joubert  écri- 
vent de  la  forte ,  pour  fe  confor- 
mer à  l'étymologie  de  Ménage  , 
qui  dérive  ce  mot  de  l'Italien 
Baracane.  Je  ne  puis  cependant 
blâmer  ceux  qui  écriront  bour- 
racan>  parce  qu'il  peut  venir 
du  Latin ,  burra ,  qu'on  trouve 
dans  Danet  &  du  Cange  y  ou 
du  vieux  mot  bourras ,  qui » 
félon  le  Dictionnaire  des  Arts  * 
fignifie  un  gros  drap. 
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bourbe ,  £  fc  il  ne  fe  dit  guère 
que  de  la  fange  de  la  campa- 
gne ,  &  il  fignifie  proprement  , 
le  fond  des  eaux  croupiffantes 
des  étangs  &  des  marais. 
Bourbeux,  eufe,  adj. 
Bourbier,  f.  m.  lieu  plein  de 
bourbe. 

Bourbillon ,  f.  m.  t.  de  Maréchal. 
Bourbon,   f.  m.  nom  de 

i'Augulte  Maifon  qui  règne  en 

France. 

Bourbon-l'Archambault ,  ville  de 
France  en  Bourbonnois ,  renom- 
mée par  les  bains. 

Bourbon-Lancy  ,  ville  de  france 
en  Bourgogne. 

Bourbonnois,  province  de  France. 

Bourbourg  ,  ville  de  france  en 
Flandres. 

Bourcer ,  v.  n.  t.  de  Marine.  Car- 
guer. 

:  Bourcet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Bourcette ,  f.  f.  plante  que  l'on 
•  mange  en  falade.  C'cft  la  mâ- 
che. 

Bourdaine ,  f.  m.  arbrifleau  dont 
on  fait  le  charbon. 

JBourdalone,  ou  Bpurdalou,  f.  m. 
mot  nouveau.  Étoffe  modelte. 
Sorte  de  treffe  qui  fert  de  cor- 
don au  chapeau. 

Bourde ,  f.  f.  menfonge.  En  t.  de 
Marine,  il  fignifie  la  voile  que 
Ton  met  quand  le  temps  eft 
tempéré. 

Bourdeaux ,  ville  de  france ,  & 
capitale  de  la  Guienne. 

Bourdelage ,  f.  m.  Droit  Seigneu- 
rial. 

Bourdelier ,  f.  m.  t.  de  Jurifpru- 
dence. 

Bourdelois ,  petit  Pays  de  Guien- 
ne. 

Bouxddois ,  oife ,  f.  m.  *  f.  qui 
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eft  de  Bourdeaux. 
Bourder,  v.  n.  fe  moquer.  Ce 
mot  ne  peut  fe  fouffrir  que  dans 
le  ftyle  burlefque  5  ainfi  que  le 
fuivant. 

Bourdeur,  f.  m. 
Bourdillon ,  f.  m.  forte  de  bois 
de  chêne  refendu ,  propre  à  faire 
des  futailles. 
Bourdin,  f.  m.  cfpece  de  pêche. 
Bourdon ,  f.  m.  bâton  de  Pèle- 
rin ,  &  t.  d'Imprimerie.  Efpece 
de  groffe  mouche. 
Bourdonnant  ,  f.  m.  oifeau  de 
l'Amérique. 

Bourdonné,  ée,  adj.  t.  de  Bla- 
fon. 

Bourdonnement ,  f.  m. 
Bourdonner ,  v.  n.  faire  un  bruic 
fourd  &  confus. 
Bourdonnet ,  f.  m.  t.  de  Chirur- 
gie. 

Bourg  >  f.  m.  ville  non  clofe. 
Bourg ,  ville  de  france ,  &  capw 
taie  de  la  Breffe. 
Bourgade  ,  f.  f.  petit  bourg. 
Bourganeuf ,  ville  de  france  dans 
la  Marche. 

Bourg-de-Saint-Andeol ,  ville  de 
france  en  Languedoc. 
Bourg-d'Oyfans ,  ville  de  france 
dans  le  Dauphiné. 
Bourg-épine  ',  f.  m.  arbriffead, 
qu'on  nomme  autrement,  Nwr- 
prum. 

Bourgeois,  oife,  f.  m.&f. 
Bourgeoifement ,  adv. 
Bourgeoifie,  f.  f. 
Bourgeon,  f.  m.  nouveau  jet  des 
arbres  &  des  vignes. 
Bourgeonné,  ée,  adj. 
Bourgeonner,  v. n. 
Bourges  ,  ville  de  france  ,  &  ca- 
pitale du  Berry. 

Boiwg-iaeftrc ,  f.  m.  Vf  fcprp- 
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lonce.  Premier  Magiftrat  d'une 
Tille. 

Bourgogne ,  grand  pays  de  Fran- 
ce, divifé  en  Duché  ,  &  en 
Comté. 

Bourgoin  ,   ville  de  france  en 

Dauphiné. 
Bourg-fur-Mer  ,  ville  de  france 

en  Guienne. 

Bourgueil  ,  ville  de  france  en 
Anjou» 

Bourguignon  ,  onne ,  f.  m.  &  f. 
Bourguignonifme ,  f.  m.  expref- 

fion  Bourguignonne* 
Bourguignote  ,  f.  f.  cfpece  de 

cafque  de  fer. 

Bourme ,  foies  de  Perfe  ,  qui  ne 
(ont  pas  de  la  meilleure  qualité. 
Bourrache  ,  f.  f.  plante» 
Bourrade,  f.  f. 

Bourras ,  f.  m.  grofTe  étoffe  faite 
de  bourre. 

Bourrafque,  C  f.  tempête  vio- 
lente &  foudaine. 

Bourre,  f.  f.  poil  des  animaux* 

Bourreau»  f,  m. 
L'ufage  &  la  raifon  veulent 
abfolument  deux  rr  en  ce  mot , 
parce  qu'il  vient  de  burrus  ,  qui 
lignifie  roux  j  &  qu'en  certains 
pays,  les  Bourreaux  font  obli- 
gés de  s'habiller  en  rouge  ou  en 
jaune.  Ménage  dérive  ce  mot 
du  Bas-Breton  ,  Bourreu ,  qui 
fîgnifie  Bourreau. 

Bourrée,  ù  f.  petit  fagot  de  menu 
bois. 

Bourrelé ,  ée  ,  adj. 

Bourreler  ,  v.  a.  tourmenter. 

Bourrelet ,  ou  Bourlet  ,  f.  m. 

Bourrelier  ,  f.  m.  ouvrier  qui 
fait  des  harnois  pour  les  che- 
vaux. 

Bourrelle,  f.  £  femme  de  Bour- 
reau, 
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Bourrer ,  v.  a.  remplir  de  boiu> 
re,  &c. 

Bourriche,  f#  f.efpece  de  panier. 

Bourriers,  f.  m.  plur.  pailles  qui  fa 
mêlent  dans  le  bled  battu. 

Bourrique  ,  f.  f.  ânelte. 

Bourriquet,  f.  m.  ânon. 

Bourrir,  t.  de  ChalTe. 

Bourroche ,  f.  f.  herbe. 

Bourru  ,  ue  ,  adj.  capricieux. 

Bourfaut ,  f.  m.  efpece  de  faule. 

Bourfe  f.  ce  t.  a  plulieurs  li- 
gnifications. 

Bourfeau ,  ou  Bourfaut,  f.  m.  tt 
de  Charpentier. 

Bourfes  ,  f.  f.  plur.  enveloppes 
extérieures  des  tefticules.  - 

Bourfetre ,  f.  f.  petite  bourfe.  Ce 
mot  eft  bas. 

Bouriier,  f.  m.  celui  qui  a  une 
penfion  gratis  dans  un  Collège. 

Bourfier ,  ère ,  f.  m.  &  f.  ou- 
vrier '  qui  Élit  8?  vend  des  bour- 
fes. 

Bourfiller,  v.  n.  il  eft  du  ,ftyle 

familier.  Contribuer  à  une  dé- 

penfe  faite  en  commun. 
Bourfîn ,  G  m.  t.  de  Maçonneriev 
Bourfon,  f*  m*  gouffer. 
Bourfoufler  ,  v.  a.  il  n'eft  d'ufage 

qu'en  parlant  de  l'enflure  qui 

lurvient  à  la  peau. 
Boufe,  ou  Bouze,  f.  f.  fiente  de; 

bœufs  &  des  vaches. 
Boufillage ,  f.  m.  conftru&ion  de 

murailles  faites  de  terre.  6m$ 

pierre. 

Boufillé,  ée,  adj. 
Boufîller ,  v.  a.  faire  un  mur  avec 
de  la  terre. 
Boulilleur ,  C  m» 

Boulin,  f.  m.  efpece  de  croûte 
attachée  aux  pierres  qui  fortent 
de  la  carrière. 

Bouffac ,  ville  de  france  en  Berry. 

N  ij 
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Bouffoîe ,  f.  f.  cadran  de  mer. 
Bouc ,  f.  m.  extrémité ,  fin. 
à  Bout,  façon  de  parler  adver- 
biale. 

de  Bout  en  bout ,  façon  de  par- 
ler adverbiale. 

Boutade ,  i.  f.  fougue. 

Boutane  ,  f.  f.  étoffe  qui  fê  fait  à 
Montpellier. 

Boutant,  ad),  t.  d' Architecture 
qui  n'elt  uhté  qu'avec  les  mots 
arc  &  pilier. 

Boutargue ,  f.  f.  mets  qui  excite 
à  boire. 

Boute ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Bouté ,  ée ,  t.  de  Manège. 

Bouteaux ,  t.  de  Marine. 

Boutée ,  f.  f.  t.  d'Architecture. 

Boute-en-train,  f.  m.  celui  qui 
anime  les  autres. 

Boute-feu ,  f.  m.  au  pluriel ,  Bou- 
te-feux. 

Boute-hors,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Bouteillage  ,  f.  m.  ancien  droit 

feigneurial. 
Bouteille ,  f.  f. 

Bouteillier ,  ou  Boutillier ,  f.  m. 
-  -Il  n'eft  en  ufage  qu'en  cette 

phrafe  :  Grand  Bouteillier  de 

France. 

;  Si  Ton  a  égard  à  l'étymologie. 
Boutillier  eft  régulier  >  on  a  dit 
Buticulariu*  dans  la  baffe  Lati- 
nité ,  formé  de  Butica  :  mais  du 
primitif  François  Bouteille ,  doit 
<e  former  Bouteillier.  C'eft  auffi 
le  plus  ufité  \  &  il  eft  dans 
l'Hiftoire  des  Grands  Officiers 
3e  France. 

Bouterolle ,  f.  f.  petit  morceau 
d'argent. ou  de  cuivre  qu'on 
met  au  bout  d'un  fourreau  d'é- 
pée. 

Boutes ,  t.  de  Marine.  Baille, 
fcoute-fcile ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 
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Soute-tout-cuire ,  f.  m.  t.  du  ftylé 
familier  &  bas  >  qui  fe  dit  d'un 
diflipateur. 

Boutique ,  f.  f. 

Boutiquier,  f.  m.  qui  vend  en 
boutique.  « 

Boutis,  f.  m.  t-  de  Chaffe. 

Boutiffe ,  adj.  £  t.  de  Maçon- 
nerie. 

Boutoir,  f.  m.  outil  de  Maréchal. 
,  t.  de  Chaffe ,  &  de  Corroyeur, 
Bouton  >  f.  m. 
Boutonner ,  v.  a. 
Boutonnerie ,  f.  f.  marchandife 

de  Boutonnier. 
Boutonnier ,  f.  m. 
Boutonnière ,  f.  f. 
Bout-rimés,  ou  Bouts '-  rîmés  % 

f.  m.  plur.  t.  de  poéfie. 
Bout-faigneux  3  f.  m.  L'extrémité 

d'un  quartier  de  veau ,  ou  de 

mouton ,  du  côté  de  la  gorge. 
Bouture ,  f.  f.  t.  d'Agriculture. 
Bouvart ,  f.  m.  jeune  taureau. 
Bouvement ,  f.  m.  inftrument  (fa 

Menuifier. 
Bouverie  ,  C  f.  érable  à  mettre 

des  bœufs. 

Bouvet  ,  f.  m.  rabot  de  Me- 
nuifier. 

Bouvier ,  f,  m. 

Bouvier  ,  ou  Bootes  ,  f.  m.  fils 
de  Jupiter  &  de  Califto. 

Bouvillon,  £  m.  diminutif.  Jeune 
bœuf. 

Bouvreuil?  f.  m.  elpece  d'oifeau. 
Boyar,  f.  m,  noble  de  Tranfyl- 
vanie  &:  de  Mofcovie. 
Boyau ,  f.  m. 

Boyautier,  artifau  qui  fait  les 

cordes  à  boyau. 
Boye ,  t.  de  Marine. 
Boyé  ,  Prêtre  ds  l'Amérique. 
Boyer ,  t.  de  Marine.  Efpecc 

cnaloupe. 
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Bozel ,  f.  nu  t.  d' ArchîtecTttire. 
Brabançon  ,  onne  ,  C  m.  &  f. 

qui  cft  du  Brabant. 
Brabant ,  province  des  Pays-Bas. 
Brabante  ,  toile  d'étoupe  de  lin, 

qui  fe  fabrique  à  Gand» 
Bracciano  ,  ville  de  l'État  de 

rÉglife. 

Bracelet ,  G  nu 
Ménage  dérive  ce  mot  de  bra- 
tih  ou  de  bracihtut*  -,  du 
Gange  de  bracile  :  ainfi  il  faut 
écrire  ce  mot  avec  un  c ,  non 
F&  braflelet,  comnie  Joubert , 
qui  le  dérive  apparemment  du 
mot  bras. 

Brâcher ,  v.  n.  crier  de  toute  fa 
force. 

Bf âchet ,  f.  m.  forte  de  chien  de 
chafle. 

Brachial ,  adj.  m.  t.  d'Anatomie. 
Brachio,  petit  d'un  Ours. 
Bracmanes ,  f.  m.  plur.  Philofo- 
fhes  Indiens. 

Bracklau ,  ville  de  Pologne. 

Braconner  ,  v.  n.  chaiTer  furti- 
vement fur  les  terres  d'autrui. 

Braconnier  ,  f.  m. 

Bragance  ,  ville  de  Portugal , 
capitale  de  la  province  de  ce 
nom. 

Brague ,  f.  f.  t.  de  Luthier  &  de 
Marine. 

Braie ,  f.  f.  linge,  t.  d'Imprime- 
rie, &  de  Marine  •' 

Braillard ,  arde ,  adj.  Il  eft  du 
ftyle  familier. 

Brailler ,  v*  n.  criailler. 

Brailleur  >  eufè  ,  ad). 

Braire ,  v.  n.  il  n'eft  guère  d'u- 
fage  qu'à  l'infinitif,  à  la  troi- 
fieme  perfonne  du  préfent  de 
Vindicatif.  Il  brait ,  Ht  braient , 
&  à  la  troifiejne  perfonne  du 
futur.  U  bràira*  il  ni  &  die  que 
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pour  fignifier  le  cri  de  l'âne. 
Braife ,  f.  f.  Charbon  allumé. 
Bramer ,  v.  n.  t.  de  Chalfe. 
Bramin  ,  f.  m.  Prêtre  des  Indiens1* 
Bran  ,  ou  Bren ,  f.  m.  excrément 

de  l'homme. 

Brancard ,  f.  m.  lit  portatif. 
Brancardier,  f.  nu  qui  conduit 
un  brancard* 

Branchage ,  f.  m.  colle&if. 
Branche,  f.f. 

Brancher,  y.  a.  Il  n'eft  guère  d'u- 
fage  qu'en  parlant  d'un  voleur 
qu'on  pend  a  une  branche. 
Branche-urllne ,  f.  f.  V.  Acantht* 
Branchide ,  f.  m.  Prêtre  d'Apol- 
lon Didyméen  ,  &  furnom  de 
Bacchus. 

Branchier ,  jeune  oifeau  de  proie. 

Branchies ,  f.  f.  plur.  t.  de  Méde- 
cine. Ouies  des  pouTons. 

Brancha,  ue,  ad). 

Brande ,  f.  f.  petit  arbufte. 

Brandebourg,  province,  &  viK» 
les  d'Allemagne. 

Brandebourg ,  f.  f  forte  de  ca* 
faque  à  manches  ,  &  d'orne- 
ments d'habits. 

Brandebourgeois ,  oife ,  f.  m.  &  f. 
qui  eft  de  Brandebourg. 

Branderie ,  lieu  à  Amlterdam  où\ 
on  fait  les  eaux-de-vie. 

Brandevin  ,  f.  m.  eau-de-vie. 

Brandevinier ,  f.  m.  Il  n'eft  d'u- 
fage  qu'en  parlant  de  ceux  qui 
crient  &  qui  vendent  de  l'eau- 
de-vie  dans  un  camp. 

Brandillement ,  f.  m.  agitation. 

Brandiller,  v.  a.  mouvoir  deçà 
&  delà. 

Brandilioire,  f.  f.  corde,  ou  plan- 
che qui  fert  à  brandiller. 

Brandir  ,  v.  a.  fecouer,  mouvoir. 

Brandon ,  f.  m.  flambeau  de  paille 
qui  fert  à  éclairer  ia  nuit* 
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Brandonner,  v.  a.  mettre  des 
brandons. 

Branlant,  ante,  adj. 

Branle ,  f.  m.  forte  de  danfç. 

Branlé,  ée,  adj, 

Branlebas ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Branlement,  f.  m.  a&ion  de  bran- 
ler. 

Branler ,  v.  a.  remuer,  chanceler. 
Branloire ,  f.  f. 

Brantofme ,  ville  de  france  dans 
le  Périgord. 

Braque,  f.  m.  efpece  de  chien 
de  chaffe. 

Braquemart ,  f.  m.  ancienne  épée 
c"burte  &  large. 

Braquemenc ,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 

Braquer,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que  de 
certaines  chofes  qu'on  peut  tour- 
ner &  préfenter  d'un  côté  &d'un 
autre. 

Bras,  f.  m. 

Brafer  >  v.  a.  fouder  le  fer. 
Bçafïer,  f.  m. 

Brafîller ,  v.  a.  Il  n'eft  guère  d'u- 
fage  qu'en  cette  phrafe  :  Fa/Ve 
brafiller  des  pêches. 

Brallaw ,  ville  de  Pologne. 

BrafTage ,  f.  m.  t.  de  Monnoyeur. 

Braflard ,  f.  m.  anrme  qui  couvre 
le  bras. 

Braflfe ,  f.  f.  mefure. 

Ëraffé ,  ée  ,  adj. 

Braffée ,  f.  f. 

Braffer ,  v.  a.  remuer  des  liquides. 
BraflTerie ,  f.  f.  lieu  où  l'on  braife 
la  bière. 

BrafTeur ,  eufe,  f.  m.  &  f.  celui 

qui  fait  de  la  bière. 
Braflicourt ,  ou  Brachicourt ,  t. 

de  Manège. 

Brafîieres f.  f.  plur.  habillement 
de  femme. 
Braflïn  ,  f.  m.  t.  de  Brafifeur. 
Bi  alfoir >  f.  m.  t.  de  Monnoie, 

T 


Bravache ,  Ù  m.  fanfaron  fur  U 
valeur. 

Bravade  ,  f.  f.  menace  d'un  fan- 
faron. 

Brave ,  adj.  de  tout  genre. 
Bravé ,  ée  ,  adj. 

Bravement,  adv.  courageufement. 
Braver ,  v.  a.  infulter ,  choquer. 
Braverie ,  f.  f.  Il  eft  du  ityle  fa-  . 

milier.  Beaux  habits. 
Brauits ,  toiles  rayées  4es  Indes. 
Braunaw  ,  ville  d'Allemagne  en 

Bavière. 

Bravoure ,  f.  f.  valeur ,  courage. 
Bray ,  ou  Bré ,  f.  m.  t.  de  Ma- 
rine. Goudron. 
Brayer,  f.  m.  bandage. 
Brayctte,  f.  f. 

Braymal ,  pays  de  france  en  Nor« 
mandie.  • 

Brayon ,  f.  m.  t.  de  Chaffe. 
Bray-fur-Seine  ,  ville  de  france 
en  Champagne. 

Bray-fur-Somme ,  ville  de  france 

en  Picardie. 
Bréant ,  f.  m.  oifeau. 
Brebiage ,  f.  m.  tribut  qu'on  levé 

fur  les  brebis. 
Brebiette ,  f.  f.  vieux  mot. 
Brebis ,  f.  f.  femelle  du  bélier, 
brèche ,  f.  f. 

Breche-dent ,  f.  de  tout  genre.  A 

3ui  il  manque  des  dents  de  • 
evant. 

Bréchet ,  f.  m.  &  par  corruption 
Brichst. 

Brécin  ,  C  m.  croc  de  fer. 
Breda ,  ville  des  Pays-Bas. 
Bredi-breda,  expreiïïon  burlefque 

pour  marquer  un  grand  fUx  de 

bouche. 

Bredindin  ,  f.  m.  t.  de  Marine.  - 
Bredouille,  f.  f.  t.  du  jeu  de 
tri&rac. 

Bredoiullçment  >Cnu 
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bredouiller ,  v.  n.  prononcer  ïrul. 
Bredouilleur  ,  C  m. 
Rf  edouilleufe  ,  f.  f. 
Bref,  brève,  adj.  court» 
Bref,  adv. 

Bref ,  £  m  lettre  du  Pape. 

Bref ,  f.  m.  petit  livre  qui  mar- 
que quel  Office  les  Eccléfïaf- 
tiques  doivent  dire  chaque 
jour. 

Bregentz ,  ville  du  Tirol. 
Bregin  ,  f.  m,  t.  de  Marine. 
Brehaigne  >  adj.  f.  qui  fe  die 

des  femelles  des  animaux  qui 

font  ftériles. 

Brelan  >  f.  m.  }eu  de  cartes. 
Brelander ,  y*  n.  jouer  avec  affi- 
duité. 

Brelandier ,  ère ,  f.  m.  &  f.  t.  in- 
jurieux. Joueur  de  profeffion. 

Brelandinier ,  ère,  f.  m.  &  f.  mar- 
chand &  ouvrier  qui  n'a  point 
de  boutique. 

Breline,  V.  Berline. 
!  trelique-breloque ,  adv.  t.  aban- 
donné au  bas  peuple. 

Brelle  ,  u  de  marchand  de  bois. 

Breloque ,  f.  f.  bagatelle. 

Brelucne  >  drogutet";  fil  &  laine. 

Brème  ,  f.  f.  poiflbn. 
L'Académie ,  Didt.  des  Arts  > 
Furetiere  9  Danet  &  Joubert 
écrivent  de  la  forte  :  Richelet 
qui  eft  toujours  d'un  gout  fin- 
gulier ,  écrit  Bremme  en  Fran- 
çois ,  en  Latin  Bremma  y  Fure- 
tiere  &  Danet  écrivent  en  La- 
tin Brefmia  ,  comme  du  Cange , 
chez  qui  on  trouve  Brefme  en 
François,  fui vant  l'ancienne  ma- 
nière d'écrire. 

Brème ,  ville  de  la  Baffe-Saxe. 
Breneux>  eufe,  adj.  merdeux. 
Brenne,  forw  d'&offe  fabriquée 
à  tygn. 
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Brente,  mefure  des  liquides  en 
ufage  à  Rome. 

Rrequin ,  f.  m.  outil  d' Artifan. 

Breiîcate ,  efpece  d'étoffe. 

Brefil ,  grande  contré  de  l'Amé- 
rique Méridionale.  On  mouille 
1'/  dans  ce  mot. 

Brefîlien ,  enne  ,  f.  m.  &  f. 

Brefîller  *  v.  a.  t.  de  Teinturier. 
Il  fignifie  aufTi  rompre  par  pe- 
tits morceaux. 

Brefîllet>  f.  m.  efpece  de  bois  de 
Brefil. 

Breflaw  >  ville  &  capitale  de  la 
Siléfie.  Faites  fentir  la  lettre  f. 

Brelîan  ,  ane ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 
de  Breffe. 

Breflè  ,  province  de  France»  & 

ville  de  l'état  de  Venife. 
Breflin  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Breffuire,  petite  ville  de  franec 

en  Poitou. 

Breft,  ville  &  port  de  mer  de 
frahee  en  Bretagne. 

la  Grande  Bretagne ,  ifle  de  l'O- 
céan qui  comprend  l' Angleterre 
&  l'ÉcofTe. 

Bretagne  9  province  de  France  qui 
a  titre  de  Duché. 
Bretailler ,  v.  n.  tirer  Tépée  pour 
le  oui  &  le  non. 
Bretailleur,  f.  m.  fanfaron. 
Brëtauder ,  v.  a.  couper  les  oreil- 
les à  un  cheval. 
Bretelle ,  f.  f.  bande  de  cuit ,  ou 
corde  dont  fe  fervent  les  por- 
tefaix. 

Breteffe ,  t.  de  Blafon ,  rangée  de 
crenaux. 

Breteuil ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Breton ,  onne ,  f.  nu  &  f.  qui 
elt  de  Bretagne. 
Bretonne  ,  f.  f.  capote. 
Brepe  ,  f.  f.  longue  épée. 
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Bridon  j  f.m. 
Brie  ,  province  de  France 
£rie-Comte*Robert,  viUedefran* 
ce  dans  la  Brie* 

Brief ,  brieve  ,  adj.  Il  n'eft  en  * 
ufage  que  dans  la  Pratique. 
Brieg,  ville  delà  Siléfie. 
Brienne  ,  petite  ville  de  france 
en  Champagne. 
Brièvement,*  adv. 
Brièveté ,  f.  f. 

Brifaut ,  f.  m.  nom  d'un  chien 
de  charte. 

Brifer ,  v.  a.  t.  bas  &  populaire. 
Brifeur ,  eufé ,  G  m.  &  f.  u  ne 
fe  dit  que  par  plaifanterie  d'un 
grand  mangeur. 

Brigade  ,  f.  f.  troupe  de  gens  de 
guerre. 

Brigadier,  f.m.  officier  qui  com- 
mande une  brigade. 
Brigand ,  C  m.  voleur  de  grandi 
chemins. 

Brigandage ,  f.  m.  volerie. 
Brigander  ,  v.  n.  voler  fur  le* 
grands  chemins. 
Brigandine ,  f.  f.  efpece  de  cotte 
de  maille. 

Brigantin ,  f.  nu  vaiffeau  de  bas 
bord. 

Brigittin  ,  ine  ,  f.  m.  &  f.  Reli- 
gieux &  Religieufe  de  Sainte 
Brigitte. 
Brignais  ,  ville  de  france  dans 
le  Lyonnois. 

Bricoler,  v.  n.  pouffer  oblique- j  Brignole ,  f.  f.  efpece  de  prune, 
ment  une  bille ,  une  balle ,  un  -  Brignoles  ,   ville  de  france  en 
boulet  pour  le  faire  aller  par!  Provence, 
réflexion  en.  un  certain  endroit,  j Brignon >  villédé france  eu Cham- 
Bricoteau,  pièce  de  bois,  fer-  pagne, 
vant  au  métier  des  Tifferands.  Brigue ,  f.  f.  pourfui 
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Bretteler ,  ou  Eretter  ,  r.  fl  t. 

d'Archicçfture. 

Bretteur  ,  f.  m.  ferrailleur. 

Breaure ,  f.  f.  dentelure  qui  eft 
à  \  extrémité  d'outils  4'Artifans. 

Brevet ,  f.  m.  écrit  qui  contient 
Ja  grâce ,  ou  le  don  que  le  Roi 
fait ,  &c. 
.  Brévetaire,  f.  m.  porteur  d'un  Bre- 
vet du  Roi. 

Bréviaire ,  f.  m.  livre  qui  con- 
:   tient  l'Oihce  de  l'Eglife. 

Bréviateur  ,  f.  m.  nom  d'Offi- 
cier du  Pape.  Celui  qui  dicte , 
ou  qui  écrit  les  brefs,  ou  les 
referipts. 

Breuil ,  t.  des  Eaux  &  Forêts. 
"  Bois  taillis. 

Bieuilles ,  f.  f.  plur.  boyaux  d'un 
poiffon. 

Breuiis,  t.  de  Marine,  cordes  qui 
fervent  à  carguer  les  voiles. 

Breuvage ,  f.  m. 

Brunçon  ,  ville  de  france  dans  le 
Dauphiné. 

Briançonnois,  petit  pays  dans  le 
.  Diuyhiné. 

Briare  ,  petite  ville  de  france  dans 

le  Gârinois. 
-Bribe  v  f.  f.  il  eft  du  ftyle  familier. 

morceau  de  pain  qui  refte  d'un 
, .  repas. 

•  Bricole  ,  C  f.  bandes  de  cuir  dont 
les  portefaix  le  ferven:.  Il  ad'au- 
:  très  Unifications. 


Bride ,  f.  f. 
.  Bridé  ,  ée ,  part,  paf.'  &  adj. 
Brider ,  v.  a. 

Brido» ,  f.  m.  mentonnière. 


  .  te  ambitieufe 

pour  obtenir  quelque  chofe. 
Brigué,  ée,  adj. 
Brigueii  ,  ville  devance  dans  J* 
Marche, 
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Briguer  ,  v.  a.  tâcher  d'avoir. 

Brigueur  ,  f.  m.  qui  brigue. 

Brihuega ,  ville  cTEfpagne.  . 

Brillant ,  ante  ,  adj.  il  eit  auffi  f. 

Brillanter ,  v.  a.  tailler  des  dia- 
mants ,  à  facettes >  par  demis  & 
par  deffoUs. 

la  Brille ,  ville  des  Pays-Bas. 
Briller  ,  v*  "n*.  éclater ,  paroître 
avec  éclat. 

Brimbale ,  f.  f.  t.  de  Marine  ,  & 
de  Méchaniquej  c'eft  la  barre 
qui  fait  jouer  la  pompe. 

Brimbalé  ,  ée ,  adj. 

Brimbaler  ,  v.  a.  Il.fe  dit  princi- 
palement des  cloches,  quand  on 
les  fonne  mal  &  en  défordre. 

Brimborion  ,  C  m.  Il  eit  du  ftyl 
familier,  chqfe  de  peu  de  valeur. 

Brin ,  f.  m. 

Brin  d'eftoc ,  f.  m.  bâton  ferré 

par  les  deux  bouts. 
Brinde ,  t.  provincial ,  qui  figni- 

fie  une  petite  jument. 
Brindes ,  f.  f.  il  n'a  d'ufage  que 

dans  ces  phrafes  :  Taire  des  brin- 

des  y  boire  des  brindes.  Il  vieillit. 
Brindes,  ville  du  royaume  de 

Naples. 

Brinn  ,  ville  de  la  Moravie. 
Brioche  ,  f.  f.  force  de  pâtiflerie. 
Brioine ,  f.  f.  plante. 
Briois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 

de  la  province  de  Brie. 
Brion ,  f.  m.  t*  de  Marine, 
Brionne  ,    ville  de  franco  en 

Normandie. 

Brioude ,  ville  de  france  dans 

la  Baffe-Auvergne. 
Brique ,  f.  f.  morceau  de  terre 

cuite. 

Briquet,  f.  m.  imlrumént  d'acier. 
Briquetage  ,  (.  m.  ouvrage  de 
brique,  amas  de  briques. 
Etiqueter,  v.a.  contrefaire  la  brïq. 
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Briqueterie,  f.  f.  lieu  où  l'on  fait 

la  brique. 
Briquetier,  f.  m.  ouvrier  qui  fait, 
ou  qui  vend  la  brique. 
Bris ,  f.  m.  t.  de  Palais.  Il  n'efi 
d'ufage  qu'en  parlant  de  la  rup- 
ture d'une  porte  avec  violence. 
Brifach  (  le  Vieux  ) .  ville  d'Alle- 
magne dans  le  Brifgaw. 
Brifach  (le  Neuf)  ville  de  france 
en  Alface. 

Brifans-,  f.  m.  plur.  t.  de  Marine. 
Rocher  à  fleur  d'eau. 
Brife ,  ou  Vent  d'abas ,  t.  de  Ma- 
rine* 

Brifé  ,  ée  ,  adj.  rompu. 
Brife-cou  ,  f.  m.  Il  «it  du  ftyle 
familier. 

Brifées ,  f.  f.  plur.  t.  de  Chaffe. 
Brifement ,  f.  m.  fradture. 
Brifer  ,  v.  a.  mettre  en  pièces. 
Brifer ,  v.  n.  paf. 

Brife-vent,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 
Sorte  de  clôture,  ou  de  petit 
mur. 

Brifeur ,  f.  m.  Il  n'eft  d  ufage 
qu'en  cette  phtafe  :  Brifeur  d'I- 
mages. 

Brifgaw ,  f.  m.  contrée  du  Cercle 
de  la  Suabe  en  Allemagne. 
Brins ,  f.  m.  t.  d' Archke&ure. 
Brifoir ,  f.  m.  t.  de  Chanvrier. 
Brifque",  f.  f.  forte  de  jeu  de 
cartes. 

Briftol ,  ville  d'Angleterre. 
Brifure ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 
britannique ,  adj. 
Bnve  ,  ville  de  france  dans  fe 
Bas-Limouim. 
Brixen  ,  ville  du  Tirol. 
"  Broc ,  C  m.  grand  vaifleau  pour 
mettre  du  vin. 

Brocanter,  v.  n;  acheter ,  reven- 
dre ,  ou  troquer  des  tableaux , 
&  autres  curiofités. 
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Brocanteur ,  f.  m. 

Brocard,  f.  m.  raillerie  piquante 

Brocarder  ,  v.  a, 

Brocardeur  ,  cufe  ,  f.  m.  &  f. 

Brocart ,  f.  m.  étoffe  tiflue  d'or 

ou  dvirgent. 
BroCcUciie  ,  f.  m.  petite  étoffe  qui 

imite  le  brocart. 
Eroccoli^f.  m.  rejeton  d'un  vieux 

chou. 

Brochant ,  .adj.  t.  dJ  Armoirie. 
Broche ,  f.  f.  pièce  de  fer  longue 
&  menue. 
Broché ,  ée  ,  adj. 
Brochée  ,  f.  i\  t.  de  RôtiiTeur  & 
f .  de  Chandelier. 

'Brocher  ,  V.  a.  Ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Brochet,  f.  m.  forte  de  poiffon. 
Brochetpn  ,  f.  m.  diminutif. 
Brochette ,  f.  f.  petit  morceau  de 
bois  pointu. 

Brocheur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  celui 
ou  celle  qui  fait  des  bas  aveç 
des  aiguilles  à  tricoter. 

Broehoir ,  f.  m.  marteau  de  Ma- 
réchal. 

Brochme ,  f.  f.  livre  couvert  de 

papier. 
Brodé  ,  éc  ,  adj. 
Brodequin  ,  f.  m.  forte  de  chauf- 

fure. 
Broder ,  v.  a.^ 
Broderie  ,  f.  f. 
Brodeur  ,  eufe  ,  f.  m.  $r  f. 
Brodoir  ,  f.  m.  t.  de  Chapelier. 
Broie,  f.  f.  inllrument  dont  on 

le  fert  pour  rompre  le  chanvre. 
Broiement,  f.  m. 
Bronchade ,  f.  f.  faux  pas  que  fait 

un  cheval. 
Bronchement ,  f.  m.  action  de 

celui  qui  bronche* 
Broncher ,  v.  n.  faire  un  faux 

pas. 


BRO 

Bronchial ,  aie ,  adj.  t.  d'Anato- 
mie. 

Bronchies ,  ou  Bronches ,  f.  m. 
piur.  t.  d'Anatomie. 

Bronchique  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Bronchocele  ,  f.  m.  t.  de  Chirur- 
gie. Prononcez  Broncocele. 

Bronchotomie  ,  f.  f.  t.  de  Chi- 
rurgie. Prononcez  Broncotomie. 

Bronno,  ville  du  Duché  de  Mi- 
lan. 

Broutés,  ou  Brotés  ,  f.  m.  Fa- 
meux Cyclope ,  fils  du  Ciel  & 
de  la  Terre. 
Bronze  ,  f.  m.  quelques-uns  le 
font  féminin.  Alliage  de  mé- 
taux. 
Bronzé  ,  ée ,  adj. 
Bronzer,  v.  a.  peindre  en  cou- 
leur de  bronze. 
Bloquait ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
Broque ,  f.  f.  t.  de  Jardinage.  U 
tête  d'un  rejeton. 
Broquette ,  f.  f.  petit  clou  à  tête, 
Brollailles  ,  ou  Brouffailles ,  f.  f. 
plur.  Arbriffeaux  fauvages  qui 
viennent  deux-mêmes  dans  la 
campagne. 

Brode  ,  f.  f.  efpece  de  vergettes. 
Brolîc,  ée,  adj. 
Brcffer  ,  v.  a.  nettoyer  avec  la 
broffe. 

Broiîier ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 
d  :s  brofTes. 

Brochée  ,  f.  m.  fils  de  Vulcain  & 

de  Minerve. 
Brou  ,  ville  de  france  dans  le 

Perche. 

Brou  ,  f.  m.  écorce  qui  couvre 

les  noix  &  le  coco. 
Brouage  ,  ville  de  france  en  Sain- 

toage. 

Brouailles  ,  f.  f.  plur.  inteftins  de 
volailles 

Broué:,  f.  f.  pluie  menue. 


Digitized  by  Googl 


B  R  O 

Brouet,  f.  m,  bouillon  fait  de 
lait ,  d'oeufs ,  &  de  fucre. 

Brouette  ,  f.  f.  efpece  de  petit 
chariot  qui  n'a  qu'une  roue. 

Brouetter ,  v.  a.  tranfporter  quel- 
que chofe  avec  une  brouette. 

Brouetteur ,  f.  m.  qui  traîne  des 
chaifes  qu'on  appelle  brouettes. 

Broue:tier ,  f.  m.  qui  mené  une 
brouette. 

Brouhaha ,  f.  m.  Il  eft  du  ftyle 

familier.  Acclamation. 
Broui ,   f.  m.  t.  d'ouvrier  en 

émail. 

Brouillamini,  f.  m.  Il  eft  bas.  Dé- 

fordre ,  confufîon. 
Brouillard  ,  f.  m.  vapeurs  épaif- 

fes. 

Brouille ,  pour  brouillerie. 

Brouillé ,  êe  ,  adj. 

Brouillement,  f.  m.  Il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'en  certaines  phrafes , 
comme,  le  brouillement  des  cou- 
leurs* 

Brouiller ,  v.  a.  mêler  ,  femer  la 
difcorde,  troubler  ,  embarraf- 
fer,  embrouiller. 

Brouillerie  ,  £.  f.  trouble  ,  con- 
fufîon ,  divilion ,  querelle. 

Brouillon  ,  f.  m. 

Brouillon  ,  onne ,  adj.  &  f.  m. 
&f. 

Erouir ,  v.a.  t.  qui  fe  dit  des  bleds 
&:  des  fruits. 

Erouilîure  ,  f.  f.  t.  de  Jardinage. 

Brouflin ,  f.  m.  menues  branches 
chiffonnes  qui  pouiTent  toutes 
en  un  tas.  On  dit  le  Broujpn 
d'érable ,  parce  que  cet  arbre 
eft  fujet  à  cet  inconvénient. 

Brout ,  f.  m.  jeunes  branches  que 
les  ani  maux  broutent. 

Broutant ,  ante ,  adj.  t.  de  Vé- 
nerie. 

Brouté  j  ée  ,  adj.  ! 


BRU  xo9 
Brouter  ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  de  l'herbe  qui  tient  à  la 
terre,  &  que  de  la  feuille  at- 
tachée à  l'arbre. 
Broutilles ,  f.  f.  plur.  menues  bran- 
ches dont  on  fait  des  fagots. 
Broyé  ,  ée ,  adj. 

Broyement,  ou  mieux  broiement, 
f.  m. 

Broyer  ,  v.  a.  réduire  en  poudre. 
Broyeur ,  f.  m.  celui  qui  broio 
des  couleurs. 

Broyon  ,  f.  m.  efpece  de  mo- 
lette. 

Bru,  f.  f.  belle-fille. 
Bruant ,  f.  m.  petit  oifeau. 
Bruchfal  ,  ville  de  l'Évêché  de 
Spire. 

Brugeois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 

eft  de  Bruges. 
Bruges ,  ville  de  Flandre  ,  con- 

quife  par  les  François  le  18. 

Juillet  1745. 

Brugneto  ,  ville  de  l'État  de  Gè- 
nes. 

Brugnon  ,  f.  m.  efpece  de  pêche. 

Bruine,  f.  f.  pluie  froide. 

Bruiner ,  v.  imperfo^.nel  qui  ne 
fe  dit  que  de  la  bruine  qui  tom- 
be. 

Bruire ,  v,  n.  faire  un  bruit  fourd 
&  confus.  Il  n'eft  guère  d'ufage 
qu'à  l'infinitif,  &  à  la  trome- 
me  perfonne  de  l'imparfait  de 
l'Indicatif' ,  où  l'on  dit  ,  il 
bruyoit.  Je  bruis  ,  tu  bruis  ,  il 
bruit  :  nous  bruiffons  ,  vous, 
bruiftez  ,  ils  bruilfent.  J'ai  brui. 
Je  bruirai ,  8cc.  Que  je  bruiffe. 

BruiiTement ,  f.  m.  bruit  confus. 

Bruit ,  f.  m.  Il  fe  dit  de  tout  fon, 
ou  articulé  ,  ou  non  articulé. 

Brûlant ,  ante  ,  adj. 

Brûlé  ,  ée  ,  adj. 

Brûlé,  f.  m.  U  Cent  ici  le  br/ift'. 
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Brûlement ,  f.  m.  aflion  de  brû- 
ler. 

Brûler ,  v.  a.  réduire  en  cendres. 
Brûler ,  v.  n.  fîgnifïe  figurément , 

être  poffédé  d'une  violence  paf- 

fion. 

Brûler ,  v.  n.  paf.  On  ne  peut  tou- 
cher cela  [ans  fe  brûler  m 

Brûleur ,  f.  m.  Il  n'eft  guère  d'u- 
fage  qu'en  cette  phrafe  :  Brû- 
leur de  m  ai  fou. 

Brulion  ,  ville  de  France  dans  le 
Maine. 

Brûlot ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Brûlure  ,  f.  f. 

Brûmal ,  aie ,  adj.  qui  vient  Phi- 
ver. 

Çrumat ,  ville  de  france  en  Al- 
face. 

Brume ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Erouil- 
lard  épais. 

Brun ,  f.  m.  couleur  brune. 

Brun,  une.  adj. 

Brune  ,  f.  f.  le  temps  qui  eft 

entre  le  coucher  du  foleii  &  la 

nuit. 

Bruneîlc ,  f.  f.  t.  de  Botanique. 

Brunes,  f.  f.  plur.  toile  qui  fe 
fabrique  à  Rouen. 

Brunet,  ette ,  adj.  &  f.  diminu- 
tif de  brun. 

Brunette,  f.  f.  t.  de  Mufique. 

la  Brunette ,  place  du  Piémont. 

Bruni ,  ie  ,  adj. 

Brunir,  v. a.  éclaircir ,  polir. 

Bruniffage,  f.  m.  ouvrage  de  Bru- 
niffe.tr. 

Bruniffeur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Bru nî (Toi r  ,  f.  m.  fer  rond  &  poli 

qui  lert  à  brunir. 
BrunifT ..re  ,  f.  f.  t.  d'Artifan. 
Brunfwick  s  ville  capitale  des 

États  de  ce  nom  en  Allemagne. 
Brufe ,  f.  m.  t.  de  Botanique, 
brufque ,  adj.  de  tout  genre. 


bru 

Prompt  &:  rude. 
Brufqué,  ée,  adj. 
Brufquembille  ,  f.  m.  jeu  de  carr 

tes. 

Brufquement,  adv. 

Brufquer  ,  v,  a.  en  ufer  avec 
quelqu'un  d'une  manière  prom- 
pte &  incivile. 

Brufquerie ,  f.  f.  action  prompte 
&:  inconfidérée. 

Brut  ,  ute  ,  adj.  qui  n'eft  pas 
poli.  Il  fe  dit  ordinairement  des 
diamants  ,  &  de  gens  fans  édu- 
cation. 

Brutal ,  aie ,  adj.  qui  a  de  la  du- 
reté ,  de  la  férocité. 

Brutalement,  adv. 

Brutalifer ,  v.  a.  traiter  quelqu'un 
durement ,  d'une  manière  inci- 
vile. 

Brutalité ,  f.  f.  action  brutale  5 
parole  outrageante. 

Brute ,  f.  f.  bête  à  quatre  pieds. 

Brutier  ,  f.  m.  oifeau  de  proie. 

Brutifié,  part.  paf.  devenu  brute. 

Bruxelles  ,  ville  des  Pays-Bas 
dans  le  Brabant.  Prononcez 
Br ucelle.  Les  François  l'empor- 
tèrent dalfaut,  le  21.  Février 
174^. 

Bruyant ,  ante,  adj.  qui  fait  grand 
bruit. 

Bruyère  ,  f.  f.  petit  arbriffeau 
champêtre. 
Bu  ,  bue ,  adj. 

Buanderie,  f.  f.  lieu  deftiné  à  faire 

la  leflive. 
Buand/er ,  ère ,  f.  m.  &  f.  Ce 

mot  eft  vieux. 

Bubale ,  f.  m.  animal  qui  tient 

du  cerf  de  de  la  vache. 
Bube ,  C  f.  pullule. 
Bubon ,  f.  m.  tumeur  à  l'aine. 
Bubonocele ,  f.  m.  t.  de  Chirur-r 

gie. 
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Buccinateur ,  f.  m.  qui  fonne  de 
la  trompette. 

Buccine ,  f.  f.  inftrument  de  Mu- 
fique.  Vieux  mot., 

Buccula,  f.  t.  Latin.  Petite  bou- 
che. 

Bucentaure  ,  f.  m.  grand  vaif- 
feau  des  Vénitiens. 

Bucéphale ,  f.  m.  nom  du  che- 
val d'Alexandre. 

Buchau ,  ville  libre  dans  la  Suabe. 
Bûche ,  f.  f.  pièce  de  gros  bois 
pour  brûler. 

Bûcher  ,  f.  m.  amas  de  bois; 

lieu  où  on  le  fene. 
Bûcher ,  v.  a.  abattre  du  bois 

dans  une  forêt  pour  en  faire  des 

bûches. 

Bûcheron ,  f.  m.  qui  travaille  à 

la  coupe  des  bois. 
Bûchette,  f. f. diminutif. 
Buchorn,  ville  libre  dans  la  Suabe. 
Bucioche ,  drap  de  Provence. 
Buckingharh  ,  ville  capitale  de 

la  province  de  ce  nom  ,  en 

Angleterre, 

Bucolique ,  adj.  de  tout  genre , 
qui  fe  dit  des  Poélies  Paltorales. 
Bude ,  ville  capitale  de  la  Baffe- 
1  Hongrie. 

Buée ,  f.  f.  vieux  mot  qui  fe  dit 
encore  dans  quelques  Provinces 
pour  lejfive. 

Buffet ,  f.  m.  forte  de  meuble. 
L'^ad.  Ménage  ,  Fur.  Di3. 
des  Arts ,  Danet  &  Joubert 
écrivent  ce  mot  avec  deux  jfjf, 
Richelet  avec  une  feule  :  mais 
il  en  faut  deux  ,  à  caufe  de 
l'Efpagnoi  buffette ,  dont  ce  mot 
François  tire  fon  origine. 

Buffeter,  v.  a.  boire  aû  tonneau. 

BufFeteur  ,  f.  m.  qui  boit  au  ton- 
neau. 

JBuffle ,  f.  m.  bœuf  fauyage. 


EUI  rit 

Ménage  ,  le  Di£t.  des  Arts, 
Furetiere  >  Danet  &  Richelet 
écrivent  bufle  ,  parce  que  ce 
*  mot ,  félon  du  Cange ,  dérive 
de  buflut  ,  ou  félon  Ménage, 
de  bufalus.  Il  y  en  a  d'autres 
qui  écrivent  buffle  avec  deux  jf> 
comme  l'Académie ,  Joubert , 
du  Cange  même  &  Calepin  , 
peut-être  à  caufe  de  l'A llemaud 
bujfel  -,  &  cette  étymologie  me 
paroît  auffi.  naturelle  que  les 
deux  autres. 

Bugey,  pays  de  France  ,  feparé 
par  le  rhône  du  Dauphiné  & 
de  la  Savoie. 

Bugle,  f.  f.  plante  vulnéraire. 
Buglofe ,  f.  f.  herbe. 
Bugrane,  ou  Bugrate,  f.  f.t.  de 
Botanique. 

Buhots,  f.  m.  plur.  t.  de  Pluma- 
cier. 

Buite,  ou  Buie,  f.  f.  efpece  de 
cruche. 

Buis,  f.  m.  efpece  d'arbrifTeau. 
Buis  ,  ville  de  fiance  en  Dau- 
phiné. 

Buifart ,  ou  Bufart ,  f.  m.  oifeau 
de  proie. 

BuifTon,  f.  m.  haliier. 
Buiffownec ,  f.  m.  diminutif  de 
buiflbn. 

BuiJfonnier  ,  iere ,  adj.  Il  n'eft 
guère  d'ufage  que  dans  ces  fa. 
çons  de  parler  :  Lapins  buijjen- 
niers  :  Faire  V école  buijfonniere. 

Bulbe ,  f-  f.  oignon  d'une  plante. 

Bulbeux  ,  eufe  >  adj. 

Bulbonac  ,  f.  m.  t.  de  Botanique. 

Bulgar^ou  Bolgar  ,  Royaume 
de  la  Târtarie  Molcovite, 

Bulgare  3  f.  m.  8c  f.  Peuple  d'Eu- 
rope. 

Bulgarie ,  province  de  la  Turquie 
1  en  Europe. 
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Bullaire ,  f.  m.  recueil  de  Bulles. 

Bulle ,  f.  f.  Il  fe  prend  ordinaire- 
ment pour  une  Conftitution  gé- 
nérale d'un  Pape. 

Bulle,  t.  de  Phyfique.  Petite  bou- 
teille pleine  d'air  qui  fe  forme 
fur  l'eau. 

Builé,  ée,  adj.  qui  eft  authen- 
tique. 

Bullette,  ouburlette,  f.  f.  t. de 
coutume. 

Bulletin ,  C  m.  Il  n'eft  guère  d'u-   ferc  à  graver  fur  les  métaux, 
fage  qu'en  parlant  des  furFrages  Buriné ,  ée ,  adj. 
donnés  de  la  forte  pour  l'élec-  Buriner  ,  v.  a.  graver  avec  le 


BUS 

Burgau  ,  f.  m.  efpece  de  lima- 
çons,  de  la  coquille  defquels 
on  tire  de  belle  nacre. 

Burgaw  ,  ville  de  la  Suabe. 

Burgos ,  ville  d'Efpagne. 

Burgrave,  f.  m.  gouverneur  de 
quelques  lieux  en  Allemagne. 

Burgraviat  >  f.  m.  dignité  de  Bur- 
grave. 

Burick ,  ville  de  Wcftphalie. 
Burin,  f.  m.  pointe  d'acier  qui 


burin. 

Burlefque ,  adj.  plaifant,  ridicule. 
Burlefquement ,  adv. 
Burfal ,  aie ,  adj.  il  ne  fe  dit  qu'a- 
vec le  mot  $Edit\  qui  eft  pour 
avoir  de  l'argent. 
Bufc  ,  f.  m.  morceau  de  baleine 
dont  les  femmes  fe  fervent  pour 
fe  tenir  droites. 

Bufe  \  f.  f.  oifçau  de  proie  qu'on 
ne  peut  apprivoifer. 
Bufiris  ,  f.  m.  tyran  ,  fils  de  Nep- 
tune ,  &  Géant  monftrueux. 
Bufquer ,  v.  a.  chercher.  Il  ne  fe 
dit  qu'en  cette  façon  de  parier  : 
Bufquer  fortune, 
Bufquiere  ,  f.  f.  c'eft  l'endroit  où 
les  femmes  mettent  leur  bufc  , 
Bure ,  f.  f.  étoffe  grofïiere  faite  [  une  pièce  d'étoffe  à  Pufage  des 
de  laine.  Dames. 
Bureau ,  f.  m.  il  lignifie  la  même  Bufliere-Poitevine ,  petite  ville  de 

chofe  que  Bure»  Il  eft  vieux.        france  dans  la  Marche. 
Bureau  ,  f  m.  ce  t.  a  plufieurs  Bufte ,  f.  m.  ftatue  à  demi  corps  > 


non  d'un  Pape. 

Bullinbrook,  ville  d'Angleterre. 

Bunette,  f.  f.  petit  oifeau. 

Bunias ,  f.  m.  navet  fauvage. 

Buprefte  ,f.  f.  mouche,  qui,  man- 
gée avec  l'herbe  fous  laquelle 
elle  eft  cachée ,  fait  mourir  en- 
flé comme  un  tambour. 

Burail ,  f.  m.  efpece  de  ferge. 

Buralifte  ,  f.  m.  commis  qui  tient 
Je  bureau. 

Burat  ,  f.  m.  grofle  étoffe  de 
laine. 

Buraté ,  ée  ,  adj. 

Buracine,  efpece  de  papeline. 

Burbas  ,  petite  monnoie  qui  fe 
fabrqie  à  Alger. 

Burckaafen  ,  ville  de  la  Bav 


lignifications. 
Burelé,  ée  ,  adj.  t  de  Blafon. 
Buret,  f.  m  efpece  de  poiffon- 
Burette  ,  f.  f.  petit  vafe. 
Burettier ,  f.  m.  porteur  de  bu- 
rettes dans  les  Églifes. 
Burgalefes,  f.  f.  plur.  laine  qui 
fe  tire  de  Burgos. 


:n  plein  r 


elief. 


Buftrophe,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Manière  d'écrire  de  la  gauche  à 
la  droite  ,  &  fans  difeontinuer 
fa  ligne  de  la  droite  à  la  gauche. 
Buftuaire ,  f.  m.  Gladiateur  chez 
les  Romains. 
But,  f.  m.  Aller  au  but.  c'eft 
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iller  dire&ernent  à  la  fin  qu'on 
fe  propofe. 

Butage  ,  f.  m.  droit  de  corvée. 
Bute,  t.deMirérhal. 
Buté ,  ée  ,  adj.  fixé. 
Buteau ,  f.  rh.  groffier. 
Buter ,  v.  n.  vifer  au  but. 
fe  Buter ,      n,  paf.  fe  détermi- 
ner. 

Butés  ,  f.  m.  fils  de  Borée. 
Buthe  ,  ille  d'Ecoffe.  On  penfe 

que  la  Maifon  de  Stuard  en  eft 

fortie. 

Butiere ,  ou  Buttiere ,  adj.  f.  Ar- 

quebufes  buttieres. 
Butin  ,  f.  m.  fans  pluriel.  Tout 

ce  qu'on  prend  fur  les  ennemis 

pendant  la  guerre. 
Butiner ,  v.  a.  faire  du  butin. 
Butor  ,  f.  m.  efpece  de  héron.  Il 

fe  dit  auffi  d'un  homme  mal 

adroit. 

Butorde ,  f.  f.  ce  mot  eft  pure- 
ment fatyrique  ou  comique.  Il 
lignifie ,  une  femme  fans  efprit. 
Butte ,  f.  f.  motte  de  terre  rele- 
vée. 

Butté ,  ée ,  adj. 
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Butter  ,  v.  a.  garnir ,  appuyer 

quelque  chofe  pour  le  foutenir. 
Buture,  f.  f.  t.  de  ChafTe. 
Butyreux ,  eufe  ,  adj.  ce  qu'il  y 

a  de  gras  dans  le  beurre. 
Buvable ,  adj.  de  tout  genre. 
Buvande,  f.  f.  la  liqueur  qu'on 

exprime  du  marc  du  raifin. 
Buveau ,  f.  m.  outil  de  Maçon. 
Buvetier  ,  f.  m.  celui  qui  tient  la 

buvette. 

Buvette ,  f.  f.  lieu  où  les  gens  de 
Palais  vont  fe  rafraichir. 
Buveur,  f.  m. 

Buvotter,  v.  n.  boire  à  petits 
coups. 

Buyo  ,  f.  m.  t.  de  Botanique. 
Buzançais ,  ou  Buzançois ,  ville 

de  france  dans  le  Berry. 
Buze,  f.  f.  le  tuyau  d'un  fout 

flet. 

Byzance,  ville  très-ancienne ,  ca- 
pitale de  la  Thrace,  aujourd'hui 
Conftantinople. 

Byzantin ,  ine  ,  adj.  qui  eft  de 
Byzance ,  c'eft-à-dire  a  de  Con£ 
tantinople. 
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Subftantif  mafcutm  ,  troi/ieme  Lettre  de  £  Alphabet. 

•  ■ 

Il  fe  prononce  devant  a,  o ,  &«,  comme  le  k  ;  Cabaret, 
Colonne ,  Cuve  :  mais  devant  e ,  &  i ,  il  fe  prononce  comme 
Vs  ;  Ciment ,  £V</er  &  on  le  prononce  de  même  manière 
devant  a ,  o ,  &  ,  quand  on  met  une  cédille  défions  : 
comme  en  ces  mots ,  Ça  ,  Façon  ,  Leçon. 


f 


À ,  adverbe. 
Çà  &  là,  de  cô~ 
té  &  d'autre. 
Çà  étant  fjoint 
avec  là  y  femet 
avec  tous  les 
verbes  de  mou- 
vement. 

Caachira ,  ou  Coachira  :  c'eft  la 
plante  de  l'Indigo. 

Cabaignàc  ,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Cabale  ,  f.  f,  fadtion  ,  complot , 
fociété  ,  feience  fecrette  &  ca- 
chée. 

Cabale  ,  ée  >  adj. 

Cabaler  ,  v.  a.  faire  des  menaces 
fecretes, 

Cabaleur  ,  f.  m.  qui  cabale. 
Cabalifte,  f.  m.  qui  fait  la  feien- 
ce de  la  cabale.     v  I 


Cabaliftique ,  adv.de  tout  genre» 
Caballeros,  faine  d'Efpagne. 
Cabane ,  f.  f.  petite  maifon  cou- 
verte de  chaume. 
Cabaner ,  v.  a.  faire  des  cabanes* 
Cabanon  ,  f.  m.  petite  hutte. 
Cabaret ,  f.  m.  lieu  où  on  don- 
ne à  boire  &  à  manger. 
Cabaretier ,  iere  ,  f.  m.  &  G 
Cabaretique,  adj. 
Cabas ,  f.  m.  panier  de  jonc. 
CabalTet ,  f.  m.  efpece  de  mo- 

rion.  Il  elt.  vieux. 
Cabeça ,  forte  de  foie  qui  vient 
des  Indes  Occidentales. 
Cabéliau  ,  f.  m.  efpece  de  morue. 
Cabefas  >  efpece  de  laine  qui  vient 
d'Eitramadure 
Cabeftan >  f.  m.  t.  de  Marine. 
Cabillaud  ,  efpece  de  morue  très- 
connuw  ai  Hollande. 

Cabillots , 
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Gabillots  ,  f.  m.  plur.  t.  de  Mer. 
Cabinet ,  f.  m.  Ce  t.  a  plufieurs 

%nifications. 
Cable ,  f.  m.  groffe  corde. 
Câblé  ,  adj.  t.  de  :  lafon. 
Cableau,  f.  m.  diminutif  de  cable. 
Câbler ,  v..  a.  t.  de  Cordier. 
Cablot ,  f.  m.  t.  de  Marine.  Sorte 

de  corde. 

Caboche  ,  f.  f.  Il  n'eft  en  ufage 
que  dans  le  ftyle  familier. 

Cabochon ,  f.  m.  pierre  précieufe, 
polie  &  non  taillée. 

Cabotage  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Caboter ,  v.  a.  naviger  le  long 
des  Côtes. 

Cabottiere ,  f.  f.  forte  de  bateau. 
Cabre  ,  f.  f.  t.  de  Galère. 
Cabrer  ,  v.  n.  paf.  t.  de  Manège. 
Cabriole  ,  ou  Capriole ,  f.  f. 
Cabrioler ,  ou  Caprioler ,  v.  n. 
Cabriolet,  £  m.  Voiture  légère. 
Cabrioleur,  ou  Caprioleur  ,  f.  m» 
Cabrions ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Cabrit ,  f.  m.  jeune  chevreau. 
Cabus,  adj.  m.  pommé,  des  choux 

cabus.  U  y  en  a  qui  écrivent 

captif* 

Caca  >  t.  dont  fe  fervent  ordinai- 
rement les  nourrices  &  autres 
femmes  ,  en  parlant  de  l'ordure 
des  enfants. 

Cacaber ,  v.  n.  On  s'en  fert  pour 
exprimer  le  cri  de  la  Perdrix. 

Cacade,  f.  f.  décharge  du  ventre. 

Cacalia  ,  f.  f.  herbe  qui  croît  fur 
les  montagnes. 

Cacao  ,  f.  m.  amande  d'un  arbre 

qui  croît  dans  le  Brefil ,  qui  fait 

la  bafe  du  chocolat. 
Cacaoyer  ,  ou  Cacaotier  ,  £  m. 

Arbre  qui  produit  le  cacao. 
Cacaoyere ,  f.  f.  lieu  planté  de 

cacaoyers. 

Cacaus,  ou  Cacus ,  f.  m,  Fameux 
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brigand  ,  fils  de  Vulcain. 
Cachalot ,  f.  m.  forte  de  baleine. 
Cache ,  f.f. 

Caché  ,  ée  ,  part,  paf.  &  adj. 
Cache -platine  ,  f.  f.  t.  de  Guerre. 
Cacher ,  v.  a. 
Cachet ,  f.  m. 
Cacheté  ,  ée ,  adj. 
Cacheter  ,  v.  a. 
Cachette ,  f.  £  petite  cache, 
en  Cachette ,  (e  dit  adverbiale- 
ment. 

Cachot ,  f.  m.  prifon  obfcure. 
Cachou,  f.  m.  grain  très-petit 

qui  vient  au  Pérou  ,  &  qui  fert 

à  parfumer. 

Cacique ,  f.  m.  c'eft  le  Chef  des 
Arabes. 

Cacochyme  ,  adj.  de  tout  genre. 

Cacochymie ,  f.  £  t.  de  Médeci- 
ne. Abondance  de  mauvaifes 
humeurs. 

Cacophonie ,  £  f.  Il  ne  faut  pas 
écrire  Cacaphonie.  Son  qui  cho- 
que l'oreille. 

Cadaltre ,  régiftre  public. 

Cadavéreux  ,  eufe.  adj. 

Cadavre  ,  f.  m.  Il  ne  fe  dit  que 
du  corps  humain. 

Cadeau  >  f.  m  un  trait  de  plume 
grand  &  hardi. 

Cadeau  ,  f.  m.  repas. 

Cadédis  ,  jurement  gafeon. 

Cadée ,  nom  d'une  des  trois  Li- 
gues des  Grifons. 

Cadeler  ,  v.  a.  Faire  des  cadeaux. 

Cadenac ,  ville  de  france  en 
Qiiercy. 

Cadenas  ,  £  m.  On  écrivoit  au- 
rtefois  Cadenat.  Efpece  de  fer- 
rure. 

Cadenaffé  ,  ée ,  adj. 
Cadenaffer  ,  v.  a.  fermer  avec  un 
cadenas. 

Cadence  >  f.  f,  certaine  mefure. 
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qu'on  garde  dans  la  Poéfîe ,  la 

profe ,  le  chant  &  la  daiife. 
Cadencé  ,  ée  ,  adj. 
Cadencer  ,  v.  a.  Il  neft  d'ufage 

que  dans  cette  phrafe  :  Cadencer 

les  périodes. 

Cadene ,  f.  f.  chaîne  avec  laquel- 
le on  attache  les  Forçats. 

Cadenet ,  ville  de  fiance  en  Pro- 
vence. 

Cadenette ,  f.  f. 
Cadet ,  ette ,  f.  m.  &  f. 
Cadette,  f.  f.  pierre  de  taille  pour 
paver. 

Cadetter ,  v.  à.  paver  avec  des 
pierres  de  taille. 

Cadi ,  f.  m.  Juge  des  caufes  civi- 
les chez  le  Turcs. 

Cadilefquer  ,  ou  Cadilefquier  ,  f 
m.  Chef  de  la  Juftice  chez  les 
Turcs. 

Cadillac,  ville  de  france  ei 

Guienne. 
Cadis ,  f.  m.  forte  de  ferge  de 

laine. 

Cadis  ,  ou  Cadix  ,  petite  Ifle  fur 
la  côte  d'Andaloufie  ,  Province 
d'Elpagne  ,  dans  laquelle  cil  fi- 
tuée  la  Ville  de  ce  nom. 

Cadisé,efpece  de  droguet. 

Cadmûs  ,  f.  m.  nom  d'un  demi- 
Dieu  de  la  Grèce. 

Cadole ,  f.  m.  nom  que  les  Ser- 
ruriers donnent  au  loquet  d'une 
porte. 

Cadran  ,  f.  m.  infiniment  de  Ma- 
thématique. 

Cadrature  ,  f.  f.  t.  d'Horlogerie. 
Cadre,  V.Qxadre. 
Caduc  ,  uque ,  adj. 
Caducée  ,  f.  m.  verge  que  Mer- 
cure reçut  d'Apollon. 
Caducité  f.  f.  vieillefle  débile. 
Caeculus  ,  f.  m.  fils  de  Vulcain, 
Cacn ,  ville  de  France  dans  la 


C  A  F 
Baflê-Normandie.  Ce  mot  ett 
monofyllabe  :  Prononcez  Caw. 
Caeneus  ,  furnom  de  Jupiter. 
Caenois  ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  Qui 
elt  de  Cacn  :  Prononcez  Ca- 
nois ,  oife. 
et  Cetera  ,  t.  emprunté  du  Latin, 
ainfi  abrégé  dan;   l'Écriture  , 
&ç. 

Cafard  ,  arde  >  adj.  Bigot. 
Cafarderie  ,  f.  f.  hypocrifie. 
Cafs,f.  m.  graine  en  formel 
feve  \  heu  où  Ton  prend  ,  &  où 
l'on  vend  du  café  en  liqueur 
Cafetan,  ou  CarTtan  ,  f.  m. Robe 
longue  que  le  Grand  Seigneur 
donne  par  honneur. 
Cafetier  ,  f.  m.  Celui  qui  vend 
du  café  en  grain  >  ou  en  li- 
queur. 
Cafetière  ,  f.  f. 

Caffa  ,  toile  de  coton  qui  vient 
de  Bengale. 

CaffiUjf»  £»  Troupe  de  voya- 
geurs ,   qui  s'alTemblent  pour 
traverser  avec  plus  de  sûreté  les 
États  du  Mogol. 
Cage ,  f.  f.  ce  t.  a  plufîeurs  li- 
gnifications. 
Cagier ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 
Cagliari ,  ville  capitale  du  ro- 
yaume de  Sardaigne. 
Cagnard,  arde  ,  adj.  pareffeux. 
Cagnarder  ,  v.  n.  s'accoutumer  à 
la  funéantife. 
Cagnardife ,  f.  f.  fainéantife. 
Cagneux  ,  eufe ,  adj.  qui  a  les 
jambes  mal  tournées. 
Cagot  ,  otte  ,  adj.  hypocrite. 

I/Acad.  Fur.  &  Danec  écrivent 
es  mot  avec  deux  tt  au  fémi- 
nin. 

Cagoterie,f.  f.  fauffe  dévotion» 
Cagotifme,  f.  m^hypocriue, 
Cagou  >  f.  m/,11  ell  bas. 
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Câgue  ,  f.  £ 1.  de  Marine. 

Cahier  ,  C  m  Cahier  de  frais  , 
fîgnifie  le  mémoire  des  frais. 

Cahimitier  ,  f.  m.  arbre  fruitier 
de  l'Amérique. 

Cahin-caha,  adv.  il  fe  dit  des 
chofes  qui  vont  mal. 

Cahohanne  ,  f.  f.  forte  de  tortue. 

Cahors  ,  ville  de  france  ,  Capi- 
tale du  Quercy. 

Cahorfîn  ,  me  f.  m.  &  f.  habitant 
de  Cahori. 
Cahot  >  f.  m. 

Canotage  ,  'f.  m.  fecoufle  que 
Ton  reffent  dans  une  voiture 
roulante  par  l'inégalité  du  ter- 
rein. 

Cahoté ,  ée  ,  adj. 
Cahoter  ,  v.  a.  fecouer. 
Cahoue  ,  nom  du  café  chez  les 
Orientaux. 

Cahute  ,  f.  f.  petite  loge. 
L'Académie  &Furetiere  écri- 
vent ainfi  ,  quoique  ce  mot  pa- 
role venir  de  l'Allemand  hut- 
ttn  y  qui  lignifie  une  petite  mai- 
fcn.  Voyez  Calepin  aux  mots 
Cafa  &:  Tugurium. 

Cajan,  f.  m.  buiflbn  des  Indes. 

Cjtïc ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Cajeput ,  f.  m.  huile  aromatique 
des  Indes  Orientales. 

Caïeu  ,  f.  m.  t.  de  Botanique  & 
de  Fleurifte  ,  petit  oignon. 

Caille ,  f.  f.  oiieau  de  palfage. 

Caillé ,  ée  ,  adj.  On  dit  aufli  du 
Caillé  ,  f.  m.  Lait  coagulé, 

Caillebotte ,  f.  f.  malfe  de  lait 
caillé. 

Caillebotté  ,  ée  ,  adj. 
Caiilebottis  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Caille-lait ,  f.  m.  plante. 
Caillement ,  f.  m.  maladie  qui 
vient  aux  femmes  en  couche. 
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Cailleteau  ,  f.  m.  Jeune  caille. 
Cailletot ,  f.  m.  efpece  de  petit 
turbot. 

Caillette  ,  f,  f.  Le  quatrième  ven- 
tricule du  bœuf. 

Caillot ,  f.  m.  petite  mafle  dç 
fang  caillé. 

Caillou  ,  f.  m.  pierre  dure. 
Cailloutage  ,  f.  m.  amas  de  cail* 
loux. 

Caïmacam ,  ou  Kaimakam,  f.  m. 
Oificier  chez  les  Turcs. 

Caimand ,  ande  ,  f  m.  &  f.  Men- 
diant, Il  elt  peu  ufité. 

Caimander  ,  v.  n.  mendier. 

Caimandeur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  G 

Cajolé  ,  ée ,  adj. 

Cajoler,  v.  a  carelfer ,  flatter. 

Cajolerie,  f.  f.  paroles  flatteufes. 

Cajoleur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 

Caïque  ,  f.  m.  petite  chaloupe* 

Caire  ,  ville  capitale  d'Égvpte. 

Caifle  ,  f.  f.  coffre ,  boîte  >  tam- 
bour. 

Caiffter  ,  f.  m.  Celui  qui  a  foirr 
de  la  cauTe  d'un  Tréforier  ,  d'ua 
Banquier ,  d'un  Négociant. 

CailTon  ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 

Cajutes  ,  t.  de  Marine. 

Cal ,  f.  m.  durillon  qui  vient  aux 
pieds. 

Calabre,  province  du  royaume 
de  Naples. 

Calabrois ,  oife  ,  f.  m.  &  'f. 
Caladaris  ,  f.  f.  toile  de  coton 

qui  vient  de  Bengale. 
Calade  ,  f.  f.  t.  de  Manège. 
Calais  ,  ville  de  france  avec  Porç 

de  mer  en  Picardie. 
Calajfon  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Calambour  ,  f.  m.  bois  des  Indes. 
Calamédon  ,f.  f.  t.  de  Chirurgie» 

tra&ure. 

Calament ,  f.  m.  ou  Calamente  , 


Cailler,  v.  a.  figer , 'coaguler.    I  f.  f.  t.  de  Botanique.  Plante  ex- 
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cellente  contre  la  toux  ,  &  bon- 
ne pour  Peftomac.  , 

Calaminaire ,  adj.  m.  &  f.  qui 
appartient  à  la  Calamine. 

Calamine,  f.  f.  terre  foffile  & 
bitumineufe  qui  affine  le  cuivre. 

Calamiitré  ,  ëe-,  part  paf.  &  adj. 

Calamiftrer  ,  v.  a.  Frifer. 

Calamité,  f.  f.  infortune,  mi- 
fere. 

Cdamiteux  5  eufe  ,  adj. 
Calandre,  f.  f.  forte  de  groffe 
grive. 

Calandre  f.  f.  machine  dont  on 
fe  fert  pour  preffer  &  luftrer 
les  draps.  Sorte  d'oifeau  & 
d'infecte. 

Calandrer ,  v,  a.  preffer  &  luf- 
trer les  draps  avec  la  calandre. 

Calandreur  ,  f.  m. 

Calatrava  ,  ville  d'Efpagne  dans 
la  nouvelle  Caftille.  Ordre  Mili- 
taire. 

Calcar ,  ville  d'Efpagne. 

Calcas  ,  f.  m.  fameux  devin. 

Calcet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Calcination ,  f.  f.  action  de  ré- 
duire en  chaux ,  ou  en  poudre 
les  métaux  &  les  minéraux  par 
la  force  du  feu . 

Calciné  ,  ée ,  adj. 

Calciner ,  v.  a.  t.  de  Chymie. 

Calcis ,  f.  m.  efpece  de  Faucon 
de  nuit. 

Calcul ,  f.  m.  fupputation.  C'eft 
aufli  la  pierre  qui  fe  forme  dans 
la  vefÏÏe  ,  ou  dans  les  reins. 

Calculable  ,  adj.  m.  &  f. 

Calculateur  ,  trice ,  f.  m.  Se  f. 
Fontenelle  a  employé  Calcula- 
nte en  priant  des  Dlles  Man- 
fredi. 

Calcul  : ,  ée  ,  adj. 

Calculer  ,  v,  a.  fupputer *  comp- 
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Calculeux,  eufe,  adj.  pierreux. 
Cale  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Calebas  ,  ou  Calbas ,  f.  m.  t.  de 
Marine. 

Caleba(fe,f.f.  bouteille  de  courge. 
Calebottin ,  f.  m.  petit  panier 
fans  anfe. 

Calèche  ,  f.  f.  efpece  de  Carrolfe. 
Caleçon,  f.  m.  vêtement  qui  cou- 
vre les  cuilfes. 

Caleçonnier,  f.  m.  ouvrier  qui 

fait  des  caleçons. 
Caléfaction  ,  f.  f.  action  du  feu 

qui  caufe  la  chaleur. 
Calemar,  f.  m.  étui  à  plumes. 
Calencards,  toiles  peintes,  qui 

viennent  de  Perfe. 
Calendaire  ,  efpece  de  ver  qui 

ronge  le  froment. 
Calendaire  >  f.  m.  forte  de  régit 

tre  d'Églife. 

Calender ,  Religieux  de  Perfe  & 
de  Turquie. 

Calendes,  f.  f.  plur.  Les  Romains 
nommoient  ainfi  le  premier  jour 
de  chaque  mois. 

Calendrier ,  f.  m.  livret  qui  con- 
tient Tordre  des  jours ,  des  fe- 
maines  ,  des  mois ,  &  des  fêtes 
de  l'année. 

Calenter ,  f.  m.  tréforier  des  Fi- 
nances chez  les  Perfes. 

Calepin  ,  f.  m.  Religieux  Auguf- 
tîn  ,  Auteur  d'un  Dictionnaire 
nommé  Calepin» 

Caler  ,  v.  a.  bailfer  ,  plier.  Il  ne 
fe  dit  guère  que  des  voiles  d'un 
vaiffeau. 

Calfat ,   ou  Calfateur ,  f.  ni. 

Charpentier  de  vauTeau. 
Calfat ,  f.  m.  Radoub  d'un  vaif- 

feau. 

Calfater  ,  v.  a.  boucher  les  trous 
d'un  vaiffeau. 

Calfateur  ,  f.  an.  celui  qui  calfa- 
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te  un  vaiffcau. 

Calfatin ,  f.  m.  valet  du  calfat. 
Calfeutrage ,  f.  m. 
Calfeutré ,  ée ,  adj. 
Calfeutrer ,  v.  a.  boucher  des  fen- 
tes. 

Calibre,  f.  m.  fîgnifie  la  grand- 
deur  ,  la  groffeur,  &  la  largeur 
de  certains  corps. 

Calibrer  ,  v.  a.  t.  d'Artillerie ,  & 
d'Horlogerie. 

Calice  ,f.  m.  vafe  facré  dont  on 
fe  fert  à  la  Meffe. 

Califourchon.  Il  ne  s'emploie 
qu'adverbialement,  &  dans  le 
ftyle  familier  avec  la  prépoii- 
tion*.  Jambe  deçà,  jambe  de- 
là. 

Câlin  ,  ine,  f.  m.  &  f.  Mot  bas 
que  le  peuple  emploie  pour  li- 
gnifier un  fainéant. 

Câliner ,  fe  câliner  ,  v.  n.  paf. 
Prendre  Ces  aifes. 

Calingûe  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Caliorne  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Callemandre  ,  f.  f.  étoffe  de  Flan- 
dre. . 

Calleville  ,  f.  f.  efpece  de  pomme. 

Calliope  ,  f.  f.  une  des  neuf  Mufes 
qui  préfîdoit  à  l'Éloquence. 

Calligraphie  ,  f,  m.  écrivain  co- 
pule. 

Callionyme,  f.  m.  poifTon  de 
mer. 

Callofité  f.  f.  petit  calus. 

Callots  ,  maffes  de  pierre  ,  qu'on 
tire  brutes  des  ardoifieres. 

Calmant ,  f.  &  adj.  t.  de  Méde- 
cine. 

Calmar ,  ville  de  Suéde. 
Calme ,  adj.  de  tout  genre. 
Calme, f.  m.  bonace,  tranquil- 
lité. 

Calmé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Calmer,  v.a.  appaifer. 


CAL  1T9 

Caimi ,  forte  de  toiles  peintes 
qui  viennent  des  États  du  Grand 
Mogol. 

Calmouc  ,  ouque  >  f.  m.  &  £ 
nom  de  Peuple  en  Tarrarie. 

Calni ,  ville  du  royaume  de  Na- 
ples. 

Calobre  ,  f.  f.  forte  de  vêtement 
qu'on  met  fur  un  habit  pour  le 
conferver. 

Calomniateur  ,  calomniatrice ,  C 
m.  &  f. 

Calomnie ,  f.  f.  fauffe  accufatioiu 

Calomnié  ,  ée ,  part.  paC  &  adj. 

Calomnier  ,  v.  a. 

Calomnieufement ,  adv. 

Calomnieux,  eufe,  adj. 

Calot,  f.  m.  morceau  de  bois 
pour  caler  une  pièce  de  char- 
pente. 

Calotte,  f.  f. 

Calottier ,  f.  m.  celui  qui  fait  & 
vend  des  calottes. 

Calquer ,  v.  a.  t.  de  Peintre  & 
de  Graveur.  Paffer  légèrement 
avec  une  pointe  fur  chaque  trait 
d'un  deflein ,  dont  le  revers  eft 
marqué  de  couleur  rouge  ou 
noire ,  pour  en  avoir  les  mê- 
mes traits. 

Calvagi ,  f.  m.  fruitier  du  Grand 
Seigneur. 

Calvaire  ,  f.  m.  petite  montagne 

dans  la  Terre- Sainte. 
Calvairienne  ,  f.  f.  religieufe. 
Calvanier ,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 

Celui  qui  tafle  les  gerbes  dans 

une  grange.* 

Calvi  ,  ville  de  l'Ifle  de  Corfe. 
Calvinifme  ,  f.  m.  doctrine  erro- 
née de  Calvin. 

Calviniite  ,  f.  m.  &  f .  fe&ateur 
de  Calvin. 

Calumet  ,,f.  m.  grande  pipe  dont 
fe  fervent  les  Sauvages. 
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Calas ,  f.  m.  dureté  qui  fe  forme  I  Camelinc ,  C  f.  plante.  C'eft  auffi 
dans  quelque  partie  du  corps,   une  robe  de  camelot, 
Caiybitê ,  f.  m.  &  f.  qui  loge  Camelot ,  f.  m.  étoffe  tiflue  de 


dans  une  cabane. 

Calyphe ,  f.  m.  Dignité  Ecclé- 
fialhque  chez  les  Mahométans. 

Calypfo  ,  f.  f.  Nymphe. 

Camaïeu ,  f.  m.  pierre  fine  fur 
laquelle  fe  trouvent  plufieurs 
figures  formées  naturellement. 

Camail,  f.  m.  habit  Eccléfiaftique. 

Camaldolis  Religieux  établis 
dans  TÉtat  de  Florence  :  les 
mêmes .  en  France  portent  le 
nom  de  Camaldules.  > 

Camarade,  f,  m.  compagnon. 

Camard,  arde,  adj.  camus. 

la  Camargue,  ifle  de  france 
en  Provence. 

Cambage,  f.  m.  droit  qui  fe 

levé  fur  la  bière. 
Cambayes,  toiles  de  coton  qui 

fe  font  à  Bengale.  * 
Cambifte ,  f.  m.  t.  de  Banque. 
Cambouis ,  f.  m.  vieux  oing  qui 

s'amalfe  au  bout  de  l'aifrku. 
Cambrai  ,  ville  de  france  dans 

les  Pays-Bas ,  capitale  du  Cam- 

brefis. 

Cambrafines ,  f.  m.  plur.  Toiles 
fines  fabriquées  en  Égypte. 

Cambré,  ée,  adj. 

Cambrer,  v.  a.  Il  eft  aulïi  n. 
paf.  courber  *,  voûter. 

Cambrefis  ,  province  de  france 
renfermée  entre  1a  Picardie, 
l'Artois  &  le  Hainaut. 

Cambridge,  ville  d'Angleterre 

Cambrure,f.f.  courbure  en  voûte. 

Cameade ,  efpece  de  poivre  fau- 
vage. 

Caméléon  ,f.  m.  petit  animal  fait 
comme  un  léfard  ,  &  qui  prend 
la  couleur  de  tout  ce  qui  fe 
trouve  auprès  de  lui. 


poil  de  chèvre. 
Cameloté,  ée,  adj. 
Cameloter,  v.  a. 
Camelotine ,  f.  f.  petite  étoffe 
tiflue  comme  le  camelot. 
Camérier,  f.  m.  officier  du  Pape. 
Caméritte ,  f.  f.  dame  du  Palais 
en  Efpagne  &  en  Portugal. 
Camerlingat ,  f.  m.  Dignité  ,  ou 
charge  de  Camerlingue. 
Camerlingue ,  f.m.  Cardinal  qui 
régit  l'État  de  l'Églife. 
Camion,  f.  m.  épingle  très  pécite. 
Camifade  ,  f.  f.  attaque  de  nuit. 
Camifard ,  arde  ,  f.  m.  &  f.  Cal- 
vinifte  rebelle  des  Cevenes. 
Camifole,  f.  f.  chemifette, 
Camœnas ,  f.  f.  on  appelloit  ainiî 
les  Mufes  ,  à  caufe  de  la  dou- 
ceur de  leur  chant. 
Camomille  ,f.  f.  forte  de  plante. 
Camouflet  ,  f.  m.  fumée  qu'on 
fouffie  au  nez  d'une  perfonne 
qui  dort.,  par  le  moyen  d'un 
cornet  de  papier  allumé  par  un 
bout.  Il  fe  dit  auffi  d'un  affront, 
d'une  mortificati<pn. 
Camoyard ,  f.  m.  efpece  d'étoffe. 
Camp  ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 
Campagnard ,  arde  ,  adj.  il  eft 
aufli  f.  &  fe  dit  avec  quelque 
forte  de  mépris. 
Campagne ,  f.  f. 

Campanaire  ,  f.  f.  t.  de  Fondeur 
de  cloches. 

Campane ,.  f.  f.  crépine  d'or  , 
d'argent  ou  de  foie. 

Campanile ,  f.  m.  t.  d'Architec- 
ture. 

Campanini ,  f.  m.  forte  de  mar- 
bre. 

Campanule ,  f.  £  plante. 


•  ...  <  » 
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Campé ,  ée  ,  adj. 

Campêche ,  arbre  de  l'Amérique. 

qui  fert  pour  la  teinture. 
Campement  ,  f.  m.  action  de 

camper. 

Campen  ,  ville  des  Pays-Bas. 
Camper  ,  v.  a.  &  n.  affeoir  un 
camp. 

Camperche  ,  bois  qui  traverfe  le 
mctier  des  ouvriers  en  tapiffe- 
rie  de  Baffe-lice. 

Campes ,  fortes  de  droguet  croifé. 

Camphre  ,  f.  m.  Gomme  d'Ara- 
bie 

Camphré ,  ée  ,  ad).  Il  n'eft  guère 
d'ufage  que  dans  ces  phrafes  • 
De  l'efprit  de  vin  camphré', 
Veau  de-vie  camphrée, 

Campine ,  f.  f.  poularde  très-fine. 

Campo,  laine  d'Efpagne  qui  vient 
de  Séville. 

Campos ,  f.  m.  mot  pris  du  La- 
tin ,  qui  lignifie  le  congé  qu'on 
donne  à  des  écoliers. 

Camus  ,  ufe,  adj.  qui  a  le  nez 
court. 

Camufette ,  f.  f.  petite  camufe. 

Canabaffette  ,  forte  d'étoffe. 

Canada ,  vafte  région  de  l'Amé- 
rique Septentrionale. 

Canade,  mefure  de  vin  ou  de 
de  l'eau  que  les  Portugais  don- 
nent à  chacun  de  ceux  qui  com- 
pofent  l'équipage  d'un  vaiffeau. 
Ceft  a-iiii  un  oifeau  d'Améri- 
que. 

Canadien  ,  enne ,  f.  m.  &  f.  & 
adj.  François  établi ,  ou  né  en 
Canada. 

Canadois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  ori- 
ginaire de  Canada. 

Canaille,  f.  f.  collectif ,  t.  de 
mépris. 

Canal,  f.  m.  ce  u  a  plufieurs  ligni- 
fications. 
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iCanamelle  »  ù  f.  canne  à  fucre, 
Canapé  ,  f.  m.  efpece  de  lit ,  &  de 

de  chaife  de  repos. 
Canard,  >  f*  m.  oifeau  aquatique. 
Canarder,  y.  a.  tirer  quelqu'un 

avec  des  armes  à  feu  &  fans 

être  vu. 

Canardiere,  f.  f.  lieu  où  uni 
chaffeur  fe  cache  pour  tuer  des 
canards.  Ouverture  de  muraille 
par  où  on  peut  tirer  fur  l'enne- 
mi fans  en  être  apperçu. 

Canaries,  iiles  fameufes  dans  l'An- 
tiquité ,  connues  fous  le  nom 
des  ifies  fortunées. 

Canaftre,  f.  m.  coffre  fait  de 
peau  de  bœuf,  dont  les  Elpa- 
gnols  fe  fervent  aux  Indes. 

Cancalle ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Cancan ,  f.  m.  t.  bas  &  popu- 
laire. 

Cancel,  Cm.  c'eft  l'endroit  du 
chœur  d'une  Églife  qui  eft  le 
plus  proche  du  grand  Autel* 
C'eft  auffi  le  lieu  où  on  tient  le 
fceau. 

Cancelle ,  f.  m.  forte  de  petit 
cancre,  qui  reffemble  à  l'arai- 
gnée. 

Canceller ,  v.  a.  barrer  un  acte 
pour  le  rendre  nul. 

Cancer  ,  f.  m.  t.  de  Médecine* 
C'eft  aufli  un  des  (ignés  du  Zo- 
diaque. 

Cancre  ,  f.  m.  écreviffe  de  mer. 
Candahar ,  ville  de  Perfe. 
Cande ,  ville  de  france  dans  l'An- 
jou. 

Candélabre  ,  f  m.  grand  chandc-*' 
lier  à  branches. 
Candelette ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Candeur  ,  f.  f.  bonté  ,  fmcérité. 
Candi ,  f.  m.  forte  de  grand  ba- 
|  teau  qu'on  voh  fur  la  Seine. 
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Candi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj.  Su- 
cre candi. 

Candidat ,  f.  m.  celui  qui  brigue 
quelque  charge,  qui  afpire  à 
quelque  degré. 

Candide  >  adj.  de  tout  genre,  fin- 
cere. 

Candidement ,  adv.  Il  eft  de  peu 
d'ufage ,  fincérement. 

Candie  ,  ifle  de  la  mer  Méditer- 
ranée. 

Candiotte ,  f.  f.  forte  d'Anémone. 

Candir  ,  fe  candir ,  v.  n.  paf.  Il  ne 
fe  dit  proprement  que  du  fucre. 

Candy  ,  royaume  d'Aiie. 

Cane ,  f.  f.  oifeau  de  bafle-cour. 
Richclet  écrit  canne  en  ce  Cens 
avec  deux  nn ,  c'eit  une  faute  : 
on  ne  doit  écrire  de  la  force  que 
lorfque  ce  mot  lignifie  un  rofeau, 
parce  qu'alors  il  tire  fon  origine 
du  Latin  canna, 

Caneficier ,  ou  Caflier,  f.  m.  Ar- 
bre qui  produit  la  ca(Te. 

Canepin ,  f.  m.  efpece  de  peau 
de  mouton. 

Caneton  ,  f.  m.  diminutif. 
Canette ,  f.  f.  diminutif. 
Canevas ,  f.  m.  groffe  toile  claire. 
Cangé ,  f;  m.  eau  de  ris  épaiffe. 
Cangette ,  f.  f.  forte  de  petite 
(èrge. 

Caniart ,  autrement  Colin  ,  f.  m. 
Oifeau  de  mer. 

Caniche  ,  f.  f.  chienne  ,  femelle 
du  barbet. 

Caniculaire ,  adj.  de  tout  genre.  Il 
ne  le  dit  que  des  jours  pendant 
lefquels  la  canicule  domine. 

Canicule ,  f.  f.  conftellation  du 
Zodiaque. 

Canide  ,  f.  m.  perroquet  des  Ifles 
Antilles. 

Canif,  f.  m.  non  pas  Ganif V 
Acad.  Fur.  du  Cange, 
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Du  Cange  dérive  ce  mot  de  Câ- 
nipulus  on  de  Knivus  :  Ménage 
de  l'Anglois  Knif.  qui  lignifie 
un  Petit  couteau. 
Canin  ,  ine ,  adj.  Il  n'eft  d'ufage 
qu'au  féminin  ,  &  en  ces  deux 
phrafes  :  Faim\  canine  ,  &  dent 
canine.* 

Caniveaux  >  C  m.  plur.  t.  de  Pa- 
veurs. Gros  pavés. 

Cannage ,  £  m.  mefurage  des 
étoffes  qui  fe  mefurent  avec  la 
canne. 

Cannaie  ,  f.  f.  lieu  planté  de  can- 
nes &  de  ro  féaux. 

Canne,  f.  f.  rofeau  ,  t.  de  Bota- 
nique. 

Cannelade ,  f.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Cannelas ,  f.  m*  morceau  de  can- 
nelle entouré  de  fucre. 

Çanneler ,  t.  d'Architecture.  Creu- 
fer.  Il  n'eft  d'ufage  qu'en  ces 
phrafes  :  Canne  1er  une  colonne  » 
canneler  un  pilafire. 

Cannelle ,  f.  f.  écorce  d'un  arbre 
qui  croît  dans  les  Ides  de  Jaën. 

Cannellier  ,  f.  m.  arbre  qui  porte 
la  cannelle. 

Cannelure ,  f.  f.  cavité  ronde. 
Cannequins  ,  toiles  de  coton  qui 

viennent  de  Sénégal. 
Canner,  y.  a.  mefurer  avec  la 

canne. 

Cannes ,  port  de  france  en  Pro- 
vence. 

Cannetille ,  f.  f.  fil  d'or  ou  d'ar- 
gent tortillé. 

Cannette,f.  f.  petit,  morceau  de 
rofeau  qui  fert  à  dévider  de  la 
foie. 

Cannulle,  V.  Canule. 
Canon ,  f.  m.  pièce  d'Artillerie. 
Canon  ,  f.  m.  décret.  Il  ne  fe  dit 
proprement  que  des  décifions 

touchant 
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touchant  la  Foi  8*  la  discipli- 
ne. 

Canonial ,  aie ,  ad),  il  n'a  guère 
d  ufage  qu'en  ces  deux  phrafes  : 
Heuret  Qanonialet  ,  &  Office 
Canenial. 

Canonicat ,  f.  m.  prébende* 
Canonicité,  f      qualité  d'une 

doârine  orthodoxe. 
Canonique ,  adj.  de  tout  genre. 
Canoniquement  ,  adv.  félon  les 

règles. 

Canonifation ,  f.  f.  décret  du  Pa- 
pe ,  par  lequel ,  après  plufieurs 
enquêtes  ,  il  met  au  rang  des 
Saints  une  pcrfonne  qui  a  vécu 
faintement.  - 

Canonisé ,  ée ,  part.  pal.  &  ad}. 

Canonifer ,  v.  a  mettre  au  rang 
des  Saints. 

Canonifte ,  f.  m.  docteur  en  Droit 
Canon.  Celui  qui  a  écrit  fur  le 
Droit  Canon  s  celui  qui  l'en- 
feigne. 

Canonnade ,  f.  f.  coup  de  £anon. 
Canonnage ,  f.  m.  fcience  du  ca- 
non. 

Canonner ,  v.  a.  battre  à  coups 
de  canon. 

Canonnier ,  C  m*  celui  qui  tire 
le  canon. 

Canonnière  ?  f.  f.  forte  de  tente  ; 
embrafure  à  mettre  du  canon  5 
ouverture  dans  un  gro  mur  , 
pour  faire  écouler  le*  eaux  ; 
morceau  de  fureau  yi^idé  ,  d'où 
les  enfants  font :  fortir  avec  quel- 
que bruit  des  tampons. 

Canot ,  C  ni  petit  bateau. 

Canqueter  ,  v.  n.  on  s'en  fert 
pour  exprimer  la  manière  de 
crier  des  canes. 

Cantal,  frommage  d'Auvergne. 
Cantanertes ,  f.f.  pliîr.  t.  da  Ma- 
rine. 
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Cantate ,  f.  f.  pièce  de  MuGquc 
vocale. 

Canthafide ,  C  f.  forte  de  mou* 
che. 

Cantibay ,  t.  de  Mcnuiferic. 

Cantine ,  f.  f.  petit  coffre  proprd 
à  mettre  des  bouteilles  >  lieu  oà 
l'on  vend  du  vin  aux  foldats. 

Cantinier ,  ère ,  f.  m.  &  f.  Ceux 
qui  tiennent  cantine. 

Cantique  ,  f<  m.  chant  en  a&iojl 
de  grâce ,  à  l'honneur  de  Dieu. 

Canton ,  f.  m.  certaine  étendue 
de  pays  5  contrée  j  quartier  d'il* 
ne  Ville.  , 

Cantonnade ,  f.  f.  l'aile ,  le  coin  * 
ou  le  côté  du  Théâtre. 

Cantonné ,  ée  ,  adj. 

Cantonnement ,  f.  m.  repos  qu'on 
procure  aux  troupes  en  les  diftrl-i 
huant  en  différents  villages  cort- 
tigus,  avant  l'ouverture  &  U 
fin  de  la  campagne. 

Cantonner ,  v.  n. 

fe  Cantonner  $  v.  n.  paC  fe  re* 
trancher  en  quelque  canton. 

Cantonniere  ,  f.  f.  u  d'Imprime- 
rie. C'eft  auffi  un  petit  /ideatt 
qu'on  tend  au  pied  d'un  lit. 

Cantorbefy  ?  ville  d'Angleterre. 

Canuîe ,  f*  f  t.  de  Chirurgie. 

C'eft  ainfi  que  ce  mot  fem«* 
ble  devoir  être  écrit  ,  venant 
de   Canâbvuluté  L'Académie 
cnt  C  annule. 

Cap  ,  f.  m.  ïl  n'eft  d'ufage  en  ce 
fens  que  dans  les  phrafes  fuivân* 
tes  :  De  pied  en  cap  5  parler 
cap  à  cap  5  armé  de  pied  en 
cap 

Çap  »  f.  m.  promontoire. 

le  Cap  de  Bonne-Efpérancè  ,  cap 

à  l'extrémité  méridionale  de  l'A- 

Frique. 

le  Cap-François  ,  port  de  l'Iftç 
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Saint  Domingue. 

le  Cap-Verd ,  cap  de  la  Côte 
occidentale  d'Afrique. 

Capable  ,  ad],  de  tout  genre. 

Capablement>  adv. 

Capacité  5  f.  h  l'étendue  d'un  lieu, 
d'un  vafe  >  &c.  Il  lignifie  auûl , 
intelligence ,  habileté. 

Capade ,  f.  f.  t.  de  Chapelier. 

Capage  ,  f.  m.  c'eft  fa  même 
chofeque  Capttation. 

Caparaçon  >  i.  m.  couverture 
qu'on  met  fur  un  cheval. 

Caparaçonné  ,  ée ,  adj. 

Caparaçonner ,  v.  a.  mettre  un 
caparaçon  fur  un  cheval. 

On  trouve  Caparaçonner  dans 
quelques  Dictionnaires  :  il  faut 
écrire  ce  mot  avec  un  c  ,  com- 
me on  le  trouve  dans  les  meil- 
leurs Auteurs. 

Capax ,  f.  m.  mot  latin  francisé 
qui  fignifie  capable. 

Cape ,  f.  f.  manteau  à  capuchon. 

Cape ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Vaiffeau 
à  la  cape. 

Capéer  ,  Capier  ,  ou  Capayer  , 
v.  n.  t.  de  Marine. 

Capelan  5  f.  m.  pauvre  Prêtre  qui 
cherche  l'occafion  de  dire  une 
Meffe. 

Capeler ,  v.  a.  t.  de  Mer. 

Capelet ,  f.  m.  t.  de  Manège. 

Capeline ,  f.  f.  petit  chapeau  que 
les  femmes  portent  par  orne- 
ment. 

Capendu ,  f.  m.  efpece  de  pomme. 

Caphar  ,  Droit  que  les  Turcs 
font  payer  aux  Marchands  Chré- 
tiens. 

Capi-Aga  ,  f.  m.  gouverneur  des 

portes  du  Serrail. 
Capillaire  ,  adj.  de  tout  genre.  Il 

ett  auûl  f.  m.  Plante. 
Capilotade ,  f.  f. 
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Capioglan ,  f.  m.  valet  du  Ser- 
rail. . 

Capion ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Capifcol ,  (.  ni.  Dignité  de  Chef 
ou  de  Doyen  dans  plulîeurs 
Chapitres. 
Capitaine  ,  f.  m.  chef.  Grand 
homme  de  guerre. 
Capitainerie ,  f.  f.  charge  d'un 
Capitaine  des  chalTcs,  le  lieu  où 
il  loge. 

Capital  >  aie ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 
Capitale ,  f.  f.  la  première  Ville 
d'un  Royaume ,  d'un  État ,  d'u- 
ne Province, 
Capitalement,adv. 
Capitan ,  f.  m.  t.  de  mépris,  fan- 
faron  outré. 
Capitan  Bâcha ,  f.  m.  Bâcha  de 
la  mer. 

Capitane  ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Ga- 
lère que  monte  le  Comman- 
dant. 

Capitanie ,  f.  f.  nom  que  l'on 
donne   aux  ;douze  Gouverne- 
ments établis  par  les  Portugais 
dans  le  Brefil. 
Capitation ,  f.  f.  impofîtion  qui  fe 
levé  fur  chaque  perfonne. 
Capitel  ,  f.  m.  c'eft  le  plus  clair 
&  le  plus  liquide  d'une  lefïive. 
Capiteux,  adj.  il  ne  Te  dit  que 
du  vin  qui  porte  à  la  tête. 
Capitole  >  f.  m.  fortereffe  de  Ro- 
me fur  le  mont  Tarpeïen. 
Capiton  ,  f.  m.  foie  grofliere. 
Capitoul ,  f.  m.  échevin  de  la 
ville  de  Touloufe.  Capitouls 
au  plur. 

Capitoulat ,  f.m.  pn  appelle  ainfi 
les  différents  quartiers  de  la  Ville 
de  Touloufe. 

Capitulaire  »  adj.  m.  &  f. 

Capitulaire  ,  f.  m.  ordonnance. 
Û  n'a  guère  d'ufage  qu'au  plut. 
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Capitulairement ,  adv.  dans  Paf- 
femblée  du  Chapitre. 

Capitulant ,  adj.  Il  eft  auffi  fubft. 
Celui  qui  a  voix  en  Chapi- 
tre. 

Capitulation  ,  f.  f.  traité  entre  les 
affiégés  &,ks  allégeants  pour 
la  reddition  d'une  Place. 

Capituler  ,  v.  n.  traiter  de  la  red- 
dition d'une  Place. 

Capitzi-Kiheïa,f.  m.  grand  Cham- 
bellan du  Grand  Seigneur. 

Caplan ,  f.  m.  petit  poiffon  de 
mer. 

Capnomancie ,  f.  f.  divination  par 
la  fumée. 

Capon ,  f.  m.  ce  terme  eft  bas 
bc  pris  des  écoliers.  Joueur  fin 
&  trompeur.  C'eft  auffi  un  t.  de 
Marine. 

Capone  ,  t»  de  Marine. 

Caponner ,  v.  a.  t.  de  Collège. 

Caponniere  ,f.  f.  t.  de  Fortification. 
Petit  corps-de-garde  avancé. 

Caporal ,  f,  m.  au  plur.  Capo- 
raux, t.  de  Guerre. 

Capot  ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Capote ,  f.  f .  habillement  de  fem- 
me. 

Capoue  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

.  Câpre,  f.f.  fruit  du  câprier. 
Câpre,  f.  m,  t.  de  Marine. 
Caprée ,  f.  f.  ifle  de  la  Méditer- 
ranée. 

Caprice  ,  f.  m.  bizarrerie ,  légè- 
reté. 

Capricieux ,  eufe ,  adj. 
Capricieufement ,  adv. 
Capricorne,  f.  m.  un  des  douze 
Signes  du  Zodiaque. 
Câprier ,  f.  m.  arbriffeau. 
Capron ,  f.  m.  t.  de  Jardiniers. 
C'eft  ainfi  qu'ils  nomment  les 
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groflês  fraifes. 

Capfe ,  f.  f.  petite  boîte  de  cui- 
vre dont  on  fe  fert  en  Sorbonne» 

Capfule ,  f.  f.  étui. 

Captateur ,  f.  m.  t.  de  Jurifpru* 
dence  Romaine.  Celui  ,  qui  par 
flatteries  ,  tâche  à  furprendre 
des  donations  ou  tcftaments. 

Capter ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  guère 
qu'en  cette  phrafe  :  Capter  la 
bienveillance. 

Captieufement ,  adv. 

Captieux,  eufe,  adj.  trompeur. 

Captif,  ive  ,  adj.  Il  ne  fe  dit  guè- 
re qu'en  parlant  des  Guerres  an- 
ciennes ,  ou  de  ceux  qui  font  pris 
par  les  Turcs  ou  les  Barbares. 

Captivé  ,  ée  ,  adj. 

Captiver  ,  v.  a.  il  n'eft  point  d'u- 
fage  au  propre.  Aflujettir 

Captiverie ,  t.  de  commerce  des 
Nègres. 

Captivité ,  f.  f.  efclavage ,  prifon. 

Capture ,  f.  f.  prife ,  butin. 

Capuce  ,  vêtement  de  Religieux» 

Capuchon  ,  £  m.  capuce. 

Capuchonné ,  adj. 

Capucin ,  ine  ,  f.  m.  &  £  Reli- 
gieux &  Religieufe. 

Capucinade  ,  f.  f.  difeours  peu 
éloquent. 

Capucine  ,  f.  f.  plante. 
Caquage  >  ou   Cacage  ,  façon 

qu'on  donne  au  hareng ,  lorf* 

qu'on  le  veut  faler.  . 
Caque ,  f.  f.  petit  barril. 
Caquer ,  v.  a.  t.  de  Marine  en 

parlant  du  hareng. 
Caquerolle,  f.  f.  ou  caquérollier, 

f.  m.  petit  pot  de  cuivre  à  trois 

pieds. 

Caquet,  f.  m.  babil. 
Caqueter  ,  v.  n.  bruit  que  font 

les  poules  quand  elles  veulent 

pondre.  Babiller. 
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Caqucteric ,  f.  f. 

Caqueteur  ,  eufe,  f,  m.  &  f.  <Jui 

parle  beaucoup ,  &  ne  dit  rien 

de  folide. 

Caquetoire  ,  f.  f.  petit  fauteuil 
qui  fert  à  caufer  à  fon  aife. 

Caquette ,  f.  f.  petit  baquet  pour 
mettre  du  poiflon. 

Caqueur  >  f.  m.  t.  de  Marine. 
-Matelot  qui  caque  le  hareng. 

Car  ,  conjonction  qui  fert  à  mar- 
quer la  raifon  d'une  propofitioh 
«.vàncée. 

Carabin  ,  f.  m.  cavalier  armé 
d'une  carabine, 

Càrabinade ,  f.  f.  tour  de  carâ- 
bîn. 

Carabine ,  f.  f.  arme  à  feu. 

•Carabiner,  v.  n.  décharger  fon 
coup  ,  &  fe  retirer. 

Carabinier ,  f.  m. 

Carache ,  f.  m.  tribut  que  les 
Chrétiens  paient  au  grand  Sei- 
gneur. 

Caracol,  f.  m.  t.  d'Architecture, 
qui  n'eft  guère  d'ufage  qu'en 
cette  phrafe  :  Un  efcalier  en  ca- 
racoL 

Caracole  ,  f.  f.  t.  de  Guerre  & 
de  Manège. 

Caracoler  ,  v.  n.  Il  fe  dit  du 
mouvement  en  demi  rond  qu'un 
cavalier  fait  tantôt  à  droite»  tan-r 

'•tôt  à  gauche. 

Caracoli ,  f.  m.  métal  qui  vient 

de  la  Terre-ferme. 
Caracore  ,  f.  f.  forte  de  Navire. 
Caracouler  >  v.  n.  on  s'en  fert 

pour  exprimer  la  manière  de 

crier  du  pigeon. 

Caractère,  f.  m.  ce  t.  a  plu- 
fieurs  lignifications. 

Caractérisé ,  ée,  part.  paf.  &  adi. 

Caractérifer  ,  v.  a.  défîgner  quel- 
qu'un par  tout  ce  ^ui  lui  eft 
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propre. 

Caractériftique  ,  adi.  en  t.  de 
Grammaire,  c'eft  la  principale 
lettre  d'un  mot  qui  fe  conferve 
dans  çous  les  changements  qui 
lui  arrivent.  C'eft  aufli  ce  qui 
marque  le  caractère  d'une  per* 
fonne ,  ou  d'une  chofe. 

Carafe ,  f.  f.  petite  bouteille  de 
verre. 

Carafon  ,  f.  m.  groffe  bouteille, 
de  verre, 

Caragach,  forte  de  coton  qui 
vient  de  Smirne. 

Caraïbe ,  f.  m.  fauvage  de  l'A- 
mérique Méridionale. 

Caramelle ,  f.  m.  fucre  fort  cuit. 

Caranguer ,  v.  t.  de  Marine. 

Carangueur ,  f.  m.  t.  de  Marine, 

Carapace, groffe  écaille  de  tortue. 

Caraque,  1.  f.  t.  de  Marine.  Vailr 
feau  fort  grand. 

Caraquon  >  f.  m.  vaiffeau  ren- 
forcé. 

Carat ,  f.  m.  t.  de  Monnoie. 

Caravane  ,  f.  f.  troupe  de  mar^ 
chands  qui  s'alfemblent  pour 
voyager  plus  sûrement.  On 
nomme  ainfi  les  premières  cour- 
fes  que  les  Chevaliers  de  Malte 
font  fur  mer. 

Caravanferail ,  f.  m.  grand  bâti- 
ment deftiné  à  loger  les  cara- 
vanes. 

Caravelle ,  f.  f.  efpece  de  baroue. 
Carbatine  ,  f.  f.  peaux  de  betes 

nouvellement  écorçhées. 
Carbet ,  f.  m.  grande  cafe  des 

Sauvages. 

Carbonnade,  f.  f.  viande  qu'on 
fait  rôtir  fur  des  charbons. 

L'Acad.  Fur.  Dan.  &:  Richelet 
écrivent  ainfi,  quoique  ce  mot 
vienne  du  Latin  carbones* 

Capbouillon  >  f.  m.  Droit  des  Sa- 
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lînfcs  dé  Normandie  •>  c'éft  la 
quatrième  partie  du  Tel  blanc  fa- 
briqué dans  les  falines  :  lè  Di- 
ctionnaire de  Commerce  pré- 
tend qu'il  faut  dire  quartbouil- 
•  /o»  j  fl  eft  fondé  en  raifon  ,  fi 
on  s'en  rapporte  à  l'étymolo- 
gie. 

Carcailler  ,  v.  n.  exprimer  le  cri 
des  cailles. 

Carcaife ,  f.  f.  four  de  Verreries. 

Carcan  ,  f.  m.  collier  de  fer  atta- 
ché à  un  poteau  dans  un  lieu 
public. 

Carcàfle  ,  f.  f.  corps  d'un  animal 
mort  ,  où  il  n'y  a  prefque  plus 
que  les  os.  On  nomme  ainfi 
une  efpece  de  bombe,  &  le 
corps  d'un  vaiffeau  qui  n  eft 
point  bordé. 

CarcafTonne ,  ville  de  France  dans 
le  Languedoc. 

Carcaflbnnois  >  oife ,  C  m.  &  f. 

Carcinomateux >  adj.  t.  de  Méde- 
cine. Ulcère  calcinomateux. 

Cardamihe  ,  f.  £  herbe  qui  croît 
dans  l'eau.  C'eu  le  creffon. 

Cardamome  ,  f.  m.  Graine  Mé- 
decinale. 

Cardafle ,  (.  f.  efpece  de  peigne  i 
propre  à  tirer  Ut  bourre  de  la 
(oie. 

Garde ,  f.  f.  çôte  de  quelques 
plantes.  Sorte  de  peigne  à  car- 
der. 

Cardé ,  ée  ,  adj. 

Cardée ,  f.  £  morceau  de  laine 
cardée. 

Carder ,  v.  a.  démêler  les  poils 
de  la  laine ,  de  la  bourre  >  &  de 
la  foie. 

Cardeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Cardialgie  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Douleur  violente  qu'on  fent 
vers  l'orifice  de  reftomac  ,  ac-. 
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compagnée  de  palpitation  de 
cœur. 

Cardiaque  ,  adj.  m;  &  f.  t.  dé 
Médecine.  Cordial. 

Cardier ,  f.  m.  ouvrier  qui  Faié 
des  cardes  pour  carder. 

Cardinal ,  f.  m.  prince  de  l'Églife. 

Cardinal,  aie  ,  adj.  Ce  qui  cit. 
le  fondement  de  quelque  chofe. 

Cardinalat ,  ù  m.  dignité  de  Car- 
dinal. 

Cardinale ,  f.  f.  plante.  . 
Cardinalifme ,  f.  m.  dignité  de 
Cardinal* 

Cardon ,  f.  m.  efpece  d'artichaut 
qui  ne  porte  point  de  pomme. 

Cardone ,  ville  d'Efpagne. 

Cardouzille ,  f.  f.  petite  étoffe  dè 
laine  fans  foié. 

Carême ,  f.  m. 

Carême-prenant ,  C  m.  jour  dit 
mardi-gras. 

Carénage ,  f.  m.  t.  de  Marine»  * 
Carene ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Caréné ,  ée ,  adj.  t.  de  Marine. 
Caréner ,  v.  a.  radouber  un  vait 
(eau. 

Carentan  ,  ville  de  France  dans 

la  Bafle -Normandie. 
Careffant ,  ante ,  adj. 
Carefle,  f.  f.  témoignage  d'à- 

mitié  &  de  bienveillance. 
Carefsé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Careflèr ,  v.  a. 

Cargaifon  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

C'eft  la  charge  d'un  vahTeau. 
Cargamon ,  forte  d'épicerie  très- 

précieufe. 

Cargue ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Carguer,  y.  a.  t.  de  Marine.  Trouf 
fer  la  voile. 

Cargueras ,  ou  Calebas  >  t.  de  Ma- 
rine. 

Cargueur ,  t.  de  Marine. 
Carie,  f.  f.  maladie  des  os  & 
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des  dents. 
Carié ,  ée ,  adj. 

Carier,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  des  os  qui  fe  pourrUTent. 

Carifet ,  ou  Rarefe ,  étoffe  de  lai- 
ne croisée,  qui  fe  fabrique  en 
Angleterre. 

Carignan ,  ville  de  Piémont. 
Carine  ,  f.  f.  pleureufe.  Femme 

qu'on  louoit  chez  les  Romains 

pour  pleurer  dans  les  funérailles. 
Carintnie,  province  du  Cercle 

d'Autriche  en  Allemagne. 
Carinthien ,  enne  >  f.  m*  &  £  qui 

eft  de  Carinthie. 

Cariole,  f.  £  petite  voiture  cou- 
verte. 

Carifel ,  ou  Crefeau ,  f.  m.  Grofle 
toile  qui  eft  la  même  que  le 
canevas. 

Cariftade ,  f.  f.  aumône. 
Cariât,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 
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Carnaffier ,  iere ,  adj.  U  fe  dît  des 
animaux  qui  ne  vivent  que  de 
chair. 

Carnaffiere ,  f.f.  poche  faire  d'un 
gros  rézeau  ,  dans  laquelle  un 
chaflèur  met  le  gibier  qu'il  tue. 
Carnation ,  f.  f.  t.  de  Peintre. 
Carnau ,  f.  m.  t.  de  Marine/j 
Carnaval ,  f.  m.  le  temps  qui  dé- 
coule depuis  les  Rois  jufqu'au 
Carême. 

Carne  ,  f.  £  angle  composé  de 
plufieurs  fuperficies. 
Carneau,  V.  Créneau. 
Carnele ,  £  f.  t.  de  Monnoie. 
Carneler ,  v.  a.  faire  la  carnele. 
Carnification  ,  £  f.  changement 
des  os  en  chair, 
fe  Carnifier ,  v.  n.  pa£ 
Carnofité ,  £  £  t.  de  Chirurgie. 
Carogne ,  f.  f.  t.  injurieux. 
Caroline ,  contrée  de  l'Amérique 
Méridionale. 

le  Cariât ,  ville  de  France  dans  lCarolus,£  m.  monnoie  hors  d'u- 


"  le  Languedoc 

Carlien  ,  enne  ,  adj.  pour  car- 
lovingien.  Quidefcend  de  Char- 
les Martel. 

Carlile ,  ville  d'Angleterre. 
Carlin,  petite  monnoie  d'argent 

qui  a  cours  à  Naples. 
Carlingue ,  ou  efcarlingue  ,  f.  £ 

t.  de  Marine. 

Carmagnole  ,  ville  du  Piémont. 
Carme  ,f.  m.  ordre  Religieux. 
Carmel,  £  m.  montagne  de  la 
Terre-Sainte. 

Carmélite,  £  £  Religieufe  qui  vit 
fous  la  règle  des  Carmes. 

Carmes ,  f.  m.  t.  dont  on  fe  fert 
au  jeu  de  Triftrac. 

Carmin ,  £  m.  couleur  rouge. 

Carnage ,  f.  m.  U  fe  dit  princi- 
palement des  hommes.  MafTa- 
çre. 


fage. 

Caron ,  f.  m.  t.  de 

Caron  ,  £  m.  Une  des  Divinités 
de  l'Enfer.  Ceft  lui  qui  paffc 
les  Ombres  dans  une  Barque. 

Caroncule ,  f.  £  t.  d' Anatomie. 

Caroflter,£  m.  arbre  d'Afrique 

Carotte ,  f.  f.  plante. 

Carotter ,  v.  n.  jouer  mefquine- 
ment 

Carottier ,  iere ,  f.  m.  &  £ 
Caroubier ,  f.  m.  arbre  commua 
en  Italie. 

Carpafum ,  £  m.  plante  dont  le 
jus  pris  en  breuvage ,  endort  & 
étouffe  incontinent. 

Carpe ,  f.  f.  poiffon  de  rivière. 

Carreau ,  £  m*  diminutif  de  car- 
pe. 

Carpentras  ,  ville  de  France  e* 
Provence. 


Digitized  by  Google 


.CAR 
Carpette  *  f.  f.  gros  drap  rayé 

propre  à  remballage. 
Carpi  ,  villes  du  duché  de  Mo- 

dene  l>  &  de  l'État  de  Venife. 
Carpillon  ,  f.  m*  diminutif  de 

carpe* 

Carquefe ,  f.  t.  de  Verrerie. 

Carquois  ,  f.  m.  étui  de  flèches. 

Carre  ,  C  £  La  carre  d'un  cha- 
peau ,  d'un  habit  ,  &c* 

Carré  >ée,  adj. 
L'Académie  écrit  quarrê ,  fans 
défaprouver  l'autre. 

Carreau,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Carrefour  ,  f.  m.  lieu  où  aboutif- 
fent  &  fe  croifent  plufieurs  rues 
&  chemins. 

Carréger ,  v.  n.  c'eft  fur  la  Mé- 
diterranée ce  que  louvier  ou 
louvoyer  fignifie  fur  l'Océan. 

Carrelage ,  f.  m.  l'action  &  l'ou- 
vrage du  carreleur* 

Carrelé,  ée,adj. 

Carreler,  v.  a*  paver  avec  des 
carreaux. 

Carrelet  ,  f.  m.  poiflbn  de  mer. 
Carrelet ,  f.  m.  filet  pour  prendre 
du  poirTon* 

Carrelettes  ,  f.  f.  plur*  outil  de 

Serrurier,  limes. 
Carreleur ,  f.  m* 
Carrelure,  Cf. t. de  Savetier. 
Carrer  ,  carrure  ,  V.  Starter , 

quarrure. 

Carret ,  C  m.  t.  de  Marine* 
Carrier ,  f.  m.  journalier  qui  tra- 
vaille aux  carrières. 
Carrière ,  C  f*  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Carrillon  ,  f.  m.  fon  harmonieux 
de  plufieurs  cloches  \  brujt ,  tu- 
multe. 

à  double  Carrillon,  façon  de  par- 
ler adverbiale.  j 
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Carrillonnement ,  f.  m. 
Carrillonner  ,  v.  a. 
Carrillonneur  ,  f.  m. 
CarrofTe ,  f.  m.  forte  de  voiture, 
Carroflier ,  f.  m.  oiivrier  qui  fait 
des  carrolfes. 

Carroufel ,  f.  m.  courfe  de  char- 
riots  &  de  chevaux. 
Ménage  écrit  de  la  même  ma- 
nière ,  &  dit  que  ce  mot  nous 
vient  de  l'Italien  carrofello. 

CarroufTe ,  C  f.  bonne  chère 
qu'on  fait  en  buvant. 

Carfaye ,  ou  Crefeau  ,  étoffe  qui 
fe  fabrique  en  Angleterre. 

Cartage ,  ou  Carthage,  Ville  d'A- 
frique. 

Cartahu ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Cartayer  ,  v.  n*  t.  de  Cocher. 
Carte ,  f.  f. 

Carteaux ,  f.  m.  plur.  on  appelle 
ainfi  fur  mer  les  Cartes  Mari- 
nes. 

Cartel ,  f.  m.  écrit  par  lequel  on 
appelle  quelqu'un  en  duel-,  ac- 
cord fait  entre  les  États  ,  pour 
l'échange  &  la  rançon  des  pri- 
fonniers  de  guerre. 

Cartelade ,  f.  :f.  forte  de  mefure 
pour  l'arpentage. 

Cartelette  ,  adj.  t.  de  Couvreur. 

Cartelle ,  C  f.  t.  de  Charpentcrie. 

Carteron ,  V.  Quarteron. 

Cartéfîanifme  ,  f.  m.  fe&e  de 
Philofophes  modernes  qui  ont 
Defcartes  pour  Chef. 

Cartéfien ,  f.  m.  celui  qui  fuit  les 
fentiménts  de  Defcartes. 

Cartéfienne  à  la  Boulonoife ,  forte 
de  foie  qui  vient  de  Milan. 

Carthagene ,  ville  d'Efpagne, 

Carthagene ,  ville  de  l'Amérique. 
Les  Anglois  l'aûïégerent  en 
1741.  &  après  avoir  perdu 
beaucoup  de  monde ,  ils  turent 
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obligés  d'en  lever  le  fiege. 
Cartier  ,  f.  m,  ouvrier  qui  fait  des 
cartes. 

Cartilage  >  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Cartilagineux ,  eufe  ,  adj. 
Cartifane ,  f.  f.  t.  de  Broderie* 
Carton,  f.  m. 

Cartonnier ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 
des  cartons. 

Cartouche ,  f.  m.  ornement  de 
Peinture  &  de  Sculpture,  t.  d'Ar- 
chitecture &  d*  Artillerie. 

Furetierè  &  Danet  duent  que 
;ce  nuit  elV  du  genre  mafculin 
parmi  les  Ouvriers  ,  &  dans  le 
langage  ordinaire  du  féminin  s 
ce  qui  eft  contraire  au  {intiment 
de  1*  Académie  qui  ne  fait  ce  mot 
que  du  mafculin. 

Cartouchien,  f.  m.  voleur  de  la 
bande  de  cartouche. 

Cartouchier  ,  f.  m.  petit  coffre  où 
le  foldat  met  fes  cartouches  ?  ou 
charges  de  fufil. 

CartuLUre ,  f.  m.  papiers  ter- 
riers. 

Caryatide  ,  f.  f.  t.  d'Architec- 
ture. 

Cas ,  f.  m*  accident  9  ad  ion  j  ef- 

time  ,  chofe  ,  &c.  C'elt  aufli  un 

U  de  Grammaire. 
Cas  ,  cafte ,  adj.  caffé.  Voix  cafle, 

enrouée.  Il  eft  vieux» 
en  tout  Cas  ,  façon  de  parier. 
CaGd ,  ville  d'Italie  dans  le  Mon- 

ferrat. 

Çafal-Maggior*,  ville  du  duché  de 
Milan. 

Cafanier  ,  ère  ,  adj.  il  eft  aufii  f. 
Poltron  ,  fainéant. 

Cafaque,  f.  f.  forte  de  man- 
teau. 

Cafaquin,  f.  m.  diminutif. 
Cafcade ,  f.  f.  chûte  naturelle , 
ou  artificielle  d'eau* 
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Cafcanes ,  £  f.  plur.  t.  de  FortifiU 
cation. 

Cafe,  f.  £  maifon. 

Cafemate ,  f.  f.  t.  de  Fortification* 

Cafematé  ,  adj.  Il  n'eft  guère  d'u- 

fage  qu'en  cette  phrafe  :  Baftion 

cafematé. 

Cafer ,  v.  n.  t.  du  jeu  de  Triârac, 
Caferette ,  f.  f.  moule  de  fro- 
mage. 

Caferne ,  f.  f.  logement  des  fol" 
dats  dans  une  garnifon. 

Caferné  ,  ée ,  adj» 

Caferner ,  v>  a.  $  n. 

Cafdleux,  eufe,  adj.  t.  de  Vi- 
trier. 

Cafque ,  f.  m.  arrnure  qui  couvre 
la  tête. 

Caffade  ,  f.  f.  menfonge  que  l'or* 
fait  pour  fe  délivrer  des  impor- 
tunités  de  quelqu'un. 

CaflTaigne, ville  de  frarjee  en  Gaf- 
cogne. 

Canaille,  f.  f.  t.  de  Labourage. 

Çaffandre ,  f.  f.  fille  de  Priam  2t 
d'Hécube. 

Caflant,  ante ,  adj. 

Caflation  ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 

CafTe  ,  f.  f.  t.  d'Imprimeur. 

Caflé ,  f.  f.  t  de  Droguifte. 

Cafsé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Cafléau  ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie*  , 

Caffe-cou  y  f.  m.  eiîdioit  dange- 
reux. 

CafTe-cul ,  f.  m.  chûte  fur  le  der- 
rière. • 

Caflèi ,  ville  d'Allernagne ,  de  de 

fiance  en  Flandre. 
C*fTe-mufeau  ,  U  m.  pâtûTerie. 
CafTeneuil,  ville  de  france  en 

Guienne. 

Caffe-npifètte,  f.  m. 

Caflér  ,  v.  a.  rompre ,  armuller. 

Caffcrôle  ,;f.  f.inftrumcot  de 

CafFeron  » 
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Cafferon ,  £  m.  forte  de  poiffon 
volant. 

Cafletée ,  f.  f.  une  caffe  pleine* 
Cafle-tête ,  f.  m.  vin  fumeux. 
Cafletin ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie* 
Canette ,  f.  f.  petit  coffre. 
Cafleur ,  {.  m.  caffeur  de  raquette  s. 
Caifidoine  ,  {.  f.  pierre  précieufe? 

fort  eftimée  dans  l'Antiquité. 
Caflie ,  f.  f.  arbre  apporté  des 

Indes* 

Cailier ,  ou  Canificier ,  f.  m.  Ar- 
bre qui  produit  la  cafTe.  ±. 

Canine ,  f.  f*  petite  maifon  de 
Campagne. 

Caflis  ,  port  de  france  en  Pro- 
vence. 

Caffolette ,  f.  f.  petit  vaiflèau  où 

l'on  fait  brûler  des  parfums. 
Caflbnade  ,  f*  f.  fucre  qui  n'eft 

pas  préparé. 
Caffure ,  f.  f.  rupture. 
Caftagnette,  f.  kmftrument  de 

bois  dont  fe  fervent  les  dan- 

feuis.  Sorte  d'étoffe. 
Caftagneux  ,  f.  m.  autrement  dit 

Plongeon. 

Caftei,f.  m.  petit  château. 
Caftelane  ,  ville  de  france  en 

Provence. 
Caftelane  ,  f.  f.  efpece  de  prune. 
Caftclnau  ,  ville  de  france  en 

Gafcogne. 
Caftelnaudary  ,  ville  de  france 

en  Languedoc. 
Caftelogne  ,  f.  f.  couverture  de 

laine  très-fine. 

Caftiilan  ,  f.  m.  monnoie  d'or 
qui  a  cours  en  Efpagne. 

Caftiilan  ,  ane  ,  f.  m.  &  f.  qui 
cft  de  Caftille. 

Caftille,  grandecontréed'Efpagne. 

Caftille ,  f.  f.  débat. 

Caftillon  ,  ville  de  francs  en 
Périgord. 
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Gaftîne  i  f.  f.  forte  de  minéral. 

Caftonade»  ou  Caffonade,f.  f. 
le  dernier  eft  plus  ufitè. 

Caftor  ,  f.  m.  animal  amphibie* 

Caftor  &  Pollux ,  f .  m*  enfants 
de  Jupiter  &  de  Léda. 

Caftramétation ,  f.  f.  art*  de  pla- 
cer un  camp. 

Caftration  ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie* 
Caftres,  ville  de  france  dans  le 
Haut-Languedoc. 
Caftro ,  villes  de  l'État  de  l'Égli- 
fe  ,  du  Rovaume  de  Naples  * 
&  de  l'Amérique  méridionale. 
Caftro-Marino>  ville  de  Portugal* 
Caftro-Novo ,  ville  de  Sicile. 
Caftro-Réale ,  ville  de  Sicile. 
Cafuel ,  elle ,  adj.  il  eft  auffi  f* 
Cafuellement ,  adv.  il  n'eft  guère 
ufité.  Fortuitement. 
Cafuifte ,  f.  m.  docteur  qui  a  écrit  ^ 
ou  que  l'on  çonfulte  fur  les  Caa 
de  confeience* 
Catachrefe ,  f.  f.  t.  de  Grammai- 
re. Efpece  de  métaphore. 
Catacombes,  f.  f.  plur.lieu  de- 
ftiné  à  la  sépulture  des  morts. 
Aca d.  Fur.  Dan.  Rich. 
Quelques-uns  ont  écrit  Cata* 
tomber  y  ce  qui  n'eft  pas  con- 
forme à  l'ètymologie  de  ce 
mdt  :  car  du  Cange  ,  fol.  974. 
&  975. prouve  amplement  qu'on 
doit  écrire  en  Latin  Catacumb*  , 
non  pas  Catatumba.  Voici  ce 
que  j'ai  extrait  de  cet  endroit. 
CodexGregorii  Magni  Catatum- 
bas  habety  non  Catacumbas  , 
ni  fi  mendum  fit  in  Editionibus  , 
quod  reor  5  nam  &  aliquot  Cod. 
MSS.  &  Cétteri  Scriptoref  row- 
ftanter  Catacumbas  fajpm  ha- 
bent.  Videtur  potior  ratio  exi- 
fiimandific  di6ia  ,  qubd  ad  ejuf- 
modi  cryfta*  ?  & ,  **t  ita  di* 
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camy  valles ,  Martyrum  corpo- 
ra  déferrent  Chrifiiani  -y  qui  dum 
rogarenxur  ubinam  jacerent  , 
rejpondebant  Catacumbas ,  feu 
ad  Cumbas ,  id  efi  ad  cryptas 
vel  ad  val le /. 

Catadoupe ,  f.  f.  qui  lignifie  la 
même  chofe  que  cataraâe. 

Catafalque  ,  f.  m.  décoration 
d'Architecture  funèbre. 

Catagma.iques,  f.  m.plur.  t.  de 
Chirurgie. 

Catalan  ,  ane,  f.  m.  &  £  qui 
eft  de  Catalogne. 

Catale&es ,  f.  m.  &  adj.  plur.  ou- 
vrages d  un  Ancien  qui  ne  font 
pas.  achevés. 

Catalepfîe ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Efpece  d'apoplexie. 

Cataleptique ,  f.  m.  &  f. 

Catalogne ,  province  d*Efpagne. 

Catalogue,  f.  m.  liilepar  ordre 
de  perfonnes  ou  de  choies. 

Catane  ,  ville  de  Sicile. 

Catanzaro ,  ville  du  Royaume  de 
Naples. 

Catapelte  j  f.  £  infiniment  de 
fupplice  dont  on  fe  fervoit  au- 
trefois. 

Cataplafme ,  f.  m.  t.  de  Méde- 
cine. Sorte  de  médicament. 
Vf  doit  s'écrire  &  fe  pronon- 
cer. 

Catapulte ,  f.  f.  machine  de  guer- 
re des  Anciens. 

Cataracte ,  f.  £  t.  de  Médecine. 

Catara&e  ,  f.  £  forte  d'oifeau 
marin.  Les  Cataraftes  du  Ciel  5 
les  Cat  ara  fies  du  Nil. 

Catarre ,  f.  m.  fluxion  d'humeurs. 

Catarreux ,  eufe  ,  adj.  quelques- 
uns  écrivent  &  prononcent  ca- 
terreux, 

Cataftrophe ,  f.  £  événement  fu- 
neftc. 
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Cateau-Cambrefis ,  ville  de  frart* 
ce  dans  le  Cambrefis. 


Catéchifer ,  v.  a. 


Catéchifmé  ,  f.  m.  inflruction  de 
la  Doctrine  Chrétienne. 
Catéchifte,  £  m.  celui  qui  ap- 
prend aux  enfants  le  Catéchifc 
me. 

Catéchiftique  ,  adj.  qui  eft  par 

demandes  &  par  réponfes. 
Catéchumène ,  adj.  de  tout  genre. 
Celui ,  ou  celle  qui  fe  prépare 
à  recevoir  le  Baptême. 

On  prononce  Catêcumene ,  & 
Richelet  &  Joubert  l'écrivent 
de  la  forte  f  mais  comme  ce 
mot  nous  vient  du  Grec  que 
les  Latins  ont  imité  en  écrivant 
Catechumenus  ,  non  pas  Qathe- 
cumenus  qui  fe  trouve  dans 
Danet,  il  faut  écrire  comme 
l'Académie  ,  quoi  qu'en  puif- 
fent  dire  les  partifans  de  la  nou- 
veauté. V.  Pr.  1er.  H. 
Catégorie  ,  £  f.  t.  de  Logique. 
Ordre  de  chofes  rangées  avec 
fubordination ,  comme  de  la 
fubftance  avant  l'accident  *,  rang. 
Catégorique  >  adj.  de  tout  genre. 
Catégoriquement  ,  adv.  d'une 
manière  prècife. 

Catelet >  ville  de  france  dans  le 
Vermandois  en  Picardie. 
Catergi ,  f.  m.  voiturier  dans  les 
États  du  Grand  Seigneur. 
Cathédrale ,  adj.  f.  il  n'eft  d'ufa- 
ge  qu'en  cette  phrafe  :  Eglife 
Cathédrale. 
Cathédrant ,  f.  m.  celui  qui  en- 
feigne  en  chaire,  ou  qui  prélî- 
de  à  un  acte  public. 
Cathédratiquc  ,  adj.  il  fe  dit  de 
certain  droit  Épifcopal. 
Cathédrer ,  v.  n.  préfider. 
Cathéter,  f.  m.  inftrument  de 
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Chirurgie.  L'accent  grave  eft 
abfolument  néceffaire  ,  pour 
faire  fentir  la  prononciation  de 
la  dernière  fyllable ,  qui  n'a  pas 
le  même  Ton  que  la  terminaifon 
des  Infinitifs. 

Cathdtérifme  ,  f.  m.  opération 
de  Chirurgie. 

Catholicifme ,  ù  m.  ce  mot  eft 
nouveau,  &  ne  s'emploie  que 
dans  le  dogmatique ,  pour  dire 
la  Religion  Chrétienne, 

Catholicité  ,  f.  f.  la  Religion  Ca- 
tholique. 

Cathohcon  ,  f.  m.  efpece  de  re- 
mède. 

Catholique  ,  adj.  de  tout  genre. 
11  ne  fe  dit  qu'en  parlant  de  U 
vraie  Religion.  Il  eft  auffi  f. 

Catholiquement ,  adv. 

Cati ,  Catti ,  ou  Katti ,  monnoie 
dont  on  fe  fert  à  la  Chine. 

Catiches ,  t.  dç  ChafTe. 

Catimaron ,  f.  m.  petit  bâtiment 
dont  fe  fervent  les  Indiens. 

Catimini ,  façon  de  parler  adver- 
biale. Secrètement. 

Catin ,  f.  f.  abréviation  de  Ca- 
therine ,  &  femme  de  mauvaife 
vie. 

Catir ,  v.  a.  t.  de  Bonnetier  &  de 
Dégraiffeur.  Preflêr. 

Catius ,  f.  m.  Dieu  du  Paganifme. 

Catoche ,  t.  de  Médecine. 

Caton  ,  f.  m.  nom  apjœllatif , 
qui  veut  dire  ,  Sage  ,  Severe. 

Catoptrique  >  f.  f.  feiençe  qui  ex- 
plique la  vifion. 

Catoptromancit ,  f.  f.  efpece  de 
divination  dans  laquelle  on  em- 
ploie un  miroir. 

Catteroles  ,  t.  de  Chafle. 

Cava ,  ou  Cave  ,  ville  du  royau- 
me de  Naples. 

Cavailion,  ville  de  francs  dans 
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le  Comté  Venaiflin. 
Cavalcade  ,  f.  f.  marche  de  gens 
à  cheval ,  faite  avec  pompe  & 
cérémonie. 

Cavakadeur  ,  ou  Cavalcadour  , 
f.  m.  Écuyer  qui  enfeigne  à 
monter  à  cheval. 

Cavalerie ,  f.  f.  foldats  à  cheval. 

Cavalet,f.  m.  t.  de  Verrerie. 

Cavalier ,  f.  m.  ce  t.  a  piufieurs 
fignifications. 

Cavalier ,  ère  ,  adj.  il  n'eft  guère 
d'ufage  que  dans  les  phrafes 
fui  vantes  -,  Avoir  l'air  cavalier, 
la  mine  cavalière. 

à  la  Cavalière  ,  adv.  librement  i 
d'un  air  fier  &  aisè. 

Cavalièrement,  adv.  ce  t.  fe 
prend  en  bonne  &  mauvaife 
part. 

Cavalle ,  f.  f.  jument. 
Cavalot ,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 
Cavalquet ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 
Caucafè,  f.  m.  montagne. 
Cauchemar ,  ou  Cochemar,  f.  m. 

Opprelfion  qui  vient  pendant 

le  fommeil. 

Cauchois  ,  oife ,  ft  m.  &  f.  qui 

eft  du  pays  de  Caux. 
Caudataire ,  f.  m.  celui  quiportç 

la  queue  du  Pape. 
Caudebec,  ville  de  france  ,  & 

Capitale  du  Pays  de  Caux  en 

Normandie. 
Cave ,  adj.  il  n'eft  d'ufage  qu'en 

cette  phrafe  :  La  veine  cave. 
Cave ,  f.  £  lieu  fouterrein ,  &c. 
Caveau  ,  C  m-  petite  cave. 
Cavée  >  f.  f.  chemin  creux. 
Cavehanne ,  f.  f.  mot  turc  ;  c'eft 

le  lieu  où  Ton  pr^end  du  caté. 
Çaver,  v.  a.  creufer  petit  à  petit. 
Caver,  v.  a.  t.  de  Jeu.  caver 

au  plus  fort  ,  porter  à  l'extré* 

mite. 
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Caverne,  f.  £  antre ,  grotte. 

Caverneux,  eufe,  ad). 

Cavernofîté  ,  £  £  eipace  vuide 
d'un  corps»  Caverneux. 

Caveffon ,  f.  m.  t.  de  Manège, 
Efpeçe  de  bride. 

Cavet ,  f.  m.  t.  d'Architecture, 

Cavidos ,  £  m.  mefure  de  lon- 
gueur en  portugal. 

Cavier  ,  £  m.  t.  de  Coutume. 

Caviilation  ,  £  £  raifonnement 
faux, 

Cavin ,  £  m.  t,  de  Fortification. 
Cavité ,  £  f.  ce  qui  eft  creux  , 

ou  vuide. 
Caulicoles ,  t.  d'Architecture. 
Caumont ,  ville  de  france  dans 

le  Bazadois ,  dans  TArmagnac  , 

&  dans  le  Rouerge. 
Cauriole ,  f.  £  t.  d'Architecture. 
Cauris ,  £  £  coquilles  blanches 

dont  les  Nègres  fe  fervent  pour 

monnoie. 

Caufal  ,  aie  ,  adj,  t.  de  Gram- 
maire. 

Caufalité,  £  £  manière  dont  une 
caufe  agit. 

Caufatif ,  ive ,  adj.  t.  de  Gram- 
maire. 

Çaufe ,  £  f.  Tout  ce  qui  produit 
un  effet.  Il  fignifie  auffi  prétex- 
te ,  fujet,  raifon,  moyen,  in- 
térêt ,  parti.  En  t,  de  Palais  , 
il  fignifie  droit ,  procès. 

à  Caufe,  prépofition. 

è  Caufe  que ,  conjonction, 

Causé,  ée,  adj. 

Caufer,  v.  a.  être  caufe, 

Caufer ,  v.  n.  parler  trop, 

Cauferie ,  £  £  jaferie, 

Caufeur,  eufe,  adj. 

Cauffade ,  ville  de  france  dans 
le  Querci. 

Çaufticité ,  f.  £  critique  mordan- 

&  &  facyrique. 

- 


CAU 
Cauftique ,  t.  dogmatique  ,  acK. 
de  tout  genre.  Brûlant.  Au  fi- 
guré ,  mordant ,  injurieux ,  mé- 
aifant. 

Cautele ,  £  £  finefle. 
Cauteleufement ,  adv. 
Cauteleux  ,  eufe,  adj.  rusé. 
Cautère ,  £  m.  t.  de  Chirurgie, 
Cautérétique  ,  adj.  m.  &  £  & 
£  m. 

Cautérifation  ,  £  £  effet  de  la 

pierre  cauftique. 
Cautérisé ,  èe ,  adj. 
Cautérifer  ,  v.  a.  appliquer  un 

cautère. 

Caution,  £  £  affurance  qu'on 
donne ,  ou  que  Ton  prend  pour 
quelque  chofe  s  garant ,  répon- 
dant 

Cautionnage  ,  £  m.  action  de 
cautionner. 

Cautionnement ,  £  m.  acte  par 
lequel  on  fe  rend  caution  pour 
quelqu'un. 

Cautionner,  v.  a. 

Caux  ,  pays  de  france  en  Nor- 
mandie. 

la  Cayenne ,  ifle  de  1* Amérique, 
le  Caylar  ,  ville  de  france  en 
Languedoc. 

le  Cayles  ,  ville  de  france  en 
Languedoc. 

Caylus  ,  ville  de  france  dans  Io 
Querci. 

Cayrac  ,  ville  de  france  dans  le 
Querci. 

Cazeres  ,  ville  de  France  en 
Gafcogne. 

Ce,  cet,  cette  ,  ^au  plur.  ces  , 
Pronom  démonftratif ,  adj. 

On  écrit  ce ,  quand  ce  pronom 
fe  trouve  devant  un  mot  dont 
la  lettre  initiale  eft  une  con- 
fonne  ou  une  h  afpirée.  On  écrit 
cet  y  quand  il  fe  trouve  devanç 
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un  mot  qui  commence  par  une 
voyelle  ou  une  h  fans  afpira- 
tion.  Exemp.  Ce  Capitaine  ,  ce 
hardi  Commandant  >  cet  enfant , 
cet  homme.  Au  féminin  on  doit 
écrire  cette  au  fingulier  ;  &  au 
pluriel  cet  pour  les  deux  gen- 
res. Quand  le  pronom  ce  pré- 
cède immédiatement  le  verbe 
être^  on  fait  une  élifion  de  Ye 
en  la  place  duquel  on  met  une 
apoflrophe  ,  &  par  ce  moyen 
de  deux  mots  l'on  n'en  faitl 
qu'un.  Exempl.  C'eft  lui,  c'eft 
pourquoi  ,  tf'e/f-à-dire ,  c*a  été 
lui ,  &  femblables.  V.  la  Préf. 
à  Y  Apoflrophe 

Céans ,  adv.  il  ne  le  dit  guère 
que  de  la  maifon  où  on  eft 
quand  on  parle* 

Ceci,  pronom  démonftratif. 

Cédant,  ante,  adj. 

Cédé ,  ée  ,  adj. 

Céder ,  v.  a*  abandonner  ,  don- 
ner, fuccomber. 

Cédille  ,  f.  f.  L7  fe  mouille.  Pe- 
tite virgule  qu'on  met  devant 
4 ,  o u  y  fous  le  c  i  pour  lui 
donner  le  fon  de  IV. 

Cédrat ,  f,  m.  efpece  de  citron- 
nier. 

Cèdre ,  £  m,  forte  d'arbre  odo- 
riférant. 

Cédrie  ,  f.  f.  réfine  ou  liqueur 

qui  fort  du  cèdre. 
Cédron ,  ù  m.  torrent  dont  il  eft 

parlé  dans  récriture  Sainte. 
Cédule,  f. f. écrit,  billet. 
Ceignant ,  ante ,  adj.  &  part.  a&. 

du  verbe  ceindre* 
Ceilan ,  ille  de  l'Océan  Oriental. 
Ceindre,  v.  a.  qui  fe  conjugue 

comme   atteindre.  Mettre  au 

tour,  environner. 
Ceint  ?  einte  ,  part.  paf.  8c  adj. 
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Ceintrage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Ceintre,  f.  m.  figure  en  demi 

cercle.  , 
Ceinture ,  f,  f.  tout  ce  qui  ceint 

&  entoure  quelque  chofe. 
Ceinturé  ,  ée ,  adj. 
Ceinturier ,  f.  m.  celui  qui  fait 

&  qui  vend  des  ceintures. 
Ceinturon  ,  f.  m.  ceinture  de 

cuir  pour  porter  une  épée. 
Ceix ,  f.  m.  fils  de  Lucifer.  &  de 

Chioné. 

Cela  >  pronom  démonftratif. 
Céladon ,  f.  m.  couleur  verte  mê- 
lée de  blanc. 

Celé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Célébrant,  f.  m. 
Célébration,  f.f.  aftion  de  célé- 
brer. 

Célèbre ,  adj.  de  tout  genre.  Di« 

ftingué ,  renommé ,  fameux. 
Célébré ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Célébrer,  v.  a.  rendre  célèbre; 

publier ,  folemnifer. 
Célébrité  ,  f.  f.  magnificence  , 

folemnité,  pompe. 
Célep ,  f.  m.  breuvage  des  Orient 

taux. 

Celer ,  v.  a.  cacher  ,  taire. 
Céleri ,  f.  m.  plante  potagère. 
Célerin  ,  f.  m.  petit  pouTon  de 
mer. 

Célérité  ,  f.  f.  promptitude. 
Célefte ,  adj.  de  tout  genre. 
Céleftin ,  f.  m.  religieux. 
Célibat ,  f.  m.  état  d'un  homme 

qui  vit  hors  du  mariage. 
Célibataire ,  f.  m. 
Celle ,  Pronom  f.  V.  Celui. 
Cellerage  ,  f.  m.  Droit  feigneu- 

rial. 

Cellérerîe  ,  f.  f.  bénéfice  de  l'Of- 
ficier clauftral,  qui  eft  Celle- 
rier. 

Cellérier ,  iere  ,  adj.  qui  a  foin 
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des  prôvifîons  &  de  la  nourri- 
ture dans  un  Monaftere* 
Celles,  ville  ^e  france  en  Ber- 

vr* 

Cellier ,  f.  m.  lieu  ou  Ton  ferre 
les  provifions  d'une  maifon. 

Cellite  jf,  nu  ordre  Religieux» 

Cellule  ,  Cf.  chambre  de  Reli- 
gieux ou  de  Religteufe. 

Celte  ,  £  m.  peuple  de  l'ancienne 
Gaule* 

Celtique ,  f.  m.  &  f.  peuple  de 
l'Efpagne* 

Celui  y  m.  Celle  £.11  fait  ceux  & 
celles  au  pluriel.  Pronom  dé- 
monstratif. 

Celui-ci  9  celle-ci  ,  &  au  pluriel  >  ( 
ceux-ci  ,  celles-ci.  Pronom  dé- 
ni on  fixatif. 

Celui-là  ,  celle-là  ,  &  au  plur. 
ceux-là  y  celles-là.  Pronom  dé- 
monstratif. 

Cernent ,  ou  Ciment  >  £  m.  t.  de 
Chymie. 

Cémentation ,  ou  Cimentation  , 
t.  de  Chymie. 

Cémenter ,  v.  n.  [t.  de  Chymie. 
Purifier  l'or. 

Cémétérial ,  aie  ,  adj.  qui  con- 
cerne le  Cimétiere. 

Cénacle  ,  £  m.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  ftyle  de  l'écriture  Sainte. 

Cendre ,  'f.  f. 

Cendré ,  éc  >  adj.  de  couleur  de 
cendre. 

Cendrée ,  £  £  petit  plomb  fort 
menu.  * 

Cendreux ,  eufe  ,  adj.  couvert , 
ou  mêlé  de  cendre. 

Cendrier  ,  £  m.  celui  qui  fait  ou 
qui  vend  des  cendres.  C'eft 
auffi  la  partie  d'un  fourneau, 
ou  d'un  réchaud  qui  reçoit  les 
cendres. 

Cène,  £  f.  le  dejniej  louper  de 
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Notre  Seigneur. 
Cenelle  >  £  £  fruit  du  houx. 
Cengle ,  V.  Sangle 
Cenglé,  V.  Sanglé. 
Cengler  >  V.  Sangler. 
Cenis ,  nom  d'une  montagne  des 

Alpes 

Cénobiarque  >  £  nu  Supérieur  de 

Communauté. 
Cénobite ,  f.  m.  Religieux  qu  vit 

dans  un  couvent* 
Cénobitique,  adj. 
Cénotaphe  >  £  m*  tombeau  vui- 

de* 

Cens ,  f.  m*  rente  feigneuriale , 
&  foncière* 

Cenfal ,  £  m*  t*  du  commerce 
du  Levant. 

Cejnfe  >  £  £  petite  métairie  qu'on 
donne  à  ferme. 
Censé  >  ée  ,  adj. 

Cenfeur  ,  £  m.  celui  qui  veille  à 
Tobfervation  des  loix  >  &  au 
foutient  des  bonnes  moeurs  i 
critique. 

Cenfier ,  adj.  Seigneur  qui  a  droit 
de  lever  des  cens. 

Cenfier ,  ère  >  £  m.  &  £ 

Cenfitaire ,  f.  nu  celui  qui  doit 
des  çens. 

Cenfite  ,  adj.  m.  &  f.  fujet  au 
cens. 

Cenfive ,  £  f.  étendue  d'un  fief 
fur  lequel  il  eft  dû  des  cens* 

Cenfivement ,  adv. 

Cenfurable ,  adj.  de  tout  genre. 
Digne  de  répréhenfion. 

Cenfure  ,  £  £  charge  de  Cen- 
feur. Punition  eccléfiaftique  * 
correction. 

Cenfurer,  v.  a* blâmer,  repren- 
dre ,  condamner  ,  critiquer. 

Cent,  adj.  numéral  de  tout  genre. 

Danet  dit  que  ce  mot  au  plu- 
riel fait  cents  ou  cens  ,  mais 
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que  dans  les  dates  il  eft  indé- 
clinable >  &  qu'on  doit  écrire 
mil  fept  cent ,  &  ainfi  les  au- 
tres, parce  que  c'eft  un  nom- 
bre abfolu  pour  un  nombre  or- 
dinal ,  &  que  l'on  n'y  parle  que 
d  une  année  ,  comme  s'il  y 
avoitl'an  mil  fept  centième.  M. 
Reftaut  confirme  cette  remar- 
que. 

Centaine ,  f.  f. 

Centaure ,  f.  m.  demi-homme  & 
demi-cheval. 

Centaurée ,  f.  f.  plante. 

Centaures  ,f.m.  plur.  peuples  d'u- 
ne contrée  de  la  TheiTalie. 

Centenaire  ,  adj.  de  tout  genre. 

Centenier  ,  f.  m.  capitaine  de 
cent  hommes. 

Centième  ,  adj*  de  tout  genre. 
Centon ,  f.  m.  ouvrage  composé 

de  plufieurs  Vers  pillés. 
Cent-pieds  ,  f.  m.  nom  d'un  fer- 

pent  qu'on  voit  à  Siam. 
Central ,  aie  ,  adj.  qui  eft  dans 

le  centre. 

Centre ,  f.  m.  milieu. 

Centrifuge  ,  adj.  t.  de  Phyfi- 
que.  Qui  s'éloigne  du  centre. 

Centrofcopie  ,  f.  f.  partie  de  la 
Géométrie  qui  traite  des  centres. 

Cent-Suifle ,  f.  m.  foldat. 

Cen^Sui^^es ,  f.  m.  plur.  compa- 
gnie de  cent  Suiffes  établie  pour 
la  garde  du  Roi. 

Centumvir,  f.  m.  magiftrat  de 
l'ancienne  Rome. 

Centumviral ,  aie ,  adj.  m.  &  f. 

Centuple ,  f.  m.  cent  fois  autant. 

Centuriateur  ,  f.  m.  compilateur 
de  l'Hiftoire  Eccléfiaftique. 

Centurie ,  f.  f.  partie  d'une  cho- 
ie divisée  par  centaines. 

Centurion ,  f.  m.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  parlant  de  l'ancienne  mi~ 
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lice  Romaine. 

Cep  ,  f.  m.  quelques-uns  écrl* 
vent  Sep  ,  fouche ,  pied  de  vi- 
gne. C'eft  aufli  dans  plufieurs 
Provinces  le  modèle  des  boit 
féaux. 

Cépées ,  ou  Sépées ,  t.  d'exploi- 
tation de  bois. 

Cependant ,  adv. 

Céphale,  f.  m.  fils  de  Mercure* 

Céphalique ,  adj.  tout  ce  qui  ap- 
partient à  la  tête. 

Ceppeau  ,  t.  de  monnoie. 

Ceps,  f.  m.  plur.  fers  qu'on  met 
aux  pieds  &  aux  mains  des 
prifbnniers. 

Cérat ,  f.  m.  efpece  d'onguent. 

Cerbère ,  f.  m.  chien  à  trois  tê- 
tes ,  commis  à  la  garde  des  en- 
fers ,  enchaîné  par  Hercule. 

Cerceau  ,  f.  m. 

Cerceaux ,  f.  m.  plur.  t.  de  Fau- 
connerie. 

Cercelle ,  quelques-uns  difent  Sar- 
celle ,  f.  f.  oifeau  aquatique  > 
refTemblant  au  canard. 

Cercle ,  f.  m.  figure  ronde ,  com- 
prife  fous  une  feule  ligne  5  af- 
lemblée. 

Cercle ,  nom  que  l'on  donne  aux 
neuf  Provinces  qui  compofent 
l'Empire  d'Allemagne  ,  &  aux 
Provinces  de  Bohême  &  de  la 
PrulTe. 

Ccrclier ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 
des  cerceaux. 

Cercopes ,  C  m.  plur.  peuples  que 
Jupiter  changea  en  linges. 

Cercopithèque  >  £  m.  efpecè  de 
finge. 

Cercofis  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Cercueil ,  f.  m.  bière  où  l'on  met 
le  corps  d'une  perfonne  morte. 
Cercyon ,  f.  ni.  fameux  voleur, 
la  Cerdagne,  province  près  i«t 
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Pyrénées. 

Céréales  ,  f.  m.  plur.  fêtes  infti 
tuées  en  l'honneur  de  Cérès, 

Cérémonial  ,  f.  m» 

Cérémonie ,  f.  f. 

Cérémonieux  ,  eufe  ,  adjé 

Cérès,  f.  f  fille  de  Saturne  & 
de  Cybeile ,  &  Déefle  de  l'A- 
griculture. 

Ceret  ;  ville  de  france  dans  le 
Rouffillon. 

Cerf,  f.  m.  Vf  ne  fe  prononce 
point. 

Cerfeuil ,  f.  m.  Plante. 
Cerf-volant ,  f.  m.  Vf  ne  fe  fait 

point  fentir. 
Cerifaie ,  f.  f.  lieu  planté  de  ce 

riliers. 

Cerife ,  f.  f.  fruit  du  ceriher. 
Cerisée ,  f.  f.  lieu  planté  de  ce- 

rilîers  :  Cerifaie  eft  meilleur* 
Cerifier  ,  f.  m.  arbre. 
Cernay ,  ville  de  france  dans  la 

Champagne. 

Cerne ,  f.  m.  rond  trace  fur  la 
terre  avec  un  bâton. 

Cerné ,  ée  ,  adj. 

Cerneau ,  f.  m.  ce  qu'on  ote  d'u 
ne  noix  verte  en  la  cernant. 

Cerner ,  v.  a.  couper  en  rond. 

Céromancie ,  ou  Céromance,  f.  f. 
Divination  par  le  moyen  de  fi- 
gures de  cire. 

Cerquemaneur ,  f.  m.  expert  qu'on 
appelle  pour  planter  des  bor- 
nés. 

Cerre  ,  f.  m.  forte  de  chêne. 

Certain  ,  aine ,  adj. 

Certainement ,  adv.  îniaillibie- 
ment ,  apurement. 

Certes,  adv. certainement. 

Certificat ,  f.  m.  écrit  par  lequel 
on  attelle  qu'une  choie  eit  vé- 
ritable. 

Certificateur ,  f.  rru  celui  qui  cer- 
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f  tifie  une  caution  folvablë. 
Certification ,  f.  f.  atteftation. 
Certifié  >  ée ,  adj. 
Certifier ,  v.  a.  déclarer ,  affurer 
qu'une  rhofe  eft  véritable. 
Certitude ,  f.  f.  affurance  d'une 
chofe. 

Cervaifon  ,  f.  f.  t.  de  Chaflè. 
Cerveau  ,  f.  m.  fubftance  molle 
&  blanche  enfermée  dans  le 
crâne.  , 

Cervelas ,  f.  m.  forte  de  faucit 
fon. 

Cervelet ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Cervelle ,  f.  f.  la  partie  la  plus 
molle  du  cerveau.  Au  figuré  > 
efprit ,  jugement. 
Cervia  ,  ville  d'Italie  dans  la 
Romagne. 

Cervier ,  f.  m.  Loup  cervier* 
Cervoife  ,  f.  f.  c'eft  la  même 
chofe  que  la  bière. 
Cerus  ,  ou  Serus ,  f.  m.  Dieu  du 
Temps  favorable. 
Cérulc ,  f.  f.  blanc  de  plomb. 
Céfar  ,  f.  m.  nom  des  empereurs 
romains. 

Céfarien ,  f.  m.  officier  des  em- 
pereurs. 

Céfarienne ,  adj.  f.  Ce  mot  ne 
s'entend  que  lorfqu'il  eû  joint 
avec  opération. 
Cefiant ,  ante  ,  adj. 
Cenation  ,  f.  f.  interruption  de 
quelque  a&ion. 

CefTe ,  f.  f.  ce  terme  qui  fe  die 
toujours   avec  la  prépofition 
fans ,  fignifie  continuellement, 
Cefsé ,  éè ,  adj. 

CefTer  ,  v.  n.  difeontinuer ,  finir. 
CelRble  ,  adj.  m.  &  f.  t.  de  Droit 
François. 

Ceflion,  f.  f.  tranfport ,  abandon. 
Celïionnaire ,  adj.  de  tout  genre. 
Cette  ,  f.  m.  gantelet. 

C:fte* 
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Cède,  f.  f.  ceinture  de  Vénus? 

où  font  renfermés  les  grâces > 

les  defirs  &  les  attraits. 
Céfure ,  f.  f,  t.  Poétique. 
C*t,V.  Ce. 

Cétacée  ,  adj.  il  fe  dit  des  gros 
pointons  &  monftres  qui  font 
dans  la  mer. 

Cétérach ,  f.  m.  plante. 
Furetiere  ,  Danet  &  Joubert , 
écrivent  cétérac  :  mais  comme 
ce  mot  eft  originairement  Ara- 
be, il  me  femble  que  nous  le  de- 
vons écrire  comme  ceux  de 
qui  nous  le  tenons ,  puifque  nous 
le  prononçons  comme  eux. 

Cette  (  le  Port  de  )  c'eft  où 
commence  le  Canal  de  Langue- 
doc. 

Cetui-ci ,  cetui-là ,  vieux  pronom 
démonftratif. 

Ceva  ,  ou  Ceve  ,  ville  du  Pié- 
mont. 

Cevenes  ,  pays  de  france  dans 
le  Languedoc ,  qui  renferme  le 
Gévaudan ,  le  Vélay  &  le  Vi- 
varez. 

Ceuta ,  ville  d'Afrique. 
Chaa,  ou  Tcha  ,  efpece  de  thé 
du  Japon. 

Chabeuil  9  villes  de  france  en 
Dauphiné  ,  &  dans  le  Valenti- 
nois.  ' 

.  Chablage ,  f.  m.  peine  &  travail 
de  Chableur. 

Chablais ,  province  de  Savoie. 
Chableau ,  f.  m.  corde  qui  fert 

à  remonter  les  bateaux. 
Chabler ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Chableur  ,  f.  m.  officier  commis 

fur  les  rivières. 

Chablis ,  f.  m.  arbres  abattus  par 

le  vent  dans  les  forêts. 
Chably  ,  ou  Chablis  ,  ville  de 

france  en  Champagne. 
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Chafenam ,  ou  rofée  *  efpece  cfe 
moulTelinc  très-fine  qu'on  apport 
te  de  Bengale. 
Chabot ,  f.  m.  poiffon. 
Chabouc ,  f.  m.  grand  fouet  avec 
lequel  les  Indiens  punilTent  les 
criminels. 

Chacal ,  f.  m.  animal  à  peu  près 
femblable  au  renard. 
Chacart ,  toile  de  coton  qui  vient 
des  Indes  Orientales.  > 
Chacelas ,  f.  m.  efpece  de  raifm 
blanc.  On  écrit  ordinairement 
chajfelas. 

Chacun  ,  une  ,  pronom  diflribu- 
tif ,  fans  pluriel. 

Chafaudrier ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Chaferconnées  ,    toiles  peintes 
qui  fe  fabriquent  dans  les  États 
du  grand  Mogol. 
ChafTourrer  ,  v.  a.  défigurer  , 
barbouiller. 

Chafouin ,  ine  ,  f.  m.  &  f.  il  eft 
aufiiadj.  t.  injurieux  &  populaire. 
Chagny ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Chagrin ,  f.  m.  déplaifir ,  &  et 
pece  de  cuir. 
Chagrin  ,  ine ,  adj. 
Chagrinant ,  ante ,  adj.  qui  caufe 
du  chagrin. 

Chagrinement  ,adv.  aveç  chagrin. 
Cha  griner ,  v.  a. 
Chaîne  ,  f.  f. 

Chaîneau ,  ou  Chêneau,  f.  m.  ca- 
nal de  plomb  ou  de  bois. 
Chaînetier ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 
des  chaînes ,  &c. 
Chaînette,  f.  f.  petite  chaîne.  Plu- 
fieurs  ouvriers  fe  fervent  de  ce 
terme,  pour  exprimer  différen- 
tes chofes. 
Chaînon ,  f.  m.  anneau ,  ou  bpu7 
cle  de  chaîne. 
Chair ,  f.  f. 
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Chaire  ,  f.  f.  fiege  d'un  prédica- 
teur y  chaire  d'une  Églife  ,  d'une 
Univerfité. 

Chaife ,  f.  f.  fiege  ordinaire. 

Chaife-Dieu ,  ville  de  françe  en 
Auvergne. 

Chaland,  f.  m.  bateau  plat. 

Chaland,  ande,  f.  m.  &  f.  celui 
ou  celle  qui  a  coutume  d'acheter 
chez  un  même  marchand. 

Chalandife,  f.  f  concours  de  cha- 
lands. 

Chalcédoine,  f.  f.  pierre  r^récieufe. 
On  doit  prononcer  calcédoine -, 

~&c  c'eft  cette  prononciation  qui  a 
porté  Richelet  &  Joubert  à  écri- 
re ce  mot  Tans  h  :  mais  com- 
me on  trouve  en  Latin  Qhalci- 
idoniuf  lapis  ,  à  caufe  du  fleuve 
Chalciduf  ,  fur  les  rives  duquel 
le  trouvent  ces  fortes  de  pier- 
jes ,  il  me  femble  qu'on  doit 
écrire  chalcédoine  ,  comme  le 
Di£t.  des  Arts  ,  Furetiere  & 
Danet.  V.  Pr.  let.  H. 

Chalcédoineux  ,  eufe  ,  adj.  t.  de 
Jouaillier. 

Chaldée,  ancienne  province  de 
J'Afie.  ■ 

Chaldéeh  ,  enne  ,  f.  m.  &  f. 
Avec  l'article  défini  ,  lignifie  la 

"langue  Chaldaïque.  Tous  les 
mots  ci-deffus  depuis  Chaîcédoi- 
ne ,  s'écrivent  avec  une  k,  &  fe 
prononcent  comme  s'il  n'y  en 
avoit  point. 

Chaleur  ,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Chaleureux  ,  eufe ,  adj.  il  ne  fe 
dit  que  des  perfonnes ,  &  n'eft 
guère  en  ufage. 

Châlit,  f.  m.  il  vieillit.  Bois  de  lit. 

chaloir  ,  v.  imperfonnel.  Il  ne  fe 
àh  guère  que  dans  cette  phrafe  : 
)f  nt  m'en  chaut*  U  eft  vieux. 
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Châlon ,  f.  m.  grand  filet  de  pê- 
cheur. 

Châlonnois  ,  nom  de  deux  diffé-. 
rentes  contrées  de  france  ,  fy- 
ne  en  Champagne  ,  l'autre  en 
Bourgogne. 

Châlons-fur-Marne ,  ville  de  fran- 
ce en  Champagne.  Il  faut  écrire 
Châlons  ,  comme  -  on  écrit  âge , 
&  non  Chaaloris. 

Châlons-fur-Saone ,  ville  de  fran- 
ce en  Bourgogne. 

ÇhàlofTe ,  pays  de  france  dans  la 
G  a  (cogne. 

Chaloupe ,  f.  f.  petit  bâtiment  de 
mer.  . 

Chalumeau ,  f;  m. 

Chalumer ,  v.  a.  boire. 

Chalumet ,  f.  m.  petit  bout  d'i- 
voire ,  où  l'on  emboîtoit  les  pi- 
pes à  fumer. 

Chalus  ,  ville  de  france  dans  le 
Limoufin. 
Chamade ,  f.  f. 

Chamailler ,  v.  n.  (è  battre  ,  di£ 
pu  ter. 

Chamaillis ,  f.  m.  combat.  Il  efl; 
du  ftyle  familier. 

Chamarré ,  ée ,  adj. 

Chamarrer ,  v.  a.  orner  un  habit 
de  paffements,  galons,  broderies.' 

Chamarrure ,  f.  £  paffements  dont; 
l'habit  eft  chamarré. 
Richelet  écrit  chamarer ,  cha- 
marure ,  mais  il  faut  doubler  la, 
première  r  j  parce  que  Furetiere 
nous  apprend  que  ce  mot  vient 
de  chamarre  ,  mot  Gaulois  \ 
qui  fignifie  un  kabit  de  berger. 

Chamb ,  ville  de  Bavière. 

Çhambcllage ,  ou  Chambrelage , 
f.  m.  t.  de  Coutume. 

Chambellan ,  f.  m. 

Chambery ,  ville  capitale  de  Sa-s 
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Çhambon  *  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Chambdr  ,  belle  maifon  royale  à 
quatre  lieues  de  Blois. 

Chambranle/,  m.  ornement  qu'on 
met  autour  des  cheminées ,  por- 
tes &  croisées. 

Chambre ,  f.  f. 

Chambrée ,  f.  f.  t.  Collectif. 

Chambrelahd  ,  f.  m.  ouvrier  qui 
travaille  en  chambre. 

Chambrer ,  v.  n.  t.  de  Guerre. 

Chambrerie ,  f.  f.  office  clàuftral 
de  Chambrier» 

Chambrette  ,  f.  f.  diminutif  de 
chambre.  Il  eft  du  ftylé  familier. 

Chambrier ,  f.  m.  c'étoit  autrefois 
une  grande  dignité  chez  les 
Rois. 

Chambrière ,  f.  f.  fervante. 
Chambrillon ,  f.  f.  petite  fervarité. 
Ce  mot  eft  bas. 

Chameau ,  f.  m.  bête  de  charge. 
Chamelier  ,  f.  m.  marchand  ,  ou 

conducteur  de  chameaux. 
Chames ,  f.  m.  pl.  petit  poiflbns , 

autrement  moules.  On  prononce 

cames. 

Chamois  ,  Ù  m.  chevrè  fauvage , 
fe  prend  aulfî  pour  la  peau  du 
chamois. 

Chamoifeur ,  Cm.  qui  apprête 
les  peaux  de  chamois. 
Champ  ,f.  m. 

fur  le  Champ  ,  façon  déparier  ad- 
verbiale. 

à  chaque  bout  de  Champ ,  adv. 
Champagne  ,  province  de  france. 
Champart,  f.  m.  dîme  feigneu- 
riale. 

Çhamparter  ,  v.  a.  lever  le  droit 
<le  Champart.  Quelques-uns  di- 
fent  Champartier. 


■  C  HA 
tent  les  cnamparts. 
Champarceur ,  f.  m.  commis  pour 
lever  le  droit  de  champart. 
Champenois ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Champagne. 
Champêtre ,  adj.  de  tout  genre. 
Champignon ,  i.  m.  petite  plant* 
fpongieufe. 

Cnampignonnicré ,  £  f.  couche 
de  fumier  préparée  pour  y  faire 
venir  des  champignons. 
Champion ,  f.  m.  homme  de  guer- 
re ,  brave ,  vaillant. 
Chan  ,  f.  m.  hôtellerie  chez  les 
Turcs.  f 
Chajice ,  f.  f.  premier  coup  de  dezs 
qu'on  jette  pour  en  faire  jouec 
un  autre  >  fort ,  aventure. 
Chancel ,  ou  Chançeau ,  f.  m.  par- 
tie du  choeur  d'une  Éjjlife. 
Chancelant,  ante ,  adj. 
Chanceler,  v.  n.  n'être  pas  fer-» 
me ,  être  irréfolu. 
Chancelier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  , 
Chancellade  ,  f.  f.  congrégation* 
de  Chanoines  Réguliers. 
Chancellerie,  f.  f. 
Chanceux,  eufe ,  adj.  t.  populaire. 
Heureux. 
Chancir ,  v.  h.  moifir*  Ce  verbe» 
qui  ne  fe  dit  qu'en  parlant  des* 
fruits ,  ne  fe  conjugue  qu'à  la 
troifiemë  perfonne  de  chaque 
temps. 

Chancilfure  ,  f.  f.  moifiiTure. 
Chancre,  f.  m.  ulcère  qui  rongé 
les  chairs. 

Chancereux ,  éufe ,  adj. 
Chandeleur,  f.  f.  la  Purification; 
de  la  Sainte  Vierge. 
Chandelier  ,  iere  ,  f.  m .  &  £ 
marchand  qui  fait  &  vend  de», 

(chandelles. 
Chandelier,  f.  m.  inftrument  à' 
mettre  la  chandelle  ou  bougie. 

S  ij 
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•    Chandelle ,  f.  f. 

Chanfrein ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Chanfrein ,  t.  d' Architecture. 
Chanfrciné ,  ée  ,  adj. 
Chanfreiner ,  v.  a.  t.  de  Menui- 

Change,  f.  m. 
Changé ,  ée ,  adj. 
Changeant ,  ante ,  adj. 
Changement ,  f,  m. 
Changeotter  ,  v.  a.  fréquentatif 

de  changer  :  ce  mot  elt  bas  & 

hors  d'ufage. 
Changer ,  v.  a. 
Changeur ,  f.  m. 
Chanlate  ,  f.  f.  t.  de  Couvreur. 
Chanoine ,  f.  m. 
Chanoinefle ,  f.  f. 
Chanoinie ,  f.  f.  canonicat. 
Chanoinifer  ,  v.  a. 
Chanfon ,  f.  f. 

Chanfonner  ,  v.  a.  faire  des  chan- 
fons. 

Chanfonnette ,  f.  f.  diminutif. 
Chanfonnier  ,  iere  ,  f.  m.  &  f.  t. 

qui  n'eft  d'ufage  que  dans  le 

ftyle  familier. 
Chant ,  f.  m. 
Chantant ,  ante ,  adj. 
Chanté  ,  ée  ,  adj. 
Chanteau ,  f.  m. 
Chantepleure  ,  f.  f.  arrofoir  de 

Jardinier. 
Chanter ,  v.  a. 

Chanterelle  ,  f.  f.  oifeau  que  Ton 
met  dans  une  cage  pour  attirer 
les  autres  oifeaux  dans  les  fi- 
lets. 

Chanterelle ,  f.  f.  la  corde  la  plus 
déliée  d'un  luth ,  d'un  violon  , 
&c. 

Chanteur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Chantier,  f.  m.  magafin  de  bois, 
en  pile.  ' 

Chantignolc,f.  f.  efpecede  brique. 
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Chantilly  ,  bourg  à  fept  lieues  ie 
Paris  ,  avec  un  château  ma- 
gnifique. 

C  hantourné ,  f.  m.  t.  de  Tapiflier. 

Chantourner  ,  v.  a.  t.  dJ Archite- 
cture. 

Chantre ,  f.  m. 
Chantrerie .  f.  f. 
Chanvre ,  f.  m.  plante. 
Chanvrier ,  f.  m.  ouvrier  qui  ha- 
bille le  chanvre. 

Chaos  ,  C  m.  on  ne  prononce 
point  17*. 

Chape ,  f.  f.  il  fe  dit  principale- 

,  ment  de  cet  ornement  dïglile 
appelié  pluvial J 

Chapeau ,  f.  m. 

Chapelain ,  f.  m. 

Chapelé ,  ée  ,  adj. 

Chapeler ,  v.  a.  il  n'a  guère  d'u- 
fage que  dans  cette  phrafe  : 
chapeler  du  pain. 

Chapelet,  f.  m. 

Chapelier  ,  iere  ,  f.  m.  &  f. 

Chapelle  ,  f.  f. 

Chapellenie,  f.  f. 

Chapelure ,  f.  f. 

Chaperon ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs 
fignifications. 

Chaperonné,  ée ,  adj. 

Chaperonner ,  v.  a.  il  n'eft:  gucre 
d'ufage  qu'en  cette  phrafe  ;  cha- 
peronner une  muraille. 

Chaperonnier  ,f.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Chapier ,  f.  m. 

Chapin  ,  f.  m.  chauffure  Efpa- 
gnole. 

Chapiteau  ,  f.  m.  ornement  d* Ar- 
chitecture. 
Chapitre  f.  m. 
Chapitré ,  ée ,  adj. 
Chapitrer ,  v.  a.  réprimander. 
Chapon ,  f.  m. 
Chaponné  ,  ée  ,  adj. 
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Chaponneau ,  f.  m. 

Chaponner ,  v.  a. 

Chaponniere,  f.  f.  vauTeau  d'ar- 
gent ,  ou  de  cuivre  pour  mettre 
un  chapon  en  ragoût. 

Chaque  ,  pronom  diftributif  de 
tout  genre. 

Char  ,  f.  m*  chariot. 

Charadrios  ,  f.  m.  oifeau  de  Fau- 
connerie. 

Charag  ,  C  m.  tribut  que  les 
Chrétiens  paient  au  Grand  Sei- 
gneur. 

Charanfon  ,  f.  m.  infe&e  qui  ron- 
ge les  bleds. 

Le  Di&.  des  Arts  &  Richelet 
écrivent  ckarenfon  ;  c'eft  une 
faute ,  on  doit  écrire  charanfon 
avec  deux  aa. 

Charbon ,  f.  m. 

Charbonné  ,  ée ,  adj. 

Charbonnée ,  f.  f.  morceau  de 
chair  de  bœuf  ou  de  porc  qu'on 
fait  ordinairement  griller  ou  rô- 
tir. 

Charbonner ,  v.  a. 
Charbonneux  ,  eufe ,  adj.  t.  de 
Médecine. 

Charbonnier  ,  ère ,  f.  m.  &  f. 

Charbonnière,  f.  f.  place  mar- 
quée dans  les  bois  pour  faire  le 
charbon. 

Charbouiller  ,  v.  a.  pour  exprimer 
les  effets  de  la  nielle. 

Charcuter ,  v.  a.  hacher ,  ou  tail- 
ler de  la  viande. 

Charcutier  ,  ère  ,  f.  m.  &  f.  on 
difoit  autrefois  charcuitier. 

Chardon  ,  f.  m.  forte  de  plante. 

Chardonneret ,  f.  m.  petit  oi- 
feau. 

Chardonnerette,  f.  f.  aflaifonne- 
ment  fait  avec  le  cardon  d'Ef- 
pagne. 

Chardonneue  >  ou  Chardoruiem- 
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te ,  f.  f.  efpece  d'artichaut  fau- 


vage. 


Chardonniere ,  f.  f.  terré  pleine 
de  chardons. 

Charenton ,  ville  de  france  dans 
le  Bourbonnois  s  &  village  près 
Paris. 

Charge ,  C  f.  ce  t.  a  plufieurs  fî- 
gnifications. 

à  la  Charge  ,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Chargé ,  ée ,  adj. 

Chargeant ,  ante  ,  adj. 

Chargement ,  f.  m.  t.  de  Marine 
&  de  Commerce. 

Chargcoir  ,  f.  m.  t.  de  Canon- 
nier. 

Charger,  v.  a. 
Chargeur, f.  m. 
Chargeure  ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 
Chariage  f.  m. 

Charier  ,  \r.  a.  voiturer  dans  une 
charrette.  Entraîner. 

Chariot ,  f.  m. 

C'eft  atnii  qu^crivent  PAcad. 
Fur.  Dan.  Rich.  Boud.  Joui>. 
le  P.  Monet ,  du  Cange ,  Cale- 
pin  ,  Nicod  &  (Baudouin.  Ca- 
lepin dit  que  les  Italiens  &  Ef- 
pagnols  écrivent  çaro.  Du  Can- 
ge  &  Monet  dérivant  ce  mot  du 
Latin  carrus  ,  01}  de  carruca. 
C'eft  cette  étymplogie  qui  a 
porté  quelques  Savants  à  écrire 
charriot  avec  deu<  rr  j  cepen- 
dant depuis  plus  d'un  fiecle  on 
n'en  met  qu'une. 

Charitable ,  adj.  de  tout  genre. 

Charitablement,  adv. 

Charitatif,  ive,  adj.  t.  du  Droit 
Canonique. 

Charité,  f.  f.  amour  de  Dieu  &c 
du  prochain  >  aumône, 
la  Charité ,  vilk  de  fiance  dans  le 
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Charivari  >  f.  m.  bruit  confus. 

Charlatan  ,  ane  ,  f.  m.  &  f.  ven- 
deur d'orviétan  -y  hâbleur. 

Charlataner ,  v.  a. 

Charlatanerie ,  f.  f.  V.  Pr.  let.  K 

Charlatanefque,  ad  j.  de  charlatan. 

Charlatanifme  ,  f.  m. 

Charlemont ,  villes  des  Pays-Bas 
dans  le  comté  de  Namur  ,  & 
en  Irlande. 

Charleroy  ,  ville  des  Pays-Bas 
dans  le  comté  de  Namur  j  les 
François  la  prirent  en  174^. 

Charleville  ,  ville  dè  france  en 
Champagne. 

Charlieu  ,  ville  de  france  en 
Bourgogne. 

Charmant ,  ante ,  adj.  qui  plaît. 
Charme  ,  f.  m.  enchantement  , 

appas  >  attraits. 
Charme  ,  f.  m.  arbre. 
Charmé ,  ée ,  adj.  enchanté ,  ravi. 
Charmer ,  v.  a.  ufer  de  fortilege  > 

enchanter. 
Charmes ,  ville  de  Lorraine. 
Charmeur,  f.  m.  forcier*- 
Charmille ,  f.  f. 

Charnage  ,  f.  m.  temps  opposé 

au  Carême. 
Charnaigre ,  f.  m.  efpece  de  chien 

courant. 

Charné-Fermée  ,  ville  de  france 

dans  le  Maine. 
Charnel ,  elle ,  adj. 
Charnellement ,  adv. 
Charneiix,eufe.ad j.  t.  de  Médecine. 
Charnier  ,  f.  m.  galerie  qui  eft 

autour  des  cimetières. 
Charnière, f.  f. 
Charnu ,  ue  ,  adj. 
Charnure,  f.  f. 

Charogne  ,  ù  F.  corps  mort  & 

corrompu  d'un  animal. 
Charolles  ,  ville  de  france  ,  & 

capitale  du  comté  de  Charolois. 
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Charolois  ,  pays  de  france  dan» 
le  Duché  de  Bourgogne. 
Charoft  j  ville  de  france  en  Berry. 
Charoux ,  viil»  de  france  dans  le 
Poitou  ,  &  en  Bourbonnois. 
Charpente  j  f.  f.  > 
Charpenter ,  v.  a. 
Charpenterie  ,  f.  f.  * 
Charpentier ,  f.  m. 
Charpie  ,f.f.  filaments  de  linge 
usé. 

Charrée ,  £  f.  cendres  qui  reftent 
après  qu'on  a  coulé  la  leflive. 
Charretée ,  f.  £  -, 
Charretier,  ou  charrier,  chartie- 
re  ,  f.  m.  &  f. 

Charretin ,  ou  charretein ,  efpece 
de  charrette  fans  ridelles. 
Charrette ,  F.  f. 

Charriage ,  f.  m.  l'a&idn  de  cha- 
rier. 

Charrier ,  f«  m.  la  première  efl: 
longue.  Pièce  de  groffe  toile  qui 
renferme  les  cendres  qui  fervent 
à  faire  la'  leflive. 
Charriot ,  f.  m.  c'eft  ainfi  qu'il 
feudroit  écrire.  Voyez-en  la  rai- 
lon  au  mot  chariot. 
Charroi ,  f.  m.  action  de  charier. 
Charron  ?  onne ,  f.  m.  &  f. 
Charronnage ,  f.  m. 
Charruage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Charrue ,  f.  f.  infiniment  pour  la- 
bourer la  terre. 
Chars  ,  petit  canton  du  Vexin 
François. 

Chartepartie ,  £  f.  t.  de  Marine. 
Chartil  ,  f.  m.  grande  charrette 
pour  tranfporter  les  bleds. 
Chartre ,  f.  f. 
Chartre  Normande ,  eft  un  titre 
u  privilège  accordé  aux  Nor- 


mands  par  le  Roi  Louis  Hutin 
en  12 15,  le  19  Mars  ,  confirmé 
depuis  par  différents  Rois  dq 
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france  fes  fucceffeurs.  Ce  mot , 
outre .  cette  lignification  ,  défi- 
gnoit  encore  une  prifon.  Il  y 
en  a  des  preuves  très-conftan- 
tes  à  S.  Dcnys  de  la  Chartre 
à  Paris ,  &  à  S.  Vincent  de  la 
Chartre  près  le  Château -du- 
Loir.  Ce  mot  fignifie  auffi  lan- 
gueur y  car  on  dit  cet  enfant 
eft  en  chartre  :  mais  au  pluriel 
il  n'eft  attribué  qu'à  des  titres 
ou  enseignements  >  &  en  ce 
fens  il  y  en  a  qui  écrivent  charte. 
Nicod  le  dérive  du  Grec,  Du 
Cangfr  du  Latin  charta ,  qui  fi- 
gnifie tout  ce  qu'on  peut  en- 
tendre par  le  mot  Chartres  ,  ou 
fhartres ,  enfeignements. 
Chartres ,  ville  de  france  &  ca- 
pitale de  la  Beauflè. 
Chartreufe  ,  f.  f.  maifon  de  char- 
jtreux. 

Chartreux ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  re- 
ligieux &  religieufe  de  l'ordre 
de  S.  Bruno. 

Charnier ,  f.  m.  lieu  où  l'on  gar- 
de les  titres  d'une  communauté, 
abbaye,  &c. 

Chartulaire  ,  f.  m.  recueil  des 
chartres  d'une  abbaye.  On  pro- 
nonce cartulaire. 

Chas ,  f.  m. 

Chaferet ,  f.  m.  petit  chaflîs  pour 

faire  des  fromages. 
Chafnatarbaffi ,  {f  m.  Grand  Tré- 

forier  du  Serrail. 

ChafTaky ,  f.  m.  &  f.  officier  du 
Grand  Seigneur ,  &  fille  que  le 
Grand  Seigneur  >  a  honorée  de 
fa  tendrelfe. 

Chaffe  ,f.  f.  la  première  fyliabe 
eft  longue,  forte  de  caiffe  où 
l'on  renferme  des  reliques. 

Chaffe ,  f.  f.  la  première  eft  brève. 

Çhgfsé,ée,adj. 
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Chafsé>  f.  m.  t.  de  danfe.  Sorte 
de  pas. 

Chalfe-coquin  >  £  m. 
Chaffe-coufin ,  f.  m.  mauvais  vin; 
Chafielas,  f.  m.  forte  de  raifin, 

L'ufage  eft  d'écrire  ainfi ,  &  non, 

chacelas. 

Chaifelay  ,  ville  de  franre  dans 
le  Lyonnois. 

Chaue-marée  ,  f.  m.  vendeur  de 
poiffon  de  mer. 

Chaffeneuil ,  ville  de  france  dans 
l'Angoumois. 

Chafle-poignée ,  f.  m.  outil  de 
FourbhTeur. 
Chafler,  v.  a. 

Chalfereffe ,  f.  f.  femme  qui  ai- 
me la  chaffe. 

Chaffeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Chaffie  ,  f.  f.  humeur  vifqueulê 
qui  fort  des  yeux. 
Cnaffieux,  eufe,  adj. 
Chaflis ,  Ç.  m. 

Chaffoir ,  f.  m.  t.  de  Tonnelier. 
Charte ,  adj.  de  tout  genre. 
Chaftement,  adv. 
Chafteté ,  f.  f. 
Chafuble ,  f.  f. 

Chafublier,  f.  m.  celui  qui  fait 
ou  qui  vend  des  chafubles  ,  & 
autres  ornements  d'Églife. 

Chat ,  chatte ,  f.  m.  &  f. 

Châtaigne ,  f.  f.  fruit. 

Châtaigné ,  adj.  couleur  de  châ- 
taigne. 

Châtaigneraie  ,  f.  f.  lieu  plante 
de  châtaigniers. 

Châtaigniet ,  f.  m. 

Châtain  ,  adj.  m.  il  n  eft  guère 
en  ufage  qu'en  ces  phrafes  : 
poil  châtain ,  cheveux  châtains. 

Château  ,  f.  m. 

Château-Briant ,  ville  de  france 
en  Bretagne. 

Château-Chinon  >  ville  de  france 
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dans  le  Nivernois. 
Château-Dauphin  ,forterefle  dans 
le  Piémont ,  prife  par  les  Fran- 
çois en  1744» 

Château-dTf ,  forterefle  de  france 

en  Provence. 
Château-du-Loir ,  ville  de  france 

dans  le  Maine. 

Château-Dun  ,  ville  de  france 
dans  le  Blaifois. 

Château-Gontier  ,  ville  de  france 
dans  r  Anjou. 

Château-Landon ,  ville  de  france 
dans  le  Gâtinois. 

Château-Meillant ,  ville  de  france 
dans  le  Berry. 

Château-Neuf,  nom  de  différen- 
tes villes  de  fiance. 

Château-Portien ,  ville  de  france 
ai  Champagne. 

Château-Renard ,  ville  de  france 
en  Gâtinois. 

Château-Renaud ,  ville  de  france 
en  Touraine. 

Château-Roux  ,  ville  de  france 
dans  le  Berry. 

Château-Thierry,  ville  de  france 
dans  la  Brie. 

Château-Vilain  ,  ville  de  france 
en  Champagne. 

Châtel ,  petite  ville  de  Lorraine. 

Châtel-Aillon  ,  ville  de  france  en 
Saintonge, 

Châtelain ,  f.  m.  feigueur  ou  ju- 
ge d'une  Châtellenie. 

Châtei-Châlon  ,  ville  de  france 
en  Franche-Comté. 

Châteîé  ,  éc ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Châtelet ,  f.  m.  lieu  où  fe  tient 
le  Prélïdial  &  la  Juftice  ordi- 
naire du  Prévôt  de  Paris. 

le  Châtelet ,  ville  de  france  près 
Paris. 

Châtellenie ,  f.  f.  terre  d'un  Sei- 
gneur Châtelain. 
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Châtel lerault,  ville  de  france  dan* 
le  Poitou. 

Chatepeleufe ,  f.  f.  Charanfon. 
Chater ,  f.  m.  efpece  de  valet  d$ 
pied  en  Perfe. 

Chat-huané ,  ée ,  adj.  t.  de  Fau« 
conneric. 

Chat-huant ,  f.  m.  oifeau  noctur- 
ne. Le  f  de  la  première  fyllabe 
ne  fe  pronocce  pas  ,  &  Yh  de 
la  féconde  eft  afpirée. 

Châtiable,  adj.  qui  doit  être  châ- 
tié. 

Châtié,  ée,  adj. 

Châtier ,  v.  a.  punir  corriger. 

Châtillon  ,  autrefois  Manié  on  j 
ville  de  france  en  Poitou. 

Châtillon  ,  villes  de  france  en 
Bourgogne  ,  en  Berry ,  en  Gâ- 
tinois ,  en  Lorraine ,  en  Tou- 
raine;, &  en  Breffe. 

Châtiment  ,f.  m.  punition. 

Chatons,  f.  m.  plur.  fleurs  tlg 
noyer  &  de  coudrier. 

Chatouillé ,  ée  ,  adj. 

Chatouillement ,  f.  m. 

Chatouiller ,  v.  a. 

Chatouilleux  ,  eufe ,  adj. 

la  Châtre  ville  de  france  dan* 
le  Berry. 

Châtré ,  ée  ,  adj. 
Châtrer ,  v.  a. 
Châtreur,  f.  m. 
Chatte ,  f.  f.  femelle  du  chat. 
Chatte ,  f.  f .  forte  de  barque. 
Chattée ,  f.  f.  la  portée  d'une  chat- 
te. 

Chattemite ,  ù  f .  hypocrite. 
Chatter,  v.  n. 
Chattiere ,  f.  f. 
Chatton  ,  f.  m. 

Chauche-branche  ,  t.  d'ouvrier. 
Levier  qui  fert  à  élever  de  grands 
fardeaux. 

Chaud ,  aude ,  adj.  &  fubft. 

Chaude  * 
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Chaude  ,  £  £  t,  de  Verrerie* 
à  la  Chaude ,  adv.  d'une  manière 

trop  vive  ,  trop  violente.  Du 

premier  abord. 
Chaudeau >  f.  m.  bouillon. 
Chaude-chaffe ,  £|f.  pourfuite  d'un 

prifonnier. 
Chaudement  »  adv. 
Chaude-piffe,  £  f.  ce  mot  e(l  ob- 

fcene  :  il  eft  plus  honnête"  de 

dire  Gonorrhée* 

Chauderec ,  f*  m.  un  des  moules 
dont  fe  fervent  les  batteurs  d'or. 

Chauderon ,  f.  m.  on  prononce 
chaudron  *  &  plufieurs  l'écrivent 
ainfî.  Uftenfïle  de  cuifine. 

Chauderonnée ,  f.  f. 

Chauderonnerie ,  f.  f. 

Chauderonnier  ,  iere  >  f.  m<  &  £ 
on  prononce  chaudronnier* 

Chaude-fuante  ,  t.  de  Serrurier. 

Chaudier  *  v.  n.  t.  de  chaffe. 

Chaudière ,  f.  f. 

Chaveri,  f.  m.  efpece  de  halle 
dans  les  Indes. 

Chauf,  Chouf,  ou  Chauffettes, 
foie  de  Perfe. 

Chauffage  ,  £  m.  provifîon  de 

bois  à  brûler. 
Chauffe ,  f.  f.  t,  de  fonderie. 
Chauffe-chemife >  £  m.  forte  de 

panier. 

Chauffe-cire ,  f  m.  officier  de  la 
Chancellerie  qui  prépare  & 
amollit  la  cire  pour  fceller. 

Chauffe-Ut ,  f.  m-  baffinoire ,  &c. 

Chauffe- pied ,  f.  m*  chaufferette. 

Chauffer  5  v*  a. 

Chaufferette ,  f.  £ 

Chauffeur ,  £  m.  t.  de  forge. 

Chauffoir  *  £  m.  lieu  où  Ton  fe 
chaaffe. 

Chaurfure ,  £  f.  t*  de  Forge* 
Chaufour  >  £  m.  grand  four  à 
cuire  la  chaux. 
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Chantourner ,  v. 
Chaufournier ,  £  nu  ouvrier  qui 
fait  la  chaux. 

Chauler ,  v.  a.  chauler  le  bled. 
Chaulier  s  f.  m.  celui  qui  tient  uft 
four  à  chaux. 

Chaume  ,  £  m.  partie  du  tuyau 
du  bled  qui  refte  attaché  à  la 
terre  quand  on  l'a  fcié. 

Chaumer ,  v.  a.  arracher  le  chau* 
me. 

Chaumière ,  £  £ 

Chaumine ,  f.  £  petite  chaumière. 
Chaumonois  >  contrée  de  france 
en  Champagne. 

Chaumont  ,  nom  de  plufieurs 
villes  &  lieux  en  France. 

Chauni,  ville  de  france  en  Pi- 
cardie. 

Chavonis  ,  mouflèline  qui  vient 

des  Indes  Orientales. 
Chauffage ,  f  m.  droit  de  Péage  j 

&  ce  qui  eft   néceflàire  pour 

entretenir  quelqu'un  de  fouliers. 
Chauffant ,  ante ,  adj.  il  ne  fe  die 

guère  que  des  bas. 
Chauffe ,  f.  f.  bas  qui  fert  à  cou-* 

vrir  les  jambes. 

Chaufsé  >  ée  ,  adj.  > 
Chaufsée*  £  £  digue  pour  rete* 
nir  les  eaux. 

Chauffe-pied  ,  £  m.  ce  qui  fert  à 
chauffer  aisément  un  foulier. 

Chauffer ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  qu'en 
parlant  des  bas  &  des  fouliers. 

Chauffetier ,  £  m.  fabriquant  de 
bas. 

Chauffe-tràpe ,  £  £  infiniment 
garni  de  quatre  pointes  de  fer , 
pour  fermer  les  pafTages  à  la 
cavalerie. 

Chauffette  ,  f.  £  forte  de  chauf- 
fure. 

Chauffin  ,  ville  de  France  en 
Bourgogne. 
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Chauffon ,  f.  m.  forte  de  chauf- 
fure. 

Chauflure ,  f.  f. 
Chauve ,  adj.  de  tout  genre. 
Chauve-fouris  ,  f.  f.  oifeau  no- 
cturne. 

Chauveté,  C  f.  Etat  d'une  tête 
.  chauve. 

Chauvigny  y  petite  ville  de  france 
en  Poitou. 

Chauvir ,  v.  n.  Il  n'eft  en  ufage 
qu'en  cette  phrafe  ,  chauvir  des 

,  oreilles  9  les  drejjbr* 

Chaux ,  f.  f.  A  chaux  &  à  fable. 

Chazelles,  ville  de  france  dans  le 
Forez. 

Chaznadar-Bafchi ,  f.  m.  grand 
-  tréforier  du  ferrail. 
Cheaus  ,  f.  m.  t.  de  chafîe. 
Chécagni,  f.  m.  petit  tréforier 

du  ferrail.. 
Checaya  ,  f.  m.  fécond  officier 

des  JanuTaires. 
Chéda  ,  monnoie  d'étain  qui  a 

cours  dans  les  Indes  Orientales. 
Chef  >  f.  m.  il  ne  fe  dit  que  de  la 

tête  de  l'homme ,  &  n'eft  guère 

d'ufage  qu'en  poéfie. 
Chef-d'œuvre  ,  f.  m.  Vf  ne  fe 

prononce  pas.  Ouvrage  parfait. 
Chèfecier,  V.chéuecier. 
Chef-lieu  ,  f.  m.  Vf  fe  prononce. 
Chegros  ,  f.  m.  t.  de  Bourrelier. 
Chéita-bunde  ,  foie  qui  fe  fait 

dans  les  États  du  Mogol. 
Chekzzi  ,  grand  dépcnfîer  dans 

la  maifon  du  Grand  Seigneur. 
Chélidoine,  f.  f.  plante  excellente 

pour  la  vue.  On  prononce  ké- 

iidoine. 

Chelles ,  bourg  de  Tille  de  France 
à  quatre  lieues  de  Paris. 
Chelonite  ,  f.  f.  pierre  qui  fe  trou- 
•  ve  dans  le  ventre  des  jeunes  hi- 
rondelles. 


C  HE 
Chemage ,  f.  m.  t.  de  Coutume, 
Chembalis,  forte  de  cuir  qui  vient 
du  Levant. 

Chêmer ,  v.  n.  t.  populaire  ,  qui 
fe  dit  particulièrement  des  en- 
fants qui  ont  du  chagrin. 

Chemillé ,  ville  de  france  en  An- 
jou. • 

Chemin  ,  f.  m.  partage  public. 
Chemin-couvert,  t.  de  Fortifica- 
tion. 

Chemin-des-rondes ,  t.  de  Forti- 
fication. 
Cheminée ,  f.  f. 

Cheminer ,  v.  a.  aller  >  marcher. 
Chemife ,  f.  f. 
Chemifette ,  f.  f.  diminutif. 
Chênaie ,  f.  f.  lieu  planté  de 
chênes. 

Chenal ,  courant  d'eau  bordé  de 
terre ,  où  un  vaiffeau  peut  en- 
trer. 

Chenaler ,  v.  n.  t.  de  Marine.  Il  y 
en  a  qui  écrivent  chenailUr. 

Chenapan ,  f.  m.  mot  tiré  de  l'Al- 
lemand ,  où  il  défîgne  un  bri- 
gand des  montagnes  noires  : 
en.  françois  il  fignifie  un  vtftf- 
rien. 

Chêne  j  f.  m. 

Chêneau ,  f.  m.  jeune  chêne. 
Chenerailles  ,  ville  de  france  eu 

Bourbonnois. 
Chenet ,  f.  m.  landier. 
Chenette ,  f.  f.  herbe. 
Chêne-verd  ,  f.  m.  chêne  qui  con- 

ferve  fes  feuilles  vertes  en  tout 

temps. 

Cheneviere,  f.  f.  lieu  femé  de 
chanvre. 

Chenevis  >  f.  m.  graine  de  chan- 
vre. 

Chenevotte  >  f.  f.  le  tuyau  de  la 
plante  du  chenevis  3  dépouillé 
de  fou  chanvre.  . 
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Chenevotter  >  v.  n.  t.  d'Agricul- 
ture. 

Chenil  ,  f.  m.  la  lettre  /  ne  fe 
prononce  point.  Logement  des 
chiens. 

Chenille,  f.  f.  forte d'infe&e. 
Chênon  ,  f.  m.  t.  de  Vitrier. 
Chenu ,  ue  ,  adj.  blanc  de  vieil- 

leffe.  H  eft  vieux. 
Cheoir ,  V.  choir. 
Chepenec ,  f.  m.  forte  d'étoffe 

dont  fe  fervent  les  Turcs 
Chepu ,  f.  m.  t.  de  Tonnelier. 
Cheq ,  f.  m.  grand  prêtre  de  la 

Mecque. 

Chèque ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  de 

Bohême. 
Cher  ,  ère ,  adj. 
Cherafco  >  ville  de  Savoie. 
Cherbourg  ,  ville  de  france  en 

Normandie. 

Cherche ,  f.  f.  foin  qu'on  prend 
pour    trouver  quelque  chofe. 

C  eft  auffi  un  t.  d'Architecture. 
Cherche-fiche ,  t.  de  Serrurier. 
Chercher ,  v.  a. 
Chercheur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Chetcolée ,  étoffe  des  Indes ,  foie 

&  coton. 
Chère,  f.  £ 
Chèrement ,  adv. 
Chéri ,  ie  ,  adj. 

Chérif,  f.  rn.  princes  chez  les  Ara- 
bes. 

Chérir  ,  v,  a. 

Cherlefquier  >  ou  Cherlefquer 
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ceux  qui  font  l'effai  des  viandes 
qu'on  fert  au  Grand  Seigneur. 
Chefter  ,  ville  d'Angleterre. 
Chefterfield ,  ville  d* Angleterre. 
Chetel ,  f.  m.  t.  de  Coutume.  On 
écrit  auffi  chepteil. 
Chétif ,  ive ,  adj.  vil  ,  méprife* 
bie. 

Chètivement  ,  adv.  pauvrement* 
Chétolier ,  f.  m.  celui  qui  prend 
des  beftiaux,  à  chetel. 
Chétron  ,  f.  m.  t.  de  Bahutier. 
Cheval  ,  f.  m. 

Cheval-de-Frife,  f.  m.  t.  d.  Guerre. 
Poutre  armée  de  pointes  de  fer  , 
ou  de  pieux  ferrés ,  pour  fervir 
de  barrière. 

Chevalement ,  f.  m.  t.  d'ArclùV 
tetture. 

Chevaler ,  v.  a.  t.  vieux  8c  bas. 
Chevalerie,  f.f. 
Chevalet ,  f.  m. 
Chevalier  >  f.  m. 
Chevalière ,  f.  f. 

•Chevaline ,  adj.  f.  il  n'eft  en  ufâ- 
ge  qu'en  cette  phrafe  :  bêt& 
chevaline. 
Chevâlis ,  t.  de  Navigation. 
Chevauchable ,  adj.  m.  8c  f. 
Chevauchée ,  f.  f.  il  n'eft  d'ufage 
que  dans  le  ftyle  de  pratique. 
Chevaucher ,  v.  n.  aller  à  cheval, 
à  Chevauchons ,  adv.  à  califour- 
chon. 

Chevau-leeer  >  f.  m.  au  plur. 
Chevaux-lecers. 


f.  m.  Lieutenant  Général  des  ar- 
mées du  Grand  Seigneur. 
Cheroi ,  ville  de  france  en  Gâti- 
nois. 

Cherquemolle ,  étoffe  des  Indes. 
Cherté ,  f.  f. 

Chérubin  ,  f.  m.  efprit  cèlefte. 
Cher  vis ,  f.  m.  racine. 


Chévccerie ,  f.  f.  c'eft  la  premiè- 
re dignité  dans  plufieurs  Collé- 
giales. 

Chévecier*fl  m. 
Chevelèe ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Chevelu,  ue,  adj. 
Chevelu ,  f.  m.  t.  d' Agriculture. 
Chevelure ,  f.  f.  colleftif. 


Chefoeghir-Bafchi ,  f.  m.  chef  delchever >  v.  a.  t.  de  faillie*. 
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Chevet,  C  m.  oreiller  long  &|Chez,  prépofition. 

Chiaoux ,  ff  m.  huiffier  chez  lis 


rond. 

Cheveteau ,  f.  m.  t.  de  Moulin. 
Chevêtre  ,  f.  m.  licou.  Il  eft 
vieux. 

Cheveu  ,  f.  m.  au  plur.  cheveux. 
Cheville  ,  f.  f. 
Chevillé ,  ée  ,  adj. 
Cheviller ,  v.  a.  mettre  des  che- 
villes. 

Chevîllette ,  f.  f.  t.  de  Relieur. 

Chevillon  ,  f.  m,  t.  de  Tourneur 
&  de  Ferrandinier. 

Chev  illots,  f  m.  plur.  t. de  Marine. 

Chcvillure ,  f.  f.  t.  de  Vénerie. 

Chevir  ,  v.  n.  venir  à  bout  de 
quelqu'un.  Il  eil  vieux. 

Cneviflement ,  f.  m.  convention. 

Chèvre ,  f.  f. 

Chevreau  >  f.  m. 

Chevre-feuille ,  f.  m.  quelques- 
uns  difent  chevre-feuil. 

Chevre-pied  ,  f,  m.  on  entend 
fous  ce  nom  les  Faunes  &  les 
Satyres. 

Chcvreter ,  v.  n.  &  a.  qui  fc  dit 
d'une  chèvre  qui  met  bas. 

Chevrette  ,  f.  f.  la  femelle  du 
chevreuil. 

Chevreuil ,  £  m.  bête  fauve. 
Chevreufe ,  ville  de  france  dans 

le  Hurepois. 
Chevreufe ,  f.  f.  forte  de  pêche. 
Chevrier ,  £  m.  qui  conduit  des 

chèvres. 

Chevrillard ,  f.  m.  petit  chevreuil. 

Chevron  ,  f.  m.  pièce  de  bois. 
C'eft  auffi  un  t.  de  Blafon. 

Chevronné ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Chevroter ,  v.  a.  faite  des  che- 
vreaux. 

Chevrotin  ,  f.  m.  peau  de  che- 
vreau corroyée. 

Chevrotine ,  f.  f.  plomb  à  tirer 
Je  chevreuil, 


Turcs. 
Chiari ,  ville  dTtalie. 
Chiaromonte ,  ville  de  Sicile. 
Chiaffe  ,  f.  f.  écume  de  métaux, 
Chiavenne  ,  ville  au  pays  des 
Grifons. 

Chicambaut ,  t.  de  Marine. 
Chicane ,  f,  f.  procédures  artifi- 
cieufes. 

Cliicaner ,  v.  n.  faire  des  procès 
à  quelqu*un  pour  des  bagatel- 
les s  fâcher ,  chagriner. 
Chicanerie  ,  f.  f.  tour  de  chicane. 
Chicaneur ,  eufé ,  f.  m.  &  f. 
Chicanier ,  iere ,  adj.  il  n'eft  d'u- 
fage  que  dans  le  ftyle  famiher. 
Chiche,  adj.  de  tout  genre.  Avare. 
Chiche-face  ,  f.  m.  homme  mai- 
gre &  chagrin. 
Chichement,  adv.  mefquinement; 
Chichefter ,  ville  d'Angleterre. 
Chicheté  ,  f.  f.  avarice.  Il  eft  bas, 
Chicoracée ,  adj.    t.  de  Botani-. 
que. 

Chicorée ,  fl  f.  plante. 
Chicot ,  f.  m.  petit  éclat  de  bois» 
Chicoter ,  v.  n.  t.  populaire  qui 
lignifie  difputer* 

Chicotin  ,  f.  m.  plante  âcre  & 
amere. 

Chien  ?  ienne,  f.  m,  &  f. 
Chien-célefte,  f.  m.  conftellation. 
Chiendent ,  C  m.  plante. 
Chien-marin  ,  f.  m.  efpece  de 
poilTôn. 

Chienner,  v»  n.  faire  de  petits 
chiens.  * 
Chier,  v.  n, 

Chieti  ,  ville  du  royaume  do 
Naples. 

Chieur ,  ieufe  ,  C  m.  &  f. 
Chiffe ,  f.  f.  t.  qui  (è  dit  par  mépris 

en  parlant  d'une  étoffe  mauvaue* 
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Chiffon  ,  C  m.  vieux  morceau 
d'étoffe,  de  linge  &  de  papier. 

Chiffonné ,  ée ,  ad j. 

Chiffonner ,  v.  a*  bouchonner. 

Chilfonniet,  iere ,  f.  m.  &  f. 

Chiffre ,  f.  m.  caraclere  qui  fert  à 
exprimer  les  nombres. 

Chiffrer ,  v.  a  écrire  des  chiffres. 

Chiffreur  ,  f.  m.  celui  qui  fait 
bien  compter  avec  la  plume. 

Chignon ,  f.  m.  le  derrière  du  cou. 

Chilerbafïi  ,  f.  m.  officier  du 
Grand  Seigneur  qui  a  foin  des 
confitures.  Prononcez  Kiler- 
bafli. 

le  Chili  ,  pays  dans  l'Amérique. 
Chiilas ,  toile  de  coton  qui  vient 
de  Bengale. 

Chiller  ,  v.  a.  t.  de  Fauconnerie. 

Chimay ,  ville  des  Pays-Bas  dans 
le  Hainaut. 

Chimère ,  f.  f.  Ye  de  la  pénultiè- 
me fe  prononce  ouvert  dans  ce 
mot  ,  &  fermé  dans  le  composé  j 
chimérique. 

Chimérique ,  adj.  de  tout  genre. 

Chimériquement ,  adv. 

Chimérifer,  v.  n.  fe  repaître  de 
chimères  ,  de  vaines  imagina- 
tions. 

Chinage ,  f.  m.  t.  de  Coutume, 
la  Chine  ,  grand  royaume  de 
l'Ane. 

Chinfreneau  ,  f.  m.  coup  qu'on 
reçoit  à  la  tête.  Ce  mot  eft  po- 
pulaire. 

Chinois,  oife ,  f.  m.  &  f. habitant 
de  la  Chine. 

Chinon ,  ville  de  france  en  Tou- 
raine. 

Chinquer,v.  n.  il  eft  bas.  Boire 
par  excès  en  choquant,  les  ver- 
res. 

Chint ,  toile  indienne. 
Cbmte-Seronge ,  toile  blanche  de 
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coton  ,  propre  à  être  mife  en 
couleur. 

Chio  me  de  l'Archipel.  Il  faut 

dire  Sio ,  V.  Sio. 
Chiourme ,  f.  f.  tous  les  forçats 

d'une  Galère. 

Chipoter  ,  v.  n.  il  eft  du  ftylc 
familier.  Manger  peu. 

Chipotier ,  f.  m.  qui  vétille ,  qui 
contefte  fur  un  rien. 

Chippage,  f.  m.  t.  de  Tanneur. 

Chippé ,  ée  ,  part.  paf. 

Chipper ,  v.  a.  t.  de  Tanneur. 

Chique ,  petite  taffe  à  caffé.  C'eft 
auffi  une  petite  boule  de  mar- 
bre ,  ou  de  terre  cuite ,  dont  les 
enfants  fe  (erven:  pour  jouer. 

Chiquenaude ,  f.  f. 

Chiquet  j  f.  m.  il  n'eft  plus  d'u- 
fage  que  dans  le  ityle  familier, 
petite  partie  d'un  :out. 

Chiragre ,  f.  m.  qui  a  la  goutte 
aux  mains. 

Chirographaire  ,  adj.  créancier 
dont  la  dette  n'eft  fondée  que 
fur  un  billet.  On  prononce  K/- 
rographaire ,  mais  on  doit  tou- 
jours éctire  chirographaire. 

Chiromancie ,  f.  f.  art  de  deviner 
par  Tinfpe&ion  des  lignes  de  la 
main.  Le  ehi  fe  prononce  com- 
me kh 

Chiromancien  ,  ienne ,  f.  m.  &  f. 

Chiron ,  f.  m.  centaure. 

Chirurgical ,  aie ,  adj. 

Chirurgie ,  f.  f.  il  n'y  a  que  la  vile 
populace  qui  dife  chirugie.  Par- 
tie de  la  médecine  qui  confifte 
dans  les  opérations  manuelles. 

Chirurgien,  f.  m. 

Chirurgique ,  adj.  de  tout  genre. 

Chife ,  f.  f.  efpcce  de  poivre  du 
Mexique. 

Chites ,  toiles  de  coton  de  mafu- 
lipatan. 
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Chines  d'Amedabad ,  toiles  pein- 
tes qui  viennent  du  Mogol. 

Chitome  ,  ou  chitombe ,  chef  de 
la  religion  parmi  les  Nègres. 

Chivas,  ville  du  Piémont 

Chiure ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  que  des 
excréments  que  font  les  mou* 
ches. 

Chloris ,  f.  f.  déeffe  des  fleurs, 
Chloris ,  f.  m.  petit  oifeau. 
Choc ,  f.  m. 

Chocolat ,  f.  m.  breuvage  com- 
posé. 

Chocolatier  ,  iere  ,  f .  m.  &  f. 
celui  ou  celle  qui  fait  ou  vend 
du  chocolat. 

Chocolatière  ,  f.  f.  vaiffeau  qui 
fert  à  délayer  ou  à  faire  cuire  le 
chocolat. 

Chœur ,  f.  m,  terme  collectif.  Vh 
ne  prononce  pas. 

Choin ,  forte  de  pierre  dure. 

Choir .  v.  n.  tomber.  Il  ne  fc  dit 
guère  qn'à  l'infinitif ,  &  au  par- 
ticipe chu.  Il  vieillit. 

Choifeul  ,  ville  de  france  en 
Champagne. 

Choifi  ,  petite  ville  de  france 

dans  le  Gâtinois. 
Choifi ,  ie  ,  adj. 
Choifir ,  v.  a.  faire  un  choix. 
Choifi-le-Roi,  magnifique  maifon 

royale  fur  le  bord  de  fa  Seine. 
Choix  5  f.  m. 

Cholet ,  ville  de  france  en  An- 
JOU. 

Chomet ,  C  m.  petit  oifeau  fort 
gras  quife  trouve  en  Norman- 
die. 

Chommable ,  adj.  de  tout  genre. 
Chommage  ,f,m.  ceffation  d'a- 
gir. 

Chommer,v.  n.  ne  rien  faire 
faute  d'ouvrage.  S'abfteniï  de 
travailler. 
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Richelet  ne  veut  qu'une  m  dans 
chacun  de  ces  rrois  mots  >  mait 
il  en  faut  deux  ,  parce  qu'ils 
viennent  du  Bas-Breton  chom , 
qui  fignifie  s'arrêter ,  fe  reprofer. 
Chommet  d'azé ,  arrêtez-là  ,  de- 
meurez-là. 

Choncar,  f.  m.  efpece  d'oifeau 
de  proie. 

Chopine ,  f.  f.  moitié  de  la  pinte. 
Chopiner ,  v.  n.  ivrogner. 
Chopinette ,  f.  f.  >• 
Choppement ,  f.  m.  faux  pas  en 
heurtant  du  pied. 
Chopper  ,  v.  n.  ce  mot  &  le  pré- 
cédent ne  font  guère  ufkés. 
Choquant  >  ante,  adj.  qui  offen* 
fe. 

Choqué ,  ée  ,  adj. 
Choquer ,  v.  a.  heurter  avec  vio- 
lence, lnfulter  >  déplaire. 
Choraux  >  f.  m.  plur.  enfants  de 
chœur.  On  prononce  Koraux. 
Chorégraphie ,  f.  f.  Tart  de  noter 
les  pas  de  danfe.  Dans  ce  mot 
&  dans  tous  les  fuivahts  jufqu'à 
chofe  y  la  première  fyllabe  fe 
prononce  feo. 

Chorévêque ,  C  m.  nom  qu'on 
donnoit  anciennement   à  des 
Évêques  fubalternes. 
Chorges  ,  ville  de  france  en  Dau- 
phin é. 

Chorifte ,  £  m.  chantre  du  chœur. 
Chorographie  j  f.  f.  defeription 
d'un  lieu  ,  d'un  pays. 
Chorographique ,  adj. 
Chorus  ,  mot  latin  qui  n'eft  d'u- 
fage  qu'en  cette  phrafe  -  fairë 
chorus» 
Chofe  5  f.  f. 

Chotter  »  v.  a.  du  bled  chottê* 
Chou ,  f.  m.  au  plur.  choux. 
Choucas ,  f.  m.  corneille  grife* 
Chouette  >  f.  £. 
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Chou-fleur ,  f.  m.  légume. 
Chouquet ,  f.  m.  c.  de  Marine. 
Chouliet ,  f.  m.  boiffon  que  font 
les  Turcs. 

Choyer,  v.  a.  conferver  avec 
foin. 

Chrême ,  f.  m.  huile  fainte. 

Chrêmeau,  f.  m.  petit  bonnet 
qu'on  met  fur  la  tête  des  en 
fants  qu'on  baptife  après  qu'on 
les  a  oints  avec  le  S.  Chrême. 

Chrétien  ,  enne ,  adj.  &  fubit. 

Chrétiennement ,  adv. 
•Chrétienté,  f.  f. 

Chrifmation ,  f.  f.  aûion  d'impo- 
fer  le  Chrême. 

Christ,  f»  m.  quand  le  mot 
Chrifi  elt  joint  au  mot  Jefus,  on 
ne  prononce  point  Ysitjejut> 
ni  ïji  de  Chrift  :  Jefus-Qhrifi 
prononcez  Jefas-Chri. 

Çhriitianifer  ,  v.  a.  rendre  Chré- 
tien. 

Chriltianifme  >  f.  m.  religion 
chrétienne. 

Chriilianople ,  ville  de  Suéde. 
Chromatique ,  adj.  t.  de  Mulique. 

Chant  qui  abonde  en  demi-tons. 
Chronique  ,  f.  f.  hiftoire  félon 

l'ordre  des  temps. 
Chroniqueur  ,  f.  m.  auteur  de 
;  chronique. 

Chronographe ,  f.  m.  alfemblage 
,de  mots  en  vers  ou  en  profe 
dont  les  lettres  numérales  mar- 
quent la  date  ou  Tannée  de  quel- 
que événement.  Il  fignifie  auffi 
un  auteur  qui  a  écrit  fur  la  chro- 
nologie. 

Chronographic  ,  f.  £  chronolo- 
gie. 

Chronologie ,  C  f.  doûrine  des 
temps. 

Chronologique  >  adj. 

Chroaologiftc  >  f*  m.  celui  qui 
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fait  ou  qui  enfeigne  la  chrono- 
logie. 

Chronologue ,  f.  m.  il  vieillit. 
Chronomètre ,  f.  m.  inftrument 
de' mathématique  pour  mefurer 
le  temps. 

Chryfahde,  f.  f.  efpece  de  ver 
ou  de  chenille. 

Chryfis ,  f.  f.  prêtrelfe  de  Junon 
à  Argos. 

Chryfoccdle ,  f.  f.  pierre  précieu- 
fe. 

Chryfolite ,  f.  f.  pierre  précieule. 
Danet,  Joubert,  le  Di&.  des 
Arts  écrivent  chryfolithe*  L'A- 
cadémie &  Furetiere  écrivent 
chryfolite.  Richelet  écrit  crifolitô 
en  françois  ,  ce  qui  fait  pitié  , 
&  cryfolitus  en  Latin,  comme 
s'il  étoit  en  fon  pouvoir  de  ré- 
former  Tortographe    de  ces 
deux  langues ,  desquelles  il  re- 
tranche les  letttes  h  &  y  par 
tout  où  il  lui  plaît.  U  écrit  m- 
folite  au  lieu  de  chryfolite  , 
chrifocolle  pour  chryfocolle ,  rro- 
nique ,  croniqueur  ,  pour  chro* 
nique ,  chroniqueur  On  ne  peuc 
pas  dire  qu'il  ait  écrit  de  la  forte 
à  caufe.de la  prononciation,  puiC 
qu'elle  eft  toujours  la  même, 
foit  qu'on  lifeces  mots  comme 
je  les  écris  ,  ou  qu'on  les  lifo 
comme  les  écrit  Richelet. 
Chryfopée  ,  f.  f.  t.  d'Alchimie, 
feience  de  faire  de  l'or. 
Chryfoprafe ,  forte  de  pierre  pré- 
cieule. 

Chuchoter  ,  v.  n.  quelques-uns 
dilent  chucheter.  Parler  bas. 
Chuchoterie,  C  f. 
Chuchoteur ,  eufe  ,  ou  Chuche- 
teur ,  eufe ,  Cm.  &  f. 
Chuquelas  ,  étoffes  de  foie  & 
de  cotou  qui  viennen*  des  iu^ 


Digitized  by 


x?4     m  CHY 
des  Orientales. 

Chut ,  particule  dont  on  fe  fèrt 
pour  impofer  filence. 

Chûte ,  f.  f. 
Dans  toutes  les  anciennes  édi- 
tions &  dans  Danet  même  on 
trouve  cheute  j  dans  les  nouvel- 
les >  chute  avec  un  «.  Ce  il  ainfi 
qu'il  faut  écrire ,  non  pas  tant 
parce  qu'il  y  a  un  e  de  retran- 
ché ,  que  parce  que  la  fyllabe  eft 
longue. 

Chyle  ,  f.  m.  fuc  blanc  qui  fe 
fait  des  viandes  digérées. 

Chylification ,  f.  f.  formation  du 
chyle. 

Chylofe ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
On  prononce  Khylofe. 

Chymie ,  f.  f. 
Richel  t  &  quelques  autres 
modernes  écrivent  chimie  ,  chi- 
mique ,  chimifte  avec  un  i  :  c'eft 
un  j  faute  5  parce  que  ces  mots 
viennent  du  Grec ,  que  les  La- 
tins ont  imité  en  écrivant  chymia, 
&  non  pas  chimia. 

Chymique ,  adj.  de  tout  genre. 

Chymifte ,  C  m. 

Chymofe ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
On  prononce  Khymofe. 

Ci  9  adv.  de  lieu  &  de  temps. 

Ci-après,  ci-contre ,  ci-deflus , 
ci-deffous  ,  ci-devant  >  celui-ci , 
celle-ci ,  ceux<i  ,  celles-ci ,  &c. 
V.  ma  Préf.  à  la  divifion. 

Ciboire ,  C  m.  Vafe  Sacré. 

Ciboule ,  f.  f.  petit  oignon. 

Ciboulette ,  f.  f.  diminutif. 

Cicatrice,  f.  f. 

Cicatricule ,  f.  f  petite  cicatrice. 
Cicatrifant ,  adj.  &  f.  t.  de  Méde- 
cine. 

Cicatrifatif ,  ive ,  adj.  t.  de  Méde- 
cine. 

Cicatrisé ,  ée ,  adj. 
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Cicatrifer ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  p. 
Cicero ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie. 
Cicerole ,  f.  f.  efpece  de  poischi- 
ches. 

Ciclades ,  f.  f.  plur.  Nymçhes. 
Ciclamor ,  f.  m.  t.  de  Blafon.  v 
Cicognat  f.  m.  petit  de  la  cico- 

gne.  Cicogneau  eft  plus  en  ufa- 

ge. 

Cicogne  ,  f.  f.  oifeau.  On  pro- 
nonce Cigogne ,  &  plufieurs  l'é- 
crivent ainii. 

Cidre ,  f.  m.  Boulon. 

Ciel ,  f.  m.  au  plur.  Cieux.  On  dit 
det  ciels  de  lit  ,  &  en  terme  de 
peinture  ,  ce  Peintre  fait  bien 
Les  ciels.  Il  lignifie  aufli  air  , 
climat. 

Ciel ,  ou  Cœlus ,  f.  m.  Fils  de 
PAir  &  de  la  Terre. 
Cierge  ,  f.  m. 

Ciergier  ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 
&  qui  vend  des  cierges. 

Cigale ,  f.  f.  forte  d'infecle. 

Cigne ,  V.  Cygne. 

Ciguë ,  f.  f.  herbe  dangereufe. 

Cil,  f.  m.  poilfitué  aux  extrémités 
des  paupières. 

Cilice  j  f*  m. 

Cilicie ,  f.  f.  contrée. 

Cilindre ,  V.  Cylindre. 

Cillement ,  f.  m.  il  ne  fe  dit  que 
des  yeux  &  des  paupières. 

Ciller ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que  des 
yeux  &  des  paupières. 

Ciller,  eft  auto  v.  n.  &  alors  il 
ne  fe  dit  que  des  chevaux. 

Cimaife ,  V.  Cymaife. 

Cimbale,  V.  Cymbale* 

Cime ,  f.  f.  ce  qui  eft  le  plus  éle- 
vé dans-un  bâtiment* 

Ciment-, T.  m.  forte  de  mortier. 

Cimenté ,  ée ,  adj. 

Cimenter ,  v.  a.  Ûar  avec  du  ci- 
ment. 

Cimentier, 
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£irrlentîer ,  f.  m.  homme  quî  bat 

le  ciment. 

Cimeterre ,  ù  m.  forte  de  coute- 
las. 

Cimetière ,  f.  m* 

Cimier  ,f.  m.  pièce  de  bœuf.  C'eft 

auiliun  t.  deBlafon. 
Cinabre  ,  f.  m.  Minéral  rouge  ; 

vermillon. 

Cincenelle ,  f.  f.  t.  de  mer. 
Cindre,  £  m.  inttrument  de  Char- 
pentier, 

Cinglâge ,  C  m.  t.  de  Marine. 
Cingleau f.  m.  t.  d'Architecture. 
Cingler ,  n  n.  naviger  à  pleines 
voiles. 

Cinnamome ,  f.  m.  arbriffeait. 

Cinq ,  adj.  rroméral  de  tout  genre. 

Cinquain ,  f.  m.  «pie  Guerre. 

Cinquonxtfirte ,  f.  f.  collectif; 

Cinquante ad>  numéral  de  totft 
genre.  • 

Cinquarttertfer  ,  f.  m.  il  ne  fe  dit 
qu'en  parlant  de  la  rrriliee  6c  de 
la  police  des  Villes. 

Cinquantième,  adj; 

■Cinquenelte ,  f.  f.  t.  d'Artillerie. 

Cinquième ,  ad),  de  tout  genre.  11 
eft  auffi  f.  rrt. 

Cinquièmement,  âdv. 

Cinxrâge ,  £  m.  t.  de  Marine. 
Cintre ,  f.  m.  figure  en  demi-cer- 
cle. 

Cintré ,  ee ,  ad). 
Cintrer ,  v.  a.  arrondir  en  arc. 
k  Ciotat ,  vHle  de  France  ,  avec 
un  Porc  de  mer ,  en  Provence. 
Cipoîlinî  ,  G  mv  marbre  verd 
qui  vient  d'Italien . 
Cip|>e  1  f.  m.  petite  colonne  que 
les  anciens  plaçoient  fur  les  gran- 
des routes.  .  , 
Cirage  ,  f.  m.  application  de  cire. 
Circé ,  f.  f.  fameufe  magicienne. 


€ircée >  £  f.  plante.' 


Cîfconcïfe ,  v*  à.  - 

Je  circoncis, nous  circôncifonsJJî 
vous  circo'ncifez  ,  ils  circonci- 
rent. Parf.   Je  circoncis.  Fut, 
Je  circoncirai.  Je  circoncirois. 
Que  je  circoncife.  Imparf.  Su  3j. 
Que  je  circQncilfe.  M*  Reftxaï. 
Circoncis ,  ad),  m. 
Circoncifion ,  f.  f.  cérémonie  ju- 
daïque &  Mahométane. 
Circonférence ,  f.  £ 
Circonflexe  ,  ad),  il  n'eft  guéret 
d'ufage  qu'avec  le  mot  accent. 
Circonlocution ,  f.  f.  rmikiphcidl 
de  paroles. 
Circonfcripcion ,  f.  f. 
Circonfcrire ,  v.  a.  limiter!. 
Circonfcrit ,  ite ,  part,  paf.  &  ad}; 
Circonfpecï ,  e£te ,  adj. 
Circonfpe&ion ,  f.  f.  prudence» 
Circonltance ,  f.  f. 
Circonftmcié,  éç,  adj. 
Circorrftàncier ,  v;  a.  . 
Circonvallation ,  f.  f.  fofsé  qu'on 
fait  autour  d'un  camp. 
Circonvenir  ,  v.  a.  tromper. 
Circonvention  ,  f.  frfurprife.  ,  . 
Ctrconvoifîn  ,  ine  ,  adi.  il  n'eîl 
guère  d'ufage  qu'au  pluriel ,  &: 
ne  fe  dit  que  des  lieux  8c  des 
1  chofes. 

Circonvolution ,  f.f.  t.  d'Archite-" 
fture. 

Circuit ,  f.  f.   . . 

Circulaire ,  adj.  de  tout  genre; 
Circulaire'ment ,  adv.  en  rond. 
Circulatcur  ,  f.  m.  charlatan.  ' 
Circulation  ,f.  f.  t.  de  Chymie  & 
de  Médecine. 

Circulatoire  ,  adj.  t.  de  Chymie* 
Circuler ,  v.  n. 
Cire,  f.  f.  . 
ftiré,  ée ,  adj. 

Cirer ,  v.  a.  enduire  de  cire. 
Cirier ,  f.  m*  qui  fait  des  cierges. 
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Ciroëne ,  f.  m.  emplâtre, 

Ciron ,  f.  m.  infe&e  qui  s'attache 
à  la  peau  de  l'homme. 

Cirque ,  f.  m,  bâtiment  des  an- 
ciens ,  deftiné  aux  fpe&acles. 

Cirfakas ,  étoffe  des  Indes. 

Cjrure ,  f.  f.  cirage. 

Cifailler ,  v.  a.  t,  de  Monnoie. 
h  Cifailles ,  f.  f.  plur.  t.  de  Monnoie. 

Cifeau  ,  f.  m. 

Cifeaux ,  f.  m.  plur. 

Cifelé  ,  ée ,  adj. 

Cifeler ,  v.  a. 

Cifelet ,  f.  m.  t.  d'Orfèvre. 
Cifeleur ,  f.  m. 
Cifelure ,  f.  f. 

Ciibir ,  f.  m.  efpece  de  cifeau. 

Ciffoïde,  f.  f.  t.  de  Géométrie. 
Ligne  courbe. 

Cifteaux  ,  bourg  &  abbaye  de 
france  dans  la  Bourgogne.  On 
ne  prononce  point  IV. 

Ciftercien  ,  f.  m.  religieux  de 
j  l'ordre  de'  Cifteaux.  Us  fe  pro- 
nonce. 

Ciftre ,  f.  m.  efpece  de  luth  fort 
ufîté  en  Italie.  Us  fe  prononce. 

Citadella ,  ville  capitale  de  rifle 
Minorque. 

Citadelle ,  f.  f. 

Citadin ,  ine  >  f.  m.  &  f.  habitant 

d'une  Cité. 
Citation  ,  f.  f.  afiignation  devant 

un  Juge.  Allégation  de  quelque 

panage. 

Cité  ,  f.f.  ville  murée. 
Cité  ,  ée ,  adj. 
Citer ,  v.  a. 

Citérieur,  eure,  adj.  qui  eft  en 
deçà. 

Citerne,  f.  f.  rêfcrvoir  d'eau  de 
pluie. 

Ce  mot  vient  de  deux  Latins 
cis  terram  ,  qui  fignifient  fous\ 

terre.  Ceft  cette  étymologie  qui 
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a  porté  nos  anciens  à  écrîfé 
cijterne.  Les  modernes  ont  cru 
devoir  mettre  un  circonflexe 
fur  Yt  en  retranchant  la  lettre/. 
J'approuve  cette  manière  d'or- 
thographier ,  parce  que  l'accent 
circonflexe  doit  fervir  à  faire 
connoître  la  longueur  de  cer- 
taines fyllabes  où  il  y  a  ordinai- 
rement une  lettre  retranchée.  V. 
la  Préf.  au  circonflexe. 

v^iterneau  ,  1.  m.  petit  lieu  voûté 
à  côté  d'une  citerne. 

Citoyen ,  enne ,  f.  m.  &  f. 

Citrin ,  ine  ,  adj.  efpece  de  cou- 
leur jaune. 

Citron ,  f.  m. 

I Citronnât,  efpece  de  dragée. 
Citronné ,  ée#  adj. 
Citronnelle ,  f.  f.  plante.  Liqueur. 
Citronnier ,  f.  m. 
Citrouille ,  f.  f. 

Citta-della-Pieve  ,  ville  d'Italie. 
Citta-di-Caltello ,  ville  d'Italie." 
Citta-Nuova  ,  ville  d'Italie. 
Civadiere ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Ciudad-de-las-Palmas  ,  ville  ca* 

pitale  de  l'ifle  Canarie. 
Ciudad-Réal,  ville  d'Efpagne. 
Ciudad-Rodrigo,  ville  d'Efpagne: 
Cive  ,  f.  f.  petite  herbe  qu'on 
.met  dans  les  falades. 
Civé ,  f.  m.  ragoût  de  lièvre. 
Civette,  f.  f.  petit  animal  dont  on 

tire  un  parfum  du  même  nom. 
Cividal-di-Friuli ,  ville  de  l'État 

de  Venile. 

Civière,  f.  f.  forte  de  petit  bran- 
card. 

Civil,  ile  ,  adj.  honnête,  affable. 

Civilement,  adv. 

Civilisé ,  ée  ,  adj. 

Civilifer ,  v.  a.  rendre  poli.  En 
t.  de  Palais  ,  il  ftgnifle  rendre 
une  affaire  çivile  4c  criminelle 
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qu'eliéétoit. 
Civilité ,  f.  f. 

Civique ,  adj.  couronne  civique. 
Civita-di-Pinna ,  ville  du  royau- 
me de  Naples. 

Civita-Vecchia ,  ville  dans  l'État 
de  1  Eglife. 

Ci  vrai ,  ville  de  france  en  Poitou, 
renommée  par  fes  excellentes 
châtaignes. 

Clabaud ,  f.  m.  chien  de  chafle. 
Clabaudage ,  f.  m. 
Clabauder  >  v.  n.  aboyer  forte- 
ment. 

Clabauderie ,  f.  f. 
Clabaudeur ,  eufe  y  f.  m.  &  f. 
Clagenf  urt ,  ville  d'Allemagne. 
Claie  ,  f.  f.  ouvrage  de  Van~ 
nier. 

Clain ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Clair,  aire,  adj. 
Clairement ,  adv. 


Clamefi,  f.  m.  acier  commun  , 
qui  fe  vend  en  forme  de  petits 
carreaux. 

Clameur ,  f.  m.  grand  cri. 
Clamponnier ,  ou  Claponnier  ,  £ 
m.  cheval  qui  eft  long  jointé. 
Clan  ,  f.  m.  t.  de  Charpenterie. 
Clandeftin ,  ine,  adj.  il  n'eft  Eue- 
re  d'ufage  qu'en  ces  deux  phra- 
fes  :  mariage  clandeftin  ,  ajjem- 
biée  clanaeftine. 
Clandeftinement ,  adv.  d'un?  ma- 
nière fecrete. 
Clandeftinité ,  f.  f. 
Clapet ,  f.  m.  t.  de  Mcchani- 
que. 

Clapier ,  f.  m. 

Clapir  j  v.  n.  il  ne  fe  dit  que  du  la- 
pin. 

Claque ,  f.  f.  Il  n'a  guère  d'ufage 
u  en  cette  phrafe  :  une  claque 


ur  les  feffes. 


Clairet ,  ette,  adj.  diminutif.  Au  Claquebois ,  f.  m.  inftrument  de 

 :  1  r~  j*   « t..r,  -  rr  rr  _ 


mafeulin  il  ne  fe  dit  propre- 
ment que  du  vin  rouge  ,  à  la 
diitin&ion  du  blanc. 
Clairette  ,  f.  f.  efpeçe  de  rata- 
fia. 

Clairettes ,  f.  f.  plur.  forte  de  Re- 
ligieufe. 

Claire-voie ,  t.  de  Jardinage. 

Clairière ,  f.  f.  t.  des  Eaux  &  Fo- 
rées. Endroit  dégarni  d  arbres. 

Clairon  ,  f.  m.  efpece  de  trom- 
pette. On  ne  s'en  fert  plus  qu'en 
Poéiie. 

Clair-femé  ,  ée ,  adj. 
Claire-foudure  ,  f.  f.  efpece  d'é- 
tain* 

Clair  vaux  ,  ville  &  abbaye  de 

france  en  Champagne. 
Clair- voyance  ,  f.  f.  pénétration. 
Clair-voyant ,  ante ,  adj. 
Çlameçi  ,  ou  Clamecy  ,  ville  de 

jfrance  dans  le  NiYernois. 


Muhque  affez  groffier. 
Claquedent ,  f.  m.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'en  parlant  d'un  gueux* 
d'un  misérable.  C'eft  un  claque* 
dent* 

Claquement ,  f.  m. 
Claquemurer  ,  v.  a.  renfermer; 
Claque-oreille ,  f.  m.  forte  de  cha- 
peau. 

Claquer  ,  v.  n.  faire  du  bruit. 
Claquet,  V.  Cliquet. 
Claqueter  ,  v.  n.  il  exprime  la 

manière  de  crier  de  la  cigale. 
Clare ,  ville  d'Irlande. 
Clarification ,  f.  f. 
Clarifier ,  v*  a.  rendre  clair. 
Clarine ,  f.  f.  '"petite  clochette. 
Clariné  ,  adj.  t.  de  Blafon.  Il  le 

dit  des  animaux  qui  portent  une 

fonnette. 

Clarinette  ,  f.  f.  inftrument  dç 
Manque. 

Vij 
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Clariffune  >  f.  m.  tigre  d'honneur. 
Clarté  ,  f.  f.  éclat ,  lumière. 
JClas ,  f.  m.  Ton  des  cloches  qui 

fe  fait  quand  un  homme  eft 

mort.  Prononcez  Y  a  long  ,  fans 

faire  fentir  l\r. 
Çlaffe ,  f.  f.  rang  ,  ordre. 
jClaflique  >  adj.  il  n'elt  en  ufage 

qu'en  cette  phrafe  :  Auteur  ciaf- 

Jique. 

Clatir ,  ou  Glatir ,  t.*  de  Vénerie. 

Jolavaire ,  f.  m.  gardien  des  titres 
de  la  Chambre  des  Comptes. 

plaude ,  f.  m.  nom  propre  d'hom- 
me &  de  femme.  Il  n'y  a  que  le 
bas  peuple  qui  écrit  &  prononce 
Glande. 

plaveau ,  f.  m,  maladie  des  bre- 
bis ,  comparée  à  la  petite  vé- 
role. 

(Claveaux ,  f.  m.  plur.  pierres  qui 

ferment  les  voûtes. 
Clavelé,ée,  adj. 
plavelée  ,  f  f.  V.  Claveau. 
plaveûm  ,  f.  m.  initrument  de 

Mufique. 
Clavette ,  f.  f.  petite  cheville. 
^Clavicule  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
(Clavier ,  f.  m.  ce  font  les  touches 

de  l'orgue  ,  du  claveffin ,  de  la 

vielle  j  &:c. 

Çlaufe ,  f.  f.  article  d'un  acte. 

Çlaufoir ,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie. 

plauitral  >  aie ,  adj. 

Clayon ,  f.  m. 

fCiayonnage  ?  f.  m. 

Cléché  ,  éé,  adj.  t,  de  Elafon. 

<Clédonifme  ,  f.  m.  divination  qui 
fe  tire  des  paroles  que  l'on  pro- 
nonce. \ 

plefVGf. 

L'Académie  ,  Fur.  Dan.  Rich. 
Boudot  ,  &  prefque  tous  les 
Dictionnaires ,  &r  bons  Auteurs 
écrivent  de  la  forte.  Les  pré- 


tendus  réformateurs  de  l'ortho- 
graphe ont  cru  devoir  écrive 
clé  ,  parce  qu'on  ne  prononce 
pas  \  f  de  ce  mot.  Le  P.  Buf- 
iier  elt  de  ce  nombre  :  il  écrit 
clé  au  fîngulier,  &  çlées  pour 
clefs  a  j  pluriel.  Je  n'ai  cependant 
pas  encore  vu  rimer  ce  mor 
avec  vallées  ,  ou  autre  fem- 
blable.  iLe  P.  Joubert  écrit  clé 
au  fîngulier ,  &  clés  au  plur.  en 
quoi  il  ne  s'accorde  ni  avec  le 
plus  grand  nombre  des  Auteurs, 
ni  avec  le  P.  Bufler  fon  con- 
frère. 
Clémence ,  f.  f. 
Clément ,  ente,  adj, 
Clémentin  ,  ine ,  adj. 
Clenche  ,  f.  f.  t.  de  Serrurier.  Lo- 
quet d'une  porte. 
Çléomene ,  f.  m.  fameux  Athlète; 
Clepfydre ,  f.  f.  horloge  d  eau. 
Clérac ,  ville  de  france  dans  l'A? 
génois. 

Cléragre ,  t.  de  Fauconnerie. 
Clerc  ,  f.  m.  le  c  final  ne  fe  pror 
nonce  point. 

Clergé  ,  f.  m.  corps  des  Ecclér 
fîaitiques. 

Clergeot,  vieux  mot.  Petit  clerc» 
Çléri ,  petite  ville  de  france  près. 

d'Orléans. 
Clérical ,  aïe  ,  adj. 
Cléricalement ,  adv. 
Cléricature  ,  f.  f.  état  des  gens 

d'tfglife. 

Clermont ,  ville  de  france  &  ca- 
pitale de  l'Auvergne. 

Clermontois  ,  oife  ,  f.  m.  &  f. 

.qui  eft  de  Clermont. 

Cléromancie ,  f.  f.  forte  de  divi- 
nation qui  fe  fait  par  le  jet  des; 
dés. 

Clerval ,  ville  de  france  dans  la 
Franche-Comté, 
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<3eres ,  ville  du  cercle  de  Weft- 

phalie. 

Clidomancie ,  f.  f.  efpece  de  di- 
vination qui  fe  fait  par  les  clefs. 

Client ,  ente ,  f.  m.  &  f.  il  ne  fe 
dit  proprement  que  des  parties  à 
l'égard  de  leurs  Avocats. 

Çlientelle ,  f.  f.  prote&ion  que  les 
grands  Seigneurs  de  Rome  ac- 
cordoient  aux  pauvres  citoyens. 
Quoique  l'on  écrive  en  Latin 
clientela ,  l'ufage  veut  que  Ton 
écrivent  çlientelle  avec  deux  //. 

Clifoire ,  f.  f.  feringue  de  fureau. 

Clignement ,  f.  m.  mouvement  de 
la  paupière  de  l'oeil  qui  fe  ferme 
à  demi, 

Cligne-muiTette ,  ou  Climuffette , 

f.  f.  jeu  d'enfants. 
Cligner ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que  des 

yeux,  &  n'eit  d'ufageque  dans 

cette  phrafe  :  cligner  les  yeux* 
Clignotement ,  f.  m. 
Clignoter ,  v.  n.  mouvoir  fou-vent 

les  paupières. 

Clima&érique,adj.  de  tout  genre. 
Iln'eft  d'ufageque  dans  ces  phra- 
fes  :  An  climaÛèrique  ,  année 
climaftêrique.  On  ne  doit  pas 
écrire  ,  climat érique. 

Climat ,  f.  m.  t.  de  Géographie. 

Clin ,  f.  m.  il  ne  fe  dit  jamais  feul. 

Clincaille,  f./.  menue  marchan- 
dée de  fer  ou  de  cuivre. 

Clincaillcr ,  ère  ,  f.  m.  &  f. 

Clincaillerie ,  f.  f.  Quelques-uns 
écrivent  clinquaille ,  clinquail- 
Isr  ,  clinquaillerie. 

Clinche ,  f;  f.  t.  de  Serrurier.  C'eft 
le  morceau  de  fer  qui  fert  à  Je- 
ver  le  loquet. 

Clinquant ,  f.  m. 

Clio ,  f.  f.  une  des  neuf  Mufes  : 
Ellepréfide  à  Thiftoire. 
Ç%aart ,  C  m.  foc*  de  pierce 


C  Lf) 

f  excellente  pour  bâtir. 
Clique ,  f.  f.  fociécé  de  gens  qui 
cabalent. 

Cliquet ,  ou  Claquet  de  moulin  » 

f.  m.  il  fert  à  faire  écouler  le 

grain  dans  la  trémie. 
Cliqueter  ,  v.  n.  faire  un  bruit 

continuel  comme  un  cliquet. 
Cliquetis  ,  f.  m,  bruit  des  armes. 
Cliquette  ,  f.  f.  inllrument  fait  de 

deux  morceaux  de  bois.. 
Cliqueur  ,  f.  m.  filou  ,  bretteu*. 
Cliffc ,  f.  f.  claie  faite  d'ofier. 
Ciifsé ,  ée ,  adj. 
ClifTer ,  v.  a. 

ClifTon,  petite  ville  de  franre  dans 
la  Haute-Bretagne, 

Cliver  un  diamant ,  u  de^  Lapi^ 
daire.  '  . 

Cloaque  ,  f.  f.  conduit  fait  dç 
pierre  &  voûté.  Ce  mot  ligni- 
fie auffi  par  extenfion ,  tout  lieu 
puant. 

Cloche ,  f.  f. 

Cloche ,  f.  f.  ultenfile  de  jardin» 
&  de  cuifînes. 

Clochement  ,  f.  m.  l'aftion  de 
boiter. 

Clochepied,  efpece  d'étolfe. 
à  Clochepied  ,  adv,  en  fautant 

fur  un  feul  pied. 
Clocher ,  f.  m. 
Clocher ,  v.  n.  boiter. 
Clocheton ,  f.  m.  petit  clocher. 
Clochette  ,  f.  f.  petite  cloche. 
Clochettes ,  f.  f.  plur.  r.  d'Archk 

te£te. 

Cloifon ,  f.f.  féparation  faite  avec 
des  ai  s. 

Cloifonnage ,  {'.  m. 
Cloifonné ,  ée,  adj. 
Cloître ,  f.  m. 
Cloîtré ,  éc ,  adj. 
Cloîtrer  ,  v.  a,  renfermer  quel* 
qu'ua  4ans  un  cloître. 
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Cloîtrier,f.  m. 

Clopin ,  clopant ,  expreflîon  pro- 
verbiale, il  eil  du  ftyle  familier. 

Clopiner,  v.  n.  marcher  diffici- 
lement. 

Cloporte ,  f.  m.  infe&c. 

Clorre  ,  v.  a.  fermer. 

Je  clos  ,  tu  clos ,  il  clôt.  J'ai 
clos,  &:c.  Je  clorraî,  tu  clor- 
ras  il  clorra  :  nous  clorrons  , 
vous  clorrez,  ils  clorront.  Im- 
pérat.  Clos.  L'Académie  f  dit 
que  ce  verbe  ell  peu  ufité  & 
très-irrégulier  :  ce  qui  eft  véri- 
table. 

Clos ,  f.  m.  enceinte  de  murailles. 
Clos ,  ofe ,  adj.  fermé. 
Clofeau ,  f.  m  pecit  jardin  de  pay- 
fan. 

Cloferie  ,  f.  f.  petite  métairie. 
ClofTement ,  f.  m.  le  cri  naturel 
de  la  poule. 

Cloffer  ,  v.  n.  crier  comme  les 
poules. 

Clotho ,  f.  f.  une  des  Parques. 
Clôtoir ,  f.  m.  outil  de  Vannier. 
Clôture ,  f.  f. 
Clôturier  ,  f.  m.  Vannier. 
Clou  ,  f.  m.  au  plur.  clous. 
Clou  de  Girofle ,  f.  m. 
Cloué  ,  ée  ,  adj. 
Clouer  v.  a. 

Clouere ,  f.  f.  petite  enclume. 
Clouter  ,  v.  a  garnir  de  clous. 
Clouterie ,  f.  f. 
Cloutier ,  iere ,  f.  m.  &  f. 
Clouviere  ,  ou  Cloutiere  ,  f.  f. 

Moule  fervant  aux  cloutiers. 
Cluny  ,  petite  ville ,  &  célèbre 

Abbaye  de  France  dans  le  Mâ- 

connois. 

Clufc ,  t.  de  Fauconnerie. 
Ja  Clufe  ,  ville  de  Savoie. 


COA" 

Clyftere  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Ce  mot  vient  du  Grec  que  les 
Latins  ont  imité  en  écrivant 
Clyfter.  Ainfi  Richelet  a  tort 
d'écrire  cliftere  en  François ,  & 
clifterium  en  Latin ,  n'ayant  au- 
cun droit  de  réformer  l'ortho- 
graphe de  ces  deux  langues 

Co-accufé  ,  f.  m.  aceufé'  avec 
un ,  ou  plufîeurs  autres. 

Coactif ,  ive  ,  ad),  qui  contraint. 

Coadjuteur  ,  trice  ,  f.  m.  &  f. 

Coadjutorerie,  f.  f. 

Coagis,  t.  de  Négociant  du  Le- 
vant ,  qui  fignifie  commiffion- 
naire. 

Coagulation  ,  f.  f.  épaifMcment 
qui  arrive  à  un  corps  liquide. 

Coagulé  ,  ée ,  adj. 

Coaguler  ,  v.  a.  rendre  épais. 

Coaille  ,  ou  quoaillc,  f.  f.  laine 
la  plus  groïïiere  de  la  brebis. 

Coailler ,  t.  de  chaiTe. 

Coaflement,  f.  m.  cri  des  gre- 
nouilles. 

CoaflTer  ,  v.  n.  crier  cor  rime  les 
grenouilles. 

Cobe,  t.  de  Marine. 

Coblentz  ,  ville  du  cercle  électo- 
ral de  Trêves. 

Cobourg ,  ville  de  Franconie. 
Co-bourgeois  ,  t.  de  commerce 
de  mer. 

CobrhTo  ,  nom  qu'on  donne  à  la 
mine  d'argent  au  Pérou. 
Coc  ,  V.  Coq. 

Cocagne  ,  f.  f.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  :  Pays  de 
Cocagne.  Fertile  &  abondant. 

Cocarde ,  f.  f. 

Cocafle  ,  adj.  il  fe  dit  d'une  per- 
fonne  capneieufe.  C'eft  un  mot 
bas. 


Ciymene  ,  f.  f.  nymphe.  Fille  ddCocatrix,  f.  m.  forte  de  bafîlic. 
l'Océan.  iCoccigrues ,  ou  Çoque%rues,f.f. 
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$ur.  bagatelles ,  niaiférîes? 
Çoccus,f.m.efpecede  chêne  verd. 
Coche ,  f.  m.  voiture  publique. 
Coche,  f.  f.  entaillure  faite  en 
un  corps  folide. 

Coché  ,  ée  ,  adj.  t.  de  Peintre. 

Qui  eft  fait  en  coche. 
Cocheim ,  ville  de  Télectorat  de 

Trêves. 

Cochemare ,  V.  Cauchemar. 
Cochenille ,  f.  f.  graine  dont  on 

fe  fert  pour  teindre  en  écarlate. 
Cocher  ,f.  m. 
Cocher  ,  v.  a.  la  première  fylla- 

be  eft  longue.  Il  le  dit  des  cocqs 

qui  couvrent  les  poules. 
Cochet ,  f.  m.  petit  coq. 
Cochevis,  f.  m.-efpece  d'àlouctte. 
Cochinchine,  royaume  dans  les 

Indes 

Cochois  »  outil  de  Cirier. 
Cochon ,  f.  m. 

Cochonnée  ,  £  f.  portée  d'une 
truie. 

Cochonner  >  v.  n.  il  ne  fe  dit  que 
dune  truie. 

Cochonnerie  ,  f.  f.  faleté. 
Cochonnet ,  f.  m.  boule  à  douze 
faces  marquées  de  chiffre. 
Coco ,  f.  m.  fruit  du  cocotier. 
Cocon ,  ou  Coucon ,  f.  m.  coque 
dans  laquelle  fe  métamorphofe 
le  ver  à  foie. 
Cocotier ,  C  m.  arbre. 
Co&ion ,  f.  f.  il  fe  dit  proprement 
de  la  digeftion  des  viandes  dans 
l'eftomac. 
I  Cocu ,  Cm.  t.  de  dérifion. 
ï  Cocuage ,  f.  m.  t.  de  dérilion. 
f  Cocuiier  >  v.  a. 
Cocyte ,  f.  m.  nom  de  Fleuve. 
Code ,  f.  m.  recueil  de  Loix. 
Codiciilaire  ,  adj.  de  tout  genre. 
Codicille  ,  f.  m.  addition  à  un 
Kftamenw 


Si 


Coaille  j  f.  m.  t.  du  jeu  de  qua<* 

drille. 

Co-donataire  ,  adj.  m.  &  f.  t.  de 
Jurifprudence. 
Coèffe,f.f. 
Coeffé ,  ée ,  adj. 
CoëfFer,  v.  a. 

CoëfFeur  ,  eufe ,  f*  m.  &  £ 
Coëffure ,  f.  f. 

Coégal ,  aie ,  adj.  t.  de  Théolo- 
gie. 

Çœnobiarque  >  f.  m.  on  peut 
écrire  Cènobiarque.  Supérieur 
d'un  monaftere. 

Çoenobite ,  f.  m.  on  peut  écrire 
Cénobite.  Sorte  de  Religieux* 

Çœnobitique ,  adj.de  tout  genre. 
On  peut  écrire  Cénobitiqut. 

Coesfeld ,  ville  de  Weftphalie. 

Coéternei ,  elle ,  adj. 

Co-Évêque,  f.  m.  évêque  avec 
un  autre. 

Coevorden ,  ville  des  Provinces* 
Unies. 

Cœur,  f.  m. 

Coeuvre ,  ville  de  france  dans  le 

Soiflbnnois.  , 
Coffin ,  f.  m.  petite  corbeille. 
Coffiner ,  v.  a.  t.  de  Menuifîer.  Il 

ne  fe  dit  qu'avec  le  pronom 

perfonnel.  Se  courber. 
Coffre ,  C  m. 
Coffré  ,  ée  ,  adj. 
Coffrer ,  v.  a.  il  eft  du  ftyle  fa- 

milier.  Mettre  en  prifon. 
Coffret ,  f.  m. 

CofFretier  ,  f.  m.  qui  fait  ou  qui 

vend  des  coffres. 
Cogmoria  >  mouffeline  des  Indes 

Orientales. 

Cognac  ,  ville  de  france  dans 
l'Angoumois. 

Cognaflfe  ,  f.  f.  coin  fauvage* 
Cogiiaffier ,  f.  m.  arbre. 
Cognée ,  f.  £ 
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Çogne-fStu.  On  appelle  aînfi  pro- 
verbialement &  battement  celui 

•  qui  fe  donne  bien  de  la  peine 
pour  ne  rien  faire. 

Cogner ,  v.  a.  frapper  ,  heurter. 
Cognet  >  f.  m,  t<  de  fabrique  de 
tabac. 

Cogni ,  ville  de  Turquie  en  A(îe. 
Gognoir  ,  f.  m.  outil  d'Impri- 

♦  rneur. 

Cohabitation ,  f.  f. 

Cohabiter ,  v.  n.  demeurer  avec 
quelqu'un» 

Cohérence,  f.  f.  liaifon entre  les 
parties  <i*un  difeours. 

Cohéritier  ,  ère ,  f.  m.  &  f. 

Cohéîion  ,  f.  f.  ion&ion  de  deux 
chofes  enfemble. 

Cehobation  ,  f.  f.  diftillation  réi- 
térée d'une  même  liqueur, 

Gohober ,  v.  a.  t.  d«  Chymie* 

Cohorte ,  f.  f. 

Cohue ,  f.  f. 

Coi ,  coie  ,  adj.  tranquille.  Il  n'eft 
d'ufage  qu'en  ces  parafes  :  Se  te- 
'-  nir  coi ,  demeurer  coi v 
Coimbre  ,  ville  de  Portugal* 
Çoiment ,  adv.  il  eft  vieux, 
fcoin ,  f.  m.  angle. 
Coin  ,  f,  m.  pièce  de  fer  ou  de 

bois.  m      ,   ^ ,  ' 

Coïncidence ,  f.  f,  t.  de  Géomé- 
trie. 

Coincy ,  ville  de  france  dans  le 

Soifformois.  . 
Coing ,  ou  Coin ,  f.  m.  fruit  du 

coignaiher.  f    „  . 

Coïon  ,  f.  m,  lâche.  Il  eft  du 

ftyle  libre  &:  familier. 
Coïonner ,  v.  a. 
Coïônnerie ,  f.  f.  . 
Coire,  ou  Coira,  ville  capitale 

des  Grifons. 
Coït >  f.  m.  Accouplement. 
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Ménage  ,    &icod  ,  Mofiet  j 
Baudoin  ,  Fur.  Dan.  Rkh.  & 
Joubert  écrivent  de  la  forte  : 
'  l'Académie    écrit  couette  ou 
coite. 

Col ,  ou  Cou" ,  f.  m.  Acadé 

On  ne  prononce  plus  le  pre- 
mier que  dans  quelques  façons 
de  parler  ironiques  &  peu  ufî- 
tées ,  comme  celle-ci  du  Poëme 
de  Cartouche  : 

Lorfque  pour  cèrtttin  vol 
Mon  malheureux  papa  fut  pendu 
par  fan  col. 
L  ufage  véit  qu'on  écrive  & 
qu'on  prononce  aujourd'hui  cou , 
comme  fou  pour  fol  :  mais  il 
ne  faut  pas  écrire  voit  avec  un 
n  circonflexe, 

Colachcm  ,  f.  m*,  înftrament  <te 

Mufîque  fort  commun  eh  Italie^ 
Colann ,  f.  m.  t.  à* Archite&ute. 
Colas ,  f.  m.  nom  qu'on  donne 

aux  corbeaux  nourris  dans  unô 

maifon.  .....  . 

Colature  ,  f.  £  t.  de  Pharmacie. 
Colberg ,  ville  dans  la  Poméra* 

uie. 

Cokhefter ,  ville  d'  Angleterre. 

Colchide.,  royaume  d  A(îe  9  re- 
nommé par  (a  foifon  d'Or. 

Col:d'  Agnelle  $  paffage  de  France 
en  Italie ,  qui  conduit  de  Goil- 
Jeltre  à  Château-Dauphin. 

le  Coi-d'Argentiere  ,  paffage  de 
France  en  Italie ,  entre  le  mar- 
quifat  de  Saluces  &  le  Comté 
de  Nice. 

Col-de-Limon,  paffage  des  Alpes > 
qui  conduit  cte  Sofpelle  à  Coni. 
le  Oeî-dc-Tende ,  paflfase  des  Al- 
pes entre  le  Piémont  &  Te  Comté 
de  Nice. 


Coite,  f.  f.  on  dit  mieux  Ht  de  jcolégataire ,  f.  m.  t.  de  Droit. 

Colera 
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Coiera-morbus  *  f.  m.  mot  em- 
prunté du  Latin  pour  iîgnifier 
un  épancheraient  de  bile  fubit  : 
on  l'appelle  autrement  Trouffe- 
ga/ant. 

Colère ,  f.  f.  émotion  de  Pame* 
Coleret,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Colérique ,  adj.  de  tout  genre. 
Colifichet ,  f.  m.  bagatelle. 
Colimaçon  ,  f.  m»  t.  Populaire. 
Colimb ,  Colimbe  ;  ou  Colin ,  f. 

m.  efpece  d'oifeau  commun  en 

France. 

Colin-maillard,  f.  m.  jeu  d'en- 
fants. 

Colioure  j  ville  de  france  dans  le 
RouflUlon. 

Colique ,  f.  f.  maladie. 
Coiisée  ,  f.  m.  amphithéâtre. 
Collabefcence ,  f.  f.  abaiftement. 
Collatéral ,  aie  ,  adj. 
Collateur ,  f.  m; 

Cpllatif  i  ive ,  adj.  il .  ne  fe  dit 
qu'en  matières  bénéficiâtes; 
Collation  ,f.  f. 
Coliationné  »  ée ,  adj; 
Çollationner  >  v.  a. 
Colle  ,  f.  f . 

Colle,  ville  dé  Tofcànè; 
Collé  î  ée ,  adj. 

CoUsâe  ,  f.  f.  levée  des  tailles, 
ou  autres  impofitions. 

Colledcur*  f.  m. 

Collectif,  ive ,  adj. t.  de  Gram- 
maire. 

Collection ,  f.  f.  recueil 
Collectivement ,  adv.  il  n'eff  en 
ufage  que  dans  la  logique. 
Collège,  f.  m. 

Collégial,  aie,  adj.  il  neft  guè- 
re en  d'ufage  qu'au  féminin. 

Collégien  ,  f.  m.  t.  provincial. 
Ecolier  du  collège. 

Collègue ,  f.  m. 

Coller,  v.  a. 


cô  c  tti 

Colferage ,  f.  m.  c'eft  un  droit  fur 
le  vin. 

Collerette,  f.  m.  forte  d'ajufte» 
ment  de  femme. 
Collet ,  f.  m. 
Colleter,  v.  a. 

Colletin ,  f.  m.  pourpoint  fans 
manches. 
Collier  ,  f,  m. 

Colliger  ±  v.  a.  recueillir  ,  ramai? 
fer. 

Colirte  ;  f.  f;  émirience. 
Collioure  ,  f.  £  ville  de  france  éii 
Roufiillon. 
Collifion,  f;  f.choc  de  deux  corps; 
Coliocation  ,  f.  f.  t.  de  Pratique; 
Colloden ,  lieu  dVÉcoffe  connu 
par  la  Bataille  du  17.  Avril 
1746. 

Colloque  ,  f.  m;  conférence; 
Colloqué  ,  ée ,  adj. 
Colloquer ,  v.  a.  placer. 
Colluder ,  v.  n.  t.  de  Palais; 
Collufion  i  f.  f. 

Collutoire  *  adj.  de  tout  genre ,  tV 

de  Pratique. 
Collufoirement  ;  àdv; 
Collyre ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Colmar  ,  ville  de  la  Haute-Ak  - 

face. 

Colmars  ;  petite  ville  de  france 
en  Provence. 

Cologne  ,  ville  du  cercle  Éle&o-; 
rai  de  Cologne. 

Colombage ,  f.  m.  t;  de  Charpen- 
terie. 

Colombe, f.  f.  femelle  du  pigeon. 
Çolombeau  ,  .f.  m.  pigeon. 
Colombier ,  f.  m. 
Golombin  ,  ine ,  adj.  efpece  de 

couleur  de  gris  de  lin. 
Colomiérs ,  ville  de  france  dans 

la  Brie.. 
Colon  ,  f.  m.  fermier. 
Colon ,  f»  m.  t.  d'Anatonrie* 


uigi 
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Çolonage,  f.  in.  exploitation  d'un 
colon. 
*  Colonel,  f.  m. 

Colonelle ,  f.  f.  Compagnie  Colo- 
nelle. 

Colonie,  f.  f.  peuplade. 

Colonnade,  f.  r. 

Colonne  ,  f.  f,  pilier  rond. 

Colophane ,  f.  fV  réfine. 

Coloquinte  ,  f.  f.  plante. 

Colorant?  ante,  adj.  qui  donne 
la  couleur. 

Coloré ,  ée  ,  adj. 

Colorer ,  v.  a.  donner  la  cou- 
leur ,  déguifer ,  excufer. 

Colorier  ,  v.  a.  employer  des 
couleurs  dans  un  tableau. 

Coloris ,  f.  m.  mélange  &,  appli- 
cation des  couleurs. 

Colorifation ,  f.  f.  t.  de  Chymie 
&  de  Peinture. 

Colorifte ,  f.  m.  t.  de  Peinture. 

Coloflal,  aie,  adj. 

Coloffc ,  f.  m.  figure  de  grandeur 
démefurée. 

Coloftre,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Colporter ,  v.  a.  t.  de  Police. 

Colporteur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 

Cpitie ,  f.  f.  t.  de  Charpentier. 

Colure ,  f.  m.  t.  d' Agronomie. 

Coluvrée ,  f.  f.  plante  bonne  con- 
tre rhydrbpifie. 

Combat ,  f.  m. 

Combattant ,  f.  m. 

Combattre,  v.  a. 

L'Académie,  Furet.  Danet  , 
Joubert  &  Boudot  écrivent  com- 
battre. Cet  ufagè  paroît  confor- 
me à  Tétymologie ,  car  battre  , 
vient  du  verbe  Latin  battere , 
qu'on  a  dit  par  contraction  .pour 
batuere ,  &  cnii  fe  trouve  dans 
les  continuions  de  Charlema- 
gnc.  Suétone  emploie  batuere 
pour  fugnare ,  dans  la  vie  de 
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Caligula.  Batuere  fe  trouve  aufll 
dans  Plaute  in  Cafina. 
Combattu ,  ue  ,  adj. 

Voyez  la  remarque  du  mot 
■Abat-vent. 

Combe,  f.  m.  mefure  de  grain  en 
Angleterre. 

Combien,  adv.  de  quantité. 
Combinaifon ,  f.  f. 
Combiné ,  ée ,  adj. 
Combiner,  v.  a. 
Comble,  f.  m. 
Comblé,  ée,  adj. 
Combleau ,  t.  d'Artillerie. 
Combler ,  v.  a.  remplir. 
Comblette  ,  f.  f.  t.  de  ChalTe. 
Combourgeois  ,  f.  m.  t.  de  Ma- 
rine. 

Combraille  ,  pays  de  france  dans 
la  Baffe-Auvergne. 

Combriere  ,  f.  f  .  t.  de  Marine. 

Combuger  ,  v.  a.  remplir  d'eau 
des  futailles  pour  les  éprouver. 

Combuftible,  adj.  de  tout  gen- 
re. 

Combuftion ,  f.  f.  ce  mot  fîgnifie 
proprement  un  grand  dé/ordre. 

Corne ,  ville  du  Milanez. 

Comédie,  f.  f. 

Comédien  ,  enne ,  f.  m.  8c  f. 

Comète,  f.  f.  corps  lumineux. 

Comices,  f.  m.  plur.  aflëmblée 
du  peuple  romain  dans  le  champ 
de  Mars. 

Comines,  petite  ville  de  Flan- 
dre. 

Cominge ,  f.  f.  forte  de  bombe. 
Comingeois  ,  pays  de  france  en 
Gafcogne. 

Cominges,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Comique,f.m.&  adj.  de  tout  genre. 
Comiquement ,  adv. 
Comité ,  f.  m.  officier  de  Galère. 
Comité ,  t.  pris  des  Anglois.  Il 
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Vient  du  Latin  comitta ,  &  fi-' 
gnifie  affemblée  de  Commiffai- 
res. 

Comitial ,  adj.  m.  épileptique. 
Comitive  >  adj.  f.  il  n'elt  d'ufage 

qu'avec  le  fubftantif  Xobletfe. 
Comma  ,  f.  m.  t.  de  Mufique  & 
de  Ponctuation. 

MM.  de  l'Académie  dans  le 
Di&ion.  des  Arts  difent  que  ce| 
mot  vient  du  Grec  qui  ngnifie 
feco  ,  je  coupe.  Or  il  eft  cer- 
tain que  de  toutes  les  ponctua- 
tions il  n'y  en  a  point  de  plus 
forte  que  les  deux  points  pourj 
couper  le  fens  dune  phrafe.  Il 
faut  donc  conclure  cuie  les  deux 
points  méritent  mieux  d'être 
nommés  comma  ,  que  le  point 
&  la  virgule  qui  ont  moins  de 
force  y  &  qui  malgré  le  fenti- 
irient  de  Richelet  &  de  Martin 
Fertel,  font  nommés  petit  que 
par  tous  les  Imprimeurs ,  parce 
qu'ils  fervent  effectivement  à 
abréger  cette  particule  Latine . 
quand  elle  lignifie  &  :  comme 
on  en  peut  juger  par  ces  exem- 
ples :  lilaq\  hominefq; ,  Deofq;  , 
&  femblables.  Que  M.  Fertel 
détruife  ces  raifons ,  &  pour  lors 
je  croirai  quq  le  point  &  la  vir- 
gule fe  doivent  nommer  comma 
plutôt  qa$  petit  que. 
Commandant  •  ante  >  adj. 
Commande ,  f.  f.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  cette  façon  de  parler  ad- 
verbiale :  De  commande. 
Commandé  ,  ée  ,  adj,  ' 
Commandement»  f.  m. 
Commander ,  v.  a, 
Commanderie ,  f.  f.  Acad.  efpece 
de  bénéfice  dépendant  d'un  Or- 
dre Militaire. 

Commandeur ,  £  m.  qui  a  une 


Commanderie. 

11  y  en  a  qui  écrivent  ces  deux 
mots  par  un  e  ,  parce  qu'ils 
viennent  du  Latin  commendare  , 
qui  fignifie  confier.  Du  Congé 
confirme  ce  fentiment  quand  il 
dit  ,  commenda  eft  depofitum. 
Mais  l'Académie  les  écrit  avet 
un  a  ,  &  cette  Ortographe  doit 
être  préférée.  ' 
Comme,  adv. 

Commémoraifon ,  £  f.  t.  à'É glife. 
Commémoratif ,  adj. 
Commémoration ,  £  f.  fouvenirv 
Commençant»  Cm. 
Commencé ,  ée  ,  adj. 
Commencement  ,  f.  m. 
Commencer  >  v.  a. 
Commendatairc ,  adj.  Abbécon> 

mendataire.  * 
Commende ,  £  f.  Abbaye  en  corn- 

mende. 

Commenditaire ,  ou  Commandé 
taire,  f.  m.  celui  qui  a  une  corn- 
mendite. 

Commendite ,  du  commandite  * 
f.  f.  t.  de  Négoce. 

Commehfal  adj.  ce  mot  fe  dit 
proprement  de  ceux  qui  man- 
gent à  même  table  >  mais  il  n'elt 
guère  d'ufage  qu'en  parlant  des 
Officiers  de  la  maifon  du  Roi. 

Commenfrirabilité  ,  f.  f.  t.  de 
Géométrie. 

Commenfurable, adj.de  tout  gen- 
re y  t.  de  Géométrie. 
Comment ,  adv. 

Commentaire ,  £  m.  explication 
d'une  chofè  qui  n'eft  pas  claire» 

Commentateur,  trice ,  C  m.  &  f. 

Commenté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj» 

Commenter ,  v.  a. 

Commer ,  v.  n.  faire  des  com- 
paraifons.  Il  eft  du  ftyle  le  plus 
familier 
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Commerçable,  adj,  de  tout  genre. 
Commerçant,  f.  m. 
Commerce,  f.  m. 
Commercer ,  v.  n. 
Commerci ,  ville  de  Lorraine. 
Commère,  f.  f. 

Commettant ,  ante ,  f.  m.  &  f. 
Commettre ,  v.  a.  U  fe  conjugue 

comme  mettre. 
Comminatoire  ,  açlj  de  tout  gen- 
re, t.  de  Pratique. 
Comminer ,  v.  n.  il  fe  dit  des 

cenfures  comminatoires. 
Commis  ,  f.  m.  qui  a  un  emploi. 
Commis,  ife,  adj. 
CoîWnife ,  f.  f.  t.  qui  n'eil  d'ufage 

qu'en  matière  féodale. 
Commisération,  f.f.  pitié. 
Commiffaire ,  f.  m.  préposé. 
Commiffariat ,  f.  m.  bureau  de 

commiflaires. 
CommilTion,  f.  f. 
Çommiflionnaire ,  C  m.  51  n*eft 

guère  d'ufage  qu'en  matière  de 

négoce. 

Commifïure ,  f.  f.  t.  d*  Archite&u- 
re.  Un  joint. 

Committimus ,  f.  m.  t.  de  Chan- 
cellerie. 

Committitur,f.  m.  t.  de  Formule. 
Commodat ,  f.  m.  t.  de  Jurifpru- 

dençe.  Prêt  gratuit. 
Commodataire ,  f.  m.  &  f.  celui 

ou  celle  qui  a  reçu  le  prêt. 
Commode,  f.  f.  meuble. 
Commode  adj.  de  tout  genre. 
Commodément,  adv. 
Commodité  ,  f.  f. 
Commotion ,  f;  f.  t.  de  Médecine. 
Commué  ,  ée,  adj.. 
Çommuer ,  v.  a,  il  n'eft  guère 

d'ufage  qu'en  cette  phrafe  :  Corn- 

muer  la  peine  >  la  changer* 
Commun  ,  une ,  adj. 
Communal ,  adj.  t.  de  Coutume. 


COM 

Communalifte ,  £  m.  membre  it 
certaine  fociété. 

Communauté ,  f,  f. 

Communaux,  f.  nu  plur.  t.  dfc 
Coutume. 

Commune,  f,  f.  le  menu  peuple. 

Communément ,  adv. 

Communiant,  ante,  adj, 

Communicabilité ,  f.  f. 

Communicable ,  adj.  de  tout  gen- 
re. 

Commurîicatif ,  ive,  adj.  le  mai 
.  efl  plus  communicatif  que  le  bien 

Cet  homme  efi  communicatif* 
Communication,  f.  f. 
Communié. ée,  adj. 
Communier,  v.  n. 
Communion,  f.  f. 
Communiqué  ,  ée  ,  adj. 
Communiquer ,  v.  a. 
Commutatif ,  ive  ,  adj.  il  n'eft 

d'ufage  qu'encette  phrafe:  Jufti- 

ce  commutative. 
Commutation ,  f.  f.  il  n'eft  en 

ufage  qu'en  cette  phrafe  ,  qui 

fe  dit  en  matière  criminelle  : 

Commutation  de  peine  ,  change» 

ment* 

Comore ,  ville  de  Hongrie. 
Compacte ,  adj.  de  tout  genre , 

t.  Dogmatique.  Strré ,  qui  a  peu 

de  pores. 
Compagne ,  û  f. 
Compagnie,  f.  f. 
Compagnon ,  f.  m. 
Comparable ,  adj.  de  tout  genre, 
Çomparaifon ,  f.  f.  parallèle. 
Comparant ,  ante  ,  adj.  t.  de  Pra- 

rique. 

Comparatif,  ive,  adj.  t.  de  Gram-. 
maire. 

Comparativement ,  adv. 
Comparé  ,  ée ,  adj. 
Comparer ,  v.  a. 
Comparoir ,  y.  n.  t.  de  Palais  qui 
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D*cft  d'ufage  que  dans  ces  phra~]  un  Château  Royal  près  Senlis. 
affignê  à  comparoir  >|  Compilateur ,  f.  m. 

Compilation ,  f.  f.  recueil. 
Compiler  ,  v.  a*  ramaflfer  ce  qui 
a  été  écrit  &  pensé  par  d'autres, 
Complaignant  ,  ante  ,  adj.  t.  de 
Pratique. 

Complaindre ,  v.  n. 
Complainte  >  f.  f.  t.  de  Pratique. 
Complaire ,    n.  fe  rendre  agréa- 
ble à  quelqu'un» 

Çomplaifance  ,  f.  f.  condefeen^ 
dance. 

Complaifant ,  ante ,  adj. 
Comptant ,  f.  m. 

Complanter,  v.à.t.  d'Agriculture, 
Complément ,  f.  m.  ce  qui  ache- 
vé un  nombre  ou  une  mefure. 
Complet,  complète,  ou  complet- 
te»  adj.  achevé. 

Beaucoup  d'Auteurs  doublent 
la  lettre  t  au  féminin.  L'Acadé- 
mie ne  la  double  pas. 
Complètement ,  f.  &  adv. 
Compléter,  v.  a,  parfaire.  Il  nç 
faut  qu'un  t ,  en  (uppofant  mê- 
me qu'on  doit  écrire  le  féminin 
comphtte  avec  deux  fr.  Le  verbé 
eft  formé  du  mafeulin. 
Complexe,  adj.  composé. 
Complexion ,  f.  f.  difpofîtion  na- 
turelle du  corps.  On  ne  mec 
point  d'accent  aigu  fur  Ye  fuivt 
de  Yx  ,  parce  qu'en  ce  lieu  il 
ne  peut  être  prononcé  autre- 
ment. 

Complexionné ,  ée ,  adj.  Ce  mot 
n'a  guère  d'ufage  que  parmi  les 
Médecins. 

Complication ,  f.  f. 
Complice ,  adj.  de  tout  genre.  H 
eftaumfubftantif. 
Complicité  ,  f.  f. 
Complies  ,  f  f.  plur. 

Compliment  >  f.  m. 


fes  : 

recevoir  une  ajjignttion  à  compa- 
roir. 

Comparaître ,  y.  n.  t.  de  Palais, 

Compartageant  ,  adj.  t.  de  Pa- 
lais, On  dit  plus  ordinairement 
copartageant. 

Compartiment ,  f,  m. 

Compartir ,  v.  a. 

Comparateur  ,  f.  m.  t.  de  Pa- 
lais. 

Comparution ,  f.  f.  t.  de  Palais* 
Compas ,  f.  m. 

Compafsé ,  ée ,  part,  paf»  &  *dj. 
Comparer ,  v.  a. 
Compaflion  ,  f.  f.  pitié. 
Compatibilité ,  f.  f.  convenance , 
accord. 

Compatible  ,  adj.  de  tout  gen- 
re. 

Compatir ,  v.  n.  s'accorder. 
CompatifTant ,  ante ,  part,  il  eft 
aufli  adj. 

Compatriote  ,  f.  de  tout  genre. 
Compenfation  ,  f.f. 
Compensé  ,  ée  ,  part.  paf.  & 
adj. 

Compenfer ,  v.  *• 
Compérage ,  f.  m. 
Compère ,  f.  m. 

Compétemmcnt ,  adv.  11  eft  de 
peu  d'ufage. 

Compétence,  f.f.  droit  de  con- 
noître  &  de  juger  d'une  affai- 
re. 

Compétent  ,  ente  ,  adj.  portion 
compétente ,  âge  compétent ,  Ju- 
ge compétent.  • 

Compéter ,  v.  n.  t.  de  Pratique 
qui  n'eft  en  ufage  que  dans  cette 
phrafe:  ce  qui  lui  peut  cçmpéter, 
appartenir. 

Compétiteur ,  f.  m.  concurrent. 
Çompiegne,  ville  de  fcance  ayee 
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Complimentaire ,  f.  m. 
Complimenté ,  ée  ,  adj. 
Complimenter ,  v.  a. 
Complimenteur ,  eufe ,  f.  m.  8c  f. 
Compliqué ,  ée  ,  adj. 
Complot ,  f.  m. 
Comploter ,  v,  a. 
Componction*,  f.  f. 
Componé  ,  ée ,  adj.  t.  de  Bla- 
fon. 

Comportement ,  f.  m.  il  vieillit. 
Comporter ,  fe  comporter ,  v.  n. 
paf. 

Composé,  ée,  adj.  il  s'emploie 
auffi  fubftantivement. 
Compofer ,  v.  a. 

Compolîte ,  adj.  de  tout  genre , 
t.  d'Architecture. 

Compofîteur  ,  f.  m.  t.  d'Impri- 
merie* 

Compofîtion ,  f.  f. 
Compoftelle ,  ville ,  d'Efpagne  en 
Galice. 

Compofteur.  f. m.  t. d'Imprimé- 
rie. 

Compotateur ,  f.  m.  compagnon 
de  bouteille. 

Compote  ,  f.  f.  la  pénultième  eft 
brève. 

Compréhenfible ,  adj.  m.  &  f. 

Çompréhcnfion ,  f.  f. 

Comprendre,  v.  a.  il  fe  conju- 
gue comme  prendre* 

y  Compris ,  non  Compris ,  efpe- 
ce  de  formule. 

Comprcffe ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 

Compreûlbilité,f.  m.  qualité  d'un 
corps  qui  fe  peut  compri- 
mer. 

Compreflible ,  adj.  m.  &  f. 
Compreflion  ,  f.  f. 
Comprimé ,  ée  ,  adj. 
Comprimer ,  v.  a. 
Compris ,  i{e ,  adj. 
Compromettre ,  v.  n.  &  a.  il  fe 


COMt 

|  conjugue  comme  promWre.  Fafc 
re  un  compromis. 
Compromis ,  ife ,  adj. 

Compromis ,  f.  m.  a&e  par  le- 
quel on  remet  à  des  arbitres  la 
décifion  d'un  différent. 

Compromi(faire ,  f.  m. 

Comprovincial ,  adj. 

Comptable,  adj.  de  tout  genre. 
Il  s'emploie  auffi  fubftantive- 
ment. Qui  doit  rendre  compte. 

Comptant ,  adj.  m. 

Compte,  f.  m. calcul. 

Compté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Compter ,  v.  a.  on  ne  prononce 
point  le  p  ni  dans  ce  verbe ,  ni 
dans  fes  dérivés. 

Compteur ,  f.  m. 

Comptoir ,  f.  m. 

Compulfer  ,  v.  a.  obliger  une 
perfonne  publique  à  délivrer  un 
ac"te  dont  elle  a  la  minute. 

Compulfeur ,  f.  m. 

Compulfoire  ,  f.  m.  lettres  de 
Chancellerie  ,  qui  obligent  les 
perfonnes  publiques  à  délivrer 
aux  parties  les  actes  dont  elles 
ont  befoin. 

Comput ,  f.  m.  t.  de  Chronolo- 
gie. Supputation  des  temps  qui 
fervent  à  régler  le  Calendrier. 

Computifte  ,  f.  ,m.  qui  travaille 
au  comput. 

Comtal ,  aie ,  adj.  qui  appartient 
à  un  Comte. 

Comtat  ,  f.  ,m.  c'eft  l'État  d'A- 
vignon. 
Comte ,  f.  m. 

Comté  ,  f.  ni.  titre  d'une  terre* 
Comteffe ,  f.  f. 

Comtois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Franche-Comté. 

Cornus ,  f.  m.  Divinité ,  dont  Tu- 
nique fonction  étoit  de  préfi- 
der  aux  fêtes  a  aux  toilettes  des 
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femmes  &  des  jeunes  hommes 
qui  aimoient  la  parure. 
Concapitaine,  f.  m.  capitaine  avec 
un  autre, 

Concafsé ,  f.  m.  poivre. 
Concafsé ,  ée ,  adj. 
Concaffer  ,  y.  a.  t.  de  Pharmacie. 
Concaténation  ,  f.  f.  t.  dePhilo- 

fophie.  Enchaînement. 
Concave,  adj.  de  tout  genre.  Il 

efl  aufïi  f.  m. 

Concavité  >  f.  f.  le  dedans  d'un 

corps  rond  &  creux. 
Concédé ,  ée ,  adj. 
Concéder ,  v.  a.  octroyer. 
Concentration ,  f.  f.  t.  de  Phyfi- 

que.  Mélange   réciproque  de 

plufieurs  chofes. 
Concentré ,  ée ,  adj. 
Concentrer ,  v.  a.  t.  dogmatique. 

Pouffer  au  centre. 
Concentrique,  adj.  t.  dogmatique. 
Concept ,  f.  m*  t.  dogmatique. 
Conception,  f*f. 

Concernant ,  participe  que  Pilla- 
ge a  rendu  indéclinable. 

Concerner,  v.  a. 

Concert,  f,  m. 

Concertant ,  ante ,  adj. 

Concerté, ée,  ad). 

Concerter ,  v.  a. 

Conceflion ,  f.  f. 

Conceffionnaire ,  f.  m. 

Concevable ,  adj. 

Concevoir ,  v.  a. 
Je  conçois.  Je  concevois.  J'ai 
conçu ,  je  conçus.  Je  concevrai. 
Qu'il  conçoive. 

Conche ,  f.  f.  bonne  ou  mauvaife. 
fortune.  Il  vieillit.  Il  fïgnifie 
auffi  le  fécond  réfervoir  des 
marais  falants. 

Conches ,  ville  de  franoe  en  Nor- 
mandie. 

Conchyle ,  f.  m.  forte  de  poiffon. 


CON  îtfg 
Conchyliologie ,  f.  f.  feience  qui 
traite  des  coquillages. 
Concierge,  f.m.  &  f. 
Conciergerie ,  f.  f. 
Concile,  f.m. 

Conciliabule ,  f.  m.  affemblée  u> 
régulière  &  tumultueufe* 

Conciliant ,  ante ,  adj. 

Conciliateur ,  trice ,  f.  m.  &  f. 

Conciliation ,  f.  f.  accord ,  union. 

Concilié ,  ée ,  adj. 

Concilier ,  t.  a.  accorder  enfem- 
ble. 

Concis,  ife  ,  adj.  bref,  fuccinéh 

Concilîon ,  f.  f.  juftefle ,  précifion. 

Concitoyen ,  enne ,  adj. 

Conclave  ,f.m.  heu  où  les  Car- 
dinaux s'affemblent  pour  élire 
un  Pape.  Il  fe  prend  auffi  pour 
TafTemblée  des  Cardinaux. 

Conclavifte ,  f.  nu  Eccléfiaftique 
qui  accompagne  un  Cardinal 
au  Conclave. 

Concluant ,  ante ,  adj. 

Conclure,  v.a. 
Quelques  Auteurs  écrivent 
conclut re  avec  deux  rr  ,  mais 
T  Académie  l'écrit  avec  une  feule. 
Je  conclus ,  tu  conclus,  il  con- 
clut. Il  y  en  a  qui  écrivant  il 
conclud  avec  un  d  ,  ce  qui  eft 
plus  naturel  s  mais  l'ufage  veut 
un  r.  Nous  concluons  ,  vous 
concluez  ,  ils  concluent.  Je 
concluois  ,  &c.  Nous  conclu* 
ïons ,  vous  concluiez  ,  ils  con- 
cluoient.  V.  la  Pr.  let.  u  J'ai 
conclu  ,  &c.  Je  conclu*  ,  tu 
conclus  ,  il  conclut  :  nous  con- 
clûmes ,  vous  conclûtes  ,  ils 
conclurent.  La  pénultième  de 
ces  trois  perfonnes  de  l'Aorî- 
fte  eft  longue  ,  comme  dans 
les  autres  verbes.  Danet  écrie 
nous  conclu/mes.  Il  vaut  mieux 
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'mettre  un  accent  circonflexe 
que  cette  première  /  à  la  pé- 
nultième ,  pour  marquer  da- 
vantage la  quantité  de  cette 
fyllabe.  J'avois  conclu  ,  &c. 
Je  conclurai  *  tu  concluras ,  il 
conclura  :  nous  conclurons  , 
vous  conclurez  ,  ils  concluront. 
H  y  en  a  qui  ajoutent  un  ë 
dans  ce  futur,  &  écrivent  )c 
concluërai ,  &c.  c  eft  une  faute. 
Que  je  conclue,  &c..Qué  nous 
concluions.  Je  cpnelurois,  &c. 
Il  ne  faut  pas  doubler  la  lettre 
r  en  cet  endroit ,  comme  Da- 
net.  Que  je  conclufle  *  que  tu 
conclûmes  ,  qu'il  conclut.  A 
rinu>érat«  Conclus  ,  concluez, 
fluiieurs  foutiennent  qu  on  doit 
écrire  conclue'  ,  à   caufe  du 

51ur.  concluez  ;  mais  Jacquier 
ans  fon  traité  de  l'Orthographe 
eit  du  fentiment  contraires  & 
dans  toutes  les  bonnes  éditions 
des  Satyres  de  Boileau  on  trouve 
ces  vers  : 

Ë$  couclus  avec  moi  qu'un  Dotleur 
n'eft  au  un  fot. 
où  conclus  eit  écrit  avec  une  s. 
U  eft  à  remarquer  que  nos  ver^ 
bes  terminés  en  re  ont  leur  ïm- 
pérat.  femblable  au  préfent  de 
Vindicatif.  Exemp.  Fais  ,  fait es; 
nais  ,  naijfez  ;  parois  ->  paroijfez  y 
réponds  s  répondez  -,  &  ainfi  les 
autres. 

Conclufion ,  f.  f. 

Çcnco&ion  ,  f.  f.  on  dit  ordinai- 
rement coftion. 
Concombre,  f. m.  plante. 
Concomitance ,  f.  f.  union.  Il  n'eft 
guère  d'ufage  que  dans  le  do- 


gmatique &  dans  cette 
adverbiale  :  par  concomitance. 
Concomitant ,  ante  ,  adj,  t.  do- 


gmatiqae.  Qui  accompagné.  ! 

Concordance,  f.  f.  rapport.  Il  ne  fe 
dit  guère  qu'en  parlant  des  Au- 
teurs Canoniques. 

Concordant,  ante ,  adj.Kerx  co«- 
cordants. 

Concordat ,  f.  m.  convention.  Il  fe 
dit  principalement  en  matières 
EccféiîauUques. 

Concorde  ,  f.  f.  Union* 

Concorde ,  f.  f \  autrement  appel- 
lée  la  paix. 

Concourir ,  v.  a*  agir  conjointem. 

Concourme,  drogue  dont  fe  fer- 
vent les.  Teinturiers. 

Concours ,  C  m. 

Concreflaut,  ville  de  franec  en 
Berry  , 

Concret  i  u  dogmatique  joint; 
composé. 

Concrétion ,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Conçu  ,  ue  ,  adj. 
Concubinage ,  f.  m.  1 
Concubinaire ,  f.  m» 
Concubine ,  f.  f. 
Concupifçence  *  f.  f.  appétit  dé- 

réglé.  Inclination  naturelle  vers 

les  biens  fenfibles.. 
Çoncupifcitye  ,  adj.  il  n  eft  en 

ufage  que  dans  le  dogmatique 

&  dans  cette  parafe  :  appétit 

coitcupifcible. 
Concurremment ,  adv. 
Concurrence ,  f.  f. 
Concurrent,  ente*  ad?. 
Concuffion  ,  f.  f.  exaction  d'un 

Officier  public. 
Concuffionnaire ,  f.  m. 
Condamnable,  adj.  de  tout  genre. 
Condamnation,  f.f. 
Condamné ,  ée ,  part.  paf.  &  adjé 
Condamner ,  v.  a. 
Condé ,  fi  m.  nom  d'une  brancha 

de  la  Maifon  Royale  de  France , 

Se  Villes  de  fiance  dans  les 

Pays- 


1 
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Pays-Bas ,  Se  en  Normandie,    lôonfabuler ,  v.  n.  s'entretenir  de 


Condenfation ,  f.f.  t.  de  Phyûque. 

Condenfer,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paf. 

Condefcendance ,  f.  f. 

Condefcendant ,  ante  ,  adj. 

Condcfcendre ,  y.  n. 

Condifcîple,  f.  m. 

Condition  ,  H  f. 

Conditionné ,  ée ,  adj. 

Conditionnel ,  elle  ,  adj. 

Conditionnellement  ,  adv. 

Condoléance ,  f.  f.  il  n'eft  guère 
d'ufage  que  dans  ces  phrafes  : 
Compliment  de  condoléance  >  let- 
tre de  condoléance. 

Condom ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Condomois  ,  contrée  de  france 
en  Gafcogne. 

Condonat ,  f.  m.  efpece  de  Moine. 
Condrieu  ,  ville  de  france  dans  le 
Lyonnois. 

Condu&eur,  trice,  f.  m.  &f. 


Conduire ,  v.  a. 

Je  conduis ,  &c.  nous  condui- 
fons,  &c.  Je  conduifois  ,  &c. 
Iious  conduirons ,  &c  J'ai  con-  j  Confidentiaire  ,  f.  m. 
duit ,  &c.  nous  avons  conduit ,  'confier  ,  v.  a. 


chofes  légères  &  agréables. 
Confection  ,  f.  f. 
Confédération ,  f.  f. 
Confédéré .  ée .  adj.  il  cft  aufli 
fubft. 

Confédérer ,  fe  confédérer ,  v.  n. 
paf. 

Conféré  ,  ée ,  adj. 
Conférence,  f.  f. 
Conférencier ,  f.  m.  préfident  d'u- 
ne conférence. 

Conférer  ,  v.  a.  t  ' 

Confeffe  ,  f.  il  n'a  ni  genre  ni  ar- 
ticle ,  &  ne  fe  met  jamais  qu'a- 
vec quelques  verbes. 
Confefsé ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
ConfelTer,  v.  a. 
Confeffeur  ,  f.  ni. 
Confeffion ,  f.  f. 
Confeflionnal ,  f.  m. 
Confiance  »  f.  f. 
Confiant,  ante,  adj. 
Confidemment ,  adv. 
Confidence,  f.  f.  . 
Confident ,  ente ,  f.  m.  &  f. 


&c.  Je  conduifis  ,  &c.  nous 
conduisîmes  ,  &c.  Je  conduirai , 
&c.  Conduis  ,  conduifez.  Que 
je  conduife  ,  &c.  que  nous  con- 
duifions ,  &ç.  Je  conduirois  : 
nous  conduirions ,  &c.  Que  je 
conduifiiTe  :  que  nous  condui- 
fiflions ,  &c.  Conduifant. 
Conduit ,  f.  m.  canal. 
Conduite ,  f.  f. 

Condyle  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Cône ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Pyramide. 

Confabulateur ,  f.  m. 
Confabulation ,  f.  f.  il  ne  fe  dit 

qu'en  plaifanterie ,  ainfi  que  le 

fuivant. 


Je  me  confie  ,  &c.  nous  nous 
confions  ,  &c.  Je  me  confiois, 
&c.  nous  nous  confiions.  V.  Pr. 
let.  T.  Je  confiai  ,  tu  confias, 
il  confia  :  nous  confiâmes ,  vous 
confiâtes  ,  ils  confièrent.  Je  con- 
fierai ,  &c.  Confie  ,  confiez - 
vous.  Que  je  confie ,  &c.  Que 
nous  confiions  ,  &c.  Je  confie- 
rois  ,  &c.  Que  je  confialfe  * 
&c.  Que  nous  confiallions.  Con- 
fiant. 

Configuration  >f.  f.  forme  exté- 
rieure du  corps. 
Confiné  ,  ée  ,  adj. 
Confiner ,  v.  a. 
Confins ,  f.  m.  plur.  bornes. 
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Confire,  v.  a. 

Je  confis ,  tu  confis  ,  il  confit , 
nous  confifons,  vous  confifez, 
ils  confifent.  Je  confifois  ,  &c. 
J*ai  confit ,  &c.  Je  confis  ,  &c. 
Je  confirai ,  8cc.  lmpérat.  Con- 
fis ,  confifez.  Subj.  Que  je  con- 
fife  :  &c.  Confifant. 

Confirmatif ,  ive ,  adj. 

Confirmation ,  f  f. 

Confirmé  ,  éc  ,  part,  paf  &  adj. 

Confirmer  >  v.  a.  rendre  plus  cer- 
tain. 

Confifcable ,  adj.  de  tout  genre. 

Confifcant ,  adj.  m. 

Confiscation ,  f.  f. 

.Confifeur  ,  f.  m. 

Confifqué  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Confifquer,  v.  a. 

Confit ,  ite ,  part.  paf.  &  adj. 

Confitures  f.  f.  il  fedit  prefque 

toujours  aji  plur. 
Confiturier ,  îere ,  f.  m.  &  f. 
Conflit ,  C  m.  autrefois  Conflift. 

V.  Pref.  let.  C.  Choc,  conte- 
»  ftation. 
Confluent,  f.  m. 
Confollens  ,  ville  de  france  dans 

la  Marche. 
Confondre,  v.  a. 
Confondu  ,  ue  ,  part.  paf.  &  adj. 
Confirmation  ,  f.  f. 
Conforme ,  adj.  de  tout  genre. 
Conformé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Conformément ,  adv. 
Conformer,  v.  a. 
Conformifte  ,  f.  m. 
Conformité  ,  f.  f . 
Confort ,  f.  m.  il  eft  vieux. 
Confortatif ,  ive ,  adj.  il  eft  aufli 

fubft.  Qui  rend  plus  fort. 
.  Confortation,  f.f.  il  n'eft  guère 

«Tufage  que  dans  ces  fortes  de 

phrafès  :  Cela  eft  bon  pour  la 

confortation  des  nerfs  5  four  la 
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confortation  dit  parties. 

Conforter ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  guère 
qu'en  Médecine.  On  le  difoit  au- 
trefois au  figuré  ;  mais  il  com- 
mence à  vieillir  en  ce  fens. 

Confràirie  ,  f.  f#  affociation. 

Écrivez  ainfi,  félon  le  princi- 
pe que  nous  avons  établi ,  d'a- 
voir égard ,  en  fait  d'Orthogra- 
phe ,  a  l'origine  des  mots.  L'Aca- 
démie ,  Furetiere,  &  Danet  écri- 
vent Confràirie.  C  on  férié  pa- 
roît  avoir  plus  de  rapport  au  mot 
Confrère .  mais  ce  n'eit  pas  de  ce 
mot  qu'il  tire  fon  origine  j  il  la 
tire  de  Fratrie. 

Confraternité  ,  f.  f.  fociété. 

Confrère ,  f.  m. 

Confrontation ,  f.  f. 

Confronté  ,  ée ,  part,  pa£  &  adj, 

Confronter  ,  v.  a. 

Confus  ,  ufe ,  adj. 

Confusément ,  adv. 

Confufion ,  f.  f. 

en  Confufion ,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Confuter ,  v.  a.  détruire  les  argu- 
ments de  l'adverfaire. 
Congé  ,  f.  m. 

Congédié ,  ée ,  part.  paf.  8r  adj. 
Congédier,  v. a. 
Congélation ,  f.  f. 
Congeler,  v.  a. 
Conglobation ,  f.  f.  figure  de  rhé- 
torique. 

Conglutination  i  f.f. 
Conglutiner ,  v.  a. 
Congo  ,  grand  pays  de  la  Baffe- 
Éthiopie. 

Congois ,  oife ,  ou  Congolan  , 
ante  ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  de  Con- 
go- 

Congratulat/on ,  f.  f. 

Congratuler ,  v.  a. 

Congre  ,  f.  m.  poiffon  de  mer 
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femblable  à  une  anguille. 
Congrégation ,  f.  f. 
Congrès ,  f.  m.  V.  Préf.  let.  è. 
Congru ,  ue ,  adj.  il  n'a  guère  d'u- 

iage  qu'en  cette  phrafe  :  Portion 

congrue. 

Congruent,  ente ,  adj.  m.  &  f. 
Congruifme  ,  f.  m.  t.  de  Théolo- 
gic. 

Congruifle,  f.  m.  t.  de  Théologie. 
Congruité  ,  f.  f.  t.  dogmatique. 
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Conjurer ,  v.  a. 

Connéray  ,  petite  ville  de  france 
dans  le  Maine. 

Connétable  ,  f.  m.  c'étoit  autre- 
fois le  chef  des  armées. 

Connétablie  >  f.  f.  tribunal  des 
Maréchaux  de  France. 

Connexe  ,  adj.  de  tout  genre  ,  t. 
de  Palais. 

Connexion ,  f.  f.  liaifon. 
Connexité ,  f.  f.  rapport. 


Congrument ,  adv.  L'Académie  Connil ,  f.  m.  lapin.  Il  eft  vieux, 
écrit Congrument,  Suffifamment>  Conniiler ,  v.  n.  chercher  des  fub- 


correctement. 
Coni  ,  ville  du  Piémont. 
Conjectural ,  aie ,  adj. 
Conjecturalement  >  adv. 
Conjecture ,  f.  f. 
Conjecturer ,  v.  a. 
Conifere ,  adj.  t.  de  Jardinage 
Conille ,  f.  f  t.  de  Marine. 
Conjoindre,  v.  a. 
Conjoint ,  te  ,  adj.  il  eft  aulTi  f. 
Conjointement  ,  adv. 
Coujonctif >  ive ,  adj.  t.  de  Gram- 
maire. 

Conjonction ,  f.  f. 
Conjonctive  ,  f.  f.  t.  d'Oculifte. 
Conjoncture ,  f.  f. 
Conjouir ,  fe  conjouir ,  v.  n.  paf. 
il  vieillit. 

ConjouuTance  ,  f.  f.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'en  ces  phrafes  :  Com- 
pliment de  conjouijjance  :  Lettre 
de  conjouijfancem 

Conique,  adj.  de  tout  genre. 

Conjugaifon ,  f.  f .  t.  de  Gram- 
maire. 

Conjugal,  aie,  adj. 
Conjugalement ,  adv. 
Conjuguer,  v. a. t. de  Grammaire. 
Conjurateur ,  f.  m. 
Conjuration  ,  f.f. 
Conjure ,  f.  f,  t.  de  Coutume. 
Conjuré ,  ée ,  adj.  il  eft  aufli  f. 


terfuges.  Il  eft  bas  6c  vieux. 
Connilliere ,  f.  f.  échapatoire. 
Connivence,  f.  f.  indulgence  qu'on 
a  pour  des  fautes  qu'on  n'ofe 
approuver. 

Conniver  ,  v.  n.  diflimuler. 
ConnoiiTable  ,  adj.  de  tout  genre. 

il  n'eft  guère  d'ufage  qu'avec  la 

négative. 

Connoiffance ,  f.  f. 
Connoilfement ,  f.  m.  t.  du  Com- 
merce de  mer.  Déclaration  de 
ce  qui  compofe  la  charge  d'un 
vaiffeau. 
ConnoilTeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Connoître ,  v.  a. 

Je  connois  ,  tu  connois  »  il 
connoît  :  nous  connoiflbns  > 
vous  connouTez  ,  ils  connoiifent. 
Je  connoiflbis,  &c.  nous  con- 
noiflions  .  &c.  J'ai  connu  ,  &:c. 
Je  connus  ,  tu  connus  ,  il  con- 
nut :  nous  connûmes  ,  vous 
connûtes ,  ils  connurent.  Je  con- 
noîtrai ,  &c.  nous  connoîtrons  , 
&c.  Connois ,  connoilîez.  Que 
je  cohnoiffe  ,  &c.  Je  connoî- 
trois  ,  &c.  Que  je  connuffe  , 
que  ta  connuflès ,  qu'il  connût: 
que  nous  connufïions ,  que  vous 
connufliez  ,  qu'ils  connulTcnt. 
Connoiffanu 

Yi) 
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Connu  ,  connue ,  adj. 

Dans  l'adjectif  féminin  connue 
V'é  tréma  eft inutile,  parce  qu'on 
ne  peut  confondre  cette  pronon- 
ciation avec  celle  d'aucun  au- 
tre mot.  Il  n'en  eft  pas  de  mê- 
me d'ambiguë  ,  ciguë  ,  &c. 
dont  la  prononciation  pourroit 
être  confondue  avec  celle  de  ba- 
gue ,  firue  ,  &c. 

Conoïdal ,  aie ,  adj.  m.  &  f. 

Conoïde  ,  f,  m.  t.  de  Géométrie 
&  de  Médecine. 

Conque ,  f.  f.  grande  coquille  ma- 
rine. Il  fignifie  aufli  une  mefure 
de  grains  dont  on  fe  fert  à  Ba- 
yonne. 

Conquérant ,  f.  m. 

Conquérante,  f. f. 

Conquérir  ,  v.  a.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'au  prétérit  je  conquis^ 
Se  aux  temps  composés  du  par- 
ticipe paflif ,  &  du  verbe  auxi- 
liaire avoir. 

le  Conquet ,  ville  de  france  en 
Bretagne. 

Conquêt ,  f.m.  t.  de  Pratique. 

Conquête ,  f..  f. 

Conquêter  ,  v.  a.  Il  eft  vieux. 

Conquis ,  quife,  adj> 

Confacrant ,  adj.  m. 

Confacré  ,  ée ,  adj. 

Confacrer  ,  v.  a. 

Confanguin  ,  guine ,  adj. 

Confanguinité ,  f.  f.  parenté. 

Confcience ,  f.  f. 

Confciencieufement ,  adv. 

ConCciencieux ,  eufe  .  adj. 

Confcript ,  f.  m.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  parlant  des  Sénateurs  Ro- 
mains. 

Cons'icrateur  ,  adj.  m. 

Consécration ,  f.  f  . 

Consécutif,  ive  ,  adj.  il  nefedit 
guère  qu'au  pluriel  ,  &  dans  le 
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ftyle  de  Pratique. 
Consécution ,  f.  f.  t.  d' Aftronom. 
Consécutivement ,  adv.  tout  de 

fuite. 

Confeil,  f.m. 

Confeillé ,  ée ,  adj. 

Confeiller,  v.  a. 

Confeiller ,  ère  ,  f.  m.  &  £ 

Confens  ,  f.  m.  t.  Banquier. 

Confentant ,  ante ,  adj. 

Confentement,  Cm.  approbation. 

Confenti ,  ie  ,  adj.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'au  Palais. 

Confentir,  v.  n.  verbe  qui  fe  con- 
jugue comme  Sentir» 

Conséquemment ,  adv. 

Conséquence ,  f.  £ 

Conséquent ,  f.  m.  t.  de  Philofo- 
phie. 

Conséquent,  ente, adj. 
Confervateur ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Confervation ,  f.  f. 
Confervatoire ,  adj.  f.  Cour  con- 
fervatoire. 
Conferve ,  C  £ 

Confervé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Conferver,  v.  a. 
Conferves ,  f.  f.  plur.  fortes  de 
lunettes. 

Confidérable  ,  adj.  m.  &  f. 

Confidéràblement ,  adv. 

Confidérant  ,  ante ,  adj.  il  n'eft 
guère  dufage  qu'avec  quelque 
adverbe ,  &  dans  le  ftyle  fami- 
lier. 

Confidération ,  f.  f. 
Confidéré,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Confîdérément  adv. 
Conlîdérer ,  v.  a. 
Confignataire ,  f.  m.  dépofitaire 

d'une  fomme  confignée. 
Confignation  ,  f.  f.  pltifieurs  ne 

prononcent  point  le  g. 
Conftgne ,  f.  f.  t.  de  Guerre. 
Configné,  ée>  adj. 
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v.  a.  plufieurs  ne 


Qfcnfigner 

prononcent  point  le~£-. 
Confiftance,  f.  f.  état  permanent, 
Confiftant ,  ante  ,  adj. 
Confîiler  ,  v.  n.  il  fe  dit  de  Fétat 

d'une  chofe  confidérée  en  fon 

être. 

Confiftoire,  f.  m.  confeil  du  Pape. 

Confiftorial ,  aie  ,  adj. 

Confïftorialement ,  adv. 

Confolable ,  adj.  il  fe  dit  le  plus 
fouvent  avec  la  négative. 

Confolant ,  ante ,  adj. 

Confolateur ,  trice ,  f.  m.  &  f. 

Confolation  ,  f.  f. 

Confolatoire ,  adj.  de  tout  genre. 

Confoic  ,  f.  f.  pièce  d1  Archite- 
cture. 

Confoté  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Confoler  ,  v.  a. 

Confondant  ,  f.  m.  t.  de  Méde- 
cine. 

Confolidation  ,  f.  f. 

Confolider,  v.  a.  t#  de  Chirur- 
gie. Réunir  ,  raffermir. 

Confommateur ,  f.  m.  t.  de  Théo- 
logie. 

Confommation  ,  f.  f. 
Confommé,  f.  m.  bouillon  fuccu- 
lent. 

Confommè  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Confommer ,  v-  a. 
Confomptif  ,  ive ,  adj.  t.  de  Mé- 
decine. 

Confomptîon,f.  f.  confommation. 
C'eft  aufli  le  nom  d'une  mala- 
die fort  commune  en  Angleterre. 

Confonnance ,  f.  f.  t.  de  Mufîque 
&  de  Grammaire. 

Confonnante ,  adj.  f.  Il  eft  aufli  f. 

Conforme,  adj.  f.  il  fe  dit  de  tou- 
tes les  lettres  de  l'Alphabet ,  qui 
n'ont  point  de  fon  d'elles-mê- 
mes ,  &  ne  fe  peuvent  pro- 
noncer fans  être  jointes  à  des 
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voyelles.  Il  eft  auffi  fubflantif. 
Confort,  f.  m.  t.  de  Pratique.  Il  fe 

dit  rarement  au  fingulier. 
Confoude ,  f.  f.  t.  de  Botanique. 
Confpirateur  ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Confpiration ,  f.  f. 
Confpiré ,  ée,  adj. 
Confpirer ,  v.  n. 
Conftamment ,  adv. 
Conftance ,  f.  f.  fermeté  d'ame. 
Confiance  ,  ville  du  Cercle  de 

Suabe ,  en  Allemagne. 
Conftant ,  ante ,  adj. 
Conftantine,  ville  d'Afrique  en 

Barbarie. 

Conltantinople ,  ville  &  capitale 
de  la  Turquie  en  Europe. 

Conftaté ,  ee ,  adj. 

Conftater  ,  vf  a.  vérifier  un  fait. 

Conftellation ,  f.  f. 

Conftellé  ,  ée  ,  adj. 

Confier  ,  v.  n.  imperfonneL  II  ne 
s'emploie  guère  qu'au  Palais. 

Confternation  ,  f.  f# 

Confterné  ,  ée ,  adj. 

Confterner ,  v.  a. 

Conftipation ,  f.  f. 

Conftipé ,  ée ,  adj. 

Conftiper ,  v.  a. 

Conltituant ,  ante  ,  adj. 

Conftitué  ,  ée ,  adj. 

Conftittier  ,  v.  a.  établir. 

Conftitutif ,  ive  ,  adj. 

Conftitution^  f.  f. 

Conftitutionnaire ,  f.  m.  &  f. 

ponftri&eur  ,  f.  m.  qui  refferre. 

Conftridtion ,  f.  f.  t.  dogmatique. 

Conilringent ,  ente ,  adj. 

Conftru&ion ,  f.  f. 

Conftruire ,  v.  a .  bâtir. 
Je  conftruis  ,  tu  conftruis ,  il 
confhuit  :  nous  conltruifons  , 
vous  conftruifez  ,  ils  conilrui- 
fent.  Je  conftruifois ,  &rc.  nous 
conûruifions.   Je  conftruifis  : 
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nous  conduisîmes.  Je  con- 
ftruirai  ,  &c.  Conftruis  ,  con- 
ftruifez.  Que  je  conftruife  : 
que  nous  conftruifions.  Je 
conftruirois  :  nous  conftrui- 
rions.  Que  je  conftruiMe  : 
eue  nous  conftruififfions.  Con- 
ftruifant. 

Conftruit ,  ite ,  adj. 

Confubftantialité  ,  f.  f.  t.  de 
Théologie.  Égalité  de  fub- 
ftance. 

Confubftantiel  ,  elle ,  adj.  t.  de 

Théologie. 
Confubftantiellemcnt ,  adv.  t.  de 

Théologie. 
Conful ,  f.  m. 

Confulaire ,  adj.  de  tout  genre. 
Confolairement ,  adv. 
Confulat ,  f.  m.  dignité  de  Con- 
ful. 

Confultant ,  f.  m. 

Confultation  ,  f.  f. 

Confultative  ,  adj.  f.  qui  n*eft  d'u- 
fage  que  dans  cette  phrafe 
Avoir  voix  confultative. 

Confulté  ,  ée ,  adj. 

Confulter ,  v.  a. 

Conful teur  du  Saint  Office  ,  £  m. 

Confumant ,  ante  ,  adj. 

Confumé ,  ée ,  adj. 

Confumer,  v.  a.  détruire,  dtlfiper. 

Confus ,  f.  m.  Dieu  des  confeils. 

Contact,  f.  m.  il  n'eft  enufage 
que  dans  le  dogmatique.  Action 
par  laquelle  deux  corps  fe  tou- 
chent. 

Contadin  ,  f.  m.  habitant  de  la 
campagne. 

Contagieux ,  eufe  ,  adj. 
Contagion  ,  f.  f. 
Contailles  ,  f.  f.  plur.  ce  font  les 
bourres  de  foie. 
Contamination ,  f.  f.  fouillure. 
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Contaminer ,  v.  a.  ces  trois  mots 
font  vieux. 

Contaut  *  f.  m.  t.  de  Charpenterie. 
Conte  ,  f.  m.  récit  çlaifant. 
Comtemplateur ,  trice,  f.  m.  &£ 
Contemplatif ,  ive ,  adj. 
Contemplation ,  f.  f.  méditation. 
Contemplé  ,  ée ,  adj. 
Contempler ,  v.  a. 
Contemporain,  aine,  adj.  il  eft 
aufli  fubft.  m.  &  f. 
Contempteur  ,  f.  m.  qui  méprife. 
Feu  l'Abbé  des  Fontaines  fe  fer- 
voit  fouvent  de  ce  mot ,  qui  cft 
énergique  ,  &  même  néceffaire. 
Contemptible ,  adj.  il  vieillit. 
Contenance ,  f.  f. 
Contenant ,  f.  m.  t.  dogmatique. 
Contendant ,  ante  ,  adj.  il  n'eft 
guère  d'ufage  à  l'adje&if  que 
dans  les  phrafes  fuivantes  i  tes 
Princes  contendant  s»  Les  parties 
contendantes.  Il  s'emploie  plus 
ordinairement  au  fublt.  concur* 
rent. 

Contenir ,  v.  a. 
Content ,  ente ,  adj. 
Contentement ,  f.  m. 
Contenté ,  ée  ,  adj. 
Contenter ,  v.  a. 
Contentieufement ,  adv. 
Contentieux ,  eufe  ,  adj.  litigieux 
Contention ,  f.  f. 
Contenu ,  C  m. 
Contenu  ,  ue ,  adj. 
Conté ,  ée ,  adj. 
Conter ,  v.  a.  raconter. 
Conteflable ,  adj. 
Conteftant ,  ante ,  adj.  il  fe  prend 
aufli  fuftantivement. 
Conteftation ,  f.  f.  querelle. 
Contefté  ,  ée  ,  adj.^ 
Contelter  ,  v.  a.  difputer. 
Conteur  ,  eufe ,  f.  m.  &  £ 


Contaminé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj.  !  Contexture ,  f.  f.  t .  dogmatique. 
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Conti ,  Principauté  en  Picardie  * 

&  nom  d'une  branche  de  la 

Maifon  Royale  de  Bourbon. 
Contigu  ,  ue' ,  adj. 
Il  doit  y  avoir  deux  points  fur 

V'è  final  du  féminin  de  cet  adj. 

autrement  il  rimer  oie  avec  figue. 
Contiguïté ,  f.  f. 
Continence ,  f.  f. 
Continent ,  ente ,  adj. 
Continent  ,%f.  m.  t.  de  Géogr. 
Contingence,  f.  f.qui  n'eft  d'u- 
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quaire. 

Contrabout,  f.  m.  t.  de  Coutume» 
Contractant ,  ante  ,  adj. 
Contracte,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 

Réduction  de  deux  voyelles  ea 

une. 

Contracté ,  ée ,  adj. 
Contracter  ,  v.  a. 
fe  Contracter  ,  v.  n.  paf.  t.  de 
Phyfique  ,  qui  fe  dit  |des  mufc 
cles  &  des  nerfs,  C'eft  auffi  un 
t.  de  Grammaire. 
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fage  que  dans  les  phrafes  fui-  Contraction,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 


vantes  :  félon  la  contingence  des 
affaires.  Selon  la  contingence  des 
cas. 

Contingent ,  ente ,  adj.  &  f.  m. 
Continu  ,  ue ,  adj. 
Continuateur ,  f.  m. 
Continuation ,  f.  f. 
Continue  ,  f.  f.  il  ne  s'emploie 
qu'adverbialement  :  A  la  conti- 
nue. Il  eft  auffi  f.  f.  dans  cette 
phrafe  :  La  continue  l'emporte. 
Continué ,  ée,  adj. 
Continuel ,  elle ,  adj. 
Continuellement ,  adv. 
Continuement ,  adv,  il  faut  pro- 
noncer continûment ,  &  on  peut 
T'écrire  fans  e. 
Continuer ,  y.  a. 

Continuité ,  f.  f.  fuite  s  durée  con- 
tinue. 

Contondant  ,  ante  >  adj.  t.  de 

Chirurgie. 
Contorfion  ,  f.  f. 
Contour,  f.  m.  t.  de  Peinture  & 

de  Sculpture. 

Contourné  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj, 
en  t.  de  Blafon ,  il  lignifie  tour- 
ner à  gauche. 

Contourner ,  v.  a.  marquer  avec 
des  traits  &  des  lignes  les  con- 
tours d'une  figure. 

Contouiruate ,  adj.  m.  u  4* Anti- 


Contractuel  ,  elle,  adj. 
Contracture ,  f.  f.  t.  d'Architecte. 
Contradicteur ,  f.  m. 
Contradiction ,  G  f. 
Contradictoire ,  adj.  de  tout  gen- 
re. Il  n'eft  guère  d'ufàge  qu'en 
certaines  phrafes  du  ftyle  do* 
gmatique. 
Contradictoirement ,  adv. 
Contraignable ,  adj.  t.  de  Palais» 
Contraindre  ,  v.  a.  verbe  qui  fe 
conjugue  comme  craindre* 
Contraint ,  ainte  >  adj.  gêné» 
Contrainte ,  f.  f. 
Contraire ,  adj. 
au  Contraire ,  adv. 
Contrariant,  ante  ,  adj. 
Contrarié ,  ée ,  adj. 
Contrarier ,  v.  a.  contredire. 
Contrariété  *  f.  f. 
Contrarie ,  f.  m.  t.  de  Peinture.  . 
Contrafter  ,  v.  a.  &  n.  t.  de  Peùv 
ture  &  de  Sculpture. 
Contrat  >  f.  m. 
Contravention ,  f.  f. 
Contre  ,  prépofition  ,  fervant  à 
marquer  oppofition. 
Contre-Allée ,  f.  f. 
Contre- Amiral ,  f.  m. 
Contre-balancer  ,  v.  a.  il  n'eft 
guère  d'ufage  qu'en  matière  de 
morale. 
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Contrebande,  f.  f. 

Contrebandier ,  f.  m, 

Contrebarre ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 

.Contrebarré ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Contre-bas ,  adv.  vers  le  bas. 

Contre-baffe ,  f.  f. 

Contre-batterie ,  G  f. 

Contrecarrer ,  v.  a. 

Contréchange ,  f.  m. 

Contre-charme ,  f.  m. 

.Contre-chaflîs  ,  f.  m. 

Contre-cœur  ,  f.  m. 

Contre-coup  ,  f.  m. 

Contre-danfe ,  f.  f. 

Contredire  ,  a.  Ce  verbe  fe 
conjugue  comme  dire^  excepté 
à  la  féconde  perfonne  du  pré- 
sent du  pluriel  de  l'Indicatif  : 
Vous  contredirez  ,  non  pas  vous 
contredites  ,  comme  l'écrit  Jac- 
quier dans  fon  traité  de  l'Or- 
thographe Françoife. 

Contredifant ,  an  te ,  adj. 

Contredit ,  f.  m. 

Contrée ,  f.  f. 

Contre-enquête ,  f.  f. 

Contre-efpalier ,  ù  m. 

Contre-étambot ,  f.  m.  t.  de  Ma- 
rine. 

Contrc-étrave ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Contrefaçon ,  f.  f,  t.  de  gens  de 
négoce. 

Contrefa&ion  ,  f.  f.  t.  de  Librairie. 
Contrefaire,  v,  a. 
Contrefeifeur ,  f.  m. 
Contrefait ,  aite ,  adj.  &  fubft. 
Contrefanons ,  f.  m.  plur.  t.  de 
Marine. 

Contrefafce  ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 
Contrcfenêtre ,  f.  f. 
Contrefiches ,  f.  f.  plur.  liens. 
Contre -fînefTe ,  f.  f. 
Contre-flambant ,  ante ,  adj.  m. 

&  f.  t.  de  Blafon. 
Contre-forts ,  f.  m.  plur.  t.  d'Ar- 
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chiteflure.  Eperons. 
Contrefruit ,  f.  m.  t.  d'ArchiteSu^ 
re. 

Contrefugue ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 

Contregage ,  f.  m.  ce  que  l'on 
donne  à  un  créancier  pour  sû- 
reté de  fon  dû. 

Contregager ,  v.  a. 

Contre-garde  ,  f.  f.  t.  de  fortifi- 
cation. 

Co'ntre-hacher >  v.  n.  t.  de  Gra- 
veur. 

Contre-hachures ,  f.  f.  plur. 

Contre-hâtier ,  f.  m.  ult enfile  de 
euifïne.  Chêne:  àp.u.leurs  cram- 
pons, 

Cônrre-haut  5  âdv.  de  bas  en 
haut. 

Contre-herrriine,f.  f.t.  de  Blafon. 
Contre-jauger ,  v.  a.  t.  d' Archi- 
tecture. 

Contre-jour ,  f.  m. 
Contre-jumelle ,  f.  f.  plur.  t.  de 
Maçonnerie. 

Contre-latte  ,  f.  f.  t.  de  Cou- 
vreur. 
Contre-latter ,  v.  a. 
Contre-lattoir ,  f.  m.  t.  de  Cou- 
vreur. 

Contre-lettre ,  f.  f. 
Contre-maître,  f.m. 
Contre-manché ,  ée ,  adj.  m.  & 

f.  t.  de  Blafon. 
Contremandement ,  £  m. 
Contremander ,  v.  a. 
Contre-marche ,  f.  f*  il  fe  dit  en 

parlant  d'une  armée. 
Contre-marée ,  f.  f.  t.  de  Marine, 
Contre-marque ,  f.  f. 
Contre-marquer ,  v.  a. 
Contre-mine .  f.  f.  t.  de  Guerre. 
Contre-miner  v.  a.  t.  de  Guerre. 
Contre-mont ,  adv.  il  n'clt  guère 

d'ufage  que  dans  cette  phrafe  : 

Tomber  à  la  renverfe  les  pied* 

contre-mont  > 
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Contre-mont ,  en  Vair.  Il  vieillit. 

Contremur  >.£  m. 

Contremurer  >  v.  a. 

Contre-ongle  >  t.  de  Chafle* 

Contre-ordre  »  f.  m. 

Contrepal ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 

Contrepalé,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Contre-partie ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 

Contrepaflant ,  adj..  m.  c.  de  Bla- 
fon, * 

Contrepefer ,  v.  a.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'au  figuré» 

Contre-pied  >  f.  m.  t»  de  Chaffe. 

Contrepoids  >  f»  m» 

Contrepoil ,  f.  m. 

Contrepoint ,  f.  m»  t.  .de  Mufique. 

Contrepointer ,  v»  a* 

Contrepointier  >  £  m.  qualité 
qu'on  donne  aux  Tapii&ers  dans 
leurs  Lettres  de  Maîtrife. 

Contrepoifon  >  f.  m* 

Contrépreuve  >  f,  f.  t.  de  Graveur. 

Contrépreuver ,  v.  a*  t.  de  Gra- 
veur. 

Contrepromeffe  *  f.  fi    ,  . 
Contre-quille ,  f.  m* 
Contre-Unglon ,  £  nu 
Contrefcarpe ,  (.fit.  de  fortifi- 
cation. 

Contte-fcel ,  f.  m»  t*  de  Chancel- 
lerie. » 
Contre-fcellé ,  ée  j  adj* 
Contre-fcclier ,  v.  a* 

Contre-feing  v  £  m. 
Contre-fens ,  f»  m.  fens  contraire. 
Contre-fîgné >  ée ,  adjé 
Contre-figner ,  v.  a* 
Contretemps ,  f.  m. 
Contre-tirer ,  v.  a» 
Contre-vair  >  £  m.  t.  dé  Blafon. 
ContrevaUation ,  f.  £  t.  de  Fortifi- 
cation. 

Contrevenant ,  ante ,  adj.  il  n'eft 
guère  d*ufage  qu'au  fubft. 
Contrevenir  ,  y»  tu  qui  fe  con- 


jugué  comme  tenir* 
Contrevent,  f.  m* 
Contrevérité  »  £  .f. 
Contre-vifite  »  £  f. 
Contribuable  »  f.  m.  t.  de  Final** 

ce.  Il  n'eft  d'ufage  qu'en  parlant 

de  ceux  qui  paient  la  Taule. 
Contribuer  >  v.  a. 
Contribution ,  £  fi 
Contrifté  ,  ée  >  adj, 
Contrifter ,  Vé  a*  caufer  du  cha« 

grin. 

Contrit ,  ite ,  adj.  t.  de  Théologie* 

Contrition  »  £  fi 

Contrôle ,  £  m. 

Contrôlé  ,  ée ,  adj. 

Contrôler ,  v.  a. 

Contrôleur ,  eufe,  £  m.  Se  fi 
Du  Cange  qui  dérive  rôle,  du 
Latin  rotula  ,  me  détermine  à 
croire  qu'il  faut  écrire  ce  mot 
avec  une  feule  /.,  &  un  accent 
circonflexe  fur  Yô  ,  pour  faire 
connoître  que  Yô  eft  long.  On 
a  d'abord  écrit  roole ,  comme 
aage\  &c.  &  il  ne  faut  pas 
borner  l'ufage  de  l'accent  cir- 
conflexe à  marquer  dans  lés 
fyllabes  longues  le  (êul  retran- 
chement de  l'/>  puifqu'on  écrie 
âge.  On  trouve  dans  les  Di- 
ctionnaires de  l'Acad.  3c  dô 
Richelet ,  rôle  *  contrôle ,  co»- 
trôler  ,  &c.  avec  un  ô  circon- 
fîexe>  Le  P.  Joubert  écrit  contro* 
le  \  contrôler  ,  contrôleur»  Il  y 
a  apparence  qu'il  dérive  ces  mots 
du  verbe  ro/er ,  qui  fignifie  rou* 
1er.  Voyez  le  mot  Rôle  dans  cè 
Dictionnaire  ,  Se  appliquez-y 
cette  remarque.  Les  Imprimeurs 
du  Louvre  écrivent  controlle  , 
controller  ,  controlleur  ,  Sefc« 
mais  tout  cela  ne  peut  détruit 
mon  principe. 


/' 
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Controverfe ,  f*  f. 

Controversé ,  ée ,  adj. 

Controverfîite ,  f.  m.  il  ne  fe  dit 
guère  qu'en  matière  de  Reli- 
gion. 

Controuvé  ,  ée ,  adj. 
Controuver ,  v.  a.  inventer. 
Contumace ,  f.  f.  refus  de  fe  pré- 
fenter  en  Juftice. 

Contumacer ,  v.  a.  juger  par  con- 
tumace. 

.  Contumax  ,  adj.  ces  trois  der- 
niers mots  ne  font  en  ufage  que 
dans  le  ityle  de  la  Pratique. 
Contus  ,  ufe ,  adj.  meurtri  ,  t. 
de  Chirurgie. 

Contulîon ,  f.  f.  meurtriffure. 
Convaincant,  ou  Convainquant, 

ante,  adj. 
Convaincre  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 

comme  vaincre. 
Convalefcence ,  f.  f. 
Convalefcent  ,  ente  ,  adj.  &  f. 
Convenable,  adj. 
Convenablement,  adv. 
Convenance,  f.  f.  relfemblance. 
Convenant  ,  ante  ,  adj.  il  eft 

vieux. 

Convenir,  v.  n.  il  fe  conjugue 

comme  venir. 
Conventicule  ,  f.  m.  il  fe  prend 
toujours  en  mauvaife  part. 
_  Convention  ,  f.  f . 
Conventionnel ,  elle ,  adj. 
Conventualité ,  f.  f.  fociété  de  Moi- 
nes qui  vivent  enfemble. 
Conventuel ,  elle,  adj. 
Conventuellement ,  adv. 
Convers ,  converfe  ,  adj.  il  n'eft 
ïd'ufage  que  dans  ces  phrafes  : 
p  Trere  convers  :  Sœur  converfe, 
ppnverfable,  adj.  qui  a  la  conver- 
sation douce  &  agréable. 
Çonverfano  ,  ville  du  Royaume 
deNaples. 
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Converfation ,  f.  f. 
Converfe  ,  adj.  &  f.  f.  t.  de  Gécr 
métrie. 

Converfeau  ,  f.  m.  t.  de  Char- 

penterie. 
Converfer,  v.  n. 
Converfion ,  f.  f. 
Converfo ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Converti ,  ie ,  adj.  il  eft  auffi  f. 
Convertible ,  adj.  de  tout  genre. 
Convertir ,  v.  a.  changer ,  &c. 
ConverthTement  ,  f.  m.  t.  de 

Monnoie. 

Convertiffeur  ,  f.  m.  il  n'eft  que 
du  îtyle  familier. 
Convexe ,  adj. 

Convexité,  f.  f.  fuperficie  exté- 
rieure dJun  corps  rond. 

Conviction  ,  f.  f. 

Convié  ,  ée  ,  adj.  il  eft  bien 
fouvent  fubftantif. 

Convier ,  v.  a. 

Convive ,  f.  m. 

Convocation  ,  f.  f. 

Convoi ,  f.  m. 

Convoiter,  v.  a. 

Convoiteux  ,  eufe  ,  adj.  il  eft 
vieux. 

Convbitife ,  f.  f.  cupidité. 

Convoler ,  v.  n.  il  ne  fe  dit  que 
dans  cette  phrafe  :  convoler  en 
fécondes  noces. 

Convoqué,  ée,  adj. 

Convoquer  ,  v.  a. 

Convoyer ,  v.  a.  il  fe  dit  princi- 
palement en  termes  de  Marine. 
Efcorter. 

Convullif ,  ive>,  adj. 
Convulfïon ,  f.  f. 
Convulfionnaire ,  f.  m. 
Convulfionnifte,  f.  m.  &  f. 
Coobligé ,  ée ,  adj.  &  f.  oblige 
avec  un  autre. 

Coopérateur,  f.  m.  il  ne  s'emploie 
que  dans  les  matières  de  pieté.  1 
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Coopération ,  f.  f.  1 
Coopératrice ,  f.  f. 
Coopérer,  v.  n. 
Cooptation ,  f.  f,  t.  dont  on  fc 
fert  dans  les  Universités. 
Coopter,  v.  a.  afTocier. 
Copartageant ,  eante ,  f.  m.  &f. 
Copeau ,  f.  m. 

Copenhague  ,  ville  capitale  du 
Danemarck. 

Copermutant ,  f.  m.  t.  relatif. 
Copie  j  f.  f. 

Copié  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Copier ,  v.  a. 

Copieufement ,  adv.  il  eft  princi- 
palement d'ufa^e  dans  ces  phra- 
fes  :  boire  copieufement  ;  man- 
ger copieufement  >  miner  copieu- 
fement. 

Copieux  ,  eufe  ,  adj.  il  fe  dit 
principalement  dans  les  phrafes 
fuivantes  :  La  Langue  Grecque 
eft  Plus  copieufe  que  ta  Latine  ; 
c'eft  un  homme  copieux  en  pa- 
roler  ,  &c. 

Copique ,  f.  m.  monnoie  de  Mof- 
covie  ,  qui  vaut  un  fol  de 
France. 

Copiftc ,  C  m. 

Copou,  f.  m.  toile  la  plus  efti- 
mee  à  la  Chine. 

Copropriétaire  ,  f.  m.  &  f.  qui 
poffede  par  indivis  la  propriété 
d  une  maifon ,  ou  autre  bien. 
Copter  >  v.  a.  faire  battn 
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écofee  de  la  noix  3  faux  plis  d'un 
cordage. 

Coquelicot ,  f.  m. 
Coqueliner ,  v.  n.  il  exprime  le 
chant  du  coq. 

Coquclourde,  f,  f.  herbe  qui  vient 
dans  les  bleds. 
Coqueluche ,  f.  f.  maladie. 
Coqueluchon  ,  f.  m.  efpece  de 
capuchon. 

Coquemard  ,  f.  m.  uftenfile  de 
cuifine. 

Coquerko  ,  G  m.  chant  du  coq. 
Coqueron ,  f.  m.  t.  de  Navigation. 
Coquefigrue ,  f.  f.  il  fe  dit  fami- 
lièrement des  chofes  frivoles  8c 
chimériques.  Un  tréma  fur  Ye 
final  feroit  inutile  ,  parce  que 
la  terminaifon  de  ce  mot ,  quant 
à  la  prononciation  >  ne  peut 
être  confondue.  On  écrit  auûl 
Coccigrue. 
Coquet ,  ette >  adj. 
Coqueter  ,  v.  n.  dire  des  dou- 
ceurs ;  aimer  à  les  écouter. 
Coquetier  ,  f.  m.  marchand  de 
volailles  éc  d'oeufs. 
Coquetier ,  uftenfile  de  table. 
Coquetterie  ,  f.  f.  ce  mot  eft  for- 
mé du  féminin  coqu  ette  ,  &  doit 
s'écrire  avec  deux  ff. 
Coquillage ,  f.  m.  t.  collectif. 
Coquille ,  f.  f. 

Coquillier,  f.  m.  armoire  où  on 
met  des  coquilles 
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battant  d'une  cloche  feulement  Coquillon,  f.  m.  t.  de  Monnoie 


d'un  côté, 
Copulatif ,  ive  ,  ad},  t.  de  Gram- 
maire. 

Copulation  ,  f .  f. 
Copule ,  f.  f.  jonction. 
Coq ,  f.  m.  volaille,  &:  herbe  odo- 
riférante. 

Coq-à-l'âne,  f.  m.  indéclinable. 
Coque  ,  f.  U  écaille  d'oeuf  \ 


Coquin  ,  inc ,  f.  &  adj.  t.  d'inju- 
re &  de  mépris.  Misérable. 
Coquinaille ,  f.  f.  troupe  de  co- 
quins. 

Coquiner  ,  v.  n.  gueufer  ,  fai- 
néanter. 

Coquinerie ,  f.  f. 
Cor ,  (1  m.  durillon  qui  vient  au* 
pieds. 

1  n 
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Îor ,  f.  m.  trompe  de  Charte. 
Cor  &  à  cri  >  adv.  t.  de  Véne- 
.  rie» 

Corail ,  f.  m.  plante  maritime. 

Corallin  ,  ine ,  adj.  qui  eft  rou- 
ge. Il  n'eft  plus  en  ufage. 

Coraliine ,  f.  f.  plante  marine. 

Corailoïdes  ,  f.  plur.  ce  font  les 
femenecs  du  corail  blanc. 

Corbeau  3  f.  m.  oifeau  noir, 

Corbeil ,  ville  de  llfle  de  France. 

Corbeille ,  f.  f. 

Corbeiller ,  f.  m.  officier  de  l'É- 
glife  d'Angers. 

Corbeilles ,  t.  d'Architecture. 

Corbie  ,  ville  de  france  en  Pi- 
cardie. 

Corbieres ,  petit  pays  de  france 

dans  le  Diocefe  de  Narbonne. 
Corbigny ,  ville  de  france  dans  le 

Nivernois. 
Corbillard  >  f.  m»  coche  de  Paris 

à  Corbeil. 
Corbillat ,  f.  m.  c'eft  le  petit  du 

corbeau, 
Oorbillon ,  f.  m.  panier  à  oublies. 
Corbin  >  f.  m.  bec  de  corbiu. 
Corck  ,  ville  d'Irlande. 
Cordage ,  f.  m.  collectif. 
Corde ,  f.  f. 
Cordé,  ée,adj. 
Cordeau  ,  f.  m. 
Cordeler ,  v.  a. 
Cordelette ,  f.  f. 

Cordelier ,  iere ,  f.  nu  &  f.  Reli- 
gieux &  Religieufe  de  l'Ordre 
de  Saint  François. 

Cordelière ,  f.  f.  cqrde  à  plufieurs 
noeuds. 

Cordelle ,  f.  f. 

Corder ,  v.  a.  faire  dé  la  corde, 
Corderie ,  f.  f. 

Cordial >  aie  ,  adj.  il  eft  aufli  fubft. 
Cordialement ,  âdy.  fincérement. 
Cordialité  ?  f,  £ 
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Cordîer,  £  m.  celui  qui  fait  des 
cordes. 

Cordilias,  f.  m.  grolTe  étoffe  de. 
laine. 

Cordon ,  f.  m. 
Cordonner ,  v.  a. 
Cordonnerie ,  f.  f. 
Cordonnet ,  f.  m. 
Cordonnier ,  f.  m. 
Cordouan ,  f.  m.  cuir  qui  vient 
de  Cordoue. 

Cordouan  fia  Tour  de)  fameux 
phare  de  france  en  Guienne^ 

Cordoue  ,  ville  d'Andaloufie  en 
Efpagne. 

Corfoue ,  Me  à  l'embouchure  &i 
Golfe  de  Venife ,  avec  une  belle 
ville  de  ce  nom. 

Coria ,  ville  d'Efpagne. 

Coriace ,  adj.  dur. 

Coriandre  9  f.  f.  plante. 

Corinthe,  ville  de  la  Grèce. 

Corinthie ,  f.  f.  t.  de  Fleuriftc 

Corinthien ,  enne ,  f.  m.  &  f. 

Corinthien ,  adj.  m.  c'eft  le  qua- 
trième des  cinq  ordres  d'Archi- 
tecture. 

Coris  »  f.  m.  coquille  qui  fert  dç 
monnoie  à  Siam. 

Corlieu ,  ou  Courlis ,  f.  m.  Oi- 
feau de  rivière. 

Corme ,  f.  f.  fruit. 

Cormery  ,  ville  de  france  en 
Touraine. 

Cormici  ,  petite  ville  de  france 
en  Champagne. 

Cormier  >  f.  m.  arbre. 

Cormoran,  f.  m.  oifeau  aquati- 
que qui  reffemble  au  corbeau. 

Cornachine ,  f.  f.  t,  de  Pharmacie, 

Cornage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Cornailler  >  v.  n.  t.  de  Charpen- 
terie. 

Cornaline ,  f.  f.  pierre  précieufe, 
Çorn^rd,f,  m,  t,  d'injure.  Il  eft  va$% 
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Corne ,  f.  f. 

Cornée ,  f.  f.  t.  d'Oculifte. 

Corneillan,  petite  ville  de  france 
dans  r  Armagnac. 

Corneille ,  f.  t.  oifeau. 

Cornement ,  f.  m.  maladie  d'o- 
reille» 

Cornemufe,  Cf.  infiniment  ru- 
flique.  \ 
Cbrner ,  v.  n.  fonner  du  cor. 
Cornet,  f.  m. 

Cornetier ,  f.  m.  artifan  qui  re- 
feno1  les  cornes  de  bœuf. 

Corneto ,  ville  de  l'État  de  l'É- 
glife. 

Cornette,  f.  m.  officier. 
Cornette ,  f.  f.  coërTure. 
Corfceur ,  f.  m.  celui  qui  corne. 
Corniche ,  f.  f.  t.  d'Architecte. 
Cornichon ,  f.  m. 
Cornichons,  f.  m.plur.  petits  con- 
combres, 

Cornier  ,  f.  m.  t.  d'Architecture, 
&  de  Forêt. 

Cornière ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Cornillas,  f.m.  le  petit  d'une  cor- 
neille. 

Cornouaille,  province  d'Angle- 


ferre  les  corporaut; 
Corporel ,  elle ,  ad). 
Corporellement ,  adv. 
Corporifier  ,  v.  a.  fixer  &  réduire 

en  corps.  On  dit  aufii  corfari^ 

fattorty  corporiftr. 
Corps ,  f.  m. 

Corpulence,  f.  f .  grofleur  du  corps. 
Corpufculairc ,  adj.  m.  &  f.  t.  dé 
Phyfique. 

Corpufcule ,  C  m.  t.  de  Phyfique. 
Atome. 

Corradoux ,  ou  couradoux ,  C  m. 
t.  de  Marine. 

Correct ,  ecte ,  adj. 

Correctement ,  adv. 

Correcteur,  f.  m. 

Correctif,  ive,  adj. 

Correctif,  f.  m.  t.  de  Médecine, 

Correction,  f.  f. 

Correctionnel,  elle,  adj. 

Correctrice ,  f.  f.  celle  qui  corri- 
ge. On  appelle  ainfi  la  Supérieu- 
re  des  Religieufes  Minimes.  Dà- 
net  Ta  mis  dans  fon  Dictionnaire 
François  &  Latin. 

Corrégidor  .  t  m.  officier  de  ju- 


Cornouailles ,  contrée  de  france 
en  Bretagne.  * 

Cornouille  ,  f.  f.  forte  de  fruit. 

Cornouiller ,  f.  m.  arbre. 

Cornu  ,  ue ,  adj. 

Cornuau  ,  f.  m.  mauvais  poiflon 
qui  monte  dans  la  Loire. 

Cornue ,  f.  f.  t.  de  Chymie.  Sorte 
de  vaifTeau  de  terre. 

Corogne ,  ville  d'Efpagne. 

Corofitique,  adj.  m.  &  f.  t.  d'Ar- 
chitecture. Orné  de  fleurs  &  de 
feuillages. 

Corollaire,  f.  m. 

Corporal ,  f.  m.  linge  d'Eglife. 

Corpora^ier,  f.m. boîte  où  Ton 


ftice  en  Efpagne. 
Corregio  ,  ville  dans  le  Mode- 
nois. 

Corrélatif,  ;ive ,  adj.  t.  dogma- 
tique. 

Corrélation ,  C  f.  relation  récipro- 
que entre  deux  chofes. 

Correfpondance ,  f.  f . 

Correfpondant ,  ante ,  adj.  &  f. 
qui  a  relation  avec  une  perfonne 
abfente. 

Correfpondre ,  v.  n. 
Corridor,  f.  m. 
Corrigé,  ée,  adj. 
Corriger ,  v.  a. 

Corrigible ,  adj.  de  tout  genre* 
Il  néTe  dit  guère  qu'avec  la  né- 
gative. 
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Corroboratif ,  ivc  ,  adj.  qui  for- 
tifie. 

Corroborer ,  v.  a.  ces  deux  mots 
:  ne  fe  difent  qu'en  parlant  de  re- 
.*  medes  ou,  d'aliments. 
Corroder  ,  v.  a.  ronger  petit-à- 
petit. 

Corroi ,  f.  m,  t.  de  Corroyeur. 
Corrompre  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 

comme  rompre.  Gâter  altérer. 
Corrompu  ,  ue  »  adj. 
Corrofif ,  ive  ,  adj.  il  eft  auffi  f. 
Corrofîon  ,  f.  f.  a&ion  de  ce  qui 

corrode. 
Corroyer  ,  v.  a. 
Corroyeur ,  f.  m.  ouvrier  qui  cor- 
roie les  cuirs. 
Corrupteur  ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Corruptibilité ,  f.  f.  qualité  d'une 

chofe  corruptible. 
Corruptible  ,  adj.  de  tout  genre. 
Corruption ,  f.  f. 
Cors ,  L  m.  t.  de  Vénerie.  Il  n'eft 

d'ufage  que  dans  cette  phrafe  : 

Un  cerf  de  dix  cors. 
Corfage ,  f.  m.  la  taille. 
Corfaire  ,  f.  m.  pirate. 
Corfe  ,  iile  de  la  Méditerranée  en 

Italie. 

Corfelet  ,  f.  m.  petite  cuir a(fe. 
Corfenza  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 
Corfet ,  f.  m.  corps  de  jupe. 
Cortège ,  f.  m. 

Cortical  ,  aie  ,  adj.  femblable  à 
de  Técorce. 

Cortine ,  peau  du  ferpent  Py- 
thon. 

Cortone ,  ville  de  la  Tofcane. 

Corway  »  ville  de  Weftphalie. 

Corvéable ,  adj.  t.  de  Coutume. 

Corvée ,  f.  f.  fervitude. 

Corvette  ,  f.  f  fortes  de  barques 
qui  font  toujours  à  la  fuite  d'u- 
ne armée  navale. 


cos 

Corus ,  Pun  des  principaux  vents. 
Coryphée ,  f.  m.  le  premier  d'u- 
ne troupe. 

Cofaque ,  f.  m,  &  f.  nom  de  peu- 
ple en  Mofcovie. 

Cofcinomancie  ,  f.  f.  4ivination 
qui  fe  fait  par  le  criblé» 

Co-feigneur,  f.  m.  celui  ^uipof 
fede  un  fief  avec  un  autie^ 

Cofmographe  ,  f.  m,  qui  fait  la 
defeription  du  monde. 

Cofmographie ,  f,  f.  defeription 
du  Monde. 

Cofmographique  ,  adj.  de  tout 
genre. 

Cofmolabe,  f.  m.  infiniment  de 
Mathématique. 

Cofmopolitain ,  aine  ,  f.  m.  &  f. 

qui  n'a  point  de  demeure  fixe. 
Cofne ,  petires  villes  de  franec 

dans  le  Gâtinois ,  &  dans  l'Aù- 

xerrois. 

Colfano  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Coflas,  mouffeline  très-fine  des 
Indes  Orientales. 

Coffe,  f.  f,  la  gouffe  qui  renfer- 
me les  pois  j  &rc. 

Coller ,  v.  n.  qui  fe  dit  des  mou- 
tons qui  fe  heurtent  les  uns  con- 
tre les  autres. 

Coffon  a  f.  m.  infère. 

Coflu  ,  ue ,  adj.  il  fe  dit  fpéciale- 
ment  des  pois  &  des  fèves. 

Coftal,  aie,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Prononcer  IV. 

Cofton  ,  t.  de  Marine. 

Coftumé  >  f.  m,  on  prononce 
Ccfloumé  ,  t.  de  peinture  pris  de 
l'Italien  »  &  qui  fignifie  les  ufa- 
ges  des  différents  temps. 

Cote  ,  adj.  f.  V.  Qiiote. 

Côte ,  f.  f.  la  première  fyllabe  cft 
longue. 

Côtç-à»c6te ,  adv. 
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mî-Côte*  il  n'eft  d'ufage  gu'en 
cette  phrafe  adverbiale  :  à  mi- 
côte,  une  mai/on  bâtie  àmi-côte. 

Côté  ,  f.  m, 

à  Côté  ,  prépofition,  Auprès, 
de  Côté  ,  adv.  de  travers. 
Coté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Côteau ,  f.  m.  petite  coline. 
Côtelette,  f.  f. 

Cotentin ,  f,  m.  contrée  de  fran- 
ce  dans  la  Baffe-Normandie. 

Coter ,  v.  a.  la  première  fyllabe 
eft  brève. 

Coterie ,  f.  f.  il  fe  dit  principale- 
ment dans  le  ftyle  familier. 

Cothurne ,  f.  m.  chauffure  dont 
les  adfceurs  fe  fervoient  ancien- 
nement pour  jouer  le  Tragi- 
que. 

Coti ,  ie ,  adj. 

Cotice  ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 

Côtier  ,  adj.  t.  de  Marine,  il  fe 
prend  auiu  fubftantivement. 

Côtiere ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Cotignac  ,  f.  m.  forte  de  confi- 
ture faite  avec  des  coings. 

Cotillon  ,  f.  m.  petite  jupe. 

Cotir ,  v.  a*  il  eft  populaire  ,  & 
ne  fe  dit  qu'en  parlant  des 
fruits. 

Cotifation  ,  f.  f. 
Cotisé,  ée,  adj. 
Cotifer ,  v.  a. 

Cotiflure,  f.  f.  il  ne  fe  dit  que  des 
fruits. 

Cotité,  V.  Quotité. 
Coton,  f.  m. 

Cotonner ,  v.  a.  il  fe  joint  tou- 
jours avec  le  pronom  perfon- 
nel. 

Cotonneux ,  eufe ,  adj.  il  fe  dit 
principalement  des  raves  &  des 
artichauts. 

Cotonnier  ,  f.  m.  arbre. 
Cotonnine ,  f.  f.  groffe  toile  de 


.  COU-  i8$ 
Coton. 

Cotonnis  ,  ce  font  des  Satins  qui 
viennent  des  indes  Orientales* 

Côtoyé ,  ée  ,  adj. 

Côtoyer,  v.  a. 

Cotret ,  f.  m.  petit  fagot. 

Cotron  ,  le  même  que  Cotteroni 
ou  Coteron. 

Cotte ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  plus  qu*e 
de  l'habillement  des  femmes  de 
bafïè  condition. 

Cottée ,  f.  f.  efpece  de  canard. 

Cotteron ,  f.  m.  petite  cotte.  * 

Co-tuteur ,  f.  m.  t.  de  Jurifprû- 
dence. 

Cou  ,  V.  Col. 

Couard ,  arde ,  f.  m.  &  f.  qui 
manque  de  hardieffe. 

Couardife  ,  f.  f.  poltronnerie. 

Couchant ,  adj.  il  n'eft  d'ufage 
que  dans  ces  dkux  phrafes  :  Chien 
couchant  >  So^il  couchant. 

Couche ,  f.  f.  lit.  En  ce  fens  il 
eft  de  peu  d'ufage  daus  le  langa- 
ge ordinaire  ;  mais  on  s'en  fcrt 
dans  la  Poélie. 

Couché  ,  ée  ,  adj.  ' 

Couchée,  f.  f. 

Coucher ,  v.  a. 

Coucher,  f.  m. 

Couchette ,  f.  f. 

Coucheur ,  eufe  ,  f.  m."  &  F. 

Couchoir ,  f.  m.  t.  de  Doreur. 

Coucou ,  f.  m.  oifeau. 

Coucy ,  ville  de  france  dans  la 
Picardie. 

Coude ,  f.  m. 

Coudée ,  f.  f» 

Coudelattes ,  f.  f.  t.  de  Charpen- 
terie. 

Coudcpied ,  f.  m.  partie  fupérieu- 
re  du  pied. 

Couder ,  v.  a.  t.  de  Tailleur. 
Coudoyer ,  y.  a.  pouffer  avec  Id 
coude. 
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Coudraie ,  G  f.  lieu  planté  de 
coudriers. 

Coudrai!  ,  f.  m.  t.  de  Batelier. 
Coudranner,  v.  a*  tremper  une 

corde  dans  le  coudran. 
Coudranneur ,  f*  nu 
Coudre,  v«  a. 

Je  couds ,  tu  couds  ,  il  coud  : 
(  On  trouve  il  cout  dans  Ri- 
chelet  &  Joubert  :  Danet  écrit 
je  coud  ,  c'eft  une  faute.  )  Nous 
coulons  ,  vous  coulez  ,  ils 
coufent.  Je  coufois,  &c.  nous 
coulions,  &c.  J'ai  coufu,  &c. 
Je  coufis ,  &c.  J'avois  coufu  , 
&c.  Je  coudrai ,  &c.  Couds  , 
coufez.  Que  je  coufe  ,  &c.  Je 
coudrois  ,v  &c.  Que  je  coufifïe , 
que  tu  coufillc  ,  qu'il  cousit. 
Coufant.  Ce  participe  eft  in- 
déclinable :  ainfi  Richelét  & 
Joubert  ont  tort  d'écrire  cou- 
fonte* 

Gtmdre,  ou  coudrier ,  f.  m.  ar- 
bre qui  porte  des  noifettes. 

"Coudrette ,  f.  f.  il  eft  vieux. 

Coudrot ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Covendeur,  ou  co- vendeur  ,I.m. 
qui  vend  avec  un  autre. 

Couenne  ,  f.  f.  peau  de  pourceau. 

Couenneux,  ad),  m.  t.  de  Méde- 
cine. Sang  couenneux. 

Coventry  >  ville  d'Angleterre. 

Coversé  ,  adj.  Le  finus  coversé , 
t.  de  Géométrie. 

Couet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Couette,  V.  Coite. 

Couillaut ,  f.  m.  valet  de  Cha- 
noine de  i'Églife  Cathédrale 
d'Angers.  De  colliberti.  Voyez 
les  origines  de  la  langue  Fran- 
çoife  de  M.  Ménage. 

Coulage ,  f  m.  t.  de  Commerce. 

Coulamment  ,  adY. 


CÔ  tf 

Coulanges-les-Vineu(b  ,  vitkad 
france  dans  rAuxerrois* 

Coulant ,  ante ,  adj. 

Coulant  »  f.  m.  gros  diamant  quo 
les  Dames  portent  au  cou. 

Coule ,  f.  f»  fcapulaire  des  Ber- 
nardins. 

Coulé,  f.  m.  t. de  Mufique. 
Coulée  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Couler,  v.  n.  f 
Couleur ,  f.  f. 

Coulevrée ,  ou  couleuvrée  ,  f.  fi 
plante.  Elle  eft  aufli  appeUee 
Bryone.  f 

Coulevrine ,  C  f. 

Couleuvre  ,.f.  £ 

Coulis  ,  f.  m.  fuc  d'une  chofe 
confommée  à  fore 2  de  cuire, 
pafsé  par  une  étanrne. 

Coulis ,  adj.  m.  Vent  coulis. 

CoulilTe,  f.  f. 

Couloir ,  f.  m. 

Couloire ,  f.  f.  vaûTeau  troué  pouf 

couler  quelque  liqueur. 
Coulommiers  ,  petite  ville  do 

france  près  Meaux. 
Coulpe ,  f.  f.  il  n'eft  d'ufage 

dans  les  matières  de  Religion, 
Coulure ,  f.  f.  il  fe  dit  de  la  vigne 

lorfque  les  fleurs  tombent. 
Coup)  f.  m. 

Coupable  ,  adj.  de  tout  genre  il 

eft  aufïï  quelquefois  fubft. 
Coupe  ,  f.  f.  il  fe  dit  d'un  boU 

fur  pied  que  Ton  coupe. 
Coupe,  f.  f.  taife. 
Coupé,  f.  m»  certain  p*s  4* 

danfe. 
Coupé ,  ée ,  adj. 
Coupeau  ,  f.  m.  fommet  d'une* 

montagne. 

Coupe-bourgcon,f.m.petit  animal 
Coupe-cercle  ,  f.  m.  inftrument 

qui  fert  à  couper  du  carton  en 

cercle. 

Coupe-cu, 


Digitized  by  Googl 


c  o  tr 

Côtipc-cu,  f.  m.  t.  du  jeu  de  tant 

quenet.  Il  viellit. 
Coupe-gorge  ,  f.  m. 
Coupe-jarret ,  f.  m,  affaflin. 
Coupelle  ,  f,  fé  u  d'Affineur. 
Coupeller  ,  v.  a.  faire  paffer  par 

la  coupelle. 
Coupe-pâte ,  £  m. 
Couper  ,  v.  a. 

Couperet ,  f.  m.  forte  de  couteau. 
Couperofe ,  f.  f.  vitriol. 
Couperosé  ,  ée  ,  adj.  il  fe  dit 

d'un  vi&ge  gâté  de  bourgeons  & 

de  rougeurs. 

Coupe-tête ,  f.  m.  jeu  d'enfants. 

Coupeur  >  eufe  ,  f.  m.  &  f.  il  fe 
dit  île  ceux  qui  coupent  les  grap- 
pes en  vendange. 

Coupis ,  forte  de  coton  qui  vient 
de  Bengale.  ! 

Couple  ,  f.  m.  Se  f. 
Ce  mot  eft  du  genre  mafeulin 
quajid  on  parle  d'un  mari  & 
d'une  femme  ,  d'un  amant  &  de 
la  maitreffe  ;  &  du  genre  fémi- 
nin ,  quand  on  parle  d'oeufs  ou 
de  quelques  animaux  ,  comme 
bœufs  ,  pigeons,  &c. 

Coupler,  v.  a.  lier  des  chiens 
deux  à  deux. 

Couplet  de  chanfon  ,  f.  m* 
Çoupleter  »  v.  a.  maltraiter  quel- 
qu'un dans  deschanfons. 
Coupoir  ,  f.  m.  outil  de  fer  tran- 
chant. 

Coupole,  f.  f.  dôme. 
Coupon  ,  f.  m.  refte  de  toile  ou 
d'étoffe. 
Coupure,  f.  f. 

Cour ,  f.  f.  efpace  à  découvert 
enfermé  de ,  murs. 

Cour,  f.  f.  les  officiers  &  prin- 
cipaux Seigneurs  qui  accompa- 
gnent ordinairement  un  Roi. 

Cour ,  f»  £  fiege  de  ju£ice  qù 
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Ton  plaide. 

Couradoux,  f.  nu  t.  de  Marine* 
Courage,  f»  m. 
Courageufenient ,  adv.. 
Courageux ,  eufe  ,  adj. 
Couramment,  adv. 
Courant,  f.  m. 
Courant ,  ante ,  adj. 
tout-Courant,  adv. 
Courante ,  f.  f.  forte  de  danfe. 
Courantin  ,  f.  m.  t.  d'Artificier. 
Courbaton,  f.  m.  t.  de  Charpent. 
Courbatu ,  ue ,  adj.  fe  dit  d'un 

cheval  qui  n'a  pas  le  mouvement 

des  jambes  bien  libre. 
Courbature,  f.  f. 
Courbe  ,  adj,  de  tout  genre. 
Courbe,  £  £  certaine  pièce  dd 

bois ,  coupée  en  arc. 
Courbé ,  ée ,  adj. 
Courbement ,  adv.  &  f.  m.  aftion 

de  courber. 

Courber  ,  v.  a.  il  eft  auffî  n.  pa£ 
Courbette ,  £  f.  it.  de  Manège. 
Courbetter ,  v.  n.  faire  des  cour* 
bettes. 

Courbure ,  f.  f. 

Courcaillet,  f.  m.  cri  des  cailles. 

Courcelie ,  f.  f.  petite  cour. 

Courcite  ,  f.  f.  t.  de  Charpent. 

Courçon  ,  f.  m.  t.  d'Artillerie* 

Couree ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Couret ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Coureur  ,  eufe ,  1.  m.  &  f» 

Courge ,  f.  £  plante. 

Courier,  £  m. 

L'Académie  ecritCotf  mVr,mais 
il  paroît  plus  naturel  de  faire  ve- 
nir ce  mot  de  courir  que  de 
courre  5  &  prefque  tout  le  mon- 
de écrit  comme  moi. 

Couriere  ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  qu'en 
poéfle  de  l'Aurore  &  de  la  Lune. 

Courir ,  ou  courre  ,  v.  n. 
Je  cours ,  tu  cours ,  il  court  j 

Aa 
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nous  courons  ,  vous  courez, 
ils  courent.  Je  courois  ,  &c.  Je 
courus  ,  &c.  J'ai  couru  ,  &c. 
J'avois  couru ,  &c.  Je  courrai , 
tu  courras,  il  courra  :  nous 
courrons  ,  vous  courrez ,  ils 
courront.  Cours,  courez.  Que 
je  coure ,  &c.  Je  courrois ,  &c. 
Que  je  courufle ,  que  tu  couruf- 
fes ,  qu'il  courût  :  que  nous 
courulïions  ,  que  vous  cou- 
xuffiez,  qu'ils  couruffent.  Cou- 
rant. Il  taut  remarquer  qu'on 
aie  double  la  lettre  r  qu'au  Fu- 
tur de  l'Indicatif ,  &  à  l'Impar- 
fait du  Subjon&if. 

Courlis ,  ou  courlieu  ,  f.  m.  ef- 
pece  d'oifeau  aquatique. 

Couroir ,  f.  m. 

Couronne ,  f,  f. 

Couronné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Couronnement ,  f.  m. 

Couronner ,  v.  a. 

Couronnure,  f.  f.  t.  de  Chafle. 

Courre  ,  y.  n.  comme  Courir , 
mais  moins  ufïté. 

Courroie ,  f.  f.  lanière. 

Courroucer ,  v.  a.  Ton  plus  grand 
ufage  eft  dans  le  ftylefoutenu. 

Courroux,  f.  m. 

Cours  ,  f.  m.  il  fe  dit  particuliè- 
rement de  l'eau  des  rivières  & 
des  ruifleaux. 

Courfe ,  f.  f. 

Courfier  ,  f.  m.  grand  cheval  de 
bataille.  Il  figniôe  auffi  un  gros 
canon  d'une  Galère. 

Courfier ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Courfiere ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Courfon  ,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 

Court,  courte,  adj.  t. relatif,  j 

Courtage ,  f.  m.  métier  de  cour- 
tier >  droit  des  aides* 

Courtaud ,  aude  ,  f.  m.  &  f.  il  fe 
dit  des  hommes  &  des  femmes  ; 
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d  un  cheval,  d'un  chien ,  &<Putt 
instrument  de  mufique. 
Courtauder  ,  v.  a.  couper  h 
queue. 

Court-bâton ,  tirer  au  court-bb 
ton.  Difputer. 

Court-bouillon  ,  f.  m.  manière 
l'apprêter  le  poiffon. 


Court-bouton  ,  f.  m.  forte  de 
cheville  de  bois. 
Courte-boule  ,  f.  f.  forte  de  jeu 
de  boule. 

Courte-haleine,  H  f.  maladie  qu'on 
nomme  autrement  Yafthme- 
Courtement,  adv. 
Courtenay ,  petite  ville  defrance 
dans  le  Gâtinois. 
Courte-paille ,  C  f» 
Courte-paume ,  f.  f. 
Courte-pointe  ,  f.  f  couverture 
de  parade  d'un  lit. 
Courtier ,  £  m.  on  difoit  autre* 
fois  Couratier  ,  entremetteur, 
Courtilliere ,  £  f.  infeéte. 
Courtine  ,  C  f.. rideau  délit. 
Court- jointé  ,  f.  m.  t.  de  Manège; 
Courtifan ,  anne  ,  f.  m.  &  f. 
Courtifer ,  v.  a.  flatter. 
Courtois  ,  oife ,  adj.  il  viellit, 
Courtoifement,  adv.  il  eft  vieux. 
Courtoifie  ,  C  f.  civilité. 
Cour  ton ,  f.  m.  c'ett  la  troifieme 
des  quatre  fortes  de  filafTe  qu'on 
tire  du  chanvre. 
Courtray  ,  grande  ville  des  Pays- 
Bas  dans  la  Flandre  Walone, 
foumife  aux  François  le  1 8  Mai 

Courtréfis  ,  petit  pays  de  la  Flan- 
dre Walone. 

Cour-ville ,  ville  de  france  dan* 
le  Perche. 

Coufeufe  ,  f.  f.  t.  de  Relieur. 
Coufïn  ,  ine ,  f.  m.  &  f. 
Coufin ,  f,  m.  forte  de  mouche- 
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*on  piquant. 

Coufinage ,  f.  m.  parenté. 

Coufiner  >  v.  a.  &  n. 

Coufinette ,  ou  coufinotte ,  f.  f. 
efpece  de  pomme, 

Coufoir ,  f.  m.  t.  de  Relieur. 

Couffi-coufli,  façon  de  parler  baf- 
fe &  populaire,  qui  lignifie  tef/e* 
ment  9  quellement. 

Couffin  ,  f.  m.  oreiller. 

Couflinet ,  f.  m.  diminutif. 

Couffon  ,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 

Coufu ,  ue ,  adj. 

Coût,  f.  m.  ce  qu'une  chofe 
coûte. 

Coutances  ,  ville  de  franec  en 
Baffe-Normandie. 
Coûtant ,  adj. 
Couteau ,  f.  m. 

Coutelas  ,  f.  m»  épée  large  & 
courte. 

Coutellerie ,  f.  f. 
Coutelier  ,  ère ,  f.  m.  &  f. 
Coutelière  ,  f.  f.  forte  d'étui. 
Couteline ,  groffe  toile  qui  vient 
de  Surate. 


Coûtei 


,  v,  n. 


Coûteux ,  eufe  ,  adj. 
Coutier ,  C  m.  celui  qui  fait  des 
coutils. 

Coutieres ,  f.  f.  plur.  t.  de  Marine. 
Coutil,  f.  m.  efpece  de  toile. 
Coutras  ,  ville  de  france  dans  la 
Guienne. 

Coutre  ,  f.  m.  morceau  de  fer 
tranchant ,  attaché  à  la  charrue 
pour  fendre  la  terre. 

Coutume ,  f.  f.  ufage  ordinaire. 

Coutumier ,  iere ,  adj.  il  eft  vieux. 

Coutumier  5  f.  m.  livre  qui  con- 
tient la  coutume  d'un  Pays. 

Coutumiérement ,  adv. 

Couture ,  f.  f. 

.Couturerie,  C  f.lieu  où  les  cou- 
turiers, travaillent 


Couturier  :  riere ,  f.  m.  &  f.  le 
mafeulin  n'eft  guère  en  ufagé.  „ 
Couyé,  ée  adj. 
Couvée,  f.  f. 
Couvent ,  f.  m.  monaftere» 
Couver;  v.  a.  &n. 
Couvercle ,  f.  m. 
Couverfeau ,  C  rru  t.de  Charpcnt* 
Couvert ,  f.  m. 
Couvert ,  erte  ,  adj# 
Couvertement ,  adv. 
Couverture  ,f.  f. 
Couverturier ,  f.  m. 
Couveufe ,  f.  f. 

Couvi ,  adj.  m.  œuf  à  demi  cou* 
vé  ou  gâté. 

Cowper ,  ville  d'ÉcofTe. 
Couvre-chef,  f.  m.  forte  de  coëC 

fure  de  toile  que  portent  les 

payfannes. 

Couvre-feu,  f.  m.  uftenfile  de 

cuivre  ou  de  fer. 
Couvre-pied  ,  petite  couverture 

d'étoffe. 

Couvreur,  f.  m. 
Couvreufè,  C  f. 
Couvrir ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 
fignifications» 

Je  couvre  »  tu  couvres  ,  il 
couvre  :  nous  couvrons  ,  vous 
couvrez ,  ils  couvrent.  Je  cou- 
vrons,  &c.  Je  couvris ,  &c.  J'ai 
couvert,  &c.  Javois  couvert, 
&c.  Je  couvrirai,  &c.  Cou- 
vre ,  couvrez.  Que  je  couvre  , 
&c.  Je  couvrirons  ,  &c.  Que 
je  couvrifje  ,  &c.  Que  nous 
couvririons  ,  que  vous  couvrit 
fiez  ,  qu'ils  couvriffent,  Cou- 
vrant, i 

Coyau ,  f<  m.  petite  pièce  de 
bois  r  entaillée  fur  la  roue  d'un 
moulin.  :. 

Coyers  ,  f.  m.  pl.  t.  de  Charpente 
Crabe,  G  m.  bois  qui  vient  de 
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l'Amérique. 

Crac  ,  mot  qu£  exprime  le  bruit 
que  font  certains  corps  durs, 
fecs  &  fohdes,  llcftduftyle  fa- 
milier. 

Crachat,  f.  m. 
Craché  ,  ée,  adj. 

.  Crachement ,  f.  nv 
Cracher ,  v.  a. 

Cracheur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Crachoir ,  f.  m. 
Crachotement ,  f.  m. 
Crachoter ,  v.  fréquentatif. 
Cracovie ,  ville  capitale  de  Po- 
logne, 

Craie ,  f.  f.  forte  de  terre  blan- 
che. 

Craignant  ,  adj.  Une  perfonne 
craignant  Dieu  .  Un  bon  citoyen 
craignant  les  Loix.  Ce  mot  eft 
fouvent  employé  comme  par- 
ticipe du  verbe  craindre.  Ex. 
Cet  hommtcraignant  que  ce  qu'on 
lui  avoit  prédit ,  n  arrivât  &c. 

Crail ,  ville  d'Ecofle. 

Crainbourg,  ville  d'Allemagne. 

Craindre,  v.  a. 

Je  crains ,  tu  crains  ,  il  craint  : 
(Jacquier  écrit  il  craind  ,  ce 
n'eft  pas  l'ufage)  nous  crai- 
gnons ,  vous  craignez  ,  ils 
craignent.  Je  craignois ,  &c 
Je  craignis,  &c.  J'ai  craint,  &c. 
Je  craindrai ,  &c.  Crains ,  crai- 
gnez. Que  je  craigne ,  que  tu 
craignes  ,  «ju'ii  craigne  :  que 
nous  craignions,  &c.  Jecrain- 
drois ,  &c  Que  je  craigniffe  , 
que  tu  craigniffes,  qu'il  crai- 
gnît :  que  nous  craigmflions  , 
&c.  Craignant. 

Craint  ,  ainrc,  adj.  il  n  eft  guère 
d'ufage  au  féminin. 
Crainte  ,  f.  f. 


Craintif 3  ive ,  adj* 


CRA 

[Craintivement ,  adv.  il  eft  de  ^tt 
d  ufage, 

Cramoifi ,  f.  m.  forte  de  couleur 
rouge. 

Cramoifi  ,  ie ,  adj. 
Crampe,  adj.  f .  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  cette  iphrafe  ,  Goutta 
çrampe.  Il  eft  aufli  fubftandf. 
Crampon  ,  f.  m. 
Cramponner  ,  v.  a. 
Cran-,  f.  m.  entaillure. 
Crâne,  f.  m. 

Craon,  petite  ville  de  france  dans 
l'Anjou. 

Craonnois ,  prononcez  Cranois  ; 
territoire  de  craon. 
Crapaud  ,  f.  m.  Ac ad.  Fur,  J>m 
Rick.  Joub. 
Dans  plufieurs  Diftionnaires , 
on  trouve  crapaut  avec  un  f 
final ,  c'eft  une  faute  5  parce 
qu'en  écrivant  de  la  forte ,  il 
faudroit  écrire  crapautine  con- 
tre l'ufage  qui  veut  crapaudinè» 
Crapaudaille,  f.  f.  fortede  crêpon. 
Crapaudiere  ,  f.  f.  lieu  où  il  y  a 
beaucoup  de  crapauds. 
Crapaudine,  f.  f.  pierre  précieulc; 
plante  -y  &  morceau  de  fer  &  de 
plomb. 

à  la  Crapaudine ,  t.  de  Cuifinc, 
Crapule,  f.  f. 
Crapuler,  v.  n. 
Crapuleux  ,  eufe,  adj. 
Craquelin ,  f.  m. 
Craquement,  f.  m. 
Craquer  ,  v.  n. 
Craqueter ,  v.  n.  fréquentatif.  Ce 
verbe  fert  aufli  à  exprimer  la 
manière  de  crier  de  la  Cicogne, 
Craqueur,  eufe,  f.  rrv&f. 
(  CrafTe ,  f.  f.  il  eft  aufli  adj. 
jCrafleux,  eufe,  adj. 
Cravan ,  ville  de  france  en  Bouf- 


gogne. 
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^Cfavan,  f.  ml  vilain  coquillage] Crémaillère,  f.  f.  L'Académie, 
.^-~~^u~  ^,.n         Furetiere  ,  Danet  &  du  Cange 


qui  s  attache  au  fond  d'un  vaïf- 
feau. 

Cravate,  f.f.  il  cftmafculin  quand 
il%nifie/ô/i*tff  ou  cheval. 

Crayon ,  f.  m. 

Crayonné,  ée ,  adj. 

Crayonner,  v.  a. 

Crayonneur  ,  f.  m. 

Crayonneux ,  eufe ,  ad),  qui  eft 
de  la  nature  de  la  craie. 

Créance  ,  f.  f. 

Créancier ,  iere ,  f.  m.  &  f. 

Créât ,  f.  m.  t.  de  Manège.  Sous- 
Écuyer. 

Créateur ,  f.  m. 

Création,  f.  f. 

Créature,  f.  f. 

Crécelle  ,  par  corruption  de  créce- 
relle ,  f.  .f,  oifeau  qui  a  le  cri 
fort  aigu. 

L'Académie ,  le  Dift.  des  Arts, 
ïuretiere,  Danet  &  Joubert  écri- 
vent de  la. forte.  Ce  mot fignifie 
auffi  i'inftrument  dont  on  fe  fèrt 
au  lieu  de  cloche ,  les  Jeudi  & 
Vendredi  de  la  Semaine  Sainte. 
H  y  en  a  qui  difent  crejfhlleen 
cette  lignification  ,mais  T  Acadé- 
mie &  Furetiere  penfent  que  cré- 
celle vaut  mieux* 
Crèche.,  C  f. 

Crédence ,  f.  f.  petite  table. 
Crédibilité ,  f.T.  t.  dogmatique. 

Il  n'eft  guère  d'ufage  qu-en  ces 

phrafes  :  Motifs  de  crédibilité  . 

Celanajoute-t-il  fat  un  degré  de 

crédibilité  > 
Crédit ,  f.  m. 

.  Crédule ,  adj.  de  tout  genre. 

Crédulité-,  f.  f. 

Créé  ,  ée ,  adj. 
*<Créer ,  v.  a.  m  t 

Creil  ,  petite  yUIc  de  yifle  de 
Fiance. 


écrivent cr émail l ère.  Joubert  écrit 
crétnil  Itère ,  Hichelet  crémilière  , 
ce  font  des  fautes.  Ce  mot  vient 
du  Latin  cremafter ,  cremat hra  , 
ou  cramacutaria  ,  dérivés  du 
mot  Grec  .  qui  fignifie  fufpendo  , 
je  fufpends. 

Crémaillon  ,  ou  Crémillon ,  C  m. 
Crème,  f.  f.  la  partie  laplus  graffe 
du  lait. 

Crement ,  f.Tïw  t.d*Ordonnance  &: 
de  Grammaire.  Accroi(femerrt. 
Crêmer,  v.n.ilfe  dit  du  lait  qui 
fait  de  la  crème. 
Crémière ,  f.  f .  femme  qui  vend 
de  la  crème. 

Cremieu  ,   ville  de  france  'en 
Dauphiné. 

Cremillée ,  f.  f.  t.  de  Serrurier. 
Crémone ,  ville  du  Duché  de  Mi- 
lan. 

Crémonois ,  petit  Pays  d'Italie. 
Créneau ,  f.  m. 
Crénelé  ,  ée ,  adj. 
Créneler,  v.  a.  faire  descreneaux; 
façonner  en  forme  de  créneaux. 
Crenelure ,  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Créole,  f.  m.  &  f.  européen  d'o- 
rigine  né  en  Amérique. 
Crêpage  ,  f.  m.  apprêt  que  l'on 
donne  au. crêpe. 
Crêpe ,  f.  m. 
Crêpé,  ée,  adj* 
Crêper ,  v.  a.  frifer 
Crépi,  ie  ad). 
CrepL,  f.  m.  mortier. 
Crépin,  f.  m.  il  n'eft  d'ufage  que 
dans  ces  phrafes  populaires  ^per- 
dre fonfaint  crépine  porter  tout 
fon  faint  crépin. 
Crépine ,  f.  f.  forte  de  frange. 
Crépir  un  mur  ,  v.  a*  enduire  un 
mur  de  mortier. 
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CrépifTure ,  f.  f. 

CrépodaiUe ,  V.  CrapauiailU. 

Crepon ,  f.  m.  étoffe. 

Crépu ,  ue ,  ad j.  il  ne  fe  dit  sucre 
que  des  cheveux, 

e ,  f.  m.  petite  lueur. 

Créqui ,  Duché  dans  l'Artois. 

Crequier ,  £  m.  prunier  fauvaee, 

Crès ,  forte  de  toile  qui  fe  fabri- 
que à  Morlaix. 

Crefeau,  f.  m.  étoffe  de  laine 
croisée. 

Crefme,  ville  de  l'État  de  Venife. 
Crefpi ,  ville  de  l'Ifle  de  France. 
Creffentino  ,  ville  du  Piémont. 
Creffi,  ville  de  france  dans  la  Brie. 
Creffon,  £  m.  plante. 
Crelîbnniere ,  f.  f.  lieu  oii  vient  le 
creffon. 

le  Crell ,  ville  défiance  en  Dau- 

phiné. 
Crête ,  £  f. 

Crêté  ,  èe ,  part,  du  verbe  crêter 
qui  n'eft  pas  en  ufage. 

Creteler ,  v.  n.  il  exprime  le  cri 
des  poules  quand  elles  ont  pondu. 

Crevaiile,  f.  f.  repas  où  l'on  man- 
ge par  excès,  il  cil  bas. 

Crevant ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Crevaffe,  f.  f.  fente. 

Crevafter ,  v.  a.  faire  des  fentes. 

Creve-cœur  ,  f.  m.  il  cil  du  ftyle 
familier. 

Creve-cœur  ,  fort  des  Pays-Bas. 
Crevé ,  ée ,  adj. 
Crever ,  v.  a. 

Crcufe ,  f.  f.  fille  de  Priam ,  & 
femme  d'Enée. 
Creusé  ,  ée  ,  adj. 
Creufement ,  Ç.  m. 
Creufer ,  v.  a. 

Creufet ,  f.  m.  petit  vafe  de  terre. 
Creux,  eufe ,  adj.  il  cil  aufli  f.  m. 

Cri  »  ù  nu  .  .    .  .  . I 


C  R  J. 

Criailler,  v.  n.  il  n'eft  que  du  ftyle 
familier ,  ainfi  que  les  troismots 
fuivants. 
Criaillerie,  f.  £ 
Criailleur,  eufe  ,  f.m.&£ 
Criant ,  ante  ,  adj. 
Criard,  arde,  adj. 
Crible ,  f.  m. 
Criblé  ,é,.  adj,  , 
Cribler,  v.  a. 

Cribleur,  f.  m.  celui  qui  crible. 
Cribleux ,  ad),  m.  t.  d*  Anatomie. 
Cnblures ,  f.  f.  plur. 
Cnbration  ,  f.  f.  t.  de  Pharmacie. 
Cric ,  U  m.  on  ne  prononce  pas  le 
c  final.  Inltrument  de  Méchani- 
que  qui  fert  à  lever  toutes  fortes 
de  fardeaux. 

Cric-crac.  On  fait  fentir  le  e  à  1* 
fin  de  chaque  fyllabe. 
Crié  ,  ée ,  adj. 
Criée ,  f.  f.  publication. 
Crier ,  v.  n. 

Je  crie ,  tu  cries  ,  il  crie  :  nous 
crions ,  vous  criez  *  ils  crient.  Je 
criois ,  tu  criois  ,  il  crioit  :  nous 
crions ,  &x.  Je  criai ,  &c.  J'ai 
Crié ,  &c.  Je  crierai ,  tu  crieras , 
il  criera  :  nous  crierons,  vous 
crierez,  ils  crieront.  Crie,  criez. 
Que  je  crie,  &c.  Je  crierois, 
&c.  Que  je  criaffe,  &c.  Criant» 
Crierie ,  f.  f. 
Crieur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Crime ,  £  m.  faute  énorme. 
Crimée  ,  f.  f.  contrée  de  la  Tar- 
tarie. 

Criminalifer,  v.  a.ilnefeditqu;e» 
termes  de  Pratique. 
Criminel ,  elle,  -adj.  il  eft  auffiC 
Criminellement,  adv. 
Crin ,  f.  m. 

Crinier ,  C  m.  artifan  qui  acconii 
modç  le  crin. 
Crinière,  £  f. 
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Crînîs  9  f.  m.  prêtre  d'Apollon. 
Crinon  ,  f.  m.  forte  de  petits  vers 

qui  viennent  fous  la  peau  des 

enfants. 

Crique  ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Petit 

port  naturel.  Anfe. 
Criquet ,  f.  m.  bidet. 
Crife .  f.  f.  changement  foudain 

qui  arrive  dans  une  maladie. 
Crifpation ,  f.  f.  relferrement  des 

parties  les  unes  fur  les  autres. 
Crifpé  ,  ée ,  adj. 
Crifper,  v.  n. 

Criftal ,  CriftaUin  :  V.  Cryfial , 
Cryftallin. 

Crit ,  f.  m.  forte  de  poignard. 
Crithomancie ,  f.  f.  forte  de  di- 
vination. 

Crithophage ,  f.  m.  &  £  ou  adj. 

mangeur  &orge. 
Critiquable ,  adj.  de  tout  genre. 
Critique,  adj.  de  tout  genre,  il 

eft  auflif.  m. 

Critique  ,  f.  f.  l'art  de  juger  d'un 
ouvrage  d'elprit. 
Critiqué ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Critiquer ,  v.  a. 

Croacement  ,  ou  croafTement  , 
f.  m. 

Croaccr ,  ou  croafler ,  v.  n.  Rich. 
La  plupart  des  Didtionnaires , 
&  celui  de  l'Académie  écrivent 
croafement ,  croajfîr  :  mais  Pau- 
tre  manière  dont  Richeler  écrit 
ces  mots  me  paroît  plus  natu- 
relle, étant  plus  conforme  aux 
Latins  croche  &  crocitare  dont 

.  on  a  fait  croacer* 

Croate ,  f.  m.  &  f.  nom  de  Peu- 
ple. 

Croatie,  f.  f.  province  du  royaume 
de  Hongrie. 

Croc,  f.  m.  inftrument  de  fer 
ou  de  bois  3  dent  de  cheval, 
fcc. 


CRO  19^ 
Croc  ,  le  c  final  fe  prononce  for- 
tement ,  Mot  du  ftyle  familier 
fervant  à  exprimer  le  bruit  que 
les  chofes  feches  &  idures  font 
fous  la  dent. 

Croche,  adj.  de  tout  genre.  Il  eft 
vieux. 

Croche,  f.  f.  t.  de  Mulique. 
Crochet ,  f.  m. 

Crochetage,  f.  m.  droit  de  cro- 
chetage. 

Crocheté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Crocheter ,  v.  a. 
Crocheteur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Crocheton ,  f.  m.  ce  font  les  deux 

petites  branches  des  crochets 

du  porte-faix. 
Crochu  ,  ue ,  adj. 
Crocodile ,  f.  m, 
Crocote ,  ou  crocoton  ,  C  m. 

habillement  ancien. 
Crodon ,  f.  m.  faulfe  Divinité  des 

anciens  Saxons. 

Croie ,  ville  capitale  de  l'Alba- 
nie. 

Croiler ,  t.  de  Fauconnerie. 

Croire ,  v.  a. 
Je  crois  ,  tu  crois  ,  il  croit  • 
nous  croyons  ,  vous  croyez, 
ils  croient.  Quelques-uns ,  qui 
prétendent  que  ce  mot  eft  dif- 
fyllabe  ,  écrivent  croyent  j  mais 
ils  fe  trompent.  Je  croyois ,  &c. 
Nous  croyions  ,  &c.  Je  crus> 
&c.  J'ai  cru  (  non  pas  crû.  ) 
Je  croirai ,  &c.  Crois  ,  croyez. 
Que  je  croie ,  &c.  Je  croirois  > 
&c.  Que  je  cruffe ,  que  tu  crulTes, 
qu'il  crût  :  que  nous  cruffions  , 
&c.  Croyant. 

Croifade,  f.  f. 

Croifat ,  f.  m.  monnoie  d'argent  • 
qui  fe  fabrique  à  Gènes ,  &  qui 
vaut  un  écu  &  demi  de  France. 

Croisé  ,  ée ,  adj. 
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Croisée .  f.  f. 

Çroifelle,  ou  croiferte  ;  papier 
qui  fe  fabrique  à  Marfeille. 

Croifement ,  f.  m.  t.  de  Maître 
dermes; 

Crpifcr  ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paC 

Croifette ,  f.  f.  plante. 

Croifeur  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

le  Croific  >  ville  de  france  en 
Bretagne. 

Crpifier  ,  f.  m.  nom  d'un  certain 
ordre  de  chanoines  réguliers 

Croifiere  ,  f.  f.  t.  de  marine. 

Croiïillon ,  f.  m.  la  traverfe  d'u- 
ne Croix 

Croifake ,  inftrument  de  fer  où 
de  bois  pour  faire  le  bifeuit  de 
mer. 

Croiffance,  f.  f.  augmentation. 

Croi  liant ,  f.  m. 

Croifure  ,  f.  f.  la  tiffure  de  la  fer- 

ge,  qui  fe  fait  en  croix. 
Croît  ,  f.  ni.  augmentation  d'un 

aoupeaa  par  les  petits  qui  y 

naifient. 

Croître ,  v.  n.  autrefois  croiftre- , 
V.  Préf.  let.  *. 

Je  crois,  tu  crois  ,  il  croît, 
nous  croulons  ,  vous  croiffez, 
ils  croiffçnt.  Je  croiffois ,  &c. 
Je  crus,  &c  J'ai  crû,  &c.  Je 
croîtrai  ,  &c.  Crois  ,  croiffez. 
Que  je  croiffe ,  &c.  Je  croîtrois, 
&c.  Que  je  cruffe  ,  que  tu  cruf- 
fes,  qu'il  crût  :  que  nous  cruf- 
ibns,  &c,  Croiffant. 

Croix ,  f.  f . 

Croix  de  par  Dieu ,  f.  f.  Va  *b  ,  r. 
Cronach  ,  ville  de  Franconie. 
Crone  ,  t.  de  Marine. 
Cronenbourg ,  ville  d' A  llemagne. 
Croone ,  mon  noie  de  compte  du 
canton  de  Berne. 
Croquant ,  f.  m»  gueux. 
Croquant >  vue  ,  adj. 


CRÔ 

Croquante >  Cf.  pièce  de  pîtifli- 
rie. 

Croque,  C  f.  ou  dit  :  manger 
quelque  chofe  à  la  croque  au  Je/, 
pour  dire,  la  manger  fans  au- 
tre affaîfonnement  que  le  fel. 

Croqué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Croquelardon ,  f.  rru  écorrutleur. 
Ce  mot  eft  burlefque. 

Croquer ,  v.  n.  il  fe-  dit  des  cho- 
fes  dures-ou  feches  ,  qui  font  4u 
bruit  en  les  mangeant. 

Croquer ,  v.  a.  manger. 

Croquet >  f.  rru 

Croqueur ,  f.  m.  qui  croque. 

Croquignole,  f.  f.  chiquenaude» 

Croquis ,  f.  m.  t.  de  Peintre. 

CrolTe ,  f.  f. 

Crofsé,  ée  ,  adj. 

Croffen  ,  ville  de  Siléfîe. 

Croffer ,  v.  n.  pouffer  quelque 
chofe  avec  une  croffe. 

Croffettes  ,  f.  f.  plur.t.  d!Archi« 
te&ure  &  de  Vigneron. 

Croffeur ,  f.  m.  qui  joue>vec  une 
croflè. 

Crotone ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Crotte,  f.  f. 

Crotté ,  ée  ,  adj. 

Crotter ,  v.  a. 

L'Acad.  Fur.  Danet  &  f& 
fieurs  autres  Dictionnaires  ecri» 
vent  crotte ,  crotter  avec  deuxfk 
&  c'eft  l'Orthographe  qu'il  eft 
plus  raifonnabie  de  fuivre  > 
quoiqu'on  prétende  que  ces 
mots  doivent  être  écrits  avec 
un  fèul  t ,  parce  qu'ils  tirent 
leur  étymologie  de  crufia  félon 
Nicod,  eu  de  crêpa  ftlon  Me* 
nage. 

Crottin  ,  f.  nu 

Crouchauc,  f.  m*  t.  ëeCharpe». 
terie. 

Croulant , 
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Croulant ,  ante,  adj* 
Croulement ,  f.  m. 
Crouler ,  v.  n. 

Crouliar  «  ère,  f.  m.  &  f.  qui  fe  dit 
des  terres  ou  fables  mouvants. 
Çroupade ,  f.  £  t*  de  Manège* 
Croupe ,  f.  f. 

Croupé  ,  ée ,  ad},  cheval  bien 
croupé. 

à  Croupetons ,  adv.  d'une  ma- 
nière accroupie. 

Çroupiader  ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Croupiat  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Croupi ,  ie  ,  adj.  , 

Croupier,  f.  m.  aflocié  fëcret  dans 
une  affaire.  En  t.  de  jeu  ,  c'eft 
celui  qui  eft  affocié  avec  le 
loueur  qui  tient  la  carte  ,  ou 
le  dé. 

Croupière ,  f.  f. 
Croupion  >  f.  m. 
Croupir  ,  v.  n. 
CroupilTant ,  antè ,  ad}, 
trouftiile  ,  f.  f.  petite  croûte.  , 
CrouÛilIer ,  v.  a.  (1  eft  du  ftyle 

familier.  * 
Crouftilléux,  eufe,  adj,  It  rï'eft 

d'ufage  qu'au  figuré.  11  ell  bas. 
Croûte ,  f.  f. 

Croûtelette,.f.f.  petite  croûte. 

Êroûuer  ,  f.  m.  brocanteur  de 
mauvais  tableaux. 

Croûton,  f.  m. 

Crowné ,  croone ,  ou  couronne , 
monnoie  d'argent  d'Angleterre. 

Croyable  ,  adj.de  tout  genre'. 

Croyance,  f.f.  ce  que  l'on  croit 
en  nlatiere  de  Religion,  oii  au- 
trement j-fentinient  ,.  opinion. 

Croyant,  f.m.  Il  n'eft  guère d'u- 
fage qu'en  cette  phrafe  :  Abra- 
ham eft  appelle  le  Pere  des 
Croyantr,  On  emploie  aufli  ce 
n>ot  comme  Participe  du  verbe 
croire. 


CRÛ 

Croye ,  f.  f.  t<  de  Faucohnérié. 

Crû,  ù  m.  Du  vin  de  mon  crûj 
d'un  bon  crû ,  &c.  On  le  die 
aufli  du  blei  &  de  toutes  les/ 
autres  denrées  -,  Se  figurémen; 
de  ce  que  quelqu'un  a  dit  di 
lui-môme. 

Crû  ,  f.  m.  fonds  de  terre 
Cru  ,  ue,  adj.  des  verbes  croiré 
Sccroitre*  On  met  l'accent  cir* 
conflexe  fur  crû  venant  de  croù 
tre.  V.  Pref.  au  Circonflexe; 
Cruauté  ,  f.  f. 

Cruche ,  f.  f.  vafe  de  terre  ;  ftu* 

pide.  .  . 

Çruchée ,  f.  f.  plein  une  cruche* 
Cru  chérie ,  f.  f,  bêtife. 
Cruchon ,  f.  m.  diminutif. 
Crucial ,  aie ,  adj.  Il  n'eft  gueré 

d/ufage  que  dans  cette  phrafe  r 

Incifion  çrucjale* 
Crucifere,  adj.  m.  &  f.  t.  d'Ar^ 

chitecture  &  de  Botanique. 
Crucifiement ,  f.  m. 
Crucifié  ,  ée ,  part.  paf«  &  adj.- 
Crucifier ,  v.  a.  > 
Crucifix,  f.  m. 

Crucifixion  »  f#  f.  l'ad>iori  de  ente  i 
cifier. 

Cmd  ,  ue^  adj.  qui  n'eft  pas 
cuit.  On  ne  prononce  pas  le  dd 

à  Crud ,  façon  de  parler  advery 
biale. 

Crudité  ,  f.  £ 
Cru»,  f.f.  augmentation* 
Cruel*  elle,-  adi. 
Cruellement ,  adv. 
Cruement ,  adv.  On  prononce? 
crûment* 

Cfufade f.  f.  monnoie  de  Por- 
tugal, qui  vaut  i.  liv  if  .  fols. 

Crypte ,  f.  f  t.  d'Architecture^ 
Caveau    voûte  fouterreine. 

Cryptographie  ,  C  f.  art  d'exprî^ 
mer  fes  penfées  d'une  manie*çî 
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cachéé  Se  obfcure. 
Crypto-portique ,  f.  m#  t.  <T Ar- 
chitecture. 

Cryftal,  f.  m.  Vanet,  Monet  , 
Biner  ,  Baudouin  à  Dupuys* 
Cryftallin,  adj. 
Baudouin,  Montt. 
L'Académie  écrit  criftallin, 
criftalline,  Richelet  criftal,  cri- 
ftalin  y  criftaline-y  Joubert  & 
Fur.  criftal ,  criftal  lin ,  criftalli- 
ne s  Danet  cryftal ,  cry ftalin  , 
Cryftaline.  Pour  moi  je  penfe 
«ju'ii  eft  mieux  d'écrire  ces  mots 
avec  un  yy  &  cryftallin  avec 
deux  //  ,  parce  qu'il  tire  Ton 
origine  d'un  mot  Grec  >  que  les 
Latins  ont  imité  en  écrivant  cry- 
ftallinus, 

Cryftallifation ,  f.  f.  t.  de  Litho- 
logie ,  &  de  Chymie. 

Cryftallifer ,  v.  a.  réduire  en  cry- 
ftal. . 

Cuba ,  c'eft  la  plus  grande  des 

Ifles  Antilles. 
Cuba,  ou  Cube-,  f.  f.  Déeffe 

des  Romains.  ; 
Cube,  f.  m.  corps  folkle  à  fix 

faces,  égales. 

Cubiculaire,  C  m.  valet  de  cham- 
bre. 

Cubique,  adj.  de  tout  genre. 

Cubital,  aie,  adj.  qui  eft  de  la 
grandeur  d'une  coudée  >  &  t.  de 
Chirurgie. 

Cuccing  Imbroorbaffi.  ,  G  m.  pre- 
mier Écuyer  du  Grand  Seigneur. 

Cucurbite,  f.  f.  t.  de  Chymie. 

Cueille  ,  f,  f.  t.  de  Marine. 

Oueitteret  ;  H  m.  t.  de  Pratique. 

Cueillette ,  f.  f.  Il  fe  dit  des  fruits 
que  Ton  retire  tous  les  ans 
d'une  terre.  En  ce  fens  il  eft 
vieux. 

ÇueUkur  >  eufe  >  f.  m.  &  f.  Il 


f  n'eft  guère  d  ufage  que  dans  à 
proverbe  :  Il  eft  fait  en  cutillm 
de  pommes» 

Cueilli ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 

Cueillir,  v.  a. 
Je  cueille ,  tu  cueilles ,  il  cueil- 
le ;  nous  cueillons  ,  vous  cueil- 
lez, ils  cueillent.  Je  cueillois, 
&c.  Je  cueillis ,  &c.  J'ai  cueilli, 
cVc.  Je  cueillerai,  &c.  Cueil- 
le ,  cueillez.  Que*)e  cueille,  &c 
Je  cueillerois,  &c.  Que  je  cueil- 
lirTe,  &c.  Cueillant. 

Cueilloir,  f.  m.  petit  panier  d'o- 
fîer  pour  amafler  les  fruits, 

Cuença ,  forte  de  laine  qui  vient 
d'une  ville  d'Efpagne  ,  de  la- 
quelle elle  a  pris  fon  nom. 

Cu  javie ,  Province  de  Pologne. 

Cuiller ,  f.  f.  fur.  Dan. 
L'Académie  écrit  cuiller  ;  le 
Dict.  des.  Arts,  Richelet  &  Jou- 
bert écrivent  cuillier*  Pour  moi 
je  préfère  cuiller  >  parce  que  la 
double  //  mouijlanr  danscemot, 
elle  a  le  même  fon  qu'elle  au- 
roit ,  fi  elle  précédoit  un  /•  Ainfi 
il  en  doit  être  de  ce  mot  com- 
me du  mot  Confetti er  ,  que 
tout  le  monde  écrit  de  cette 
forte,  quoiqu'on  prononce  Con- 

feillier.  D'ailleurs  le  mot  cuiller 
eft  plus  conforme  que  cuillier 
au  mot  fiiivant  qui  en  eft  le 
compofé ,  &  que  prefque  tous 
les  Auteurs  modernes  écrivent 
de  la  même  manière  que  je  l'é- 
cris. Dans  le  mot  cuiller  y  on 
prononce  fortement  IV  finale  > 
comme  dans  fer  &  mer. 

Cuillerée ,  f.  f.  Plein  une  cuiller. 

Cuilleron  ,  f.  m.  c'eft  la  partie 
creufe  de  la  cuiller. 

Cuir ,  f.  m.  , 

Cuiraffc ,  f.  £ 
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Cuiraffé ,  ée ,  adj, 
Cuiraffer  ,  v.  a.  revêtir  d'une 
cuirafïê. 

Cuiraffier ,  f.  m. 

Cuir-bouilli ,  f.  m.  t.  de  Gaînier 
&:  de  Bourrelier. 

Cuire,  v.  a.  &  n. 
Je  cuis ,  tu  cuis ,  il  cuit  :  nous 
cuifons,  vous  cuifez,  ils  cuir 
fent.  Je  cuifois ,  &c.  J'ai  cuit , 
&c.  Je  cuifis ,  &c.  Je  cuirai , 
&c*  Cuis,  cuifez.  Que  je  cuife, 
&c.  Je  cuirois  ,  &x.  Que  je 
cuifïfle,  &c.  Cuifant;.  Ce  verbe 

teft  neutre  quandil  lignifier  caufer 
de  la  douleur. 

Cuifant,  ante ,  adj. 

Cuiflne  ,  f.f. 

Cuifmer , 

Cuifînier,  îere,  f.  m.  &f. 
ÇttkTart  ,  f.  m.  armure  de  la 
cuifle. 

Cuiffe,  f.  f.  . 

Cuiflbfi ,  f.f.  - 
CuifTot ,  f.  m.  Il  neie  dit  ^u'en 

Mant  de  venaifom       ■  v; 
Cuiftre*  £  m.  Valet  de  Pédants 

Ou  de  Prêtres.  Us  fe  prononce. 
Cuit ,  ite ,  adj. 
Cuitte,  fé  f.  cuiflbn. 
Cuivre ,  f.  m.  fprte  de  métaL 
Cuivrette ,  f.  f.  petite  anche  ide 

cuivre.  '  -, 
Cuizery ,  ville  de  firance  dans  la 

Brefte. 

Cul .V  £  m.  L7  ne  fe  prononce 
point  ,  &  on  la  fuppnme  dans 
les  compofés ,  comme  cu-levê , 

Culant ,  ville  de  france  dans  le 
Perry. 

Culaffe ,  f.  f.  La  partie  de  der- 
rière d'une  arme  à  feu. 
Culme,  f.  f.  k  derrière  du  canon. 


CUL 
Culbute ,  f.  f.l  On  prononce  eu* 

lebut*. 

Culbuté,  ^e ,  adj. 
Culbuter ,  v.  a*  . 
Cule ,  t.  de  Marine. 
Culée,  £  f.  t.  d'Archite&ure. 
Culembach,  ville  du  Cercle  d* 
Franconie. 

,Culembourg,  ville  des  pays-Bas* 
Culer ,  v.  n.  t.  de  marine.  Aller 
•en  arrière; 

Culeron  ,  £      t.  de  Sellier. 
Culier,  adj.  Il  n  elt  d'ufage  qu'en 
.  cette  phrafe  :  Boyau  cujier 
Çuliere ,  f,  f.  t.  d'Atchite&ure* 
Gulm ,  .  ville  de  Pologne* 
Culot,  f.  ny 
Culotte ,  f.  t. 
Culotté ,  ée ,  adj. 

Culotter  ,  v.  a.  donnée  les  eu* 
lottes  à  un  enfant.  ; 

Culottin ,  f.  m.  enfant  nouvelle- 
ment en  culotte. 

Culte,  f.  m.hommageqVonreni 
à  Dieu  ou  à  fes  Saints* 

Cultivateur ,  f.  m.  celui  qui  cul* 
tive. 

Cultivé ,  ée ,  part*  paC  &  adj. 
Cultiver,  v.  a. 
Culture,  f.  f. 

Cumberland ,  province  &  com> 
té  d'Angleterre, 

Cumin  ,  f.  m.  plante  ombelliferè. 
Cumulatif,  ive,  adj.  quifefail 

par  accumulation^ 
Cumulativfcment  ,  adv.  t.  do 

Droit. 

Cumuler,  v.  a.  t.  de  Jurifpruden* 

ce.  Aflembler ,  réunir. 
Omette, -  ou  Cuvette,  f.  f.  t.  de) 

Fortification.  ' 
Cupidité,  f.f.  défit  déréglé. 
Cupidon ,  ou  l'Amour ,  f.  m.  fiU 

de  Mars  &  de  Vénus. 
Cu/abk,.adj  m.&£  Qui  peuD 
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'  fecevoW  guénfon.  Ce  mot  ne 
jfe  dit  guère  qu'entre  les  Méde- 
cins ,  mais  ion  contraire  incu- 
rable eft  fort  en  ufage. 

Curaca ,  f.  m,  nom  qu'on  donne 
au  Gouverneur  du  Pérou. 

Curage,  f,  m.  nettoiement  3  & 
nom  d'une  plante. 

Curatelle/,  if.  charge  de  Curateur. 

Curateur,  fcrn. 

Curatif,  ive ,  adj.  t.  de  Médecine. 

Curation ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Curatrice ,  f.  f. 

Curchus,  f»  m.  faux  Dieu  des 
anciens  habitants  de  la  Pni(fe< 

fCurcuma,  f.  m.  plante  excellente 
contre  l'hydropifie. 

Cure.  f.  f. 

Curé ,  f.  m. 

Curé  ,  ée  ,  adj. 

fCureau,  f.  m»  t.  de  Tondeur  de 

draps. 
Cure-dent,  f.  m. 
Curée  *  f.  f.  t;  de  Vénerie. 
Cure-oreille ,  £  m. 
£ure-pieU,  fi  ni.  inftrument  de  fer 

crochu. 
Curer ,  v.  a,  nettoyer. 
Curette  ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Cureur ,  f.  m. 
Curial ,  aie,  adj. 
|Curie,  f,  f.  portion  de  Tribu  chez 

les  Romains; 
Curieufement ,  adv. 
Curieux ,  eufe ,  adj. 
Curion  ,  f.  m.  chef  d'une  Curie. 
Curioiité ,  f.  f. 

Cuilande ,  Duché  dans  la  Livo- 
nie^ 

jGurmi ,  f.  m.  boiffon  femblable 

à  la  bière. 
Curoir  >  f.  m.  t.  de  Laboureur. 
Cùron ,  f.  m.  t.  de  Labourage, 
pur  feu  r ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

JJuryiiigne,  adj.  m,  fc.fc  u  de 

»-  » 


eus 

Géométrie. 

Curvité ,  f.  f.  t.  de  Géométrie. 
Curule ,  adj.  qui  joint  avec  le 

mot  chaife ,  étoit  un  fiege  d*t? 

voire*  dont  fe  fervoient  les  Ma* 

giilrats  de  Rome. 
Curures ,  f.  f.  plur.  Se  dit  de  U 

boue  d'un  étang  qu'on  derTeche. 
Cufco  ,  ville  capitale  du  Pérou. 
Cuffet ,  ville  de  france  en  Bour- 

bonnois. 

Cuffonné  ?  ée ,  adj.  t.  de  Mai* 

chand  de  bois. 
Cuftode,  f.  f.  Ciboire. 
Cuftode  ,  Supérieur  de  quelques 

Ordres  Religieux. 
Cuftodial,  aie,  adj. 
Cuitodie ,  f.  f.  La  partie  d'une 

province  de  Cordeliers. 
Cuftodinos ,  (.  m.  qui  garde  un 

Bénéfice~pour  un  autre. 
Cuvàge  ,  f.m.  lieu  où  Ton  met 

les  cuves. 
Cuve ,  f.  f, 

Cuvé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Cuvée,  f.f.-  v 

Cuver ,  v.  n.  Il  ne  fe  dit  que  du 
vin  ,  qu'on  lanTe  dans  la  cuva 
avec  la  grappe,  Jurant  quelques 
jours ,  pour  fe  faire. 

Cuvette ,  f.  f.  petite  cuve  de  cui- 
vre, d'argent,  &c. 

Cuvier,  f.-m. 

Cy ,  adv.  de  lieu  :  V.  Ci. 
'  Quelques  -  uns  écrivent  l'ad- 
verbe ci  avec  un  y  :  mais  ils  ne 
peuvent  appuyer  d'aucune raifoii 
une  Orthographe  fi  contraire  à 
nos  principes. 

Cybelle,  f.  f.  mere  des  Dieux. 
Le  pain  lui  étoit  confacré. 

Cyclamor ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 

Cycle ,  £  m.  révolution  de  18. 
années ,  après  lefijuelles  toutes 
les  lettres  Dominicales  revien- 
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C  YC 
tient  dans  le  même  ordre. 
Cyclique ,  adj, 

Cyclopes,  f.  m.plur.  Ouvriers  qui 
travailloient  fous  Vulcain  pour 
forger  les  foudres  de  Jupiter. 

Cygne ,  f.  m.  gros  oifeau  aqua- 
tique. 

Cylindre,  f.  m.  corps  folide,  long 
&  rond. 

Cylindrique ,  adj.  de  tout  genre. 
Cymaife  ,  f.  f.  t.  d'Àrchitedure. 
Cymbale,  f.  f. 

Cyroe,  f.  f.  tige  des  plantes  &  des 
herbes. 

Ce  mot  vient  du  Grec  ,  que  les 
latins  ont  imité  en  écrivant 
eyma ,  comme  on  peut  le  voir 
dans  Charles  Eftienne ,  Budée 
&  tous  les  bons  Auteurs.  Il  figni- 
6e  Je  germe,  Izpoujfe;  &  com- 
me cette  lignification  eft  bien  dif- 
férente du  mot  cime*  eacumen , 


C  Z  À  i§9 
Cynique ,  adj.  qui  meprife  toutes 
chofes,  impudent,  obfcene. 
Cynthie  ,  furnom  de  Diane. 
Cynthius,  f.  m.  furnom  d'Apol- 
lon. 

Cyprc  ,  ifle  &  royaume  d'Ane. 
Cyprès  ,  f.  m.  arbre  toujours 
verd. 

Cypriot,  otte,  f.  m.  Se  f.  qui 
elt  de  Tifle  de  Cypre. 
Cypris  ,  f.  f.  furnom  de  Vénus  , 
&  ifle  qui  lui  eft  confacrée. 
Cythere ,  ifle  du  Péloponefe. 
Cythérée ,  adj.  m.  &  f.  épithete 
qui  fe  donne  à  Vénus.   Il  fe 
prend  aufli  fubftantivement  poux 
Vénus, 
'  Cy tife ,  f.  m.  arbrhTeau. 
Czar  ,  Czarine  ,  f.  m.  &  £  Em- 
pereur ,  &  Impératrice  de  la 
Mofcovie. 


Czackenthurn ,  ville  d'Autriche, 
Danet  &  le  P.  Monet  ont  cru  Czaflau ,  ville  de  Bohême, 
devoir  les  différencier  dans  V Or-  Czernikow,  ville  de  Mofcovie, 
thographe  en  écrivant  cyme  ,(Czircaffi,  ville  de  Pologne. 
pffi  &  cime,  fommeu         ICzongrad,  ville  de  Hongrie. 
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D ,  à  la  jBn  d'un  mot  ,  devait  un  autre  mot  qui  com- 
mence par  une  voyelle  ,  fe  prononce  quelquefois  comme 
Un  t  :  Cejl  un  grand  affronteur. 

J 

Sffleâfly  A,  Particule  qui ,  Da&ylonomie ,  f.  f.  feience  de 

*l*î***îilA  ne  fe  met  )a"  |  compter  par  les  doigts. 

Ss$    «f^H  ma*s  qu'après  jDada,  f.  m.  t.  enfantin  qui  figni- 

!!  Jfî   l)  SjjpB  une  affirmative, 1  fie  «*  cheval. 

Hl«»    JGK*{tt  ou  une néeati-! Dadais,  f.  m.  nigaud 

Éifr=^=;^S^  Hcftdu 

ityle  familier  : 
On  écrivoit  anciennement  dea. 

Daaider  ,  efpece  d'argent  de  Hol- 
lande, de  valeur  de  trente  fols  'Dagorne  ,  f.  f.  vache  à  qui  on  a 
chez  les  Hollandois,  &  le  petit    rompu  une  de  fes  cornes, 
écu  de  France.  Dague,  f.  f.  poignard. 

D'abord  ,  adv.  V.  Abord.  Daguer  ,  v.  a.  il  eft  vieux.  D  elt 

Dabouis,  toile  de  coton  qui  fe\  quelquefois  n.  8c  c'eft  alors  un  t. 
fabrique  aux  Indes  Orientales. 

Dabul ,  ville  d1  Afïe. 

Dachltein ,  ville  d'Alface. 

Dactyle,  l.  m.  t.  de  Profodie. 

Daclyliomancie  ,  f.  f.  forte  de 
divination  qui  fe  fait  partes  an- 
neaux. 

Da&ylique ,  adj.  qui  appartient 
au  daftyle. 


iDagheiran ,  pays  d'Ane. 
Dagno,  ville  de  Turquie  en  Eu- 
rope. 

Dagon ,  f.  m.  nom  de  l'Idole  des 
j  Philiftins. 


de  Fauconnerie  &  de  Vénerie. 
Daguct ,  f.  m.  jeune  cerf.  t 
Daigner,  v.n.  Il  eft  toujours  fuvi 

d'un  infinitif. 
Daillots,  t.  de  Marine. 
Daim ,  f.  m.  bête  fauve.  Au  f. 
Daine. 

Daintier ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
»  Dais ,  f.  m.  efpece  de  poêle  en 
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îforme  de  ciel  de  Ht. 

Dalécarlie ,  province  de  Suéde. 

Dilem,  ville  des  Provinces-Unies. 

Dalie  ,  province  de  Suéde. 

Dalkeith ,  ville  d'Écofie. 

Dalle  de  poiffon ,  V.  Darne. 

Dalle ,  f.  f.  tablette  de  pierre. 

Dalraatie  ,  f.  f.  région  d'Europe 
fur  le  Golfe  de  Venife. 

Dalmatique ,  f.  f.  efpece  de  tuni- 
que. 

Dalot ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Dam ,  f.  m.  t.  de  Théologie. 
Daman,  ville  des  Indes. 
Damas,  f.  m.  étoffe  de  foie  à 
fleurs. 

Damas,  ville  très-ancienne  &très- 
céiebre ,  capitale  de  la  Syrie.  Us 
fe  prononce ,  au  lieu  qu'elle  eft 
muette  dans  le  mot  Damât  , 
étoffe. 

Damafan  ,  petite  ville  de  firance 
dans  le  Bazadois. 

Damafquette,  f.  f.  efpece  d'étoffe 
fabriquée  à  Venife. 

Damafquiné ,  ée ,  part.  p.  &  adj. 

Damafquiner ,  v.  a.  cifeier  le  fer. 

Damafquineur ,  f.  m. 

Damajquinure ,  f.  f . 

Damafle ,  ée,  adj.  Il  fe  dit  du  lin- 
ge de  table  qui  eft  à  fleurs  ou 
à  perfonnages. 

Damafler ,  •  v.  a. 

Damaffure  ,  f.  f. 

Dame,  f.  f  . 

Damé ,  ée ,  adj. 

Dame-jcanne  »  £  £  efpece  de 
ille.  Il  eft  du  ftyle 


groffe 
famili 

Damer ,  v.  a.  Il  fe  dit  en  parlant 

du  jeu  de  dames. 
Dameret ,  f.  m.  jeune  homme  qui 

fait  le  beau ,  &  qui  cherche  à 

plaire  aux  Dames. 
Damery ,  yiUe  de  fiance  en 


BAN  toi 

Champagne. 
Damgarten,  ville  de  Suéde  «t 

Poméranie. 
Damier ,  f.  m. 

Damiette ,  ville  maritime  d*É* 

.  gypte. 

Damnable  ,  adj.  de  tout  genre. 
Vm  a  dans  ce  mot  le  fon  de  Yn9 
auffi-bien  que  dans  tous  les  dé- 
xivés  du  verbe  damner;  &  U 
première  fyllabe  eft  longue. 

Damnablement ,  adv. 

Damnation ,  f.  f. 

Damné ,  ée  ,  ad).  Il  eft  auffi  £ 

Damner ,  v.  a. 

Damoifeau ,  Damoifel,  £  m. 

Damoifelle ,  f.  f.  t.  de  Palais.  Hors 
de  cet  ufage  on  dit  toujours 
Demoifelle  :  V.  Demoifelie. 

Damviiliers ,  ville  du  Duché  de 
Luxembourg. 

Danaïdes ,  f.  f.  plur.  Cinquante 
fœurs  qui  épouferent  leurs  cin- 
quante coufins-germains. 

Danché ,  ée ,  adj.  t.  de  Blalon. 

Dandin ,  ine ,  f.  m.  &  f.  U  eft 
du  ftyle  familier.  Sot ,  niais. 

Dandiner,  v.  n.  faire  le  niais. 

Danemarck,  royaume  de  l'Eu» 
rope  Septentrionale. 

Dangala ,  ville  d'Afrique. 

Danger,  f.  m.  péril,  rifque. 

Dangereufement ,  adv. 

Dangereux ,  eufe  ,  adj. 

Dankr  ou  Danck ,  f.  m.  monnoîe? 
d'argent  qui  a  cours  en  Perfe  * 
&  qui  revient  à  notre  gros. 

Danneberg ,  ville  de  Saxe. 

Danois  ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  qui  ha- 
bite le  Danemarck. 

Dans ,  prépolîtion  de  lieu. 

Danfe,  f.  f. 

Danfer,  v."n. 

Danfeur  ,  eufe ,  f.  m.  te  f. 

Danuick-hor ,  monnaie 
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qui  fe  fabrique  à  Dantzic. 

jPantzic  *  ou  Dantzick ,  ville  de 
Pologne  dans  la  Pruffe  Royale. 
Ceux  qui  écrivent  Dantzick  ,  ne 

,  font  point  fonner  le  t< 

t>antzicois ,  oife ,  f.  m.  &  f. 

Danube>  f.  m.  nom  du  plus  grand 
fleuve  de  l'Europe. 

Daphné,,  nom  d'un  fauxbourg 
d' Antioche ,  dans  lequel  il  y  avoit 
un  Temple  &  un  Oracle  fameux 
d'Àpollon. 

Daphné,  f.  f.  fille  du  fleuve  Pénée. 

Daphnis ,  f.  nu  berger ,  fils  de 
Mercure. 

D'après  ,  forte  de  prépofition  at- 
tribuée à  la  Peinture. 

ÏDarby,  ou  Derby ,  ville  d'Angle- 
terre. 

Dard ,  f.  m.  javelot  *  pouTon  de 
rivière. 

Dardanaire  r  f.  m.k  ufurier. 

pardanelles ,  nom  de  deux  châ- 
teaux fitués  fur  le  détroit  de 
Gallipoli ,  à  peu  de  dutance  de 
Conitantinople. 

î)ardanus,  f.  m.  fils  de  Jupiter. 

Darder ,  v#  a.  jeter  avec  la  main 
une  arme  pointue. 

Dardeur,  f.  m. 

Dariabadis ,  toile  de  coton  qu'on 

rire  de  Surate. 
Darida"*,  forte  de  taffetas  des  Indes. 
Darins  ,  toiles  de  chanvre  qui  fe 
-  fabriquent  en  Champagne. 
Dariole ,  f.  f.  forte  de  pâtiflerie. 
Dariolette ,  f.  f.  t.  dont  on  fe  fert 

pour  fignifier  une  luivante  ,  qui 
.  s'entremet  des  galanteries  de  fa 

niaitreiTe.  Il  neft  d  ufage  que 

dans  le  ftyle  familier. 
Darmouth  ,  ou  Dermouth>  ville 

d'Angleterre. 
Darmftad ,  ville  d'Allemagne, 
parnamas ,  f.  m.  C'eft  la  meU- 
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leùre  forte  de  coton  qui  vienril 
deSmyrne. 

Darne,  f. f.  plufieurs  difent  Dalle* 

Tranche  de  poifton. 
Darfe,  £  f.  la  partie  d'un  port 

de  mer  la  plus  avancée  dans 

la  ville. 

Dartre ,  f.  f.  maladie  de  la  peau. 

Dartreux ,  eufe ,  adj. 

D  aller  i ,  f.  m.  M  iniitre  de  la  Re- 
ligion aux  Indes. 

Dataire ,  f.  m*  Officier  de  la  Cour 
de  Rome. 

Date ,  u  f. 

Daté ,  ée ,  par:,  paf.  &  adj. 
Dater ,  v.  a. 1 

Daterie,  f.f.  Jurifdi&ionàlaCouf 
de  Rome. 

Datif,  f.  m.,  t.  de  Grammaire. 
Dative,  adj.f.  Iln'eft  d'uiageque 

dans  cette  phrafe  :  Tutelle  dative. 
Datte ,  f.  f.  le  fruit  du  Palmier. 
Dattier ,  f.  m.  arbre  qui  porte  les 

dattes  v  c'eft  le  même  que  la 

palmier. 

Davantage,  adv. 
Daube ,  f.  f.  t.  de  Cuifine* 
Dauber ,  v.  a.  Il  eft  bas. 
Daubeur  ,  f.  m.  % 
Daugrebot ,  f.  m.  petit  vaiflêau  a 

un  pont  ,  dont  fe  fervent  les 
'  Hollandois  pour  la  pêche. 
Davier ,  f.'  m^  inftruraent  de  Chi' 

rurgie.  ; "  /  \ 
Dauphin ,  f.  m.  pohTon.      .  . 
Dauphin,  f.  m.  Titre  que  Ion 

donne  à  l'héritier  préfornpafde 

la  Couronne  de  France. 
Dauphine,  f.  f. 
Daiîphine ,  f.£  étoffe. 
Dauphiné,  province  de  France  > 

&  L'un  des  douze  Gouvernements 

généraux  du  Royaume. 
Daurade ,  V.  Dorade.  ,  . 
D'autant,  adv.  Voyez ^«[g 
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r  Ôidnhâïre  de  Trévoux  les  jphra- 
fes  où  ce  mot  s'emploie. 

ï)'autant  mieux ,  adv.  de  compa- 
raifon. 

D'autant  plus  *  adv.  de  compa- 
raiToiu 

D'autant  que ,  conjonction.  Il  ne 
fe  dit  guère  qu'en  ftyle  de  Pra- 

,  tique  &  de  Chancellerie. 

Dax  ,  ville  de  france  dans  la  Gaf- 
côgrie.  On  écrit  auffi  Acqs 
Dacqr  ou  à*A*qs. 

î>e,  du  ,  des ,  particules. 

De,  prépolition  fervant  à  mar- 
quer le  génitif  ou  l'ablatif ,  fôit 
feule.,  foit  avec  article. 

Dé,  f.  rtL  petit  cube  d^s  ou 
d'ivoire.  Au  plur.  Dé  t. 

Dé  f.  m.  tfetit  inftrument  doht 
fe  fervent  les  femmes  pour  cou- 
dre. 

bébaclage,  t  m.  action  de  débà- 
c  1er 

Débâcle ,  f.  t  action  de  débar- 
rafïèr  un  Port. 

Pébâclèmerit,  f.  m.  débâcle. 
Débaéler  ,  v.  a.  débarraffer ,  ou- 
vrir. 

Débâcler,  t.  n.  Il  fe  dit  d'une 
rivière  dont  les  glaces  viennent 
à  fe  rompre. 

bibacleur  ,  f.  m.  officier  qui 
commande  fur  les  Ports. 

Débagouler  ,  v.  a.  Il  eft  très-bas. 

Déballage,  f.  m.  Ajjtfier  au  débal- 
lage d*une  balle  de  livrer  ,  &c. 

Déballer ,  v.  a.  défaire  une  balle* 

Débandade,  f. f. 

à  la  Débandade ,  façon  de  par- 
ler adverbiale.  En  défordre. 
Débandement ,  f.  m* 
Débander  ,  v»  a. 
Débanquer  «  v.  a.  t;  de  jeu. 
Débaptifer  ,  v.  a.  Il  n'eft  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  :  llfeféroit 


plutôt  debaptifer  que  de  faire 
telle  chofe. 

Débarbouiller ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit 
guère  que  du  vifage  :  V.  PréR 
let.  il. 

Débarcadour  ,  f.  m  t.  de  Marine* 
Débardage ,  f.  m.  t.  de  marchanà 
de  bois. 

Débarder  >  v.  a.  décharger  un  ba* 
teau. 

Débardeur ,  f.  m. 
Débarqué  ,  ée ,  part.  paG  &  adj* 
Débarquement,  f.  m. 
Débarquer ,  v.  n. 
Débarraffé ,  ée  ,  adj. 
Débarraffer  ,  ou  DéfembarrafTef* 
v*  a*  Le  premier  eft  plus  eh 
ufage. 
Débarrer  ,  v.  a. 
Débat,  f,  m. 
Débâter  >  v.  a* 

Débats ,  f.  m.  plur.  t.  de  Palais, 
Débattre ,  v.  a?  Il  fe  conjugué 
comme  bàttre.  Il  eft  aufli  v*  n.  p. 
Débattu  ,  ue  ,  adj. 
Débauche  ,  (I  f. 
Débauché*  ée  ,  adj.  &  f.  m*  &  £ 
Débaucher  ,  v.  a. 
Débaucheur  ,  eufe  *  f.  m.  &  f. 
Débentur,  f.  m.  mot  latin  fran- 
cisé ,  dont  on  fe,  fert  à  la  Cham- 
bre des  Comptes. 
Débet ,  f.  m.  t.  de  Finance. 
DébifFer  ,  v.  a.  affoiblir.  Il  n'eft 
guère  d'ufâge  que  dans  cette 
phrafe  :  être  tout  dêbiffé. 
Débile  ,  adj.  de  tout  genre.  Il  ne 
fe  dit  guère  qu'en  parlant  de 
l'homme. 
Débilement ,  adv. 
Débilitation  ,  f.  f.  acYion  par  la-» 
quelle  on  devient  foible. 
Débilité ,  L  f.  foibleffe. 
Débiliter  ,v.  a.  afToibiir. 
DébiUat dément ,  f.  m.  t.  de  Char* 
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.  penterie. 

Débillarder ,  v.  a.  t.  de  Charpen- 
•  terie. 

.DéSiller ,  v.  a.  détacher  des  che- 
vaux qui  tirent  des  bateaux  fur 

.  les  rivières. 

Débit ,  f.  m.  vente. 

Débitant ,  f.  m.  qui  vend  en  dé- 
tail. 

Débiter  ,  v.  a.  vendre. 

Déb  iteur  ,  débjteufe  ,  f.  m.  &  f. 


qui  débite.  Il  ne  fe  dit  qu'au  Débouchement ,  f.  m. 


figuré ,  &  en  mauvaife  part. 
Débiteur ,  débitrice,  f.  m.  &  f. 

Qui  doit. 
Débitis  ,  f.  m.  t.  de  Chancellerie. 
Déblai  ,  f.  m.  dégagement. 
Déblayer ,  v.  a.  Il  fe  dit  des  cho- 
fes  Se  des  perfonnes  qui  incom- 
modent. Il  eft  familier. 
Déboire  ,  f.  m.  dégoût ,  déplai- 
,  fir. 

Déboîté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Déboîtement ,  £  m.  Il  fe  dit  des 

os  qui  font  déplacés   ou  dif- 

loqués. 

Déboîter,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  pro- 
prement que  des  os  déplacés 

Débonder ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  p. 

JDébondonner ,  v.  a.  ôter  le  bon- 
don. 

Débonnaire  ,  adj.  de  tout  genre. 
Il  n'eft  d'ufage  dans  le  ftyle  sé- 
rieux qu'en  parlant  des  Princes. 

Débonnairement ,  adv. 

Dibonnaireté ,  f.  f  II  eft  de  peu 

i  d'ufage. 

.Débord ,  f.  jn.  ce  qui  parle  au 
delà  du  bord.  C'eft  auiïï  un  t. 
de  Médecine. 

Débordé  ,  ée ,  part.  paf#  &  adj. 
Débordement ,  f.  m. 
Déborder  ,  v.  n.  Il  fe  dit  propre - 

meh:  des  rivières. 
Déborder,  v.  ri.  t.  de  Marine. 


Déborder,  v.  a.  ôter  le  borA 

Debordoir  ,  f.  m.  outil  de  Plom- 
bier. 

Déboffer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Débotté ,  ée ,  adj. 

Débotter  3  v.  a.  On  le  dit  aulïi 

fubftantivement  ;  Le  débotur  du 
Ro:m 

Débouché ,  f.  m.  moyen  ,  expé- 
dient. 

Débouché  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 


Débouçher ,  v.  a. 
Débouclé ,  ée ,  adj. 
Déboucler ,  v.  a. 
Débouilli ,  ie  ,  adj. 

Débouillir  ,  v.  a.  t.  de  Teintu- 
rier. 

bébouquement ,  f.  m.  action  de 
débouquer. 

Débouquer  ,  v.  n.  t.  de  Marine 

Débourber ,  v.  a. 

Débourgeoifer ,  v.  a.  faire  per- 
dre à  quelqu'un  les  manières 
bourgeoifes. 

Débourrer,  v.  a.  Il  (îgnifie  au 
propre ,  ôter  la  bourre  niais  il 
n'eft  guère  d'ufage  qu'au  figuré. 
Inftruire ,  former  quelqu'un.  Il 
eft  aulïi  n.  paf. 

Déboursé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
&  f*  m. 

Débourfement ,  f.  m. 
Débourfer ,  v.  a. 
Debout ,  adv. 
Débouté ,  ée ,  adj. 
Débouter ,  v.  a.  t. 
Déboutonné ,  ée , 
Déboutonner ,  v.  a. 
Débrailler ,  le  débrailler ,  v.  n.  p. 
Débredouiller ,  v.  a.  t.  du  Jeu  de 

Trictrac. 
Débridé ,  ée ,  adj. 
Débridée  ,f.f.  t.  d'Hôtellerie. 

C'eft  le  prix  qu'on  paie  pour 


de  Pratique, 
adj. 
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un  chevd  ,lorfqù*on  ne  s'y  ar- 
rêté que  le  temps  de  fon  dî- 
ner. » 

Débrider,  v.  a* 

fans  Débrider  :  tout  de  fuite*  Il  eft 
familier.  •  « 

Débris ,  f.  m.  reftes* 

Débrouillé  ,  ée ,  adj. 

Dépouillement ,  f.  m. 

Débrouiller ,  v.  a. 

Débrutalifer ,  v.  a. 

Débrutir,v.  a.  U  Te  dit  principa- 
lement des  glaces  de  miroir. 

Débâcher,  v.  n.  t.  de  Vénerie. 
Il  s'emploie  auûl  fubftantive- 
ment. 

Débufqué,ée,adj. 
Débufquer,v.  a.  fortir  du  bois. 

Au  figuré  ,  chaffer  quelqu'un 

d'une  place  qu'il  occupe. 
Début,  f.  m.  H  fe  dit  par  ex- 

tenfion  de  tous  les  jeux. 
Débuté ,  ée ,  adi. 
Débuter ,  v.  n.  Il  eft  auflî  v.  a.  & 

fignifie  ôter  du  but. 
Deçà ,  prépofîtion.  Deçà  &  delà  -, 

au  deçà  ;  de  deçà  y  en  deçà. 

Acad.Dan.  Rich. 
Décacheté ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Décacheter ,  v.a. 
Décade,  ouvrage  divisé  en  dix 

parties. 

Décadence ,  f.  f.  déclin ,  chûte. 
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Decan ,  Royaume  des  Indes. 
Décanat,  f.  m.  dignité  de  Do* 
yen. 

Décapité ,  ée ,.  part*  paf.  &  adj* 

Décapiter ,  v*  a. 

Décarrelé ,  ée ,  adj. 

Décarreler ,  v.  a. 

Décaftyle ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 

Décédé ,  ée ,  adj. 

Décéder ,  v.  n.  Il  ne  fe  dit  que 
des  personnes.  Mourir. 

Déceindre,  v.  a.  ôter  une  cein- 
ture. 

Déceint,  einte,  adj. 
Déceler,  v.a* 

Décembre  ,  f,  m.  douzième  mois 
de  l'année. 

Décemment ,  adv. 

Décemvir ,  f.  m.  Magiftrat  des  Ro- 
mains. 

Décemvirat ,  f.  m.  Dignité  de  Dé- 
cemvir. * 

Décence,  f.  f.  honnêteté. 

Décennaire ,  adj.  m.  &  f.  qui  pro- 
cède par  dix. 

Décennal r aie,  adj,  qui  dure  dix 
ans. 

Décent ,  ente ,  adj. 
Déception  ,f.  f.  tromperie.  U  eft 
peu  en  uïage. 

Décerner,  v.  a.  Ce  mot  eft  fort, 
beau  *,  mais  mal  placé  dans  le 
ftyle  familier. 


Décagone ,  f.  nu  qui  a  dix  an-  Décès ,  f.  m.  V.  Préf*  let.  è. 
gles.  Décevant ,  ante ,  adj, 


Décaiflfer ,  v.  a. 
Décalogue ,  f.m. 

Décalquer  ,  v.  a.  t.  de  Peintre  & 
de  Graveur. 

Décaméron ,  f.  m.  ouvrage  qui 
contient  les  actions  de  dix  jour- 


nées. 

Décampé ,  ée: ,  adj* 
Décampement ,  f.  m. 

Décamper ,  v.- n.  lever  le  camp,  i  Déchaîné ,  ée ,  adj. 

Ce  ij 


Décevoir ,  v.  a.  tromper  adroite- 
ment. 

Je  déçois ,  tu  déçois ,  il  déçoit  : 
nous  décevons ,  vous  décevez  ; 
ils  déçoivent.  Je  décevois,  &c. 
Je  déçus  ,  &c.  Je  décevrai ,  &c; 
Déçois.  Qu'il  déçoive.  Que  je 
déçufle  ,  &c.  Je  décevrois ,  &c. 
Déchaeriner,  v.  a.  Réjouir. 


Jiéchamemenj ,  f.  m.  Il  n'eft  dJu- 

fage  que  dans  le  figuré ,  8c  fi- 
gnifîe  emportement  extrême* 

Déchaîner  5  v.  a. 

Déchalander ,  ou  dçkçhalander , 
v.  su 

Déchanter,  v.  n.  Il  eftdu  ftyle 
familier.  Changer  de  fentimept. 

Déchaperonner ,  y.  a.  %,  de  Fau- 
connerie. 

Décharge,  f. f» 

Déchargé ,  ée  ,  adj. 

Décharger ,  v.  a. 

Déchargeur  x  f.  m. 

Décharmer,  v.  a.  $ter.  u.n  çhar- 
rneà  quelqu'un, 

Décharné ,  ée ,  adj. 

Décharner ,  v.  a. 

Décharpir*  v.  a.  ce  mot  ejl  bas.  Sé- 
parer deux  perfonnes  qui  fe  bat- 
•tent. 

Déchaffer ,  v.  a.  t.  de  différents 

Ouvriers. 
Déchaume_r,v,a.  t.  d'Agriculture. 

Déchauffement,  f.  nu 

Déchauffer,  v.  a. 

Déchéance  ;  f.  f.  perte  de  quelque 
droit  acquis. 

Déchet ,  f.  m.  diminution ,  perte. 

Déchevelé  ,  ée ,  adj. 

Décheveler  ,  v.  a.  décoëfTer  une 
femme  en  la  tirant  aux  cheveux. 

Déchiffrable ,  adj.  m.  &  f. 

Déchiffré  ,  ée ,  adj. 

Déchiffrement,  f.  m.  Il  fe  dit  de 
l'action  de  déchiffrer ,  &  de  la 
chofe  même  qui  4  été  déchif- 
frée. 

Déchiffrer ,  v.  a* 

Déchiffrcur ,  f.  m» 

Déchiqueter,  v.  a. couper  en  pe- 
tits morceaux. 

Déchiqueture ,  f;  f.  Il  ne  fe  dit 

"  guère  que  des  taillades  qu'on  fait 
à  une  étoffe, 


4 

ty  %  c 

Dégage,  S  m.  On  appelle  ) 
Paris  bois  de  dechirage  celui  qui 
provient  des  vieux  bateaux, 

Déchiré, ée,  adj. 

Déchirement, ,  f.  iik 

Déchirer  ,  v.  a. 

Déchirure,  f.  £ 

Déchoir ,  ou  D.écheoir*  Y*  IV  àmu 
nuerpeu  4  peu. 
Je  déchois ,  &ç.  nous  <&ho-. 
yons,  vous  déchoyez,  ils.  <& 
çhoierit .  on  prononce  quelque- 
fois, nous  déchéons,  vous  dé- 
chéez  ,  ils  déchéent.  Je  déchus, 
&ç,  Jç  décherrai,  &ç.  Je  d^ehuf- 
fe ,  &.  je  décherrois ,  &ç. 

Déchouer  ,  v.  a.  t.  de  Marine,  Re-i 
mettre  à  flot  un  vaiffeau  échoué,. 

Déchu  ,  ue,  adj.  tombç  de  quel-, 
que  état  heureux  >  ou  glorieux* 

Décidé, ée ,  adj. 

Décider ,  v.  a. 

Déciller  les  yeu* ,  v,  a.  V.  Djft 
fiJMr* 

Décimable ,  adj. 
Décimal,  aie ,  adj*  qui  regarde  kg 
Décimes. 

Décimateur ,  f.  m.  Il  ne  fe  dit  que 
decejui  qui  adroit  de  lever  la 
dîme  dans  une.  Paroifïe. 

Décimation ,  f.  f.  aaiQjTHe  déck 
mer  lesfoldats. 

Décime ,  f.  f. 

Déçimer  ,.v.  a. 

Décimes ,  f.  f.  plur.. 

Décintrer ,  v.  a.  t.,  de  Maçomrç* 
rie. 

Décintroir ,  C  nv  initnunent  <$ 
Maçon. 

Décirer, v. a.  ôter la  cire* 
Décifif ,  ive ,  adj, 
Décifîon ,  f.  f. 
Décifîonnaire,  C  m.  Qui 
avec  affurançe. 
Déçifivement ,  a&\  , 
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Décfeç,  ville  de  Fr*nçC  4*M  le 
Nivernois. 

Pécizeler,  v.  a.  t.  4es  Eaux  & 
Forets. 

Déclamateur,  Ç  m. 
Déclamation ,  f.  f. 
Déclamatoire ,  adj* 
Déclamer ,  v.  a.  parler  en  public  > 

Cl'  ■  • 

invectiver. 

Déclaratif  >  iveaadj.  t.  de  Prati- 
que. 

Déclaration ,  C  £ 

Déclamatoire ,  adj.  4e  tout  genre, 

'4e  Pratique. 
Déclaré,  ée ,  adj. 
Déclarer  ,  v.  a.  Il  eft  auffi  n.  paf. 
Déclencher  une  porte  ,  v.  a.  £ever 
la  clenche. 

Déclicq  >  f*  rn.  machine  qui  fèxt  4 
enfoncer  les  pieux* 

Déclin  ,  f.  m.  cjéçadeuçe ,  fin,  «. 

Déclinable^  adj»  t.  de  Grammaire. 

Péclinaifon  >  f.  f.  t.  de  Grammai- 
re &  4'Aftronomie, 

péçlinant ,  adj.  m.  Il  n'eft  d'ufa- 
ge  que  dans  cette  çhrafe  :  C$- 
dran  déclinant. 

Péclinatoire  ,  adj.  &  f.  m.  t,  de 
Barreau.  C'eft  aufli  un  infeu- 
ment  de  Géométrie. 

Décliner  ,  v.  a.  &  n. 

Déclive ,  a4>  m.  &  f.  ce.  qui  eft 
en  pente. 

Décloue,  v.  a.  ôtet  la^  clôture, 
Décloué ,  ée  .  adj. 
Déclouer ,  v.  a. 
Décoché ,  ée ,  adj* 
Dccochement ,  G  m. 
Décocher,  v.  a. 

Décoction  ,  f.  f.  eau  dans  laquelle 
.on  a  fait  bouillir  4es  drogues  ou, 
des  iîmples^ 
Pécoêffé,  ée,acy. 
Décoiffer ,  v.  a. 

Sécpgnpfr  yùm.  t.  dlmprimerie. 


Décollation ,  f.  f.  Ce  mot  n'eft 

en  ufage  que  pour  fignifier  le 
Martyre  de  Saint  Jesm-Baptifte, 

Décollé,  ée,  adj. 

Décollement ,  f.  m. 

Décoller,  v.  a. 

R ichelet  ne  met  qu'une  /  dans 
ces  mots  •  quoiqu  ils  viennent 
du  I^tin  decollare ,  où  il  y  en 
a  deux 

Décoller ,  v.  a.  couper  le  cou  $ 
quelqu'un. 

Décolleté ,  ée ,  adj.  U  efl  du  ftyle 
familier. 

Décolleur  >  t.  de  Pêche  4e  mo- 
rue. 

Décoloré  ,  ée ,  adj. 
Décolorer  ,  v.  a.  faire  perdre  ]$ 
couleur. 

Décombre  >  G  m.  ordures  qui  ref- 
ten;  dç  la  démolition  d'un  bâti- 
menu 

Ceux  qui  donnent  le  genre  fé- 
minin à  ce  mot,  font  un  folé-^ 
c ifme.  Le  vieux  mot  encombrer 
(ignine  boucher  un  partage  ,  cm- 
barraflèr.  un  chemin  :  décombrer 
fignifie  le  contr^içç.  Ces  mots? 
viennent  de  combn f,  qui  lignifie? 
des  arbres  ou  branches  d'arbres 
coupées  qui  embarrafTent  les» 
chemins.  Voyez  du  Cange  au 
mot combrù 

Déconnbré ,  ée ,  adj. 

Décombrer ,  v.  a.  ôter  les  déconv 
bres. 

Décompof£>  ée ,  adj. 
Décompofer  x  v.  a.  difJToudre  ua 

corps. 
Déçompofïtjon ,  f.  f. 
Décompofer ,  v.  a.  t.,  d'Agricul^ 

rure. 

Décompte  jf.  m. 
Décompter  ,  v.  a*  rabattre,  faira- 
le  déçomppeK  . 


*oS  T>  é  G 

Déconeert ,  £  m.  méfintelligence. 

Déconcerté ,  ée ,  adj. 

Déconcerter,  v.  a.  Il  eft  auffin. 
pa£  troubler. 

Déconfire ,  v.  n.  défaire  les  en- 
nemis. 

Déconfiture ,  f.  £  défaite  des  en- 
nemis» 

Déconfort ,  f,  m,  défolation. 
Déconforter  ,  v.  a.  défoler. 
Déconfeiller  ,  v.  a.  dîfTuader. 
Décontenancer,  v.  a.  troubler, 

interdire. 
Déconvenue ,  £  f.  malheur.  Il  eft 

vieux. 

Décorateur ,  £  m. 
Décoration ,  f.  f. 
Décorder ,   v.  a.  défaire  une 
corde. 

Décorer ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  pro- 
prement que  des  théâtres  ,  des 
places,  &  des  autres  lieux  pu- 
blics. 

Décorum ,  f.  m.  t.  purement  La- 
tin qui  n'a  guère  d'ufage  qu'en 
cette  phrafe  :  Garder  le  décorum* 
Il  eft  du  ftyle  familier. 

Découcher,  v.  n. 

Découdre ,  v.  a.  Il  fe  conjugue 
comme  coudre. 

Découlant ,  ante ,  adj. 

Découlement ,  f.  m. 

Découler ,  v.  n.  Il  ne  fe  dit  que 
des  chofes  liquides  qui  tombent 
peu  à  peu  &  de  fuite. 

Découper ,  v.  a. 

Découpeur  ,  eulè ,  £  m.  &  f. 

Découplé,  ée,  adj. 

Découpler,  v,  a.  Il  ne  fe  dit  qu'en 
parlant  des  chiens  courants. 

Découpure ,  f.  f. 

Découragé ,  ée ,  adj. 

Découragement,  f. m. 

Décourager ,  v.  a. 

Décours ,  f.  m.  diminution  de  lu- 


lunc; 
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ftuere  dans  le  cours 

Découfu ,  ue ,  adj, 

Découfure ,  f.  £ 

Découvert ,  erte ,  adj. 

à  Découvert ,  adv. 

Découverte ,  C  £ 

Découvrir ,  v.  a. 

Décrafsé ,  ée ,  adj,  , 

DécrarTer,  v.  a. 

Décrédité ,  ée ,  adj. 

Décréditement ,  £  m. 

Décréditer ,  v.  a. 

Décrépit ,  ite ,  adj.  fort  vieux. 

Décrépitation ,  f.  £  t.  de  Chymie» 

Décrépiter  ,  v.  a.  t.  de  Chymie. 

Décrépitude ,  £  f.  âge  déctépit. 

Décret ,  f,  m.  ordonnance. 

Décrétale,  £  £  referit  du  Pape. 

Décréter ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

Décreufer ,  v.  a.  t.  de  Teinturier. 

Décri ,  £  m.  cri  publjc ,  qui  in- 
terdit Tufage  de  quelque  chofes 
diminution  de  réputation. 

Décrier ,  v.  a. 

Décrire ,  v.  a.  Il  fe  conjugue  corn* 
me  écrire». 
Décrocher,  v.  a. 

Décroire ,  v.  a.  Il  n'eft  guère  d'u- 
fage  qu'en  Poppofant  au  mot 
croire ,  &  il  eft  du  ftyle  familier* 

Décroiflement ,  f.  m. 

Décroître ,  v.  n.  diminuer. 

Décrotté ,  ée ,  adj. 

Décrotter ,  v.  a.  V,  Crotter. 

Décrotteur ,  £  m. 

Décrottoire  ,  £  f. 

Décrouter ,  v.  a.  t.  de  Vénerie. 
On  dit  auflt  décrouter  un  pâté. 

Décruer ,  v.  a.  t.  de  Teinture.  Lef 
fiver  le  fil  cru. 

Déçu  >  ue  ,  adj.  V.  Préf.  let.  rf. 
Décuire ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  des  firops   &  confitures , 
où  Ton  met  de  l'eau  pour  les 


rendre  plus  liquides  quand  ils 
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font  trop  cuits. 

Décuple ,  f.  m.  dix  fois  autant 
Décurçe ,  f.  f.  bande  de  dix  per- 
fonnes. 

Décurion ,  f.  m.  chef  d'une  Dé- 
curie. 

Dédaigner ,  v.  a.  méprifer. 
Dédaigrieufement ,  adv. 
Dédaigneux,  cufe,  adj. 
Dédain ,  f.  m.  mépris. 
Dédale,  f.  m.  Labyrinthe. 
Dédale,  f.  m.  ouvrier  fi  ingénieux 

&  fi  adroit,  qu'il  faifoit  des 

ftatues  mouvantes. 
Dédamer ,  v.  n.  t.  de  Jeu. . 
Dedans ,  adv. 
Dédicace ,  f.  f. 

Dédicateur,  f.  m.  auteur  qui  dé- 
die un  livre. 

Dédicatoire,  adj.  Ce  mot  n'eft  en 
ufage  qi.i'avec  Epître* 
Dédié  rée,  adj. 
Dédier, v.  a. 

Dédire,  v.  a.  Il  fait  à  la  fécon- 
de perfonne  du  pluriel  du  pré- 
fent  de  l'indicatif,  vous  dédi- 
iez :  à  l'égard  du  refte  il  fe  con- 
jugue comme  dire. 

Dédit ,  f.  m.  rétractation. 

Dédommagé ,  ée ,  adj. 

Dédommagement,  f.  m. 

Dédommager,  v.  a*  réparer  le 
dommage. 

Dédoré,  ée,  adj. 

Dédorer,  v.  a. 

Dédoublé, ée,  adj. 

Dédoubler ,  v.  a. 

Dédu&ion,  f.  f.  fouftra&ion,  nar- 
ration. 

Déduire,  v.  a.  rabattre,  racon- 
ter. 

Déduit ,  ite,  adj. 

Déduit,  f.  m.  ^vertuTement , 
plaifir.  Il  nefe  dit  que  dans  le 
ftyle  badin. 


DÊF  10$ 

Déefle ,  f.  f.  Fauue  Divinité. 
Défâcher  ,  fe  défâcher  ,  v.  n.  paC 
Il  n'eft  guère  d'ufage  qu'en  cer- 
taines  phrafes   proverbiales  : 
S'il  ejl  fâché ,  qu'il  fe  défâche. 
Défaillance ,  f.  f.  foibfelTe. 
Défaillant,  ante,  f.  m.  &  f.  t. 
de  Palais. 

Défaillir ,  v.  n.  tomber  en  défail- 
lance. 

Je  défaux ,  tu  défaux ,  il  dé- 
faut :  nous  défaillons  ,  vous 
défaillez ,  ils  défaillent.  Je  dé- 
faillis ,  &c.  Je  défaillis ,  &c. 
J'ai  défailli ,  &c.  Je  défaillerai, 
tu  défailleras  ,  il  défaillera  : 
nous  défaillerons  ,  &c".  Que  je 
défaille ,  &c.  Je  défaillerois  , 
&c.  Que  je  défailluTe,  que  tu 
défailliffes  ,  qu'il  défaillît  :  que 
nous  défaillirons  ,  &c.  Dé- 
faillant,  défaillante.  Le  Di&. 
de  Trévoux  &  M.  Reftaut  ne 
veulent  point  je  défaillerai  au 
futur ,  ils  veulent  ,/e  défaudrai\ 
mais  fans  enti  er  dans  la  contef- 
tation ,   je  dirai  Amplement , 
que  ces  termes ,  je  défaux ,  je 
défaudrait  font  de  tous  les 
temps  marqués  ci-deffus  les  moins 
en  ufage,  je  ne  crois  pas  mê- 
me qu'on  puifte  s'en  fcrvir  j  il 
faut  dire  je  tombe  ,  je  tomberai 
en  défaillance. 
.Défaire  ,  v.  a. 
Défait ,  aite ,  adj. 
Défaite  ,  f.  f.  déroute. 
Défaix,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Défalquer  ,  v.  a.  déduire. 
Défaveur ,  f.  f.  Il  eft  vieux. 
Défavorable ,  adj.  de  tout  genre. 
Défaut,  f.  m. 

Défeaif ,  adj.  m.  t.  de  Gram- 
maire qui  n'eft  d'ufage  qu'en 
cette  phrafe:  rerbe  défeftif  L'A- 
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cadémiefaitcemdt  fubftantif  ; 

mais  par  fa  propre  explication 

il  paroît  que  c'eft  une  faute  de 

l'Imprimeur. 
Défection  ,  f.  f.  abândonnement 

de  parti. 
Défectueufêment ,  adv. 
Défe&ueux ,  eufe  ,  adj. 
Défeétuofité ,  f.  f.  imperfection , 

défaut. 

Défendeur,  défenderefFe ,  f.  m. 
&  f.  t.  de  Palais. 

Défendre ,  v.  â. 

Je  défends ,  tu  défends ,  il  dé- 
fend :  nous  défendons,  vous 
défendez,  ils  défendent.  Je  dé- 
fendois,  &c.  Je  défendis,  &c. 
J'ai  défendu ,  Sec.  Je  défendrai, 
&c.  Défends,  défendez.  Que 
je  défende ,  &c.  Je  défendrois  , 
&c.  QuejedéfendiiTe,  &c.  Dé- 
fendant. 

Défens ,  f.  nr.  t.  des  taux  &  Fo- 
rêts. 

Défenfe ,  f.  f. 

Défenfeur,  f.  m. 

Défenfif ,  ive ,  adj.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'au  féminin  :  Armer 
défenfives.  Il  eft  aufli  fubftantif. 

Déférant ,  ante ,  adj.  Il  n'eft  guère 
d'ufage  que  dans  ces  phrafes  : 
Efprit  déférant,  humeur  défé- 
rante. 

Déférence ,  f.  f.  refpeft. 

Déférent ,  adj.  Cercler  déférents, 
t.  d'Aftronomie  &  d'Anatomie. 

Déférer ,  v.  n.  céder ,  dénoncer. 

Déférer,  v.  a.  donner.  Il  n'eft 
guère  d'ufage  qu'en  parlant  des 
Dignités. 

Déferler ,  v.  a.  t.  d:  Marine.  Dé- 
ployer les  voiles. 

Défermer ,  v.  a.  mettre  dehors. 

Déferrer,  v.  a.  Il  n'eft  guère 
d'ufage  au  propre  que  pour  fi- 


r>è? 

gnifîer  ôter  le  fer  du  piéd  d'tto 
cheval,  ou  d'une  autre  bête  de 
monture.  * 

Défet  ,  f.  m.  t.  de  Libraire,  tria* 
perfection  d'uri  livre* 

Défeuillé ,  ée ,  adj. 

Défi,  f.  m.  appel. 

Défiance ,  f*  f. 

Défiant,  ante,  adj. 

Déficit, t. de  Pratique. 

Défier,  v.  a. 

Défigurer,  v.  a. 

Défilé ,  f.  m. 

Défiler ,  v.  a.  il  éft  àùfll  h.  paÇ 
Définir ,  v.  â.  déterminer.  Il  n'e$ 
en  ce  fens  guère  d'ufage  qu'en 
parlant  du  temps  5c du  lieu  qu'on 
rixe  pour  quélque  chofe. 
Définiteur ,  f.  m.  officier  dé  plû«* 

fieurs  Ordres  Religieux. 
Définitif,  ive,  adj.  Il  h'éftguerf 
d'ufage  qu'en  ces  fbf  res  de  phra- 
fes :  Arrêt  définitif Jugement 
définitif  j  fenténee  définitive. 
Définition ,  f.  f.  éxplicàtton. 
en  Définitive ,  âdv.  t.  de  Palais. 
Définitivement,  adv. 
Définitoire ,  f.  m.  t.  <fe  plûfiéurft 
Ordres  Religieux*. 
Défleuri ,  ie ,  part.  paf.  8t  âa). 
Défleurir ,  v.  n.  Il  ne  fe  dit  qu'ért 
parlant  des  arbres  qui  viennent  t 
perdre  leurs  fleurs. 
Défloration ,  f.  f. 
Déflorer,  v*  a.  H  elï  à  remar- 
quer que  ce  verbe ,  ni  fon  par- 
ticipe,  ni  défloration  ne  fe  difené 
que  dans  les  informations  St 
dans  les  procédures  de  Juftice. 
Défluer  ,  v.  n.  t,  d*Aftrôlogie. 
Défonceraient,  f.  m.  t.  de  Ton- 
nelier. . 

Défop.cef ,  v.  ï.  Il  n  efl:  d'ufage* 
quen  parlant  dé  futailles,  de- 
tonneaux  ,  &c. 

Déformer  j 


Déformer ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  guère 
que  dans  ces  phrafes  :  Déformer 
un  chapeau  ;  déformer  unfoulier 
Défouetter ,  v.  a.  prononcez  dè- 
fotter  ,  t.  de  Relieur. 
Détourner ,  v.  a.  t.  de  Billard* 
Défragration  ,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
Défrayer  ,  v.  a.  payer  la  déperijfe 
de  quelqu'un. 


Défriché,  ée,  adj. 
Défrichement  ,  f.  m. 
Défricher  ,  v.  a.  il  fe  dit.  d'une 

terre  inculte  ,  dont  on  arrache 

les  mauvaifes  herbes,. 
Défricheur  ,  f.  m. 
Ueinse  ,  ce  ,  aau         -  -  •<.  % 
Défnfer  *  v*a. 
Défroncer,  v.  a. 
Défroque  ,  f.  f.  la  dépouille  d'un 

Moinek 

Défroquer  ,  v*  a.  U,neie  dit  guère 
qu'en  raillerie  ,  en  parlant  d'un 
Religieux  qui  quitte  l'habit  de 
Moirfc    ~>v  '  '  .  ■  - 

Défuner  *  v,  a.  t*  de  Marine.^ 

Défunt ,  unte,  adj.  U,  n'eft  guère 
d'ufage  qu'en  quelques  phrafes  : 
Le  Roi  défunt  la  défunte  Reine* 
11  eft  plus  fpuvcnt  fubftantif. 

Dégigé,  ée:>  adj. 

Dégagement,  Cm. 

Dégager  i     a.         .     j  .  ^ 

Dégaine  ,  f.  £  11  ne  fe  dit  cjùe 
dans  cfctte  phrafe  baflfe ,6c  iro- 
nique î  ïf  un* bçlle  dégaine* 

Dégainer ,  v.  a.  Quoique  ce  ver- 
be foit  u&if  v  on  ne,  l'emploie 
guère  'qu'en  fupprimant  le  ré-r 
gime,  comme  dans  cet  exem- 
ple :  il  faut  dégainer $  quand  c* 
vient  à  dégainer .  • 

Dégaîneur ,  C  m*  Brettcur. 

Déganter,. y.  a.  ,  _  v. 

Dégarni ,  ie adj.  f 

Dégarnir*  y.  a.v.  . 


-  s,  «w  •  [ 
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Degafconner  ,  v.  a.  ce  mot  n* 
le  dit  qu'en  badinant. 
Dégât ,  f.  m.  ravage* 
Dégauchir,  v.  a. t.  d'Artifan. 
Dégel.  ,.f.  m. 
Dégelé  ,  ée ,  adj. 
Dégeler ,  v.  a.  il  eft  aulli  n.  pa£ 
Dégénération,  C  £' 
Dégénérer,  v.n. 

Dégingandé  ^  ée  ,  adjv  t.  BurleC 
que.  Il  fe  dit'  des  perfonnes  6c 
des  chofes.  Dérangé  ,  négligé. 
Dégluer,  v.  a.  t-  d'Ôifelier. 
Déglutition ,  f.  £t,  de  M<£decineé 
Dégobiller ,  v.  a.  il  eft  bas. 
Dégobillis ,  f.  m.  il  eft  bas. 
Dégoifcr-,  v.  a.  il  le  dit  du  chant 
des  oifeaux  ,  &  figurément  dé 
ceux  qui  parlent  mal  à  propos* 
£)égorge,eé,  adj. 
Dégorgement ,  £  m.  épancjiemenr 
.  d'eau ,  de  bile.j; 
Dégorgeoir ,  Ù  nu  t.  de  Canon- 
nier;  "  ; 
Dégorger,  v.  a. 

Dégourdir  ?  v.  a.,6t«  l'engoué 
ditfement. 

Dégourdiflement*,  Cm. 

Dégoût ,  f.  m.  répugnance. 

Dégoûtant ,  ante ,  adj. 

Dégoûté  ,  éc?  adj. 

Dégoûter  ,  v.  a.  autrefois  dégoiu 
jfa;  ;  V.  Premier.  «. 

Dégouttant  ,  ante  ,  adj,  qui  dé- 
goutte. 

Dégoutter ,  y,  ru,  tomber  goutt$ 
a  goutte.  , 
Ce  mot  eft  dérivé  du  Latiri 
gutta  i  ainJÎ  il  faut  l'écrire  avec 
deux  tt  non  pas  dégoûter  avec 
un  feul  f  ,  cosmme  on  le  trouve 
dans  Richelet. 

Dégradation  v  Cf..  privation  ^*d" 
ne  dignité,  d'un  titre  honorable,  v 

dégât  >cU>rmTia^d  / 
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dégradé  ,  ée  ,  adj. 
Dégrader  ,v.  SU 

Déçraffer  ,  V.  a.  Acâd.  Fur.  Dan 

Joub: 

Richelet  écrit  dégrafer  :  V.  la 
-remarque  dit  mot  agrafer* 
■Dégrai(fer,v.  a.  '  , 

Dégraiffeur ,  f.  m. 


t>  Ê  1  •  , 

TTéharnacher ,  v.  a.  L'A  s'afpîre. 
Déhércncc  ,  f.  f.  on  dit  plus  or- 
dinairement Déshérence.  Droit 
qui  autorife  un  Seigneur  de  fief 
à  Ce  mettre  en  porîeflion  des 
biens  vacants  d'un  défunt ,  lorf- 
qu'il  ne  fe  préfente  point  d'hé- 
ritiers. 


Dégrapiner  ,  v.  a.  t.  de  Marine.     Dehors  ,  adv.  .. 
Dégras  ,  f.  m.  C'cjt  l'huile  de  Déjà  ,  adv.  de  temps.    -  •-. 
:  poiffon.    '     '    *:u       '   '  | Déicide.,  f..  m.  ce  mot  tfeft  en 
Dégravoiemcnt  ,  f.  m.  lignifie .  ufage  qu'en  parlant  des  Juifs  qui 
^  l'effet  d'une- eau  courante  qui 
'"dégrade  un  mur  ou  un  pilotis. 
DéçravoVer ,  v.  a. 
Degré  ?  f.  m; 

Cégringoler ,  v.  a.  il  éft  aulH  ri. 
5  pif. 

Dée,rofïagè' i  f.  m.  t.  de  Tireur 

a  or.  ,  . 
Dègrôfler ,  v.  à.  t.  de  Tireur  d'oY. 
I)çgroflfir ,  v.  a.  il'îi'eft  en  ufage 

UÛ*  propre  ,  qu'en  parlant  des 

ouvrages  de  Menuiferie  &  de 

Sculpture, 
déguenillé,  ée  v  adjî 
Déguerpir  ,  v.  a.  t.  de  pratique. 
Dégucrpiffement  ,  f.  m. 
Déguetiler,  v.  n.  rinefedié  que 

d'un  vombTement  qui  vient  d'ex- 
cès &  de -débauche.  Il'  efl  bas. 
I>égùignO'ftfrer  ,  v.  su  ij  ne  le  d\i 

<iue  dans  la  conversation  la  pliis 
'  familière. 

Déguisé  ,  éc, ,adj..  .       _  i 
Dégtftfement ,  f.  m. 
Déguifer  „  v.  a.  *  « 

béguftatîon f.  f.  C  des  Aides. 
Dchaité ,  ée ,  adj.  t.  de  faucon- 

nene.  * 
DéhllerV  v;  aV  Ï^  s'afpiire.  Ôttr 

le  hâle  du  vifage.  ;  "•' -n 

Déhanché ,  ée  ,  ad}.  rîl  fe  dit  des 

Hommes,  &  des  chevaux.  • 
Déharnacl^racnty:frîru  • 


•condamnèrent  à  mort  N  othè- 
Seigneur, 

Deje£tion,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
C'eft  aufTi  un  t.  d'Affrologie 
judiciaire.  -  •  '  '  + 

Déserter ,  fe  déjéttet  ,  v*  n.  paf. 
il  fe  dit  du  bois  qui  fe  courbe 
ou  s'étend.  .". 

Dé  jeûner,  V.'rU-fl  fe  dit  du  re- 
pas qu'on  fait  le  matin  avant 
le  dîner.-  >  "l*  ".' 
Déjeûner ,  .ou  Déjeûné  ,  f.  m.  t 
Déification  ,  f.  f.  cérémonie  par 
laquelle  lés  Païens  mettoient 
quelqu  un  au  rang  des  Dieux. 
Déifier ,  v.  a. 

Deinfe ,  petite  Ville  dés  Pays-Bas. 
Dé  joindre  ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que 
des  ouvrage*  dé  -Menuiferie , 

de  Clwpenterie /6Vcte  Maçon- 
nerie. *  •*     •  : 
Déjopée  ,  f.  f.  Tune  des  plus 
belles  Nymphes  de  1*  fuite  de 
Junon.        3*        *  '  ^ 
Déjouer,  v*. t. de  Marine.  'S 
Déifme ,  f.  m.  religion  des  Dél- 
ites.H            <  ,  • 
foéitle  ,  f.  m.  &  f.  qui  n'a  d'au- 
tre Religion  que  celle  de  re- 
connoftië  Un  Dieu. 
Déité ,  f.  f.  Il  n'a  guère  d'ufage 
que  dans  la  Poéfie.    i  t 
Déjuc  ,  f.  m.  temps  où  les  oh 


,  fcaux  juchés  fe  réveillent*  r 

Péjucher ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  pro- 
prement que  des  poules  quand 
elles  fortent  du  juchoir. 

Déiviril  i  ile,  adj.  t.  de  Théolo- 
gie, Divin  &:  humain. 

Dekendorf ,  ville  de  Baviefe.  . 

Delà,  prépofition. 

Deçà ,  au  delà  ,  en  delà ,  par 

-  /delà ,  de  delà.  Acad.  Dan.  Rich. 
On  trouve  au-delà  dans  Jou- 
bert ,  &  au  de4a  dans  Boudot. 
l.e  fentiment  de  MM.  de  l'Aca- 
démie eft  le  meilleur. 

Délabré ,  ée ,  adj. 

Délabrement ,  f,  m.. 

Délabrer ,  v.  a. 

Délacé ,  ée ,  part,  paf,  &  adj. 

Délacer,  v.  a*  défaire  un  lacet. 

Délai ,  f.  m-  retardement. 

Délaifsé  ,  ée  ,  adj. 

Délaiffement  ,  f.  m.  abandonne- 
ment. 

Délaiflèr ,  v.  a,  abandonner. 

Délardement ,  f.  m,  tu  d* Archite- 
cture. /: 

Délarder ,  v.  a. 

Délafsé  ,  ée ,  adj. 

Délaffement,  f.  m. repos. 

Délaffer ,  v,,  a,  ôter  la  lafïitude, 
La  pénultième  de  ces  mots  eû 
longue. 

Délateur  ,  S*  ™*    à&  Palais. 
Délation  ,  f.  f.  dénonciation. 
Délatter  ,  y,  a.  ôter  les  lattes  de 
delfus  un  toit. 

Délaver  ,  v.  a.  t.  de  Teinturier. 
Délayant,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Délayé,  ée,  adj. 
Délayer  ,  v.  a.  Détremper  quel- 
.  que  chofe  dans  du  vin  ,  de 
l'eau  ,"&c. 

Délectable ,  adj^  il  fe  prend  quel- 
quefois fubftantivement  :  L'ut  il e> 
fhonnéte,  $c  le  dêlettabh*  En 
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ce  Cens  il  vieillit. 
Délectation ,  f.  f.  plaifîr, 
Déle&é ,  ée ,  adj. 
Délecter ,  v.  a.  ' 
Délégation ,  f.  f. 
Délégué  ,  ée,  adj.  &  f.  ni. 
Déléguer  ,  v.  a.  commettre  quel* 
qu'un  pour  reconnoître i  juger, 
&c. 

Déleftage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Délefter ,  v.  a.  ôter  le  lçft  d'un 
vailfeau. 
Débiteur,  C  m. 

Délit  ,  ville  du  Comté  de  HoU 
lande. 

Delhi,  ville  des  Indes. 
Déïiaifôn ,  f.  f.  t.  de  Maçonnerie, 
Délibation  ,  f.  f.  t.  de  Jurispru- 
dence. 

Délibératif ,  ive,  adj. 
Délibération  >  f.  £  confultation. 
Délibéré ,  f.  m.  t.  de  Palais. 
Délibéré ,  ée ,  adj. 
Délibérément ,  adv.  hardiment.  . 
Délibçrer ,  v.  n.  examiner ,  juger, 
pélicat,  ate,  adi. 
Délicatement ,  adv. 
Délicater ,  v,  a.  traiter  avec  mol- 

leffe. 
Délicateffe ,  f.  f. 
Délices ,  f.  f.  plur. 

Ce  mot  eft  du  genre  mafculm 
au  fingulier >  mais  il  neit  guère 
en  ufage  qu'au  pluriel ,  &  pour 
lors  il  eft  féminin.  Danet* 
Délicieufement  ,.adv. 
Délicieux ,  eufe  ,  adj, 
Déli'coter ,  v.  a,  t.  de  Manège. 
Délie ,  f.  f.  fûrriom  de  Diane. 
Délié ,  ée ,  adj. 
Délier ,  v.  à. 

Délies ,  f.  f.  plwr.  fêtes  en  1  hon7 
neur  d'Apollon. 

Délinéation ,  f.  f.  t.  de  Peinture, 
Délinquant  ?  ante ,  adj.  t.  de  Pra* 

Pd  ij 
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tique  ,  qui  n'eft  guère  d\jfage 
qu'au  fubftantif.  Coupable. 

Déiinquer ,  v.  n.  t.  de  Pratique , 
qui  n'a  guère  d'ufage  qu'au  pré- 
térit j  fat  délinqué. 

Délire  ,  f.  m.  aliénation  d'enSrit. 

Délit ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 

Déliter  ,  v.  a.  t.  de  Maçonnerie. 

Pélivrance ,  f.  f. 

Délivre ,  f.  m.  t.  d'Accoucheur  & 

de  Fauconnerie. 
Délivré,  ée,part.  paf.  &  adj. 
Délivrer ,  v.  a. 

Delmenhorft,  ville  de  Weftpha- 
lie. 

Délogé ,  ée ,  adj. 

Délogement ,  f.  m. 

Déloger  ,  v.  a.  &  n. 

Délos ,  fameufe  Hle ,  où  naquirent 
Apollon  &  Diane. 

Délot ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Déloyal ,  aie ,  adj.  qui  n'a  ni  foi 
ni  loi. 

Déloyalement ,  adv. 

Déloyauté,  f,  f.  infidélité ,  perfidie. 

Delphes ,  ville  de  la  Phocide  fous 
le  Mont  Parnaffe  ,  renommée 
par  l'Oracle  d'Appollon. 

Delphus  ,f.  m.  fils  d'Apollon. 

Delphinal ,  aie  ,  adj.  <uii  appar- 
tient au  Prinçe  Dauphin. 

Déluge  ,  f.  m. 

Déluter ,  t.  de  Çhymie. 

Démaigrir ,  v.  a.  t.  de  Charpente- 
rie  &  de  Maçonnerie. 

Démaigriflèment ,  f.  m. 

Démaillotté ,  ée ,  adj* 

Démaillotter ,  v.  a. 

Demain ,  adv# 

Démanché ,  ée ,  adj^ 

Démancher ,  v.  a» 

Demande ,  f.  £  . 

Demandé ,  ée  ,  adj. 
pemander ,  v.  a. 
pçmandeur ,  eufe ,  f.  m*  Se  f„ 
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En  terme  de  Pratique  on  <&1 
l>emanderefe  au  féminin. 
Démangeaifon ,  f.  f.  » 
Démanger ,  v.  n. 
Démantelé ,  ée ,  adj. 
Démantèlement ,  f.  m.  a£Hon  de 
démolir ,  &  détruire  les  fortifi- 
cations d'une  ville. 
Démanteler ,  v.  a. 
Démantibuler  ,  v.  a.  il  n*eft  pins 
d' ufage  au  propre ,  &  ne  fe  dit 
qu'au  figuré  &  dans  le  ftyle  fa- 
milier, 

Démarage,  f.  nu  t,  4e  Marine, 
Démarche ,  £  f. 
Démaré ,  ée ,  adj. 
Démarer ,  v.  n.  t.  de  Marine* 
Démarier ,  v.  a. 
Démarqué ,  ée  x  adj. 
Démarquer ,  v.  a. 
Démafqué  ,  ée ,  adj.  - 
Démafquer  a  v*  a. 
Démaftiquer ,  v.  a. 
Démâté  ,  ée ,  adj. 
Démâter  >  v.  a* 
Démêlé ,  f.  m.  querelle* 
Démêlé,  ée,  adj. 
Démêler  ,  v.  a. 
Démembré ,  ée ,  adj. 
Démembrement ,  f.  nu 
Démembrer ,  v.  a. 
Déménagé,  ée,  adj. 
Déménagement ,  f.  m. 
Déménager, v.  a. 
Démence ,  f.  f.  folie.. 
Démener ,  fe  démener ,  v.  tu  paf% 

Il  eft  du  ftyle  familier. 
Démenti ,  f.  m. 
Démenti ,  ie ,  adjv 
Démentir ,  v.  a. 

Démérite ,  f.  m.  action  qui  me* 
rite  punition. 

Démériter  >  v.  n.  il  n'eft  guère  en 
ufage  que  dans  le  dogmatique* 
Ipémefuré }  ée ,  adj* 
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Démefurément ,  adv. 

Démettre  ,  v.  a,  il  fe  conjugue 
comme  mettre.  Difloquer  j  de- 
ftituer. 

Péméublé  ,  éè ,  adj, 

Démeublement ,  f.  m. 

Pémeubler ,  v.  a. 

Demeurant  ,  ante  »  adj. 

au  Demeurant ,  adv,  il  ejl  vieux. 

Demeure ,  C  f. 

Pemeurer ,  v.  n. 

Demi  >  demie ,  adj. 
Il  eft  à  remarquer  que  le  mot 
demi  eft  indéclinable  quand  il 
marche  avant  le  fubftantif ,  & 
pour  lors  on  met  une  divïjîon 
entre  deux  :  mais  il  devient 
adje&if  quand  il  matche  après  -y 
&  doit  par  conféquent  s'accor- 
der en  genre  àvec  le  fubftantif 
qui  précède.  Exemples* 
Pemi-arpent  ,  f,  m» 
Demi-aune ,  £ 
Demi-cent ,  f.  m. 
Demi-douzaine ,  f,  f. 
Demi-heure  »  C  f. 
Demi-lune,  (1  f.  t.  de  Fortification, 
Demi-métope ,  f,  f.  t.  d'Àrchiteft, 
Demi-montre ,  c'eft  la  moitié  de 
l'argent  qu'on  doit  aux  troupes. 
Demi-muid  ,  f.  m. 
Demi-once  >  f.  f. 
Demi-pied,  f. rru 
Demi-fetier >  f.  m. 
Quand  le  mot  demi  marche 
après  le  fubftantif  ,  on  doit 
écrire  un  jour  &  demi  ,  une 
heure  &  demie  ,  &C, 
Demie,  f,  f,  La  demie  eft  (bnnée* 
Démis ,  démife  >  adj,  Difloqué  5 
dépofé. 

Démiflion ,  f.  f, 

Pémilïionnaire,  f,m,  &  f,  &  adj. 

S'ui  en  faveur  duquel  on  a 
t  une  démiffion. 
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Démittes  ,  £  f.  plur.  ïbne$  de 
toiles  de  coton  de  Smyrne, 
Demmin ,  ville  de  Pornméranie* 
Démocratie»  f.  F,  forte  de  Gou- 
vernement où  le  peuple  a  toute 
l'autorité. 

Démocratique,  adj, 

Demoifelle ,  f.  f.  t.  devenu  com- 
mun à  toutes  les  filles  d'hon- 
nête famille. 

Démoli ,  ie,  part.  paf.  Se  adj. 

Démolir ,  y,  a,  abattre  quelquë 
édifice. 

Démolition ,  f,  f.  a&ion  de  dé- 
molir s  décombre. 
Démon  >  ù  m. 

Démoniaque  ,  adj,  il  s'emploie 

auffi.  au  fubftantif, 
Démonographe ,  f,  m,  auteur  qui 

a  écrit  fur  les  démons, 
Démonomanie ,  f.  f,  traité  de  là 

nature  des  démons, 
pémonftrable ,  adj.  t,  dogmatique» 
Démonftrateur ,  f.  m, 
Démonftratif,ive,adj.  t,de  PhilofL 
Démonftration ,  f,  f, 
Démonftrativement ,  adv» 
Démont ,  Fort  dans  le  Piémont. 
Démonté  ,  ée,  adj. 
Démonter ,  v.  a. 
Démontré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Démontrer  ,  v,  a.  prouver. 
Démordre ,  v,  n.  lâcher  ce  qu'on 

tient  avec  les  dents  *  quitter  une 

entreprife ,  un  delfein ,  &c. 
Démouvoir ,  v.  a.  t.  de  Palais.  Il  n'a 

guère  d'ufa^ge  qu'à  l'infinitif. 
Dému  y  ue ,  adj.  t.  de  Palais. 
Démunir  ,Vâa. 
Démurer ,  v.  a. 

Dénain ,  ou  Dénin  ,  village  des 
Pays-Bas  ,  renommé  par  la 
Victoire  remportée  pat  le  Ma- 
réchal de  Villars  en  17  . 

Dénaing  *  pwiw  Monnoie  de 
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Mofcovie.  •  » 

Dérut ,  ville  de  France  en  Lan- 
guedoc. 

Dénatter ,  v.  a.  défaire  de  la  natte. 
Dénaturalifer  ,  v.  a.  priver  quel- 
qu'un du  droit  de  regnicole. 
Dénaturé,  ée,adj.  cruel,  inhu- 
.  main. 

Dénaturer ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que 
dans  cette  phrafe  :  Dénaturer 
fon  bien. 

Denbigh ,  ville  d'Angleterre. 
Denché  ,  ou  en  Denché  ,  t.  de 
Blaforu 

Dendermonde  ,  ville  des  Pays- 
Bas  dans  la  Flandre  ,  foumife 
aux  François  le  13  Août  174J. 

Dendrite  ,  f.  m.  forte  de  pierre 
blanche ,  qui  porte  des  emprein- 
tes d'arbres  ou  de  plantes. 

Dénégation,  f.  f. 

Dénéral ,  f.  m.  t.  de  Monnoie. 

Déni ,  f.  m.  Refus  d'une  chofe 
due. 

Dénia ,  ville  d'Efpagne. 

Déniaisé ,  ée  ,  adj. 

Déniaifer,  v.  a. 

Déniché ,  ée  ,  adj. 

Dénicher ,  v.  a. 

Dénicheur ,  f.  m. 

Dénier ,  v.  a.  nier  ;  ref ufer. 

Denier, f. m.  pièce  de  monnoie. 

-  Les  trente  deniers  que  Judas 
reçut  pour  trahir  fon  divin  Maî- 
tre ,  reviennent ,  félon  Danet  , 

.  à  la  fomme  de  48  liv.  17.  f.  9,  d. 
&  félon  le  P.  Dom  Calmet,  à 
48.  liv.  ii.  f.  6.  d.  le  denier  de 
Londres  vaut  1.  liv.  10  f. 

Dénigrement ,  f.  m. 

.Dénigrer ,  v.  a.  médire  de  quel- 
qu'un 

Dénombrement ,  f.  m.  compte  5 
détail. 

Dénominateur  3  f.  mf  t.  dJ Aritb- 


métique. 

Dénominatif  ,  ive  ,  adj.  t.  qui 
marque  le  nom  propre  de  quel* 
que  chofe. 

Dénomination ,  f.  f.  nom  qui  mar. 
que  la  qualité  principale  desper- 
fonnes  ou  des  chofes. 

Dénommé,  ée,  adj. 

Dénommer  ,  v.  a.  t.  de  pratique» 

Dénoncé ,  ée ,  adj. 

Dénoncer ,  v.  a* 

Dénonciateur  ,  f.  m.  délateur. 

Dénonciation ,  f.  f. 

Dénotation ,  f.  f.  défignation  de 
quelque  chofe.  - 

Dénoté ,  ée  ,  adj. 

Dénoter ,  v.  a.  déngner  ,  mar- 
quer. 

Dénouement ,  f.  m.  il  n'eft  d'ufa- 
ge  qu'au  figuré.  La  folutio»  , 
réclairoùTement  d'une  aventure. 

Dénouer ,  v.  a. 

Denrée ,  f.  f.  Tout  ce  qui  fevend 

pour  la  nourriture. 
Denfe  ,  adj.ilc  tout  genre.  Épais. 

Il  n'eft   d'ufage  que  dans  le 

dogmatique. 
Denfité ,  f.  f.  épaiffeur. 
Dent ,  f.  £ 

Dentale ,  adj.  f.  ce  qui  fe  pro- 
nonce avec  l'aide  des  dents. 

Denté ,  ée  ,  adj.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  parlant  de  certaines  cho- 
fes qui  ont  des  pointes ,  qu'on 
appelle  des  dents. 

Dentée ,  f.  f. 

Dentelé ,  ée ,  adj. 

Dentelle ,  f.  f.  • 

Dentelure ,  f.  f. 

Denticule ,  f.  f.  t.  d'Architeftur*. 
Dentier ,  f.  m.  Rang  de  dents. 
Dentifte  ,  f.  m.  . 
Denture ,  f.  f.  Tordre  dans  lequel 
les  dents  font  arrangées. 
Dénuement  >  ù  m.  privation,  vc 
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iftot  n'eft  guère  en  ufage' ,  ni  aii 

propre ,  ni  au  figuré. 
Dénuer ,  v.  a.  il  n'eft  bien  placé 

que  dans  le  figuré.  Dépouiller. 
Déols  ,  ville  de  France  dans  le 
YBerry. 

pépaqueté  ,  ée ,  adj. 

Dépaqueter ,  v.  a. 

Dépareillé  ,  ée,  adj,  • 

Dépareiller  ,  v.  a.  déparier* 

Déparé,  ée,  adj. 

I)éparer  ,v.  a.  en  ce  fensii  n'eft 
guère  d'ufage  qu'en  pariant  de 
parements  extraordinaires  d'un 

/autel.  f 

Déparié  ,  ice ,  adj. 

Déparier ,  v.  a.  ôter  le  pareil. 

Déparier  >  v.  n.  il  ne  fe  dit  qu'a- 
vec U  négative ,  &  dans  le  ityle 
familier.  Ceffer  de  parler* 

Départ ,  f.  rh. 

Départager  ,v.  a.  t.  de  palais. 

Département ,  f.  m. 

pépartie  ,  f.  f.  il  etl  vieux. 

Départir  ,  v.  a.  diltribuer. 

Dépaffer ,  v.  a.  il  fe  dit  en  parlant 
d'un  ruban,  ou  de  quelque  autre 
ctafe  femblable.  Celt  aufli  un  t. 

•  4e -Marine. 

Dépavé  ,  ée ,  adj# . . 

Dépavér  ,  v.  a*  .  » 

Dépaysé,  ée ,  adj.  .♦.<>•;     «  : 

Dépayfer  ,  v.  a.  L 

Dépècement ,  f.  :m. 

Dépecer  ,  y.  a.  mettre  quelque 
chofe  en  pièces. 

Dépêche ,  f.  f.  lettre  d'affaires. 
Dépêché  ^  ée  ,  adj. 
Dépêcher  ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  guère 
que  dans  le  ftyle  familier-. 
Dépeindre ,  v.  a.  repréfenter, 
Dépeint ,  einte,  adj. 
Dépendamment ,  adv. 
Dépendance ,  f.  f.: 
Dépendant,  aauaô4j 


D  È  P  itf 

Dépendre ,  v.  a.  détacher. 
Dépendre ,  v.  n.  être  fous  la  do* 
mination  de  quelqu'un. 
Dépens ,  f.  m.  plur.  riais. 
Dépenfe ,  f.  f. 
Dépensé ,  ée ,  adj. 
Dépenfer ,  v.  a. 

Dépenser ,  iere ,  adj.  il  s  emploie 
aufli  fubftantivement. 
Déperdition ,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Dépérir ,  v.  n.  s'altérer.  : 
DépéruTement ,  f.  m. 
Dépêtré ,  ée  ,  part.  paf.  Se  ad|. 
Dépêtrer  >  v.  a.  dégager  ,  délt* 
vrer. 

Dépeuplé,  ée,  adj. 
Dépeuplement ,  f.  nu 
Dépeupler ,  v.  a.  . 
Dépié  ,  f.  m.  démembrement  de 
fiefc 

Dépilation,  f.  f.  aétion  de.  faire 
tomber  le  poil. 

Dépilatoire  ,  f.  m.  emplâtre  pour 
faire  tomber  le  poil. 
Dépiler  9  v.  a.  t.  de  Médecine.,  j 
Dépiquer  ,  v.  a.  ce  terme  n'eft 
pas  fort  approuvé.  Adoucir  » 
confoler.  * 
Dépifter  ,  v.  a.  découvrir. 
Dépit ,  f.  m.  indignation  ,  dé* 
plaifir.  f 
Dépiter,  fe  dépiter ,  v.  n.  pà£ 
Dc-piteux ,  eufe ,  adj. 
Déplacé ,  ée  ,  adj.     .  , 
Déplacement ,  f.  m*      ,  * 
Déplacer  ,  v.  a.  i 
Déplaire,  v. n. 
Déplaifant ,  ante ,  acjj. 
Déplaifir ,  f.  m.  chagryi  >  mécoiï» 
tentement.  •  4 

Déplanté  ,ée  ,  adj.  .? 
Déplanter ,  v.  a. 

Déplantoir  ,  f.  m,  OUÙl  de  Jar- 
dinier. 

Déplier  3  y;  a.  .  I 
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X>éplifler  >  v.  a.  il  né  fe  dit  que 
,  des  plis  faits  à  1  aiguille.  Il  eft 
aufli  n.  pafê 
Déplorabic ,  ad),  de  tout  genre» 
Û  ne  fe  dit  guère  que  des  chofes. 
Déplorablement  >  adv. 
Déplorer ,  v.  a.  plaindre  *  avoir 
:  pitié. 

Déployer  ,  v.  a*  déplier. 

Ce  mot  n'eft  guère  en  ufage 
qu'en  termes  de  guerre  ou  de 
marine  :  cependant  on  dit  fort 
bien  ,  rire  à  gorge  déployée. 

Déplumer  *  v.  a.  ôter  les  plumes. 

De  plus^àdv. 

Dépolir,  v.  a. 

Déponent ,  adj.  t.  de  Grammaire. 

Déport  ,  U  m.  t.  de  Pratique.  Il 
h'eft  guère  d'ufage.  qu'en  ces 
phrafes  :  Payer  fans  déport  5 

.payable  fans  déport,  fans  dé- 
lai. Il  nenifie  auffi  le  droit  , 
par  lequeïcertains  Évêques  jouif- 
fent  une  année  du  revenu  des 
Cures  vacantes,  en  les  faifant 
deflervir* 

Déportement,  f.  m.  il  fe  prend 
d'ordinaire  en  mauvaifê  part ,  & 
ne  fe  dit  guère  au  fîngulier. 

Déporter ,  fe  déporter  ,  v*  n.  paf. 
fpn  plus  grand  ufage  eft  au 
Palais.  Se  défîfter. 

Dépofant ,  ante ,  adj.  il  eft  aufli  f. 

Déposé ,  ée ,  adj. 

Dépefer ,  v.  a. 

Dépofitaire ,  f.  de  tout  genre. 

Dépofition  ,  f.  f. 

Dépofsédé,  ée ,  adj. 

Dépofsédér  ,  v.  a.  ôter  à  quel- 
qu'un ce  qu'il  poffede. 

Dépoffefïion ,  f.  f.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'en  ftyie  de  Pratique. 

Déporter,  v,  a. 

Dépôt,  f.  m. 

Dépoter ,  v.  a.  t.  de  Jardinier. 
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Dépoudrer,  v.  a. 

Dépouille ,  f.  £ 

Dépouillé ,  ée ,  adj. 

Dépouillement,  f.m. 

Dépouiller ,  v.  a. 

Dépourvoir ,  v.  a.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'au  prététit  &  à  l'in- 
finitif. 

Dépourvu,  vue, adj. 
au  Dépourvu ,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Dépravation ,  f.  f.  dérèglement. 

Dépravé ,  ée ,  adj.  corrompu. 

Dépraver  ,  v.  a.  corrompre. 

Déprécation  ,  f.  f.  figure  de  Rhé- 
torique ,  par  laquelle  l'Orateur 
fouhaite  qu'il  arrive  quelque 
bien ,  ou  quelque  mal. 

Déprédation,  f.  f,  t.  de  Palais. V<ri, 
pillagei- 

Dépre'dé,  ée  ,  adj.  il  fe  dit  dés 
Marchandifes  pillées  dans  tui 
vaiffeau  contre  les  loix. 

Déprendre,  v.  a.  il  eft  aufli  n.f» 

Dépréoccupé ,  ee ,  adj.  <  - 

De  près ,  adv. 

Dépreffer ,  v.  a.  t.  de  Relieur; ; 

Dépreflion ,  C  f.  t.  de  Phyfiqtiô; 

Dépri ,  f.  m.  t.  de  Finance  &  de 
Jurifprudence  «féodale. 

Déprier ,  v.  a.  faire  une  déclara- 
tion révoque*  une  prière  5  con- 
tréma  nder.        ■      <  i»i 

Déprimé ,  ée,'adj.         ■  >  • 

Déprimer ,  v.  a.  rabaifler. 

Déprifer,  v.  a.  il  ne  fè. dit  guère 
qu'en  parlant  de  marcha  ndiie. 

Dépromettre, fe  dépromettre , V# 
n.  paf.  Ht.»  v-v* 

Dépuceler ,  v.  a. 

Dépucellement ,  f.  m. 

Depuis ,  prépofîtion. 

Dépuration  ,  f*  f.     àc  Chymîe. 

Dépuratoire,  adj. 

Dépurer  de*  Chymie. 

Députation  > 
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Deputation,  f.  t.  envoi  de  députés 

Député  ,  f.  m.  envoyé. 

Député  ,  ée ,  adj. 

Députer  ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  point 
d'un  fîmple  particulier,  mais  d'un 
Corps  ou  d'une  perfonne  en  au- 
torité. 

*De  quoi.  V.  Quoi. 

Déraciné,  éet  adj. 

Déracinement  >  f.  m. 

Déraciner ,  y.  a. 

Dérader ,  v.  n#  t.  de  Marine. 

Déraifon  ,  f.  f.  ce  mot  énergique 
a  été  quelquefois  employé  par 
l'Abbé  Desfontaines.  Mrs,  Vol- 
taire &  GrelTet  s'en  font  fervis. 
Défaut  de  raifon;  manière  de 
penfer  qui  bleffe  la  raifon. 

Déraifonnable ,  adj.  m.  &  f. 

Déraifonnablement ,  adv, 

Déraifonnement ,  f.  nu 

Déraifonnément,  adv* 

Déraifonner ,  v.  n. 

Dérangé,  ée ,  adj. 

Dérangement ,  f,  m* 

Déranger ,  v.  a* 

Dérapé ,  ée  adj.  t.  de  Marine* 

Déraper ,  v.  t.  de  Marine. 

Dératé ,  ée ,  adj. 

Dérater  ,  v.  a.  ôterla  rate. 

Dérayure  >  (*.  f.  t.  de  Laboureur. 

Derbent,  ville  de  Perfe. 

Derechef,  adv.  Il  vieillit. 

Déréglé,  ée,  adj. 

Dérêglément ,  adv. 

Dérèglement ,  f.  m.  détordre. 

Dérégler ,  v.  a.  Il  eft  auffi  n.  paf. 
troubler  l'ordre  j  corrompre. 

Dérider ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  paf. 
ôter  les  rides  j  réjouir. 

Dérifion ,  f.  f.  moquerie/, 

Dérivatif  ,ive,  adj. 

Dérivation,  f.  f.  t. de  Grammaire. 

Dérivation,  Cf.  t.  de  Marine.) 
fortie  de  fa  route*  I 
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Dérive,f.f.t.deMarine. 
Dénvé  ,  ée ,  adj. 

Dériver,  v.  ri.  t.  de  Grammaire > 
&  de  Marine. 
Dernier ,  iere ,  adj. 
Dernièrement,  adv. 
Dérobé  ,  ée  ,  adj. 
à  la  Dérobée  ,  adv. 
Dérober ,  v.  a.  prendre  ,  ravir. 
Dérogation ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Dérogatoire  ,  adj.  Il  ne  fe  dit  que 
des  claufes  par  lefquelles  on 
déroge  à  un  Afte ,  à  un  Édit , 
&c. 

Dérogeance ,  f.  f.  Il  n'eft  d'ufage 
qu'en  ftyle  de  Chancellerie* 
Dérogeant,  ante,  adj. 
Déroger ,  v.  n. 
Déroidir  ,  v.  a* 

Dérougir,  v.  a.  Il  eft  auffi  ri.  paC 
Dérouillé ,  ée ,  adj. 
Dérouiller,  v*  a.  Il  eft  auffi  m 
paf. 

Dé-roulement ,  f.  m.  t.  de  Géo- 
métrie. 

Dérouler ,  v.  à.  étendre  une  chofe 
roulée.  C'eft  auffi  un  t;  de  Géo- 
métrie. 

Déroute,  f.  f.  fuîte  j  défordre. 

Dérouter  ,  v.  a.  faire  égarer  quel- 
qu'un le  déconcerter. 

Derp,  ville  de  Livonie. 

Derrière  ,  prépofition  locale  Op- 
posée à  la  prépoiition  devant* 

Dervis,  f.  m.  Religieux  Turc. 

Des ,  particule  qui  tient  lieu  de  la 
prépofition  de  &  de  l'article  les. 
Ve  eft  ouvert. 

Dès ,  prépofition  de  temps. 

Défabusé,  ée,  part.  pal.  &  adj. 

Défabufement ,  f.  m. 

Défabufer ,  v.  a. 

Défaccorder ,  v.  a. 

Défaccoupler ,  v.  a. 

Défaccoutumer ,  v.  a. 

£  c 
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Défachalander  ,  v.  a. 
Défaflcurer,  v.a.t.  d'Archite&ure. 
Défaffburcher ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Défagencer ,  v.  a.  troubler  l'ar- 
rangement ,  la  difpofïtion  d'une 
chofe. 

Défagréable,  adj.  de  tout  genre, 
Défagréablement ,  adv. 
Défagrcé ,  ééc  ,  adj. 
Défagréer ,  v.  n.  déplaire. 
Défagréer  >  v.  a.  t.  de  Marine. 
Défagrérnent,  f.  m. 
Défaigri ,  ie,  adj.  qui  n'a  plus  fon 
aigreur. 

Défairer  ,v.  a.  t.  de  Fauconnerie. 
Défajufté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Défaiufter ,  v.  a. 
Défaltéré ,  ée  ,  adj. 
Défaltérer  ,  v.  a. 
Défancher  vv.  a.  t.  de  Mufique. 
Dél ancrer ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Défappareillé ,  ée  ,  adj. 
Défappareiller ,  v.  a.  On  dit  plus 

ordinairement  dépareiller. 
;  Défappliquer  ,  v.  a.  abandonner 

l'application. 
Defappointer ,  v.  a. 

L'Académie  écrit  défapointer  j 
^\mais  c'eît  fans  doute  une  faute 
'  d'impreffion  ,  puifqu'eiie  écrit 

appointer. 
Defapprendre ,  v.  a. 
Défipprobateur ,  C  m. 
Deiappropriation ,  f.  f.  1 
<  :  ment  à  la  propriété. 
Défapproprier ,  fe  défapproprier , 

v.  n.  paf. 
Défapprouvé,  ée^  part,  paf,  &  adj. 
Défapprouver  ,  v.  a  condamner. 
Défarborer  ,  v.  a.  t.  de  Marine, 
Défarçonné ,  ée ,  adj. 
Dcfarçonner  ,  v.  a. 
Défargenter  ,  v.  a.  Il  eft  plus  ufité 

au  participe. 
Défarmé»  ée,  part  paf.  &  adj. 
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Déïarmemcnt ,  f.  m. 

Déformer ,  v.  a. 

Defarrangé  5  ée  ,  adj. 

Déiarranger  ,  v.  a.  mettre  hors  du 
rang. 

Défarroi ,  f.  m.  défordre.  Il  n'eft 
d  ufage  qu'avec  les  préposions 
en  &  dans. 

Défaifemblé ,  ce ,  adj. 
DéfaiTembler ,  v.  a. 
DéfafTorti ,  ie ,  adj. 
DéfafTortir ,  v.  su 
Défaiïurer,  v.    a.    rendre  un 

homme  incertain ,  d'afTuré  qu'il 

étoit. 

Défaitre ,  f.  m. 

Défaltreux,  eufe ,  adj.  Il  n'eit 

d'ufage  que  dans  la  Poéfie  &  k 

ftyle  ïbutenu. 
Défatrifter,  v.  a.  réjouir. 
Défavamage,  f.  m.  préjudice» 

perte ,  dommage. 
Défavantagé ,  ée  ,  adj. 
Défavantager ,  v.  a.  caufer  du 

dommage. 

Défavantageufement ,  adv. 

Défà  van  ta  geux,  eufe  ,  adj. 

Défaveu ,  f.  m.  dénégation. 

Défaveugkr ,  v.  a. 

Défavoué ,  ée  ,  part.  paf.  8c  adj. 

Défavouer,v.  a. défapprouver. 

Defceller ,  v.  a.  détacher  ce  qui  eft 
fcellé  en  plâtre. 

Defcendance,  f.  f.  extraction. 

Defcendant ,  ante ,  adj. 

Defcendement  ,f.  m.  t.  de  Coutu- 
me, 

Defcendre ,  v.  n. 
Defcendu  ,  ue ,  adj. 
Defcenfion  ,  f.  f.  t,  d' Agronomie. 
Defcente ,  f.  f. 

Defcription,  f.  f.  explication  ;  re- 
préfentation  ;  dénombrement. 
Défemba liage ,  f,m, 
Défemballé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
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Defcmballer ,  v.  a. 
DéTembarqué  ,  ée  ,  adj. 
Rembarquement ,  f.  m.  t.  de 
Marine. 

Membarqucr ,  v.  a. 
Membourber ,  v.  a. 
Déiemparer ,  v.  n.  quitter. 


Dcfcmpenné ,  ée ,  adj.  dégarni  de  DéTerteur  .  f.  m. 


plumes. 
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Défergoter ,  v.  a.  t.  de  Manège. 
Défert ,  me ,  adj.  Il  eft  aufli  f. 
m.  &  fignifie  un  lieu  défert. 
Déferter ,  v.  a. 

Déferter,  t.  de  Marine.  LailTes 
quelqu'un  malgré  lui  dans  un 
pays  étranger. 


Défertion,  f.  f  . 


Déiempefer ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  à  la  Défefpérade ,  adv.  Il  eft  du 

ni  f  ■  ii ,  ri  >  r~    :  î  :  —  t  - 


paf. 

DéTemplir ,  v.  a. 

Défempriibnner ,  v.  a. 

Désenchantement ,  f.  m. 

Défenchanter ,  v.  a. 

DéTencloué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Défenclouer ,  v.  a. 

Défendormir ,  v.  a. 

Défenflé,ée,adj. 

Défenfler ,  v.  a.  Il  eft  auffi.  n.  paf. 

Défenflure ,  f.  £ . 

Défengrener ,  v*  a.  t.  d'Art. 

Défenivrer,  v.  a.  chafler  l'ivrefle 

Défenlacement,  f.  m. 

Défenlacer ,  v.  a.  tirer  des  lacets. 

Défennuyer ,  v.a.  ôter  1  ennui. 

Défenrayer  ,  v.  a.  ôter  la  corde 
qui  empêche  une  roue  de  tour- 
ner. 

Défenrhumer ,  v.  a. 
Défenrôler,  v.  a. 
Défenrouer ,  v.  a. 
Défenfeigner  ,  v.  a.  enfeigner  le 
contraire, 

DéTenfevelir ,  v.  a. 

Défenforceler,  v.  a. 

Défenforcellement ,  f.  m. 

Défcntêté  ,  ée ,  adj. 

Défentêter  ,  v.  a.  faire  ceflêr  l'en- 
têtement -,  détromper, 

Défentortiller ,  v.a. 

Défentraver  ,  v.  a.  ôter  lés  entra- 
ves. 

DéTenvenimer,  v.  a. 
Déséquiper  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 


ftyle  familier. 
Défefpéré,ée,adj. 
Défefpérément ,  adv.  ' 
Défefpérer,  v.  a.  &:  n.  : 
Défefpoir,  f.  m. 

Déshabillé  ,  f.  m.  Il  n'eft  d  ufage 
quavec  la  prépolition  en  oa 
dans. 

Déshabiller ,  v.  a. 
Déshabité,  ée,  adj. 
Déshabiter,  v.  a.  L'Académie 
n'admet  point  ce  mot.  On  fe. 
fert  adjectivement  de  fon  par- 
ticipe. 

Après  cedenrermot  on  trou- 
ve dans  des  Dictionnaires  des- 
hâler  ,  desharnacher  :  ce  font 
deux  fautes ,  parce  que  Yh  de 
ces  deux  mots  étant  afpirée , 
elle  devient  confonne  guttu- 
rale. Or  devant  une  confonne 
on  doit  écrire  de ,  non  pas  des. 
Exemples  :  Débrider ,  découdre, 
défaire ,  dégarnir,  &c.  Par  con- 
séquent ,  déhàltr  ,  déharnacher , 
comme  déjeûner,  non  pas  des- 
jeûner ,  ainfî  qu'on  écrivoit  au- 
trefois. 

Déshabituer ,  v.  a. 
Déshérence ,  f.  f.  droit  Seigneu- 
rial. V.  déhérence. 
Déshérité,  ée  ,  adj. 
Déshériter ,  v.  a, 
Déshonnëte ,  adj.  de  tout  genre, 
Déshonnêtement ,  adv. 
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Déshonnêteté  .  f.  f. 
-Déshonneur ,  f.  m.  turpitude,  in- 
famie. 

Déshonorable  ,  adj.  m.  &  f. 

Déshonorer ,  v.  a.  càufer  du  dés- 
honneur. 

Deshumanifa:  ,  v.  a.  M.  de  Vau- 
gdas  trouve  ce  terme  heureu- 
fiment  inventé.  Dépouiller 
i  homme  de  fes  fentiments  na- 
turels. 

Défignatif  ,adj. 

Défignation ,  f.  f. 

Déftgner ,  v.  à. 

Déiîncorporer ,  v.  a. 

Définence ,  f.  f.  t.  de  Grammaire. 

Définfatuer ,  v.  a.  défabuler. 

Définfe&er  ,  v.  a.  ôter  l'infedion. 

Dé  (infection ,  f.  f. 

Dcfmtéreffé  .  ée ,  adj. 

Défintéreflement ,  f.  m. 

Défintéreffer ,  v.  a.  dédommager. 

Defîr ,  ù  m. 

Deiîrable,  adj.  m,  &  f. 

Defîré  ,  ée  ,  part.  paf.  Se  adj. 

Defîrer,  v.  a* 

D-fireux,  eufe  ,  f.  m.  &  f» 
DvJlilïcment ,  f.  m.  renonciation. 
Défifter ,  le  défiiler  ,  v.  n.  paf. 
Dès-là.  V.  là. 

Defliage,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Dès-lors ,  adv. 

Défobéir ,  v.  n.  ne  point  obéir. 
Défobéiflance ,  f.  f. 
Défobéilîant ,  ante,  adj. 
péfobligeamment ,  adv. 

D'jfobligeant,  ante,  adj, 

Défobliger ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  des  légères  oifenfes.  Faire  du 
déplaifir  à  quelqu'un. 

Défoccupé  ,  ée  ,  adj. 

Défoccuper,  fe  défoccuper  , ,  v. 
n.  paf.  Il  eft  plus  uficé  au  par- 
ticipe. 

Défocçupaticn ,  f.  f.  Ce  morn'eft 
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J»as  encore  bien  établi, 
éfœuvré  ,  ée  ,  adj.  qui  n'a  rien 
à  faire. 

Défolant ,  ante ,  adj. 
D-ifolateur ,  ce  mot  eft  un  peu 

hardi.  H  eft  dans  les  œuvres  de 

Saraiin. 

Défolation ,  f.  f.  triflefle. 

Défolé  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Défoler,  v.  a.  affliger. 

Défopilation ,  f.  f.  t.  de  Médecine, 

Défopilatif,  défopilative ,  adj. 

Défopiler  >  y.  a.  ôter  les  obllruc- 
tions,  débouche^ 
L'Académie ,  kichelet ,  Furc- 
riere ,  &  plufieurs  autres  auteurs 
écrivent  ces  mots  avec  un  feul 
p  y  quoiqu'ils  parouTent  yenir 
du  Latin  oPpilare. 

Défordonne,  éç,adj. 

Défordonnément,  adv.  dérègle- 
ment» avec  confufion» 

Défordre ,  f.  m. 

Déforienter  >  v.  à. 

Déformais  3  adv» 

Deforner,  v.  a. 

DéfolTé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Defoiier ,  v.  a. 

Défourdir ,  v.  a.  Il  a  peu  d'ufage. 
Defponfation ,  f.  f.  promelTe  fi> 

lemnelle  de  Mariage. 
Defpotat,  f.  m,'  étât  gouverné 

par  un  Defpote. 

Defpote,f.  m.  titre  q^ifon  donne 
au  Prince  de  Valachie. 

Defpoticité ,  f.  f.  defpotifme  eft 
plus  en  ufàge 

Defpotique,  adj.  m.  &  f. 

Defpotiquement ,  adv» 

Defpotifme ,  f.  m.  pouvoir  abfolu, 

Defquamation ,  f.  f.  t.  de  Chi- 
rurgie. 

DefTaifir ,  fe  déffaifir ,  v.  n.  paf.  ft 
défaire  de  ce  qu'on  polTede. 
Déffaififfernent ,  f,  m. 
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Deffatfonner  ,  v.  a.  t.  d'Agricult. 

DeAalé  ,ée, part.  paf.  &  adj. 

Deflaler ,  v.  a. 

Deflangler ,  v.  a. 

Pcflaouler.  On  écrit  défouler. 

Deffaw  ,  ville  du  Cercle  de  la 

Haute  Saxe. 
DefTéchant,  ante,  part.  a&.  &  adj. 
Deiféché ,  ée ,  part,  paf.ôt  adj. 
DefTéchement ,  f.  m. 
Deffécher  ,  v.  a.  rendre  fec. 
Peflein ,  f.  m. 

à  Deflein  ,  adv.  avec  intention. 
DefTelié  ,  ée ,  part.  paf.  &r  adj. 
Defleller  ,  v.  a.  ôter  la  Telle. 
Defierre ,  f.  f.  Il  eit  du  ftyle  fa- 
milier ,  relâchement. 
Perforé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Pefferrer  ,  v.  a. 
DefTert,C  m. 

Defferte ,  f.f.  ce  qu'on  ôte  de  def- 
fus  la  table  d'un  Prince ,  &c. 
DeiTervant ,  f.  m. 
Peflervi ,  ie,  part.  paf.  &  adj. 
Deffervice ,  f.  m.  mauvais  office. 
DefiTervir  ,v.â. 

Peflicatif ,  ive ,  adj.  de  Médecine. 
Qui  deffeche» 
Peflillé ,  ée ,  adj. 

Pefliller ,  v.  a.  On  écrit  auffi"  "Dé- 
ciller. L'ufage  veut  qu'on  écrive 
défiler^  mais  déciller  feroit  plus 
conforme  à  l'étymologie. 

Peflinateur ,  f.  m. 

Deffiné  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Deffiner ,  v.  a. 

DefToIer,  v.  a.  t.  de  Maréchal. 

peftoudé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

DefTouder ,  v.  a. 

Deflbuler  >  v.  a. 

Deffous  ,  f.  m.  &  adv. 

Peffjs,f.m.  &  adv. 

Ilfautécrire,  ladefus,  au  defus, 
eu  de  fous  ,  far  défit*  ,  par  def- 
fous ,  de  defus,&  femblables, 
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fans  divifion ,  mais  on  en  doit 
mettre  à  ci-defus  ,  ci-defous  i 
c'eft  la  pratique  de  Danet ,  Ri* 
chelet  &  Joubert. 

DeiUn,  f.m.deftinéé. 

Dellination ,  f.  f. 

DelHné,  ée,  part,  paf.  &  adj. 

Deftinée,  f.  f.  Il  elt  plus  en  ufage 
en  profe  ^uie  deftin,  &  il  fe  prend 
au  fingulier  pour  l'effet  du  deftin. 

Deitiner  ,  v.  n.  &  a. 

Deftituable  ,  adj.  nu  &  £ 

Deftitué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
privé,  dépourvu.  . 

Deftituer,  v.  a.  ôter  à  quelqu'un 
une  charge  ,  un  emploi. 

Deftitution ,  f.  f. 

Délimiteur,  trice,f.  m.  &  £ 

Deftruction ,  f.  f.  ruine. 

Défunion ,  f.  f.  féparation,  difeor- 
de ,  méfintelligence. 

Défunir,v.  a." 
Dans  tous  les  mots  d-deflus, 
corripofés  de  la  prépofition  defy 
il  ne  faut  point  mettre,  comme 
Danet,  une  divifion  entre  le 
mot  fimpk ,  &  fa  composition. 
Par  exemple  ,  on  ne  doit  point 
écrire  def-obliger,  de  f  unir,  &: 
(êmblables  :  il  ne  faut  non  plus 
mettre  d'accent  aigu  fur  la  pré- 
pofition def ,  parce  que  la  lettre 
/  en  doit  tenir  lieu  quand  elle  eft 
fuivie  d'une  confonne  >  mais 
quand  elle  eft  fuivie  d'une  voyel- 
le ,  comme  dans  désobliger  dé- 
funir  ,  &c.  ou  quand  les  mots 
font  fimçles,  comme  défile- 
ment •  dé li  nation  ,  désolation  ,  & 
femblables  ,  il  y  faut  placer  un  ê 
aigu ,  lorfque  la  prononciation  le 
requiert.  On  entend  par  mots 
(impies  ceux  qui  peuvent  former 
un  mot  François,  quoique  sé- 
parés de  ce  qui  paroît  être  le 
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composé.  Je  dis  ceci  en  faveur 

de  ceux  qui  n'ont  pas  étudié. 
Détaché ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Détachement ,  f.  m. 
Détacher ,  v.  a. 

Décacheur ,  f.  m.  celui  qui  ote 

les  taches  des  habits.   On  dit 

plus  ordinairement  dégraijfeur. 
Détail ,  f.  m.  t.  de  Commerce. 
Détaillé ,  ée,part.  paf.  &  adj. 
Détailler ,  v.  a.  vendre  en  détail  -, 

faire  le  détail  de  quelque  choie 
Détailleur ,  llerefle ,  f.  m.  &  f.  t. 

de  Commerce. 
Détaillifte  ,  f.  m.  celui  qui,  dans 

une  hilloire,  aime  le  détail. 
Détaler,  v. a. 

Détalinguer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Déteindre ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n. 
paf.  . 

Déteint  ,einte ,  adj. 
Dételé  ,  ée ,  adj. 
Dételer,  v. a. 

f  Je  dételle,  &c.  J'ai  détellé ,  &c.  I  ner. 
Je  détellerai ,  &c.  Détonner ,  v.  n.fortir  du  ton ,  &c. 

Détendre ,  v.  a.  Détordre ,  v.  a.  V.  Tordre. 

Détendu,  ue,  adj.  Détorquer,v.  a.  t.  dogmatique. 

Détenir ,  v.  a.  Il  n'eft  guère  d'ufa-   Donner  à  un  paffage  une  expiica- 
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à  une  lignification  particulière. 

Déterminé  ,  ée  ,  adj. 

Décerminément ,  adv.  t.  de  Logi- 
que. 

Déterminer ,  v.  a.  réfoudre ,  con- 
clure. 
Déterré  ,  ée ,  adj. 
Déterrer ,  v.  a. 
Déterreur  ,  f.  m. 

Deterfif,ive,  adj.  t.  de  Médeci- 
ne. Qui  nettoie. 
Déteftable,  adj.  m.  &  f. 
Déteftablement ,  adv. 
Déteftation  ,  f.  f.  horreur. 
Détefté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Détefter ,  v.  a. 

Détignonner  ,  v.  a.  arracher  le 
tignon. 

Détirer,  v.  a.  Etendre  quelque 

chofe  pour  l'unir. 
Détifer,  v.  a.  Il  n'eft  d'ufage  qu'en 

cette  phrafe  :  Détifer  le  feu. 
Détonnation,f.f.  aâion  de  déton- 


ge  qu'en  ces  fortes  de  phrafes  : 

détenir  le  bien  d* autrui. 
Détente ,  f.  f.  Petit  morceau  de  fer 
"  qui  fèrt  à  faire  lâcher  le  relfort 

d'une  arme  à  feu. 
pétenteur ,  trice ,  f.  m.  &  f.  t.  de 

Pratique. 
Détention ,  f.  f. 

peter ger ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 
Détérioration ,  f.  f. 
pétérioré ,  ée  ,  adj. 
pétériorer ,  v.  a.  dégrader  >  ren- 
dre pire.  ; 

Péterminatif,  ive,  adj.  Ce  mot 

n'eft  pas  fort  ufîté. 
Détermination ,  f.  f.  réfolution  ; 

décifion  >  application  d'un  mot 


tion  forcée. 
Détors  ,  orfe  ,  adj. 
Détorfe  ,  f.  f.  entorfe. 
Détortillé ,  ée ,  adj. 
Détortiller ,  v.  a. 

Détouper  ,  v.  a.  ôter  le  bouchon 
d'étoupe  dont  quelque  vaiffeau 
étoit  bouché. 
Détoupillonner  ,  v.  a.  t.  de  Jardi- 

nage-  ,     .     •  t" 

Détour,  f.m.  (inuonté  $  circuit  de 

paroles  \  prétexte.  , 

Détourbier ,  f*  m.  obftacle. 

Détourné  ,  ée ,  adj. 

Détournement ,  f.  m.  l'adlion  de 

détourner.  Ce  mot  n'eft  pas  fort 

en  ufajÈje,  \  \ 
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Détourner ,  v.  a.  Ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Détracter  ,  n.  médire.  Il  n'eft: 
guère  en  ufage  que  dans  la  Théo- 
logie Morale ,  non  plus  que  fes 
dérivés. 

Détracteur ,  f.  m.  médifant. 

Détraction ,  f.  f.  médifance. 

Détrape ,  f.  f. 

Décraper ,  v.  a.  débarraffei. 
Détraqué  ,  ée ,  adj. 
Détraquer ,  v.  a.  déranger,  déré- 
gler 

Détrempe,  f.  f.  t,  de  Peintu- 
re. 

Détrempé ,  ce ,  adj. 
Détremper ,  v.  a.  mouiller  \  trem- 
per. 

Détreffe,f.  f.  affliction. 
Détrier  ,  f.  m.  cheval  de  main.  Il 

ell  vieux  &  hors  d'ufage. 
Détriment ,  f.  m.  dommage. 
Détripler,  v*  a.  t.  d'Évolutions 

Militaires. 
Détroit ,  f.  m.  paflage  étroit. 
Détrompé,  ée ,  adj. 
-Détromper,  v.  a.  Il  eft  auffi  n. 

paf. 

Détrôné  ,  ée ,  adj.  V.  la  Préf.  let. 
H.  &  la  Remarque  du  mot 
Trône* 

Détrôner ,  v.  a. 

Détrpuffé,  ée ,  adj. 

Détroufler ,  v.  a. 

Détrouffeur,  f.  m.  voleur. 

Détruire ,  v.  a. 
Je  détruis,  tu  détruis  ,  il  dé- 
truit :  nous  détruifons ,  vous  dé- 
truirez ,  ils  détruifent.  Je  détrui- 
fois  ,  &c.  Je  détruifîs ,  &c  J'ai 
détruit,  8ec  Je  détruirai,  &c. 
lmp.  Détruis,  détruifez.  Que  je 
détruife,  &c.  Je  détruirois ,  &c. 
Que  jfdétruififfe  ,  &c.  Détrui- 

fant. 
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[Détruit,  ite,  adj. 
Dette ,  f.  f.  chofe  due. 
Dévaler ,  v.  a.  &  n.  defcendre. 
Dévalisé ,  ée ,  adj. 
Dévalifer ,  v.  a.  voler  les  paffants. 
Devancer  ,  v.  a.  prendre  &  gagner 
les  devants  ,  furpaflfer. 
Devancier ,  iere  ,  f.  m.  &  f. 
Devant ,  prépofition  locale. 
Devanteau ,  devantier  ,  f.  m. 
Devantiere ,  f .  £  forte  de  tablier 
qu'une  femme  porte  à  cheval. 
Devanture ,  f.  f.  t.  de  Maçonnerie, 
Dévaftation ,  f.  f. 
Dévafter ,  v.  a.  Ces  deux  derniers 
mots  ne  font  point  d'un  ufage 
fréquent,  fi  ce  n'eft  quand  on 
veut  dire  ruiner  un  pays. 
Développé  ,  ée ,  adj. 
Développer ,  v.  a. 
Développement ,  f.  m. 
Devenir ,  v.  n. 

Deventer ,  ville  des  Pays-Bas: 
Déventer  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Devenu  ,  ue ,  adj. 
Dévergondé,  ée,  adj.  qui  n'â 
point  de  honte. 
Déverrouiller ,  v.  a.  , 
Devers ,  prépofition  de  lieu. 
Dévêtir  ,  v.  a.  Il  n'eft  guère  d'u- 
fage qu'avec  le  pronom  per- 
fonnel. 

Dévêtiffement,  f.  m. 
Dévidé  ,  ée  ,  adj. 
Dévider ,  v.a. 

Devideur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Dévidoir ,  f.  m.  machine  à  dévider, 
Deuil ,  f.  m. 
Devin ,  ine  ,  f.  m.  &  f. 
Deviner ,  v.  a.  prédire  j  découvrir, 
conjecturer. 
Devinereffe,  f.f. 
Devineur,f.  m. 
Dévirer ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Devis ,  f.  m.  t.  d'Architecte.  Def- 
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cription  de  tout  ce  qu'on  doit 
exécuter  pour  la  conftru&ion 
d'un  ouvrage. 

Dévifagé  ,  ée ,  adj. 

Dévifager ,  y.  a.  bleffer  quelqu'un 
au  vilage. 

Devife,f.f. 

Devifer ,  v.  n. 

Dévoiement ,  f.  m. 

Dévoilé ,  ée ,  adj. 

Dévoilement ,  f.  m. 

Dévoiler,  v.  a.  ôter  le  voile  >  dé- 
couvrir. 

Devoir,  v.  a. 

Je  dois ,  tu  dois  ,  il  doit  :  nous 
devons,  vous  devez,  ils  doi- 
vent. Je  devois ,  &c.  Je  dus ,  tu 
dus,  il  Mut ,  nous  dûmes  ,  vous 
dûtes  ,  ils  durent.  J'ai  dû ,  &c. 
(  J'admets  Y  A  circonflexe  en  cet 
endroit  à  caufe  de  l'ufage.  V.  la 
Pr.  let.  û.  )  Je  devra; ,  &c.  Que 
je  doive,  &c.  Je  devrois ,  &c. 
9ue  je  dufle ,  que  tu  duflès , 
qu'il  dût  :  que  nous  duffions  , 

r:  vous  dufliez,  qu'il  4uflcnt. 
ant. 
Devoir ,  f.  m. 

Dévole,  {.  f.  t.  du  jeu  de  cartes. 
Dévolu  ,  ue ,  adi.  échu  h  acquis. 
Jbévolut ,  ou  Dévolu ,  C  jm.  Fur. 
Dan. 

L'Académie  &  Richelet  •  écri- 
vent dévoluyt&nnc  de  bénéficier: 
mais  il  me  femble  que  jévo- 
lut  -a  plus  de  rapport  au  mot 
fuivant.  On  peut  écrire  de  l'une 
ou  de  l'autre  manière.  Voyez. 
Bahut  &  Talut. 

Dévolutaire ,  adj.  Çelui  xiuï  pré- 
tend à  un  bénéfice  par  dévolu  5 
celui  qui  le  poffede  amfi. 

Dévoiutif ,  ive ,  adj.  t.  de 
Droit. 

Dévolution,  f.  f.  t.  de  Proit. 
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Pevonshire,  province  d'Angle 
terre. 

Dévorant ,  ante ,  adj. 
Dévorateur ,  f.  m.  U  ne  fe  dit  gue- 

re  qu'au  figuré. 
Dévorè,ée,  adj. 
Dévorer ,  v.  a.  Ce  t.  a  plufo 

fignifications. 
Dévot ,  ote ,  adj.  Il  eft  aufli  C 
Dévotement ,  adv. 
Dévotieufement ,    adv.    Il  eft 

vieux. 

Dévotieux  ,  eufè  ,  adj.  Il  cft 
vieux. 

Dévotion ,  f.  f. 

Dévoué  ,  ée ,  adj. 

Dévouement  ,f.  m. 

Dévouer ,  y.  a*  facrificr  5  £Onlà- 
crer.  ' 

Dévoyer, v.  a. égarer. 

Deutéronome ,  {.  m.  L'un  des 
Livres  facrés  qui  compofeat  le 
corps  de  la  Bible. 

Deux ,  adj.  numéral. 

Deuxième ,  adj.  numéral. 

Deuxièmement ,  ady. 

Peux-Ponts,  petite  ville  du  Du- 
ché du  môme  nom  dans  le  Çtt- 
clc  du  Bas^Rhin. 

Dextqrké  ,  f.  f.  adreffe. 

Dextre ,  f.  f.  Il  eft  vieux* 

Dextrement ,  adv.  U  eft  du  Ityle 
familier.  Adroitement. 

Dey ,  f.  m.  nom  de  celui  qui  com- 
mande 4  Tunis  en  Afrique. 

Di ,  particule  inséparable  de  quel- 
ques mots  François.  p 

Dia  ,  mot  dont  les  charrias  -W 
fervw  pour  faire  aller  leurs  che- 
vaux £  gauche.  , 

)ia ,  nom  d'une  faufle Divinité. 

Diable ,  f.  m. 

Diablement ,  adv.  t/c 
Diablerie.,  f.  f.  fortilege,ciâléfice. 
*      1  :,fortcd'exclamma:ion. 

DwblefTe, 
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Diâbleflè,  f.  f.  méchante  feiiîme. 
t)iablocin ,  f.  m*  petit  diable. 
Diabolique ,  adj.  de  tout  genre. 
Diaboliquement ,  adv. 
Diaco ,  f.  m.  chapelain  de  l'Or- 
dre de  Malte. 

Diaconat,  f.  m.  ordre  facfé. 
Diaconeffe  ,  f.  f» 
Diaconujne ,  Cm. 
Diacouftique ,  f.  f.  U  de  Méde- 
cine. 

Diacre ,  f.  m.  celui  qui  a  k  dia- 
conat. 

Diadème ,  f!  m*  dans  la  poéfîe 
il  s'emploie  pour  Jtoyautéé 

Diagonal ,  aie ,  adj.  t.  de  Ma- 
thématique. 

Diagonalement  >  adv. 

Dialecte  ,  f.  m.  ou  f.  Idiôme  > 
langage  d'un  pays. 

L'Académie  fait  ce  mot  du 
mafculin  ,  &  dit  que  la  Langue 
Grecque  a  différents  dialeftes. 
Furetiere  eft  du  même  fenti- 
ment,  mais  Richelet  &  MM, 
de  Port-Royal  foutiennent  qu'il 
eft  féminin  *  &  je  crois  que 
l'on  peut  choifir  entre  l'un  & 
l'autre. 

Dialecticien ,  f*  m<  logicien. 

Dialectique  ,  f.  f*  k  logique. 

Dialeéliquement ,  adv. 

Dialoguer ,  v.  n.  faire  des  dia- 
logues. Il  ne  fe  dit  que  dans 
l'école. 

Dîalogifte ,  f.  m.  &  f.  Auteur 
qui  écrit  des  dialogues  >  celui 
ou  celle  qui  fait  un  dialogue 
avec  un  autre. 

ï>iak>gue ,  f.  m.  entretien  de  plu- 
fieurs  perfonnes.  H  ne  fe  dit 
guère  que  dans  le  ftyle  familier. 

îïialoguer ,  v.  a.  il  n'eft  d'ufage 

qu'au  paflif.       é         .  .  r 
Diamant ,  ù  m.  pierre  précieufe. 
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Diamantaire  ,  f*  m;  lapidaire  i 
ou  marchand  qui  trafique  ert 
diamants. 

Diamétral  ,  aie  *  adj.  il  n'efl 
guère  d'ufage  qu'au  féminin 
dans  cette  phrafe  :  Ligne  dia- 
métrale» 

Diamétralement  *  adv* 
Diamètre  y  £  m.  t.  de  Géométrie^ 

Ligne  droite  qui  coupe  un  corps 

en  deux  parties  égales  >  en  paC* 

fant  par  le  centre. 
Diane ,  f.  f.  t.  Militaire*  Battre  lé 

Diane, 

Diane ,  f.  f.  déefle  de  la  chaflev 
Diano ,  ville  de  l'État  de  Gènes* 
Diantre ,  f.  m.  mot  très-familier* 

dont  on  fe  fer*  pour  éviter  de? 

dire  diable  é 

Diapalma ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie^ 
Diapafme ,  f.  m.  parfum. 
Diapafon,  f.  m.  t.  deMufique» 
Diaphane ,  adj.  m.  &  f.  Tran-» 
fparent, 

Diaphanéité  ,  f.f.  qualité  de  ce  qui 
eft  diaphane.. 

Diaphorefe ,  f.  f.  évacuation  pat 

les  pores  de  la  peau* 
Diapnorétique ,  adj*  m.  &  f.  t.  dtf 

Médecine. 

Diaphragmatique ,  adj. 

Diaphragme,  f.  m.  t.  d*  Anatômïev 

Diapré ,  ée  ,  part,  du  verbe  J>ia* 
prer  ,  qui  n'eft  plus  en  ufage. 

Diaprure  ,  f.  f.  variété  de  cou* 
leurs.  Il  eft  vieux. 

Diarbek  ,  ville  &  province  de 
Turquie.  , 

Diarrhée ,  f.  f.  dévotement.- 
L'Académie  ,  Puretiere  ,  Itf 
Dift.  des  Arts ,  Danet  &  Jou^ 
bert  écrivent  de'  la.  forte.  Ri- 
chelet écrit  diarrée  fans  h  :  c'efc 
une  faute  ,  parce  que  ce  mo* 
vient  du  Grec  9   <un  fignifi* 
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diffiaû ,  je  coule ,  que  les  La- 
tins ont  imité  en  écrivant  diar- 
rhœa  ,  comme  on  le  trouve 
dans  Calepin.  Les  mots  écrits 
en  Grec  avec  un  f  afpiré  , 
prennent  en  Latin  ,  &  par 
conséquent  en  François  ,  une 
r  &  une,  h  Exemp.  Réthorique  , 
rhume ,  &c.  V.  Pr.  let.  H. 

Diaftême ,  f.  m,  t.  de  Mufique. 

Diaftyle  ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 

Diatelfaron ,  f.  m.  t.  de  Manque. 

Diatonique ,  adj.  m,  &  f.  t.  de 
Mufique. 

Diatribe,  f,  f,  differtation  s  ouvra- 
ge pédantefque. 

Dictame,  f.  m,  t.  de  Botanique. 

Dictateur,  f.  m.  magiftrat  romain 
qui  avoit  un  pouvoir  abfolu  pen- 
dant fix  mois. 

Dictature ,  f.  f.  dignité  de  Dicta- 
teur. 

Dicté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Dictée ,  f.  f.  leçon  qu'un  maître 
dicte  à  Ces  écoliers. 

Dicter ,  v.  a.  faire  écrire  quel- 
qu'un fous  foi  ;  fuggérer. 

Diction ,  f.  f.  action  de  dire  s  ma- 
nière de  s'exprimer. 

Dictionnaire ,  f,  m.  catalogue  de 
tous  les  mots  d'une  langue  ran- 
gés par  ordre  alphabétique. 

Dicton ,  f.  m.  mot  ou  fentence 
qui  a  pafsé  en  proverbe. 

Dictum  ,  f.  m.  le  difpofitif  d'une 
fentence. 

Didactique  ,  adj.  t.  de  Collège. 
Didafcale  ,  f.  m.  docteur. 
Didon ,  f-  f.  reine  de  Tyr. 
Die  ,  ville  de  france  dans  le 
Dauphiné. 

Diedau  ,  f.  m.  t.  de  pêche. 
Dieppe ,  ville  de  france  dans  le 

■pays  de  Caux  en  Normandie, 

ayec  un  Port, 
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Dieppoîs ,  oife  ,  f.  m.  8c  f.  ha- 
bitant de  Dieppe. 

Diérefe  ,  f.  f.  figure  de  gram- 
maire. Divifîon  d'une  diphthon- 
gue  en  deux  fyilabes. 

Diefe  ,  ou  Diéfîs  .  f.  m.  t.  de 
Mufique. 

Diésé ,  ée  ,  adj. 

Dieft  ,  ville  du  duché  de  Brabant. 

Diète ,  f.  f. 
Il  y  en  a  qui  écrivent  dietu\ 
mais  il  ne  faut  qu'un  feul  t> 
parce  que  ce  mot  vient  du  la- 
tin diœta ,  qui ,  félon  du  Can- 
ge ,  lignifie  le  chemin  qu'on 
peut  faire  en  un  jour ,  ou  l'of- 
fice qu'on  a  coutume  de  dire. 
Ce  mot  lignifie  aufïi  le  régime 
de  vivre  . ,  en  françois  comme 
en  latin  j  l'afifemblée  des  grands 
du  royaume  de  Pologne  j  & 
celles  que  les  Bénédictins  tien- 
nent à  Limoges. 

Diététique ,  f.  f.  feience  qui  com- 
prend le  régime  de  vie  qu'il 
faut  preferire  aux  malades,  . 

Dietz ,  ville  d'Allemagne. 

Dieu,  f.  m. 

Dieufe,  petite  ville  de  Lorraine, 
Dieutelet ,  f.  m.  petit  Dieu. 
Dieux,  f.  m.plur.  êtres  imaginai- 
res que  la  fabuleufe  antiquité 
adoroit. 

Diffamant,  ante,  adj. 

Diffamateur,  f.  m.  celui  qui  dif- 
fame quelqu'un. 

Diffamation  ,  f.  f.  déshonneur. 

Diffamatoire,  adj.  de  tout  genre. 

Diffamé ,  éé,  part.  paf.  &  adj.  f 

Diffamer,  v.  a,  déshonorer  ;  dé- 
crier, défiguret. 

Différé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Différemment,  adv. 

Différence ,  f.  f.  diveifité. 

Différencier  >  y.  a. 
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Différent ,  ente ,  ad},  divers. 

Différent ,  f.  m.  débat  ;  difpute. 

Différentiel  .elle,  adj.t.d'Analyfe. 

Différer,  v.  a.  retarder: 

Différer ,  v.  n.  être  diffemblable. 

Difficile ,  adj.  de  tout  genre. 

Difficilement,  adv. 

Difficulté  ,  f.  f.  peine  s  travail  5 
obflacle  j  queftion  difficile  à  ré- 
foudre. 

Difficultueux ,  eufe ,  adj.  qui  trou- 
ve des  difficultés  à  tout. 

Difforme,  adj.de  tout  genre. 

Difformer  ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

Difformité  ,  f.  f.  laideur. 

Diffus  ,  ufe ,  adj.  prolixe. 

Diffusément ,  adv. 

Richelet  ne  veut  qu'une  feule/ 
dans  tous  les  mots  ci-deffus  : 
mais  l'ufage  ,  fondé  fur  l'éty- 
mologie,  veut  qu'on  les  écrive 
avec  deux  jf. 

Diffufîon ,  f.  f.  action  de  ce  qui 
s'épand. 

Digéré ,  ée ,  adj. 
Digérer  ,  v.  a.  faire  la  digefUon  ; 

fouffrir  patiemment. 
Digefte ,  f.  m.  partie  du  corps  de 

Droit. 

Digeitif ,  ive  ,  adj.  il  eft  aufli  f. 
Digcftion ,  f.  f,  t.  de  Chymie. 
Diglyphe ,  f.  m.  qui  a  deux  gra- 
vures. 

Dignant ,  ville  d*Italie. 
Digne ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Digne ,  adj.  de  tout  genre. 
Dignement ,  adv. 
Dignitaire  ,  f.  m.  celui  quipoffede 
•  une  dignité  dans  un  chapitre. 
Dignité  ,  f.  f.  prééminence  j 
charge.' 

Digoins  ,  ville  de  france  dans 
l'Autunois. 

Digon,  f.  m.  t.  de  Marine*  ~« 
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Digreflîon ,  f.  f.  changement  de 
propos.  Il  ne  faut  ni  lire,  ni 
écrire  DifgreJJion. 
Digue ,  f.  f.  chaufsée  j  obflacle. 
Diguer  un  cheval  ,  v.  a.  c'eifc 
lui  donner  de  l'éperon. 
Dijon  ,  ville  de  france ,  &  capi- 
tale du  Duché  de  Bourgogne. 
Dijonnois  ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  ha- 
bitant de  Dijon. 
Dijonnois  ,  pays  de  france  en 
Bourgogne. 

Dilacération ,  f.  f.  déchirement. 
Dilapider  ,  v.  a.  dépenfer  mal  à 
propos. 

Dilatabilité ,  f.  f.  la  vertu  de  s'é- 
tendre. 

Dilatable,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Dilatateur ,  f.  m.  t.  d'Anatomie» 
Dilatation  ,  f.  f.  extenfîon. 
Dilatatoire ,  adj.  t.  de  Chirurgie, 
Dilaté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Dilater ,  v.  a.  étendre. 
Dilayer ,  v.  a.  différer.  11  vieillit. 
Dile&ion,  f.  f.  amitié. 
Dilemme ,  f.  m.  t.  Dogmatique* 
Diligemment ,  adv. 
Diligence  ,  f.  f.  promptitude. 
Diligent  ,  ente-,  adj.  aftif. 
Diligenter ,  v.  n.  hâter. 
Dillembourg, ville  d'Allemagne^ 
Dillingue ,  ville  de  la  Suabc. 
Dimanche ,  f.  m. 
DÎme ,  f,  f. 

Dimenfion ,  f.  £  mefure. 
Dîmer,  v.  a. 

Di mètre  ,  adj.  t.  de  Poéfie. 
Dîmeur,  Cm.  celui  qui  prend  &* 
levé  les  dîmes. 

Dîmier ,  Cm.  journalier  qui  court 
les  dîmes. 
Il  y  en  a  qui  écrivent  dixme , 
dixmer  $  dixmeur^  comme  V  A* 
démie  :  d'autres  écrivent  dif- 
tm  >  difmtr  ,  difaeur ,  comm* 

Ff  ij 
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JFuretiere  ,#  Danet  ,  &c.  mais 
ces  manières  font  hors  d'ufage , 
depuis  qu'on  fe  fert  du  circon- 
flexe, 

Piminué ,  ée  ,  adj. 

piminuer  ,  v.  a.  &:  n.  rendre 
moindre  ;  décroître. 

Piminutif,  ive  ,  adj.  t.  de  Gram- 
maire. Il  eft  aufli  fubftantif. 

Diminution  ,  f.  f. 

Pimiffoire  ,  f.  m.  lettre  qu'un 
Evêque  donne  à  fon  diocéiain 
pour  recevoir  les  ordres  d'un 
autre  Evêque. 

DimilTorial ,  aie ,  adj. 

Dimotuc  ,  ville  de  Turquie  en 
Europe. 

Dinan .  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Pinanderie ,  f.  f.  marchandée  de 
cuivre  jaune. 

Dinandier.  V.  Chauderonnier. 

Pinandois  ,  oife  ,  f,  m,  &  f.  ha- 
bitant de  Dinan. 

Pinant ,  ville  des  Pays-Bas  dans 
TEvêché  de  Liège. 

Dinatoire  ,  adj.  du  dîner. 

Dinckelfpil ,  ville  de  Suabe. 

Dindan ,  fon  des  cloches, 

Dinde  ,  f.  f. 

Dindon  ,  f.  m.  jeune  coq  d'Inde. 

Dindonneau  ,  f.  m.  petit  dindon, 

Dindonnier  ,  iere  ,  f.  m.  &  f. 

Dînée ,  f.  f.  l'endroit  où  l'on  s'ar- 
rête pour  dîner  ,  lorfqu'oji  eft 
en  voyage. 

pîner,  v.  n. 

pîner  ,  ou  dîné ,  f.  m. 

pîneur  ,  f.  m.  il  n'eft  guère  d'u- 
fage qu'en  cette  phrafe  t  C'eft 
un  beau  dîneur. 

pingelfing,  ville  de  Bavière. 

Dingle  ,  ville  d'Irlande. 

pingwal  ,  ville  dEcoffe. 

Vmûm  >  t  m*  plur.  Çç  font  les 
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rognons  du  Cerf. 
Diocéfain ,  aine ,  f.  m.  &  f. 
Diocefe ,  f.  m.  Ve  eft  ouvert  dan§ 

ce  mot ,  au  lieu  qu'il  elt  fermé 

dans  Diocéfain. 

Diois,  oife,  f.  m.  &  f .  qui  eft 
de  Die  eu  Dauphiné. 

Diois  >  contrée  de  france  en 
Dauphiné. 

Dionyfîa ,  f.  f.  pierre  précieufe. 

Dionyfiaques  ,  f.  f.  plur.  Fêtes  en 
l'honneur  de  Bacchus. 

Dionyfms ,  f.  m.  furnom  donné 
à  Pacchus. 

Dioptrique  ,  f.  f.  feience  qui  ap^ 
prend  ['optique. 

Diphthongue  ,  f.  f. 
Richelet ,  Joubert  &  Furetie- 
re  écrivent  diphtongue;  mais  il 
faut  deux  h  dans  ce  mot ,  parce 
qu'il  vient  du  Grec  ,  que  les 
Latins  ont  imité  en  écrivant 
diphthongus  ,  comme  Calepin, 
&  autres. 

Diplomatique ,  adj.  f. 

Diplôme ,  f.  m.  chartre. 

Diptère,  t.  d* Architecture. Tem- 
ple qui  a  deux  rangs  de  colont 
nés  tout  au  tour. 

Diptyque ,  f.  m.  tablette  s  régi£ 
tre  public. 

Dirchaw  ,  ville  de  Pruffe. 
Dire  ,  v,  a. 

Je  dis ,  tu  dis ,  il  dit  :  nouf 
difons ,  vous  dites  ,  ils  difent. 
Je  difois  ,  &c.  Je  dis ,  &c.  Jai 
dit ,  &c.  Je  dirai ,  tu  diras ,  il 
dira:  nous  dirons,  vous  direz, 
ils  diront.  Impér.  Dis  ,  dites. 
Subj.  Que  je  dife  ,  &c.  autre- 
fois que  je  die.  Je  dirois ,  &c, 
Qne  je  dilTe ,  que  tu  diffes ,  qu'il 
dît  :  que  nous  diflîons  ,  que 
vous  diiïiez ,  qu'ils  duTent.  Oh 
font, 
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g ire  ,  f.  nu  le  difeours, 
ireft ,  ecte  adj.  qui  eft  en  ligne 
droite. 

Dire&e  f.  f.  t.  de  Jurifprudence 
féodale. 

Directement ,  adv.  en  ligne  di- 
recte. 

Directeur ,  f,  m. 

Direction ,  f.  f.  conduite. 

Directoire ,  C  m.  petit  livre  cjui 
marque  comment  on  doit  dure 
Tofrice  &  la  meffe  chaque  jour. 

Directrice ,  f.  f. 

Dirigé ,  ée ,  adj. 

Diriger ,  v.  a.  conduire  ;  régler. 

Dirimant ,  ante  ,  adj.  t.  de  Droit 
Canonique. 

Dis ,  particule  inséparable  de  plu- 
iîeurs  mots  françois. 

Difcerné ,  ée ,  adj. 

Difcernement ,  f.  m.  jugement. 

Difcerner,  v.  a.  diftinguer. 

Difciple  ,  f.  m.  écolier  5  élevé. 

Difciplinable ,  adj.  m.  &  f. 

Difcipline  ,  f.  f.  gouvernement  ; 
inftruction. 

Difcipliné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Difcipliner ,  v.  a.  régler  j  inftruire. 

Difcontinuation ,  f.  f .  interruption. 

Difcontinué ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Discontinuer ,  v.  a. 

Difcon  venance ,  f.  f.  difproportion. 

Difcon venir ,  v.  n.  n'être  pas  d'ac- 
cord j  nier  ,  être  mal-séant. 

Difcord  ,  f.  m,  difpute. 

Difcordant ,  ante  ?  adj. 

Difcorde  ,  f.  f.  divifîon  j  querelle. 

Difcorde ,  f.  f.  déeffe  que  Jupiter 
chafia  du  ciel  ,  parce  qu'elle 
brouilloit  continuellement  les 
Dieux. 

Difcorder ,  v.  n.  t.  de  Mufique. 
Difcoureur,  difeoureufe,  f.  m.  &  f. 
qui  parle  beaucoup  ,  avec  peu 

de  jufteffe  &  &  prudence. 


DIS  a$i 
,  v.  n.  parler  fur  quelque 

matière. 

Difcours ,  f.  m.  entretien  j  ouvra- 
ge oratoire. 

Difcourtois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  il  eft 
vieux.  Incivil. 

Difcourtoifïe ,  f.  f.  il  eft  vieux  ,  8c 
ne  fe  dit  que  par  dérifion. 

Difcrédit ,  f.  m.  perte  de  crédit. 

Difcret ,  ete ,  adi.  retenu.  Il  ne  fe 
dit  guère  que  des  perfonnes. 

Difcrétement ,  adv. 

Difçrétion ,  f.  f.  circonfpection  j 
prudence. 

Difculpé,  ée,  adj. 

Difculper ,  v.  a.  juftifier  ;  exeufer. 

Difcurfif ,  ive  ,  adj.  t.  de  Logique. 

DifcufTion  ,  f.  f.  examen  -y  dif- 
pute. 

Richelet  écrit  dlfcution  avec  un 
t ,  c'eft  une  faute  qu'il  n'auroit 
pas  commife  ,  s'il  avoit  fait  at- 
tention que  ce  mot  vient  du  Su- 
pin difcujfum. 

Difcuté,  ée,  adj. 

Difcuter,  v.  a.  examiner. 

Difert ,  erte ,  adj.  qui  a  une  gran- 
de facilité  de  parler. 

Difertement ,  adv. 

Difette,  f.  f.  pauvreté  ^  défaut  de 
vivres ,  &c. 

Difetteux ,  eufe  ,  f.  m.  &  f.  il  eft 
vieux. 

Difeur,  difeufe,  f.  m.& f.  il  ne  fe 
dit  guère  que  dans  ces  phrafes  ; 
Difeur  de  bons  mots»  Difeur  de 
nouvelles*  Difeufe  de  bagatelles, 

Difgrace  ,  f.  f.  perte  d'amitié  s 
malheur  ^  infortune. 

Difgracié ,  ée ,  adj. 

Difgracier,  v.  a.  priver  de  fes  bon- 
nes grâces. 

Difgracieux,  eufe ,  adj .  défagréa- 
ble. 

pifgrégation ,  f.  f.  action  qui  s'é- 
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pare  les  chofes  les  unes  des 

autres. 
Difgréger  .  v.  a,  séparer. 
Dif joindre,  v.  a.  séparer.  Il  ne  fe 

dit  point  des  chofes  matérielles. 
Disjon&if,  ive,  adj.  t.  de  Gramm. 
Disjonction ,  f.  f.  séparation. 
Diflocation ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Dilloquer ,  v.  a.  il  fe  dit  des  os 

qu'on  fait  fortir  de  leur  place. 
Difma ,  ille  du  Japon. 
Difparate  ,  f.  f.  mot  emprunté  de 

Tefpagnol.  Inégalité  d'efprit. 
Difoarité  ,  f.  f.  différence. 
Disparition ,  f.  f*.  retraite  fecrete. 
Difparoître,  v.n.neparoître  plus, 

s*évanouir  >  s'éclipfer. 
Difpendieux ,  eufe  ,  adj.  qui  coûte 

beaucoup. 
Difpenfateur  ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Difpenlation ,  f.  f.  diftribution  -, 

adminiftration. 

Difpenfe  ,  f.  f.  exemption  ;  relâ- 
chement du  droit  commun  en 

faveur  de  quelqu'un. 

Difpenfe  ,  ée ,  adj. 

Difpenfer,  v.  a.  Diihibuer  ;  exem- 
pter. 

Difoersé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Dilperfér  ,  v.  a.  répandre  de  côté 

&  d'autre. 
Difperfion ,  f.  f. 
Difpos  ,  adj.  m.  agile v,  léger.  ^ 
Difposé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Difpofer,  v.  a.  ranger  ,  &c. 
Difpofitif,  ive,  adj.  préparatoire. 

Il  eft  auffi  f.  &  pour  jors  t.  de 

Palais. 

Difpofoion  ,  f.  f.  Ce  t.  a  plufieurs 

fi  unification  s. 

Disproportion  ,  f.  f.  inégalité. 
Difproportionné ,  ée ,  adj. 
Difprcportionner ,  v.  a. 
Difputable ,  adj.  de  tout  genre, 
pifputailiene  3  f.  f.  yaine  difpute 
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Difpute  i  f.  f.  querelle  j  conteft*. 
tion,  &c. 

Difputé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Difputer  ,  v.  n. 
Difputeur,  f.  m.  querelleur. 
Difque  ,  f.  m.  t.  d'Aftronomie  8c 
de  Botanique. 

Difquifition ,  f.  f.  t.  Dogmatique. 

Recherche  exacte  &  sérieufe. 
Diflay  ,  f.  m.  bourg  de  franec 
dans  le  Poitou,  avec  un  magni- 
fique château  appartenant  à  M. 
l'Evêque  de  Poitiers. 
Directeur  ,  f.  m.  qui  diffeque. 
DifTeclion ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Diffemblable  ,  adj.  de  tout  genre. 
DifTemblance  ,  f.  f.  défaut  de  ref- 


femblance. 

Diffention  ,  f.  f.  difpute  -,  divi/îon. 
Difséquer,  v.  a.  t.  de  Chirurgie. 
Difséqueur ,  f.  m.  qui  diffeque. 
Diftertatcur ,  f.  m. 
Diiïertation,f.f  traité  pour  éclair- 
cir  quelque  matière. 
Differter ,  v.  n. 

Diflimulateur ,  trice  ,  f.  m.  &  f. 
Diffimulation  ,  f.  f.  déguifement. 
Diftimulé,  ée ,  adj.  il  eft  quel- 
quefois fubltantif. 
Difiimuler,  v.a.  feindre  ;  déguifer. 
Difïipateur ,  trice  ,  f.  m.  &  f. 
Difftpauon ,  f.  f.  action  de  diffiper, 
dilhaction. 

Diffipé ,  ée ,  part.  paf.  &r  adj. 
Difïïper  ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 
ce  t.  a  plufieurs  lignifications. 
Diffolu  ,  ue  ,  adj/il  ne  fe  prend 
que  dans  le  fens  morale ,  &  Si- 
gnifie impudique, 
DilTolvant ,  ante ,  adj.  t.  de  Chy- 
mie.  Il  eft  aufîi  fubftanti^ 
Diffoluble  ,  adj.  il  n'eft  ^'ufâge 
qu'en  Chymie. 

Dilfolument ,  adv. dune  manière 
>   diflblue  j  déréglément. 
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Diffolutif,  ive,  adj.  diffolvant* 
Diffolution  ,  f.  f.  séparation  j  def- 
tru&io/ij  débauche. 
Diffonance ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Diffonant,  ante  ,  adj.  il  ne  fe  dit 

qu'en  mufique. 
Diffoudre ,  v.  a.  fondre  >  liquéfier j 
rompre;  séparer. 

Je  diffous ,  tu  diffous  ,  il  dif- 
fout  :  nous  diffolvons ,  vous  dif- 
folvez ,  ils  diffolvent.  Je  diffol- 
vois  ,  &c.  J'ai  diffous  ,  &c.  Je 
diffoudrai ,  &c.  Diffous  ,  diffoi- 
vez.  Que  je  diffolve  ,  &c.  Je 
diffoudrois ,  &c.  diffolvant. 
Diffous  ,  oute ,  pan. 
Diffuader  ,  v.  a.  détourner  quel- 
qu'un de  quelque  deffein. 
Difluafion ,  f.  f.  t.  Dogmatique. 
Diffyllabe  ,  adj.  de  tout  genre.  Il 
eft  aufli  fubftantif. 
Diftance  ,  f.  f.  éloignement. 
Diftant,  ante,  adj.  , 
Diltendre ,  v.  a,  t.  de  Chirurgie. 
Diftention  >  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Diftillateur ,  f.  m.  qui  diftile. 
Diftillation ,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
Diftiller  ,  v.  a.  tirer  quelque  fuc 
par  l'alambic.  Il  eft  fouvent  n.  & 
lignifie  tomber  goutte  à  goutte. 
Acaà.  Danet. 

Richelet  écrit  diftiler  ;  mais  il 
faut  deux  //  dans  ce  mot,  parce 
qu'il  vient  du  latin  diftillare. 
Diftin&>  in&e,  adj.  différent. 
Diftin&ement ,  adv. 
Diftin&if ,  ivev,  adj.  qui  diftingue 
Diftindtion,  f.  f.  différence  s  sépa- 
ration s  nobleffe. 
Diftingo ,  f.  m.  t.  Latin  qui  n'eft 

d'ufage  que  dans  l'école. 
Diftingué  ,  ée ,  adj.  différent  j 
rare. 

Diftinguer ,  v.  a.  faire  une  diftin- 
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égards  pour  quelqu'un. 
Diitique ,  f.  m.  poéfie  dont  le  fens 
eft  contenu  dans  deux  vers. 
Diftoriîon,  £  f.  t.  de  Médecine. 
Diftraftion ,  f.  f.  retranchement* 
déduction  5  séparation  :  inapplt* 
cation  d'efprit. 

Diftraire,  v.  a.  il  fe  conjugue  com- 
me traire.  Détourner  s  ôterj 
déduire. 

Diftrait,  aite,  adj.  qui  penfe  à 
autre  chofe  qu'à  ce  qu'il  devroit. 
Diitribué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Diftribuer ,  v.  a.  divifer  j  parta- 
ger y  donner. 

Diftributeur ,  trice ,  f.  m.  &  f.  . 
Diftributif ,  ive ,  adj.  qui  rend  à 
chacun  c&qui  lui  eft  dû. 
Diftribution ,  f.  f.  action  de  diftri- 
buer. 

Diftributivement ,  adv.  t.  de  Logi- 
que. Séparément. 
Diftrift ,  f.  m.  t.  de  Jurifprudencc. 
Reffort. 

Diftriglyphe  ,  f.  m.  t.  d' Archite- 
cture. Efpace  qui  eft  entre  deux 
triglyphes. 

Dit ,  f.  m.  il  n'eft  guère  d'ufage 
que  dans  cette  phrafe  :  Les  dits 
&  faits  des  Anciens. 
Diton ,  Cm,  t.  de  Mufique. 
Diu,  ville  des  Indes. 
Divan,  f.  m.  confeil  du  grand 
Seigneur. 

Divan-Béqui ,  intendant  de  la  ju- 
ftice  parmi  les  Perfes. 
Divergence ,  f.  f.  t.  d'Optique. 
Divergent,  te,  t.  d'Opticuie.  Il  fi: 
dit  de  deux  rayons  ,  qui  partant 
d'un  même  point ,  vont  toujours 
en  s 'éloignant  l'un  de  l'autrj 
Divers ,  erfe ,  adi.  différent. 
Diverfement ,  adv. 
Diverfifiable ,  adj.  m.  &  £ 


£ign>  différencies  j  avoir.  dcsiDiverfifié ,  ée,  adj. 


Digitized  by  Google 


iU         D  ï  V 

Diverfifier ,  v.  a.  varier. 

Diverfton ,  f.  f.  t.  de  Guerre, 

Diverfité  >  f.  f.  variété. 

Diverti ,  ie  ,  adj. 

Divertir  v.  a.  faire  plaifir.  Dé- 
tourner. En  ce  dernier  fens  il 
commence  à  vieillir. 

DiverthTant ,  ante,  adj. 

Divertuïement ,  f.  m.  récréation  y 
plaifir. 

Dividende ,  f.  m.  t.  affecté  aux 
compagnies  de  commerce. 

Divin  ,  ine .  adj. 

Divination ,  f.f.  feiencepar  laquel- 
le on  devine. 

Divinement,  adv.  par  une  vertu 

divine  ;  parfaitement. 
Divinifer ,  v,  a.  mettre  au  rang 

des  Dieux. 
Divinité ,  f.  f.  effence  divine. 
Divis  ,  adj.  t,  de  Palais. 
Divisé,  ée,  adj. 

Divifer  ,  v.  a.  séparer  -,  partager  5 
mettre  la  divifion  parmi  des  per- 
fonnes  unies». 

Divifeur ,  f.  m,  t.  d'Arithmétique. 
Divinbilité ,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Divifible ,  adj.  de  tout  genre. 
Divifion ,  f.  f.  Partage  >  difeorde. 
Divorce ,  C.  m.  séparation  du  mari 
&  de  la  femme  >  abandonne- 
ment. 

Diurétique ,  adj.  m.  &  f.  t*  de 

Médecine. 
Diurnaire ,  f.  m.  Officier  qui  écri- 

voit  ce  que  le  Roi  faifoit  chaque 

jour. 

Diurnal ,  f.  m.  livre  d'églife. 
Diurne  ,  adj.  t.  d'Aftronomie. 
Divulgation  ,  f.  f.  publication. 
Divulgué  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Divulguer,  v«  a.  publier. 
Dix  ,  adj.  numéral  de  tout  genre. 

Vx  dans  ce  mot  Ce  ^prononce 
connu*  un  2  d«vant  une  YoyeK 


le  ;  devant  une  corrfonne  il  né 
fc  prononce  point.  Il  eft  auffi  C 
Quand  dix  eft  joint  à  un  autre 
nombre  ,  on  met  une  divifion 
entre  les  deux  :  ainfi  l'on  écrit 
dix-fept  y  dix-huit,  àix-neuf9 
quatre-vingt-dix  :  mais  on  n'erf 
met  pas  à  cent  dix,  ni  à  mille 

diXé 

Dixième  ,  adj.  de  tout  genre.  On 
prononce  dizieme.  Il  eft  auffi  & 

Dixiémement ,  adv* 

Dixmude  7  petite  ville  des  Pays- 
Bas* 

Dizain  ,  f«  m.  quelques-uns  écri- 
vent  dixain  ,  ce  qui  paroit  plut 
naturel ,  mais  dizain  eft  plus  en 
ufage.  On  me  dira  peut-être  que 
c'eft  en  faveur  de  la  prononcia- 
tion qu'on  écrit  de  la  forte  :  à 
quoi  je  réponds  par  avance ,  que? 
tout  le  monde  prononce  fort 
bien  dizieme,  deuzieme ,  quoi- 
qu'on écrive  dixième  deuxième 

Dizaine  ,  f.  f.  t.  d'Arithmétique. 

Dizeau,  f.  m.  t.  de  MouTonneur. 

Dizenier  ,  f.  m.  t.  de  la  Milice 
Romaine. 

Docile,  adj.  de  tout  genre. 
Docilement,  adv. 
Docilité ,  f.  f.  naturel  doux  & 
fournis. 

Dockum  >  villes  des  Provinces- 
Unies. 

Docte  y  adj.  de  tout  genre.  Sa- 


vant. 


Doctement,  adv. 
Docteur  ,  f.  m» 

Doctoral ,  aie ,  adj  de  tout  genre. 
Doctorat ,  f.  m.  dégré  de  docteur. 
Doctorerie  ,  f.  f.  état  de  docteur  ; 

thefe  que  foutient  un  licencié 

pour  être  reçu  docteur. 
Doctrinaire,  f.  m.  pere  de  la 

cto&riirc  chrétienne. 

Doctrine* 


Digitized  by  Google 


T)  O  Cî 


t)  Ô  M  21 Ç 

Po&rine ,  f.  f.  érudition.  f  apparence  qu'à  la  fin  de  fba 

Document,  f. m.  t. de  Pratique.     Dictionnaire  il  ne  fe  fouvenoit 
Dodeliner,  v.  a.  remuer  douce-   pas  de  ce  retranchement,  puif- 
*  ment.  Il  eft  bas  &  populaire,    j  qu  au  mot  Vouloir  il  écrit  fore 
Dodine,  f.  f.  efpecede  fauce.        bien  Doigt. 
Dodiner,  fe  dodiner,  v.  n.  paf.  Doigter ,  v,  n.  t.  de  Mufique. 

il  eft  bas.  Se  dorloter.  Doigtier  ,  f.  m.  ce  qui  fert  à  co  i- 

Podo,  f4  m.  mot  dont  on  fe  fert   vrir  un  doigt, 
en  parlant  aux  enfants,  &  qui  Doite,  f.  f.  t.  de  Tuferand. 
neit   d'ufage  que  dans  cette  Dol  ,  f.  m.  vieux  mot  qui  n'eft 
phrafe  :  Fair'e  dodo,  pour  dire   plus  en  ufage  qu'au  Palais. 
dormir.  Dol ,  ville  de  france  en  Breta- 

Dodu,  ue,  adj,  il  eft  du  ftyle  gne. 
familier.  Gras.  Dolce-Aqua ,  tille  du  Piémont* 

Doesbourg,  ville  des  Provinces-  Dole  ,  ville  de  france  dans  le 

Unies,  |  Comté  de  Bourgogne. 

Dogado,  ou  Dogat,  partie  des  Dôiéance  ,  f.  f;  il  eft  du  ftyle 
.États  de  Venife.  familier,  plainte. 

Dogat  ,  f.  m.  dignité  de  Doge.  Dolemment ,  âdv.  il  eft  vieux, 
Doge,  f.  m.  chef  des  Républiques  Dolent ,  ente  ,  adj.  il  fe  dit  en 
de  Venife  ou  de  Gênes.  raillerie. 
Dogefle,  f.  f.  femme  du  Doge.   Doler,  v.  a.  unir  le  bois  avec 
Dogmatique,  ad),  de  tout  genre,    une  doloire. 
Dogmatiquement,  adv.  Doloire,  f.  f,  inftrument  deTonv 

Dogmatifer ,  v.  n .  il  fe  dit  prin-  nelier. 

cipalement  en  matière  de  Reli-  Dom,  f.  m.  quelques-uns  écrl* 
gion.  vent  Do».  Titre  de  Religieux  Se 

Dogmatifeur,  f.  m.  il  fe  prend   des  Efpagnols. 

toujours  en  mauvaife  part.         Domaine ,  f.  m.  fonds. 
Dogmatifte,  f.  m.  Domanial ,  aie ,  adj.  qui  apparv 

Dogme  ,  f.  m.  tient  aux  domaines. 

Dogre-Bor, , .  C  m.  forte  de  Vaif-  Domazlize ,  ville  de  Bohême, 
feau  qui  navige  fur  la  mer  d'Al-  Dombcs  ,  principauté  en  France 
lemagne»  qui  s'étend  le  long  de  la  Saône. 


Dogue ,  f.  m.  gros  chien. 

Doguer ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  qu'a- 
vec le  pronom  perfonnel  des  bé- 
liers &  des  moutons. 

Doguin  ,  doguine ,  H  m.  &  f. 

Doigt ,  f.  m.  on  ne  prononce  point 
le 

Richelet,  contre  l'étymologic 
&  Tufage  ,  retranche  le  de 
ces  deux  mots  ,  parce  qu'il  ne 


Dôme,  f.  m.  t.  d'Architecture* 
Domenger  ,  f.  m.  t.  de  Coutume 
Gentilhomme. 
Domerie,  f.vf.  efpece  de  Béné- 
fice. 

Domefticité ,  f.  f. 
DomelHque ,  adj.  de  tout  genre* 
il  fe  prend  aufli  fubftantivement 
pour  les  ferviteurs  de  la  maifonv 
Domeftiquement ,  adv. 


s'y  prononce  pas  ;  mais  il  y  alDomftont ,  petite  ville  de  france 
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en  JSaiTe-Normandîe. 
Domicile  ,  f.  m.  demeure. 
Domicilier ,  fè  domicilier ,  V.  h. 

paf. 

Dominer ,  v.  a.  t.  d'Aftrologie. 

Dominant ,  ante  ,  adj. 

Dominante ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 

Dominateur  ,  trice ,  f.  m.  &  f.  il 
ne  s'emploie  guère  que  dans  le 
ftyle  foutenu. 

Domination  ,  f.  f.  puhTance. 

Dominer ,  v.  n.  commander, 

Dominicain ,  aine ,  f.  m.  &  f. 
religieux  &  religieufe  de  Tordre 
de  faint  Dominique, 

Dominical,  aie  ,  adj. 

Dominicale  ,  f.  f.  cours  de  fer- 
mons, 

Dominicalier ,  f.  m,  prédicateur 

des  Dimanches. 
Domino ,  f,  m. 
Dominoterie ,  f.  f, 
Dominotier,  f.  m,  ouvrier  qui 

fait  du  papier  marbré. 
Domitz  ,  ville  de  Saxe. 
Dommage ,  f.  m.  perte. 
Dommageable ,  adj,de tout  genre. 
Domme ,  ville  de  france  en  Pé- 

rigord. 

Dompaire  ,  ville  de  Lorraine, 
Domremy  ,  village  de  france  en 

Rarrois,  lieu  delà  nauTancede 

Ja  Pucelle  d'Orléans. 
Domtable ,  ad),  fon  plus  grand 

ufage  eft  avec  la  négative. 
Domter ,  v.  a.  vaincre  j  afliijet- 

tir. 

Plusieurs  écrivent  domptable  , 
dompter  ^  mais  les  Modernes 
ont  retranché  le  p  de  ces  mots  , 
parce  qu'il  nuiroit  à  la  pronon- 
ciation ,  &  que  d'ailleurs  il  n'y 
A  |>a$  de  raifon  pour  l'y  placer , 
'puifque  ces  mots  tirent  leur 

origine  du  verbe  domitare*  où 

». 


don 

il  n'y  eut  jamais  de  p . 
Domteur ,  f.  m.  il  ne  fe  dit  point. 
Don ,  f.  m.  prefent. 
Donataire  ,  adj.  de  tout  genre. 
Celui  ou  celle  à  qui  on  a  fai; 
une  donation. 

Donateur  ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Donation ,  f.  f. 

Donatifme  ,  f.  m.  héréfïe  de  Do- 
nat. 

Donavert ,  ville  du  cercle  de  Sua- 
be  en  Allemagne. 

Donc  :  On  difoit  autrefois  donc* 
ques.  Particule  qui  fert  à  mar- 
quer la  conclufion  d'un  raifon- 
nement, 

Doncheri,  ville  de  france  dans 
le  Réthelois  en  Champagne. 
Dondaine ,  f.  f.  ancienne  machi-, 
ne  qui  n'eft  plus  d'ufage. 
Dondon  ,  f.  f.  t.  familier.  Groffe 
femme ,  belle  &  réjouie. 
Donjon  ,  f.  m.  quelques  -  uns 
écrivent  Dongeon.  Le  lieu  le 
plus  élevé  &  le  plus  fort  d'un 
château. 

Donjonné ,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafori. 
Donné,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Donner,  v.  a. 

Donneur  ,  eufe,  f.  m.  &  f.  il 
n'eft  guère  d'ufage  que  dans  le 
ftyle  familier. 

Donnezan  ,  contrée  de  fiance 

dans  les  Pyrénées, 
Donnola  ;  t.  de  Foureur. 
Dont ,  particule  de  grand  ufage, 

qui  fe  met  au  lieu  du  génitif  6c 

de  l'ablatif  des  pronoms  relatifs 

de  qui  ,  duquel  &  de  laquelle  > 

ou  desquels ,  desquelles. 
Donzelle ,  f.  f.  t.  de  mépris.  Il  cft 

du  ftyle  familier, 
Donzenac,  petite  ville  de  france 

dans  le  Limoufin. 
Donzi  ,  petite  ville  de  france 
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dans  le  Nivernois. 

Dorade ,  f.  f.  Poiffon  de  mer. 

Dorage ,  t.  de  Chapellerie. 

Dorât,  ville  de  france  dans  la 
Marche* 

Borchefter  >  ville  d'Angleterre. 

Dordrecht  ,  ville  des  Provinces- 
Unies  des  Pays-Bas 

Doré  ,  ée ,  adj. 

Doréas  ,  mouffeline  qui  vient  de 

Bengale. 
Dorénavant  ,  adv.  déformais. 
Dorer ,  v.  a. 
Doreur  ,  f.  m. 

Dorique  adj.  m.  &  f.  fécond 
ordre  d'architetture. 

Dorloter  ,  v.  a.  il  elt  du  ftyle  fa- 
milier. Flatter. 

Dormant,  ante,  adj.  il  eft  auffi 
fubftantif ,  &  ne  fe  dit  que  des 
Martyrs  qu'on  appelle  les  fept 
Dormants. 

Dormeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Dormir ,  v.  n. 

Je  dors ,  tu  dors ,  il  dort  :  nous 
dormons  ,  vous  dormez  ,  ils 
dorment.  Je  dormois  ,  &c.  Je 
dormis  ,  &c.  J'ai  dormi ,  &c. 
Je  dormirai  ,  &c.  Dors  ,  dor- 
mez. Que  je  dorme  ,  &c.  Je 
dormirois  ,  &c  Que  je  dor- 
mifle ,  que  tu  dormifles  ,  qu'il 
dormît  :  que  nous  dormiffions , 
que  vous  dormiffiez ,  qu'ils  dor- 
miffent. 

Dormitif ,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 
Dormois  ,  petit  pays  de  france 

dans  le  diocefe  de  Rheims. 
Dornock  >  ville  d'Écoffe. 
Dornftat ,  ville  de  la  Suabe. 
Doroir ,     m.  outil  de  Pâtiffier. 
Doronîc  ,  f.  m.  plante. 
Porophage  ,  f.  m.  qui  vit  de 

préfènts. 

Dorften ,  Vilfc  de  WeftphaKe. 


DOS  2ji 
Dortan  >  ville  de  france  près  la 
Bourgogne. 

Dortmund  ,  ville  de  Weftphalie. 
Donoir ,  f.  m.  t.  de  Couvent. 
Dorure ,  f.  f. 
Dos ,  f.  m. 

Dos-d'âne  ,  façon  de  parler. 
Dofe ,  f.  f.  t.  d'Apothicaire. 
Doter ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 
Doflè ,  H.  f.  t.  de  Menuiferie. 
Dofferet ,  f.  m.  t.  d'Architecture; 
Doffier ,  f.  m. 

Doffiere  >  £  £  t.  de  Charretier. 
Dot ,  £  f.  il  faut  prononcer  le  fw 
Ce  mot  n'a  point  de  pluriel* 
Dotal ,  aie >  adj. 
Dotation ,  f.  f. 
Doté ,  ée,  adj. 
Doter ,  v.  a. 
D  où ,  adv. 
Douaire ,  £  m. 

Douanier ,  riere ,  £  m.  &  f.  t.  de 
Pratique. 

Douane,  £f. bureau.  Ceftauffî 
un  droit  qu'on  paye  pour  les 
marchandifes  de  tranfport. 

Douaner ,  v.  a.  mettre  le  plomb 
à  quelque  marchandife. 

Douanier ,  f.  m.  fermier  ou  com- 
mis de  la  douane, 
furetiere  dit  que  ces  deu*  der- 
niers mots  viennent  de  l'Italien 

.  douana  ,  Ménage  de  l'Hébreu 
doun ,  qui  lignifie  juger  ,  &  du 
Cange  du  Bas-Bretoa  doen  , 
qui  lignifie  porter*  Le  même  di 
Gange  ajoute  :  Doanerius  ,  qui 
doants  veftigalia  ac  tributa  exi~ 
gii  vel  récif >/>.  Toutes  ces  éty- 
mologies  prouvent  que  Danet 
a  eu.  tort  d'écrire  douanne  , 
douannier  avec  deux  «». 

Douay ,  ville  de  France  dans  la 
Flandre  Walonne. 

Doubla ,  Monnoie  d'argent  quife 
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rappc  à  Tunis ,  &  vaut  à  peu 
'  près  trois  livres  de  France, 
doublage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Double  ,  adj.  de  tout  genre.  Il  eft 

aufli  fubftantif. 
Double ,  f.  m.  efpece  de  monnoie. 
Doublé ,  ée ,  adj. 
Doubleau  ,  adj.  m.  t.  d'Archite- 
<Shire. 

Doubleaux ,  t.  de  Charpenterie. 

Doublement ,  f.  m.  t.  de  Finance. 

Doublement ,  adv. 

Doubler ,  v.  a. 

Doublet ,  f.  m.  fauffe  pierrerie. 

Poublette ,  f.  f.  C'cft  un  des  jeux 

de  Porgue. 
Doublon,  f.  m.  monnoie  d'Ef- 

pagne. 

Doublon ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie. 
Doublure ,  f.  f. 

Douceâtre  ,  adj.  de  tout  genre. 
Doucement,  adv. 
Doucereux ,  eufe ,  adj.  il  eft  aufli 
fubftantif. 

Poucet,  ette ,  adj.  &  £  m.  &  f.  di- 
minutif de  doux.  Il  ne  fe  dit  que 
des  perfonne ,  &  il  n'eft  d'ufage 
que  dans  ces  phrafes  i  faire  le 
doucet  5  faire  la  doucette  >  mine 
doucette» 

Doucette ,  f.  f.  forte  d'herbe  qui 
fe  mange  en  falade. 

Pouceur  ,  £  f. 

Douche ,  f.  f.  donner ,  prendre  la 
Douche.  Épanchement  d'eaux 
minérales ,  fur  une  partie  affli- 

Poucine  ,  f.  f.  t.  d'Architecte. 

Poué ,  ou  Doé ,  petite  ville  de 
france  dans  l'Anjou. 

Doué ,  ée  ,  adj. 

Douelle ,  f.  f.  t.  de  Tonnelier. 

Pouer  ,  v.  a.  t.  de  pratique.  Ali- 
gner un  douaire. 

Pouillage ,  f.  m»  mauvaife  fabfi-. 


DO  U 

cation  des  étoffes  de  laine- 
Douille  ,  f.  f.  mouillez  ;'//.  t. 

d'Armurier. 
Douillet ,  ette  ,  adj. 
Douillettement ,  adv. 
Doulebfais  ,  ou  Mallemolles* 

mouffeline  qui  vient  des  Indes 

Orientales. 
Douleur ,  f.  f. 

Douli ,  efpece  de  voiture  dont  on 

fe  fert  aux  Indes. 
Douloir ,  fe  douloir  ,  y.  n.  paC 

il  eft  vieux.  Se  plaindre. 
Douloureufement,  adv. 
ùouloureux,  eufe ,  adi. 
Dourdan  ,  petite  ville  de  l'Iflé 

de  France. 

Dourhch ,  ou  Dourlac  ,  peûtd 
ville  d'Allemagne. 
Dourlans ,  Dourlens  ,  ou  Doul- 
lens  ,  petite  ville  de  france  en 
Picardie. 
Doute ,  f.  m.  incertitude. 
Douter ,  v.  n.  être  irréfolu. 
Douteufement ,  adv. 
Douteux ,  eufe  ,  adj. 
Doutis  ,  toiles  de  coton  qui  vien- 
nent de  Surate. 

Douvain  ,  f.  m.  t.  de  Marchand 
de  bois.  Bois  à  faire  des  don- 
ves. 

Douve ,  f.  f.  Douelle.  Ceft  aufli 
une  plan  e. 

Douvres ,  ville  Se  port  de  mer  en 
Angleterre  ,  éloigné  de  Calais 
de  hx  lieues. 

Doux ,  douce ,  adj. 

Douzain ,  f.  m.  monnoie  de  cui- 
vre. 

Douzaine ,  f.  f.  collectif. 
Douze ,  t.  numéral. 
Douze ,  ville  de  france  en  Péri- 
gord. 

Douzième  ,  adj.  de  tout  genre* 
Il  eft  aufli  fubitamif. 
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Douzièmement,  adv. 

Douzil ,  f.  m.  c'eft  lefauflêt  d'un 
tonneau. 

Douzy ,  ville  de  france  en  Cham- 
pagne. 

Doyen ,  f.  m. 

Doyenné ,  f.  m. 

Drachme ,  f.  f.  plufieurs  écrivent 
dragme ,  &  on  le  prononce  ainfi. 
Monnoie. 

Dracuncules  ,  f.  m*  t.  de  Méde- 
cine. 

Dragan ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Dragée ,  f.  f. 

Drageoir ,  f.  m,  petite  boîte  où  les 

dames  mettent  des  dragées. 
Drageon,  f.  m.  bouton  d'un  arbre. 
Drageonner ,  v.  n.  t.  d'Agricult. 
Dragon ,  f.  m.  foldat  qui  fert  à 

cheval  &  à  pied. 
Dragon,  f.m.  efpece de ferpent. 
Dragonné ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Dragonneau,  f.  m.  ver  long  qui 

fe  met  entre  cuir  &  chair. 
Dragons,  t.  de  Marine. 
Drague  ,f.f.  pelle  de  fer  à  rebords. 

C'eft  auflî  un  t.  de  Marine ,  de 

Braflèur ,  &  de  Vitrier. 
Draguer  ,  v.  n.  pêcher  quelque 

chofe  dans  la  mer. 
Draguignan,  ville  de  france  en 

Provence. 

Dramatique ,  adj.  debout  genre , 

t.  de  Poéfie. 
Drame,  f.  m.  pièce  de  théâtre 

qui  confiftedansla  repréfentation 

d'une  a&ion. 

Dranet,  f.  m.  forte  de  filets  pour 
la  pêche ,  traînés  par  deux  hom- 
mes. 

Drap  ,  f.  m. 
Drapé  ,  ée ,  adj* 
Drapeau ,  f.  m. 
Draper ,  v.  n. 

Duperie^  Cf.  \ 


Drapier,  f.  rn. 

Drayer ,  v.  a.  t.  de  Corroyeur. 

Drayoire ,  inftrument  de  Corro- 
yeur. Couteau  à  revers. 

Drege ,  f.  f.  filet  pour  la  pêche 
des  folles  &  des  turbots. 

Drelin ,  mot  inventé  pour  fignifier 
le  fon  d'une  fonnette. 

Drefde  ,  ville  capitale  de  l'Ele- 
étôrat  de  Saxe. 

Dreffe ,  f.  f.  t.  de  Cordonnier. 

Drefsé ,  êe ,  adj. 

Dreffer ,  v.  a. 

Dreffoir ,  f.  m.  efpece  de  buffet. 
Dreugelin ,  territoire  dé  Dreux. 
Dreux  ,  ville  de  france  dans  l£ 
Vexin. 

Driefen ,  ville  d'Allemagne. 

Drille ,  f.  m.  il  eftdu  ftyle  familier 

Driller ,  v.  n.  courir.  Il  eft  bas. 

Drilleur ,  f.  m.  celui  qui  ramafle 
les  vieux  chiffons.  On  dit  plus 
communément  Chiffonnier» 

Driffe ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Drogheda,  ville  d'Irlande. 

Drogman  ,  ou  Drogueman ,  H  m. 
interprète  chez  les  Turcs.  Quet- 
ques-uns  écrivent  Drogoman. 

Drogue,  f.  f. 

Droguer ,  v.  a.  donner  ou  prendre 
fouvent  des  médicaments. 
Droguerie,  f.  f. 

Droguet ,  f.  f.  étoffe  de  laine  & 
de  fil. 

Droguier,  f.m.  cabinet  d'un  natu- 
ralise. 

Droguifte  >  £  m. 
Droit,  oite,  adj. 
à  Droit,  façon  de  parler  adver* 
biale. 

Droit ,  f.  m. 
Droitement ,  adv. 
Droitier ,  iere ,  adj.  il  eft  de  peu 
d*ufage. 
Droiture  ,  f.  £ 
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'à  ou  en  Droiture ,  adv. 

Drôle ,  adj.  de  tout  genre.  Il  eft 
du  ftyle  familier. 

Drôlement ,  adv.  il  eft  du  ftyle  fa- 
îtiilier.  Plaifamment. 

Drôlerie ,  f.  f.  il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. Plaifanterie. 

Drôiefie ,  f.  f. 

Dromadaire  >  f.  m.  efpece  de  cha- 
meau. 

Drôntheim ,  ou  Dronthen ,  ville 

de  Norwege. 
Droflart ,  f.  m.  nom  qu'on  donne 

en  Hollande  aux  Chefs  de  la  Juf- 

tice. 

Drouine  ,  f.  f.  t.  de  Chauderon- 
nier. 

Drouineur >  f.  m.  t.  de  Chaude- 
Tonnier. 


DUM 

Ductilité ,  f.  f.  qualité  des  métaux 
qui  peuvent  s'étendre  fous^le 
marteau. 

Duegne ,  f.  f.  gouvernante. 
Duel ,  f.  m.  combat  fingulicr. 
Duellifte  ,  f.  m.  Furetiere  écrit 

duelifie\  c'eft  une  faute  ,  il  faut 

deux  //. 

Duement ,  adv.  il  ne  le  dit  guère 
qu'en  terme  de  pratique. 

Duefme,  petite  ville  de  france 
dans  de  Duché  de  Bourgogne 

Duefmois  ,  petite  contrée  de  fran- 
ce dans  le  Duché  de  Bourgo- 
gne. .  â 

Duire  ,  v.  n.  vieux  mot  qui  n  eft 
plus  en  ufage  que  dans  le  ftyle 
familier. 

Duisbourg  ,  ville  de  Weftphalie. 


Dru ,  ue ,  adj.  épais.  Il  fe  dit  auffi  Dulcifier  ,  v.  a.  t.  de  Chymie. 
des  petits  oifeaux  qui  font  prêts  à  Dulcigno ,  ville  de  Turquie  eu  Eu 
s'envoler  du  nid. 

Druide ,  f.  m.  nom  des  anciens 
prêtres  gaulois. 

Druidifme  ,  f.  m.  doctrine  des 
Druides. 

Drufenheim,  ville  d'Alface. 

Du  >  particule  qui  tient  lieu  de  la 
prépofition  de  ,  &  de  l'article  le. 

Dû ,  f.  m.  devoir  s  dette. 

Dû  >  due ,  adj. 

Dubitativement  5  adv. 

Dublin  ,  ville  capitale  de  Tir- 
lande, 

Duc  ,  f*  m.  nom  de  dignité. 
Ducal ,  aie ,  adj. 
Ducat ,  f.  m.  le  ducat  d'Efpagne 
vaut  5.  liv.  3.  ù 

Ducaton ,  f  m.  forte  de  monnoie. 
Duché,  f.  m.  terre  érigée  en 
Duché. 
Duché-Pairie,  f.  f. 
Diichefle ,  f.  f. 

Du&ile ,  adj.  de  tout  genre,  il  ne 
fe  dit  guère  que  des  métaux. 


rope* 

Dulcinée,  f.  f.  maîtreflè. 
Dulcoré ,  adj.  ou  part.  paf.  dul- 
cifié. 

Dulie ,  f.  f.  c'eft  ainfi  quei'Égiife 
appelle  le  culte  qu'elle  rend  aux 
Anges  &aux  Saints. 
Dumbard ,  ville  de  l'Ecoffe  méri- 
dionale. 

Dun,  petite  ville  de  france  dan* 
le  Duché  de  Bar. 
Dunbarton ,  ville  d'EcofTe. 
Dundalke ,  ville  d'Irlande. 
Dundée ,  ville  d'Ecofle. 
Dune ,  f.  f.  hauteur  ou  élévation 
de  pierre  ,  de  terre ,  ou  de  fable. 
Dunes  ,  ville  de  france  dans  l'Ar- 
magnac. 

Dunette ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Dunfreis ,  ville  d'ÉcolTe. 
Dungarvan ,  ville  d'Irlande. 
Dungeanon,  ou  duncannon  >  YiflC 
d'Irlande. 

Dunkela  ville  dÉcoifc 
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D.unkerque,  ville  de  france  dans  [Durement ,  adv 
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les  Pays-Bas  au  comté  de  Flan- 
dre ,  avec  un  Port. 

Dunkerquois  ,  oife ,  f.  m.  &  f. 
qui  eit  de  dunkerquei 

DunlacecalUe ,  ville  d'Irlande. 

Dunleroy  >  ville  de  france  en 
Berry. 

Dunois  ,  petit  pays  de  france  dans 
la  Beauce. 

Duns ,  ville  d'Écofle. 
Duo ,  f.  m.  t.  de  Mufique. 
Dupe ,  f.  f.  aisé  à  tromper  s  cré- 
dule. 

Dupé ,  ée  ,  paru  paf,  &  ad> 
Duper ,  v.  a.  tromper. 
Duperie  ,  f.  f.  filouterie. 
Duplicaire,  f.  m.  t.  de  l'Hiftoire 

&  de  la  Milice  Romaine. 
Duplicata ,  f.  m.  Il  n'y  a  point 

d'x  au  pluriel. 

Duplication,  f.  f.  t.  de  Géométrie* 
Duplicité ,  f.  f.  Fourberie. 
X>uplique  ,  f.  f.  t.  de  Pratique  & 
de  Mufique. 

Dupliquer ,  v.  n.  t.  de  pratique. 

Dur,  dure,  adj. 

Durable ,  adj.  de  tout  genre.  k 

Durai ,  adj.  t.  de  Mufique. 

Durango ,  ville  d'Efpagne. 

t)urant,  prépofition  fer vant  à  mar- 
quer la  durée  du  temps. 

Duras,  petite  ville  de  france  en 
Guienne. 

Duravel ,  petite  ville  de  france 
dans  le  Querci. 

Durazo  ,  ville  de  Turquie  en 
Europe. 

Durbu,  ou  durbuy  >  ville  des 
Pays-bas. 

Durcir ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 


Dure-mere  ,  f.  f.  on  appelle  ainfi 
la  membrane  extérieure  qui  en* 
velappe  le  cerveau. 
Durer,  v.  a* 

Duret ,  ette ,  adj.  il  eft  du  ftyte 
familier.  Diminutif  de  dur. 
Duretal ,  rfctite  ville  de  france 
dans  l'Anjou. 
Dureté,  f. f. 

Durham,  ville  d'Angleterre. 
Durillon  ,  f.  m.  callofité. 
Durillonner ,  v.  n,  devenir  dur> 
Duffeldorp ,  ^ville  de  Weftphalie* 
Dutlinge  ,  ou  dutlingen ,  ville  de 
la  Suabe. 

Duvet ,  f.  m.  la  plume  la  plus 
douce  &  la  plus  molle  des  oi- 
féaux* 

Duveteux»  adj.  t.  de  Fauconnerie; 
Duurrivir  ,  f.  m.  nom  générique 
donné  par  les  Romains  à  plu- 
fieurs  Magillrats. 
Duumviral,  aie,  adj. 
Duumvïrat  >f.  m.  dignité  de  du* 
univir. 

Duzil ,  f.  m.  t.  de  Tonnelier.  V* 
Douzil.  * 

Dynamique,  f.f.fcience  des  for- 
ces ou  des  puiflances. 
Dynaftie ,  f.  f.  lignée  &  fuite  de» 
Rois. 

Dyndimene  ,  f.  f.  furnom  de  cy~ 
belle, 

Dyfpenée,  Cf.  t,  de  Médecine. Did 
ficulté  de  refpirer. 
Dyfpepfie ,  f.  f.  t.  de  Médecine, 
Difficulté  de  digérer. 
Dyflenterie,  f.  f. 
Dvflentéricuie ,  adj.  qui  regarde  1» 
dyffenterie. 


Dure  ,  Duren ,  ou  Dueren ,  ville  Dyfurie ,  f.  f.  t.  de  Médecine.  Dif- 
de  Weftphalie.  |  ficulté  d'urinçr, 

Purée,  f.f. 
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E  ^  Subftantif  mafculin  ,  cinquième  Lettre  de  l'Alphabet. 

&  la  féconde  des  Voyelles.  " 


a  _    rfrtlinp  Ébauche ,  f.  f.  première  forme 

orononce   pas   ^  on  donne  ■  un  ouvrage. 
Y  \K?    Ébauché  «  ée>  adi. 

U^?d&  Ébaucher .  v.  a.  t.'  de  Peinture .  & 
muet  de  Sculpture. 

Ébauçhoir,  f.  m.  outil. 
Ébaudir  ,  s'ébaudir ,  v.  n.  paf.  il 
eit  vieux  &  ne  s'emploie  qu'en 
plaifantant. 
Ébaudinement,f.  m. 
Ébe  .  f.  f.  t.  de  Marine. 
Ébene ,  f.  f.  bois  dur  &  noir. 
Ébéner ,  v.  a.  donner  à  du  bois  la 

couleur  de  l'ébene. 
Ébénier ,  f.  m.  arbre, 
fcbénifte ,  f.  m.  ouvrier  en  ébenev 
Éberbach,  ville  du  Palatinat. 
Ébertaudcr,  v.  a.  tondre  une  éto£- 
fe  de  laine. 

Ébloui ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Éblouir ,  v.  a, 
Éblouilfant,  ante,  adj. 
Éblouiffement ,  f.  m. 
Éborgné ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj^  . 
Éborgner ,  v.  a. 

Ébouillir ,  v.  n.  diminuer  à  torec 
de  bouillir. 


Eau- de-vie ,  f.  f. 
âfe=^c=:^5^  Eau-forte ,  f.  f. 

ïaufe ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Ébahi ,  ie ,  adj.  étonné 

Ébahir ,  s'ébahir  ,  v.  n.  paf. 

Ebahhîement ,  f.  m.  il  eit  vieux. 

Ébarbé  *  ée  ,  adj. 

Ébarber  ,  v.  a.  couper  la  barbe, 

Ébarboir  ,  f.  m.  t.  d'Imprimeur  , 
&  de  Chauderonnier. 

Ébaroui ,  adj.  m.  t.  de  Marine. 

Ebat ,  f.  m.  divertiifement.  Il  n'eft 
plus  que  du  ftyle  familier  >  &  ne 
fe  dit  qu'au  pluriel. 

Ébattement ,  f.  m.  divertiifement. 

JUbattre ,  v.  n.  paf. 

Quelques-uns  Écrivent  ébatte , 
Tkébatement  -,  mais  voyez  la  re- 
marque du  mot  combattre. 

Ebaubi ,  ie ,  adj.furpris  j  étonné. 


Il  eft  bas ,  &  ne  s'emploie  qu'en  iboulé  ?  ée  >  adj.  tombé 


^iaifantam 


v  Éboulcmentj 
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Eboulement  ,  f.  m.  chute  dès 
terres.. 

Ebouler ,  s'ébouler ,  v.  n.  paf. 
Bboulis  ,  f.  m.  chofe  qui  eft 

éboulée. 
JÉbouqueufe ,  f.  f.  t.  de  Manufac- 
ture d'étoffes. 
Lbourgeonnement ,  f.  m. 
^bourgeonner ,  v.  a.  couper  les 
r  bourgeons, 
[bourgeonneur ,  f.  m. 
îbourifFé,  ée,  adî.  Il  fe  dit  des 
perfonnes  donc  le  vent  a  mis 
en  défordre  les  xheveux  ,  la 
perruque  ou  la  coeffure. 
Ébouziner  ,  v»  a.  t.  de  Maçon- 
nerie. 

Ébranché ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

^branchement ,  f.  m. 

Ébrancher,  v.  a. 

Ébranlé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

ibranlement,  f.  m.  fecouiîe. 

Ébranler,  v.  a. 

jÉbreché ,  ée ,  adj. 

JÉbrecher,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  qu'en 
ces  phrafes  :  Ebrecher  un  cou- 
teau  ,  un  rafoir  ,  &c. 

Ébrené  ,  ée ,  adj. 

Ébrener ,  v.  a.  torcher  un  enfant 
qui  n'eft  pas  net. 

Ébreuil ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Ébriïlade ,  f.  f.  t.  de  Manège. 
Ébrouer  ,  *  a.  t.  de  Manège* 
Ébruiter ,  v.  a.  Il  eit  aufli  n.  paf. 

Divulguer. 
Ébullition ,  f.  f.  effervefeence. 
Richelet  écrit  êbuiition  :  il  faut 

deux  //  5  parce  que  ce  mot 

vient  du  Latin  ebullio. 
Écachement ,  f.  m.  froiiîure,  con- 

tufion. 

Écacher,  v.  a*  écrafer. 
Écacheur  d'or ,  f.  m.  ouvrier  qui 
écachc  l'or. 


Écaillé,  ée,  adj. 

Ecailler ,  v.  a.  Ileft  auiTin.  pait 

Écailler ,  ère,  f.  m.  &  f.  Qui  vend 
&  qui  ouvre  des  huîtres  à  récaille. 

Écai  leux,  eufe,  adj. 

Écailon,  t.  de  Manège. 

Écale,  f.  f.  coque  ou  couver- 
ture des  œufs ,  des  noix  &  au-* 
très  fruits. 

Écaler ,  v.  a.  ôter  l'écale.  Il  efk 
aufli  n.  paf. 

Écarbouiller  3  v.  a.  Il  eft  bas. 
Écarlate  ,  f.  f.  couleur  rouge  5  (# 

dit  aufli  du  drap  teint  en  cette 

couleur* 

Écarlatin,  f.  m.  cidre  excellent 
que  l'on  fait  dans  le  Cotantinè 

Écarquillement,  ù  m.  Il  eit  bas. 

Écarquiller  ,  v.  a.  Il  ne  fe  die 
que  dans  ces  phrafes  du  ftyle  fa- 
milier :  Ecarquiller  les  jambes  * 
écarquiller  les  yeux. 

Écart ,  f.  m. 

à  l'Écart ,  adv. 

Écarté ,  ée  ,  adj. 

Écarteler,  v.  a.  tirer  à  quatrô 
chevaux. 

Écarteler ,  v.  n.  t.  de  Blafon. 
Éeartelure,  f.  f.  t.  de  Blafon» 
Écartement,  f.  m. 
Écarter,  v.  a. 

Eccé-Homo ,  f.  m.  nom  donné 
par  les  Peintres  à  un  tableau 
où  Je  sus-Christ  eit  repré- 
fenté. 

Ecchymofe,  f.  f.  t.  de  Médeci- 
ne. 

Eccléfiaûe ,  f.  m.  Ceft  un  des  li- 
vres de  l'Ancien  Teitamcnt. 

Eccléfiaftique ,  f.  m.  nom  d'un 
livre  de  l'Ancien  Teftament.  1 

Eccléliaftique ,  f.  m.  <k  adj.  Les 
deux  ce  fe  prononcent  comme  s'il 
n'y  en  avoit  qu'un.  Il  eft  aufli  £ 

Hh 
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Richelet  eft  le  fcul  qui  ait  . 
tranché  un  c  de  ce  mot ,  malgré 
fon  étymologie  que  Tufage  a 
toujours  refpe&ée. 

Xccléfiaftiquement ,  adv. 

Eccléfiens ,  f.  m.  plur.  partifans 
de  l'ÉgUfe. 

Ecdémique  ,  adj.  Maladie  Ecdé- 
mique  ;  maladie  que  Ton  ne  voit 
qu'en  certains  pays, 

tfcervelé,  ée ,  adj.  Il  cil  auffî  quel- 
quefois fubftantif. 

jehafaud,  f.  m. 

Quelques  Auteurs  écrivent  efi 
ehafaut,  Richelet  échafauty  & 
à  la  lettre  R,  au  mot  Récka- 
fauder  ,  il  écrit  échajfauts  au 
pluriel  avec  deux  ff  ,  comme 
Danet  :  du  Cange  écrit  efchaf- 
faudus ,  efchaffaud  j  &  un  peu 
plus  bas  il  rapporte  cette  phrafe 
de  René  Benoiit  ,  fur  Tordre 
qu'on  garde  au  Sacre  des  Rois 
de  France.  Primo  paratur  folium 
in  modum  efchafaudi ,  aliquan- 
tulùm  eminent*  D'où*  je  conclus 
qu'on  doit  écrire  échajfaud  ou 
échafauu  Mais  l'ufage  ayant  re- 
tranché une  /  de  Ce  mot ,  le 
dernier  e(t  le  plus  à  la  mode. 
À  l'égard  de  la  finale,  ce  doit 
être  abfolument  un  d  ,  parce 
que  l'étymologie  le  requiert  , 
Zc  que  d'ailleurs  on  ne  peut  fe 
difpenfer  d'en  mettre  dans  les 
composés  de  ce  mot.  V.  ma 
Remarque  fur  le- mot  Crapaud* 

Échafaudage  ,  f.  m.  conftruûion 
d'échafaud. 

Échafaudé,  ée,adj. 

Échafauder,  v.  n.  Il  nefe  dit  que 
de  ce  qui  regarde  la  conftruc- 
tion  des  bâtiments. 

£chaîas,  f.  m.  blton  qui  foutient 
ks  ceps  de  vi^ni.. 


Ê  C  H 
Echalaffement ,  f.  m.  âftion  de 

mettre  des  échalas  aux  vi- 
gr.es. 

tchalalTer ,  v#  a.  garnir  une  vigne 

d'échalas. 

Échalier ,  f.  m. clôture  d'un  champ 
faite  de  fagots  liés  enfemble, 
petite  échelle  qui  fert  à  paffer 
par  deffus. 

Échalote ,  f.  f.  forte  d'oignon. 
Echampir ,  ou  Réchampir,  v.  u 
t.  de  Peinture. 

Échancré ,  ée ,  part.  paf.  &  ad> 
Échancrer,  v.  a. 
Echancrure ,  f.  f. 
Échange,  f.m.  troc. 
Échangé ,  ée  part.  paf.  &  adj. 
Échanger,  v.  a,  troquer. 
Échanfon,  f.  m. 
Échanfonnerie ,  f.  f.  lieu  où  l'on 

garde  la  boiffon  du  Roi. 
Échantiller ,  v.  a.  confronter  ut 

poids  avec  le  poids  original 
Échantillon ,  f.  m.  petit  morceau 

d'étoffe  , 
Échantillonner  ,  v.  a.  Échantil- 

1er. 

Échappatoire ,  f.  f.  fubterfuge.  il 

eit  du  ltyle  familier. 
Échappé ,  ée ,  adj. 
Échappée ,  f.  f.  emportement  d'ui 

jeune  homme. 
Échappement ,  f.  m.  t.  d'Horlo- 
gerie. 

Échapper ,  v.  a.  Il  fe  met  quet 
quefois  avec  la  proportion  4ê% 
Il  eft  aufll  n.  paf. 

Écharde ,  f.  f.  petit  éclat  pointu 
de  bois. 

Échardonner ,  v.  a.  ôter  les  char- 
dons d'une  terre. 

Echardonnoir ,  f.  m.  outil. 

Écharner ,  v.  a.  t.  de  Tanneur. 

[  c'iarnoir  ,  f.  m.  outil. 

Écharnure ,  f.  f.  t.  <te  Tanneur. 
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Écharpe ,  £  f. 

Évharper  ,  v.  a.  - 

JÉchars,  arfe,  ad]*  avare»  U  cft 
vieux. 

Échars ,  t.  de  Matine. 

Écharfe ,  adj.  t.  de  Monnoie. 

îcharfement ,  adv.  Il  eft  vieux. 
D'une  manière  avare. 

Écharfeté,  f.  £  t.  de  Monnoie. 

Échaffe,  f.  £  Il  n'eft  guère  du- 
fcge  qu'au  pluriel,  hchajfes. 

t chauboulé ,  ée  ,  adj. 

Échauboulure ,  f.  £  Il  eft  du  ftyle 
familier.  Élevurefur  la  peau. 

Echaudé ,  £  m.  force  de  petit  gâ- 
teau. 

Echaudé,  ée,  adj. 
Échauder  ,  v.  a.  Il  eft  auffi  n. 
pa£ 

Échaudoir  ,  £  m.  t.  de  Boucher. 

Échautfaifon ,  £  £  Echauboulure  ; 
maladie  qui  vient  de  ce  qu'on 
s  eft  trop  échauffe. 

Échaufté ,  ée  ,  adj. 

Échauff  ement ,  f.  m*  a&ion  d'é- 
chauffer. 

Échauffer,  v.  a. 

Échauffourée ,  £  £  entreprife  té- 
méraire. 

Échauffure,  £  £  échauffaifon. 
Échauguette ,  £  £  lieu  élevé  pour 

placer  une  fentinelle. 
Echauler  ,  t.  d'Agriculture  &  de 

labourage  qui  fe  dit  des  bleds. 

Chauler  vaut  mieux. 
Échéance ,  £  £  jour  où  Ton  doit 

payer. 

Echec  %  £  m.  t.  qui  fe  dit  au  jeu 
des  Echecs. 

Échecs ,  f.  m.  plur.  Le  dernier  c 
ne  fe  prononce  point. 
Échelage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Échelette ,  f.  £ 
Échelle ,  f.  f. 

les  Échelles ,  ville  de  Savoie. 
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é  c  & 

Echelon ,  £  m. 

Écheniller,  v.  a. 

Échenilloir ,  f.  m»  t.  de  Jardinier 

Écheoir ,  ou  échoir ,  v.  a.  arrir 
ver,  tomber,  venir. 
Au  préfent  de  l'indicatif  il  n'eft 
guère  en  ufage  qu'à  la  troifîemc 
p^rfonne  du^fîngulier,  il  échet* 
On  dit  au  prétérit  indéfini  % 
j *  échus Au  futur ,  f  écherra?.  A 
l'imparfait .  féchenois.  Au  pré- 
térit du  fubjon&if ,  que  j'échuf- 
fe.  Au  participe  du  préfent* 
Echéant. 

Écheveau,  £m. 

Échevelé,  ée,  participe  du  verbet 
écheveler  ,  qui  n'eft  point  en 
ufage.  Il  n  eft  ufité  qu'au  fé- 
minin .  &  il  fe  dit  d'une  femme 
qui  n'eft  pas  coeffée. 

Échevin ,  f.'  m.  officier  de  ville. 

Échevinage  ,  £  m.  charge  d'E- 
chevin.  -, 

Échif ,  adj.  t.  de  Vénérie. 

Échiffre ,  £  m.  t.  d*  Architecture. 

Échignole,  £  f.  fufeau  de  Bou- 
tonnier.  ^ . 

Éci.illon,  £  ni;  t.  dè  Marine. 
Échin,  f.  m.  Médecin  du  Serrail. 
Échine,  f.  £  L'épine  du  dos. 
Échinée  ,  £  f.  Morceau  du  dos 
d'un  cochon. 

Échiner  •  ou  Échîgner  ,  v.  a» 
Vieux  mot.  Affommer  de  coups. 

Échiqueté,  ée,  adj.  t.  d'Armoirie. 

Échiquier ,  f.  m.  Tablier  fur  le- 
quel on  joue  aux  Échecs. 

Écho ,  f.  m.  Prononcez  Eco. 

L'Académie ,  le  Di£t.  des  Arts  , 
Fur.  Danet ,  Boudot,  Calepin 
&  autres  écrivent  de  la  forte. 
Calepin  dit  que  les  Italiens  écri- 
vent comme  nous  écho ,  &  les 
Anglois  érhee.  Il  y  a  apparence 
que  ces  Étrangers  ne  craignent; 
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pas  qu'ôn  prononce  chez,  eux 
écho  pour  éco  ,  comme  l'ont 
appréhendé  Richelet  &  Joubert , 
qui ,  contre  l'ufage  &  Tétymo- 
logie ,  écrivent  de  cette  dernière 
façon.  V.  mes  Remarques  fur  le 
mot  Anachorète ,  fur  la  lettre  H , 
&  fur  M, 

Écho ,  f.  f.  Nymphe  que  Junon 
condamna  à  ne  répéter  que  la 
dernière  parole  de  ceux  qui  l'in- 
terrogeoient. 

Échomes ,  t.  de  Marine. 

Échométrie ,  f.  f.  art  de  faire  des 
échos. 

Échoppe  ,  f.  f.  petite  boutique 

attachée  à  un  mur. 
Échouement ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Échouer ,  v.  n.  Il  échet. 
F  chu,  ue,  adj. 
Écimé  ,  ée ,  t.  de  Blafon. 
Écimer  ,  v.  a.  couper  la  tête  d'un 

,arbre, 

ÉclabourTé,  ée,  adj,  : 

ÉclaboufTer ,  v.  a. 

Éclabouffure .  f.  f.  * 

Éclair ,  f.  m.  éclat  de  lumière. 

Éclaira,  ie,  adj. 

Éclaircir,  v.  a. 

ÉclatrchTement ,  f.  m. 

Éclaire  ,  f.  f.  Plante. 

Éclairé,  ée,  adj. 

Éclairer ,  v,  n.  ImperfonneL  faire 
des  éclairs. 1 

Éclairer ,  v.  a,  illuminer. 

Éclamé ,  adj.  Serein  qui  a  l'aile  pu 
la  jambe  caffée. 

Éclançhe ,  f.  f.  gigot. 

Éclat ,  f.  m.  La  pirtie  d'un  mor- 
ceau de  bois  brifé. 

Éclat,  f.  m.  fplendeur*  bruit. 

Éclatant,  ante,  adj. 

Éclaté,  ée,  adj. 

f  dater  ,  v.  n. 

*çliffe?f,f,  flfccfo  prindpale- 


ÉCO 
ment  de  l'obfcurciflèment  <fa 
Soleil  à  notre  égard  par  Tinter 
pqfition  du  corps  de  là  Lune. 

Éclipfer ,  s'éciipfer ,  v.  n.  paf. 

Éçliptique ,  f.  f.  t.  d' Aftronomie; 

Écluîe ,  f.  f.  t.  de  Chirurgien ,  de 
BoûTeiier ,  de  Vannier.  Petit 
ais  fort  délié  j  ofîer  fendu. 

Édifier ,  v.  a. 

Écloppé,  ée,  adj.  boiteux, 

Éclorre,  v.  n.  Il  n'eft  guère  d'il* 
fage  qu'à  rinfinitif ,  Se  aux  troi- 
fîemes  perfonnes  de  quelques* 
temps.  Il  fe  conjugue  comme 
clorre* 

Éclos,  ofe,  adj. 

Éclufe,  f.  f.  conitruction  de  pierre 

ou  de  bois ,  qui  fert  à  retenir 

ou  à  élever  l'eau. 
Éclufe ,  ville  des  Pays-Bas ,  con- 

quife  par  les  François  le  17^ 

avril  1747. 
Eclufée ,  f,  f.  eau  qui  eft  conte-*. 

nue  dans  les  éclufes  ,  &  qui  ei\ 

coulât 

Écoinfon ,  f.  m.  t.  d'Archite&ure* 
Éçolâtre ,  f.  m.  chanoine  qui  jouit 
d'une  Prébende  qui  l'oblige  de 
tenir  École  de  Philofophie  &  de 
Lettres  humaines. 
École,  f.  f. 

Écolier ,  iere ,  f.  m,  &  f. 

Écolleté ,  ée ,  adj.  t.  d'Orfèvre. 

Éconduire,  v.  a.  refufer  à  quel- 
qu'un ce  qu'il  demande.  Il  eft 
du  ftyle  familier. 

Économat ,  f.  m.  régie. 

Économe ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 

Économie ,  f.  f.  ménagement. 

Économique,  adj. 

Économiquement,  adv. 

Économifer ,  v.  a. 

L'Académie  écrit  tous  ces  mots 
avec  un  e  fimple  3  &  non  pas, 
avec  un  q?, 
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Écqpe v  £  f.  t.  de  Batelier,  pelle 

creufe. 
Écorce,  £  £ 
Ecorcer ,  v*  a. 

Écorché ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
à  Écorchecu ,  adv.  En  glUfant. 
Écorcher,  v.  a. 
Écoreherie,  £  f. 
Écorcheur,  f.  m, 
Écorchure ,  f.  f. 

Écorcier  ,  f.  nu  bâtiment  qui 
doit  accompagner  les  moulins 
à  tan. 

Écorné,  ée,  adj. 

Écorner,  v.  a. 

JÉcornifler ,  y.  a.  Ileftdu  ftyle  fa- 
milier. Chercher  à  manger  aux 
dépens  d'autrui. 

Écornifierie ,  £  £  action  d'écor- 
nifler. 

ÉcornHleur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Écoflè ,  royaume  d'Europe  fou- 
rnis au  Roi  d'Angleterre. 

JÉcofle  ,  C  f.  couverture  des  pois. 

ÉcofTer ,  v.  a.  tirer  de  la  coffe. 

ÉcofTeur ,  eufe  ,  f.  m.  &  £  qui 
éco(Te  les  pois. 

Écoffois ,  oife ,  f.  m.  &  £  &  adj. 
Qui  eft  d'Écoffe. 
Écot ,  f.  m. 

Écotard ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Écoté,  ée,  adj.  t.deBlafon. 
Écouene ,  f.  £  outil  de  Serrurier. 
JÉcouer ,  v.  a.  couper  la  queue  à 
quelque  animal. 
Écouet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Écoufle ,  f.  m.  oifeau  de  proie. 
Écoulé,  ée,  adj. 
Écoulement ,  f.  m. 
Écouler  ,  v.  n.  paf. 
Écourgée ,  f.  f.  forte  de  fouet. 
Écourté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Écourter,  v.  a. 
f  coûtant ,  ante,  adj. 
écoute ,  f.  f.  Tribune  fermée  par 


È  C  R 

'des  îaloufies ,  d'où  l'on  peut  voit 

&  écouter.  x 
Écouter,  v.  à. 
Écouteur ,  f.  m. 
Écouteux,  t.  de  Manège. 
Écoutille ,  £  £  t.  de  Marine. 
Écoutillon ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Écouvette ,  f.  f.  vergette.  U  ell 

vieux. 

Écouvillon,  f.  m.  infiniment  de 

Canonnier. 
Écouvillonner ,  v.  a.  nettoyer  un 

canon  avec  l'écouvillon. 
Écran ,  £  m. 
Écrafé,  ée,  adj. 
Écrafer,  v.  à. 
Écrémé,  ée,  adj. 
Écrémer,  v.  a. 
ÉcrevifTe ,  £  £ 

Écreviffe ,  un  .des  lignes  du  Zo- 
diaque. 

Écrier  ,  s'écrier ,  v.  n.  pa£ 
Écrille ,  £  £  forte  de  claie  pouc 

empêcher  le  poiffon  de  fortir 

d'un  étang. 

Écrin ,  £  m.  petit  coffret  ou  Ton 
met  des  pierreries. 

Écrire  ,  v.  a. 

J'écris  ,  tu  écris  ,  il  écrit  : 
nous  éçriyons,  vous  écrivez  , 
ils  écrivent.  J'écrivois,  &c.  J'é- 
crivis ,  &c.  J'écrirai ,  &c.  Écris , 
écrivez.  Que  j'écrive,  &c.  J'é- 
crirois ,  &c  Que  j'écriviffe ,  &c. 
Écrivant. 

Écrit ,  f.  m. 

Éctit,  écrite,  adj. 

Écriteau ,  f.  m. 

Écritoire,  £  £ 

Écriture,  £  £ 

Écrivain  >  £  m. 

Écrou  ,  f.  m.  ou  Écroue ,  £  £ 
Le  trou  dans  lequel  entre  la  vis 
7en  tournant. 

Écrou  i  £  m.  article  du  regiftredes/ 
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emprifonnements. 

Ecroué ,  ée ,  adj. 

Écrouelles ,  f.  f.  plur.  Il  n'efl:  d'u- 
fage  qu'au  pluriel.  Sorte  de  ma- 
ladie. 

Écrouer ,  v.  a.  écrire  fur  le  ré- 
gime du  Géolier  l'afte  de  l'em- 
prifonnement  d'une  perfonne. 

fcrouir ,  v.  a.  t.  de  Monnoie. 

EcrouuTement ,  f.  m.  t.  de  Mon- 
noie. 

Écçoulé  ,  ée ,  adj. 

Ecroulement ,  f.  m.  éboulement. 

Ecrouler  ,  v.  n.  Il  eit  auffi  n.  paf. 
Ebranler  -,  renverfer. 

Écroûter  ,  v.  a.  ôter  la  croûte. 

Ecru ,  ue  ,  adj.  épithete  qu'on 
donne  aux  Toiles  qui  n'ont  ja- 
mais été  mouillées. 

Écu  ,  f.  m.  Ce  t.  a  plufîeurs  figni- 
fications. 

Ecubiers ,  f.  m.  plur.  t.  de  Marine. 
Ecueil ,  f.  m.  rocher  dans  la  mer. 
Ecuelle ,  f.  f. 
Écuellée ,  f#  f. 

Écuiffer ,  v.  a.  t.  des  Éaux  &  For. 
Eculer ,  v.  a.  t  de  Cirier  &  de 

Cordonnier.  Il  elt  auûl  n.  paf, 
Éculon ,  C  m.  t.  de  Cirier. 
Écume ,  f.  f. 

Écumé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Ecumer ,  v.  a. 

Écumeur ,  f.  m.  Il  n'elt  point  en 
,ufage  au  propre.  Pirate,  corfaire. 

Ecumcux,  e  ifcadj.  Ce  mot  elt 
du  ftyle  Poétique. 

Écumoire ,  f.  f.  ultenfile  de  cui- 
fine. 

Écurer ,  v.  a.  nettoyer  la  vaif- 
felle. 

Écureuil ,  f.  m.  petit  animai  fau- 
vage. 

Ecureur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Ecurie ,  f.  f. 

liculfon ,  f.  m.  r.  de  Blafon ,  &  de 


jardinage. 
Écuffonner ,  v.  a.  enter  en  écuffoiu 
^culfonnoir  ,  f.  m.  t.  de  Jardinier. 
Ecuyer ,  f.  m.  Titre  de  Nobleffc 
Ecuyer-Tranchant ,  f.  nu  officier 

,qui  coupe  les  viandes. 
Edam,  ville  de^Pays-Bas. 
Éden ,  lieu  où  l'Écriture  dit  avoir 

été  le  Paradis  TerrelVre. 
Édenté  ,  ée  ,  adj.  . 
Édenter,  v.  a.  rompre  ou  arr* 

cher  les.  dents. 
Edifiant,  antc,adj. 
Édificateur ,  f.  m.  celui  qui  bâtit. 
Edification  ,  f.  f.  Il  ne  fe  dit  guère 

au  'propre  qu'en   parlant  des 

Temples. 
Édifice ,  f,  m.  bâtiment. 
Edifié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Édifier ,  v.  a.  Il  elt  de  peu  d'ufa- 

ge  au  propre  5  on  fe  fert  plutôt  du 

mot  bâtir» 

Édile ,  f.  m.  Magiftrat  Romain. 
Édilité ,  f.  f.  Charge  d'Édile. 
Édimbourg,  ville  capitale  d'É- 
,colfe.^ 

Edit ,  f.  m.  Ordonnance  faite  par 
un  Prince. 

Éditeur  ,  f.  m.  celui  qui  fait  impri- 
mer l'ouvrage  d'autrui. 

Édition  ,  f.  f.  impreflion  d'un  ou- 
vrage. 

Edolfer  ,  ou  Dolfoyer ,  v.  a*  t.  de 
Parcheminier. 

Édredon ,  f.  m.  Quelques-uns  écri- 
vent èderdon  Duvet  d'oifeau. 

Éducation ,  f.  f. 

Eduicoration ,  f.  f.  t.  de  Pharmacie. 
Édulcorer ,  v.  a.  rendre  doux. 
Effaçable ,  adj.  m.  &  f. 
Effacé  ,  ée  ,  adj. 
Effacer  ,  v.  a.  rayer  ,  abolir ,  dé- 
truire. 

Effaçure ,  f.  f.  Ce  mot  cft  hcy;s 
d'ufage.  Rature. 
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Marier,  v.a*t-  de  Jardinage. 
Effarer,  v.  a.  Ce  mot  n'eft  en 

uiàge  qu'au  participe  >  &  figntâe 

perdu  y  troublé. 
Effarouché ,  ée  ,  adj. 
Effaroucher  ,  v.  a. 
EffaufUer ,  v.  a.  t.  de  Rubannier. 
Effectif,  ive,  adj.  vrai ,  réel. 
Effectivement ,  adv.  en  effet. 
Effectué ,  ée ,  adj. 
Effectuer ,  v.  a»  exécuter. 
Effémination ,  f.  f.  aclion,  manière 

femmes. 

Efféminé, ée,  adj. 

Efféminer ,  v.  a.  amolir ,  affoiblir. 

Efferding ,  ville  d'Autriche. 

Effervefcence ,  f.  £  t.  de  Phylique. 

Effet ,  C  m. 

en  Effet ,  adv. 

Meuiller ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  paf. 
Efficace ,  adj.  de  tout  genre.  Qui 

produit  fon  effet,  ce  mot  eft 

auffi  f..  f.  Vefficace  de  U  grâce. 
Efficacement ,  adv. 
Efficacité ,  f.  f.  Il  fïgnifie  la  même 

chofe  qu'effica c e  5  mais  il  eft 

moins  ufité. 

Efficient,  ente ,  adj.  Il  n'eft  d'u- 
fage  qu'au  féminin  &  &  dans  le 
llyle  dogmatique. 

Eûigie ,  f.  f.  repréfentation  5  por- 
trait. 

Effigié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Effigier ,  v.  a.  Ce  mot  n'eft  guère 

«n  ufage  au  propre.  • 
Effilé ,  ée ,  part  jpaf.  &  adj.  U  fe 

dit  d'une  perfonne  grande  & 

menue. 

Effilé,  £  m.  linge  bordé  d'une 
frange  de  fil. 

Effiler,  v.  a.  ôter  quelques  fils 
d'un  tiffj; 

Effilocher ,  v.  a.  t.  de  Papetier. 
Effilure ,  f.  f.  fils  ôtés  d'un  tiffu. 
Mêler ,  y.  a.  t.  d'Agriculture. 
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Efflanqué ,  ée ,  adj.  abattu ,  atté- 
nué. 

Efflanquer ,  v.  a*  Il  ne  fe  dit  prov 
prement  que  des  chevaux. 

EtHeurer,  v.a.  bleffer  légèrement; 
traiter  fuperficiellement  une  mar 
tiere. 

Effleuroir ,  f.  m.  t.  des  Parchemi- 
niers. 

Effondré  ,  éc  ,  adj. 
Effondrement  j  f.  m.  t.  de  Jardi- 
nage. 

Effondrer ,  v.  a.  remuer  les  terres* 
Effondrilles ,  f.  f.  plur.  ordures  qui 
fe  trouvent  au  fond  d'un  pot  à 
eau. 

Efforcer ,  s'efforcer  ,  v.  n.  paC 
Effort ,  f.  m. 

Effraction ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 
Effrayant.,  ante,  adj. 
Effrayé ,  ée ,  adi.  épouvanté 
Effrayer ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  paC 
Effréné ,  ée ,  adj.  emporté. 
Effrénément ,  adv.  dérèglement; 
Effriter  ,  v.  a.  t.  de  Jardinier. 
Effroi,  f.  m.  frayeur,  épouvan- 
te. 

Effronté  ,  ée ,  adj.  impudent. 
Effrontément,  adv. 
Effronterie,  f.f.  impudence. 
Effroyable  ,  adj.  m.  &  f. 
Effroyablement ,  adv. 
Effumer ,  v.  a.  t.  de  Peinture. 
Effulîon ,  f.  f.  épanchement. 
Depuis  le  mot  eff* fable  jufqu'à 
ce  dernier  9  Richelet  a  jugé  à 

f>ropos  de  ne  mettre  qu'une  feu- 
e./>  mais  l' ufage  en  veut  deux^ 
V.  la  Remarque  du  mot  Af- 
fûter. 

Égaiement,C  m.  gaieté. 
Égal, aie ,  adj. 
Égalé  ,  ée ,  adj. 
Également ,  adv. 
E  gaiement,  f.  m* 
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Égaler ,  v.  a.  rendre  égal,  appla- 


mr ,  être  égal. 


Égalifation ,  C  f.  Il  n'eft  d'ufage 

qu'en  ftyle  de  Pratique. 
Égalifer  ,  v.  a.  t.  de  Pratique. 
Égalité ,  f.  f.  parité ,  jufte  pro- 
portion. 

Égalures,t.  de  Fauconnerie. 
Égard ,  f.  m,  confidération  j  défé- 
rence. 

i  l'Égard ,  façon  de  parler. 
Égaré  >  ée ,  adj. 

Egarement ,  f.  m..  * 

Égarer,  v.  a.  Il  eft  auffi n.  pa(t 

Égaroté ,  adj,  m.  t.  de  Manège. 

Égaudir ,  v;  n.  Vieux  mot  qui  (î- 
gnifîe  fe  réjouir. 

Égayé  ,  ée  ,  adj. 

Égayer ,  v.  a.  réjouir. 

Égée ,  adj.  qui  ne  fe  dit  qu'en 
cette  phrafe  :  La  mer  Egée.  C'eft 
la  même  chofe  que  PArchi- 

Égéon  ,  ou  Briarée ,  f.  m.  Géant 
qui  avoit  cent  bras  &  cinquante 
têtes. 

igide ,  f.  f.  bouclier. 
;glantier ,  f.  m.  rofîer  fauVage. 
Églantine,f.  f.  fleur  de  l'églantier. 
Êglife  ,  f.  f.  Ce  t.  a  plufieurs  fi- 

gnifications. 
Églife  ,  l'Etat ,  ou  1er  Terres  de 
VEgliÇe  :  Nom  que  l'on  donne 
aux  terres  que  le  Pape  poffede  en 
Italie. 

Églifow",  ville  de  Suiffe  au  canton 
de  Zurich. 

Éçlogue  ,  f.  f.  poéfie  paftorale. 
Égoger  y  v.  a.  t.  de  Tanneur. 
Égon ,  f.  m.  Fameux  Athlète. 
Égorge, ée,  adj. 
Égorger  ,  v.  a.  couper  la  gorge  ; 

aflafliner. 
Égolîller,  v.  a.  vieux  mot  qui 

à'eft  d'uuge  que  par  exagération 
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avec  le  pronom  pofièfEC 
Égout  i  u  m.  cloaque,  canal  par 
ou  toutes  les  immondices  d'une 
ville  fe  déchargent. 
Egoutter ,  v.  n.  paf. 

Ce  mot  tire  fon  étymologic  du 
Latin  gutta  :  ainfi  on  ne  doit 
pas  écrire  efgouter  ni  égouter  * 
quoique  cette  manière  d'écrire 
(oit  conforme  à  la  prononcia- 
tion, ni  égoufier  ou  égoûter, 
comme  Danet,  ce  qui  répugne 
à  l'étymologie  &  à  la  pronon- 
ciation de  ce  mot* 
Egouttoir ,  f.  m. 
Egra  ,  ville  de  Bohême, 
frapper  ,  y.  a.  t.  d' Agriculture 
Égratigner ,  v.  a. 
Egratigneur ,  eufe,  f.  m.  &f, 
Egratignure ,  f.  f. 
Egravillonner,  v.  a.  t.  de  Jardi- 
nage. C'eft  lever  des  arbres  en 
motte. 

Égrenée ,  adj.  étoffe  qui  n'eft  point 
emballée. 

Egrener ,  v*  a.  Il  eft  auffi  n.  paC \ 

Égrillard,  arde,  adj.  On  l'em- 
ploie auffi  fubftantivement. 

Égrilloir  ,  f.  m.  grille  qu'on  met 
dans  un  étang ,  pour  en  faire 
,pa(fer  les  eaux. 

Egrifer ,  v.  a.  t.  de  lapidaire. 

Égrifoir ,  f.  m.  boîte  qui  fert  lor£ 
qu'on  égrife  les  diamants. 

Égrugeoire,  f.  f.  Plufieurs  difent 
égrugeoir*  Uftenfile  de  cuifine. 

Egmgé ,  ée  ,  adj. 

Egruger,v.  a.pulvérifer. 

Égrugeure,f.  f.  partie  menue  sé- 
parée d'un  corps  dur  par  la  fric- 
tion. 

Éguéer ,  v.  a.  tremper  du  'linge 

dans  Veau  claire. 
Égueuler,v.  a.  cafler  le  goulot 

d'une  bouteille. 

figuilleterj 
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î-guilleter  *  v.  a.  t.  de  Marine, 
Egypte ,  nom  d'une  partie  de  l'À- 
trique.  ' 

Égyptien  j  enne ,  f.  m.  &  f. 
Eh  1  interjection  d'admiration. 
Éhanché ,  V.  Déhanché. 
Éhenheim  ,   ville  de  france  en 
Alface. 

Éherber ,  v.  a.  t.  de  Jardinier.  On 

dit  plus  communément  farder. 
Éhouper ,  v.  a.  t.  de  Forêts,  ôter 

les  houpes  &cime  d'un  arbre. 
Éjaculatcur,f.  m.  t.  de  Chirurgie. 
Éjaculation  ,  f.  f.  Ces  deux  mots 

font  obfcenes ,  &  d'une  nouvelle 

invention. 

Éjaculatoire ,  f.  m.  t.  d'Anato- 
mie. 

Eimbeck ,  ville  de  Saxe. 
Eimoutier ,  petite  ville  de  france 

dans  le  Limoulin. 

Eitenach ,  ville  d'Allemagne. 

Ekelenford ,  ville  de  Danemarck. 

Élaboration  ,  f.  f.  travail. 

Élabouré  ,  ée  ,  adj.  Il  vieillit. 

Élagué ,  ée  ,  adj. 

Élaguer,  v.  a. 

Élaifer ,  v.  a.  t.  de  monnoie. 

Élan  r  f.  m.  animal  fauvage  dont 
la  corne  des  pieds  de  derrière  elt 
un  remède  contre  le  mal  caduc. 
Diftionn.  des  Arts. 

Élancé,  ée  ,  adj.  Il  fe dit  au  pro- 
pre d'un  cheval  maigre  &  haut 
fur  jambes. 

Élancement ,  f.  m. 

Élancer  ,  s'élancer  ,  v.  n.  paf. 

Élans,  f.  m. 

Élargi ,  ie  ,  adj. 

Élargir ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  paf. 

Élargiflement ,  f.  m. 

Élargiffure,  f.  f. 

Élafticité ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui  a 
du  reffort. 

Élaftique ,  adj.  m.  8c  f. 


É  LÉ  2$i 
Elatches ,  étoffe  des  Indes. 
Elbeuf ,  gros  bourg  de  france  en 
Normandie ,  très-renommé  par 
fes  manufactures  de  draps  aux- 
quels il  donne  fon  nom. 
Elbing  ,  ville  de  Pologne. 
Elbourg,  ville  desProvinces-Unies.- 
Électeur  ,  f.  m.  Il  ne  fe  dit  guère: 
que  des  tiédeurs  de  l'Empire. 
Électif,  ive ,  adj.  qui  fe  fait  par 
élection.  . 
Élection ,  f.  f. 

Électoral ,  aie ,  adj.  qui  regarde 
TÉledeur. 
Électorat,  f.  m. 
Élcctricé ,  f.  f.  époufe  d'Élefteur. 
Électricité ,  f.  f. 
Électrique ,  adj. 
Électrifé,  ée,  adj. 
Électrifer,  v.a.  communiquer  une 
vertu  électrique. 
Électuaire,  f.  m.  efpece  d'opiat. 
Élégamment ,  adv. 
Élégance,  f.  f.  politefledudifcours. 
Élégant,  ante,  adj. 
Élégiaque,  adj.  t.  de  Poéfie  Latine, 
Élégie ,  f.  f.  forte  de  Poéfie. 
Él'igiographe ,  adj.  t.  de  Poéfie. 
Élégir ,  v.  a.  t.  de  menuiferie. 
Élément,  f.  m. 

Élémentaire,  adj.  de  tout  genre. 
Éléphant ,  f.  m.  animal. 

L'Académie ,  Êuret.  le  Dict.  des 
Arts,  Danet,  Joubert,  Boudot 
&  Monet  écrivent  de  la  forte. 
Richelet  écrit  éléfant  :  c'eft  une 
faute.  V.  la  Pr.  let.  H. 
Éléphantin,  ine,  adj.  qui  a  du 
rapport  à  l'éléphant. 
Éléphantique  adj. 
Élévation,  f.  f. 
Élevé ,  f.  m.  difciple. 
Élevé ,  ée  adj. 

Élever,  v.a..  Il  eft  aiiiTm.  paC 
lÉlevure ,  f.  f.  petite  buhè. 

Xi 
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Élgin,  ville  d'Écoffe. 
Élider,  v.  a*  faite  une  élhlon. 
Éligibilité ,  f.  f.  t.  de  Droit  canoniq. 
Éligible,  adj.  m.  &  f.  capable  d'ê- 
tre élu. 

Élimer ,  s'é  limer ,  v.  n.  paC  ïl  n'eft 
guère  d'ufage  qu'aux  temps  for- 
més du  participe  élimé ,  qui  li- 
gnifie ufé. 

É linguet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Élire,  v.  a.  Il  fe  dit  principalement 
des  perfonnes. 

Élifant ,  ante ,  f.  m.  8c  f. 

Élifîôrt ,  f.  f.  fupprefGon  d'une  fyl- 
labe  :  elle  fe  marque  en  François 
avec  une  apoftrophe.  Exemple. 
Entr  autres ,  entr'eux. 

Élite,  f.  f.  ce  qu'il  y  a  de  meilleur. 

Élixir ,  f.  m.  ce  que  Ton  tire  d'une 
liqueur  avec  l'alambic. 

Elle ,  pronom  perfonnel  féminin 
toujours  relatif. 

Ellébore  ,  f.  m.  plante. 

L'Académie  ,  Furet.  Danet 
Joubert  ,  le  Dictionnaire  des 
Arts  ,  Monet ,  Binet ,  Baudoin , 
Dupuys  &  autres  écrivent  de  la 
forte ,  parce  que  ce  mot  vient  du 
Grec  que  les  Latins  ont  imité  en 
écrivant  elleborum.  Il  eft  vrai 
qu'on  trouve  auffi  helleborum  j 
ce  qui  a  donné  lieu  à  quelques- 
uns  d'écrire  hellébore^  &  à  Rich. 
d'écrire  helebore ,  ce  qui  ne  vaut 
abfolument  rien.  Ce  mot  doit 
être  écrit  fans  h  avec  deux  //. 

Ellipfe ,  f.  f.  t.  de  Géométrie.  Fig. 
ovale. 

Elliptique3ad).quitientdel'ellipfe. 
Flme  (Feu  St.)  t.  de  Marine. 
Elnbogen ,  ville  de  bohème. 
Elne,  ville  de  France  dans  le 
Rouifillon. 
F.locution ,  f.  f. 
Éloge ,  f.  rn.  louange. 
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Élogiftc  ,  f.  m.  qui  compofe 

éloges. 
Éloigné,  ée,  adj. 
Éloigneraient ,  f.  m. 
Eloigner,  v.  a. 
Élonger  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Éloquemment ,  adv. 
Éloquence ,  f.  f.  art  de  bien  dire. 
Éloquent ,  ente ,  adj. 
Élu ,  f.  m.  prédeftiné. 
Élu  ,  f.  m.  officier  de  Téleffion. 
Élu ,  ue  ,  adj. 
Elvas ,  ville  de  Portugal. 
Éludé  ,  ée ,  adj. 
Éluder  ,  v.  a.  éviter. 
Élue ,  f.  f.  femme  d'un  Élu. 
Elwangen  ,  ville  de  Suabe. 
Ely ,  ville  d'Angleterre. 
Élyfées  -,  ou  Élyfiens ,  f.  m.  plur. 

campagnes  agréables  dans  les 
^nfers. 

Émail ,  f.  m.  au  plur.  émaux. 

Émaillé,  ée,  adj. 

Émailler,  v.  a.  garnir  d'émail, 

orner.,  embellir. 
Érriailleur ,  f.  m.  qui  travaille  en 

émail. 

Émaillure,  f.  f.  application  d'émail. 

Émanation,  f.  f.  dépendance ,  par- 
ticipation. 

Émancipation  ,  f.  f.  t.  de  Droit. 

Émancipé  ,  ée  ,  adj. 

Émanciper  ,  v.  a.  donner  à  un  min 
neur  la  liberté  de  jouir  de  fon 
bien. 

Émané,  ée,  adj. 

Émaner  ,  v.  n.  procéder ,  fortir. 

Émargement,  f.  m.  t.  deFinances. 

Émarger,  v.  a.  arrêter  à  la  marge. 

Émariner ,  v.  a.  t.  de  Pêcheur. 

Emafculer  ,  v.  a.  ôter  à  un  mâle 
les  parties  de  la  génération. 

Émation ,  f.  m.  fameux  brigand. 

Embabouiné,  ée,  adj. 

Embabouiner ,  v.  a.  li  eft  du  ftyte 
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familier.  "Amufer  quelqu'un  de 

belles  efpérances. 
Embâillonner ,  v.  a.  mettre  un 

bâillon.  • 
Emballage ,  f.  m. 
Emballé,  ée,  adj. 
Emballer ,  v.  a. 

Emballeur ,  C  m.  celui  qui  fait 

des  balles. 
Emballeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  difeur 

d'hiftoires  fauffes. 
Embarbé,  adj.  m.  qui  a  de  la 

barbe. 

Embarder ,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Embargo ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Embarqué  ,  ée ,  adj. 

Embarquement ,  f.  m. 

Embarquer ,  v.  a. 

Embarras ,  f.  m. 

Embarraflant ,  ante ,  adj. 

EmbarrafFé,  ée,  adj. 

Embarraffement,  f.  m.  embarras. 

Embarralfer ,  v.  a. 

Embarrer ,  v.  a.  qui  fe  dit  d'un 
cheval  qui  s'embarraflè  les  jam- 
bes dans  une  barre. 

Embâfe ,  f.  f.  t.  d'Horlogerie. 

Embaffement ,  f.  m.t.d'  Architecl. 

Embataiilonner ,  v.  a.  t.deGuerre. 

Embâter  ,  v.  a.  mettre  un  bât. 

Embâtonné,  adj.  armé  d'un  bâton. 
.Vieux  mot. 

Embartage,  f.  m.  t.  de  Maréchal. 
Embattre  ,  v.  a.  t.  de  Maréchal  : 

appliquer  des  bandes  de  fer  fur 

les  roues. 

Embauchage ,  f.  m.  t.  d'Artifan. 
Embauché ,  ée  ,  adj. 
Embaucher ,  v.  a.  t.  d'Artifan. 
Embaucheur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 

U  eft  du  ftyle  familier. 
Ejnbaumement ,  f.  m. 
Embaumer ,  v.  a.  U  ne  fe  dit  que 

des  corps  morts. 
Embden  ?  ville  de  Weftphalie. 


Embéguiner ,  v.  a.  mettre  un  bé- 
guin fur  la  tête  >  perfuader. 

Embelle ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Embelli ,  ie,  adj. 

Embellir ,  v.  a.  orner.  U  eft  auffî 
v.  n.  &  figriifie  ,  devenir  plus 
beau. 

EmbellhTement ,  f.  m. 

Emberloquer ,  v.  a.  t.  bas  Se  po- 
pulaire. Coëffer. 

s'Emberlucoquer  ,  v.  a.  t.  bas  & 
populaire.  Se  coëffer  d'une  opi- 
nion. 

Embefas ,  f.  m.  t.  du  jeu  de  dés. 

Embefogné,  ée,  part,  du  verbe 
inufité  Embefogner.  Il  eft  du  ftyle 
familier ,  &  fe  dit  par  raillerie. 

Embichetage,  f.  m.  t.  d'Horloger. 

Emblavé,  ée,adj. 

Emblaver ,  v.  a.  femer  une  terre 
en  bled. 

Emblée ,  f.  f.  Ce  mot  ne  fe  dit 
qu'adverbialement  avec  la  pré- 
pofîtion  de ,  &  fignifie  du  f  re- 
ntier effort» 

Emblématique,  adj. 

Emblème ,  f.  m.  tableau  énigma- 
tique  &  allégorique. 

Embler ,  v.  a.  enlever  avec  violen- 
ce. Vieux  mot  qui  n'eft  plus  en 
ufage. 

EmbHer ,  t.  de  Marine. 
Emblure,  f.  f.  t.  d'Agriculture. 
Embobeliner ,  v.  a.  tromper ,  fé- 
duire. 

Embodinurç,  f.  f .  t.  de  Marine. 
Emboire,  v.  a.  t.  de  Peinture.  Im- 
biber. 

Emboifer ,  v.  a.  Il  eft  bas. 
Emboifeur,  eufe,  f. m.&f. 
Emboîtement,  f.  m. 
Emboîter,  v.  a. 

Emboîture,  f.f.  l'endroit  où  les 
chofes  s'emboîtent. 
Emboli  >  Yille  de  turquie  enEurope. 

li  ij 
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Embonpoint ,  f.  m.  pleine  fanté  I  pièce  de  bois  dans  une  autre. 


qui  eft  acompagnée  d'un  peu  de 
graiffe. 

Embordurer,  v.a.  mettre  une  bor- 
dure. 

Emboffure ,  f.  f. 

Embouché,  ée,  adj. 

Embouchement ,  ù  m. 

Emboucher ,  v.  a.  Il  a  diverfes  li- 
gnifications ,  il  eft  aufli  n.  paf. 

Embouchoir,  f.  m,  infiniment  de 
Cordonnier.  Le  bout  d'une  trom- 
pette, ou  d'un  cor. 

Embouchure,  Cf. 

Embouclé ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Embouer  ,  v.  a.  enduire  de  boue. 

Embouquer ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Embourbé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Embourber  3  v.  a.  jetter  dans  un 
bourbier. 

Embourrer,  v.  a.  garnir  débourre. 

Embourrurc,  f.  f.  t.  de  TapUfier. 

Embourfement ,  f.  m. 

JEmbourfer ,  v.  a.  mettre  de  l'ar- 
gent en  bourfe. 

Embouflure ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Embouté ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Emboutir  ,  v.  a,  t.  d'Orfèvre. 

Embraquer ,  v.  a.  u  de  Marine. 

Embraie,  ée ,  adj. 

Émbrafement ,  f.  m.  incendie. 

Embrafer ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  paf. 

Embraflade  >  f.  f.  embraflement, 

Embraffé  ,  ée ,  adj. 

Embraflement ,  f.m. 

Embralïèr ,  v.  a. 

EmbrafTeur ,  f.  m.  t.  de  Fondeur. 

Embrafïure,  f.f.t.  de  Charpentier. 

fmbrafure ,  f.  £  t.  de  Guerre  &: 
d'Architecture. 

JEmbrené,  ée,  adj. 

Embrener ,  v.  a.  Il  eft  bas. 

^rribrevçment  >  f.  m.  t.  de  Menui- 

EmbWYir  >  v,  a,  fwc  entrer  une 


Embrocàt ion,  f.  f.  t.  de  Pharmacie, 
Embrocher,  v.  a. 
Embrouillé,  ée,  adj. 
Embrouillement ,  f.  m.  confufion. 
Embrouiller ,  v.  a.  embarrafîer. 
Embruiner  ,  v.  a.  gâter  par  U 
bruine. 

Embrumé ,  adj.  t.  de  Marine. 
Embrun ,  ou  Ambrun ,  ville  de 

france  en  Dauphiné. 
Embruncher,  v.  a.  t. de  Charpente 
Embrunir ,  v.  a.  t.  de  Peinture. 
Embryon,  f.m.  foetus  qui  corn* 

mence  à  fe  former  dans  le  ventre 

de  la  mere. 

Embu ,  ue ,  adj.  t.  de  Peinture. 
Embûche  ,  f.  f.  Il  a  plus  d'ufage 

au  pluriel. 
Embûcher,v.n.paf.  t.  de  Vénerie. 
Embufîer  ,  v.  a.  embabouiner.  • 
Embufcade ,  f.  f. 
Embufquer ,  s'embufquer  v.  n.  p. 
Émende*  ,  v.  a»  t.  de  Palais. 
Émeraude ,  f.  f.  pierre  précieufe. 
Émeri ,  f.  m.  pierre  à  polir. 
ÉmériUon ,  f.  m.  le  plus  petit  des 

oifeaux  de  proie. 
Émérillonné ,  ée ,  part,  du  verbe 

émérijlonner.  EveiUé.Iln'eftplus 

en  ufage. 

JÉmérite,  adj.  perfonne  qui  a  exer- 
cé pendant  un  temps  un  emploi , 
pour  jouir  des  récompenfes  de  fa 
place.  Profejfeur  émàriu. 

Émerfion ,  f.  f.  t.  d'Aftronomie. 

Émerveiller ,  v.  a.  Il  eft  aufli  n.  p. 
Donner  de  l'admiration.  U  n'eft 
d'ufage  que  dans  lç  fty  lefamilicr. 

Émétique ,  adj.  Acad»  Fur.  Di&. 
des  Arts  ,  Udck.  Joub.  Sorte  de 
remède. 

Quand  ce  mot  eft  employé 
comme  fubftantif,  on  le  fait 
mafcuUn,  Paact  a  tort  d'écrire; 
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h*métr<jue  avec  une  h. 

Émeute,  f.  f.  fédition. 

Émeutir,  v.  n.  Il  n'eft  plus  cTufage 
que  dans  la  Fauconnerie. 

Émié  ,  ée ,  adj. 

Émier  ,  v.  a.  réduire  en  petits 
morceaux. 

Émietter ,  v.  a.  mettre  en  miettes. 

Émincer ,  v.  a.  rendre  mince. 

Éminemment ,  adv.  parfaitement. 

Éminence ,  f.  f. 

Éminent ,  ente ,  adj.  élevé. 

Éminentiflime ,  adj.  titre  d  hon- 
neur. 

Émir,  f.  m.  nom  de  dignité  chez 
les  Turcs. 

Émiffaire ,  f.  m.  Il  fe  prend  ordi- 
nairement en  mauvaiie  part. 

H  million,  f.  f.  t.  dogmatique. 

Emmaigrir ,  v.  a.  rendre  maigre. 
*  Em maiftotter  ,  y.  a. 

L'Académie,  Danet  &  Joubert 
écrivent  ainfi  >  mais  il  y  en  a 
qui  prétendent  comme  Furetiere 
qu'il  ne  faut  qu'un  t ,  parce  que 
les  compofés  des  mots  terminés 
en  ot ,  ne  doublent  point  le  t  > 
tels  que  dévot ,  qui  fait  dévête  , 
non  pas  dévotte  ;  capot ,  capote, 
&c.  Kichelet  qui  ne  confulte  que 
la  prononciation,  fans  fe  foucier 
des  règles  ,  écrit  enmailUttr  :  il 
fait  même  un  renvoi  tant  pour 
ce  mot  que  pour  les  fuivants 
mais  fon  Orthographe  ne  doit 
pas  être  fuivie. 

Emmanché ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Emmancher ,  v.  a. 
Emmanches ,  f.  plur.  t.  de  Blafon. 
Emmancheur ,  f.  m. 
Emmanequiner ,  v.  a.  t.  de  Jardi- 
nier. 

Emmantelé ,  ée ,  adj.  enveloppé 
dans  un  manteau. 
Emmanuel ,  £  m.  nom  que  le 
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Prophète  Ifaïe  donne  au  Meffie. 

On  fait  fbnner  la  première  m 
comme  en  Latin. 

Emmariné ,  adj.  fe  dit  d'un  hom- 
me endurci  à  la  mer. 

s'Emmarquifer ,  v.  n.  paf.  prendre 
le  nom  de  Marquis. 

Emménagement ,  f.  m* 

Emménager,  s'emménager ,  v.  n# 
paf.  Se  fournir  de  meubles  né- 
ccifaires  au  ménage. 

Emmené ,  ée  ,  adj. 

Emmener ,  v.  a* 

Emmenotter  ,  v.  a. 

Emmentelé,  ée,  adj.  t. de  Fau- 
connerie. 

Emmerick  ,  ville  de  Weftphaiie. 
Emmeffé ,  ée ,  adj.  qui  a  oui  la 
MefTe.  Il  eft  bas. 

Emmeublement  ,  f.  m.  Il  vauc 
mieux  dire  Ameublement, 

Emmeubler,  v.  a.  vendreoulouec 
des  meubles. 

Emmiellé,  ée,  adj. 

Emmieller ,  v.  a.  enduire  de  miel. 

Emmiellure,  f.  f.  forte  d'onguent. 

Emmitoufler,  v.  a.  fe  cacher  dans 
fes  habits. 

Emmitrer  un  Évêque ,  v,  a. 
Emmortaifer  ,  v.  a.  t.  de  Cha.~ 
penterie. 

Emmotté  ,  au  plutôt ,  enmotté  % 
ée ,  adj.  t.  de  Jardinier. 

Emmufeler ,  v.  a.  mettre  une  mu- 
feliere. 

Émoëller  ,  v.  a.  ôter  la  moelle. 
Émoi ,  f.  m.  inquiétude.  Il  eft 
vieux. 

Émollient ,  ente ,  adj.  t.  de  Mé- 
decine. ' 

Émolument ,  f.  m.  lucre ,  pro- 
fit. 

Émonde ,  f.  f.  fiente  d'oifeau  de 
proie. 

Émondé  ,  ce,  part.  paf.  &  adj. 
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Émonder  ,  v.  a.  couper  les  petites 

branches  d'un  arbre. 
Émondes  ,  C  f.  plur.  branches 

qu'on  retranche  des  arbres* 
Émorceler,  v.  a.  réduire  en  divers 

morceaux.  On  doute  de  l'ufage 

de  ce  mot. 

Émotion,  f.  f.  agitation,  trouble. 

Émotter ,  v.  a.  ôter  les  mottes 
des  champs. 

Émoucher ,  v.  a.  chafler  les  mou- 
ches. 

Émouchet ,  f.  m.  Quelques-uns 
difent  Moucheu  Oifeau  de  proie. 

Émouchette ,  f.  f.  forte  de  réfeau 
qu'on  met  fur  les  chevaux  pour 
les  garantir  des  mouches. 

Émoucheur ,  f.  m.  qui  chafle  les 
mouches. 

fimouchoir ,  f.  m. 

Émoudre ,  v.  a.  qui  fe  conjugue 
comme  Moudre.  Aiguifcr. 

Émouleur ,  f.  m. celui  qui  aiguife 
ks  ferrements. 

Émoulu  ,  ue ,  adj.  aiguifé. 

Émouflë,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

ÉmoufTer,  v.  a. 

Émouvoir ,  v.  a. 

J'émeus ,  tu  émeus ,  il  émeut  : 
nous  émouvons  ,  vous  émou- 
vez, ils  émeuvent.  Jémouvois, 

.  &c.  J'émus ,  &c.  J'émouvrai , 
&c.  Que  j'émeuve,  &c.  J'é- 
mouvrois,  &c.  Que  j'émuffe, 
&c.  Émouvant. 

Empaillé,  ée,  adj. 

Empailler,  v.  a.  garnir  de  paille. 

Empailleur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Empalement,  f. m. 

Empalé  ,  éc  ,  part.  paf.  &  adj. 

Empaler,  v.  a.  faire  entrer  un 
pieu  par  le  fondement  d'un  hom- 
me &  le  faire  fortir  fous  l'aif- 
felle. 

Empan,  f.  m.  mefure  de  longueur. 
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Empanacher ,  v.  a.  garnir  d'iut 
panache. 

Empané  ,  ée  ,  adj.  aigu. 
Empanner ,  v.  a.  mettre  un  Vaîf- 
feau  en  panne. 

Empanon ,  f.  m.  t.  de  Charpen- 
terie. 

Empaqueté ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Empaqueter ,  v.  a. 
Emparer ,  s'emparer ,  v.  n.  paf. 
Empafteler  ,  v.  a.  t.  de  Teinture. 
Empâté ,  éc ,  part.  paf.  &  adj. 
Empâtement ,  f.  m.  t.  d' Archi- 
tecture. 

Empâter ,  v.  a.  remplir  de  pâte. 
Emparure,  C.  f.  t.  de  Marine. 
Empaumé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Empaumer  ,  v.  a.  ferrer  avec  la 
,  main ,  fe  rendre  maître,  gagner 
par  adreffe. 

Empaumure ,  f.  f.  t.  de  Vénerie. 
Empeau  ,  f.  m.  ente  en  écorce. 
Empêché ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Empêchement,  f.  m. 
Empêcher,  v.  a. 
Empeigne  ,  f.  f.  t.  de  Cordonnier. 
Empelèment,  f.m.t.  de  Papeterie. 
Empeloté ,  adj.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Empennelle ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Empenneller  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Empenner ,  v.  a.  Les  deux  nn  fe 

prononcent.  Garnir  une  flèche 

de  plumes. 
Empereur,  f.  m. 
Empefage ,  f.  m. 
Empefé ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Empefer,  v.  a. 
Empefeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Empefté ,  ée ,  adj. 
Empefter ,  v.  a.  Prononcez  Vf* 
Empêtré,  ée ,  adj. 
Empêtrer  ,  v.  a.  embarraffer  les 

jambes. 

Emphafe,  f.  f.  t.  Rhétorique. 
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Expreffion  forte,  &  qui  dit  beau- 
coup. 

Emphafé ,  ée ,  adj.  enflé. 

Emphatique  >  adj.  de  tout  genre. 

Emphatiquement  ,  adv. 

Emphy  téofe,  f.  f.  t.  de  Palais. 

Emphy téote ,  ou  emphy teutaire  , 
f.  m.  t.  de  Jurifprudence. 

Emphytéotique,  adi.  de  tout  genre. 

Empiégé  ,  ée ,  adj.  qui  elt  pris 
dans  un  piège.  L'ufagede  ce  mot 
n'eft  pas  commun. 

Empiété ,  ce ,  adj.  t.  de  Vénerie. 

Empiéter ,  v.  a.  ufurper. 

Empifrer ,  v.  a.  Il  eft  auffi  n.  paf. 
caufer  une  grande  réplétion. 

Empilé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Empilement,  f.  m. 

Empiler  ,  v.  a.  mettre  en  pile. 

Empirance,  f.  f»  t.  deMonnoyeur. 

Ëmpire,£  m.  monarchie,  autorité. 

Empiré ,  ée ,  adj.  devenu  pire. 

Empirer ,  v.  a.  rendre  pire. 

Empirique,  adj.  Médecin  empiriq. 
Ce  mot  eft  Grec ,  &  fïgnifie , 
Savant  par  expérience.  Il  ne  faut 
pas  écrire  empyrique ,  comme 
font  quelques  Auteurs. 

Empirifme ,  f.  m.  Médecine ,  pra- 
tique fondée  fur  l'expérience. 

Emplacement ,  f»  m. 

Emplacer,  v.  a.  mettre  quelque 
chofe  en  fa  place. 
Emplaftration,  f.  f.t.  de  Jardinier. 
Emplâtre,  f.f. 

Emplâtrer ,  v.  a.  t.  de  Doreur  fur 
cuir. 

Emplâtrier ,  f.  m.  t.  d'Apothicaire. 
Emplette ,  f.  f.  achat. 
Empli ,  ie ,  adj. 
Emplir,  v.a. 
Emploi,  f.  m. 
Employé,  f.m.  Commis. 
Employer,  v.  a. 
J'emploie,  tu  emploies ,  il  em- 


ploie  :  nous  employons,  vou$ 
employez ,  ils  emploient.  J'em- 
ployois ,  &c.  nous  employions  , 
vous  employiez  ,  ils  em- 
ployoient.  J'ai  employé  i  &c# 
J'employai ,  &c.  J'emploierai , 
tu  emploieras,  &c.  Emploie, 
employez.  Que  j'emploie ,  &c* 
Que  nous  employions  ,  &ç« 
Employant. 
Emplumé,  ée,  adj. 

Emplumcr ,  v.  a.  garnir  de  plu- 
mes. 

Empoché ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Empocher ,  v.  a.  Il  n'eft  que  du 
ftyle  familier. 

Empoigner,  v.a. 

Empointer  une  étoffe,  t.  de  Tail- 
leur. 

Empois  ,  f.  m.  forte  de  colle. 
Empoifonné ,  ée,  part.  paf.  &  ad]. 
Empoifonnement ,  f.  m. 
Empoifonner,  v.  a. 
Empoifonneur,  eufe,  f.  m. 
EmpoiiTer ,  v.  a.  enduire  de  poix. 
Empoiffonnement ,  f.  m. 
Empoiffonner ,  v.  a.  peupler  un 
étang. 

Empoli ,  ville  de  Tofcane. 

Emporté,  ée ,  adj.  Il  eft  aufE  quel- 
quefois fubftantif. 

Emportement ,  f.  m.  colère. 

Emporte-pièce ,  f.  rru  t.  de  Cor- 
donnier. 

Emporter ,  v.  a. 

Empoter ,  v.  a. 

Empoulette ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Empoupper,  v.a.  vieux  terme  de 
Marine. 

Empourprer  ,  v.  a.  colorer  de 
rouge ,  t.  Poétique. 
Empreindre ,  v.  a.  imprimer. 
Empreinte ,  f.  f.  marque. 
EmprelTé ,  ée  ,  adj. 
Empreffcment ,  f.  m. 
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Empreffer ,  s'empreffer ,  V.  n.  p. 
Emprifonné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Emprifonnement ,  f.  m. 
Emprifonner ,  v.  a. 
Emprunt ,  f.  m.  tout  ce  qu'on  em- 
prunte. 

Emprunté ,  ée ,  part-  pai.  &  ad). 
Emprunter ,  v.  a» 
Emprunteur ,  eule ,  f.  m.  &  i. 
Empuanti ,  ie  ,  adj. 
Empuantir ,  v.  a.  rendre  puant. 
Empuantiflèment j  f.  m.  Il  nef* 

guère  en  ufage. 
Empyeme ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Sorte  d'abcès. 
Empyrée,  adj.  Le  Ciel  empyree.  Il 

fe  dit  du  plus  haut  des  Cieux. 
Empyréume ,  f.  m.  huile  qui  lent 

le  brûlé. 

Empyréumatique,  ad),  hutte  em- 

pyréumatique* 

Ému,  émue,  adj. 

Émulateur ,  f.  m.  concurrent. 

Émulation,  f.  £ 

Émulatrice ,  Ù  t 

Émule  ,  f.  m.  rival .  antagomiie. 

Émulgent ,  ente,  ad),  t.  de  Medec. 

Émulfion ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Émun&oire ,  f.  f.  glande. 

En,  prépofition  de  lieu. 

Enarrhement,  f.  m.  a&ion  de  don- 
ner des  arrhes. 

Enarrher ,  v.  a.  donner  des  arrhes. 

En  avant,  adv. 

En  bas  ,  forte  d'adverbe. 

En  çà,adv. Cetteexprcflionn  eftni 
du  grand  ftyle ,  ni  du  bel  ufage. 

Encabanement,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Encadré  ,  ée ,  adj. 

Encadrer ,  v.  a. 

Encagé ,  ée ,  ad),  mis  en  cage 
Encager ,  v.  a. 

Encailfé ,  ée ,  part.  paf.  &  ad). 
Encaiffement,  f.  m. 
Encainer  ,  v.  a. 
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Encan ,  f.  m.  vente  publiquë. 
Encanaillé  ,  ée ,  adj. 
Encanailler,  s'encanailler,  v.n. 
paf.  fréquenter  la  canaille. 
Encappé  ,  adj.  m.  t.  de  Marine. 
Encapuchonner ,  v.  nu  paf.  Ileft 
du  ityle  familier. 
Encaquer  ,  v.  a.  mettre  dans  une 
caque. 

Encaftelé ,  ée  ,  adj. 
Encafteler  ,  s'encafteler,  v.  n.paf. 
Il  fc  dit  proprement  d'un  cheval 
qui  a  le  talon  trop  ferré. 
Encaftelure  ,  f  f.  ou  encaftele- 
ment ,  f.  m. 

Encaftillage  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Encaftiilement,  f.  m.  mot  d' Artif. 
Encaltiller  ,  y.  a.  Enchâjfer. 
Encaltrement ,  f.  m. 
Encaitrer,  v.  a.  t.deCharpenterie. 

Joindre  enfemble. 
Encavé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Encavement,  f.  m. 
Encayer  ,  v.  a.  ne  fe  dit  que  du 
vin  du  autres  boiffons. 
Encaveur,  4.  m. 
Enceindre,  v.  a.  entourer. 
Enceint ,  einte  ,  part. 
Enceinte,  f.  f .  circuit. 
Enceinte,  adj.  groffe  d  enfant. 
Encélade ,  f.  m.  Le  plus-puillant 
des  Géants  qui  voulurent  efeala- 
der  le  Ciel. 

Encens,  f.  m.  gomme  odoriférante. 
Encenfement ,  f.  m. 
Encenfer,  v.  a. 
Encenieur ,  f.  m. 
Encenfoir ,  f.  m. 
Encéphale ,  adj.  m.  Se  f.  t.  de  Mé- 
decine. Ver  qui  eft  dans  la  tete. 
Encéphalite ,  f.  f.  pierre  imitant 
le  cerveau  humain. 
Enchaîné ,  ée ,  adj. 
Enchaînement,  f.  m.  Il  n  eit  guère 
ufité  qu'ai  figuré. 

Enchaîner , 
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Enchaîner ,  v.  a. 

Eriçhaînurc ,  f.  f.  Il  ne  fe  dit  que 

des  ouvrages  de  l'Art. 
Enchanté ,  ée ,  adj. 
Enchanteler ,  v,  a.  mettre  fur  des 

chantiers. 

Enchantement,  f. ni. 

Enchanter  ,  v.  a. 

Enchanterie ,  f.  f.  effet  provenant 
d'une  fcience  magique. 

Enchanteur  ,  tereffe ,  f.  m.  &  f. 

Enchaperonner ,  y.  a.  Iln'eftplus 
en  ulage  qu'en  parlant  des  céré- 
monies funèbres. 

Encharger  >  v.  n.  il  eft  toût-à-fait 
bas.  V.  Charger,  *. 

Enchâflèr ,  v.  à.  La  féconde  fyl- 
labe  de  ce  mot  eft  longues  c'eft 
pourquoi  6n  y  met  un  accent 
circonflexe» 

Enchâffure ,  f.  f .  action  d'ënchâuer. 

Enchauffé  ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Encheuots ,  f.  m.  pl.  t.  d'Ouvriers 
de  carrières  d'airdoife. 

Enchère ,  f.  f. 

Enchéri,  ie,  àdj. 

Enchérir ,  v.  a* . 

Enchériffement ,  f.  ni. 

Enchériflêur ,  f.  m. 

Enchevauehure ,  f.  f.  t.  d'Artifari. 

Enchevêtrer  ,  v,  a.  mettre  le  licol 
à  une  bête  de  fommè. 

Enchevêtrure ,  f.  f.  t.  de  Charperit. 

Enchevillé ,  ée ,  adj.  t.  de  Chi- 
rurgie. 

Enchifrené  ,  ée ,  adj. 

Enchifreriement,  f.  m.  rhume  de 
cerveau. 

Enchifrener ,  v.  â.  caufer  un  rhu- 
me de  cerveau. 

Enchuyfe,  ville  confidérable  de  la 
Hollande. 

Encirer .  v.  a.  mettre  én  cire# 
Enclave,  f.  f.  chofe  enfermée  dans 
une  autre. 
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Enclavé,  ée ,  adj. 

Enclavement ,  f.  m.  enclavé. 

Enclaver ,  v.  a.  Il  ne  fe  dit  guère 
que  d'une  pièce  de  terre. 

Enclin ,  ine ,  adj.  ce  mot  ne  fe  dit 
qu  en  parlant  des  chofes  morales, 
&  plutôt  du  mal  que  du  bien. 

Encliner ,  v.  h.  pencher  d'un  cer- 
tain côté. 

Encloîtrer,  v.  a. 

Enclorre ,  v.  a.  Il  fe  conjugue 
comme  clorre. 

Enclos,  f.  m.  efpace  de  terre 
enfermé.  .  . 
Enclos ,  ofe ,  àdj. 
Enclotir ,  v.  a.  t.  de  ChaîTe. 
Encloturé,  f.  f.  t.  de  Brodeur. 
Ericloué,  ée,  adj. 
Enclouer,  v.  a. 

Encloues,  ou  Encloufes,  ù  f.pl.  t; 
de  Papeterie. 
Enclouure ,  f.  f. 
Enclume ,  f.  f. 

Enclumeau ,  f,  m.  petite  enclume. 
Encochement ,  f.  m. 
Encocher ,  v,  a»  mettre  dans  une 
coche. 

Encochure ,  C  £  t.  de  Marine. 
Encoffré ,  ée ,  part.  paf.  <k  adj. 
Encoffrer,  v.  a. 
Encoignure  v  f.  f.  angle,  coin. 
Encollage ,  f.  ni.  t.  de  Doreur  fut 

cuirs.  ! 
Encoller ,  v.  à.  t.  de  Doreur. 
Encolure ,  f.  f.  le  col  d'un  cheval; 
Encombre,  f.  m.  empêchement; 

Il  eft  vieux. 

Encombrement ,  f.  m.  t.  de  Ma- 
rine. 

Encombrer,  v.  a.  embarrafTeruné 
rue,  un  paflage,  &c.  de  gravois, 
de  pierres,  &c. 

Encomiafte ,  f.  m.  panégyrifte. 
Encontre ,  f.  f.  aventure.  Vieux 
mot  qui  n'eiV  plus  en  ufage. 

Kk 
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à  PEncontre ,  fcrépofition  qui  li- 
gnifie contre. 

Encoquer,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Encoquure ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Encorbellement ,  f.  m.  t.  d*  Archit. 

Encore ,  adv.  de  temps. 

On  ne  doit  écrire  encer  qu'en 
Poéfïe ,  quand  la  rime  ou  la  me- 
fure  le  requiert ,  autrement  non. 

Encore  que,  conjon&ion. 

Éncornail ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Encornailler  >  v,  a.  t.  burlefque  & 
bas. 

Encorné,  adj.  de  tout  genre.  Il  ne 
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encre.  Or  il  eft  certain  que  les 
mots  François  dérivés  des  Latins 
qui  commencent  par*»  ou/», 
veulent  un  em 

Encrêper ,  s'encrêper  >  v.  n.  paC 
prendre  un  crêpe. 
Encrier ,  f.  m. 

Encroué ,  adj.  t.  des  Eaux  &  For, 
Encroûté,  ée ,  adj. 
Encroûter ,  v.  a.  faire  un  enduic 
fur  une  muraille. 
Encuirafler ,  s'encuiraffer ,  v.  n.  p. 
Devenir  fale ,  crafîeux ,  rouillé. 
Enculaffer,  v.  a.  t.  d'Arquebufier. 


fe  dit  que  dans  le  ftyle  familier.  Encuvemcnt ,  f.  m.  t.  de  Tanneur. 
Encorner,  v.  a.  revêtir  de  cornes.  Encuver ,  v.  a.  mettre  dans  une 
Encdrnetet ,  v.  a.  mettre  dans  un 
cornet  de  papier. 
Encouragé ,  ée ,  adj* 
Encouragement ,  f.  m. 
Encourager,  v.a.  exciter,  animer. 
Encourement,f.m;  t.  de  Coutume. 
Encourir ,  v.a.  H  fe  conjugue  com- 
me courir.  Mériter,  fubir 5  s'at- 
tirer. 

Encourtîner ,  v.  a.  fermer  de  cour- 
tines. 

Encraffer ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 
rendre  fale ,  fe  remplir  de  cralTe. 
Encre,  Cf. 

On  trouve  ancre  avec  un  0'dans 
Richelet  &  Joubert  :  les  imitera 
qui  voudra ,  pour  moi  je  ne  puis 
m'y  réfoudre,  parce  que  Ménage 
<lit  que  ce  mot  vient  de  l'Italien 
inchioftro,  qui  a  été  fait  du  Latin 
encauftrum.  Mais  je  ne  fais  dans 
quel  Dictionnaire  il  a  trouvé  ce 
mot,  qu'Eftienne  &  Budée  déri- 
vent du  Grec,  dont  les  Latinsont 
fait  encaufium ,  les  Polonois  in- 
cauft ,  les  Flamands  inkt ,  & 
les)  Anglois  inke*  Dans  du  Can- 
ge  on  trouve  incauflum  pro  en- 1 


Encuver ,  v.  a. 
cuve. 

Encyclopédie,  f.  f.  fcience  univer- 
felle. 

On  trouve  dans  Richelet  enci- 
clofêdie  y  fans  y ,  c'eft  auiG  une 
faute ,  parce  que  ce  mot  tire  fcn 
étymologie  du  Grec.  V.  leDitt. 
des  Arts. 

Endante,  ouEndente,  t.  de  Char- 
pentier. 

Éndécagone ,  f.  m.  t.  de  Géomet. 
£ndécaiyllabe,f.  m.  vers  compofé 
d'onze  fyllabe. 
En  dedans,  adv.  V.  "Dedans 
En  dehors  ,  adv.  V.  Dehor*. 
Endémique,  adj.  Maladie  endémi- 
que, maladies  communes  en  tout 
temps  en  certains  pays. 
Endenchc,  adj.  t.  deBlafon. 
Endenter ,  v.  a.  mettre  des  dents 
à  une  roue  de  moulin. 
En  dépit ,  forte  de  prépofïtion. 
Endetté,  ée,  adj,  qui  doit  beau- 
coup. 

Endetter ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 
Endêvé ,  ée ,  adj.  il  eft  auffi  1.  Il 
eft  bàs.  Méchant ,  furieux. 
Endêver,  v.  n.  H  eft  bas.  Enrager. 


cauftum,Ualifinchiofiro9GalliflEnëMé,  ée,  adj.  il  eft  auifi C 
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Endimancher,  s'endimancher,  v. 
n.  paf.  t.  de  raillerie.  U  eft  du 
ftyle  familier. 
Endive ,  f,  f.  plante  potagère, 
£ ndo&riner ,  v.  a.  il  ne  fe  dit 
*  qu'en  plaifantant.  Inftruire. 
Endommagé,  ée,  adj. 
Endommageaient ,  f.  m.  détério- 
ration. 

Endommager  ,  v.  a.  II  ne  fe  dit 
que  des  cnofes.  Détériorer. 

Endorrnéur ,  f.  m.  Il  n'eit  d'ufage 
qu'au  figuré.  Conteur  de  fari- 
boles. 

Endormi  ,  ie  ,  adj. 
Endormie  ,  f.  f.  plante. 
Jndormir,  v.  a.  Il.fe  conjugue 
comme  dormir. 

Endormiflènient ,  f.  m,  affoupif- 
ffcment. 

fndolTe  ,  C  f.  la  pénultième  fylla- 
be  eft  longue.  Il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. Charge  ,  fatigue. 

Endoffé,  ée,  adj. 

£ndoifement,f.m.  Il  fe  dit  fur-tout 
en  parlant  des  lettres  dç  change. 

Endofler ,  v.  a. 

EndofTeur  ;  f.  m.  t.  de  Banquier. 
Endroit f.  m. 
Enduire ,  v.  a. 

Enduiflbn,  f.  f.Fa&ion  d'enduire. 
Enduit ,  f.  m.  compofition  de 

chaux ,  de  fable ,  &c. 
Endurant ,  ante,  adj.  Il  s'emploie 

ordinairement  avec  la  négative. 
Endurci ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Endurcir  ,  v.  a.  rendre  dur. 
EndurcifTement,  f.  m.  Il  n  eft  d'u- 

fage  qu'au  figuré.   Dureté  de 

cœur  &  de  confeience. 
Endurer ,  v.  a,  fupporter ,  fôufïïir. 
JÉnée ,  f.  m.  Prince  Troyen  >  fils 

d'Anchife  &  de  Vénus. 
JÉnéide  ,  f.  f.  Poëme  héroïque  de 

Virgile. 
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Energie ,  f.  f. 

Energique ,  adj.  de  tout  genre. 
Énergiquement ,  adv. 
Énergumene,  f.  de  tout  genre,  t. 

dogmatique.  Poffédé  du  diable. 
Énervation  ?  f.  f.  ancien  terme 

d'Anatomie. 

Énervé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Énerver,  v,  a.  afFoiblir. 
Enfaîteau ,  ou  Faîtière,  f.  m.  t.  de 

Couvreur,  Tuile  courbe. 
Enfaîtement,  f.  m.  couverture  de 

plomb,  ou  tuile  courbe  que  Ton 

met  fur  le  faîte  d'une  maifon. 
Enfaîtèr ,  v.  a.  mettre  renfaîte^ 

ment. 

Enfance ,  f.  f. 
Enfant,  f. m. 
Enfanté  ,  ée ,  adj. 
Enfantement,  f.m. 
Enfanter ,  v.  a. 
Enfantillage  ,  C  m, 
Enfantin  ,  ine  ,  adj. 
Enfantife ,  f.  f.  ce  mot  n'eft  pas 
d'un  bel  ufage. 
Enfariné ,  ée  ,  adj* 
Enfariner,  v.  a. 
Enfer,  f.  m. 

Enfermé ,  ée ,  part.  paC  Se  ad}. 
Enfermer ,  v.  a.  renfermer. 
Enferrer ,  v.  a.  percer  quelqu'un 
d'une  épée. 

Enfers ,  f.  m.  plur.  lieux  fouter- 
reins  ou  alloient  les  Ombres. 

Enficeler .  v.  a.  ferrer  .avec  une 
ficelle. 

Enfilade,  f.  f.  Il  fe  dit  proprement 
d'une  longue  fuite  de  chambres 
fur  une  môme  ligne  ,  &  en  ter- 
mes de  Guerre ,  des  tranchées 
dans  lefquelles  on  peut  tirer  en 
droite  ligne. 

Enfilé,  ée,  adj. 

Enfiler ,  v.  a. 
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Enflammé,  ée,  adj. 

Enflammer  ,  v.  a.  il*  eft  aufltn.  p. 

Richeiet  écrit  enflâmery  &  cette 
Orthographe  a  été  fui  vie  par 
plufieurs  perfonnes  ,  qui  fans 
doute  n'ont  pas  fait  attention  à 
l'étymologie  de  ce  mot  ,  qui 
nous  vient  du  Latin  iriflammare, 
&  que  d'ailleurs  un  circonflexe 
ne  peut  pas  tenir  lieu  d'une  m  re- 
tranchée. 

Enflé,  ée,  adj.  J 

Enfléchures,  f.f.p!ur.t.deMarme. 
Enflement ,  f.  m.  enflure. 
Enfler  ,  v.  a. 
Enflure,  f.  f.  tumeur* 
Enfonçage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Enfoncement ,  f.  m. 
Enfoncer ,  v.  à.  ce  t.  a  plufieurs 

lignifications. 
Enfonceur ,  f.  m. 
Enfoncure,  Cf.  collectif. 
Enfondrer.  V.  Effondrer. 
ïnforcir ,  v.  a.  2  eft  aufli'n.  paf. 
Enfermer ,  v.  a.  mettre  dans  la 

forme. 

Enfoui ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 
Enfouir  ,v.  a.  V.  Pr.let.».  Cacher 

en  terre. 
Enfouiffement ,  f.  m. 
Énfourchement,  f.  ni.  t.d'Archi 

te&ure. 

Enfourcher,  v.  monter  à  cheval. 

Enfourchure ,  f.  f.  t.  de  ChafTe. 

Enfourné ,  ée  ,  adj. 

Enfourner ,  v.  a.  mettre  au  four. 

Énfourneur,  f.  m. 

Enfreindre,  v.  a.  rompre ,  violer. 

Il  n'eftd'ufage  qu'en  parlant  de 
traité.  Il  fe  conjugue  comme  at- 
teindre. Ce  mot  venant  à'infr in- 
gèrey  il  doit  être.écrit  avec  un  e , 
comme  aftreindre  Screftreindre, 
gui  viennent  à'aftringere  y  ref- 
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Enfroqué,  ée,  adj. 
Enfroquer ,  v.  a.  faire  un  Moine. 

U  ne  fe  dit  qu'en  plaifanterie ,  & 

par  mépris. 

Enfuir  ,  s'enfuir ,  v.  n.  paf.  Il  fc 
conjugue  comme  fuir. 

Enfumé,  ée ,  adj.' 

Enfumer ,  v.  a.  expofer  quelque 
çhofe  à  la  fumée. 

Ehfutailler ,  v.  a.  mettre  quelque 
chofe  dans  une  futaille. 

Engagé ,  f.  m. 

Engagé  ,  ée ,  adj. 

Engageant ,  ante ,  adj.  attrayant 

Engageante ,  f.  f.  forte  de  man- 
ches de*  toile,  dont  fe  fervent 
les  femmes. 

Engagement,  f;  m. 

Engager  ,  v.  à. 

Engagifte ,  f.  m.  celui  qui  tient 
par  engagement  quelque  do- 
maine. 

En  gainer  ,  v.  a. 

Engallage ,  C  m.  a&ton  de  tein- 
dre, ou  préparer  avec  la  noix 
de  galle. 

Engaller  ,  v.  a.  t.  de  Teinture. 
Engarant ,  t.  de  Marine. 

v.  n.  Ce  mot  eft  vieux  5 


En  garder 

il  faut  dire  garder. 
Engaftriloque,  f.  m.  qui  parle  de 

l'eitomac. 
Engaftrimandre  ,  f.  m.  celui  qui 
parle  du  ventre. 
Engeance ,  f.  f.  race. 

L'Académie,  Furetiere,  Jou- 
bert  &  plufieurs  autres  écrivent 
de  la  forte.  Danet  &  Richeiet 
écrivent  engence  fans  a  :  mais 
comme  ce  mot ,  félon  le  Di&. 
des  Arts  >  nous  vient  du  Gaulois 
enger  ,  qui  lignifie  affier ,  peu- 
pler ,  il  faut  conclure  qu'on  doit 
écrire  engeance ,  comme  on  écrit 
vengeance  ,  compofé  du  mo: 


•ogle 


EN  G 

Venger  5  changeant  de  changer , 
&c. 

Engeigner ,  ou  Enginer  a  v.  a. 

tromper. 
Engelure  ,  f.  f.  enflure  çauféc  par 

le  froid. 
Engen,  ville  de  Suabe. 
Engendré ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Engendrer,  v.  a.  produire. 
Enger ,  v.  a.  embarraffcr  s  charger. 
Il  eft  bas  &  populaire. 
Engerber ,  v.  a.  mettre  en  gerbe. 
Engin,  C  m.  forte  de  machine. 
Englanté adj.  t.  de  Blafon. 
Englober,  v.  a.  mêler,  confondre. 
Englouti ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 
Engloutir ,  v.  a.  abforber  s  avaler 

goulûment. 
Englué,  ée,  adj. 
Engluer ,  v.  a.  enduire  de  çlu. 
Engoncer ,  v.  a.  t.  de  Tailleur. 
Engorgé  ,  ée ,  adj. 
Engorgement ,  f.  m. 
s'Engorger,  v.  a.  il  eft  aufïîn.paf. 
Engoué ,  ée,  adj* 
Engouement ,  f.  m.  embarras  du 

gofîer,  entêtement. 
Engouer,  v.  a.  embarraffer  le 
goiîer 


ÏNH  2*3 
Engager  un  bateau  dans  le  fable, 
ou  dans  le  gravier. 

Engrêlé  ,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Engrêlure,  f.f.  picots  de  dentelles. 

Engrené,  ée,  adj. 

Engrener  ,  v.  a.  t.  d'Art,  il  fîgnifie 
auffi  commencer. 


Engrois  ,  f.  m.  t.  des  Ouvriers  des 
carrières  d'ardoife. 
Engroffée ,  adj.  f. 
EngrofTer,  v.  a.  il  eft  du  ftyle 
familier. 
Engroffeur,  f.  m. 
Engroffir  ,  v.  a;  &  n. 
s'Engrumeler ,  v.  n.  fe  mettre  en 

grumeaux. 
Engueniller ,  v.  a. 
Enguiché  ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Enguichure ,  f.  f.  t.  de  Chaffe. 
Enhardir ,  v.  a.  Vh  de  ce  mot ,  8c 
des  fuivants ,  eft  afpirée. 
Enharmonique,  adj.  m.  &  f.  t.  de 
Muiïque. 
Enharnaché ,  ée  ,  adj.  ^  . 

Enharnachement ,  f,  m.  harnois. 
Enharnachen ,  v.  a.  harnacher. 
En  haut ,  forte  d'adverbe. 
Enhazé ,  ée,  adj.  embarraffé  d'af- 
faires. Il  eft  bas. 

Engouffrer,  s'engouffrer,  v.  n.  p. lEnhendé,  ée,  adj.  t.  de  Blafon. 
U  fe  dit  du  vent  &  des  eaux  qui'  Enjabler ,  v.  a.  t.  de  Tonnelier. 


entrent  dans  quelque  ouver- 
ture. 

Engouler,  v.  a.  Il  eft  bas. 

Engourdi,  ie,  adj. 

Engourdir,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paf. 

Engourdiffement,  f.  m. 

Engrais ,  f.  m. 

Engraiffé,  ée,  adj. 

EngrauTement ,  f.  m.  t.  de  Jar- 
dinier &  de  Laboureur. 

Engraiffer  ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paf. 

Engranger,  v.  a.  ferrer  dans  la 
grange. 

f  ngraver ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paf. 


Enjaloufer ,  v.  a.  rendre  jaloux. 
Enjambée ,  f.  f.  efpacc  compris 
entre  les  deux  jambes  étendues. 
Enjambement ,  f.  m.  t.  de  Poélie 
Françoife. 
Enjamber ,  v.  n. 
Enjaveler ,  v.  a.  'j'enjavelle ,  j'en- 
javelai ,  j'enjavelerai. 
Enjauler ,  ou  Enjaler ,  v.  a.  t.  de 
Marine. 

Enjeu ,  f.  m.  l'argent  qu'on  met 
au  jeu. 

Énigmatique ,  adj.  de  tout  genre. 
Énigmatiquemcnt ,  adv. 
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Enigme  )C£ 

Enjoindre ,  v.  a.  ordonner.. 

Enjoint,  ointe,  adj. 

Enjolivement  >  f.  m.  ajuftement.. 

Enjoliver,  y.  a.  il  ne  fe  dit  point 
des perfonnes.  Orner,  parer, 

Enjoliveur,  f.  m. 

Enjolivure ,  fc  f.  ornement, 

Enjoller,  v.  a.  il  eft  du  ftylefamil. 

Enjolleur ,  eufe  ,  f.  m*  &  f.  f<£du- 
cteur  >  hâbleur. 

Enjoué  ,  ée ,  adj.  gai. 

Enjouement ,  f.  m.  gaieté, 

Enjouer ,  v.  a.  réjouir.  Il  ne  fe 
dit  guère  qu'au  participe  paffif. 

Enivré,  ée,  alj. 

Enivrement ,  f.  m.  iyrefle  s  entê- 
tement. 

Enivrer ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paf% 
Enlacé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Enlacement ,  f.  m. 
Enlacer ,  v.  a.  embarrafler  dans 

des  lacets;  entrelacer. 
t  Enlaçure,  C  f.  t.  de  Charpentier. 
Enlaidi ,  ie  ,  adj. 
Enlaidir  ,  v.a.  &  n. 
Enlaidiiîement ,  f.  m. 
Enlarmer  ,  v.  a.  t.  d'Artifan. 
Enlevé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Enlèvement ,  f.  m. 
Enlever,  v.  a. 
Enlevure,  f.  f .  petite  bube. 
Enlier ,  v.  a.  t.  de  Maçonnerie. 
Enligné ,  ée  ,  adj. 
Enlignement ,  f.  m. 
Enligner,  v.a.  t. d'Architecture. 
Enluminé,  ée,  adj. 
Enluminer ,  v.  a.  appliquer  des 

couleurs. 
Enlumineur ,  eufe ,  f.  m.  fc  f. 
Enluminure,  f.  f.  art  d'enluminer. 
Ennéadécatéride  ,  f.  f.  c'eft  l'ef- 

pace  de  dix-neuf  ans. 
Ennemi ,  ie ,  f.  m.  8c  f.  &  ad> 

Ennobli,  ie,  adj. 


EN  N 
Ennoblir ,  ou  Anoblir  ,  v,.  a. 
Joubert  écrit  annoblir ,  ce  n'eft 
pas  Tufage  :  Calepin  &  Richeier, 
n'écrivent  qu'anovlir  :  TAcadé- 
mie  ,  Furetiere  ,  Danet ,  Du- 
puys,  Baudouin  ,  Monet  &  Binet 
écrivent  ennoblir  ;  &  Danet  dans 
une  note  faite  exprès  ,  foutient 
qu'on  doit  écrire  dejeette  dernière 
façon.  C'eft  ce  qu'il  faut  examir 
ner.  On  trouve  annuiler  dans 
prefque  tous  les  Dictionnaires , 

Quoique  ce  mot  foit  un  compofé 
e  nul  ou  de  nullité.  Suivant 
cette  régie ,  on  devroit  écrire 
annoblir ,  puifqu'il  eft  compofé 
de  noble  ou  de  noblejfe ,  mais 
Tufage  ne  le  permet  pas.  C'eft 
donc  ennoblir  qu'on  doit  écrire, 
puifqu'il  eft  ulîté  depuis  plus  de 
deux  fiecles ,  comme  plus  con- 
forme à  la  règle  générale  des 
coînpofés.  La  voici. 
De  bouche ,  on  a  fait  emboucher; 
de  Chaîne  ,  enchaîner  ; 

de  Dette  ,  endetter  j 

de  Flamme  ,  enflammer  i 

de  Gage ,  engager  ; 

de  Hardi  y  enhardir  * 

de  Jambe ,  tnjamber  j 

d'Ivrefe ,  enivrer  % 

de  Lever  ,  enlever  ; 

de  Mener ,  emmener  y 

d'Orgueil ,  enorgueillir 
de  Paquet ,  empaqueter  5 

de  Quête ,  enquêter  5 

de  Racine ,  enraciner  » 

de  Sang ,  ensanglanter  ; 

de  Terre ,  enterrer  5 

de  Venin  »  envenimer  ,  crc. 
Par  conféquent  de  Noble,  on 
doit  faire  ennoblir.  Au  refte  je  ne 
blâme  pointabfolumentceuxqui 
écriront  anoblir ,  parce  qu'il  y  a 
des  autorités.  Ainfi  chacun  eft 
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libre  de  choifir-,  mais  ennoblir 

vaut  mieux. 
Ennui ,  f.  m.  déplaiftr ,  triftefTe. 
Ennuiter,  v.n.  ilvieillit.  V.Anuit  er. 
Ennufurc ,  ou  Annufure ,  f.  f.  t. 

d'Architecture. 
Ennnyant ,  ante  »  adj. 
Ennuyer ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 
Ennuyeufement ,  adv. 
Ennuyeux ,  eufe ,  adj.  il  fe  prend 

quelquefois  fubftantivement. 
Énoifeler,  v.  a.  t.  de  Fauconnerie. 
Énoncé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Enoncer,  v.  a. 
Énonciatif,  ive,  adj. 
Énonciation ,  f.  f.  expreflion. 
Enorgueillir ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  p. 
Énorme  ,  adj.  m.  &  f. 
Énormément,  adv. 
Énormité,  f.  f . 

Énoffé ,  adj.  fe  dit  de  ceux  qui 
ont  des  os  dans  la  gorge. 

Enquérant,  ante,  adj.  il  eft  du 
ftyle  familier.  Curieux. 

Enquérir,  v.  n.  il  fe  conjugue 
comme  acquérir.  s'Informer. 

Enquerre ,  v.  a.  vieux  mot  qui 
fignifie  enquérir ,  &  qui  n'eft  en 
ufage  que  dans  le  Blafon. 

Enquête ,  f.  f.  t.  de  Palais.  Infor- 
mation. 

Enquêter  ,  s'enquêter ,  v.  n.  paf. 
s'enquérir. 

Enquêteur ,  f.  m.  Officier  qui  a  le 
pouvoir  de  faire  des  enquêtes. 

Enquinauder ,  v.  a.  féduire  j  trom- 
per. Ce  mot  a  été  inventé  par  M. 
de  la  Fontaine. 

Enquis,  ife,  adj.  t.  de  Palais. 

Enraciné  ,  ée ,  adj. 

Enraciner  >  s  enraciner,  v.  n.  paf. 
Son  plus  grand  ufage  eft  au  figuré. 

Enragé  ,  ée ,  adj. 

Enrageant ,  ante  ,  adj.  il  eft  du 
ftylc  familier. 


Enragement ,  adv. 
Enrager,  v.n. 

Enragerie ,  f.  f.  tout  ce  que  la 

colère  peut  înfpirer. 
Enrayer ,  v.  a.  t.  d'Art. 
Enrayuré,  f.  f.  t.  de  Charpenterie. 
Enrégimenter  ,  v.  a.  t.  Militaire. 
Enrégiftré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Enrégiftrement ,  f.  m. 
Enrégiftrcr,  v.  a.  écrire  fur  un 

regiftre. 

Enrhumé  ,  ée  ,  adj. 

Enrhumer ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  p. 

Enrhumure,  f.#£ 

Enrhuner ,  v.  a.  t.  d'Épinglier. 

Enrichemont;,  petite  villedeirancc 

dans  le  Berry. 
Enrichi,  ie,  adj. 
Enrichir ,  v.  a.  rendre  riche. 
s'Enrichir ,  v.  n.  paf.  devenir  plus 

riche. 

Enrichiffement ,  f.  m.  erûbelliffe- 
ment ,  ornement. 

Enrôlement ,  f.  m.  V.  Contrôle. 

Enrôler ,  v.  a.  il  fe  dit  particuliè- 
rement des  gens  de  guerre. 

Enroué ,  ée  ,  adj. 

Enrouement,  f.  m.  voix  enrouée. 

Enrouer  ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 

Enrouiller  ,  v.  a.  il  eft  auiTi  n.  p. 
faire  venir  de  la  rouille,  con- 
tracter de  la  rouille. 

Enroulement,  f.  m.  t.  d'Architec- 
ture. 

Enrouler ,  v.  a.  rouler  une  chofe 

dans  une  autre. 
Enrue  ,  f.  f.  t.  d'Agriculture. 
Ens,  ville  d'Autriche. 
Enfabler ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que  fur 

les  rivières.  Il  eft  auffi  n.paf. 
Enfaché,  ée,  part.  paf.  5c  adj. 
Enfacher ,  v.  a.  mettre  dansunfac. 
Enfafraner,  v.  a.  teindre  enfa- 

fran.  Ce  mot  eft  peu  ufîté. 
Enfaifinement ,  f.  m.  t.  ds  Palais, 


z&6  £  N  S 

EniaiGner ,  v.  a.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  :  Enfaifiner 
un  Contrat* 
Énfânglanté ,  ée ,  adj. 
Enfanglanter>  v.  a.  couvrir  de  fang. 
Enfeigne ,  f.  f.  marque ,  drapeau. 
Quand  on  parle  d'un  Olficier 
d'Armée  ,  ce  mot  eft  mafculin. 
Enfeigné  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Enfcignement,  U  m.  inftruction. 
Enfeigner ,  v.  a. 
Enfel  ,  t.  de  Chirurgie. 
Enfelié  ,  ée  ,  adj.  t.  dé  Manège. 
Enfemble ,  âdv.  il  eft  aufli  quel- 
quefois ,  f.  m. 


F-  N  T 
Enfuivant ,  t.  de  Pratique.  Iln'eft 
guère  d'ufage  qu'en  quelques 
phrafes,  qui  marquent  pofterio- 
rité  de  temps. 

s'Enfuivre ,  v.  n.  paf.  il  ne  fe  dit 
que  dans  le  moral ,  &  qu'à  U 
troifîeme  perfonrie  tarit  du  fingu- 
lier  que  du  pluriel. 
Entablement ,  f.  m.  t.  dJ Archi- 
tecture. 
Entabicr ,  v.  n.  t.  de  Manège. 
Entaché,  ée  ,  adj.  infecté,  fouille 
de  quelque  vice. 
Entacher  ,  v.  a.  il  n'eft  guère  en 
ufage  qu'au. participe. 


Enfemencé,  ée,  part.  paf.  &  adj.  Entaille  ,  f.  f.  incifîon. 

•r*     (*  ■  i~  V  •  Il  /  '  C 


Enfeménccment ,  f.  m. 
Enfemencer ,  v.  a. 
Enfépulturé,  adj. 
Enferrer,  v.  a.  il  efl  vieuXé  Enfer- 
mer. 

Enfeveli,  ie,  part.  paf.  &  adj. 
Enfevélir ,  v.  a. 
EnfevelhTement ,  f.  m. 
Enfeuillement ,  f.  m.  t.  d* Archi- 
tecture. 

Enfimer  ,  v.  a.  humecter  avec  les 
mains,  d'huile  ou  de  graiffe,  une 
pièce  d'étoffe ,  pour  la  pouvoir 
tondre  de  plus  près. 


Entaillé ,  ée ,  part.  pa£  &  adj. 
Entailler ,  v.  a.  faire  une  entaille. 
Entaillure  ,  f.  f.  entaille. 
Entame ,  f.  f.  le  premier  morceau 
qu'on  coupe  de  quelque  chofe 
d  un  tout. 

Entamé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj* 
Entamer ,  v.  a. 
Entamure ,  f.  f.  entame. 
En  tant  que  ,  conjonction. 
EntalTé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Entaflement ,  f.  m. 
Entaifer,  v.  a.  mettre  en  tas. 
Ente ,  H  f.  arbre  enté. 


Enfisheim,  ville  de  france  dans  la  Entement,  f  m.  action  par  la 


Haute  Alface. 
Enforcelé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Enforceler  ,  v.  a. 
Enforceleur ,  f.  m. 
Enforceliement ,  f.  m.  maléfice  5 
charme. 

Enfoufrer,  v.  a.  enduire  de  foufre. 

Enfouple,  f.  f.  ou  plus  communé- 
ment ,  Enfuble.  C'eft  une  partie 
du  métier  du  Tifferand. 

Enfoyer,  v.  a.  t.  de  Cordonnier. 

Enfjice ,  prépofition  qui  elt  tou- 
jours fuivie  de  la  particule  de. 
Elle  fe  prend  auifi  adverbial. 


m.  t.  d'Agriculture. 


il  n'eft  d'ufage 


quelle  on  ente  les  arbres. 
Enteual , 

Entendement  •  f.  m» 

Entendeur,  f.  m. 
qu'en  ces  façons  de  parler  pro- 
verbiales :  à  bon  entendeur  falufy 
à  bon  entendeur  peu  de  paroles» 

Entendre  ,  v.  a.  ouir. 

Entente ,  f.  f.  fîgnhication. 

Enter  ,  v.  a.  Greffer. 
Joubert  écrit  ant e,  anter  un  ar- 
bre :  c'eft  abfolument  une  faute, 
parce  que  ces  mots  viennent  du 
Latin  infevere. 

Entérinement, 


1 
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Entérinement  ,  f.  m rt.de  Pratique,  f  qtteur  dans  un  tonneau* 

Approbation  juridique.  Entonner ,  v.  a.  mettre  en  ton* 

Entériner ,  v,  a.  t»  de  Pratique.   Entonnoir ,  f.  m. 

Il  y  en  a  qui  doublent  la  lettre  Entorfe  ,  £  fé 
r  dans  ces  mots  :  ils  pèchent  con-  Entortillé ,  ée ,  part.  paC  &  ad}* 
tre  l'ufage  &  l'étymologie  :  parce  Entortillement ,  f.  m. 


que  ,  félon  le  Dict  des  Arts  ,  en- 
térinement &  entériner  viennent 
du  vieux  mot  entërimté  pour  i»- 
tégrité  ,  çomme  fi  Ton  eût  dit 
entiéreté. 

Enterré,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Enterrement  ,  f.  m. 

Enterrer ,  v.  a. 

Entêté  ,  ée ,  adj.  préoccupé. 

Entêtement,  Cm.  opiniâtreté. 

Entêter ,  v.  a;  faire  mal  à  la  tête  5 

.  étourdir.-, 

Enthoufiafme ,  f.  m.  Acad.  Joub. 
Dift.des  Artu  Transport  àç  l'ef- 
prit  8c  de  l'imagination. 

On  trouve  tnjtoujiafme  fans  h 
dans  quelques  Dictionnaires 


Entortiller ,  v.  a. 
Entoiilier ,  ou  Andouilkr ,  C  m.  u 

de  Chafle. 
Entour,  f.  m.  circuit.. 
Entouré  ,  ée ,  part.  paf.  &  ad}* 
Entourer ,  v.  a.  environner. 
Entournure ,  f.  f.  t.  de  Tailleur* 
s'Entr'accufer ,  v.  réciproque. 
Entr  a&e ,  f.  m.  ce  qui  fe  paffe  en* 
tre  deux  a&es. 

Il  y  en  a  qui  écrivent  entre-atie* 
avec  une  divifion ,  comme  Da-* 
net  >  mais  l'Académie  ,  écrit 
entraxe  avec  une  apoftrophe, 
&  c'eit  rocthographe  qui  elt  la 
plus  en  ufagei 

Entrage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 


mais  on  doit  écrire  enthoufiafme9\EntT3i^\icsx  petite  ville  de  France 
comme  l'Académie.  dans  la  Guienne. 


Enthoufiafmer,  v.  a.  ileftaufli  n.p. 
Enthymême  >  f.  m.  t.  de  Logique. 
Entiché ,  ée ,  adj.  qui  commence 

à  fe  corrompre.  Il  fe  dit  des  fruits 

au  propre  >  mais  il  efl  plus  vttfîté 

au  figuré.  . 
Enticher,  v.a.fon  plus  grandufage 

eft  au  participe  paffif. 
Entier,  iere*  adj. 
Entièrement ,  adv. 
Entité ,  f.  £i  t.  dogmatique. 
Entoiler ,  v.  a.  mettre  de  la  toile  à 

quelque  chofe. 
Entoir ,  f.m.  t.  de  Jardinier. 
Emoifer ,  v.  a.  mettre  une  chofe 

quarrément  ,  de  façon  qu'on 


s'Entraider ,  v.  réciproque* 
Entrailles,  f.  f.plur. 
s'Entr'aimer ,  v*  réciproque. 
Entraîné ,  ée  ,  part.  paf.  &  ad}.- 
Entraîner ,  v.  a.  tirer  avec  forcej 
Entrait ,  f.  m.  t.  de  Charpentier. 
Entrant ,  ante ,  adj. 
Entrapeté,  adj.  t.  d'Architecture» 
s'Entr'appcller ,  v.  réciproque. 
Entravaillé ,  adj.  t.  de  Blalon. 
Entraver ,  y.  a.  mettre  des  entrai 
vcs. 

s'Efttr  avertir  ,  v.  réciproque. 
Entravertiffement,f.m.t.  deCout, 
Entraves ,  f.  f.  plur.  fers  ou  liçn* 
qu'on  met  aux  pieds  des 
vaux. 


puiffe  la  mefurer  avec  la  toile. 
Entonné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj.      Entravon ,  f.  m.  pièce  de  Cuir  donc 
Entonnement,  f.m.  on  entoure  le  paturon  dunche- 

Entonner  >  v.  a.  verfer  une  li-|  vaL 

l  J 
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Entre ,  trfépofition  de  Heu. 

Entre-baillé  ,  ée  ,  adj.  il  ne  fe  dit 
que  d'une  porte  ou  d'une  fenêtre 
qui  n'eft  point  entièrement  fer- 
mée. On  doit  écrire  ce  mot  avec 
un  circonflexe  fur  la  pénultième, 
pour  faire  voir  qu'il  la  faut  pro- 
noncer longue  ,  Va  demi  ou- 
vert. 

Entre-baifer ,  s'Entre-baifer ,  v.  ré- 
ciproque. 

Entrechat ,  f.  m.  t.  de  Danfe. 

Entre-choquer ,  s'Entre -choquer, 
v.  a.  réciproque. 

ïntre-colonne,f.  m.  t.  d* Archite- 
cture. 

Entre-communiquer,  v.  réciproq. 
Il  ne  fe  dit  qu  avec  lepronom  ré- 
ciproque. 

s'Entrc-connôître,  v.  réciproque. 

Entrecouper ,  v.  a.  interrompre. 

Entre-cours ,  f.  m,  t.  de  Coutume. 

Entre-croifer ,  v.  qui  fe  met  avec 
le  pronom  perfonnel. 

Entre-deux  )f.m./ 

s'Entre-donner ,  v.  réciproque. 

Entrée  ,  f.  f. 

Entrefaites ,  f.  f.  plur. 

s'Entre-frapper ,  v.  réciproque. 

Entregent ,  f.  m.  il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. Manière  adroite  de  fe 
conduire  dans  le  monde. 

s'Entr'égorger ,  v.  réciproque. 

Entrelacé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Entrelacement ,  f.  m. 

Entrelacer,  v.  a.  mêler  enfem- 
ble. 

Entrelacs ,  f.  m.  cordons  ou  filets 
mêlés  8c  joints  enfembîe. 
Entrelardé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Entrelarder ,  v.  a.  larder. 
Entre-ligne ,  f.  f. 
Êntre-luire  ,  v.  n.  luire  à  demi. 


^Entre-manger,  v.  réciproque. 


E  N  T. 
Entremets ,  f.  m. 
Entremetteur,  eufe,  f.m.  &  f.  oïl 
ne  s'en  fert  guère  au  féminin 
qu'en  mauvaife  part. 
Entremettre ,  s'Entremettre ,  v.  n, 
paf. 

Entremife ,  f.  f.  médiation. 
sJEntre-nuire ,  v.  réciproque. 
Entre-ouir  ,  v.  a.  ouir  imparfaite- 
ment quelque  chofe. 
Entre-ouvrir ,  v.  a.  ouvrir  à  demi. 
Entre-parleur  ,  f.  m.  perfonnage 
qui  joue  dans  un  poème  drama- 
tique. 

Entrepas. ,  f.  m. 

EntrepafTer ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 
s^Entre-percer ,  v.  réciproque. 
Entre-pointé ,  ée ,  adj.  t.  de  Chi« 
rurgie. 

Entrepofeur  *  f.  m. 
Entrepôt ,  f.  m. 
Entreprenant ,  ante  ,  adj. 
Entreprendre ,  v.  a. 
Entrepreneur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Entrepris  ,  ife ,  part.  paf.  &  adj. 
Entreprife ,  f.  f. 

s'Entve-quereller,  v.  réciproque. 
Entrer ,  v.  n, 

Entre-regne ,  f.  m.  interrègne. 
s'Entre-répondre ,  v.  réciproque. 
Entre-Sambre  &  Meufe ,  provin- 
ce de  france  dans  les  Pays- 
Bas. 

s'Entre-fecourir ,  v.  réciproque. 
Entre-fol ,  f. m.  étage  ménagé  dans 
un  appartement  élevé. 
Entre-fourcil ,  f.  m.  efpace  qui  eft 

entre  les  deux  fourcils. 
Entre-fuite,  f.  f.  il  eft  un  peu  vieux. 
Difpolition  de  chofes  qui  s'entre- 
fuivent. 

Entre-fuivre ,  v.  a.  qui  ne  fe  dit 
qu'avec  le  pronom  perfonnel. 
Entretaille  ,  f.  f.  t.  de  danfe. 
Enwetailier  j  v.  a»  il  ne  fe  dit  qu V 
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vec  le  pronom  perfonnel. 
Entretaillure ,  f.  f.  bleffure  que  fe 

fait  un  cheval  qui  fe  coupe. 
Entretemps ,  f.  m. 
Éntretenement ,  f.  m,  il  n'eft  d%u- 

fage  qu'en  ftyle  de  Finances  & 

de  Palais. 
Entretenir ,  v.  a. 
s'Entretenir ,  v.  n.  paf. 
Entretenu ,  ue ,  part.  paf.  &  adj. 
Entretien  ,  f.  m. 

Entretoile ,  f.  f.  ornement  qu'on 
met  entre  deux  toiles.  < 

Entre  -toife ,  f.  f.  t.  de  Charpenterie. 

s*Entre-tuer,  v.  réciproque. 

Entrevaux ,  petite  ville  de  france 
dans  la  Provence. 

Entrevêcher ,  v.  n.  ne  fe  dit  qu'a- 
vec le  pronom  perfonnel.  S'em- 
barrafer  les  pieds. 

s'Entrevoir ,  v.  réciproque. 

Entre  voux,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie. 

Entrevue ,  f.  f. 

Entr'ouvert ,  erte,  part.  &  adj. 
Entrouvrir ,  v.  a.  il  eft  quelquefois 
n.  paC 

J'entr'ouvre.  J'entt'ouvris.  J'ai 
en  tr 'ouvert. 

Enture ,  f.  f.  Taclion  d  enter. 
Envahi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Envahir ,  v.  a. 

Envelioter,  v.  a.  t.  de  Faucheur. 
Enveloppe ,  f.  f. 
Enveloppé  ,  ée ,  adj. 
Enveloppement ,  f.  m* 
Envelopper ,  v.  a. 
Enveloppeur ,  f.  m. 
Envenimé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Envenimer ,  v.  a. 
Enverger ,  y.  a.  t.  de  Vannier 
Enverguer  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Envergure ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Enverjure  ,  f.  f,  t.  de  Papeterie. 
Envers ,  prépofîtion. 
Envers ,  f.  m.  .... 


a  l'Envers  ,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Envi ,  f.  m.  il  ne  fe  dit  qu'en  cette 
façon  de  parler  adverbiale  j  à 

Envie  ,  f.  f. 

Envie ,  f.  f.  divinité  allégorique 
extrêmement  hideufe. 
Envié ,  ée ,  adj. 

Envieilli ,  ie ,  adj.  devenu  vieux. 
Envier ,  v.  a. 

Envieux ,  eufe ,  adj.  il  eft  aulfi  C 
Environ ,  prèpofition. 
Environné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Environner,  v.  a. 
Environs ,  f.  m.  plur. 
Envifagé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Envifager ,  v.  a. 
Envitailler  ^v.  a.  t.  de  Marine. 
Énule ,  ft  f.  plante. 
Enumérateur ,  f.  m. 
Enumération  ,f.  f.  t.  d'Arithmétî* 

que.  Dénombrement. 
Envoi ,  f.m. 
Envoiler ,  v.  n.  courber. 
Envoifiné  ,  ée  ,  adj.  qui  a  des 

voifins. 

Envolé  ,  ée ,  adj. 
Envoler ,  s'Envoler ,  v.  n.  paH 
Envoûtement  3  f.  m.  forte  de  ma- 
léfice. 

Envoûter ,  v.  a.  faire  mourir  quel* 
qu'un  par  le  moyen  d'une  image 
de  cire. 

Envoyé  ,  f.  m.  député. 
Envoyé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Envoyer ,  v.  a. 
J'envoie,  tu  envoies ,  il  envoie  : 
nous  epvoyons  ,  vous  envoyez  > 
ils  envoient.  J'envoyois  ,  &c. 
nous  envoyions ,  vous  envoyiez  > 
ils  envoyoient.  J'envoyai ,  &c. 
J'ai  envoyé ,  &c.  J'enverrai  >  tu 
enverras ,  &c.  Envoie  ,  envoyez. 
Que  j'envoie ,  que  tu  envoies  » 

Il  ij 


Digitized  by  Google 


fifO  É  P  K  Ê  P  E 

&x.  Que  nous  envoyions,  quef  verbe  neft  point  en  ufage. 
vous  envoyiez  ,  qu'ils  envoient.  Éparvin,  f.  m.  on  prononce  Efer^ 
J'enverrois  ,  &c.  Que  j'envo-  1 
yaiîe ,  que  tu  envoyantes ,  qu'il 
envoyât  :  que   nous  envovaf- 


fîons  ,  &c.  Envoyant.  V.  M. 
Xeftaut. 

fnyvré.  f  Enivré, 

Enyvrement.  VVX  Enivrement. 
Envvrer.      J     >  Enivrer. 
pie ,  f.  m.  Dieu  des  vents, 
olipyle ,  f.  m.  t.  de  Phyfique. 
L'Académie ,  le  Di£t.  des  Arts , 
Fur.  &  Richelet  font  ce  mot 
du  genre  mafculin  :  ainfi  Danet, 
a  tort  de  le  faire  du  féminin  ,  & 
Richelet  d'écrire  éolipile. 
JÉpafte ,  f.  f.  t.  de  ComputEccléfîa- 
llique. 

JÉpagneul ,  eule ,  f.  m.  &  £ 

Epais ,  aifTe,  adj. 

Épahîeur ,  f.  f.  denfîeé. 

ÉpahTi ,  ie  ,  part,  paf  &  adj. 

É paifTir ,  v.  a.  rendre  épais.  " 

Épaifïuîement ,  f.  m. 

É pamprer ,  v.  a.  il  fe  dit  de  la  vi- 
,gne.  C'eft  l'éfeuiller. 

Épanché ,  ée >  part.  paf.  &  adj. 

Épanchement  ,  f.  m.  effufion. 

Épancher ,  v.  a.  répandre. 

Épanchoir •,  f.  m.  trou  par  où  s'é- 
panche l'eau  du  canal. 

^pandre  ,  v.  a.  il  eft  aufii  n.  paf. 
Il  fe  conjugue  comme  répandre- 

Épançlu  ,  ue ,  adj. 

JÉpanoui ,  ie ,  adj. 

Épanouir ,  s'épanouir  ,  v.  n,  paf. 

Épanouiffement ,  f.  m.  dilatation. 

Épârer ,  v.  n.  t.  de  Manège. 

Épargnant ,  ante  ,  adj. 

Épargne ,  f.  f.  Économie. 

Épargner ,  v.  a. 

Éparpiller  ,  v.  a.  jeter  çà  &  là.  - 
Épars ,  f.  m.  t.  ds  Marine. 
iÉpars  3  arfc;  part.  paf.  dont  le 


vin.  Maladie  de  cheval. 
Épater,  v.  a.  il  n'a  d'ufage  qu'au 

participe.  Verre  épaté. 
Épave ,  f.  f.  droit  feigneurial.  On 
appelle  auffi  Epave,  la  chofe  non 
réclamée  &  perdue. 
Épaufure ,  f.  f.  t.  de  Maçon. 
Épavite.  V.  Efpavite. 
Épaule ,  f.  f. 
Épaulé  ,ée ,  adj. 
Épaulée,  f.  f.  effort  qu'on  fait  avec 
J'épaule. 

Épaulement ,  f.  m.  t.  de  Fortifie, 
Épauler  ,  v.  a.  démettre  l'épaule. 

Il  n'eft  d'ufage  qu'en  parlant 
des  bêtes  à  quatre  pieds.  Au  fi- 
guré ,  appuyer  j  foutenir  j  fc- 
courir. 

Épaujette ,  f.  f. 

Épauliere  ,  f.  f.  la  partie  de  l'ar- 
mure d'un  cavalier  ,  qui  défend 
l'épaule. 

Épéautre ,  f.  m.  forte  de  bledfro? 
ment. 
Épée ,  f.  f. 

Épeller ,  ou  Appeller  fes  lettres ,  . 

v.  a.  Dan.  Joub. 
Éperdu  ,  ue ,  adj.  Épouvanté. 
Éperdument ,  adv.  violemment. 
Éperies  ,  ville  de  Hongrie. 
Éperlan  ,  f.  m.  poiffon. 
Épernay ,  ville  de  france  en  Cham. 
Épernon  ,  petite  ville  de  france  en 

Beauce. 
Éperon ,  G  m. 

Éperonné ,  ée ,  participe  du  verbe 
éperonner ,  qui  n'eft  plus  en  ufa- 
ge.  Qui  a  des  éperons. 

Eperonner,  v.  a.  donner  de  l'é- 
peron. 

Éperon  nier ,  iere  ,  f.  m.  &  f. 
Épervier ,  f.  m.  oifeau ,  &  filet. 
Épeter  >  v.  a.  u  de  Coutume.  Em- 
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«iéter  fur  le  grand  cheinîn  avec 
la  charrue. 

Épéus ,  f.  m.  habile  ouvrier  pour 
(es  inltruments  de  guerre. 

éphémère, adj.  t.  de  Médecine.  Ce 
qui  ne  dure  qu'un  jour. 

Éphémérides ,  f.  m.  pl.  t.  d'Aftro- 
nomie. 

Éphefe,  ancienne  ville  de  l'Alie 

Mineure. 
Épi ,  f.  m. 
JÉpice  ,  f.  f. 

Épicé  ,  ée ,  parc.  paf.  &  adj. 
Épicer ,  v.  a. 

Épicerie ,  f.  f.  nom  collectif» 

Épicier  ,  iere  ,  f.  m.  &  f. 

Épicurien  >  £  m. 

Épicycle  ,  t.  d'Aitronomie. 

Épidémie ,  ù  f.  t.  de  Médecine. 

Ce  mot  vient  du  Grec  dont  les 
JLatins  ont  fait  morbus  fofularis 
adventititis. 

Epidémique  ,  adj.  m.  &  f, 

Épiderme ,  f.  m.  la  première  & 
plus  mince  peau  d'un  animal. 

Épier ,  v.  a.  monter  en  épi. 

Épier  v.  a.  obferver  fecrettement 
les  adlions. 

Épierrer ,  v.  a.  ôter  les  pierres. 

Épieu  ,  f.  m.  forte  de  hallebarde. 

Épigeonner ,  v.  a.  t.  de  Maçon. 

Épiglotte ,  f.  f.  petite  membrane. 

Épigrammatique ,  adj. 

Épigrammatiiîe ,  f.  m» 

Épigramme ,  f.  f.  forte  de  poéfîe. 

Épigraphe ,  f.  f.  infeription  qu'on 
met  fur  les  bâtiments. 

Épikie ,  f.  f.  tempérament  qui ,  fans 
être  injufte ,  modère  la  Loi. 

Épilance ,  f.  f.  t.  de  Fauconnerie. 

Épilepfie ,  f.  f.  mal  caduc. 

Épileptique ,  adj.  il  elt  aufïi  quel- 
quefois fubft.  &  ne  fe  dit  que 
des  perfonnes.  % 

Épilogue ,  f.  m.  fin  d'un  difeours. 
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Ernlogùer ,  v.  n.  il  n'eft  point  d'il* 
(âge  dans  le  propre  ,  mais  au  fi- 
guré -,  il  eft  auffi  quelquefois  v.  a, 
&  du  ftyle  familier.  Cenfurer  > 
critiquer. 

Épilogueur ,  f.  m.  il  efl:  du  ftyle  fa- 
milier. 

Épiménides  ,  f.  m.  philofophe  de 
crête. 

Épinal  3  petite  ville  de  Lorraine» 
Épinard,  f.m.il  n'eft  d'ufagequ'au 
pluriel.  Plante  potagère. 
Épine ,  f.  f. 

Épinette,  f.  f.  inftrument  demufïfy 
Épine-vinette ,  f.  f.  arbruTeau. 
Épineux ,  eufe ,  adj. 
Épingle ,  f.  f. 

Épingles  ,  f.  f.  pl..  ce  qu'on  donne 
a  quelqu'un  pour  les  fervices 
qu'il  a  rendus. 

Épinglier ,  iere ,  f.  m.  &  f. 

Épiniers ,  f.  m.  plur.  t.  de  chaffe. 

Épinocher ,  v.  n.  t.  bas  &:  popu- 
laire. Il  fe  dit  des  perfonnes  qui 
par  dégoût  ou  par  fatiété ,  man- 
gent peu. 

Épinoy ,  bourg  dans  la  t  Flandre 
avec  titre  de  principauté. 

Épiphanie  ,  f.  f.  fêce  des  Rois 
Mages. 

Épique,  adj.  il  n'eft  guère  d'ufage 
qu'en  parlant  du  Poème  épique. 

Épire  ,  province  de  la  Turquie  en 
Europe. 

Épifcopal ,  aie ,  adj. 
Épifcopat ,  f.  m. 

Épifcopaux ,  f.  m.  plur.  ce  font  les 
Protettants  d'Angleterre. 

Épifcopifer  >  v.  n, 

Épifode  ,  f.  m.  chofe étrangère  au 
fujet  d'un  poème. 

Épifodier ,  v.  a.  étendre  par  des 
épifodes. 

Épifodique ,  adj. 

Épilfcr  j  v.  a.  t.  de  Marine. 
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t  piflbir ,  f.  m.  t.  de  Marines    ■  •  ] 

Épiffure ,  f.  f.  t.  de  Marine, 

Épiftolairc,  adj.  de  tout  genre. 

Épiftolier,  Ç.  m.  eccléfiaftique  dont 
lafon&ion  eft  de  chanter  répître. 

Épiftyle ,  f.  f.  t.  d'Archite&ure. 

Épitâphe ,  f.  f. 

Épite,  t.  de  Marine. 

Épithalarne ,  f.  m.  chant  nuptial. 

Ce  mot  eft  composé  de  deux 
Grecs  ,  qui  fignifient fur  le  lit , 
dont  le  dernier ,  aum-bien  que 
le  premier  ,  a  été  imité  par  les 
Xatins,  lofqu'ils  ont  écrit  tha- 
lamus, Ainfi  il  faut  écrire  ce  mot 
avec  une  h ,  non  pas  êpitalame  , 
comme  Richelet. 

jÉpithafe ,  f.  f.  t.  de  Poéfîe. 

Epithete ,  f.  f.  nom  adjectif. 

Épitié ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Épitoge,  f.  f.  ornement  des  Pré- 
ndents  à  Mortier. 

Épitome ,  f.  m.  fommaire. 
ipitomer ,  v.  a.  réduire  un  livre 
en  abrégé. 
Épure,  f.  f. 

Éplaigner ,  ou  emplaigner ,  v.  a.  t. 
de  Drapier. 

Éplaigneur,  ouEmplaigneur,f.  m 
Éploré ,  éplorée ,  adj.  ou  Épleuré , 
épleurée. 

Ces  deux  manières  de  parler 
&  d'écrire  ont  chacune  leurs  par- 
tifans  *,  mais  il  femble  que  la  pre 


ÉPO 

Epluchîïres ,  f.  f.  plur.  pâmes  cor* 

rompues  &  fales. 
Épode ,  f.  f.  t.  de  Poéfîe. 
Épointer ,  v.  a.  ÉmoufFer. 
Épointure  ,  £  f.  maladie  qui  arri- 
ve aux  chiens. 
Épois  ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
Éponge ,  f.  f.  plante  marine. 
Éponger ,  v.  a.  paffer  l'éponge. 
Épon tilles ,  f.  m.  plur.  t.  de  Marine. 
Epopée ,  f.  f.  t.  de  Poéfîe. 
Époque  ,  f.  f.  t.  de  Chronologie. 
Époudrer  ,  v.  a.  ôter  la  poudre. 
ÉpoufFer ,  s'Épouffer ,  v.  n.  paf.  il 
eft  bas  &  populaire.  s'Efquiver. 
Épouillé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Épouiller ,  v.  a. 
s'Époumoner  ,  v.  n.  pafc 
Époufailles ,  f.  f.  plur» 
Épousé ,  ée ,  adj. 
Épousée ,  f.  f. 
Époufer ,  v.  a. 

Époufeur ,  eufe ,  Cm,  &  f.  il  eft 
du  ftyle  familier. 
Époufleté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Épouffeter ,  v.  a. 

Épouffette ,  f.  f.  il  fe  dit  ordinai- 
rement au  pluriel.  Vergettes. 
Épouvantab  e ,  adj.  m.  &  f.  ; 
Épouvantab  ement,  adv. 
Épou vantail,  f.  m.  c  eft  ce  que  l'on 
met  pour  empêcher  les  oifeaux 
de  manger  les  femences. 
Épouvante ,  f.  f. 


miere  l'emporte  pour  le  beau  Epouvanté  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
ftyle,  &  la  féconde  dans  le  dif-  Épouvantement  >  f.  m.  effroi. 


cours  familier. 

Éployé  ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 

épluché  ,  éc  part.  paf.  &  adj. 

t pîuchement ,  f.  m. 

Éplucher  ,  v.  a.  il  fe  dit  principa- 
lement des  herbes  &  des  graines. 

Éplucheur  ,  eufe  ,  f.  m.  Se  f.  il  fe 
dit  auffi  au  figuré. 

Épluchoir ,  f.  m.  t.  de  Vannier. 


Épouvanter ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paf. 
Époux  ,  oufe ,  f.  m.  &  £ . 
Epplngen ,  ville  du  Palatinat  du 
Rhin. 

Épreindre,  v.  a.  preffer  unechofe 
qui  a  du  fuc. 

Épreinte,  f..f.  forte  de  maladie* 
Épreuve  ,  f.  f.  expérience. 
Épris,4  ife,  adj.  charmé. 
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Eprouvé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
iprouver ,  v.  a, 

f  prouvette ,  f.  f.  fonde  de  Chi- 
rurgie. 

Eps,  f.  m.  vieux  mot.  Abeilles. 
Du  Latin  Jipes. 

Eptagône  ,f.  m .  t.  de  Géométrie, 
îpucer ,  v.  a.  chercher  Tes  puces. 
Épuifable ,  adj.  m.  &  f. 
Épuisé ,  ée ,  adj. 
Épuiiement ,  f.  m. 
£ puifer ,  v.  a. 

Epuifette ,  f.  f.  petit  filet  pour  pren- 
dre des  ferins. 

Epure ,  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Epuré ,  ée  ,  adj. 
Épurer,  v.  a.  r)urifier. 
Épurge ,  f.  f.  herbe  médecinale. 
Équarrir ,  v.  a.  t.  d'  Architecture. 

Ou  prononce  écarrir. 
ÉquarruTage ,  f.  f.  t.  de  Charpen- 

terie. 

ÉquarruTemcnt ,  f.  m.  t.  d'Archi- 
tecture. 

Équarriflbir ,  f.  m.  outil  de  Mécha- 
•  nique. 

Équateur ,  f.  m.  Vu  fe  prononce 

.  dans  ce  mot  &  dans  le  fuivant. 

Équation ,  f.  f.  t.  d'Aftronomie. 

Équerre  ,  f.  f.  infiniment  de  Géo- 
métrie, *.*.. 

flÊqucftre  ,  adj.  Vu  fe  prononce. 

Équiangle,  adj.  t.  de  Géométrie. 

Équidiftant ,  ante  >  adj.  t.  Géo- 
métrie. < 

Équilatéral,  ale,adj.t.  de  Géo- 
métrie. 

Équilibre ,  f.  m. 

Équimultiple ,  adj.  t.  de  Géomé- 
trie. 

Ê quinoxe ,  f.  m.  le  temps  où  les 
•Jours  font  égaux  aux  nuits. 

Équinoxial ,  aie ,  adj.  il  eft  quel- 
quefois fubftantif. 

Équipage  ,  f.  m.  t.  colleftif. 

t 


Équipe  ,  ée,  adj. 
Équipée ,  f.  f.  action  téméraire. 
Équipement ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Équiper ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 
Équipollence ,  f.  f.  égalité  de  va-» 
leur. 

Équipollent ,  ente ,  adj.  il  eft  aufli  C 
Équipoller  ,  v.  a  &  n.  valoir  au- 
tant. 

Équiproquo  ,  f.  m.  on  dit  ordi- 
nairement quiproquos  cependant 
on  trouve  dans  quelques  ouvra- 
ges .  aflez  récents  équiproquo  , 
lignifiant  la  même  chofe  qua 
quiproquo,  V.  Quiproquo. 
Équiries ,  f.  m.  pl.  fêtes  chez  les 
Romains. 

Équitable  >  adj.  m.  &  f.  jufto* 
Équitablement ,  adv. 
Équité  f.  f. 
Équivalemment ,  adv. 
Équivalence ,  f.  f.  valeur  égale. 
Équivalent ,  ente ,  adj.  il  eft  aufE 
fiîbft. 

Équivaloir  ,v.  n.  il  eft  de  peu  d'u> 
fage  à  l'infinitif. 
Équivoque ,  adj.  m.  &  f. 

Ce  mot  employé  comme  fub* 
ftantif,  eft  du  genre  féminin. 
Équivoquer,  v.  n.  trouver,  faire 
des  équivoques. 

s'Équivoquer?,  v.  n.  paf.  il  n'eft  que 
du  ftyle  familier. 
Érable  ,  f.  m.  arbre  de  haute  fu* 
taie. 

Éraflé ,  ée  ,  part.  paf.  Se  adj. 
Érafler  ,  v.  a  déchirer  la  peau. 
Éraflure ,  f.  f.  égratignure.  . 
Éraillé  ,  ée  y  part.  paf.  &  adj. 
Éraillement  ,  f.  m.  renverfement 
de  la  paupière  inférieure. 
Érailler  ,  v.  a.  il  fe  dit  des  toiles  8$ 
des  étoffes  de  foie. 
Éraillure^L  f. 
,  Érara ,  v.  a.  frer  la 
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Erato ,  f.  f.  nom  propre  de  l'une 
des  neuf  Mufes  j  elle  préfîdoit 
aux  poéfies  lyriques. 
Ere,  T.  f.  t.  de  chronologie, 
Éredtion,  f.  &  inititution,  établif- 
fement. 

Éreinté ,  ée  ,  adj. 
Ercincer ,  v.  a.  rompre  les  reins. 
Eréiîpelle,  f.  f.  maladie, 
trtort ,  ville  d'Allemagne. 
£rgo  ,  f.  m.  donc  ,  t.  dogmatique. 
Ergoglu  ,  façon  de  parler  prover- 
"  biaie. 

frgot ,  f.  m.  efpece  de  petit  on- 
m  gle  pointu. 
Ergoté  ,  ée ,  adj. 
trgoter ,  v.  n.  il  eft  familier» 
Ergpterie ,  f.  f.  chicane. 
Ergoteur ,  f.  m.  il  e(t  familier. 
Éridlhonius,  f.  m.  fils  de  Vulcain. 
Érigé  ,  ée  *  adj.  dreffé  j  élevé. 
Ériger  y  v.  a.  il  eit  auffi.  n.  paf. 
frinnis,  f.  f.  pl.  nom  commun  aux 
*  trois  furies  infernales, 
griffon ,  f.  ni.  t.  de  Manne. 
Érivart  ,  province  &c  ville  de  Perfe. 
Erlach ,  ville  du  Canton  de  Berne. 


Lrlang  ,  ville  de  Françonie. 
îrminette  ,  f.  f.  outil  de  Char- 
,  p'entier. 

Érotique  ,  adj.  qui  a  rapport  à 

l'amour. 
Errant  ,  ante  ,  adj« 
frrata»  f.  m.  t.  purement  Latin 

fans  x  au  pluriel. 
Erre  ,  f.  f.  train  j  allure. 
Errérrienter ,  v.  n.  t.  de  Coutume. 
Errements,  f.m.pl.iln'eft  d'ufage 

qu'au  figuré,  &en  parlant d'af- 
-faires. 

Err^ner  >  v.  a.  Éreinter, 

trrer>  Y-  n. 
rres ,  f.  f.  pl.  t.  de  chaffe. 
Erreur ,  f.  f.  fauffe  opinion. 

Enine,f^.ts  dePW^ie*, 
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Erroné  ,  ée ,  adj. 
Ers ,  f.  m.  plante. 
Érudit%,  adj.  favant.  Ce  mot  (e 
trouve  dans  quelques  ouvrages 
très-récents  *  mais  il  n'a  pas  en- 
core  fait  fortune. 
Érudition ,  f.  f.  favoir. 
Érugineux ,  eufe  ,  adj.  qui  tient 
de  la  rouille  de  l'airain. 
Éruption, f.f. fortie  prompte.  Il  ne 
fe  dit  que  des  chofes. 
Erzerom*  ville  de  Turquie  en  Afie. 
Ès  i  mot  fait  par  contraction  de  la 
prépofttion  en  &  de  l'article  plu- 
riel les  5  pour  tonifier  dans  les. 
Il  n'eft  d'ufage  que  dans  le  ftyle 
de  pratique. 

Efcabeàti ,  f.  nufiege  de  bois. 
Efcabelle ,  f.f.  Efcàbeau. 
Efcablon ,  f.  m.  t.  d'Architecture* 
Efcache ,  f.  f.  t.  de  Manège. 
Efcachement.  V.  EcachemenU 
Efcachçr.,  V.  Ççpcher. 
Efcacheur.  V.  Ecacheuré 
Efcadre,  f.  f. 

Chef  d'Efcadre  ,  f.  m.  Officier 
Général  de  Marine. 
Efcadron ,  f.  m.  corps  de  Cavale* 
rie. 

Efçadronner ,  v.  n. 
Efcafe ,  f.  f.  t.  de  Collège. 
Efçafer ,  v.  a.  donner  des  coups 
de  pieds  au  cul. 
Efcalade >  f.  f^  ....... 

Efcaladé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Efçaladjer  *  v.  a. 
Efcalier ,  f.  m. 

Efcalin  ,  f.  m.  pièce  de  monnoi* 
d'argent  de*  Pays-Bas valant 
environ  fept  fols  ,  monnoie  de 
France. 

Efcamote ,  f.  f.  prononcez  Y  s ,  U 
de  jouçuf  de  gobelets. 
Efcamoté,  ée,adj. 
....  Efcamotej  >  v.  a. 

Efcarhotcori 
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Efcarrioteur,  f.  m; 

Efcamper,v.  ru  s'Enfuir,  11  eft  bas. 

Efcampette  *  f.  f.  il  eft  bas  &  po- 
pulaire. Fuitô. 

Efcap  ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 

Efcapade  ,  f.  f.  libertinage. 

Efcape,  G  fit.  d'Architecture. 

Efcarbillat,  ate,  adj.  &  f.  gai;  en- 
joué. Il  eft  du  ftyle  familier. 

Efcarbit  i  f.  m.  t.  de  Marine. 

Efcarbot  *  f.  m.  efpece  d'infecîe. 

Efcarboucle ,  f.  f.  forte  de  pierre 
précieufe. 

Elcarboùiller ,  y.  a*  t.  Populaire. 
Écrafer. 

Efcarcelle  ,  ù  f.  ce  mot  n'eft  plus 
guère  d  ufage  qu'en  raillerie.  Po- 
che *,  bourie. 
Èfcargot ,  f.  m*  gros  limaçon  à 

coquille. 
Efcarmouche,  f  f. 
Efcarmoucher ,  v.  n.  combattre 
par  efcarmouche. 
Èfcarmoucheur ,  f.  m. 
Efcarner ,  v.  a.  u  d'Ouvriers  en 

cuirs*  Dorer. 
Efcarpe  ,  f,  f.  Iâ  pente  du  fofsé 
qui  eft  âu  pied  du  rempart.  Il 
lie  fe  dit  guère  que  par  rapport  à 
contr  efcarpe, 
|fçarpé,ée,  adj. 
Efcarpement  *  f.  m.  t«  de  F 

catjon. 
îfcarper  ,  v.  a. 
Efcarpin ,  f.  m. 
EJcarpiner ,  v.  a.  courir  lég 


:cre- 


ment.  Ce  mot  ne  fe  dit  qu'en 
plaifanterie. 
Efcarpolette ,  f.  f . 
Jeu  où  l'on  fe  brandiile  for  une 
corde  »  ou  quelques  branches 
d'arbres  attachées.  Richelet  écrit 
cfcarpoulette  ;  mais  le  premier  eft 
le  plus  eu  ufage. 
Efcarre ,  f.  f.  t,  de  Chirurgie. 


Èfcaùdë,f.f.  forte  de  petite  oarqué* 
Efcaveffade  ,  f.  f.  t.  de  Manège* 
Efcaut ,  f.  m.  nom  d'une  rivierd 
des  Pays-Bas^ 

Efcient ,  f.  m.  il  ne  fe  met  qu'a- 
vec la  particule  à.  Pleine  co.i- 
noiftancé. 

à  bon  Efcient  ,  façon  de  parler 
adverbiale. 

Efclandre ,  f»  m.  Malheur* 
Efclavage  ,  f.  m. 
Efclavê,  f.  m.  &  f. 
Efclavonie  ,  province  du  royauftîg 
de  Hongrie. 

Efcoffion  ,  f.  m.  coëffure  de  fem- 
me. Il  eft  bas. 

Efcogriffe,  f  m.  il  eft  bas  Se  p<v 

pulaire.  Mal  bâti  &  de  mauvaiftf 

mine. 
Efcompte ,  f.  m. 
Efcompter ,  v.  a.  autrefois  on  di* 

foit  excompter* 
Efcopette ,  1.  f.  il  eft  vieux. 
Efcopetterie,  f.  f.  décharge  <fef 

pluheurs  fufils. 
Efcorte  ,  f.  f. 

Efcorté  ,  ée ,  part.  paC  Se  adj, 
Efcorter  ,  v.  a. 
Efcotard  3  £  m.  t.  de  Marine. 
Êfcouade  ,  f.  f.  il  nefe  dit  guerg 

qu'en  parlant  du  Guet  à  pied. 
Efçourgeon  ,  f.  m.  efpece  d'orgev 
Efcourre,  t.  de  Marine. 
Efcouffe ,  f.  f.  il  eft  du  ftyle  fV 
milieré 
Efcrime ,  f.  f  . 

Efçrimer  5  v,  a.  il  eft  auffi  n.  pa£ 
Efcrimeur,  C  m. 
Efcroc  ,  f.  m.  filou. 
Efcroquer ,  v.  a. 
Efcroquerie ,  f.  f.  filouterie. 
Efçroqueur /,  eufe,  f.  m.  &:  f. 
Efculape ,  f.  m.  Dieu  de  la  Médec. 
Efcurial ,  f.  m.  palais  des  Rois 
d'Efpagne.  * 
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Efcurollcs,  ville  de  france  en 
Bourbonnois. 

Ellingen  ,  ville  de  Suabe. 

Efmoutier  ,  ville  de  france  dans  le 
Limoulïn. 

Elpace ,  f.  m. 

Les  imprimeurs  appellent  ef- 
face une  efpece  de  lettre  qui 
fert  à  séparer  les  mots  ,  &  en 
ce  fens  efpace^&da  féminin, 
'  Efpacé  ,  ee ,  adj. 

Efpacement ,  f.  m.  t  d'Architeû. 

£fpacer ,  v.  a.  garder  les  efpaces. 

EfpadaHin ,  f.  m.  traineur  dépée. 

Ce  mot  n eit  pas  du  bel  ufage  -, 
on  dit  &  on  écrit  SpadaJJîm 

Efpadon,  f.  m.  grande  &  large 
épét  ,  qu'on  tient  à  deux  mains. 

Eipagne ,  nom  d'un  grand  royau- 
me d'Europe. 

Efpagnol ,  oie ,  f.  m.  &  f.  nom 
de  peuple. 

Espagnolette  ,  f.  f.  forte  de  ratine 
fine  ,  &  de  ferrure  pour  les  fe- 
nêtres. 

Efpagnolifer ,  v.  a.  rendre  Efpa- 
gnol. 

Efpale ,  f.  f.  banc  de  rameurs  pro- 
che la  poupe  d'une  galère. 

Egalement,  f.  m.  t.  de  Mefureurs. 

Elpaller  ,  f.  m.  premier  rameur 
d'un  banc  dans  une  galère. 

Êfpalier  ,  f.  m.  t.  de  Jardinage. 

Efpalmer  ,  v.  a.  il  fe  dit  particu- 
lièrement d'une  galère. 

Efpatule  ,  f.  m.  plante  purgative. 

f.  fpavite, ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
C'eft  la  même  chofe  qu'aubaine. 

Ce  mot  eit  écrit  fans / dans  la 
dernière  édition  du  Dictionnai- 
re de  Trévoux. 

Efpece  ,  f.  f.  forte  -,  nature. 

Efpérable ,  adj.  ce  qu'on  peut  ef- 
percr. 

ï  ipérance ,  f.  f. 
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Efpëré ,  ée  ,  adj. 
Efpérer ,  v.  a. 
Efpiegle  ,  adj.  &  f. 
Eftnéglerie ,  f.  £ 
Efpinçoir ,  f.  m.  marteau  de  pa- 
veur. 

Efpingard,  f.  m.  petite  pieced' Ar- 
tillerie. 
Efpion  j  f.  m. 

Efpionne  ,  f.  f.  celle  qui  obfervc 
&  épie  les  actions  de  quelqu'un* 

Ejpionné  ,  ée ,  adj. 

Efpionner  ,  v.  a.  Épier. 

El  planade ,  f.  f.  t.  de  Fortification* 

Efpoir ,  f.  m.  efpérance. 

Elpondeillan ,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Efponton ,  f.  m.  arme  d'un  Offi- 
cier. 

Efprit ,  f.  m. 

Quand  il  s'agit  du  Saint-Efprir, 
on  doit  toujours  mettre  deux  ca- 
pitales &  une  divifîon  entre  ces 
deux  mots  >  comme  au  mot 
Jefus-Chrifi. 

Efprité  ,  ée  adj.  qui  a  de  Fefprit. 

t.  de  Précieufe. 
Efquif ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Efquille  3  f.  f,  éclat  d'un  os  ou  d'un 

bois. 

Efquiman ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Efquinancie  ,  f.  f.  inflammation 
de  gofîer. 

Efquine  ,  f.  f.  t.  de  Manège  ;  & 
Plante. 

Efquipot ,  f.  m.  petite  boite. 
Efquilfe ,  f.  f.  le  ptemier  crayon 
d'uu  ouvrage. 

EfquifTer ,  y.  a.  t.  de  Peintre. 

Efquivé,  ée,  adj. 

Efquiver ,  v.  a. 

Comme  la  lettre  /  fonne  dans 
tous  les  mots  ci-deiîus,  depuis 
le  mot  efeabeau  jufqu'ici,  on  au- 

roic  tort  de  la  retrancher ,  parce 
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qu'elle  y  eft  néceffaire  comme 
dans  les  fuivants  ,  jufqu  au  mot 
efturgeon  inclufivement. 
Eiîai ,  f.  m.  épreuve. 
Effaim ,  quelques  -  uns  écrivent 
Effain,  f.  m.  volée  de  jeunes 
mouches  à  miel. 

Les  deux  manières  d'écrire  ont 
des  partifans.  Pour  moi  je  pré- 
fère effaim  avec  une  m ,  à  caufe 
du  Grec ,  qui  fignifie  le  Roi  des 
abeilles .  &  dont  il  eft  à  croire 
que  ce  mot  François  eft  dérivé  , 
quoique  Ménage  foutienne  le 
contraire ,  &  écrive  effein  fans 
a  ,  Orthographe  qui  ne  fe  trouve 
que  chez  lui  feul,  &  qui  répu- 
gne au  Latin  examen. 
Effaimer,  v.  a.  il  fe  dit  des  ruches 
d'où  il  fort  un  effaim. 
Effanger  ,  v.  a.  laver  du  linge]  Eflieu  ,"f.  m»  V.  Aifficu. 


ESS  "277 
Ëiïèntiel ,  elle ,  adj.  il  eft  aufîz 
quelquefois  fubft. 
Danet  écrit  effentiel  oueffenciel. 
Il  feroit  à  fouhaiter  que  Tufage 
autorisât  cette  dernière  façon  d'é- 
crire ,  comme  plus  conforme  aux 
règles  générales  :  car  on  écrie 
audacieux  avec  un  c ,  parce  qu'il 
vient  à' audace  ;  Audiencier  , 
d'audience  ;  Licencié  >  licen- 
cieux ,  àtilicence-y  Délicieux, 
de  délice  •,  Négociant,  de  négoce , 
&  cent  autres  femblables.  Par  la 
même  raifon  on  devroit  écrire 
eff'enciel ,  puifqu'ii  vient  du  mot 
effence  5  mais  il  faut  attendre  que 
l'ufage  le  permette. 
EfTentiellement ,  adv. 
Elfette,  f.  f.  outil  de  tonnelier. 
Elfex ,  province  d'Angleterre. 


Efilmer  ?  v.  a.  t.  de  Fauconnerie, 
Amaigrir  un  oifeau. 
Eftivé  >  ée  >  adj.  t.  de  Fauconne- 
rie. 


101 


fale  avant  que  de  le  mettre  à  la 
lelïive. 

Effart,  f.  m.  terre  défrichée. 
E  {farter ,  v,  a.  défricher  une  terre. 

les  Effartz  ,  ville  de  france  en1  Effonier  ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 

Poitou.  Effor  ,  C.  m. 

Effayer ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf.  s'E(forer,v.  n.paf.  prendre  Tefl 
Effayerie  ,  f.  f .  t.  de  Monnoie.     Efforer  ,  v.  a.  expofer  à  l'air  pour 
Effayeur ,  f.  m,  officier  préposé]  sécher, 
pour  faire  l'erTai  de  la  monnoie.  !  Efforiller ,  v.  a.  couper  les  oreilles. 
EfTe  ,  f.  f.  t.  de  Charretier.  Che-j  Effoucher ,  v.  a.  t.  de  Forêts, 
ville  de  fer  qu'on  met  au  bout  Effoufler ,  v,  a. 
de  l*aiffieu.  I  Effouriffer  3  v.  a.  t.  de  Manège. 

Effek ,  ville  de  Hongrie.  Effucquer ,  v.  a.  t.  d'Agriculture. 

Eftèliers .  f.  m.  t.  de  Charpenterie.  Exprimer  le  fuc 


E{ïèmer,v.  n.  t.  de  Pêcheur. 
Effen  ,  ville  de  Weftphalie. 
Effence,  f.  f. 
Effencé  ,  ée ,  adj. 
Effencier  ,  v.  a.  jeter  des  effences 

fur  quelque  chofe.  On  doute  de 

l'ufage  de  ce  mot. 
Effencifié  ,  ée ,  adj.  t.  de  Philofo- 

phie  hermétique. 


Efluie-main  ,  f.  m. 
Effuyer,  v.  a. 

J'effuie  ,  tu  effuies  ,  if  effuie  : 
nous  eftuyons  >  vous  effuyez  3 
ils  effuient.  J'effuyois ,  &c.  nous 
effuyibns  ,  vous  efluyièz  ,  ils 
effuyoient.  J'efTuyai,  tu  effuyas> 
il  efluya  :  nous  effuyâmes ,  vous 
1  effuyâtes,  ils  effrayèrent.  J'ai  ef 
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fuyé  s  &c,  J'eftuierai ,  &c.  Et 
fuie,  efluyez.  Que  j'efluie ,  que 
ru  eiîuies  ,  qu'il  efluic  :  que  nous 
(effuyions ,  que  vous  efliiyiez  , 
qu'ils  efluient.  J'eflliierois  ,  &c. 
Que  j'eifuyalTe  ,  &c.  Que  nous 
eliuyaflions,  &c.  ElTuyant.  V. 
Pref.  1er,  Y, 

pft ,  f.  m.  la  partie  du  monde 
qui  eft  à  notre  foleil  levant. 

Eitacade ,  f.  f.  paliflade  dans  l'eau. 

Eftaches ,  f.  m.  plur.  Pieux  ou  po- 
teaux qu'on  met  fous  un  pont. 

f  ftaffette ,  f.  f.  un  courier  qui  ne 

forte  fon  pacjuet  que  d'une  pofte 
l'autre. 

f  ftafier  ,  f.  m,  en  Italie  on  appelle 
ainfî  des  domeftïques  qui  por- 
tent la  livrée  ,  &  qui  marchent 
en  manteau,  à  la  différence  des 
laquais. 

pftafilade ,  f,  f.  il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. 

Eftafilader,  v.  a. 

Ellain,  ville  du  Duché  de  Bar. 

Eftains  ,  f  m.  plur.  t.  de  Marine. 

jEftame ,  f.  f.  ouvrage  de  fils  de 
laine. 

Eftamene  ,  f.  f.  petite  eftame. 

Eftaminet ,  f.  m.  I*x  fe  prononce. 
Efpece  de  cabaret  à  bière. 

Eftampe  ,  f.  f.  image. 

Eftamper  ,  v,  a.  faire  une  em- 
preinte.  Ç'eft  aufli  un  t.  de  Cha- 
pelier. 

Eftanc  ,  adj.  t.  de  Marine. 
Eftance ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Eftang  ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne* 

pltérac  ,  contrée  de  france  en 

Gafcogne. 
Eftimable  ,  adj.  m.  &  f. 
Eftimateur  ,  f.  m. 
JEftimatif ,  adj.  t.  de  Pratique. 
gfUmatipn ,  f.  f. 
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Eftimative ,  f,  f.  faculté  de  l'arae 
qui  nous  apprend  a  juger  des 
chofes. 
Eftime ,  f.  f. 
Eftimé  ,  ée  ,  adj. 
Eftimer  >  v.  a. 
Eftive ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Eftoc  >  f.  m.  épee  longue  &  étroite, 
brin  d'Eftoc ,  long  bâton  fer  ré  par 
un  bout, 
Eftoçade,  f.  f.  longue  épée. 
Eftocader ,  v.  n. 
Eftocage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Eftomac  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie, 
Eftomaquer ,  s'Eftomaquer,  v.iU 
paf.  il  eft  du  ftyle  familier. 
Eltomber  ,  t.  de  Deflinateur. 
Eftoquiau  ,  f.  m.  t.  de  Serrurier, 
Eftoufade  ,f.f.  façon  d'accommo* 
der  certain  gibier ,  &  fur-touç 
la  perdrix. 

Eftrac  ,  adj.  t.  de  Manège. 
Eftrade  ,  f.  f.  il  n'eft  plus  en  ufagç 
que.  parmi  les  gens  de  guerre.  Il 
fignine  chemin. 
Eftragale ,  t.  de  Tourneur. 
Eftragon,  f.m.'herbe  odoriférante» 
Eftramaçon  ,  f.  m.  forte  d'épée. 
qu'on  portoit  autrefois.  Il  n'eft 
d'ufage  que  dans  cette  phrafe: 
Un  coup  d'eflramaçon. 
Eftramaçonncr ,  v.  a.  il  n'eft  guère 
d'ufage. 

Eftrapade ,  f.  f.  fupplice  militaire. 
Eitrapader,  v.  a.  donner  l'eftrapade, 
Eftrapaffer ,  v.  a.  t.  de  Manège. 
Eftrapontin  ,  f.  m.  quelques-uns 
difent ftrapontin.V etit  ftege  qu'on 
met  au  devant  d'un  carofle  : 
c  eft  aufli  un  petit  lit  de  navire. 
Eftrechi  ,  ville  de   France  en 
Bcauce. 

Eftrelage ,  f.  m.  t.  de  Gabelle. 
Eftremadure,  ou  eftremadoure, 
nom  d'une  province  d'Efpagne, 
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Eftropc ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Eitropiat,  f.  m,  il  eitdu  ttyle  fami- 
lier. Soldat  eitropié  qui  mandie. 

JEftropié  ,  ée ,  adj. 

Eftropier ,  v.  a. 

Efturgeon  ,  Cm.  poiffon. 

Efule  ,  f.  f.  plante. 

Et ,  conjon&ion  j  on  ne  prononce 
pas  le  *. 

£tabla£e ,  f.  m.  ce  qu'on  paye 
pour  la  place  d'un  cheval  dans 
une  écurie. 

Étable ,  f.  f. 

Érable,  ée,  adj. 

Établer,  a*  mettre  dans  une 
étable. 

Étableries  ,  Cf.  plur.  diverfes  éta- 

bles  dans  un  corps  de  logis, 
Établi ,  f.  m.  groffe  table. 
Établir,  v.  a. 
ÉtabliiTement ,  £  m. 
Étage,  f.  m. 
Étai ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Étaie  ,  f.  f. 

Étaiement ,  f.  m.  a&ion  d'étayer. 

Étaim ,  f.  m.  laine  cardée. 

Étain ,  f.  m.  métal, 

Prefque  tous  les  Di&ionnaires 
varient  fur  ces  deux  mots.  La 
plupart  écrivent  étaim  ou  étain 
dans  les  deux  lignifications.  Pour 
moi  je  penfe  avec  l'Académie 
qu'on  doit  écrire  étain ,  métal , 
à  caufe  du  mot  Latin  ftannum 
dont  il  eft  dérivé  j  &  étaim , 
laine,  à  caufe  du  Latin  fiamen 
dont  il  tire  fon  origine  ,  aufli- 
bien  que  le  mot  eftame.  Au  refte, 
chacun  eft  libre  d'écrire  comme 
bon  lui  femblera.  Je  dirai  feule- 
ment en  palfant,  quefuivant  une 
maxime  de  droit  très-vulgaire , 
in  rébus  dabiis  foîîor  fart  eft 
eligenàa. 

Épaiage ,  f,  m. 
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Etaler ,  v.  a. 

Étaleur  ,  f.  m.  pauvre  marchand 
qui  étale  des  marchandifes  fur 
les  bords  d'un  pont. 

Étalier ,  adj.  qui  ne  fe  dit  que  dés 
garçons  bouchers. 

Étalinguer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Étalon ,  f.  m.  cheval  entier  j  ou 
mefure  qu'on  garde  dans  les 
Hôtels  de  ville ,  pour  confronter 
celles  des  particuliers  fou pçon  nés. 

Étalonnement ,  f.  m.  adtion  d'é- 
talonner. 

Étalonner  ,  v.  a.  faire  marquer 
les  poids  6c  mefures  au  bureau 
public. 

Étalonneur  ,  f.  m.  commis  qui 
étalonne. 

Étamage ,  f.  m.  l'action  d'étamer. 
Étambot ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Étambrai ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Étamé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Étamer ,  v.  a.  t.  de  Chauderonnier. 
Étamine ,  f.  f.  étoffe  s  &  t.  de 
Botanique. 

Étamper,  v.  a.  t.  de  Maréchal. 
Étampes  ,   yille  de  france  en 
Beauce. 

Étampois  ,  territoire  d'Etampes. 
Étamure,f.f.  t. de  Chauderonnier. 
Étanche  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Etanché ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Étanchemcnt ,  f.  m. 
Étancher  ,  v.  a.  appaifer  la  foif. 

f'tançon,  f.  m.  étaie  >  échalas. 
rançonner,  v.a. mettre desétan- 
çons. 

Étanfiche ,  f.  f.  t.  d'Archite&ure. 
Étang ,  f.  m. 

Étangues ,  f.  f.  outil  de  Monno- 
yeur. 
Étape ,  f.  f. 
Écapier ,  f.  m, 

Étaples ,  ville  de  france  dans  le 
Boulenois. 
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État,f.  m. 

l'État  Major.  Certain  nombre 
d'Officiers  néceffaires  pour  le  fer- 
vice  général  d'un  régiment. 

États ,  f.  m.  phir. 

États  -  Généraux.  Affemblée  des 
fept  provinces-unies. 

Étau ,  f.  m.  quelques-uns  difent 
Etal. 

Étayé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Étayer ,  v.  a. 

Été ,  f.  m.  faifon. 

Éteignoir ,  f.  m. 

Éteindre,  v.  a. 

J'éteins  >  tu  éteins ,  il  éteint. 
(  Jacquier  écrit  ,  féteinds  ,  tu 
éteinds ,  il  éteind  :  cen'eft  pas 
l'ufage.  )  Nous  éteignons ,  vous 
éteignez  ,  ils  éteignent.  J'étei- 
gnois  >  &c.  J'ai  éteint ,  &c.  J'é- 
teignis ,  &c.  Nous  éteignîmes  , 
&c.  J'éteindrai ,  &c.  Éteins  , 
éteignez.  Que  j'éteigne,  &c.  Que 
nous  éteignions  ,  &c.  J'étein- 
drois  ,  &c.  Que  j'éteigniiTe ,  &c. 
Éteignant.  / 

Éteint ,  einte  ,  part.  &  adj. 
Ételes  ,  f.  f.  plur.  coupeaux. 
Étendard  >  f.  m. 
Étendeur ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Étendoir, 
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Eternifer  ,  v.  a. 
Éternité ,  f.  f. 
Éternuer ,  v.  n. 
Éternument,  f.  m. 
Étéfies ,  f.  m.  plur.  vents  anniver- 
saires &  réguliers.  • 
Étêtement ,  f.  m. 
Étêter ,  v.  a.  couper  la  tête  d'un 
arbre. 

Éteuf ,  f.  m.  t.  du  Jeu  de  longue 
paume. 

Éteule ,  f.  f.  la  partie  du  tuyau 
de  bled  ,  comprife  entre  deux  de 
fes  nœuds. 

Éthèr ,  f.  m.  matière  fubtile  qui 
elt  au-defliis  de  l'athmofpherc  de 
l'air  groffier. 

Éthéré  ,  ée  ,  adj.  de  tout  genre. 

On  dit  la  matière  éthérée. 
Éthiopie ,  grande  contrée  de  l'A- 
frique. 

Éthiopien ,  enne ,  f.  m.  &  f.  nom 
de  peuple. 

Éthiopienne,  f.  f.  plante. 
Éthiopique ,  adj.  m.  &  f.  on  dit 
l'Océan  éthiopique. 
Éthique  ,  f.  f.  {ignifie  Morale. 
Éthon  ,  f.  m.  un  des  quatres che- 
vaux du  Soleil. 

Éthopée,  f.  f.  figure  de  rhétorique. 
Étibois,  f.  m.  t.  d'Fpinglier. 


f.  m.  t.  d'Imprimeur. 
Étendre  .  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf.iÉtier ,  f.  m.  t.  de  Gabelle. 
J'étends  ,  tu  étends,  il  étend  :  Étincelant ,  ante ,  adj. 
nous  étendons,  vous  étendez ,  Étincelé ,  ée  ,  adj. 
ils  étendent.  J'étendois,  &c.  J'aiiÉtinceler  ,  y.  a.  briller. 


étendu  ,  &c.  J'étendis ,  &c.  J'é- 
tendrai ,  &c.  Étends ,  étendez, 
Que  j'étende,  &c.  J  etendrois  , 
&c.  Que  j'étendiffe,  &c. 

Étendu  ,  ue ,  adj. 

Étendue ,  f.  f. 

Éternel ,  elle ,  adj.  il  eft  quelque- 
fois fubftantîf. 

Éternelle  ,  f.  f.  forte  de  plante. 
Éternellement,  adv. 


Étinceiette ,  f.  f.  petite  étincelle. 
Diminutif. 

Étincelle  ,  f.  f.  bluette  de  feu. 

Étincellement ,  f#  m. 

Étioler  ,  v.  a.  qui  fe  dit  aufli  avec 
le  pronom  réciproque  ,  t.  de  Jar- 
dinier. 

Étiologie ,  f.  f.  partie  de  la  Méde- 
cine qui  traite  des  caufes  des  ma- 
ladies^ 
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Étique ,  adj- 
Étiqueter.,  v.  a. 

Étiquette,  f.  f.  petit  écriteau  qu'on 
attache  fut  un  fac  de  procès. 

Étirer ,  v.  a.  étendre, 

Etlingen  ,  petite  ville  de  Suabe. 

Etna ,  f.m.  mon  tagnefameufe  dans 
la  Sicile,  qui  jette  feu  &  flamme. 

Etoffe ,  f.  f. 

Étoffé,  ée,  adj. 

Etoffer  ,  v.  a. 

Etoile ,  f.  f. 

Étoilé,  ée,  adj. 

Étoiler  ,  v.  a.  t.  de  Monnoîe. 

Etole,  f.  f. 

Étole ,  f.  m.  fils  de  Diane. 
Étolie ,  province  de  la  Grèce. 
Étonnamment ,  adv. 
Étonnant ,  ante  ,  adj. 
Étonné ,  ée  ,  adj, 
Étonnement ,  f.  m. 
Étonner  ,  v.  a.  il  efl  auffi  n.  paf. 
Étouffant ,  ante  ,  adj. 
Étouffé,  ée,  part. paf.  &  adj. 
Étouffement ,  f.  m. 
Étouffer ,  v.  a. 

Étouffoir  ,  f.  m.  infiniment  de 
Boulanger. 

itoupade ,  f.  f.  certaine  quantité 
d'étoupe. 

Étoupe,  f.f.  la  partie  la  plus  grof- 
fiere  du  chanvre  ou  du  lin. 

Danet  a  tort  d'écrire  eftouppe 
avec  deux  pp  j  parce  que  ce  mot 
vient  du  Latin  fttiga ,  ou  du  Bas- 
Breton  floupy  qui  fignifie  la  mê- 
me chofe. 

Étoupé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

JÉtouper ,  v.  a.  boucher  avec  de 
Tétoupe. 

J^tourderie ,  f.  f. 

Étourdi ,  ie  ,  adj.  imprudent. 

Éçourdiment  f  adv.  inconfidéré- 
ment. 

Etourdir. ,  y.  a. 


Etoirrdiffant ,  ante .  adj. 
Etourdiffement ,  f.  m. 
Étourneau ,  f  m.  oifeau  quireffem- 
ble  au  merle. 

Étouteau  ,  f.  m.  t.  d'Horlogeriev 
Sorte  de  cheville. 
Étrange ,  adj.  il  ell  vieux. 
Étrangement ,  adv.  extraordinai- 
rement. 

Étranger,  ère  ,  âdj.  il  efl  quelque- 
fois fubflantif. 
Étranger  ,  v.  a.  chaffer  d'un  Heu* 
Étranglé ,  ée ,  adj. 
Étranglement ,  f.  m.  il  n'efl  guère 
d'ufage  qu'en  médecine. 
Étrangler  ,  v.  a.  fuffoquer. 
Étranguillon ,  f.  m.  forte  de  m*, 
ladie. 

Étrape ,  f.  f.  t.  d'Agriculture. 
Étraque  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Étrave,  t.  de  Marine. 
Être,  verbe  que  les  grammairiens 
appellent  verbe  fubîtantif. 
Le  participe  étant  ell  indéclina- 
ble j  ainfi  il  ne  faut  jamais  écrire 
étants. 

Je  fuis ,  tu  es  ,  il  efl:  nousfom- 
mes ,  vous  êtes ,  ils  font.  J'é- 
tois ,  Sec.  J'ai  été  ,  &c.  Je  fus  , 
tu  fus  ,  il  fut  :  nous  fûmes,  vous 
fûtes,  ils  furent.  Je  ferai,  tu  fe- 
ras ,  il  fera  :  nous  ferons  ,  vous 
ferez  ,  ils  feront.  Sois ,  (oyez. 
Que  je  fois ,  que  tu  fois  ,  qu'il 
foit  :  que  nous  foyons ,  que  vous 
foyez  ,  qu'ils  foient.  Je  ferois> 
&c.  Que  je  fuffe ,  que  tu  fuîfes  , 
qu'il  fût  :  que  nousfuffions,  que 
vous  fufTiez,  qu'ils  fuffent.  On 
ne  doit  écrire  avec  un  ê  circôn- 
flexe  que  ces  deux  temps ,  être  , 
à  caufe  de  la  prononciation,  8e 
vous^f  es ,  par  complaifançe  pour 
l'ufage. 
JÈtrc ,  f.  m.  ce  qui  eft, 


* 
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Étrécir ,  v.  a  rendre  étroit,  11  eft 
aufli  n.  paC 
ÉtxécMement ,  £  m, 
ÉtrécilTure,  f.  f. 

Étreindre,  v.a.  ferrer  étroitement. 
Verbe  qui  fe  conjugue  comme 
atteindre» 

&reint ,  einte ,  part.  paf.  &  adj. 

É creinte  ,  f.  f,  action  par  laquelle 
on  ferre. 

É trenne  ,  f.  f . 

Éirenné ,  ée,  adj. 

ÉtVenner,  v.  a. 

Le  Diâ.  de  TAcad.  de  Furet, 
«les  Arts  ,  Rie.  Joub.  Se  Boudot 
aoublent  la  lettre  n  de  ces  mots, 
qiyoiqu'ilsnousviennentdu  Latin, 
firena  ,  &  celui-ci  de  Strenia, 
Dée(fe  qui  préfidoit  dans  une  fo- 
rêt ,  dont  on  apporta  un  ra- 
meau à  Tatius ,  ancien  Roi  des 
Sabins  le  premier  jour  de  l'an  -,  & 
ce  Roi  en  reconnoiffance ,  au- 
torifa  la  coutume  de  fe  faire  des 
çréfents  à  pareil  jour ,  &  ces  pré- 
sents furent  nommés  jirena .  Cette 
coutume  paffa  enfuite  des  Ro- 
mains chez  les  étrangers.  Les 
Etrennes  des  Druides  étoient  du 
gui  de  chêne  y  &  c'eft  de  là 
qu'eft  venu  le  proverbe  ,  Au  gui 
Tan  neuf  :  c'eft-à-dire  ,  venez 
chercher  du  gui  ,  Tannée  fe  re- 
nouvelle. Du  Cange,  Ména- 
ge, le  Dict.  des  Arts  en  font 
mention. 

Êtres ,  f.[  m.  pL  les  êtres  d'une 
maifon. 

ÉtrefTe  ,  f.  t.  de  Papetier  Se  de 
^Cartier. 

Étrier ,  f.  m.  t.  de  Sellier. 
Étrille,  f.  f. 

Étrillé,  ée,  part. paf. &  adj. 
Étriller ,  v.  a. 
Étripé ,  ée ,  adj. 


Etriper .  v.  a. 

Étrillé,  adj. t. 4e Vénerie. 

Étriviere ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  au  uri- 

gulkr  que  dans  le  proverbe  : 

Allonger  Vêtriviere  d'un  point* 
Étroit ,  oite  ,  adj. 
à  l'Étroit ,  adv. 
Étroitement,  adv. 
Étroiteffe  ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie 
Étron  ,  f.  m.  par  politcffe  on  évite 

de  fe  fervir  de  ce  root  dans  la 

converfation. 
Étronçonné,  ée  ,  adj. 
Étronçonner,  v.  a. 
Étrouffe  ,  f.  f.  ad judication  def 

quelques  biens  qu'on  publie  en 

juftice. 

ÉtroufTer ,  v.  a.  adjuger  en  juftice* 
ÉtrufFer ,  v.  a.  t*  de  Çhafie. 
Étruffure  ,  f.  f.  mal  qui  vient  au*. 

cui(Tes  -4es  chiens. 
Étternach ,  ville  des  Pays-Bas. 
Ettingen ,  village  dans  la  Fwnt 

coniei. 
Étude ,  f.  f. 
Étudiant ,  f.  lit. 
Étudier  ,  v.  a. 

Étudiole ,  f,  f.  petit  buffet  qui  a 
plufîeurs  tiroirs. 
Étui ,  f.  m, 
Étuve,  f.  f. 
Éçuvée,  f.f. 
Étuvernent ,  f.  m. 
Étuver ,  v.  a. 

Étuvifte ,  f,  m.  on  dit  è  préfent- 

Baigneur. 
É  tymologie ,  ,f.  f.  origine  d'un  mot. 
Étymologique ,  adj.  mf  &  f» 
Étymologifte ,  f.  m. 
Eu ,  ville  de  france  en  Normandie. 
Évacuant ,  part*  &  f.  m.  t.  de 

Médecine. 
Évacuatif,  ive,adj.  t.  de  Me<tec. 

Il  eft  auffi  fubftanttfr 

Évacuation ,  f.  f.         ,  , 

Évacue  a 
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■  vàcué  ,  ée ,  adj. 
Lvacuer  ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  paf. 
s'Évader,  v.  n. 

Évagation  ,  f .  f .  t.  de  dévotion  & 
de  ipiritualité.Diltra&ion  longue; 

s'Évaltonner ,  v.  n.  paf.  prendre 
des  airs  &  des  manières  trop  li- 
bres. 

Évaluation ,  f.  f. 

■Évalué  ,  ée,  adj. 

.Évaluer  i  v.  a.  apprécier.  . 

•Évangéiique  ,  adj.  m.  &  fi 

Évangéliquement ,  adv. 

Ëvangélifer ,  v.  a. 

Ëvangélifme,  f.  m  ancien  nom 

,d3une  Fête  del'Églife  Chrétienne, 

Évangélifte .  f.  m. 

Évangile  ,  f.  m.hiftoire  de  la  vie , 
des  miracles  &  de  la  doctrine  de 
Jefus-Chriit. 

Évanoui,  ie ,  adj. 

s'Évanouir ,  v.  n.  paf.  tomber  en 
défaillance. 

,  Je  m'évanouis  ,  tu  t'évanouis  , 
il  s'évanouit  :  nous  nous  éva- 
.iiouiffons,  vous  vous  évanouif- 
fez  »  ils  s'évanouiffent.  Je  m'é- 
vanouiffois  i  &c.  Je  me  fuis  éva- 
noui ,  &c.  Je  m'évanouis  j  ni 
t'évanouis  ,  il  s'évanouit  :  nous 
nous  évanouîmes  ,  vous  vous 
évanouîtes,  ils  s'évanouirent.  Je 
m'évanouirai  *  &c.  Que  je  m'é- 
vanouilîe  ,  &c,  Je  m'évahoui- 
rois  ,  &c.  S'évanouilîant.  Ce 
verbe  qui  ne  fedit  guère  qu'avec 
îe  pronom  perfonnel ,  fe  trouve 
néanmoins  dans  quelques  Au- 
teurs fans  être  accompagné  de 
ce  pronom» 
Évanouiflement ,  f.  ni* 
Évaporation  j  f. 

Évaporer ,  s'Evaporer ,  v.  ri.  paf. 
Évasé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Évaler  «  y*  <u 
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Évafîon ,  C  F» 

Évafure  ,  f.  f.  ouverture  d'un  vaifc 
feau  trop  évasé. 

Évaté ,  f.  m.  forte  de  bois  noïi 
qui  reffembie  à  Tébene. 

Évaux*  ville  de  france  dans  k 
Bourbonnois, 

Etichariltie ,  f.  f 

Euchariitique  ,  adj; 

Euchologe  j  prononcez  Euikologéi 
Livre  de  prières  ,  renfermant 
l'office  des  principales  Fêtes. 

Eudiite  i  f.  m.  congrégation  d* 
prêtres  séculiers. 

Eve,  f.  f.  nom  propre  delà  £r** 
miere  femme. 

Évêché,  i.  m. 

Éveille  ,  f.  f.  Donner  l'éveille. 
Éveillé  ,  ée  ,  adj. 
Éveiller ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  pafi 
Événement ,  f.  m.  tout  ce  qui  ar* 
rive. 

Évent ,  f*  m. 
Éventail,  f.  m* 

Évantaillier ,  f.  m.  qui  fait  ou  VènJ 
des  évantails. 

É  vantail  lifte*  f.-  m*  marchand  qui 

vend  des  é/antails, 
Éventaire,  ou  Inventaire,  fi  m* 

t.  de  Vannier. 

Évente  *  fi  f;  (or te  dé  panier  dont* 
fe  fervent  les  chandeliers. 

Éventé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Éventemènt ,  f.  m. 

Éventer ,  v.  a.  il  eft  aufft  ri.  pafi 

Évantiller  ,  v*  a.  t.  de  Faucons 
nerie. 

Évantoir ,  f.  m.  gros  éventail  d *d* 
fier. 

Éventré,ée,  adj.- 
Éventrer ,  v.  a. 

Éventuel ,  elle,  adj;  cé  terriîë  8£ 
le  fuivant  ne  font  guère  d'ufîge 
qu'en  parlant  de  traités  faits  erv 
tre  Souverains-. 

N  a 
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Éventuellement,  adv.  par  événe* 

ment. 
Évêque  ,  f.  m, 

'Éverdumer ,  v.  a.  tirer  une  fauce, 

une  liqueur  verte. 
•  Éverrer ,  v.  a.  t.  de  Chafle. 
Éverfion,  f.  f.  renverfement  d'une 

ville ,  d'un  état. 
s'Évertuer ,  v.  n.  paf.  fe  porter 

à  quelque  chofe  de  louable. 
^Éveux ,  adj.  t.  d'Agriculture.  Ter- 
rein  qui  retient  Teau. 
Éviction  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Évidemment ,  adv. 
JÊvidence  ,  f.  f. 
Evident,  ente,  adj. 
Évider ,  v.  a.  tailler  à  jour, 
Évier  ,  f.  m.  conduit  par  où  s'é- 
,  coulent  les  eaux  d'une  cuifine. 
Évincé,  ée,  adj.  dépofsédé. 
Évincer ,  v.  a.  t.  de  Palais. 
Éviré ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Évitable ,  adj. m.  &  f.il  eft  de  peu 
d'ufage. 
évitée ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Éviter ,  v.  a.  fuir ,  échapper. 
Euménidcs,  f.  f.  plur.  autrement 
appellées ,  Furies ,  filles  d'enfer 
Eunuque,  f.  m.  il  ne  fe  dit  que 
de  l'homme. 

^vocable  ,  adj.  t.  de  Palais. 
Evocation ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Évocatoire ,  adj.  f.  il  n'eft  en  ufa- 

fe  qu'en  cette  phrafe  :  Cédule 
vocatoire. 
Evohé ,  ou  Évan  ,  f.  m.  cri  que 
les  bacchantes  faifoient  pour 
.chanter  les  louanges  de  Bacchus. 
Évolution  ,  f.  f.  t.  Militaire. 
Évoqué ,  ée  ,  adj. 
Évoquer ,  v.  a. 
Évora  ,  ville  de  Portugal. 
Eupitoire ,  f.  f.  Plante. 
Euphorbe,  f.m.  Plante. 

Euphraife  >  f.  f.  Plante* 


EUR 

Ëuphrate,  f.  m.  un  des  fclus  grands 

fleuves  de  l'Ade. 
Euphrofine  .  f.  f.  une  des  trois 

grâces. 

Évreux ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Euripe ,  f.  m.  canal  pour  embellir 
un  lieu.  Dan. 

D'autres  difent  que  c'eft  un  en- 
droit ,  ou  il  y  a  flux  &  reflux. 
Le  Dictionnaire  des  Arts  écrit 
Euripe r ,  m.  pU  canaux  de  jar- 
dins ;  nom  qui  a  été  emprunté 
d'Euripe  ,  fameux  détroit  qui 
borde  l'Ille  de  Négrepont. 
Évron  ,  petite  ville  de  france  dans 
le  Maine. 

Europe ,  t.  de  Géographie.  L'une 

des  quatre  partie  du  Monde. 
Européen  ,  enne ,  f.  m.  &  f.  qui 

eft  de  l'Europe, 
Euros  ,  f.  m.  vent  d'Orient. 
Eurydice ,  f.  f.  femme  d'Orphée. 
Euryphile ,  f.  f.  fameufe  fybille  de 

l'ifle  de  Samos. 
Eurythmie ,  f.  f.  t.  de  Sculpture. 
Euftyle ,  f.  m,  t.  d'Architecture. 
Euterpe ,  f.  f.  une  des  neuf  Mufcs) 

elle  préfldoit  à  la  Mufique. 
Évuider,  v.a.  on  prononce  évider. 

Couper  en  arrondiffant. 
Évulfion ,  G  f.  action  de  tirer. 
Eux ,  elles ,  f.  plur.  m.  bc  f. 
Exact ,  acte  ,  adj. 
Exactement,  adv. 
Exacteur ,  f.  m. 
Exaction ,  f.  f. 
Exactitude,  f.  f. 
Exagérateur ,  f.  m. 
Exagératif ,  ive,  adj. 
Exagération ,  f.  f. 
Exagéré  ,  ée  ,  adj. 
Exagérer,  v.  a. 

L  ufage  ne  permet  pas  d'écrire 

ces  mots  ayeç  deux  gg ,  quoi 
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qa*i!s  foient  dérivés  du  Latin 
exaggerare.  D'ailleurs  on  n'y 

prononce  qu'un  g. 
Exaltation  ,  f.  f.  il  n'eft  guère  d'u- 
fage  que  pour  lignifier  l'élévation 

du  Pape  au  Pontificat. 
Exalté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Exalter ,  v.  a. 
Examen ,  f.  m. 
Éxaminateur,  f.  m. 
Examination ,  f.  f.  examen. 
Examiné ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Examiner ,  v.  a. 
Exarchat»  f.  m.  prononcez  ex  arc  au 
Exarque ,  il  m.  vicaire  de  l'Empe- 

reur  d'Orients  ou  Préfet  qu'il 

envoyoit  en  Italie ,  &  qui  de- 

meuroit  à  Ravenne. 
Exaucé,  ée,  adj. 
Exaucement  >  f.  m.  a&ion  d'exau- 


Exaucer,  v.  a. 

Excalcéation ,  f.  f.  a&ion  de  dé- 
chauffer le  foulicr. 

Excavation  .  f.  f. 

Excaver,  v.  a.  crcufes. 

Excédant ,  ajjte ,  adj.  il  fe  prend 
aufrx  fubftantivement. 
L'Académie,  Futeriere,  Danet 

«&  Richelet,  écrivent  ce  mot  avec 
un  a ,  quoiqu'il  tire  Ton  étymo- 
logie  du  Latin  excédent. 

Excédé  ,  ée  adj. 

Excéder ,  v.  a. 

Excellemment ,  adv, 

Excellence ,  f.  f. 

Excellent ,  ente  ,  adj.  exquis. 

Exeellentiffime ,  adj. 

Exceller  ,  v.  n. 
Richelet  seft imaginé  qu'on  de- 
voit  écrire  ces  mots  avec  une 
feule  l  -,  mais  je  ne  connois  point 
de  Savant  qui  Tait  imité. 

Excentricité,  f.  f.  t.  d'Altronomie. 

Excentrique,  adj. 


E  X  C  2Îf 

Excepté ,  forte  de  prépontion. 
Quand  le  mot  excepté  fe  trouve 
devant  un  fubftantif ,  ileft  indé- 
clinable ,  au  contraire  ,  s'il  mar- 
che après  ,  il  devient  adjectif ,  &: 
fe  decline.Ex.  exceptées  femmes; 
les  femmes  exceptées.  Il  en  eft 
de  même  ànmot  Jupposé  j  car  on 
dit  fupposé  ces  principes  ,  &  ces 
principes  fupposés.  Joubeyt. 
Excepter  ,  y.  a. 
Exception ,  f.  f.  réferve. 
àl*Exception,  forte  de  prépofîtû 
Excès ,  f.  m.  V,  pref.  let.  è. 
Exceffif,  ive,  adj. 
Exceflivement ,  adv. 
Excéder  ,  ville  d'Angleterre* 
Exciper ,  v.  n.  t.  de  Palais* 
Excitatif,  ive,  adj. 
Excitation ,  f.  f. 
Exciter,  v.  a. 
Exclamation ,  f.  £ 
Exclure ,  v.  a. 

J'exclus  ,  tu  exclus ,  il  exclut  : 
nous  excluons,  &c.  J'excluois, 
Sec.  J'exclus  ,  &c.  J'exclurai  » 
&c.  Qu'il  exclue  ,  &c.  Que  j'ex- 
cluffe  ,  &c.  J'exclurois ,  &c. 
Exclus ,  ue  ,  ou  ufe ,  adj. 
Exclufîf,  ive  ,  adj. 
Exclufion ,  f.  f. 
Exclufivement ,  adv. 
Excommunication,  f.  f. 
Excommunié  ,  ée,  adj.  il  eftaufii 
quelquefois  fubftantif. 
Excommunier,  v.  a. 
Excoriation ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie, 
Écorchure. 

Excorier ,  v.  a.  t.  de  Chirurgie. 
Excrément ,  f.  m.  ce  qui  fort  du 
corps  de  l'animal. 
Excrémenteux ,  eufe  ,  adj. 
Excrémenticiel ,  elle  ,  adj. 
.Excrémentiel,  elle,  adj.  c'eft  la 
I  mime  chofe  Q\i'e*crément$  ux+ 
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fxcrefcence ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie.  Exercice ,  f.  m,  . 

:  Richeiet  de  Ton  autorité  privée  Exercitant ,  f.  m, 

retranche  la  lettre  /  de  ce  mot:  Exercitation  ,  f,  f.  difTertation, 

il  ne  tant  pas  l'imiter,  Exérefe ,  f,  m.  t.  de  Chirurgie, 

Excrétion  ,  f.  f.  t.  de  Médecine.  Exergue,  f.  f.  t.  de  Médaillitte. 
jBxcru ,  ad j.t,  de  Forêts.  Arbre  qui 


croit  hors  fa  place. 
Excurfion  ,  f.  f. 
Excufable,  adj. 

Excufation  ,  f.  ff  t,  de  Jurifprud. 
Excufc,  ft  f. 
Excusé ,  ée ,  adj, 

Excufer  ,  v.  a.  pallier ,  difculper. 
Excufeur,  f.  m. 
Excufez-moi ,  t.  de  Civilité. 
Exeat ,  f?  m,  t,  de  la  Difcipline  Ec- 

cléfalHque. 
Exécrable  ,  adjt  , 
Exécrablement ,  ady, 
Exécration ,  f.  f. 

Exécratoire ,  adj.  m.  &  f.  tf  de 
Théologie. 

Exécuté ,  ée ,  adj. 

Exécuter ,     a.  accomplir. 

Exécuteur ,  f,  m. 

Exécution  ,  f.  f. 

Exécutoire ,  adj,  t,  de  Pratique.  Il 
eft  aufîi  f.  m. 

Exécutrice ,  f.  f, 

Exemplaire,  adj. il eft auûl f.  m. 

Exemplairement,  adv. 

Exemple ,  f.  m. 
Quand  ce  mot  fignifie  ce  qu'un 
maître  donne  pour  modelé  à  Ton 
écolier ,  il  eft  du  féminin. 

JExempt  ,  ente,  adj.  Le  p  ne  fe 

.prononce  pas. 

f  xempt ,  f.  m.  officier  de  certai- 
nes compagnies  de  gardes. 
Exempté ,  ée ,  adj. 
Exempter,  v.  a.  décharger  ;  dif- 


penfer. 

Exemption  ,  f.  f.  le^  fe  prononce. 
Exercé  ,  ée ,  adj, 
gercer ,  y.  a, 


Exfoliation ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie, 
Exfolier,  v.n.  paf.t.  de  Chirurgie, 
Exfumer,  ou  Esfumer  ,  v.a.t,dç 
Peinture. 
Exhalaifon ,  f.  f.  vapeur. 
Exhalation ,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
Exhalé,  ée,  adj. 
Exhaler ,  v.  a. 
Exhaufsé ,  ée  ,  adj.  élevé. 
Exhaulîement ,  f.  m,  t.  d'Archi- 
tecture. Élévation. 
Exhaulfer ,  v.  a.  t.  d'Architecture, 
Exhérédation,  f.f.  t.  dejurifpru- 
dence. 

Exhérédé ,  ée ,  adj.  deshérité. 
Exhérédei ,  v.  a.  t.  de  Jurifpru- 
dence. 

Exhiber ,  v.  a.  t.  de  Pratique, 
Exhibition ,  f.  f. 
Exhortation ,  f.  f. 
Exhorté ,  ée  ,  adj. 
Exhorter ,  v.  a.  exciter. 
Exhumation ,  f.  f. 
Exhumé  ,  ée  ,  adj. 
Exhumer ,  v.  a.  déterrer  un  cada- 
vre. 

Exideuil ,  petite  ville  de  france 

Périgord. 
Exigé  ,  ée  ,  adj. 
Exigence ,  f.  f. 
Exiger,  v.  a. 
Exigible ,  adj. 

Exigu  ,  uë  ,  adj»  t.  Dogmatique. 
Èxiguer,  v.  a.t.de  Coutume. 
Exiguïté ,  f.  f.  periteffe. 
Exil ,  f.  m. 


Exilé ,  ée ,  adj.  Se  f.  m.  &  f. 
Exiler,  v.  a. 
Exilité  ,  f.  f.  petitefTe. 
j exiles,  ville  du  Piémont 
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JSxiftant ,  ante ,  adj, 
JExiitence ,  f.  £ 
Exifter ,  v.  n. 

Exiiiimateur ,  £  m,  pour  dire  Efti- 
mateur.  Ce  mot  n'a  pas  fait  for- 
tune. 

Exlaquais ,  f.  m.  qui  a  été  laquais. 

Exlecteur ,  f.  m. 

Exmouth  ,  ville  d'Angleterre. 

Exode ,  f.  m.  le  fécond  des  cinq 
livres  de  Moyfe. 

Exoine ,  f,  f.  excufe ,  t.  de  Palais. 

Exoiner  ,  v.  a»  excufer  quelqu'un. 

Exoineur ,  f.  m.  celui  qui  excufe. 

Exomologefe ,  £  f,  confeflion  pu- 
blique. 

Exorable ,  adj. 

Exorbitamment ,  advf 

Exorbitant,  ante,  adj.  < 

Exorcifer  ,  v.  a.  conjurer. 

Exorcifme ,  f.  rru  conjuration  qui 
fe  fait  par  des  prières. 

Exorcifte,  f.  m,  celui  qui  a  le  pou- 
voir d'exorcifer. 

Exorde  ,  f.  m.  préambule  d'un 
4ifcours  oratoire, 

Piufîeurs  Savants  ne  mettent 
point  d'é  aigu  devant  la  lettre  x 
entre  deux  voyelles  :  chacun  eft 
Jibre  de  fuivre  en  cela  fon  lenti- 
ment ,  attendu  qu'il  n'y  a  point 
de  faute  dans  l'une  ni  dans  l'autre 
manière  d'écrire. 

Expanfif,  ive,  adj.  qui  a  la  force 
de  s'étendre. 

Expaniion  ,  f.  f.  chofe  étendue. 
Expédiant ,  f.  m.  qui  attend  une 
grâce. 

Expe&atif ,  ive,  adj. 
Expectation ,  f.  f.  atcentç. 
Expectative ,  f.  ff 
Expédient,  f.  m. 
Expédié, ée,  adj, 
Expédier ,  v.  a. 
jpxpéditif^ivcadif 


HP  il? 

Expédition ,  £  f. 

Expéditionnaire  ,  adj.  m.  Il  ne  fe 
dit  £uere  qu'en  cette  phrafe  ; 
Expéditionnaire  en  Cour  de  Ko- 
me.  Ileil  auffifubitantif. 

Expérience ,  f.  f. 

Expérimental ,  aie  ,  adj. 

Expérimenté ,  ée ,  adj. 

Expérimenter ,  v.  a. 

Expert ,  erte ,  adj.  il  fe  met  quel-» 
quefois  au  fubitantif.  Habite  i 
connoûTeur. 

Expiation,  £  f. 

Expiatoire  ,  adj. 

Expier ,  v.  a. 

Expilation  ,££  t.  de  Jurifprudence. 

Expiration,f.f.t.  de  Jurifprudence. 

Expirer,  v.n. 

Explicable,  adj. 

Explicatif,  ive ,  adj. 

Explication,  £  f. 

Explicite,  adj.  t.  dogmatique. 

Explicitement ,  adv.  clairement 

Expliqué ,  ée ,  adj. 

Expliquer ,  v.  a. 

Exploit ,  £  m. 

Exploitable  ,  adj. 

Exploitant ,  adj.  m.  il  ne  fe  dit  que 

des  Sergents  &:  des  Archers. 
Exploitation ,  f.  f.  t.  de  Palais* 
Exploiter  ,  v.  a  &  n.  t.  de  Palais* 

&  de  Jurifprudence  féodale. 
Exploiteur ,  f.  m. 
Explorateur  ,  £  m.  t.  ufité  parmi 

les  Négociateurs.  Sorte  d'efpion. 
Exploiîon  ,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 

Action  violente  d'une  chofe  qui 

en  chaffe  une  autre  avec  bruit. 
Exponce ,  f.  f.  t.  de  Jurifprudence. 
Expofant ,  ante ,  £  m.  &  f.  t.  de 

Pratique.  s 
Exposé ,  f.  m. 
Expo  é  ,  ée  ,  adj.' 
Expofer,  v.  a. 

fxpofiteur  a  tricc ,  £  m.  5c  f.  celui 
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ou  celle  qui  diftribue  de  la  fauflè 
monnoie 
Expofition ,  f.  f. 

Exprès ,  elfe ,  adj.  il  eft  auffi  quel- 
quefois fubftantif. 
Exprès  9  adv. 
Exprefsément  ,  adv. 
Expreifif ,  ive,  adj. 
Expreifion,  f.  f. 

Exprimable ,  adj.  il  ne  fe  dit  guère 
qu'avec  la  négative. 
Exprimé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Exprimer ,  v.  a. 

Exprovincial ,  f.  m.  il  n'eft  d'ufage 
que  dans  quelques  Communau- 
tés Religieules. 

Expulfer ,  v.  a. 

Expuifif  5  ive ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Expuition ,  f.  f. 

Expultrice ,  adj.  f.  t.  de  Médecine. 
Expurgation ,  f.  f.  t.  d' Aftronomie. 
Exquis  ,  ife  ,  adj* 

Exrecteur,  f.  m.  qui  a  été  Recteur. 
Extant ,  ante ,  adj.  t.  de  Pratique* 
Extafe ,  f.  f. 
Exta(ié,ée,  adj.  ravi. 
Extafier ,  s'Extaiier  ,  v.  n.  paf. 
Extatique ,  adj.  qui  tient  de  l'ex- 
tafe. 

Extenfeur ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 

Extenfibilité  ,  f.  f. 

Extenfible,  adj. 

Extenfion ,  f.  f.  étendue. 

Exténuation ,  f.  f. 

Exténué ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Exténuer ,  v.  a. 

Extérieur ,  eure ,  adj. 

Extérieur ,  f.  m.  t.  relatif. 

à  l'Extérieur ,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Extérieurement,  adv. 

Exterminateur ,  adj.  m.  il  eft  aufîi 
fubftantif. 

Extermination  ,  f.  f.  deftruction 
entière. 


EXT 
Exterminé ,  ée ,  adj. 
Exterminer,  v.  a.  détruire* 
Externe,  adj. 
Extinction ,  f.  f. 
Extirpateur ,  f.  m.  qui  détruit. 
Extirpation  ,  f.  £ 
Extirpé ,  ée ,  adj. 
Extirper ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  au  pro- 
pre qu'en  parlant  des  mauvaifes 
herbes. 

Extifpice  ,  f.  m.  celui  qui  confî- 
dere  les  entrailles  des  animaux 
pour  en  prèfager  l'avenir. 
Extorque,  ée,  adj. 
Extorquer  ,  v.  a.  arracher  par 
force  &  par  importunité. 
Extorfîon ,  f.  f. 

Extraction ,  f.  f.  naiflance  ,  race. 
C'eft  auffi  une  opération  de 
Chymie. 
Extrados ,  f.  m.  t.  d* Architecture. 
Extradofsé ,  ée,  adj.  t.  d'Archi- 
tecture. 

Extraire  ,  v.  a.  en  t.  de  Phar- 
macie. C'eft  tiret  l'elTence  des 
végétaux.  Il  lignifie  auffi  abré- 
ger ,  tirer  d'un  écrit  ce  dont  on 
a  befoin. 
J'extrais ,  tu  extrais ,  il  extrait  : 
nous    extrayons  ,    vous  ex- 
trayez ,  ils    extraient.  J'ex- 
trayois ,  &c.  Nous  extrayions , 
&c.  J'ai  extrait,  &c.  J'extrai- 
rai ,  &c.  Extrais  ,  extrayez.  Que 
j'extraie ,  &c.  J'extrairois ,  &c. 
Que  j'aie  extrait,  &c.  Extrayant. 
Extrait ,  f.  m. 

Extraordinaire  ,  adj.  il  eft  auffi  f. 
Extraordinairement,  adv. 
Extravagamment ,  adv. 
Extravagance ,  f.  f. 
Extravagant ,  ante ,  adj. 
Extravagantes ,  partie  du  Droit 
Canon. 

Extravaguer  *  Y.  ru 


Digitized  by  Googl 


ËXT  ÉXU 

Extravalîon ,  f.  f.  t,  de  Médecine.!  Exulcération ,  f.  f.  t.  de  Médecine* 
Extravasé ,  ée ,  adj.  I  Ëxulcérer ,  v.  a.  caufer  des  ulcereS. 

Extra vafer,  s'Extravafer  >  v.  n.paf.'  Exultation ,  f.  f-  il  vieillit, 
il  ne  fe  dit  proprement  que  du  Exulter ,  v,  n.  treffaillir  de  joie, 
fang  &  des  humeurs  qui  fortentj    Ce  terme  n'eft  bon  que  dans  le 


des  veines. 
Extravafïon ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Extrême  >  adj.  m.  &  f. 
Extrêmement  >  ad  v.  beaucoup. 
Extrême-On&ion  5  f.  f. 
Extrémité ,  f.  f. 

Extrinfeque ,  adj.  t.  dogmatique. 
Exubérance ,  f.  f. 

Exulcérauf ,  îyc  ,  adj. 


dogmatique. 
Eymet  ,  ville  de  france  en  Pé- 
rigord. 

Eynezat ,  ville  de  france  en  Au*- 
vergne. 

Eyrieu  ,  ville  de  francs  en  Dau- 
phinè. 

tzan  ,  f.  m.  proclamation  4e  h 

l  prière  che^  les  Turcs. 
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F  >  Subftantif  féminin  ,  Jtxieme  Lettre  dé  V Alphabet. 

Dans  les  Livres  de  Droit  deux /  jointes  enfem'jle  fignifienÉ 

Vigejle. 


À  b  l  %  i  t  u  \  i  une  hiftoireé 
i  Fable5  f#  f  Di-  Fabuliftcf.  m.  Auteur  qui  écrié 
vinité  allégo- 


rique. 


F?t>-regues ,  vil- 


le  de  France 
^c=:^Mé  dans  le  Lan- 
guedoc. 

Fabriano,villedelJÉtarde  TEglife. 
Fabricant ,  f.  m. 

Fabricateur  ,  f.  m.  il  ne  Te  dit 
guère  au  propre  qu'en  cette 
phrafc  :  fabricateur  de  faujfe 
monnoie. 

Fabrication ,  f.  f.  il  fe  dit  princi- 
palement de  la  monnoie. 

Fabricien  ,  ou  Fabriqueur ,  f.  m, 
qui  eft  chargé  du  foin  de  la 
fabrique  -,  Marguillier. 

Fabrique ,  f.  £ 

Fabriquer  ,  v.  a. 

Fabulateur,  f.  m.  conteur  de  fables. 
Ce  mot  &  le  fuivant  ne  font  pas 
en  ufage. 

Fabuleufement ,  adv. 

Fabuleux ,  eufe  ,  adj. 

Fabulifer  i  v.  a.  ajouter  des  fables 


des  tables. 

Façade  ,  f.  fi  frontifpice  d'un 
édifice. 

Face ,  f.  f.  dans  le  sérieux  il  ne  fe 
dit  qu'en  parlant  de  Dieu. 

faire  Face ,  façon  de  parler  en  u 
de  guerre. 

Face  &  facer ,  t,  de  Blafon.  Vé 
fafce  &  fafeer* 
Facé,  ée,  adj. 

Facer ,  v.  a.  t.  du  jeu  delà  Ba(Tette« 
Facétiè ,  f.  f.  Bouffonnerie. 
Facéticufement ,  adv. 
Facétieux ,  eufe ,  adj. 
Facette  ,  f.  f.  diminutif. 
Facetter ,  v.  a.  t.  de  diamantaires 
Fâché,  ée,  adj. 
Fâcher ,  v.  a. 
Fâcherie ,  f.  f,  il  vieillir* 
Fâcheux ,  eufe ,  adj.  il  efr  auffi  G 
Faciendaire ,  f.  ni.  t.  de  Religieux. 
Faciende  ,  f.  f.  cabale  j  intrigue^ 
Facile ,  adj.  m.  &  f. 
Facilement  adv. 
Facilité  j  f.  f. 

Facilité  i 
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Facilité  ,  ée,  part.paf.  Se  ad}. 
Faciliter ,  v.  a*  rendre  facile. 
Façon  ,  f.  f. 

Façonne ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Façonner,  v.  a.  embellir. 

Façonnerie ,  f.  f.  Manière  de  fa- 
çonner les  étoffes. 

Façonnier ,  iere ,  adj.  &  f.  céré- 
monieux, grimacier. 

Facteur,  C  m. 

Factice  ,  adj.  m,  &  f.  qui  eft  fait 
par  art. 

Factieux,  eufe ,  adj.  il  eft  aufli  f. 
Faction ,  f.  f. 

Factionnaire ,  adj  ,  t.  de  guerre. 

Factorerie ,  f.  f.  Bureau  de  Mar- 
chands ,  où  leurs  facteurs  font 
le  commerce  pour  leur  compte 
en  leur  abfence. 

factotum  ,  f.  m.  on  prononce 
Faftoton.  Il  eft  du  ftyle  familier. 

Factum,  f.  m.  on  prononce 
Fanion  y  Faftwny,  au  plur. 

Facture ,  f.  f. 

Facturier,  f.  m.  t.  de  Manufacture 

de  toiles. 
Facultatif,  ive,  adj.  iln'eft  guère 

d'ufage  qu'en  cette  phrafe  i  Bref 

facultatif. 
Faculté ,  f.  f. 
Fadaife,  f.  f. 
Fade  ,  adj.  m.  &  f. 
Fadeur ,  f.  f. 

Fagnaux ,  ville  de  Fiance  dans  le 
Languedoc. 
Fagot,  f.  m. 
Fagotage ,  f.  m. 

Fagotaille ,  f.  f»  c'eft  la  garniture 
de  la  chauffée  d'un  étang. 

Fagoté ,  ée ,  adj. 

Fagoter ,  v.  a. 

Fagoteur ,  f.  m. 

Fagotin,  f.  m.  finge  habillé. 

tfagoue  ,  f.  f.  glande  qui  fe  trouve 
fous  la  gorge  des  bœufs. 


FAI  29* 

Faguenas,  C  m.  odeur  fade. 

Faïance ,  f.  f. 

Faïancé ,  ée,  adj.  qui  a  un  air  de 
faïance. 

Faïancerie ,  f.  f. 

Faïancier ,  ère ,  adj. 

Ces  mots  doivent  être  écrits 
avec  Tï  tréma  ,  &  non  avec  Yy 
parce  qu'on  n'y  prononce  que 
le  fon  d'un  /,  qui  ne  fait  pas 
diphthongue  avec  Va* 

Faïence ,  ville  de  France  en  Pro- 
vence ,  &  de  l'État  de  l'Églife. 

Failli ,  f.  m.  marchand  qui  a  fait 
faillite. 

Faillir,  v.  irrégulier,  manager, 
faire  une  faute. 
Ce  verbe  n*a  point  de  fîngulier 
au  préfent  de  l'indicatif  :  mais  au 
pluriel  on  dit ,  nous  faillons  , 
vous  failiez ,  ils  faillent.  Au  Pré- 
térit ,  j'ai  failli,  &c.  ou  je  faillis> 
tu  faillis ,  il  faillit  :  nous  faillî- 
mes ,  vous  faillîtes ,  ils  faillirent. 
Je  faillirai,  tu  failliras,  il  f  aillira  : 
nous  faillirons,&c.  Que  je  faille, 
&c.  Que  nous  faillions ,  &c  Je 
faillirons  ,  &c.  Que  je  faillhfe  , 
que  tu  failliffes,  qu'il  faillît  ;  que 
nous  faillirions,  que  vous  faillif- 
fiez ,  qu'ils  faillirent.  C'eft  ainfi 
que  conjugue  Richelet.  Danec 
écrit  au  préfent  de  l'indicatif,  je 
faux,  tu  faux  y  il  faut.  Ces  mots 
ne  fonr  pas  ulîtés  en  ce  fèns. 
L'Académie  écrit  au  futur ,  /« 
fauchai ,  tu  faudra*,  &r.  Quoi- 
qu'il en  foit ,  je  ne  rapporte  ces 
différents  fentiments  que  pour  en 
lailfer  le  choix  au  public  ,  que  je 
prie  de  ne  pas  trouver  mauvais 
(î  je  préfère  celui  de  Richelet  en 
cela. 

Faillite ,  f.  f.  t.  de  Marchand,  i 
Failloife,  t.  de  Marine. 
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faim ,•  f.  f.  ce  mot  n'eft  en  ufage 

qu'au  fîngulier. 
Faine ,  f.  f.  le  fruit  du  hêtre. 
Fainéant  ,  adj.  U  eft  fouvent 

fubft. 

Fainéanter ,  v.  n.  il  n'eft  que  du 
ftyle  familier. 
Fainéantife ,  f.  f.  oiliveté. 
Faire,  v. a. 

Jacquier  écrit ,  je  fai  fans  s , 
c'eft  une  faute  s  on  doit  écrire. 
Je  fais,  tu  fais ,  il  fait  :  nous  fai- 
fons ,  vous  faites ,  ils  font.  Je  fai- 
fois,  &c.  Je  fis,  tu  fis,  il  fit  :  nous 
fîmes,  vous  fîtes ,  ils  firent.  J'ai 
fai»,  &c.  Je  ferai,  &ci  Impérat. 
Fais  ,  faites,  fubj.  Que  je  farte , 
&c.  Je  ferois ,  &c.  Que  je  filîe  , 
que  tu  filfes ,  qu'il  fît  :  que  nous 
hflions ,  que  vous  fifliez ,  qu'ils 
fiiîent.  Faifant.  M.  Reftaut  écrit, 
nous  fefons ,  je  fefois ,  fans  en 

.  faire  une  règle  ;  luiage  y  eft  con- 
traire ,  &  il  le  reconnoît. 

Faifable ,  adj.  m.  &  f. 

Faifan ,  ande ,  f.  m.  &  f.  efpece 
decoqfauvage. 

Faifandeau ,  f7m.  jeune  faifan. 

Faifander,  v.  n.  paf.  garder  la 
viande  jufqu'à  ce  qu'elle  ait  un 
goût  de  venaifon. 

Faifanderie ,  Ç.  £ 

Faifandier  ,  f.  m.  celui  qui  vend , 
qui  élevé ,  qui  charte  des  faifans. 

llile  des  Faifans ,  Ifle  qui  fépare 
la  France  d'avec  l'Efpagne. 

Faifceau,  f.m.  au  plur.  Vaifcetux. 

N'écrivez  pas  faifle*ux  ,  com- 
me Richelet ,  parce  que  ce  mot 
vient  du  Latin  fafees. 

Faifeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Fait,  aite ,  adj. 

Fait,  f.m. 

toutrà-Faiç  ,  adv* 

Faîtage,  f.  m,  t.  d'Arxhite&ure. 


PAL 

Faitardife^  f.  f.  fai  néantife.  iî  vieillir. 
Faîte,  f.  m.  Le  comble  d  un  édifi- 
ce; ce  mot  eft  très-long  en  Fran- 
çois ,  ainfi  que  fes  dérivés. 
F  aîtiere ,  f.  f .  efpece  de  tuile  courbe. 
Faix ,  f.  m.  fardeau. 
Falaife  ,  ville  de  France  en  Nor- 
mandie. 

Falaife ,  f,  f.  bord  de  la  mer  fort 
haut. 

Falaifer ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Falbala,  f.  m.  bandes  d'étoffe 
pliffée ,  que  les  femmes  portent 
autour  de  leurs  jupes. 
Falckenberg ,  ville  de  Siiéfie  >  & 
de  Suéde. 

Faligotcrie  f.  f.  niaiferie, 
Fallace ,  f.  f.  t.  de  Philofophie  :  il 
eft  vieux, 

Fallacieufement ,  adv.  frauduleu- 
fement, 

Fallacieux,  eufe,  adj.  il  vieillit. 
Falloir ,  v.  n.  imperlonneL 
Il  faut  :  il  falloit  :  il  fallut  :  il 
fallu  :  il  faudra.  Qu'il  faille. 
.1  faudroit.  Qu'il  fallût. 
Faimouth ,  ville  d'Angleterre. 
Falot ,  f.  m.  efpece  de  lanterne  j 
fat ,  impertinent. 
Falot,  ote,  adj.  t.  bas  &  popu- 
laire 5  grotefque  ;  ridicule, 
^alotement ,  adv.  d'une  manière 
ridicule. 

Faioticr  ,  f.m.  officier  qui  a  foin 
de  placer  les  falots  &  les  lumières 
au  Louvre. 

Falourde ,  f.  f.  gros  fagot. 
Falfifiant,  ante,  adj.  t.  de  Dialec- 
tique. 

Falhficateur ,  f.m. 
Falfification ,  f.  f. 
Falfifié,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Falfïfier ,  v.  a.  \ 
Famagoufte ,  vUle  de  Tlflc  df 
Cypr^ 


Google 
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Famé  ,  f.  f.  renommée. 


Famé ,  ée ,  adj.  renommée.  Bien 

ou  mal  famé* 
Famélique,  adj.  il  cft  auffi  au 

fubft.  affamé, 
"Fameux  >  eufe  ,  adj. 
Familiarifer ,  fe  familiarifer,  v. 

n.  riaf. 
Familiarité ,  f.  f. 
Familier ,  ère ,  adj. 
Familièrement ,  adv. 
Famille,  f.  f.  collectif. 
Famine ,  f.  f. 

Fanage,  f.  m.  a&ion  de  faner 
l'herbe  ;  le  falaire  des  faneurs. 

Fanal ,  f.  m.  t.  de  marine. 

Fanatique  ,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 

Fanatifer ,  v.  n. 

Fanatifme,Y.  m. 

Fane ,  f.  f.  t.  de  jardinage ,  qui 
veut  dire/ew/7/e. 

Fané ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Faner ,  v.  a.  Étendre  l'herbe  d'un 
pré  pour  la  faire  fécher. 

Faneur ,  eufe, f.  m.  &  f. 

Fanfan ,  f.  m.  &  f.  t.  populaire 
pour  carefler4es  enfants. 

Fanfare, f.  f.  concert  d'inftruments 
militaires. 

Fanfarer ,  v.  n.  faire  fanfare. 

Fanfaron  ,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 

Fanfaronnade ,  f.  f. 

Fanfaronnerie,  f.f. 

Fanfreluche, f.  f.  t.  de  mépris. 

Fange ,  f.  f. 

Fangeux ,  eufe,  adj. 

Fanion  ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 

Fanjoux ,  ville  de  France  en  Lan- 
guedoc. 

Fano  ,  ville  de  l'État  de  l'Églife. 
Fanon  ,  f.  m.  la  peau  qui  pend 
fous  la  gorge  d'un  taureau. 
Fanons ,  f.  m.  les  deux  pendants 

une  mitre. 
Eantaifîe,  f.  £ 


F  A  O 

IFantafque ,  adj.  m.  &  f. 


Fantafquement ,  adv.  ces  trois 
derniers  mots,  devroient  être 
écrits  avec  f  h>  mais  l'ufage  veuc 
une  f 

Fantaffin ,  Cm. 

Il  ne  faut  pas  écrire  vanXactit  % 
comme  Ricnelet  \  parce  que  l'u- 
fage veut  une  jR% 

Fantaftique,  adj.  m.  &  f.  imagi- 
naire. 

Fantaftiquer  ,  v.  n.  fuivre  fa  fan- 
taifie  dans  un  deffein.  On  ne  peut 
fervir  de  ce  verbe  qu'en  badi- 
nant. 

Fantôme,  f.  m.  fpedtre  >  faufle  re- 
préfentation. 
Quelques-uns  écrivent  phantô- 
me ,  qui  eft  plus  conforme  à  i'é- 
tymologie  *,  mais  l'ufage  s'y  op- 
pofe.  V.  Préf.  let.  ff. 
Faon  ,  f.  m.  on  prononce  fan  ; 
le  petit  d'une  biche. 
Faonner ,  v.  n.  on  prononce  fan* 
ner.  Il  fe  dit  des  biches  &  des  fe- 
melles de  chevreuils. 
Faquin ,  f.  m.  t.  de  mépris  &  d'in- 
jure. 
Faquinerie ,  f.  f. 

Faraillon,  f.  m.  tour  élevée  fur 
le  bord  de  la  mer ,  dans  laquelle 
on  allume  un  fanal. 
Faraifon  ,  f.  f.  t.  de  Verrerie. 
Farce ,  f.  f.  efpece  de  petite  comé- 
die plaifante  &  bouffonne;  c'effc 
auffi  un  t.  de  cuifme. 
Farcer ,  v.  n.  il  eft  de  peu  d'ufage* 
Farceur ,  f.  m.  bouffon. 
Farci ,  ie ,  adj. 
Farcin  ,  f.  m.  forte  de  gale. 
Farcineux,eufe,  adj. 
Farcir ,  V.  a; 
Farciffeur ,  f.  m. 
Fard,  f. m. 

fardage,  f.m.t.de  Marina 

O  oi) 
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Fardé,  ée,adj. 
Fardeau,  f.  m. 
Fardemcnt,  f.m. 
Farder ,  v.  a. 
Fardeur ,  adj. 
Fare,  f.  t.  de  pêche. 
Farfadet ,  f.  m.  efprit  folet. 
farfouiller,  v*  n.  il  eft  duftyle 
"familier. 

f  argues ,  f.  f.  plur.  t.  de  Marine. 
Faribole,  f.f.  il  n'eft  guère  d'ufage 

qu'au  pluriel. 
Farine,  f.f. 
farineux,  eufc,  adj. 
Farinier ,  f.  m. 

Farloufe ,  f.t.  efpece  d  alouette. 
Farmoutiers,  ville  de  France  dans 
.la  Brie. 

Fato,  ville  de  Portugal. 
Farouche ,  adj.  m.  &  f. 
Fafce,  f.  f.  t.  de  Blafon  8ç  d3 Ar- 
chitecture. 
Fafcé ,  ée ,  adj. , 
f  afcer ,  v.  a. 

Çafcinage ,  f.  m.  action  de  faire 

des  fafcines. 
X  afcination ,  f.  f. 
Fafcine ,  f.  f.  t.  ce  guerre  ;  fagot 

de  menus  branchages. 
Fafciné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Fafciner ,  v.  a.  tromper ,  è>louir. 
Faséole,f.  f.  efpece  de  légume  qui 

eft  de  la  nature  des  fèves. 
Fafier  ,  y.  n.  t.  de  Marine. 
Fafquier ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Fafte ,  f.  m.  fans  pluriel. 
Çaftes,  f.  m-  plur. 
Falridieux,,  çu(e ,  acjj.  ennuyeux. 
Faftueufement,  adv. 
Faftueyx ,  eufe  5  adj. 
Fat ,  adj.  lan.s  féminin  ni  pluriel. 
I  Le  t  fe  prononce. 
Fatal  ,  aie ,  adj..  il  n'y  a  point 

de  pluriel  au  mafculin. 
Fatalement  3  a^dvt. 


F  A  U 

Fatalité ,  f.  f.  deftin ,  malheur* 
Fatidigue ,  adj.  qui  prédit. 
Fatigant,  ante,  adj. 
Fatigue ,  f.  f. 
Fatiguer,  v.a, 

Fatras ,  f.  m.  amas  confus  de  ch<* 
fes  vaines  &  inutiles. 
Fatrafler  ,  v.  n.  s'occuper  à  des 
bagatelles, 
FatrafTeur ,  f.  m. 
Fatuité ,  f.  f. 

Fau  ,  f.  m.  efpece  d'arbre,chêne, 
Faubert ,  f.  m.  t.  de  Marine, 
Fauchage,  f.  m.  action  de  faucher. 
Fauchaifon ,  f.  f.  temps  où  Ton 
fauche  les  prés. 
Fauche ,  f.  u  action  de  faucher. 
Fauché ,  ée ,  part,  paf.  &  adj. 
Fauchée ,  f  f.  le  travail  d'un  jour 
pour  un  faucheur. 
Faucher ,  v.  a. 

Fauchet ,  f.  m.  forte  de  râteau  qui 
fert  à  ramaffer  l'herbe, 
Faucheur  :  f.  m. 

Faucille ,  f.  f.  inftrument  dont  on 
fe  fert  pour  fçier  les  bleds. 
Faucillon,  f.  m.  diminutif. 
Faucogney  ,  ville  de  .  France  en! 
Bourgogne, 

Faucon  ,  f.  m.  oifeau  de  proie. 
Fauconneau,  f.  m.  petite  pièce 
j  d'artillerie. 

Fauconnerie ,  H  f .  art  de  gouver- 
ner, les  faucons  *,  &:  tout  ce  qui 
regarde  la  chafïc  de  l'oifeau. 
Fauconnier ,  f.  m.  qui  a  foin  des 
oifeaux, 

Fauconniere ,  f.  £  forte  debiûac 
de  cuir  qu'on  met  à  l'arçon  de 
lafelle. 

Faudé ,  ée ,  adj.  t.  de  Manufacture, 
de  lainage. 
Faveur  - 
Faveur,  f  f.  Divinité  allégorique, 
,;  fille  de  Tefprit  cV  de  h  fortune* 


Digitized  by  Google 


F  AU 

Faufiler ,  ou  fauxfiler ,  v»  a.  t.  de 
tailleur. 

Fauldes ,  f.  f.  plur.  t.  des  eaux  & 
forées. 

Faune  ,  f.  m.  Dieu  champêtre. 
F  avorable ,  adj.  m.  &  f. 
Favorablement ,  adv. 
Favori ,  rite ,  f.  m.  &  f.  &  adj. 
Favorifer,  v.  a. 

Fauflaire ,  f.  m.  celui  qui  fait  des 
aétes  faux. 

FaufTe-braie ,  f.  f.  t.  de  fortifica- 
tion. K.ich» 

Il  ne  faut  pas  écrire  faujfe-braye 
comme  Furetiere  ,  Danet ,  Jou- 
bert ,  &  plufieurs.  autres.  V.  la 
Pr.  let.  7. 

F aufïè -couche,  f.  f. 

F  au  (Te -marche,  f.  f. 

Fauflèment ,.  adv.  à  faux» 

Faufle-monnoie ,  f.  f. 

Fauflfe-pleuréfie ,  f.  f. 

Fauffe-porte ,  f.  f. 

Fauffe-pofition ,  f.  f.,t.  d'Arithmé- 
tique. 

Faufler  ,  v.  a.  violer  fa  foi  >  &c. 

Fauflèt  de  barique ,  f.  m. 

Kauffet ,  f.  m.  t.  de  MuCcien. 

On  écrit  de  la  forte  pour  ré- 
pondre au  Latin  vox  fàlfa  s  par- 
ce que  ces  voix-là  font  ordi- 
nairement faufTes  ou  forcées.  11 
me  femble  qu'on  pourroit  aufli 
écrire  faucet ,  hfaucibus  :  mais  il 
faut  fuivre  l'ufage. 

Fauffetc  y  f.  f. 

Faufïure ,  f.  £  t.  de  Fonderie, 

Faut ,  f.  m.  t.  de  Coutume» 

Faute ,  f.  f. 

Fauteuil ,  f.  m. 

Fauteur ,  fautrice ,  f.  m.  &  f. 

Fautif,  ive ,  adj. 

Fautrage ,  f.  m.  t.  de  Coutume, 

Eauve ,  adj.  Qui  tire  fur  le  roux. 

FauYet?  f.  rrvmâlqde  la  Fauvette. 


F  A  U  f  s? 

Fauvette ,  f.  f.  petit  oifeau. 
Faux  j  f.  f.  infiniment. 

Autrefois \faulx.  V.  Pr.  let.  L. 
Faux  >  faune ,  adj.  il  eft  auûl  fubft. 
Faux-bois ,  f.  ni.  t.  de  Jardinier 
Faux-bon ,  f.  m.  bond  irrégulier. 
Faux-bourdon  ,  f.  m.  t.  de  Mufi- 

que. 

Fauxbourg ,  f.  m. 
Faux-brillant ,  f.  m. 
Faux-fourreau ,  f.  m. 
Faux-frais  .  f.  m.  plur. 
Faux-frere ,  f.  m. 
Faux-fuyant ,  f.  m.  \ 
Faux-germe ,  f.  m. 
Faux-jour  ,  £  m.  clarté  indire&e» 
Faux-manteau ,  f.  m.  t.  d'Archi* 
lecture. 

Faux-monnoyeur  »  f.  m* 
Faux-pas ,  f.  m. 

Faux-pli ,  f.  m. 
Faux-Prêtre,  f.  m. 
Faux-Prophete ,  f.  m. 
Faux-rembûchement >  t.  de  Vé* 
nerie. 

Faux-faunagc ,  f.  m. 
Faux-faunier ,  f.  m.  < 
Faux-fel ,  f.  m. 

Faux-femblant ,  f.  m.  apparence 

trompeufe. 
Faux-témoin ,  f.  m. 
Fayance.  çFaïartce. 
Fayancerie.  f  V.S  $atancerie0 
Fayancier.  *■  Faïancier.  &c> 

Féal,  aie  ,  adj.  Vieux  mot  qui 

fignifie  fidèle» 

Fébricitant ,  adj.  il  fé  dit  princU 
paiement  de  ceux  qui  ont  des 
fièvres  intermittentes ,  ou  quîr 
n'ont  qu'une  fièvre  lente.  Il  eft 
auffi  fubft. 

Fébrifuge,  f.  m.  t.  de  Médecine* 
Fébrile ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Fébruus  ,  f.  m»  furnom  de  Plut  on 
Fécale ,  adj.  il  ne.fe  dit  que.  danfi 
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cette  phrtfe  :  matière  fécale* 
Fèces,  Cm.  plur.  Lie  des  huiles,  &c. 
Fécial,  f.  m.  Héraut  chez  les 

Romains. 
Fécond ,  onde ,  adj.  il  fe  dit  pro- 
prement des  femmes  &  des  fe- 
melles. 

Féconder ,  v.  a*  rendre  fertile. 
Fécondité ,  f.  f*  abondance. 
Féculent ,  ente ,  adj.  t.  de  Méde- 
cine. 

Fée  ,  f.  f.  efpecc  de  Nymphe 

enchantereffe. 
Féer ,  v.  a.  vieux  mot  qui  fe  difoit 

autrefois  en  parlanr  de  certains 

enchantements  qu'on  attribuoit 

aux  Fées. 

Féerie  ,  f.  f.  l'art  des,Fées.  Quel- 
ques-uns écrivent  faeries. 

Feindre ,  v.  a.  qui  fe  conjugue. 
comme  atteindre. 

Feint ,  einte ,  adj. 

Feinte,  f. f. 

ïeintife ,  f.  f.  il  vieillit. 

Feldkirch,  ville  du  Tirol. 

Fêlé ,  ée  ,  adi. 

Fêler ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  pafl 

Félicitation ,  f.  f. 

lélicité ,  f.  f. 

Félicité ,  f.  f.  divinité  allégorique. 

Féliciter  v.  a. 

Félon ,  adj.  m.  vieux  mot. 

Félonnie  ,  f.  f.  adlidn  violente  Se 
înjurieufe  d'un  vaflal  envers  fon 
Seigneur ,  ou  du  Seigneur  envers 
fon  valfal. 

Felouque ,  f.  f.  le  plus  petit  des 
vaiflfeaux  à  rame. 
Feltri,  ville  d'Italie. 
ïêiure,f.  f. 

Femelle ,  f.  f .  il  ne  fe  dit  propre- 
ment qu'en  parlant  des  bêtes. 
Femelot ,  f.  m^  t.  de  Marine. 
Féminin ,  ine ,  adj. 
i&ninifg;  >  v.  .a. 


F  E  N 

Femme ,  f.  f. 

Femmelette ,  f.  f .  diminutif de  fenv 
me ,  t.  de  mépris. 
Fenaifon,  f.  f.  la  faifon  où  l'on  fa- 
ne les  foins. 

Fendant,f.  m.  fanfaron  jfaux  brave. 
Fenderie ,  f.  f.  t.  des  Forges  à  fer. 
Fendeur ,  f.  m.  qui  fend. 
Fendis ,  f.  m.  t.  d'Ardoifier. 
Fendoir ,  f.  m.  outil  de  Vanniert 
Fendre ,  v.  a. 
Fendu ,  •  ue ,  adj. 
Féneftrange  ,  ville  de  Lorraine. 
Feneflxelle ,  fortereffe  de  France 
dans  le  Dauphiné. 
Fenêtrage ,  f.  f.  collectif. 
Fenêtre ,  f.  f.  V.  Pr.  let.  ê. 
Fenil ,  f.  m.  grenier  où  Ton  ferre  le 
foin. 

Fenouil ,  f.  m.  plante, 
les  Fenouilledes  ,  pays  de  France 
dans  la  Bas-Languedoc. 
Fenouillet ,  f.  m.  forte  de  pomme 
venue  d'Anjou. 
Fenouillette ,  f.  f.  liqueur. 
Fente ,  f.  f. 

Fenton ,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie. 
Fénu-grec  ,  f.  m.  plante  légumi- 
neufe. 

Féodal ,  aie  ,  adj. 
Féodalement  adv. 
Féodalité ,  f.  f. 
Fer ,  f.  m. 

Ferabath ,  ville  de  Perfé. 
Fer-blanc ,  f.  m.  fer  battu  ,  réduit 
en  lames  déliées  ,  &  trempées 
dans  de  l'écain  fondu. 
Ferblantier ,  f.  m. 
Ferden  ,  ville  de  Weftphalie. 
F  ère ,  la  Fere  ,  villes  de  france  en 
Picardie ,  &  en  Champagne. 
Ferentino ,  ville  deVÉtat  deTÉglife» 
Feret ,  f.  m.  t.  de  Verrerie. 
Férétrius,  f.  m.  furnom  de  Jupiter, 
ferla  >  ville  d'Efpagae. 
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Férial  ,ale ,  adj. 

Férié ,  f.  f.  t.  Eccléfiaftique. 

Férir ,  v.  a.  vieux  mot  qui  rTeft 

plus  en  ufage  qu'en  cette  phrafe: 

Sans  coup  férir* 
Ferler  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Fermage  ,  f.  m. 
Fermail ,  f.  m.  t.  de  Blafon* 
Fermant  ,  ante  ,  adj. 
Ferme ,  adj.  m.  Se  f. 
Ferme ,  f.  f. 

Fermé ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Fermement , 

Ferment,  f.  m.  levain ,  t. dogma- 
tique. 

Fermentation  f.  f.  t.  dogmatique. 
Fermenté ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Fermenter ,  v.  n.  t.  dogmatique. 
Fermer ,  v.  a. 
Fermeté ,  f.  f. 

Fermette ,  f.  f.  t.  de  Charpenterie. 
Fermeture  ,  f.  f.  t.  de  Serrurier  & 
,  de  Menuifier» 
Fermeur,f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Fermier ,  iere ,  f.  m.  &  f. 
Fermo ,  ou  Firmo  >  ville  de  l'Etat 
de  l'Églife. 
Fermoir ,  f.  m. 
Féroce ,  adj.  m.  Se  f.  cruel. 
Férocité ,  f.  f. 

Féronie  ,  f.  f.  déeffe  des  bois  Se 
des  vergers. 

Ferrage ,  f.  m.  t.  de  Monnoie. 
Ferraille ,  f.  f.  collectif. . 
Ferrailler,  v.n.fe battre  au  fleuret. 
Ferrailleur,  f.  m.bretteur. 
Ferrais,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Ferrandine ,  f.  f.  efpece  d'étoffe. 
Ferrandinier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  qui 
travaille  en  Ferrandine. 
Ferrant ,  adj.  m.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  :  Maréchal 
ferrant* 


fcriaxc,  ville  d'Italie  for  le  Pô  >J  faace  eu  ftie, 


FER  207 
?  capitale  du-  Duché  de  ce  nom. 
'Ferrarois ,  Province  de  l'État  dç 

l'Églife. 
Ferré ,  ée ,  adj. 

Ferrement ,  f.  m.  outil  de  fer. 
Ferremente  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Ferrer ,  v.  a. 

Ferret ,  f.  m.  petit  morceau  de  mé- 
tal qu'on  met  au  bout  d'un  lacec 
Se  d'une  aiguillette. 

Ferrette  ,  ville  de  france  en  Al- 
face. 

Ferretiere ,  f.  m.  marteau  de  Ma* 
réçhal. 

Ferreur  ,  f.  m.  il .  n  eft  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  :  Ferreur  a" ai* 
guillettes. 

Ferreux ,  eufe  ,  adj.  Ferrugineux, 
Ferriere ,  f.  f.fac  de  cuir. 
Ferrieres ,  petites  villes  de  france 

en  Gâtinois  Se  en  Provenez 
Ferrol  ville  d'Efpagne. 
Ferron ,  f.  m.  marchand  qui  vend 

du  fer  neuf. 

Ferronnier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  Mar- 
chand d'ouvrage  de  fer. 

Ferrugineux,  eufe,ad}. qui  tient 
de  la  nature  du  fer. 

Ferrure  ,  f.  f.  garniture  de  fer. 

la  Ferté  Alais,  petite  ville  de  TlAç 

.  de  France. 

la  Ferté  Aucol  ,  petite  ville  de 
Fxance  en  Brie. 

la  Ferté  Aurain ,  petite  ville  ds 
france  dans  le  Blaifois. 

la  Ferté  Bernard ,  petite  ville  da 
france  au  Maine. 

la  Ferté  Loupiere ,  ville  de  fran- 
ce dans  le  Gâtinois. 

la  Ferté  Milon  ,  ville  de  fille  de 
France. 

la  Ferté  fur  Aube  ,  petite  ville  de 
france  en  Champagne, 
la  Ferté  fous  Jouajre  A  ville  de- 
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Fertile ,  adj.  m.  &  f. 
Fertilifer ,  v.  a. 
Fertilité ,  f.  f. 
Fertilement  adv. 
Fervemment ,  adv. 
Fervent ,  ente ,  adj. 
Ferveur ,  f.  f.  zele  >  ardeur. 
Férule  ,  f.  f. 

Ferze ,  f.  f,  t.  de  Marine. 

Fefcamp ,  petite  ville  ,  ôc  port  de 
mer  en  France  dans  la  Norman- 
die. Prononcez  Fécan. 

Feue ,  f.  f. 

Fefsé  ,  ée  ,  adj. 

Feife-cahier ,  f.  m.  copifte. 


T  EU 
pluriel  i  Sr*  même  il  n'a  pas  de 
féminin ,  lorfqu'il  eft  placé  avant 
l'article, ou  avant  le  pronomper- 
fonnel.  Ainfi  quoiqu'on  dife ,  U 
feue  Reine ,  il  faut  dire  ,  feu  la 
Reine, 

Feudataire ,  f.  m.  vaflal. 
Feudifte ,  adj.  m.  docteur  qui  a 
écrit  fur  les  fiefs. 
Feve ,  f.  f.  Légume. 
Féverole  ,  f.  f.  diminutif  de  feve. 
Feuillage ,  f.  m.  collectif.  Sans  si, 

V.  Préf.  let.  «. 
Feuillans,f.  m.  ordre  de  religieux 
de  la  règle  de  S.  Bernard. 


Fefsée ,  f.  f.  il  n'eft  que  du  ftyle  Feuillantine  ,  f.  f.  fille  qui  fuit  la 
familier.  règle  des  Feuillans. 


FefTe-Mathieu ,  f.  m.  ufurier. 

FelTer  ,  v.  a.  fouetter. 

Feifeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  il  eft  du 
ftyle  familer. 

Fefiier ,  f.  m.  les  deux  feues. 

Feffonnie,  f  f.  déelfe  des  voya- 
geurs fatigués. 

Feffu ,  ue ,  adj.  qui  a  de  grolfes 
feffes. 
Feftin ,  f.  m. 

Feftiner ,  v.  a.  il  eft  vieux. 

Fefton  ,  f.  m.  ornement  de  fruits*, 
de  fleurs  &  de  feuilles  entre- 
mêlées. 

Feftonner  ,  v.  a  faire  un  fefton. 
Feftoyer  ,  v.  a.  bien  recevoir.  U 
vieillit. 
Fête ,  f.  f. 

FèTE-DlEU,  f.f. 

Fêter ,  y.  a.  célébrer  une  fête. 
Fétide ,  adj.  m.  &  f.  qui  eft  fale 
&  puant. 

Fétu  )  f.  m.  brin  de  paille. 
Feu ,  f.  m. 

Feu  ,  f.  m.  divinité  domeftique 
que  les  Romains  adoroient. 

Féu ,  eue ,  adj.  il  fe  dit  en  par- 
lant des  défunts  >  il  n'a  pas  de 


Feuillantine ,  f.  f.  efpece  de  pâtif- 


cne. 


Feuille ,  f.  f. 

Feuillée ,  £  f.  le  feuillage  d'un  ar- 
bre ,  foit  qu'il  ferve  d'ombrage 
ou  de  tapiflèrie  >  branches  d'ar* 
bre  nouvellement  coupées. 

Feuille-morte ,  adj.  forte  de  cou^ 
leur.  11  eft  auffi  f.  f. 

Feuiileret  ,  f.  m.  rabot  de  Me* 
nuifîer. 

Feuillet ,  f.  m. 

Feuilletage,  f.  m.fortedepâtiffene. 
Feuilleté ,  ée ,  adj. 
Feuilleté  ,  f.  m.  t.  d'Ardoifier. 
Feuilleter,  v.a. 
Feuillette  ,  f.  f.  Demi-muid. 
Feuillu  ,  ue,  adj. 
Feuillure  ,  f.  f.  t.  d'Art. 
Février  ,  f.  m.  fécond  mois 
l'année. 

Feurre,  f.  m.  paille.  On  difoit 

autrefois  foarre. 
Feurs,  ville  de  france  dans  le 

Haut-Forez. 

Feutrage,  f.  m.  t.  de  Manufacture 
de  lainage ,  &  de  Chapelier. 
Feutre,  i.  m.  étoffefouiée  5c  coU 

ide 
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îée  enfemble  fans  filure  ni  tlflure. 
Feutrer  ,  .v.  a.  mettre  du  feutre 

dans  quelque  chofe. 
Feutrier  ,  f.  m.  ouvrier. 
Fourrière ,  f.  f.  t.  de  Chapelier. 
Fez  ,  ville  capitale  du  royaume 

de  ce  nom  en  Afrique. 
Fez  , 1.  de  Marine. 
Fi  >  efpece  d'interjection. 
Fiacre ,  f.  ni.  Nom  que  Ton  donne 

tant  au  cochers  qu'aux  carrofles 

de  louage ,  qui  fe  tiennent  fur  les 
'  places  &  dans  les  rues. 
Fiamette ,  f.  f.  couleur  rouge  qui 
*  imite  celle  du  feu. 
Fiançailles ,  f.  f.  plur.  promelfe  de 

mariage  futur. 
Fiancé  ,  ée  ,  f.  m.  &  f*  &  adj. 
Fiancer ,  v*  a. 

Fiano ,  ville  de  l'état  de  l'Églife, 

Fiafcone,  ville  de  l'État  de  l'Eglife. 

Fiat ,  t.  qui  ne  fe  dit  qu'en  cette 
phrafe  baffe  &  populaire  :  Il  n'y 
à  point  de  fiât. 

F  ibre ,  f.  f,  u  d*  Anatomie. 

Fibreux ,  eufe ,  adj.  t.  d*  Anatomie. 

Fibrille,  f.f.  fibre  fort  déliée. 

Fie  ,  f.  m.  efpece  de  verrue. 

Ficelé  ,  ée  x  part.  paf.  &  adj. 

Ficeler,  v.a. 

Je  ficelle ,  &c.  Je  ficelois ,  &c. 
J'ai  ficelé ,  &c.  Je  ficellerai ,  &c. 

ficelle  f.  f. 

Ce  mot  vient  du  Latin  filicella, 
ou  du  flas-Breton  ,  qui  fi- 
gnifie  la  même  chofe  :  ainfi  il  ne 
faut  pas  écrire  fijfellt. 

Ficellier,  Cm.  efpece  de  tourni- 
quet de  bois. 

Fichant ,  ante ,  adj.  t.  de  Fortificat. 

Fiche ,  f.  f. 

Fiché  ,  ée ,  part.  t.  de  Blafon. 
Ficher  ,  v.  a.  enfoncer. 
Ficheron  ,  f.  m.  outil  de  Serrurier. 
Fichet,f.m.petit  morceau  d'ivoire 
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qu'on  met  dans  les  trous  d'un  tri* 
6trac. 

Ficheur ,  f.  m.  forte  d'ouvrier. 
Fichoir,  f.  m.  t.  dlmager  qui 

étale.  Petit  bâton  fendu. 
Fichu ,  ue,  adj.  t.  bas  &  de  mépris. 
Fichu ,  f.  m.  forte  de  mouchoir  ài 

femme. 

Fichument ,  adv.  ce  mot  eft  très» 
bas. 

Fichure ,  f.  f*  t,.  de  marine. 
Fi&ion ,  f.  f. 

Fi&ionnaire ,  adj.  t.  de  Jurifpru-» 
dence. 

Fidéicommis ,  f.  rru  t.  de  Jurifpru* 
dence.  Legs  qu'on  confie  à  quel- 
qu'un ,  avec  charge  de  le  remet-* 
tie  à  un  autre* 

FidéicommuTaire ,  C  m. 

Fidéjuffeur ,  f.  m.  t.  de  Palais, 

Fidéjufiion,f.f.t*deJurifprudencCr 
caution  j  garantie. 

Fidèle ,  f.  m.  fidelle ,  £  f.  &  adj, 

Fïdellement,adv. 

Fidélité ,  f.  f.       t  . 

Fidius ,  f.  m.  Divinité  quipréfidoîç 
aux  alliances. 

Fiduciaire,  adj.  m.  &  f.  héritier  fi- 
duciaire» 

Fiducielle ,  adj.  f.  t.  d'Horlogerie. 
La  ligne  fiducielle. 

Fief,  (,  m.  domaine  noble. 

FiefTant ,  f.  m.  qui  donne  une  ter- 
re à  fief. 

Fieffataire ,  f.  m,  qui  prend  uns 

terre  en  fief. 
Fieffé ,  ée ,  adj. 
Fiefter ,  v.  a.  donner  en  fie£ 
Fiel ,  £  m. 
Fiente  ,  f.f. 
Fienter ,  v.  n. 

Fier  ,  v.  a.  il  s'emploie  ordinaire- 
ment avec  le  pronom  perfonnel. 

Fier,  ère ,  adj.  LV  fe  prononce  for- 
tement 7  &  fait  ouvrir  IV. 
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Fier-à-bra$ ,  f.  m.  t.  populaire  qui 
fe  dit  d'un  fanfaron. 
Fièrement ,  adv. 
Fierté ,  f.  f,  chafle  d'un  Saint, 
Fierté ,  f.  f. 

Fiéfoli,  ville  du  Florentin. 
Fièvre  ,  f.  f.  divinité  malfaifante. 
Fièvre ,  f.  f. 
Fiévreux  ,  eufe ,  adj. 
Fiévrote  ,  f.  f. 
Fifre ,  f.  m.  efpece  de  flûte. 
Figé  ,  ée  ,  part  paf.  &  adj. 
Figeac ,  ville  de  france  dans  le 
Querci. 

Figement ,  f.m.  aftion  par  laquel- 
le une  chofe  graffe  sépahTit. 
Figer,  v.  a.  il  eft  aufli  n.paf. 
Fignoler  ,  ou  Finioler  >  v.  n. 
Figue ,  f.  f. 

Figuerie ,  f.  f.  lieu  planté  de  fi. 
'  guiers. 

Figuier  ,  f,  m.  arbre. 
Figuratif ,  ive ,  adj. 
Figurativement,  adv.  t.  dogmatiq. 
Figure ,  f.  f. 
Figuré,  ée,  adj. 
Figurément ,  adv. 
Figurer ,  v.  a. 
Fil  y  f#  m. 

Filage ,  f.  m.  manière  de  filer. 
Filament ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Filamenteux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Bo- 
tanique. 

Filandicre  ,  f.  f.  femme  dont  le 

métier  eft  de  filer. 
Filandres ,  f.  f.  plur.  forte  de  fils 

blanc  &  longs  qui  volent  en  l'air  s 

&  t.  de  Marine. 
Filardeux ,  adj.  t.  de  Maçon. 
Filaret ,  f.  m*  t.  de  Marine. 
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Filer ,  v.  a. 

Filerie ,  f.  f.  lieu  oA  Ton  file  le 
chanvre. 

F  ilet ,  C  m.  diminutit  11  a  plufîcurs 
fignîfications. 

Fileur ,  eufe ,  f.  m.&f, 

Fileux ,  t.  de  Marine. 

Filial ,  aie  ,  adj. 

Filialement ,  adv. 

Filiation ,  f.  f. 

Filière ,  f.  f.  t.  d'art. 

Filigrane  ,  f.  m,  ouvrage  d'orfè- 
vrerie. 

L'Académie  ,  Furetieie  &  Da- 
net  écrivent  ainfî  ,  Richelet  fili- 
granne  &  filigramme  ,  Joubert 
filigrame.Ce  mot  ne  fe  trouve  ni 
dans  le  Dict.  des  Arts  ni  dans 
Ménage.  Mais  comme  tous  les 
autres  lUteursconviennent  qu'on 
doit  écrire  fiH ,  tout  le  différent 
roule  fur  le  refte  du  mot. 

Filipendule,  f,  m.  nom  de  plante* 

Fille ,  f.  f. 

Fillette ,  f.  f.  diminutif  de  fille. 
Filleul ,  eule ,  f.  m.  &  f. 
Filoche ,  gros  cable  de  moulin ,  qui 
(ert  à  lever  la  meule. 
Filon ,  f.  m.  t.  de  Mine. 
Filofelle ,  f.  f.  grolfe  foie. 
Filotier ,  ère ,  f.  m.  &  f.  ceux  qui 
vont  acheter  du  fil  dans  les  mar* 
çhés.  * 
Filou ,  f.  m. 

L'Académie,  Furetiere  Se  du 
Cange  écrivent  filous  au  pluriel, 
Ménage  fil  ou  x.  Il  eft  à  remarquer, 
que  les  fubftantifs  en  ou  prennent 
les  uns  un  x  au  pluriel ,  &  que 
d'autres  veulent  un  x  Pour  moi 
je  préfère  fi  tour. 


fiîaria ,  f.  m.  arbriffeau 

Filaffe ,  f.  f.  lin  ou  chanvre  peigné.  Filoufe ,  f.  £  t.  de  Cordier. 
File,f.  f.  longue  fuite  de  perfonnes.  j  Filouter,  v.  a.  voler  ;  tromper 

demi-File  ,  f.  f.  t.  de  Guerre.      | Filouterie  ,  f.  f.  vol  fubtil. 
File,  ce,  adj 


Jpils,  f.m* 
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Itltratîon ,  £  f.  diftillation. 
filtre ,  f.  m.  t.  de  Chymie. 
Filtre ,  breuvage.  V.  Philtre* 
Filtrer ,  v.  a.  ileft  aufli  n.  paf. 
Fil  tire ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui  eft 
file» 

Fin ,  f.  £ 

à  la  Fin ,  adv. 

Fin  >  fine ,  adj.  qui  eft  menu  en 

fon  genre. 
Fin  ,  fine ,  adj.  fubtil  ;  délicat* 
Finage ,  £  m.  t.  de  pratique» 
Final ,  aie  ,  adj. 

Final ,  ville  d'Italie,  fur  la  côte  de 

Gènes. 
Finale ,  f.  f.  t.  deMufîcnie. 
Finalement,  adv.  il  vieillit  hors  du 
♦ftyfe  de  pratique* 
Finance ,  f.  £ 
Financer ,  v.  a» 
Finances  ,  f.  f.  plur. 
Financier ,  ère ,  f.  m»  &  £  Se  adj. 
Finaffer ,  v*  n. 

Finafferie ,  £  £  petite  ou  mauvaife 
rufe. 

Finalfier ,  îere  ,  £  m.  &  £  quel- 
ques-uns difent  jîfi  ajfe  ur.  Il  eft  du 
ftyle  familier. 

Finement ,  adv. 

Fineflè ,  f.  £ 

Finet ,  ette,  adj.  Il  ne  Ce  dit  qu'en 
mauvaife  part  &  familièrement. 
Finette  ,  f.  f.  outil. 
Fini ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Finiment ,  t.  de  Peinture. 
Finir ,  v.  a.  v 
Fini(fement ,  f.  m.  achèvement. 
Finitfèur ,  f.  m.  t.  d'Épinglier. 
Finifterre ,  Cap  le  plus  occidental 
,  d'Europe. 

Finito ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 
Finlande,  grandpays  danslaSuede. 
Finlandois  ,  oife  -,  f.  m.  &  £  qui  eft 

de  Finlande, 
fiole ,  £  f.  petite  bouteille. 
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Dupuys  ,  Baudoin  ,  Monet  % 
Binet  >  Furetiere,  Danet,  Jouberc 
&  Boudot ,  écrivent  phiole  ,  Se 
on  prétend  que  ce  mot  vient  du 
Grec  ,  que  les  Latins  ont  imité 
en  écrivant  phiala  Mais  malgré 
cette  étymologie,. l'Académie  &: 
Richelet  écrivent  fiole  avec  une/, 
&  l'ufage  s'eft  déclaré  en  faveur 
de  cette  orthographe. 

Fioler ,  v*  n.  boire ,  t.  populaire. 

fan  Fiorenzo  ,  ville  de  rifle  de 
Corfe. 

Fiquette ,  par  ma  fi  quette*  Serment 

uiité  par  le  bas  peuple. 
Firmament  %  f.  m.  le  ciel  où  font 

les  étoiles* 
Fifc ,  f.  m. 
Fifcal  ;  aie ,  adj. 

Fifcaiin  ,  ine  ,  adj.  ou  £  nu  &.£. 

qui  appartient  au  fifc. 
Fifme  ,  petite  ville  de  france  ea 

Champagne. 

Fiftule  ,  £  £  t.  de  Chirurgie. 
Fiftuleux  ,  eufe  ,  adj.  t.  de  Chi- 
rurgie. 

Fixation ,  f.  £ 
Fixe ,  adj.  m.  &  £ 
Fixé ,  ée>  adj. 

Fixement ,  adv.  il  n*eft  d\i(agc 
qu'en  cette  phrafe  :  r  garder 
xement. 

Fixer  >  v.  a. 

Fixité ,  £  f.  t.  de  Chymie; 

Fiache  ,  f.  m.  t.  de  Charpentene. 

Flacheux ,  adj.  m.  épithete  qu'on 
donne  au  bois  mal  équarri. 

Flacon  ,  £  m.  efpece  de  bou- 
teille. 

Flagellation,  f.  f.  il  n  eft  guère  d'u- 
fage  qu'en  cette  phrafe  :  La  F/a* 
gellation  de  Kotre-Seigneur. 

Flageller  ,  v.  a. 

Flageolet ,  f.  m. 

Flageoleur ,  f.  m. 

pPij 


Digitized  by  Google 


yéi    .     .  tt  X 
Flagorner ,  v.  n.  faire  de  mauvais 

rapports.  Il  eft  bas. 
Flagornerie ,  f.  f.  il  eft  bas. 
flagorneur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  il  eft 

bas. 

Flagrant,  ad  j.  il  n'eft  cTûfage  qu'en 
cette  phrafe  :  Flagrant  délit.  Sur 
le  fait. 

Flair ,  f.  m.  t.  de  Chaflè. 

Flairer ,  v.  à.  fentir. 

Flamand ,  ande ,  f.  m.  Se  f.  habi- 
tant de  Flandre.  / 

Flamande ,  adj.  f.  t.  de  Menuifier. 

Flambant ,  ante  ,  adj. 

Flattibart ,  ù  m.  charbon  à  demi 
tohfumé.  C'ëft  aufli  un  petit 
météore  qui  paroît  fur  mer. 

Flambe ,  f.  f.  forte  de  plante. 

Flambeau  ,  f.  m. 

Flambée  ,  f.  m.  coquillage  marin. 

Flamber  ,  v.  a.  patfer  par  le  feu. 

Flamber,  v.  n.  jeter  de  la  flàrhme. 

Flamberge  ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  qu'en 
raillerie.  Ëpée. 

Flamboyant ,  ante ,  adj. 

Flamboyer ,  v.  n.  il  n'eft  d'ufage 
que  dans  la  Poélie  8ç  le  ftyle 
foutenu. 

F  lamines,f.m.  pl.  prêtres  de  Jupiter. 

Flamme ,  f.  f. 
Il  y  en  a  beaucoup  qui  écrivent 

fiâme.  On  a  déjà  obfervc  qu'un 
circonflexe  ne  peut  £as  tenir  Heu 
d'une  m  retranchée,  cela  n'appar- 
jfenant  qu'au  titre  feul ,  comme 
on  t>eut le  voir  dans  VA  ,  B ,  C , 
où  les  partifans  de  cette  ortho- 
graphe trouveront,  â ,  é , î ,  ô ,  û , 
pour  am  ,  em ,  im  ,  ow,  um ,  ou 
pour  an ,  en  ,  in  ,  on ,  «».  Ce 
font  les  premiers  principes  aux- 
quels je  les  prie  d'avoir  recours. 

Ffammeche ,  f.  f.  petite  étincelle. 

Fhmmerole ,  f.  f.  feux  folets. 

Flan ,  f.  nv  forte  de  tarte. 


Flanc, T.  m.  côté.  Les  flancs  ât| 
plur. 

Flanché ,  ou  Flanqué ,  t.  de  Bîa* 
fon. 

Flanchet ,  f.  m.  t.  de  Boucher  & 
de  Poiffonnier. 
Flanchis ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Flandre ,  province  des  Pays-Bas. 
On  écrit  aufli  Flandres  ;  & 
alors  on  ne  donne  à  ce  mot  ni 
genre ,  ni  article ,  ni  mode. 
Flandrin  ,  injure  que  dit  le  peuple 
aux  hommes  élancés.  Il  eft  du 
ftyle  familier. 

Flanelle  ,  f.  f.  étoffe  légère  de 
laine. 

Flanquant ,  ante  ,  adj.  t.  de  For- 
tifi  ation. 

Flanquer,  v.a.t.  d' Architecture 
militaire. 

Flaque ,  f.  f.  efpece  de  petit  ma^ 
rais  où  il  y  a  prefque  toujours  de 
l'eau. 

Flaquée ,  f.  f.  il  eft  du  ftyle  fami- 
lier &  lignifie  une  certaine  quan- 
tité d'eau  ,  ou  d'autre  liqueur 
qu'on  jette  contre  quelque  chofe 
avec  vivacité. 

Flaquer  ,  v.  a.  il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. Jeter. 

Flafque ,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 
Flaique ,  adj-  m.  &  f.  qui  a  peu  ou 
4  point  de  vigueur. 
Flatin,f.  m  petit  couteau  de  poche. 
Flatir ,  v.  a.  t.  de  Monnpyeur. 
Plâtrer ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que  des 
chiens.  C  eft  leur  appliquer  un 
fer  chaud  fur  le  front. 
Flatter ,  v.  a. 

L'Acad.  Fur.  &  Dan.  écrivent 
ainfi  :  Joubert ,  pour  n'avoir  de 
difpute  avec  perfonne ,  écrit  tan-, 
tôt  fiater  ,  tantôt  flatter. 
Flatterie ,  f.  f.  p 
Flatteur ,  eufe ,  adj.  il  eft  aufli  f» 
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Ménage  dérive  ces  mots  clu 
l-atin  flagitàre  -,  Nicoâ  de  fia- 
tare ,  fréquentatif  dtflo  \  d'au- 
tres les  dérivent  de  flaira  ,  qui 
en  Bas  -  Breton  lignifie  flater. 
Quoiqu'il  en  foit  ,  toutes  ces 
^tymologies  incertaines  n'em- 
pêchent pas  qu'on  ne  doive  écri- 
re ces  mots  avec  deux  1 1 ,  parce 
que  la  fyllabe  qui  les  précède 
ell  brève, 

Flatteufement,  adv. 

Flatueux  ,  eufe  ,  adj.  il  ne  fe  dit 

-guère  que  de  certains  aliments 
qui  excitent  des  vents. 

Flatuofîté ,  f.  f,  t.  de  Médecine. 

Flavigny ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Fléau  ,  f.  m.  infiniment  pour  bat- 
tre du  grain  ;  affliction  que  Dieu 

«en  voie  aux  hommes  pour  les  châ- 
tier. On  donne  auffi  ce  nom  à 
divers  autres  inftruments. 

Flèche ,  f.  f. 

la  Flèche,  ville  de  france  dans 

l'Anjou. 
Flécher ,  v.  n.  t.  d'Agriculture. 
Fléchir  ,  v.  a. 

Fléchiffement ,  f.  m.  il  ne  fe  dit 
que  des  genoux. 

Fléchiflèur  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Fléchois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 
de  la  Flèche. 

Fleckenftein  ,  château  &  barrière 
de  france  en  Alface. 

Flegmagogue ,  f.  m.  &  adj.  m.  & 
f.  t.  de  Médecine. 

Flensbourg ,  ville  de  Danemarck. 

Fîeûingue  ,  ville  des  Provinces- 
Unies. 

Flétri ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 
Flétrir,  v.  a. 
Flétriffure,  f.£ 
Fleur,  f.  f. 

à  Fleur,  air. 
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Pleur  de  fis,  f.  f. 

Fleurdelifcr ,  v.  a.  il  n'eft  guer* 

d  ufage  qu'au  participe  :  Bâtoti 

fleurdelisé» 

Fleurer  ,  v.  n.  répandre  une  odeur; 

Fleuret ,  f.  m.  3 

Fleurette  ,  f.  f. 

Fleuri ,  ie  ,  adj. 

Fleurir ,  v.  n. 
A  l'imparfait  &  au  participe  ot* 
écrit  ûeurijfoit ,  fleuriffoient  i 
fleur  ijjant ,  fleùrijfante  dans  I9 
fèns  naturel  :  mais  on  écrit  flo- 
rijfoit ,  floriflbient  \  floriffant  > 

floriffant e\  en  parlant  d'Empiré, 
des  Lettres ,  ou  des  Arts. 

Fleuriffant,  an  te,  adj. 

Fleurifte ,  f .  m. 

Fleuron  ,  f.  m. 

Fleurus ,  village  fameux  dans  îfi 
Comté  de  Namur  par  la  bataille 
remportée  par  le  Maréchal  de 
Luxembourg.  Quelques-uns  écris» 
vent  &  prononcent  Vlérus. 

Fleuve ,  f.  m.  grande  rivière»  ~ 

Flexibilité ,  £.  f. 

Flexible ,  adj.  m.  &  £ 

Flexion  ,  f.  f.  t.  de  Phylîque. 

Flibuftier ,  f.  m.  pirate  qui  court 
les  mers  d'Amérique. 

Flipot  ,  f.  m.  t.  de  Menuiferie^&s 
de  Charpenterie  :  c'eft  une  pie* 
ce  de  rapport  pour  cacher  un  dé-» 
faut. 

Flocon ,  C  m.  petite  touffe. 
Flon-flon  ,  refrain  d'un  vaude- 
ville. 

Florac ,  ville  de  france  dans  le 
Gévaudan. 

Floraifon ,  f.  f.  le  temps  des  fleurs* 
Floran  ,  f.  m.  t.  de  Papeterie.  ' 
Flore,  f.      DéefTe  des  fleurs  &: 

du  printemps  ,  &  femme  de 

Zephyre. 
Florence ,  ville  d'Italie  &  Capi- 
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du  Grand  Duché  de  Toty  qui  fc  trouve  dans  du  Cange  en 

cette  lignification.  Quoiqu'il  en 


cane. 

Florenfac ,  ville  de  franec  dans  le 

Languedoc, 
le  Florentin  ,  province  dans  la 

Tofcane. 
Florentin  ,  ine ,  adj.  &  f.  m.  &.  f. 

qui  eft  de  Florence. 
Florer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Florès  >  f.  f.  t.  de  raillerie. 
Floride ,  contrée  de  l'Amérique 

Septentrionale. 
Florin ,  1.  m.  pièce  de  monnoie, 

Celui  de  Hollande  vaut  2.  liv. 

».  f.  <f.  d.  Le  florin  Polonois 

vaut  i.  liv.  10.  ù 
Florir  ;  t  v.  n. 

Ce  mot  ne  fe  dit  qu'au  figuré , 

&  lignifie  être  dans  un  heureux 

état.. On  dit  plus  ordinairement 

*  fleurir  dans  le  fens  propre  ,& 
florir.  dans  le  figuré  >  cependant 
cette  règle  n'eft  pas  sûre. 

FlorhTant,  ante,  adj.  il  n'eft  en 

ufage  qu'au  figuré. 
Flot  ,  f.  m.  onde  >  vague. 
Flottable  ,  adj.  qui  fe  dit  de  Pen- 

<lroit  où  Ton  peut  faire  flotter  le 

bois. 

flottage ,  f.  m.  conduite  de  bois 
fur  Peau. 

Flottaifon ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Flottant,  ante,  adj. 
Flotte ,  f.  f. 
Flotté,  ée,  adj. 
Flotter,  v  n. 

*  Le  Dia.  des  Arts  &  Richelef 
ne  veulent  qu'un  t  dans  ces 

'  mots  >  &  il  y  a  apparence  qu'ils 
let  dérivent 

mais  Voflius  ,  Ménage',  &  Fu 
retiete  prétendent  qu'ils  vien- 

*  nentde  l'Allcmand/orre/?.  Pour 
moi  je  penfe  qu'ils  viennent  de 
flotta ,  mot  de  la  baffe  Latinité  , 


foit,  ces  deux  étymologies  prou» 
vent  qu'on  doit  écrire  flotte  $ou 
ter  avec  deux  tt  s  &  c'efl  ainfi 
que  l'Académie  les  écrit. 
Flottile  ,  f.  f.  diminutif  de  flotte. 
Flou  ,  t.  de  Peinture. 
Fluant ,  adj.  t.  de  Papeterie. 
Fluctuation ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Flu&ueux ,  eufe,  adj.  qui  eft  agité 
de  mouvements  contraires  ou 
violents. 

Fluer ,  v.  n.  couler. 
Fluet ,  ette  ,  adj.  autrefois  on 
écrivoit  flouet . 
Fluide ,  ad],  m.  &  f. 
Fluidité,  r.  f. 

Fluonie  ,  f.  f.  furnom  de  Junon. 
Flûte,  f.  f,  inftrumentdc  Mufîque. 
Flûte ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Flûté  ,  ée ,  adj.  on  appelle  Voix 
flûtèe  .  une  voix  douce.' 
Flûter  ,  v.  n.  il  n'eft  guère  d'ufa- 
ge  qu'en  raillerie  &  par  mépris. 
Flûteur ,  eufe  ,  f.  ni.  &.  f. 
Flux  &  reflux,  f.  m. 
•Il  ne  faut  pas  écrire  flus  &  rf- 
flus*  quoique  Furetiere  &  Da- 
net  feniblentles  préférer  à  flux 
avec  un  x ,  qui  eft  plus  confor- 
me au  Latin  fluxus ,  &  plus  en 
ufage  chez  les  favantsf 
Fluxion,  f.  f.  écoulement  d'hu- 
meurs fur  quelques  parties. 
Fluxionaire,  f.m.&  f.  t.  deMédec. 
Foerre ,  ou  Foarre ,  f.  m  longue 
paille  du  bled. 

Vl   ai  Fœtus,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

du  Latin  fluaus  :  LFoi ,  £  f#  V.  pref.  let.  Y. 

-  len  bonne  Foi  >  à  la  bonne  Foi  : 
Façons  de  parler  adverbiales. 
Foiblage  ,  f.  m.  t.  de  Monnoie. 
Foible  ,  adj.  m.  &  f.  on  prononce 
feble. 
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ïoibîement,  adv.  on  prononce/é- 

blcment. 
Foibleffe ,  f.  f.  on  prononce  fi- 
blejfe. 

Foiblir ,  v.  n.  on  prononce  fèblir. 

Foie ,  f.  m,  une  des  parties  no- 
bles de  Tanimal.  Mieux  que /by*. 

Foin ,  f.  m.  herbe  feche. 

Foire ,  f.  f.  grand  marché  public. 

Foire ,  f.  f.  cours  de  ventre.  Il  eft 
du  ftyle  familier. 

Foirer»  v.  a.  il  eft  bas. 

Foireux  >  eufe ,  adj.  &  f.  m.  &  f.  il 
eft  bas. 

Fois,  f.  f.  t.  qui  ne  s1emploie  qu'a- 
vec des  noms  de  nombre.  Une 
fois. 

Foifon  ,  f.  f.  qui  n'a  point  de  plu- 
riel, il  vieillit.  Abondance* 

à  Foifon  >  adv.  Abondamment. 

Foifonner ,  v.  n.  Abonder. 

Foix ,  ville  &  pays  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Fol ,  ou  Fou ,  folle ,  adj.  &  f.  m. 
&f. 

Autrefois  on  n'écrivoit  que/o/s 
mais  Pufage  Ta  profcrit ,  &  ne 
lui  permet  plus  d'entrée  que  de- 
vant les  mots  dont  la  lettre  ini- 
tiale eft  une  voyelle  ou  une  b  fans 
afpiration.  V.  M.  Reftaut. 

Folâtre  ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 

Folâtrer  ,  v.  n. 

Folâtrer  ie,  C£ 

Folichon ,  onne ,  adj.  &  f.  il  eft 
du  ftyte  familier,  badin. 
Folie ,  f.  f. 

Foligni ,  ville  dltalie. 
Folilet ,  f.  m.  t,  de  vénerie. 
Folio ,  f.  m.  mot  emprunté  du 
Latin. 

Foliot ,  f.  m.  t.  de  Serrurier. 
Follement ,  adv. 
Folles  ,  f.  f.  forte  de  filets  de  pê- 
cheurs de  mer» 
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Follet ,  ette ,  adj.  il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. 

Follette  ,  f.  f.  forte  de  fichu  à  la 
mode. 

Follettes ,  f.  f.  plur.  ou  Arroche»1 
Nom  de  plante.  On  dit  mieux 
Arroche. 

Follicule ,  f.  f.  petite  feuille. 
Fomentation ,  Cf.  t.  de  Médecin  ev 
Fomenter  ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 

Au  figuré ,  entretenir. 
Fonçailles  >  f.  f.  piur.  planches  qui 

portent  la  paillaiTe  d'un  lit. 
Foncé  ,  ée  >  adj. 
Foncée f.  f.  t.  de  gens  qui  tirenC 

l'ardoife. 

Foncer,  v.  n.  Foncer  à  l'appointe* 
ment* 

Foncet ,  f.  m.  c'eft  le  plus  grand 
des  bateaux  dont  on  fe  fert  fur 
les  rivières. 

Foncier  ,  ère ,  adj. 

Foncière ,  f.  f.  c'eft  le  lit  de  l'ar- 
doife. 

Foncièrement ,  adv. 
Fonction ,  £  f. 
Fond ,  f.  m. 
Quand  ce  mot  défîgne  quelque 

profondeur  ,  on  ne  doit  point 

mettre  &s  finale. 

Fondi  ,  vUle  du  Royaume  de 
N  pies. 

Fondamental  ,  aie ,  adj. 
Fondamentalement,  adv.  t.  do- 
gmatique. 

Fondant ,  ant£ ,  adj. 
Fondant ,  f.  m.  fignifie  la  même 
chofe  que  dijfolvanu 
Fondateur ,  f  m. 
Fondation,  f. f. 
Fondatrice ,  f.  f. 
Fonde ,  t.  de  Marine, 
Fon4é ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Fondement ,  f.  m. 
fonder,  v»*.  établir. 
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fonderie  >  f  f. 
Fondeur  ,  f.  m. 
Fondis ,  f.  m.  abyme  qui  fe  fait 
♦  fous  quelque  édifice. 
,Fondoir  ,  f.  m,  t.  de  Boucherie. 
Fondre,  v.a. 
fondrière ,  f.  f. 

Fondf3ks ,  f.  f.  plur.  Orduresqu'on 
trouveoans  l'eau  mal  nette. 

fonds  de  terre ,  f.  m.  Fur.  Dan. 
Joub. 

En  ce  fens  ce  mot  doit  avoir 
une  x  finale. 
Fondu  ,  ue ,  adj. 
Fougueux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Phy- 
1  fîologie.' 
Fontaine ,  f.  f. 

Fontainebleau  ,  ville  de  france  en 
Gâtinois,  renommée  par  un  châ- 
teau ToyaL  * 

fcontaine-l'Évêque,  ville  des  Pays- 
Bas  françois. 

Fontainier ,  ou  Fontenier ,  f,  m. 

îsntange ,  f.  f. 

Fontarabie ,  ville  d'Efpagne. 

Fonte ,  f.  f.  action  de  tondre. 

Fonte ,  f.  f.  t.  de  Sellier, 

Fontenay  ,  nom  propre  de  plu- 
fîeurs  Lieux  en  France. 

Fontenay  -  le  -  Comte  ,  ville  de 
France  &  capitale  du  Bas-Poitou. 

Fontenoy  ,  village  des  Pays-Bas , 


dont  on  a  coutume  de  baptifet 
Foque ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
For ,  f.  m.  Jurifdi&ion. 
Forain,  aine , adj. étranger.  Mar* 

chaud  forain  >  Traite  foraine. 
Forban  ,  f.  m.  corfaire  qui  attaque 

ami  6c  ennemi. 

Forbannir,  v.  a.  éxiler.  il  eft  vieux. 
Forbanniflfement ,  f.  m.  t.  de  Cou- 
tume, éxil. 
Forçage ,  f.  m.  t.  de  Monnaie. 
Forcalquier ,  petite  ville  de  France 
en  Provence. 
Forçat ,  f.  m.  galérien. 
Force ,  f.  f. 

Force ,  f.  f.  Divinité  allégorique. 
Forcé ,  ée ,  part.  paf.  6c  adj. 
Forcément»  adv. 
Forcené  ,  ée*,  adj.  furieux. 
Ceux  qui  écrivent  ce  mot  avec 
une  y,  fe  fondent  fur  ce  qu'il  vient 
de  forfen  ,  vieux  mot  qui  fignifie 
emportement  fans  r  ai fon&c  forfen 
eft  composé  du  vieux  mot  fors  , 
qui  fignifie  dehors^  &  du  mot  fens 
comme  qui  diroit  hors  de  fensmOn 
a  dit  auffi  forfenage  pour/b/*e  8c 
extravagance  ;  6c  en  termes  de 
Blafon  forfenê  (e  dit  d'un  cheval 
effaré.  Cette  Remarque  elt  tirée 
du  Dictionnaire  des  Arts.  Mais 
l'Académie ,  Richelet  6c  Joubert 
écrivent  forcené* 


près  Tournay ,  très-renommé  par 
la  viftoire  complette  que  l'Armée  j  Forcer ,  v*.  a. 
Françoife,  commandée  par  Sa i Forces,  f.  f.plur.  cifeaux. 


.  Majellé  Louis  XV.  accompagné 
^de  Monfeigneur  le  Dauphin  , 
vy  remporta  le  n.  Mai  i745«  &r 
les  Angloi's ,  Autrichiens ,  Hol- 
landois  6c  Hannovéïiens. 
Fontevrault,  Abbaye  célèbre  en 
France ,  fur  les  confins  du  Poitou 
&  de  T  Anjou. 
Fonts* ,  f.  m.  plur.  grand  vailfeau 


de  pierre  a  où  l'on  conférée  l'eaul  du  Forez* 


Forchain ,  ville  de  Franconien 
Forcinc ,  f.  f.  t.  de  Forêts. 
Forclorre ,  v.  a.  t  de  Palais. 
Forclos ,  ofe ,  part.  6c  adj.  H  ne 
fe  dit  qu'au  malculin.  Il  veut  dire 
exclus. 

Forclufion  ,  H  £  t.  de  Palais* 
Forer ,  v.  a.  t.  de  Serrurier. 
Foréfien ,  enne»  C  ru.  6c  £  qui  elt 


t  oreiller 
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Foreftier ,  f.  m.  Garde  des  bois  & 

Forêts. 
Forêt  ,  f.  f. 

Foret ,  f.  m.  outil  de  fer. 

Forez  ,  nom  d'une  Contrée  de 
France  qui  a  titre  de  Comté. 

Ce  mot  s'écrit  mal  pour  la  pro- 
nonciation j  car  Ye  eft  très-ou- 
vert ,  &  le  z  au  contraire  après 
un  e  à  la  tin  d'un  mot ,  rend 
cet  e  fermé  ou  aigu. 

Forfaire  ,  v.  n.  t.  de  Pratique. 

Forfait ,  f.  m.  crime. 

Forfaiture ,  f.  f.  efpece  de  crime 
commis  par  un  officier  de  juftice 
contre  fon  devoir ,  ou  par  un 
Vaflal  contre  fon  Seigneur. 

Forfante  ,  f.  m.  t.  injurieux  em- 
prunté de  l'Italien.  Coquin  >fcé- 
lérat. 

Forfanterie  >  f.  f.  Charlatanerie  -, 

tromperie. 
Forge ,  f.  f. 
Forgeable,  adj. 
Forger ,  v.  a. 
Forgeron ,  f.  m. 

Fprgerons ,  f.  m.  plur.  c'étoient 
les  Cyclopes. 

Forges ,  bourg  de  Fiance  renom- 


eft  dans  la  Haute-Normandie. 
Forgeur ,  C  m. 
Fjorjet  ,  ou  Forjetture,  t.  d'Ar- 
chitecture. 


For jetter  ,  v.  n.  t.  d'Architecture.  Fcrfené ,  ée ,  adj.  V.  Forcené. 


For!  ancer  ,  v.  a.  t.  de  Chatte. 
Forlane ,  f.  f.  t.  de  Mufique  &  de 
Danfe. 

Forli  j  ville  d'Italie. 
Forligncr,  v.  n.  dégénérer.  Il  eft 
vieux. 

fe  Foflonger,v.n.paf.t.deChaflc. 
fe  Formalifer,  v.  n.  paf. 
Formalifte ,  adj.  m.  &  f. 
Formalité ,  f.  f. 
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For  mariage,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Format ,  (.  m.  t.  de  Librairie.  La 
forme  d'un  Livre. 
Formatipn,  f.  f. 

Formatrice ,  adj.  f.  t.  de  Phyfique. 
Forme ,  f.  f. 

Formées ,  f.  f.  plur.  t.  de  Cha(Te. 
Formel,  elle,  adj. 
Formellement ,  adv. 
Former  ,  v.  a.  il  eft  auûi  n.  paC 
Formeret  ,f,m.t.  d' Architecture. 
Formidable  ,  adj.  m.  &  f. 
Formier ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait  des 
formes  de  fouliers. 
Formigue,  t.  de  Marine. 
Formuer ,  v.  a.  t.  de  Vénerie. 
Formulaire ,  f.  m. 
Formule,  f.f. 

Formulifte  ,  f.  m.  qui  fe  tient  au* 
formules. 

Formy ,  t.  de  Fauconnerie. 
Fornax  ,  f.  f.  Déeffe  qui  préfidoit 

dans  les  endroits  où  Ton  cuifoit 

le  j>ain. 

Fornicateur ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Fornication ,  f.  f. 
Forpaître ,  v.  n.  t.  de  Vénerie. 
Forpaffer ,  v.  n.  avancer  hors  des 
limites. 


mé  par  fes  eaux  minérales.  II.  Forpayfer,  v.  a.  qui  ne  fe  dit  qu'a- 


vec le  pronom  perfonnel.  C'eft 
un  terme  de  Chaflè. 
Fors,  prépofition.  Il  eft  vieux. 
Forfenant ,  t.  de  Chaffe. 


Fort ,  forte ,  adj. 
Foi  t ,  f.  m.  forrereffe. 
Fort ,  adv. 
Fortement,  adv. 
FortererTe ,  f.  f .  . 
Fortifiant ,  ante  ,  adj.  il  fe  dit  des 
remèdes ,  &  des  aliments. 
Fortificateur ,  f  m. 
Fortification ,  f.  f. 
i  Fortifie, ie,  part.  paf.  &  adj. 

Q.1 
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Fortifier ,  v.  a.  il  eft  auflî  n.  pa£ 
Fortin  ,  f.  nu  diminutif  de  fort. 
Fortitrer  ,  v.  n.  t.  de  Chaffe. 
Fort-Louis,  place  forte  de  France 
en  Alface. 

Fortraire ,  v*  a.  prendre  le  bien 

d'autrui. 
Fortuit ,  ite ,  ad). 
Fortuitement ,  adv.  par  hazard. 
Fortunal ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tomme ,  f,  f. 

Fortune ,  f.  f.  Déeffe  qui  préfide  au 

bien  &  au  mal. 
Fortuné)  ée,  adj.  heureux* 
Forvêtu  ,  f.  m.  homme  de  néant 

bien  vêtu. 
For ure ,  f.  f.  t.  Serrurier. 
Foffano  ,  ville  du  Piémont. 
Foffe,f.f. 

baffe-Foffe ,  f.  f.  cachot  très-obf- 
cur  dans  une  prifon. 
Fofsé ,  f.  m. 

Foffet ,  f.  m.  petit  morceau  de  bois 
qui  fert  à  boucher  le  trou  fait  à 
un  tonneau. 

Foffette ,  f.  f.  diminutif  de  foffe. 

Foffile,  adj.  m.  &  f.  t.  de  Phyfique^ 
II  . eft  auflî  fubftantif.  Il  fe  dit 
des  corps  qu'on  trouve  dans  la 
terre  après  lavoir  creusée. 

Foflbyé ,  ée,  adj. 

Fofloyer ,  v.  a. 

Foffoyeur,  f.  m. 

Fouace  ,  f.  f.  pain  cuit  fous  la  cen- 
dre. 

Fouage ,  f.  m.  droit  Seigneurial. 

Fouaiile ,  f.  f.  t.  de  Vénerie. 

Fouaillé,  ée>  adj. 

Fouailler ,  v.  a.  il  eft  du  ftyle  famiL 

Foudre  ,  f.  m.  &  f. 

Quand  ce  mot  fignifie  le  ton- 
nerre ,  il  eft  du  genre  féminin , 
fuivant  la  plus  commune  opinion 
des  Savants  *,  quoique  M.  Cor- 
neille ,  dans  Polieu&e  ait  dit  : 


FOU 

Ces  foudres  impuiflaut  s  qu'en  leur* 
mains  vous  peignez* 
Danet  fait  ce  mot  indifférem- 
ment des  deux  genres  en  ce 
fens«  mais  je  le  crois  féminin  , 
principalement  au  fîngulier  :  car 
on  dit  la  foudre  eft  tombée.  Au 
contraire ,  lorfque  ce  mot  eft  em- 
ployé dans  un  fens  figuré  ,  il  eft 
toujours  du  mafeulin.  Ainfi  Ton 
dit  en  parlant  d'un  grand  Capi- 
taine ,  ce  fameux  foudre  de  guerre* 

Foudroiement ,  f.  m. 

Foudroyant ,  ante ,  adj. 

Foudroyé ,  ée ,  paru  pal.  &  adj. 

Foudroyer  ,  v.  a. 

Fouée  ,  f.  f.  forte  de  chaffe  qui  fê 
fait  la  nuit.  C'eft  auflî  un  terme 
populaire  qui  fignifie  le  feu  d'un 
four  qu'on  chauffe. 

Fouene ,  inftrument  à  pêcher. 

Fouet ,  f.  m. 

Fouetté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Fouetter,  v.a. 
Fouetter ,  v.  a.  t.  de  Relieur. 
Fouetteur .  f.  m. 

Fougade ,  f.  f.  t.  de  guerre.  Efpecc 

de  petite  mine. 
Fougei  ,  v.  t.  de  ChafTe. 
Fougeraie ,  £  f.  lieu  où  croît  la 

fougère. 
Fougère,  f.  f. 

Fougères,  ville  de  fiance  en  Bre« 
tagne. 

Fougon,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Fougue ,  f.  f.  mouvement  violent. 

Fougueux,  eufe,  adj.  emporté. 

Foui ,  ie,  part.  paf.  &  adj. 

Fouille ,  f.  f.  fans  «.  ouverture; 
action  de  fouiller. 

Fouille-au-pot ,  f.  m.  petit  marmi- 
ton. 

Fouille-merde ,  f.  m.  forte  d'infê- 
6te  qui  vit  de  fiente. 
Fouiller ,  v.  a.  V.  Prcf.  let.  u. 
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Je  fouille,  &c.  Nous  fouillons, 
Sec.  Je  fouillois,  &c.  Nous  fouil- 
lions ,  &c.  Je  fouillai,  &c.  J'ai 
fouillé ,  &c.  Je  fouillerai ,  &c. 
Fouille,  fouillez.  Que  je  fouille , 
&c.  Que  nous  fouillions ,  &c.  Je 
fouillerois  ,  &c.  Nous  fouille- 
rions, &c.  Que  je  fouUlaffe  , 
&c.  Que  nousfouillaffions  ,  &c. 
fouillant. 

Fouine ,  f.  f.  animal. 

Fouir  ,  v.  a.  creufer. 

Foule ,  f.  f. 

Foulé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Foulées ,  f.  f.  plur.  t.  de  Chaflè. 
Fouler ,  v.  a. 
Fouierie ,  f.  f. 

Fouleur ,  f.  m.  ouvrier  qui  foule 
les  draps. 

"Fouloir  ,  f.  m.  lieu  où  certains  Ar- 
tifans  foulent  leurs  étoffes. 

Foulon ,  f.  m.  artifan  qui  fait  fou- 
ler les  draps. 

Foulonnier ,  f.  m.  ouvrier  qui  ap- 
prête les  draps. 

Foulque,  f.  f.  oifeau  aquatique. 

Foulure ,  f.  f. 

Foupi ,  ie ,  adi. 

Foupir  ,  v.  a.  oter  le  luftre  d'une 
étoffe  j  chiffonner. 
Four ,  f.  m. 
Fourbe ,  f.  f. 
Fourbe,  adj.  &  fubft. 
Fourber ,  v.  a.  tromper. 
Fourberie ,  f.  f. 
Fourbir  v.  a.  nettoyer  >  polir. 
Fourbiffeur ,  f.  m. 
Fourbiffure ,  f.  f. 
Fourbu ,  ue ,  adj.  t.  de  Manège. 
Fourbure  ,  f.  f.  t.  de  Chaffe. 
Fourbure ,  f.  f.  maladie  de  cheval. 
Fourchage ,  f.  m.  t.  de  Généalogie. 
Fourche ,  f.  f. 

Fourche-fiere ,  f.  f.  inftrument  de 
Jardinier. 
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Fourcher ,  v.  n. 

Fourcheret ,  f.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Fourches ,  f.  f.  plur.  Gibet. 
Fourchet ,  f.  m.  t.  de  Jardinage, 
Fourchette ,  f.  f. 

Fourchon ,  f.  m.  pointe  d  une  fou- 
che. 

Fourchu ,  ue ,  adj, 

Fourchure ,  f.  f.  L'endroit  où  une 

chofe  commence  à  fe  fourcher. 
Fourg  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Fourgon ,  f.  m.  efpece  de  charette» 

&  inftrument  de  Boulanger, 
Fourgonner  ,  v.  n.  remuer  le  bois 

&  la  braife  d'un  feu  avec  le 

fourgon  du  four. 
Fourmi ,  f.  f.  petit  Infecte, 
Fourmillement ,  f.  m. 
Fourmiller  *  v.  n.  abonder*  En  ce 

fens ,  il  ne  fe  dit  que  de  ce  qui 

a  vie  &  mouvement. 
Fourmilliere ,  f  f. 
Fournage ,  f.  m.  droit  Seigneurial* 
Fournaife ,  f.  f* 
Fourneau ,  f.  m. 
Fournée ,  f.  £. 

Fourneladoux ,  H  m.  t.  de  Marine, 
Fourni ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj, 
Fournier ,  iere ,  f.  m,  &  f. 
Fournil,  f,  m. 
Fourniment ,  f.  m. 
Fournir ,  v.  a. 

Fournhîcment,  f,  m.  t.  de  Com- 
merce, 

Fourniture ,  f.  f. 

Fourque  &  Fourcat,  t.  de  Marine. 
Le  dernier  eft  mafeulin. 

Fourrage  ,  f.  m.  collectif. 

Fourrager  ,  v.  n. 

Fourrageur,  f.m. 

Mértage ,  Boudot  &  quelques 
autres  écvïv  ent four  âge ,  #c.avee 
une  feule  r ,  parce  que  ces  mots 
viennent  de  foragium  ou  fçrra* 
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gium:  Mais  du  Cange  qui  en 
rapporte  Tétymologie ,  écrit  plus 
fouvent  forragium  ,  &  en  Fran- 
çois fourrage ,  fourrager  ,  four- 
rier*, ce  qui  dénote  qu'il  préféroit 
cette  manière  d'écrire  ,  qui  eft 
auffi  la  plus  en  ufage. 

Fourré  ,  èe  ,  adj. 

Fourreau ,  f.  m.  forte  d'étui. 

faux-Fourreau ,  f.  m. 

Fourreiier ,  f.  m.  artifan  qui  fait 
des  fourreaux. 

Fourrer",  v.  a. 

Fourreur,  f.  m.  celui  qui  fait  & 

vend  des  fourrures. 
Fourrier ,  f.  m.  officier  qui  marque 

les  logis. 
Fourrière ,  f.f.lieu  deftiné  à  mettre 

le  bois  chez  le  Roi  ou  chez  les 

Princes.   C'eft  aufli  un  t.  de 

Coutume. 
Fourrure ,  f.  f. 

Fourvoiement ,  f.  m.  égarement. 

Il  eft  vieux. 
Fourvoyer  ,  v.  a.  détourner  du 

vrai  chemin. 
Fouteau  ,  f.  m.  grand  arbre. 
Foyer ,  f.  m. 
Fracas  ,  f.  m. 

Fracafsé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Fracafler ,  v.  a. 
Fraction ,  f.  f. 
Fractionnaire  ,  adj.  m.  &  f. 
Fracture ,  f .  f. 

Fracture  ,  adj.  t.  de  Chirurgie. 
Fraga ,  ville  d'Efpagne. 
Fragile  ,  adi.  m.  &  f. 
Fragilité ,  f.  f. 
Fragment,  f.  m. 
Frai ,  f.  m.  les  œufs  du  poifTon. 
Fraîchement ,  adv. 
Fraîcheur,  f.  f. 
Fraîchir,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Fraie ,  f.  f.  temps  de  la  généra- 
tion des  pciiTons. 
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Frairîe ,  f.  f.  partie  de  divertiffe- 
ment. 

Frais ,  fraîche ,  adj.  il  eft  auffi  f. 
Frais ,  f.  m.  plur.  dépenfe. 
Fraife ,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs  figni- 

fications. 
Fraisé  ,  ée  ,  adj. 
Fraifer ,  v.  a. 
Fraifette  ,  f.  f.  diminutif. 
Fraifîer,  f.  m.  plante. 
Fraifll,  C  m.  c'eft  la  cendre  du 

charbon. 

Fraifoir  ,  f.  m.  efpece  de  Ville- 
brequin. 

Framboife ,  f.  f.  fruit. 
Framboifer ,  v.  a  mettre  desfram- 

boifes  en  quelque  chofe. 
Framboifier ,  f.  m.  arbre. 
Franc ,  f.  m.  monnoie  de  compte. 

valant  vingt  fols. 
Franc  ,  anche  ,  adj. 
Franc,  adv.  parler  franc. 
Franc-Aleu.  V.  Aleu. 
le  Franc-Aleu  ,  Pays  de  France 

en  Baffe-Auvergne. 
France,  C'eft  la  plus  puîf- 

fante  Monarchie  de  l'Europe , 

où  brillent  toutes  les  Sciences  & 

les  Arts. 

Franc-étable ,  t.  de  Marine. 

Franc-fief,  t.  de  Seigneurie. 

Francfort ,  ville  Impériale  d'Al- 
lemagne ,  fîtuée  fur  le  Mein. 

Francfort  fur  l'Oder,  ville  d'Al- 
lemagne. 

Franc-funin ,  t.  de  Marine. 
Franc-tillac  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Franche  -  Comté  ,  province  de 
france  dans  la  Bourgogne. 
Franchement,  adv.  t.  de  Pratique. 
Franchir ,  v.  a.  fauter  par  deffus. 
Franchife ,  f.  f. 
Francifcain  ,  f.  m.  Cordelier. 
Francifer ,  v.  a. 

Franckenberg ,  petite  ville  de  Ja 
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baffe  pattie  du  cercle  du  Haut- 
Rhin. 

Franckendal  ,  ville  d'Allemagne 
fituée  danslePalatinat  du  Rhin. 

Franker ,  ville  des  Pays-Bas. 

François  ,  oife ,  f.  m.  &  f.  nom 
propre. 

François  ,  f.  m.  fe  dit  pour  la 

Langue  Françoife. 
la  Françoife  ville  de  france  dans 

le  Qiiercy. 
Francolin,  f.  m.  forte  d'oifeau. 
Fran-Comtois ,  oife ,  f.  m.  &  f. 

quieft  de  Franche-Comté. 
Franconie,  Province  d'Allemagne. 
Franc-falé,  f.  m.  droit  devoir  du 

fel  fans  payer. 
Frange,  f.  f. 

Frangeon ,  f.  m.  petite  frange. 

Franger  ,  v.  a.  garnir  de  frange. 

Franger ,  £  m.  artifan  qui  fait  de 
la  frange. 

Frangible  ,  adj.  m.  &  f. 

Frangipane,  f.  m.  parfum  fort 
exquis  qu'on  donne  à  des  peaux 
pour  faire  des  gants ,  des  poches, 
des  fachets,  &c.  On  appelle  aufli 
Tourtes  de  frangipane ,  des  tour- 
tes faites  de  crème  ,  de  pifta- 
ches  pilées ,  d'amandes ,  &c. 

à  la  Franquette ,  façon  de  parler 
adverbiale  &  populaire. 

Frappe,  f.  f.**t.  de  Monnoie. 

Frappé,  ée  adj. 

Frappe-main ,  f.  m.  jeu  d'enfant. 
Frappement ,  f.  m.  il  ne  fe  dit  que 

de  l'action  *de  Moïfe  frappant  le 

rocher. 

Frapper ,  v.  a. 

L'Acad.  Fur.  Joub.  Danet ,  & 
prefque  tous  les  anciens  ont 
écrit  ce  mot ,  avec  |deux  pp  ,  & 
il  faut  fuivre  cette  orthographe 
comme  la  plus  en  ufage ,  quoi- 
que Ménage  prétende  c\\\efraper 
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vient  du  verbe  rapare ,  Sont  on 
a  fait  fraper  en  y  ajoutant  une 
/,  ou  plus  vraifemblablement  du 
vieux  mot  frapon  ,  qui  fignifie 
un  coup. 
Frappeur  ,*f.  m. 

Frarage,  f.  m.  partage  d'un  fief. 
Frarager,  v.  a.  t.  de  Coutume. 

Partager  par  frarage. 
Frafcati,  ville  d'Italie. 
Frafe ,  f.  f.  forte  d'outil  d'acier. 
Frafque  ,  f.  f.  mauvais  tour. 
Frater  ,  f.  m.  mot  Latin  qui  veut 

dire  ,  garçon  chirurgien. 
Fraternel,  elle,  adj. 
Fraternellement,  adv. 
Fraternifer ,  v.  n.  vivre  en  frères. 
Fraternité,  f. f. 

Fratricide,  f. m.  meurtre  d'unfrere. 
Fraude,  f.  f. 

Frauder  ,  v.  a.  il  vieillit. 
Frauduleufement ,  adv. 
Frauduleux  ,  eufe ,  adj. 
Frawenfeld ,  ville  de  Suiffe. 
Fraxinelle ,  G  m.  nom  de  plante. 
Frayer ,  v.  a.  Il  n'eft  guère  d'ufage 

que  dans  cette  phrafe  :  frayer  le 

chemin» 

Frayer ,  v.  n.  il  fe  dit  des  poiflbns 
quand  ils  s'approchent  pour  la 
génération. 

Frayeur,  f. f.  crainté. 

Frayoir,  f.  m.  lieu  où  les  cerfs  vont 
frayer. 

Frayure ,  f.  f.  a&ion  des  cerfs 
quand  ils  frayent. 

Fredaine,  f.f.ileftduftyle  familier. 

Fredon ,  f.  m.  t.  de  Jeu  de  cartes. 

Fredon ,  f.  m.  t.  de  Mufïque. 

Fredonner ,  v.  n.  faire  des  varia- 
tions de  voix  ou  de  fons. 

Frégate ,  f.  f.  forte  de  vaiffeau  de 
guerre. 

Frégaron ,  f.  rru  bâtiment  de  mer 
Vénitien. 
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Frein  ,£  m,  t.  de  Manège: 
Freifmgen ,  ville  de  Bavière. 
Fréjus,  ville  de  france  en  Pro- 
vence, 

Frelampier ,  f.  m.  t.  de  mépris  & 
bas»  Homme  de  néant  &  de  peu 
de  mérite. 

Frelater  >  v.  a.  il  fe  dit  principale- 
ment du  vin.  Falfifier. 

Frêle  ,  adj.  m.  &  f.  fragile. 

Frêler ,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Frêlet  ,  f.  m.  t.  de  Papeterie. 

Frêlon  ,  f.  m.  forte  de  groffe  mou- 
che guêpe. 

Freluche.  5  f.  f. 

Petits  fils  qui  volent  en  l'air  pen- 
dant l'Été  ,  &  qui  proviennent 
de  la  rosée. 

Freluquet  ,  f.  m.  il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. Jeune  homme  qui  |s'en 
fait  accroire. 

Frémir ,  v.  n. 

Frémiflement ,  f.  m. 

Frêne  ,  £  m.  grand  arbre. 

Frénéfte,  f.  f. 

Frénétique ,  adj.  &  ù  fou. 
Quoique  ces  mots  viennent  du 
Grec  ,  &  qu'il  femble  qu'ils  doi- 
vent être  écrits,  avec  ph ,  comme 
les  ont  écrit  Danet ,  Richelet , 
Joubert ,  &  le  Ditt.  des  Arts-, 
cependant  Tufage  le  plus  général 
eft  de  les  écrire  avec  une  /,  & 
l'Académie  a  préféré  cette  Or- 
thographe. 

Fréouer ,  f.  m.  t.  de  Vénerie  & 
de  Chaffe. 

Fréquemment ,  adv. 

Fréquence ,  f.  f. 

Fréquent ,  ente  ,  adj. 

Fréquentant  :  adj.  t.  de  Mar- 
chands. 

Fréquentatif,  adj.  m.  t.  de  Gram- 
maire. Il  eft  auffi  fuftantif. 
Fréquentation ,  f.  f. 
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^Fréquenter ,  v.  a. 
Frère,  f.  m. 

Frefaie ,  f.  f.  forte  d'oifeau  de  nuit 
dont  la  tête  eft  affreufe. 
Richelet,  Ménage,  Joubert  & 
la  plupart  des  Auteurs  écrivent 
frejdye  ,  V.  Préf.  let.  T.  Danet 
écrit  fre[eye>  c'eft  une  faute.  Dans 
un  Dictionnaire  imprimé  à  Limo- 
ges ,  j'ai  trouvé  frejfeye  ,  ce  qui 
ne  doit  pas  furprendre  ceux  qui 
lifent  les  livres  imprimés  dans 
cette  Ville  ,  étant  ordinairement 
pleins  de  fautes. 
Frefque ,  f.  f,  efpece  de  peinture 
fur  un  enduit  de  mortier  encore 
frais. 

Freffure,  f.  f.  collectif, 
f  Fret ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Fréter  ,  v.  a.  louer  un  VaûTeau. 
L'Acad.  Rich.  Joub.  le  Dicl. 
des  Arts ,  Dupuys  ,  Baudoin  , 
Monet  &  Binet  écrivent  de  mê- 
me. On  trouve  fretter  avec  deux 
tt  dans  Danet.  V.  Préf.  let.  T. 
Freteval,  ville  de  france  en  Beauce. 
Fréteur ,  f.  m.  qui  frète  un  vaUTeau. 
Rich.  Joub. 
Comme  ces  mots  tirent  leur 
origine  du  Latin  freîum ,  il  me 
paroît  qu  il  vaut  mieux  les  écrire 
avec  un  feul  r. 
Frétillant ,  ante  ,  adj. 
Fretillard,  arde,  adj. 
Frétille ,  f.  f.  fe  dit  de  la  paille ,  & 
autres  pareilles  chofes. 
Frétillement ,  f.  m. 
Frétiller ,  v.  n. 

Fretin  ,  f.  m.  rebut.  U-fe  dit  auffi 
du  petit  poiflbn. 

Frette ,  f.  f.  lien  de  fer  d'une  roue. 
Freudenbere ,  ville  de  Franconic, 
&  de  Wétéravie. 
Freudenftadt ,  ou  Fredenftat ,  ville 
d'Allemagne. 
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Freyltadt ,  ville  de  Hongrie. 

friable,  adj.  t.  dogmatique.Facile 
à  mettre  en  poudré. 

Friand  ,  ande ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 

Friandife ,  f.  f. 

Frias,  ville  d'Efpagne. 

Fribou  rg ,  ville  d'Allemaene,  Ca- 
pitale du  Brifcaw,  dont  les  Fran- 
çois le  font  rendus  maîtres  le  6 
Novembre  174$. 

Fribourg,  ville  capitale  du  Can- 
ton Suiffe  de  ce  nom. 

Fribourgeois  ,  oife  •>  £  m.  &  £ • 
qui  eil  de  Fribourg. 

Fribuft  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Fricandeau ,  f.  m.  tranche  de  veau 
lardée. 

Fricaffée  ,  f.  f. 
Fricaffer  ,  v.  a. 
Fricafleur ,  Cm. 
Fricenti  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Friche  ,  f.  f.  terre  qui  n'eft  point 
cultivée. 

en  Friche ,  adv.  fans  culture. 

Friction ,  f.  f.  frottement. 

Friedbergj  ville  de  la  BaiTe-Siléfie, 
renommée  par  la  victoire  que  le 
Jloi  de  PrulTe  remporta  près  de 
cette  ville  fur  les  Autrichiens  & 
Saxons,  le  4  Juin  174$. 

Frileux  >  eufe ,  adj. 

Frimas ,  f.  m.  gelée  blanche. 

Frime ,  f.  f.  femblant.  il  eft  bas. 

Fringant ,  ante  ,  adj.  &  f. 

Fringuer,  v.  n.  danfer.  il  eft  vieux. 

Fringuer ,  v.  a.  il  nJeft  guère  en 
ufage  que danscette  phrafe:  Frin- 
guer un  verre ,  le  rincer. 

Frioul ,  province  dltalie. 

Fr  ipper,  v.  a. 

Fripperie ,  f.  f. 

Frippe-fauce ,  f.  m.  goinfre  ?  gou- 
lu, il  eft  bas. 
Frippeur  >  f.  m. 
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Frippier >  iere ,  f.  m.  &  f. 
Frippon  ,  onne  j  f.  m.  &  f.  &  adj. 
Fripponneau ,  f.  m.  diminutif  de 
frippon. 

Friponner,  v.  a. 
Fnpponnerie ,  f.  f. 
Friponnier  ,  f.  m.  filou. 
Friquet ,  f.  m.  t.  de  mépris,  frelu- 
quet. Ceft  aufii  un  uftenfde  de 
cuifine. 

Frire  ,  v.  a.  irrégulier.  FricafTer. 
Je  fris ,  tu  fris,  il  frit  :  Sans  plu- 
riel &  fans  imparfait.  JJaifrit>&c 
Je  frirai ,  &c.  Dans  tous  les  au- 
tres temps  &  modes  on  joint  à  ce 
mot  le  verbe  faire  ,  qu'on  con- 
jugue en  mettant/Wreal  mfiniti£ 
Exemp.  Je  fat  foi  s  frire,  &c. 
Frife ,  f.  f.  t.  d* Architecture. 
Frife  ,  f.  f.  forte  d'étoffe  de  laine. 
Frife ,  province  des  Pays-Bas. 
Frifé  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Frifer  >  v.  a. 

Frifon ,  f.  m.  jupe  fort  courte. 
Frifon ,  onne  ,  f.  m.  &  f.  Peuple 

qui  habite  la  Frife. 
Frifotter ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que  par 
raillerie. 

Frifquette ,  f.  f.  t.  d'Imprimerie. 
Friflon ,  f.  m. 

FriiTonnement ,  f.  m.  frûTon. 
Friffonner ,  v.  n. 
Frifure ,  f.  f. 
Frit ,  ite ,  adj.  fricalTé. 
Frit ,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie. 
Fritillahe ,  f.  f.  plante. 
Fritte ,  f.  f.  t.  de  Verrerie. 
Friture ,  f.  f. 
Fritzlart ,  viHede  Heflè. 
Frivole ,  adj.  m.  &  f.  inutile. 
Frivolité  ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 

eft  frivole.  . 
Froc  ,  f.  m.  habit  de  Moine. 
Frocard ,  f.  m.  Moine. 
Froid  >  f.  m. 
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Fçoid  ,  froide ,  adj. 
Froidement,  adv. 
Froideur  ,  f.  f. 
Froidi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Froidir  ,  y.  n. 
Froidure ,  f.  f. 
Froidureux ,  eufe ,  adj. 
Froiflë ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
FrohTement ,  f.  m. 
FrohTer ,  v.  a. 
Froiffure ,  f.  f. 

Frôlement ,  f.  m.  l'action  de  tou- 
cher légèrement. 
Frôler  ,  v.  a.  toucher  légèrement 

en  paflant. 
Fromage ,  f.  m. 

Fromager ,  ère  ,  adj.  &  G  m.  &  f. 
qui  fait  ou  vend  des  fromages. 

Fromagerie  ,  f.  f.  lieu  où  l'on 
deffeche  les  fromages. 

Fromageux ,  eufe ,  adj. 

Frome ,  ville  d'Angleterre. 

Froment ,  f.  m.  forte  de  bled. 

Fromentacée ,  àdj.  on  dit ,  Plan- 
tes fromentccêes.  Académie, 

Fromentage ,  f.  m.  t  de  Coutume. 

Fromentée ,  f.  f.  farine  de  froment 
dont  on  fait  différents  mets. 

Froncement ,  f.  m.  il  ne  fe  dit  que 
des  fourcils. 

Froncef ,  v.  a.  faire  des  plis. 
Froncis ,  f.  m.  les  plis  que  l'on 
fait  à  une  robe. 

Fronçure ,  f.  f.  qui  fe  dit  des  plis 
d'étoffe  qu'on  fait  aux  habits. 
Fronde ,  f.  f. 
Fronder ,  v.  a. 

Frondeur ,  f.  m.  qui  fe  fert  de  la 
fronde  j  contradicteur  j  rebelle. 
Fronfac  ,  ville  de  france  en 

Guienne. 
Front ,  f.  m. 

Front-de-Bandiere ,  t.  de  Guerre. 
Frontal,  f.  m.  bandeau  qu'on  met 
fur  le  front,  il  eft  auifi  adj. 
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Fronteau ,  f.  m.  t.  d'Architeéhir  & 

Frontière ,  f.  f.  il  eft  auffiadj. 

Frontignan  ,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Frontilpice ,  f.  m.  première  page 
d'un  livre  s  &  la  face  principale 
d'un  grand  bâtiment. 

Fronton  ,  f.  m.  t.  d'Archite&ure. 

fronton ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 

Frpqué  ,  adj.  m.  qui  a  un- froc. 

Froqueur ,  u  m.  t.  de  Coutume. 

Frot ,  f,  m.  t.  de  Coutume. 

Frotage ,  f.  m. 

Frotté  ,  ée ,  part.  pif.  &  adj. 

Frottée,  f.  f.  pain  frotté. 

Frottement ,  Ù  m. 

Frotter ,  v.  a. 

C'eft  ainfi  qu'il  faut  écrire  avec 
l'Académie  ,  Furetiere ,  Danet , 
Joubert ,  &c.  malgré  la  préten- 
due étymologie  du  verbe  Latin 

{rittare ,  où  il  n'y  a  qu'un  t.  Mais 
e  ft  peut  être  rendu  par  deux  tt , 
comme  en  Italien  dottore  de 
doftor.  D'ailleurs  la  fyliabe  fro 
dans  frotter  eft  brève ,  &  c'eft 
une  raifon  de  plus  pour-  doublet 
le  t. 

Frotteur ,  eufe ,  f.  m.  8c  f. 
Frottoir ,  C  m. 
Frottoire ,  f.  f.  t.  d'Épinglier. 
Frotton ,  C  m.  t.  de  Cartier. 
Frouer ,  v.  n.  t.  d'Oifeleur. 
Froullay  ,  Châtellenie  de  france 
au  Maine. 
Fructifier  ,  v.  n. 
Fructueufement ,  adv. 
Fructueux,  eufe  ,  adj. 
Frugal,  aie,  adj. 
Frugalement ,  adv. 
Frugalité,  f.f. 
Fruidental ,  ville  de  Siléiîe. 
Fruit ,  f.  m. 

Fruit  >  f.  m.  t.  de  Maçonnerie. 

Fruitage , 
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f  niitagê ,  f.  m*  t.  CoIlecVif. 
Fruiterie ,  f.  f. 

Fruitier,  adj.  m.  quiporte  du  fruit. 
Il  eft  auûi  f.  m.  &  fignifie  jardin 
à  fruit. 

Fruitier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  qui  vend 
du  fruit. 

Fruit  ion ,  f.  f.  jouiffance. 
Frufquin  ,  f.  m.  il  eft  bas. 
Frufte  ,  adj.  t.  de  Médaillifte^ 
Fruftratoire  ,  adj.  t.  de  Pratique. 
Fruftratoire  ,  f.  m*  vin  où  Ton  a 

mis  du  fucre  &  de  la  mufcade. 
Fruftré ,  ée,  part,  paf.  &  adj. 
Fruftrer  >  v*  a. 
lueffen,  ville  de  Suabe* 
Fugitif,  ive,  adj.  il  eft  aufïifubft. 
Fugue  ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Fuie ,  f.f.  efpece  de  petit  colombier. 
Fuir ,  v.  n*  il  n'eft  que  d'une  fyl- 

labe. 

Je  fuis ,  tu  fuis  ,  il  fuit  :  nous 
fuyons ,  vous  fuyez ,  ils  fuient. 
3e  fuyois  ,  &o  nous  fuyions  , 
vous  fuyiez  ,  ils  fuyoient.  Je 
fuis  ,  tu  fuis  ,Ail  fuit  :  nous 
fuîmes  ,  vous  fuîtes ,  ils  fuirent. 
J'a*  fui  ,  &c  Je  fuirai  ,  &c. 
Fuis,  fuyez.  Que  je  fuie,,  que 
tu  fuies,  qu'il  fuie  :  que  nous 
fuyions  ,  que  vous  fuyiez  ,  qu'ils 
fuient.  Jefuirois,  &c.  nous  fui- 
rions ,  &c.  J'eufle  fui ,  &c. 
Fuyant» 
tuite,  f.  f. 

Fulde .  ville  d'Allemagne. 

Fuligineux ,  eufe  ,  adj.  qui  con- 
tient de  la  fuie  ou  autres  matiè- 
res ctaffes.  ■ 

tuliginofité .  f.  f. 

Fulminant  ,  ante ,  adj. 

Fulmination  ,  f.  f.  t.  de  Droit 
Canon. 

Fulminer,  v.  a.f.de  Droit  Canon. 
Publier  une  fentence  d'excom- 


rnunicatîon  >  une  bullé  ,  &c.  Air 
figuré  ,  être  fort  en  colère. 
Fumage  ,  f.  m.  t.  de  Coutume* 
Fumant ,  ante ,  adj. 
Fumé  ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj* 
Fumée,  f.  f. 

Fumer ,  v.  a.  t;  d'Agriculture. 
Fumer,  v.  n.  jeter  de  la  fuméé* 
Fumeron,f.m.  t.  de  Charbonnier* 
Fumet ,  f.  m.  certaine  vapeur. 
Fumeterre ,  f.  m.  forte  de  plante^ 
Fumeur,  f.  m. 
Fumeux,  eufe,  adi. 
Fumier ,  f.  m. 

Fumigation  ,  f.f.  il  fe  dit  dés  ch6* 
fes  qu'on  prend  ou  qui  fe  tour? 
nent  en  fumée. 

Funambule ,  f.  m.  &  f.  danfeuf 
de  corde. 

Les  Dictionnaires  ne  font  c'ë 
mot  que  du  genre  mafeulin  4 
cependant  il  eft  aufTt  du  féminin 
en  parlant  d'une  femme,  puifè 
qu'il  y  en  a  qui  danfent  pareil- 
lement fur  la  corde.  On  trouve1 
dans  le  Dictionnaire  des  Arts 
Vunanbuîe  -,  c'eft  une  faute  y  u 
pârce  qiie  ce  mot  eft  cc*mi>o- 
sé  de  deux  Latins,  dé  finis , 
corde ,  &  tfambulare  ,  marcher; 
*.  parce  que  devant  la  lettre  7 
l'on  met  ordinairement  une  M; 
qui  pour  lors  emprunte  le  foft 
de  la  lettre  N.  V.  Pr.  let.  M* 
Funèbre  *  adj.  m.  Se  f. 
Funérailles  >  C  _ f.  plur. 
Funéraire ,  adj.  m.  &:  f.  . 
Funere ,  f.  f.  pleurcufe  :  ferrtrhë 
qui  pleuroit  dans  les  funérailles 
des  Romains. 
Funefte  ,  adj.  m.  &  f. 
Funcftement ,  adv. 
Funin  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Fur ,  adv.  t.  de  Pratique  qui  vèitf 
dire  à  mefure  que. 
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Furet ,  f.  m.  petit  animal  qui  fert 
à  la  chaiTe. 
Fureter,  v.  n. 
Fureteur,  f.  m. 
Fureur,  f.  f. 
Fureur  ,f.  f.  Divinité  allégorique. 
Furibon ,  onde ,  adj.  il  eit  aufli  f. 
Furie,  f.  f. 

Furies  ,  ou  Eumenides  ,  C  f.  plur. 

Divinités  infernales. 
Furieufement ,  adv. 
Furieux  ,  eufe ,  adj.  il  eft  aufli  f. 
Furin ,  f.  m.  t.  de  Maiine,  qui  fe 

dit  de  la  pleine  mer. 
Furine ,  f.  f.  autrement  Laverne. 

DéefTe  des  voleurs. 
Furnes ,  ville  de  Flandre,  conquhe 

par  les  François  ,  le  10  Juillet 

1745. 

Furolles,  f.  f.  plur.  exhalaifons  en- 
flammées que  Ton  voit  fur  mer. 

Furoncle,  f.  m.efpece  de  charbon. 

Furftemberg ,  état  fouverain  en 
Suabe. 

ïurftemwald,  ville  du  Brande- 
bourg. 

Furftenfeld ,  ville  de  la  Stirie. 
Furt ,  ville  de  Bavière. 
Furtif ,  ive ,  adj. 
Furtivement ,  adv.  à  la  dérobée. 
Fufain ,  ou  fufin ,  f.  m.  aibre. 
Fufarole ,  C  f.  t.  d'Architecture. 
Fufeau,  f.  m. 

Fusée ,  f.  f.  pièce  de  feu  d'artifice. 
Fusée ,  f.  f.  t.  d'Horlogerie. 
Fufée ,  f.  f. 

Fuferolle,f.  f.  brochette  de  fer 
dont  fe  ferrent  les  Tifferands. 


Fufible ,  adj.  quelques-uns  difiœt 
fuftle.  Qui  fe  peut  fondre. 

Fufil  ,  f.  m.  prononcer  fujù 

Fufilier ,  f.  m.  quelques-uns  difênt 
fufelier.  Soldat  armé  d  un  rufil. 

Fufilier  ,  v.  a.  t.  en  ufage  parmi 
les  gens  de  guerre. 

Fufion  ,  f  f.  liquéfaction. 

Fufte  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Fuftel ,  f.  m.  arbtuTeau. 

FuiHgation ,  f.  f. 

Fuftigé ,  ée  /  part.  paf.  &  adj. 

Fuftiger,  v.  a. 

Fût ,  f.  m. 

Futaie ,  f.  f.  bois  ;  forêt. 
Futaille,  f.  £  vahïeau  de  bois  à 
mettre  dû  vin. 

Futaine,  f.  f.  étoffe  de  fil  &de 
coton. 

Ce  mot  vient  duLsLtinfuflanum, 
dont  les  Italiens  &  les  Efpagnols 
onr  fait  fufiana  5  ainli  on  doit 
l'écrire  avec  une  feule  ». 
Fu  tainier ,  f  m.  qui  fait  des  futaines. 
Futé ,  ée  ,  adj.  il  eil  bas.  Rusé. 
Fûtée ,  f.  f.  efpece  de  rnaftic. 
F-ut-fa ,  t.  de  Mufique. 
Futile  ,  adj.  m.  &  f.  frivole. 
Futilité  ,  f.  f.  bagatelle. 
Futur  ,  ure ,  adj. 
Futur ,  1.  m.  t.  de  Grammaire. 
Fuyant ,  ante ,  adj.  &  f.  qui  fuît. 
Il  n'eft  guère  <f  ufage  au  fimple  5 
mais  fon  composé  taux-fuyant 
eit  en  ufage. 

auûl  fubft. 
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Abam,  f.  m. 
forte  de  man- 
teau. 

Gabare ,  f.  f.  ef- 


«jJS  G 
îi^^lîlft  Pfce  de  bateau 
BSSS^fîl  Plat ,  en  ufage 

dans  beaucoup 
d'endroits. 
Cabaret  ville  de  france  en  Gafco- 
gne. 

Gabarier ,  f.  m.  porte-faix  qui  fert 

à  décharger  les  Navires. 
Gabarit  ,  ou  gabari ,  f.  m.  t.  de 

Marine. 

Gabatine,f.  f-  promeffc  ambiguë. 
Donner  de  la  gabatine  à  quel- 
qu'un. Il  eft  du  ftyle  familier. 

Gabbian  ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Gabelage,  f.  m.  temps  que  le  fel 
demeure  dans  le  grenier. 

Gabeler,  v.  a.  mettre  le  fel  dans  le 
grenier  pour  le  faire  égoutter. 

Gabeleur  ,  f.  nu 

Gabelle  ,  f.  f.  impôt  fur  le  fel. 

Gabie  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Gabier ,  f.  m.  t.  de  Marine. 


Gabieu ,  ou  Toupin  ,  f.  m.  t.  de 
Corderie. 

Gabion,  f.  m.  grand  panier  d'ofïer 
qu'on  emplit  de  terre  pour  fe 
mettre  à  couvert  des  armes  à  feu. 

Gabionnade  ,  f.  f. 

Gabionner ,  v.  a.  couvrir  de  ga- 
bions. 

Gabords  ,  f.  m.  plur.  t.  de  Marine 
Gâche  ,  f.  f.  t.  de  Serrurier. 
Gâcher  ,  v.  a.  détremper. 
Gâchette,  f.f.  petite  pièce  d'une 
ferrure. 

Gâcheur,  f. m.  marchand  qui  vend 
à  vil  prix. 

Gâchcux  ,  eufe ,  adj. 
Gâchis  ,  f.  m. 

Gadouard  ,  f.  m.  vuidangeur. 
Gadoue  ,  f.  f.  matière  fécale. 
Gaëte ,  ou  gaïete ,  ville  du  royau* 
me  de  Naples. 
Gaffe ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Gage,  f.  m. 
Gagé,  ée,  adj. 
Gager,  v.  a. 

Gagerie,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Gageur,  eufe,  f. m.  &f. 

Rrij 
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Gageure ,  f.  f.  on  prononce  G  a  ju- 
re. Choie  gagée. 
Gagier,  f.  m.  jnarguillier  d'un 
.  village^ 

Gagifte,  Cm.  qui  gagne  des  gages. 
Gagnable  5  adj.  t.  de  Coutume. 
Gagnage ,  f.  m.  pâturage. 
Gagnant ,  ante  ,  adj;  &  f.  m.  &  f. 
Gagné  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Gagne-denier  ,  f.  m.  m: 
Gagne-pain  ,  f.  m. 
Gagne-petit ,  f,  m. 
Gagner ,  v.  a. 

Gagnerie  ,  ou  gaignerie  ,  f.  f .  t. 
de  Coutume. 

Gagneur,  eufe,  f.  m. &  £.  celui 
qui  gagne. 

Gago,  royaume  d'Afrique. 

<5agui,  f.'f.  fille  ou  femme  qui 
a  beaucoup  d'enjouement  Se- 
d'embonpoint.  Il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. 

Gai ,'  gaie ,  adj. 

Gaiement  ,  adv. 

.  On  trouve  dans  les  Diction- 
naires gayement.  V.maPréf.aux 
adverbes. 

Gaieté, f.  f.  joie. 

Gaigne ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 

•Gaiïlac,  petite  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

t Gaillard ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Gaillard,  arde  ,  adj.  &  f.  m.  &f. 

Gaillarde,  f,  f.  caractère  d'Im- 
primerie. 

Gaillardelettes  ,  ou  Galans ,  f.  f. 
plur.  t.  de  Marine. 

tGaillardement ,  adv. 

Gaillardet,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Gaillardife  ,  C  f.  gaieté. 

Gaillon  ,  petite  ville  de  france 
dans  la  Haute-Normandie ,  avec 
un  magnifique  château  apparte- 
nant à  Mgr.  l'Archevêque  de 
Kouen, 


G  Â  E 

Gain  9  H  m.  profit» 
Gaine,  f.  f.  étui. 
Gaînier ,  f.  m. 

Gala&ophage ,  f.  m*  &  f*  qui  vît 
de  lait. 

Galaétopote ,  f.  m.  &  f.  buveuç 
de  lait. 

Galamment,  adv, 
Galan ,  petite  ville  de  france  dans 
l'Armagnac.    %  * 
Galant,  f.  m. 
Galant  ,  ante,  adj. 
Galanterie,  f.f. 

GalanthiSjf.f.fervanted'Alcmene, 
Galantifer  ,  v.  a.  il  eft  vieux. 
Galathée ,  f.  f.  Nymphe  de  la  mer 
Galaubans,f.m.plur.t.  deMarine. 
Galbannoner ,  v.  a.  t,  de  Vitrier. 
Galbanum ,  f.  m.  t .  de  Pharmacie, 
Gale,  f.  f.  efoece  de  puftule. 
Gaiéace ,  f.  r.  t.  de  Mer. 
Galée ,  f.  f.  t.  d'Imprimerie. 
Galée ,  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Galefretier,  f.  m,  t,  d'injure. 
Gaier  ,  v.  a.  grater.  Il  eft  vieux 
&  bas. 

Galère  *  f.  f.  forte  de  bâtiment  dfc 
Mer. 

Galerie,  f.  f. 
Galérien ,  f.  m.  forçat. 
Galerne ,  f.  f.  Nord-Oueft.  On  ne 

fe  fert  guère  de  ce  mot  qu'en 

certaines  provinces  de  France. 
Galet,  f.  m.  jeu.  C'eftauffi  un 

efpece  de  caillou  très-poli. 
Galetas ,  f.  m.  logement  qui  eft 

au  plus  haut  étage  d'une  maifon. 
Galette ,  f.  f.  efpece  de  gâteau. 
Galeux  ,  eufe ,  adj. 
Galice ,  province  d'Efpagne. 
Galilée  ,  grande  contrée  de  la 

Paleftine. 

Galiléen  ,  enne ,  C  m.  &  f. 
Galimafrée ,  f,  f.  efpece  de  fricafc 
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Galimatias ,  m.  difcours  erfl- 
brouillé  &  confus. 

I/Àcad.  Trévoux  &  Richelet 
l'écrivent  fans  h  quoiqu'il  pa- 
roiffe  compofé  d'un  mot  Grec 
qui  (ignifie  do&rine  &  fcience. 

Galion  ,  f.  m.  efpece  de  grand 
Vaiffeau. 

Galiote  ,  f.  f,  t.  de  Marine. 
Galipot  ,  f.  m.  encens  blanc. 
Gallan  ,  ville  de  france  en  Ar- 


magnac. 


Gallardon  ,  vjllc  4e  france  en 
Beauce. 

Galle ,  f.  f.  Noix  de  galle. 

Galles ,  province  d'Angleterre. 

Gallican  ,  ane  >  adj.  François. 
Il  n'eft  guère  d'ufage  que  dans 
ces  phrafes  :  le  Rit  Gallican  ; 
VEgliÇe  Gallicane. 

Gallicffme  ,  f.  m.  expreflion  pro- 
pre à  la  Langue  Françoife. 

Gallipoli ,  villes  du  Royaume  de 
Naples ,  &  de  Turquie  en  Europe. 

Galloway.,  province  d'Écoffe ,  & 
ville  d'Irlande. 

Galoche ,  f.  f.  forte  de  chauffure. 

L'Académie  5  le  Dict.  des  Arts, 
«Furetiere  ,  Ménage  ,  Danet  & 
Richelet  écrivent  de  la  forte  -, 
Joubert  écrit  Galloche  ,  à  caufe 
du  mot  G  allie  œ  ,  dont  Ménage 
dit  que  celui-ci  peut  être  dérivé  : 
mais  je  crois  qu'il  vient  plutôt  de 
calopodium  'ou  de  calottes  -,  qui 
lignifient  une  forte  de  fouliers 
dont  Feftus  fait  mention. 

Galon ,  f.  m. 

Galonné  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Galonner ,  v.  a. 
Galop  ,  f.  m. 
Galopade,  f.  f. 
Galoper ,  v.  n. 

Galopin  ,  f.  m.  petit  valet  ->  petit 
marmiton. 


G  A  M  ?i$ 

Galvauder ,  v.  a.  il  eft  bas.  Gâter 

une  chofe  à  force  de  la  manier  & 

de  s'en  fervir  *,  tourmenter  quel* 

qu'un ,  le  maltraiter. 
Gamache,  f.  f.  guêtre.  Ce  mot 

eft  plus  en  ufage  au  pluriel. 
Gamahé,  f.  m.  nom  donné  aux 

figures  naturellement  forméesfu* 

les  pierres. 
Gambade ,  f.  f. 
Gambader ,  v.  n. 
Gambage ,  f.  m.  droit  que  payent 

les  Braffeurs  de  bière.  * 
Gambes  de  hunes,  t.  de  Marine* 
Gambie ,  royaume  d'Afrique. 
Gambiller  ,  v.  ru  remuer  fouvent 

les  jambes. 

Gambit ,  f.  m .  t.  en  ufage  parmi  les 

joueurs  d'échecs. 
Gamelle ,  f.  f. 
Gamme ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Quelques  -  uns   n'y  mettent 

qu'une  m. 
Gamologie  ,  f.  ff.  difcours  fur  le 

mariage. 

Ganache ,  f.  f.  t.  de  Manège, 
la  Ganache,  ou  Garnache, 

de  france  dans  le  Poitou. 
Ganara  ,  ville  d'Afrique. 
Ganche  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Gand ,  ville  des  Pays-Bas , 

par  les  François  le  n  Juillet  1745 . 
Gandersheim ,  ville  de  Saxe. 
Gandicot,  ville  d'Afie. 
Gandie ,  ville  d'Efpagne. 
Ganesborough ,  ou  Gainsborough, 

ville  d* Angleterre. 
Gange  ,  f.  m.  fleuve  célèbre  dans 

l'Afie. 

Ganges ,  ville  de  france  dans  le, 
Languedoc. 

Gangrené ,  f.  f.  forte  de  maladie. 

Quelques-uns  écrivent  &:  pro- 
noncent Gangrené. 
1  Gangrène  3  ée,  adj. 


rille^ 


p 


rife 


r 
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Gangréner ,  v»  n.  paf. 

Gangréneux  >  eufe  ,  adj. 

Gangue ,  f.  f.  pierre  qui  fe  trouve 
avec  r antimoine* 

Ganif ,  V.  Canif. 

Ganivet ,  f.  m.  inftrument  de  Chi- 
rurgien* 

Gannat ,  ville  de  france  dans  le 
Bourbonnois. 

Gano ,  t.  du  jeu  d'Hombre. 
Ganfe ,  f.  f.  petit  cordon. 
Gant ,  f*  m. 
On  ne  doit  écrire  Gani  avec 

un  à ,  que  pour  défigner  la  ville 

qui  porte  ce  nom* 
Ganté ,  ée  ,  adj. 
Gantelet ,  f.  m. 
Ganter  ,  v.  a. 
Ganterie  ,  f.  f.  marchandife  de 

gants. 

Gantier  >  ère ,  f.  m.  &  f. 
Gantois ,  contrée  de  Flandre. 
Ganymede  ,  f.  m.  jeune  berger. 
Gap  ,  ville  de  france  dans  le 
Dauphiné. 

Gapençois  ,  contrée  de  France 
dans  le  Dauphiné. 
"Garançage ,  f.  m.  bouillon  fait 
avec  la  garance. 

Garance,  f.f.  plante  dont  laracine. 
eft  d'un  grand  ufage  dans  la  tein- 
ture des  laines. 

Garancer ,  v.  a.  t.  de  Teinturier. 

Garanciere  >  f.  f.  lieu  où  il  croît 
de  la  garance. 

Garant ,  f.  m. 

Garantie ,  f.  f. 

Garantir ,  v.  a. 

Garbin ,  f.  m*  t.  de  Marine. 

Garbon ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 

Garçailler ,  v.  a.  hanter  les  mau- 
vais lieux. 

Garce ,  f.  f..mot  injurieux. 

Garcettes ,  f.  f.  plur.  t.  de  Marine. 

Garçon ,  f.  nu 
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Garçonnet,  f.  rn,  dimmntiG 
Garçonnière ,  f.  f.  il  eft  bas. 
la  Garde  ,  ville  du  Véronnoîs» 
Garde ,  f.  f. 
Garde ,  f.  m. 

Gardé ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Garde-bourgeoife  ,  C  f. 
Garde-boutique ,  f.  m* 
Garde-chaîne ,  t.  d'Horlogerie. 
Garde-chafTe ,  f.  m. 
Garde-des-Sceaux ,  f.  m. 
Garde-du-Corps ,  G  m. 
Garde-côte ,  f.  m. 
Garde-feu ,  f.  m. 
Garde-fou ,  f.  m. 
Garde-Françoife ,  f.  m» 
Garde-Magafin ,  f  nv 
Garde-manger ,  f.  m. 
Garde-Marine ,  f.  m. 
Garde-Marteau  ,  f.  m. 
Garde-meuble ,  f.  m. 
Garde-noble  ,  f.  f.  tutele  d'un 
enfant  noble 

Garde-note  ,  f.  m.  qualité  que 
prennent  les  Notaires. 

Garder  v.  a. 

Garde-robe ,  f.  f. 

Garde-Suiffe ,  f.  m. 

Garde-vente  ,  f.  m.  t.  de  Forêts* 

Gardeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Gardien ,  enne  ,  f.  m.  &  f. 

Gardiennat ,  f.  m.  ofHce  de  Gar- 
dien dans  un  Monaftere. 

Gardiennerie  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

la  Gardiolle,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Gardon  £  m.  pouTon. 

Gare ,  impératif  du  verbe  garer» 
qui  n'eft  plus  guère  d'ufage. 

Gared  ,  ville  du  royaume  de 
Maroc. 

Garenne ,  f.  f.  petit  bois  ou  il  y 
a  des  lapins. 

Garenniér ,  f.  m.  qui  a  foin  d'une 
l  garenne. 
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Garer,  v.  a.  qui  ne  fe  dît  qu'a- 1 Garniture ,  f. f.  t.  d' Architecture , 
vec  le  pronom  perfonnei.  Pren-   de  Marine  ,  d  Imprimerie  ,  de 


dre  garde  à  foi  j  fc  détourner. 
Garet ,  contrée  dans  le  royaume 
de  Fez. 

Gargamelle  ,  f.  f.  t.  bas  &  popu- 
laire. Gofîer  j  gorge. 

Garganvillard,  ville  de  frànce  en 
Armagnac. 

Gargarifer  ,  v.  a. 
On  devroit  écrire  gargarizer  , 
comme  Danet  j  mais  l'ufage  veut 
gargarifer.  V.  Pr.  let.  «S.  &  Z. 

Gargarilme ,  f.  m.  remède  liquide. 

Gargotage ,  f.  m,  viande  mal  ap- 
prêtée. 

Gargote,  f.  f. 
Gargoter ,  v.  n. 
Gargotier  ,  ère  ,  f.  m.  &  f. 
Gargouille ,  f.  f.  t.  d*  Architecture. 

groflfe  gouttière  de  pierre. 
Gargouillée  ,  f.  f.  chûte  d'eau 
qui  tombe  d'une  gargouille 
Gargouillement ,  f.  m.  bruit  que 
fait  l'eau  en  coulant  fur  le  fable. 
Gargouiller  ,  v.  n.  il  fe  dit  des 
enfants  qui  s'amufent  à  barboter 
dans  l'eau. 


Traiteur,  &c. 

la  Garonne ,  Rivière  de  France. 
Garou ,  f.  m.  il  n'eft  d'ufage  qu'en 
ce  mot:  Loup  garou.  V.  Loup. 
Garouage ,  U  m.  il  eft  du  ityk 
familier.  Lieu  de  débauche. 
Garrot ,  f.  m.  bâton  court.  C'eft 
auffi  la  jonction  des  os  &  des 
épaules  d'un  cheval. 
Garrotter,  v.  a. 
Gartz,  ville  dePoméranîe. 
Gafcogne  ,  grande  province  de 
france  arrosée  par  la  Garonne^ 
Gafcon ,  onne ,  f.  m.  &  £ 
Gafconifme ,  f.  m. 
Gafconnade ,  f.  f. 
Gafconner ,  v.  n. 

Danet  dit  que  c'eft  voler  adroi- 
tement :  Joubert  dit  la  même 
chofe  ;  mais  il  ajoute  que  c'eft 
auffi  mentir  avec  hardieffe.  Pour 
moi  je  crois  que  c'eft  en  ce 
dernier  fens  qu'on  doit  entendre 
ce  mot  : 


Gafoillage  ,  f.  m.  dérèglement. 
Gafpiller ,  v.  a.  diffiper  inutilement 
Gargouillis  f.  m.  bruit  que  fait   fon  bien  5  déranger  • 
l'eau  en  tombant  d'une  gargouille  jGafpilleur ,  f.  m. 
Gargoufle  ,  f.  f.  t.  d'Artillerie. 
Gargouffiere ,  f.  f.  forte  de  gibe- 


cière. 

Garieur  ,  £  m.  t.  de  Coutume. 
Gariment ,  f.  m.  garantie ,  t.  de 

Coutume. 
Garites  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Garnefey ,  Ifle  d'Angleterre ,  près 

la  côte  de  Normandie. 
Garnement ,  f.  m.  libertin. 
Garni ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Garniment ,  f.  m.  t.  d'Art. 
Garnir ,  v.  a. 
Gar nîfon  ,  f.  f. 
Carniffeur  »  eu  te  ,  f.  m.  8c  f. 


Gaftadour ,  £  m.  pionnier  qu'on 
mené  à  l'armée  pour  applanir 
les  chemins. 
Gaftriloque  ,adj.  homme  qui  parle 
de  l'eftomac. 

Gaitromancie ,  f.  f.  divination  qui 
fe  fait  avec  des  paroles  qui  pa- 
rouïent  fortir  du  ventre. 
Gaftromanie ,  f.  f.  paffion  pour  la 
'bonne  chère. 

Gaftrotomie ,  f.  f.  c'eft  l'opéra- 
tion Céfarienne. 
Gâteau ,  f.  m. 
Gâte-ménage ,  f.  m. 
Gâw-métier  >f.m» 
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Gâter  ,v.a. 

Gâçine ,  f.  f.  terre  inculte. 

Gâtinois  ,  contrée  de  Fi  ance* 

Gatte  ,  f,  f.  t.  de  Marine. 

Gauche  ,  adj.  m.  &  f. 

Gauche ,  f.  f;  t.  relatif. 

Gaucher  ,  ère  ,  adj.  il  eft  auffi 
quelquefois  fubftantif. 

Gauchir  ,  v.  n.  fe  détourner  •> 
biaifer  j  rendre  gauche* 

GauchhTement ,  u  m. 

Gaude  ,  f.  f.  plante. 

Gaudeamus  ,  f.  m.-T.  Latin  fran- 
cisé. Il  eft  du  ftyle  burlefque* 

Gauder  ,  v.  a.  t.  de  Teinturier. 

Gaufre ,  f.  f.  rayon  de  miel  >  forte 
de  pâtifferie. 

Gaufrer  ,  v.  a.  imprimer  fur  une 
étoffe  diverfes  figures  avec  un  ter. 

jGaufreut  ,f.  m.  découpeur  de 
taffetas. 

Gaufrier  ,  f.  m.  machine  de  fer  qui 
fert  à  faire  des  gaufres. 

Gaufrure ,  f.  f.  manière  de  gau- 
frer. 

Gaujac ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Gavion  ,  f.  m.  il  eft  bas.  Gofier. 
Gaviteau  ,  t.  de  Marine. 
Gaulade,  f.  f.  coup  de  gaule.  . 
Gaule  ,  f.  f.  grande  perche  menue 
&  longue. 

les  Gaules  ,  nom  d'une  grande 
contrée  d'Europe, 
Gaulette ,  f.  f.  petite  gaule. 
Gauler ,  v.  a. 

Gaulis ,  f.  m.  t.  de  Vénerie 
Gaulois ,  oife ,  adj  &  f.  m.  &  £ 
Gavon ,  f.  m.  t.  de  Marine.  • 
Gavotte ,  f.  f.  forte  de  danfe. 
Gaupe  ,  f.  f.  falope  ,  t.  d'injure. 
GauiTer  ,  fe  Gaufler ,  v.  n.  paf.  il 
eft  bas. 

Gauflerie  ,  f.  f.  il  eft  bas. 
Gauffeur ,  eufe ,  adj*  il  eft  bas. 


G  A  t 

Gautier ,  f.  m.  habitant  dans  W 
bois. 

Gayac ,  f.  m.  bois  qui  vient  dés 
indes. 

Gaze ,  f.  f.  efpece  d'étoffe  fort; 
claire* 

Gaze ,  ville  de  la  Paleftine. 

Gazelle ,  f.  f.  bête  fauve. 

Gazer ,  v.  a.  orner  de  gaze* 

Gazetier  ,  f.  m.  celui  qui  compofè 
la  gazette. 
Ménage  dit  que  ces  deux  mots 
nous  viennent  de  l'Italien^- j^erfj 
qui  fignifie  la  mju.-oie  qu'on 
donnoit  à  Venife  jix  y  lire  les 
nouvelles  :  ainfi  \  me  femble 
qu'on  pourroit  écr're  eaztttier, 
comme  Joubert  5  ma"  l'Acadé- 
mie ,  Furctiere  8c  Dinet  écri- 
vent gazetier  avec  un  feu]  f. 

Gazetin ,  f.  m.  manufcrit. 

Gazette ,  f.  f. 

Gazon ,  f.  m. 

Gazonné ,  ée  ,  adj. 

Gazonnement ,  f.  m. 

Gazonner ,  v.  a.  garnir  de  gazorf* 

Gazouillement ,  f.  m* 

Gazouiller ,  v.  n. 

Gazouillis,  f.  m.  Le  gazouillis  iet 
oifeaux. 

Geai ,  £  m.  forte  d'oifeau. 
Géant ,  ante ,  f.  m.  &  f. 
Gegenbach,  ville  de  Suabe. 
Geildorff ,  ville  de  Suade. 
Geindre,  v.  n.fe  plaindre* 
Gelé ,  ée  ,  adj. 
Gelée ,  f.  f. 
Geler ,  v.  a. 

Gelif ,  ou  Gelis  ,  adj.  t.  de  Forêts. 
Géiine ,  f.  f.  ce  mot  eft  vieux  * 

&  veut  dire  Poulette. 
Gélinote  >  f.  f.  jeune  poule  en- 

graiftée 

GélifTûre ,  ou  Gclioûre ,  f.  f.  r.  de 
Forêts. 

Gélofcopie, 
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€télofcopie  ,  f.  f.  divination  par 
le  ris. 

Gémeau  ,  melle,  f.m.  &  f.  V. 
Jumeau. 

les  Gémeaux ,  f.  m.  plur.  un  des 

fignes  du  Zodiaque. 
Gémir  ,v.n, 
Gémiffant ,  ante  ,  adj. 
GémuTement,  f.  m. 
Gemund ,  villes  <Je  la  Haute-Au- 
triche &  de  Franconie. 

Çemunde ,  ville  de  Suabe. 

Gênant ,  ante  ,  adj. 

Genap ,  ville  d'Autriche. 

Gencive,  f.f. 

Gendarme ,  f.  m.  cavalier  armé, 
fë  uendarmer ,  v.  n.  s'emporter 
..mal-à-propos. 
Gendarmerie,  C  f. 
Gendre,  f.  m. 
Gêne ,  f.  f.  torture. 
Gêné ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Généalogie ,  f.  f. 
Généalogique,  adj. 
Généalogiiîe ,  f.  m. 
Genep ,  ville  de  "Weftphalie. 
Gêner,  v.  a.  fatiguer  >  incommoder. 
Général ,  aie ,  adj.  il  eft  auflifubft. 
Généralat  ,f.  m. dignité  de  Général. 
Généralement,  adv. 
Généralifer ,  v.  a.  rendre  général. 
Généraliffime ,  f.  m. 
Généralité ,  f.  f. 

Générateur ,  trice ,  f.  m.  &  f.  t.  de 

Géométrie. 
Génératif ,  ive ,  adj.  il  eft  de  peu 

d'ufage. 

Génération ,  f.  f. 
Généreufement ,  adv. 
Généreux,  eufe,adj. 
Générique ,  adj.  t.  de  Logique. 
Générollté ,  f.  f. 

Gênes  >  ville  d'Italie ,  &  capitale 

de  la  République  de  ce  nom. 
Genefe,f.t.premier  livredclaBibk. 
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Genêt ,  f.  m.  forte  d'Arbufte. 
Genêt ,  f.  m.  cheval  d'Efpagne. 
Génethliologie ,  f.  f.  l'Art  qui  ex- 
plique la  manière  de  dreffer  l'ho- 
rofcope. 

Génetin ,  f.  m.  forte  de  vin  blanc 
d'Orléans. 

à  la  Genette ,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. Aller  à  cheval  à  la  ge- 
nette,  c  eft-à-dirc,  avec  les  étriers 
fort  courts. 

Genève  ,  ville  &  capitale  de  la 
République  de  ce  nom ,  dans  la 
Savoie. 

Genevois,  oife  ,  f.  m*  &  f*  qui 
eft  de  Genève. . 

Genevois ,  État  entre  la  France , 
la  Savoie  &  la  Suiffe. 
Genevrette,f.  f.  irtfufion  de  graine 
de  genievie  ,  avec  d'autres  in- 
grédients ,  dans,  de  l'eau. 
Génie ,  f.  m. 

Genièvre  ,  ou  Genévrier  ,  f.  m. 
Arbufte  odoriférant. 
Geniffe ,  f.  f.  jeune  vache  qui  n'a 
pas  encore  porté. 
Génital ,  aie ,  adj.  t.  Dogmatique, 
Les  parties  génitales. 
Génitif  ,  £  m.  t.  de  Grammaire. 
Génitoires ,  f.  m.  plur.  il  n'eft  en 
ufage  qu'au  pluriel. 
Géniture ,  f.  f.  il  eft  vieux ,  &  ne 
fe  dit  plus  que  par  plaifanterie. 
Génois  ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 
de  Gênes. 

Genou  ,  t.  de  Méchanique. 
Genouil  >  f.  m.  on  écrit  ordinaire- 
ment genou ,  à  genoux. 
Genouiflac ,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Genouillet ,  f.  m.  ornement  dont 
fe  fervent  les  Évêques  d'Orient. 
Genouillère ,  f.  f.  t .  de  Cordonnier. 
Genouilleux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Bo- 
tanique. 
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Genre,  f.im 

Gens ,  au  plur.  m.  &  f.  nombre 
indéterminé  de  perfonnes. 

La  Gent  aufmgulier  ne  fe  trouve 
que  dans  le  burlefque ,  &  tou- 
jours du  genre  féminin  j  mais  au 
pluriel  ce  mot  eft  du  mafculin 
en  parlant  des  gens  d'Églife ,  de 
Guerre ,  de  Juftice  ,  &  généra- 
lement en  tout  fens ,  îorfque  Tad- 
3e6tif  marche  après.  Au  contraire, 
fi  l'adje&if  précède  le  fubilantif, 
ce  mot  devient  féminin.  Exemp. 
Que  les  gens  font  fot s  !  Qu'il  y 
a  de  fottes  gens  1 V.  M.  Reftaiit. 

Gent,  ente,  adj.  on  ne  s'en  fert 
aujourd'hui  qu'en  imitant  le  ftyle 
de  nos  vieux  Poètes . 

Gentiane ,  f.  £,  plante. 

Gentil,  f.m.  Païen,  plur.  Gentils. 

Gentil,  ille,  adj.  - 

Au  mafculin  17  ne  fe  prononce 
point  s'il  ne  fuit  une  voyelle ,  & 
alors  elle  fe  mouille.  Au  féminin 
lès  deux  II  fe  prononcent  comme 
dans  le  mot  fille*  Dans  le  mot 
Gentil  ,  fignifiaht  Païen ,  17  fe 
prononce. 

Gentile ,  forte  de  marbre. 

Gentilhomme  ,  au  lingulier  ,  & 
Gentilshommes  au  plur.  Acaà. 

Ce  mot  doit  être  écrit  fans  di- 
vifion.  L7  de  Gentilhomme  fe 
mouille  dans  ce  mot. 

Gentilhommeau ,  f.  m.  petit  Gen- 
tilhomme. 

Gentilhommerie ,  f.  f. 

Gentilhommière,  f.  f.  petite  maifon 
de  campagne ,  où  loge  un  Gen- 
tilhomme. 

Gentilifme  ,  Ç.  m.  religion  des 
Païens.  Ce  mot  eft  peu  ufité  :  on 
dit  Paganifrne. 

Gentilité  ,  f,  f.  nom  collectif. 


Gentillâtre,  f.  m.  Gentilhomme  de  i  Beauyoiûs. 


■     GÈO  - 

'  noblefle  douteufe  ,  quî  n'a  ni 

bien  ni  mérite. 
GentillerTe ,  f.  f. 

Gentiment ,  adv.  il  ne  fe  dit  qu'en 
plaifanterie. 

Génuflexion  ,  f.  f.  V.  Pr.  let.  X. 
Géodéfie ,  f.  f.  arpentage  :  c'eft  la 
féconde  partie  de  la  Géométrie» 
Géographe ,  f.  m. 
Géographie ,  f.  f. 
Géographique ,  adj.  m.  &  f. 
Geolage ,  f.  m.  droit  qu'on  paye 
aux  Geôliers.  Ve  ne  le  pronon- 
ce point,  &  ne  fert  qu'à  donner 
au  g  la  prononciation  de  Vj  con- 
fonne. 

Geôle ,  f.  f.  prifbn. 
Geôlier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  celui  oa 
celle  qui  garde  uneprifon. 
Géomancie ,  f.  f.  efpece  de  divi- 
nation qui  fe  fait  par  plufieurs  pe- 
tits points. 
Géomancien ,  C  m.  celui  qui  fait; 
la  Géomancie. 
Géomantique,  adj.  m.  &  f. 
Géomé'trai ,  adj.  ne  fe  dit  qu'eu 
cette  phrafe  :  Plan  Géométral. 
Géomètre ,  f.  m. 
Géométrie ,  f.  f.  art  de  mefurer  la 
terre. 

Géométrique ,  adj.  m.  &  £ 
Géométriquement ,  adv. 
Géorgie ,  grand  pays  dans  l'Aile. 
Géofcopie ,  f.  f.  connoifTance  que 
l'on  tire  des  qualités  de  la  terre 
en-les  obfervant. 
Gérance ,  f.  f.  machine  dont  on  fe 
fert  en  Hollande  pour  décharger 
les  Vaiffeaux. 
Gerbe >  f.  £. 

Gerbce,  f.  f.  botte  de  paille  où  il 

refte  des  grains. 
Gerber ,  v.  a.  mettre  en  gerbes. 
Gerberoy ,  ville  de  franec  dans  le 
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Gerbevillers-,  ville  de  Lorraine. 

Gerbiere ,  f.  f  .  t.  de  Laboureur. 

Gerbillon ,  f.  m.  diminutif. 

Gerce,  f.  £  petite  vermine  qui  ron- 
ge les  Livres. 

Gercer  ,  v.  a.  iLeft  aufli  n.  paf. 

Gerçure  ,  f.  f.  crevaffe  fur  la  peau , 
occaiionnée  par  le  froid. 

Gérer  ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

Gerfaut ,  f.  m.  oifeau  de  proie. 

Gergenti ,  ville  de  Sicile. 

Gerlon ,  ou  Gerlot ,  f.  m.  t.  de  Pa  - 
peterie. 

Germain ,  f.  m. 

Germain» aine,  adj.  il  fe  joint  tou- 
jours avec  Coujtn  ou  Coujtne, 

Germain ,  aine ,  f.  m.  &  f.  peuple 
de  la  Germanie. 

Germandrée ,  f.  f.  herbe  médeci- 
nale. 

Germanie  ,  ancienne  région  de 
l'Europe  ,  appellée  aujourd'hui 
l'Allemagne. 

Germanique ,  adj.  m.  &  f. 
Germanifme ,  f.  m.  façon  de  par- 
ler Allemand. 
Germe ,  f.  m. 
Germé ,  ée  ,  adj. 
Germer ,  v.  n. 

Germigny  ,  ville  de  france  près 
Paris. 

Germination ,  C  f. 
Gérondif,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 
Gerfaw  ,  bourg  indépendant  de 
Suine. 

Gerfeau  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Gertruidenberg ,  ville  du  Brabant. 

Gélîer  ,  f.  m.  Ac ad. 
Il  y  en  a  qui  écrivent  gifler ,  ce 
qui  répond  fort  bien  au  Latin 
gigerium  \  mais  il  faut  obéir  à 
l'ufage  qui  veut  géfler* 

Géfme ,  f.  f.  vieux  mot  pour  dire 
les  couches  d'une  femme. 

Gefte,f.  m. 
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Geftes ,  f.  m.  plur.  actions  mémo- 
rables. Il  eit  vieux. 
Gefticulateur ,  f.  m. 
Gefticulation ,  f.  f. 
Gefticuler ,  v.  n. 
GelHon ,  f.  f. 

Gévraudan  >  contrée  de  france 
dans  les  Sévennes. 

Gévaudan ,  an  ne  ,  ù  m.  &  f.  qui 
habite  le  Gévaudan. 

Gex ,  ville  de  france  en  Franche- 
Comté. 

Gibbeciere ,  f.  f. 

Gibbeux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Méde- 
cine qui  fignifie  bojfu. 

Gibbohté ,  f.  f.  c'eft ,  dit  M.  Dio- 
nis ,  une  courbure  de  l'épine. 

Gibelet ,  f.  m.  efpece  de  petit  foret. 

Gibelot,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Gibelotte,  f.  f.  fricaffée  de  poulets. 

Gibet ,  f.  m. 

Gibier  ,  f.  m. 

Giboulée ,  f.  f. 

Giboyer  ,  v.  n.  chaffer  avec  fc 
fufiU 

Giboyeur ,  f.  m.  il  n'eft  guère  d'u- 
fage. 

Gibraltar  ,  ville  d'Efpagne  dans 
F  Andaloufie  avec  un  beau  Port. 

Gien  ,  ville  de  france  dans  le  Gâ- 
tinois. 

Gierace  ,  ville  du  Royaume  de 

Naples. 
Giefifen ,  ville  de  Hefle. 
Gigante  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Gigantefque ,  adj.  m.  &  f. 
Gigantomachie  ,  f.  f.  defcrîption 

du  combat  des  Géants. 
Gigean  ,  ville  de  france  dans  le 

Languedoc. 
Gignac ,  ville  de  france  dans  le 

Languedoc. 
Gigot ,  f.  m. 

Gigotté ,  ée ,  adj.  t.  <le  Manège* 
Gigotter,  v.  n.  . 

Sf  \) 
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-Gigue ,  f.  f.  Gigot  de  mouton  ;  ou 
une  grande  fille  dégingandée.  Il 
eft  bas  dans  ces  deux  ïens.  Il  fi- 
gnifie  encore  un  air  de  Mufique , 
ou  une  danfe. 

Gîguer ,  v.  n.  fauter. 

Gilles,  f.  m.  nom  propre.  Taire 
Gilles ,  s'enfuir. 

Gillet ,  f.  m.  efpece  de  Camifole. 

Gilotin  ,  f.  m.  écolier  du  Collège 
de  Sainte  Barbe  à  Paris. 

Gimblette,  f.  f.  petite  pâtifferie 
ronde. 

Xjimont,  petite  ville  de  france  en 
Gafcogne. 

Gindant ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Gingembre  ,  f.  m.  épicerie. 

Gingeole ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Gingi,  royaume  &  ville  des  Indes. 

.Gînguer ,  v.  n.  ruer  du  pied. 

Ginguet ,  ette  ,  adj.  qui  a  peu  de 
force  &  de  valeur  >  court. 

Ginguet ,  f.  m.  petit  vin. 

Giore,  f.  m.  &  f.  Juif  né  de  pa- 
rents ,  dont  l'un  eft  Ifraélite  >  &: 
Vautre  Profélyte. 

Giovenazzo  t  ville  du  royaume 
de  Naples. 

Gipe ,  f.  f.  fouguenille  de  groffe 
toile. 

Girande ,  f.  f.  t.  de  Fontenier. 

Girandole ,  f.  f.  efpece  de  chande- 
lier >  &  ornement  de  femme. 

Girafol ,  f.  m.  pierre  précieufe. 

Gireft ,  ville  de  Perfe. 

Girel ,  f.  m.  nom  d  une  pièce  du 
harnois  d'un  cheval. 

Girgé  ,  ville  d'Égypte. 

Girofle ,  f.  m.  forte  d'épicerie. 

Giroflée ,  f.  f.  efpece  de  plante. 

Giroflier ,  f.  m.  arbre  qui  porte  le 
girofle  >  &  plante  qui  porte  la 
giroflée. 

Giroufens  ,  ville  de  france  en 
Languedoc, 
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Giron  ,r.m.  ce  mot  n'eft  gueré 
d'ufage  dans  la  converfation. 
Girone ,  ville  d'Efpagne. 
Gironné ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Gironner ,  v.  t.  d'Orfèvre. 
Girouette  ,  f.  f.  * 
Gifante,  ante ,  adj.  t.  de  Pratique. 
Gifement ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Gifors ,  petite  ville  de  france  , 
capitale  du  Vexin  Normand. 
Gît ,  troifieme  perfonne  du  préfent 
de  l'indicatif  du  verbe  n.  gêfir  , 
qui  n'eft  plus  uftté.  On  dit  en- 
core :  Nous  gifons,  ils  gifent, 
il  gifoit. 

ci-Gîtv formule  ordinaire  paria- 
quelle  on  commence  les  épita- 
phes. 

Gîte ,  f.  m. 
Gîter ,  v.  n.  il  eft  bas. 
Givet ,  ville  de  france  dans  les 
Pavs-Bas. 

Giula ,  ville  de  Hongrie. 
Giulia-Nova ,  ville  du  Royaume 
de  Naples. 

Givre ,  f.  m.  efpece  de  glace  qui 
s'attache  aux  arbres. 
Glace ,  f.  f. 
Glacé  ,  ée  ,  adj. 
Glacée ,  f.  f.  efpece  de  pomme. 
Glacer ,  v.  a. 

Glaceux ,  eufe  ,  adj.  t.  de  Jouail- 
lerie. 

Glacial,  aie ,  adj.  Il  n'eft  guère  en 
ufage  qu'au  féminin. 
Glacière ,  f.  f. 

Glacis ,  f.  m.  pente  douce  &  ifl- 
(enfible. 
Glaçon ,  f.  m. 
Gladiateur,  f. m. 
Glaïeul  ,  f.  m.  fleur.  Non  pas 
glayeul.  V.  mes  remarques  fur 
les  mots  aïeul  &  ayant. 
Glaire  ,  f.  f.  humeur  vifqueufe  Se 
I  gluante» 
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Glaireux  ,  eufe ,  adj. 
Glaife ,  f.  f.  terre  glaife  ,  qui  pé- 
L  trie ,  fert  à  faire  des  tuiles ,  de 

la  poterie.  On  a  auili  introduit 

ter  rein  g l ai feux . 
Glaifer ,  v.  a. 
Glaive ,  f.  m. 

Glanage  ,  f.  m.  action  de  glaner. 
Gland ,  f.  m.  fruit  du  chêne. 
Glande  ,  f.  f.  tumeur. 
Glandé,  ée,  adj.  il  fe  dit  d'un 

cheval.  C'eft  aufli  un  terme  de 

Blafon. 

Glandée ,  f.  f.  récolte  du  gland, 
Glandeve ,  petite  ville  de  france 
en  Provence. 

Glanduie ,  f.  f.  petite  glande. 
Glanduleux  >  eufe  ,  adj. 
Glane ,  f.  f.  poignée  d'épis  ra- 
mafsés  dans  un  champ  moiffonné. 
Glaner,  v.a. 
Glaneur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
GlanUre ,  f.  f. 

Glapir ,  v.  n.  il  ne  fe  dit  que  de 
1  aboi  aigre  des  petits  chiens  & 
des  renards. 

GlaphTant ,  ante  ,  adj. 

Glapiffement ,  f.  m. 

Glaris ,  ville,  &  capitale  du  Can- 
ton Suiife  de  ce  nom. 

Glas  ,  f.  m.  fon  des  cloches  qu'on 
fonne  lorfqu'une  perfonne  vient 
d'expirer. 

Glafcow  ,  ville  d'Écoffe. 

Glatz ,  ville  du  royaume  de  Bo- 
hême. 

Glayeul.  V.  Glaïeul* 

Gleoe ,  f.  f.  t.  de  Chymie ,  de  Ju- 
rifprudence ,  &  de  Coutume. 

Glette ,  f.  f.  t.  de  Monnoie. 

GlhTade,  f.  f. 

Glilfant ,  ante ,  adj. 

Gliffement ,  f.  m.  t.  de  Phyfique. 

GlhTer ,  v.  n. 

GlifToire ,  C  f.  lieu  uni  où  l'on 
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gliffe  par  divertiffement. 

Globe ,  f.  m. 

Globulaire ,  f.  f.  plante. 

Globule ,  f.  m.  diminutif. 

Globuleux ,  eufe ,  adj. 

Glocefter ,  ville  d'Angleterre. 

Glogaw,  nom  de  villes  en  Bohê- 
me &  en  Siléfie. 

Gloire ,  f.  f. 

Glorieufement ,  adv. 

Glorieux  ,  eufe ,  adj. 

Glorification ,  f.  f.  il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'en  cette  phrafe  .  La 
glorificaùon  des  Elus.. 

Glorifier  ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que  de 
la  gloire  qu'on  rend  à  Dieu. 

Glofateur,  ou  glofTateur,  f.  m. 
interprète. 

Glofe ,  f.  f. 

Glofer ,  v.  a. 

Gloffaire ,  f.  m.  dictionnaire  qui 
fert  à  expliquer  des  mots  obfcurs 
&  barbares. 

Glouglotter,  v.  ru  exprimer  le 

chant  du  Coq  d'Inde. 
Glouglou,  f.  m.murmure  quefait 

le  vin  en  fortant  d'une  bouteille. 
Glouffement,  f.m.cride  la  poule. 
GloufTer ,  v.  n.  il  fe  dit  du  cri  de 

la  poule. 

Glouteron ,  f.  m.  plante. 
Glouton ,  gloutonne  ,  adj.  il  eft 

auili  fubftantif.  Goulu. 
Gloutonnement ,  adv. 
Gloutonnerie ,  f.  f. 
Gloutonnie ,  f.  f.  il  vieillit. 
Glu ,  f.  f.  compofition  vifqueufe 

qui  fert  à  prendre  les  oiteaux. 
Gluant ,  ante,  adj.  vifqueux. 
Gluau  ,  f.  m.  petit  bâton  enduit 

de  glu. 

Gluckftad  ,  ville  de  Saxe. 
Glucr  ,  v.  a.  frotter  de  glu. 
Glutinatif ,  adj.  &  f.  m*  t.  de  Mé- 
decine* 
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Glutîncux ,  eufe ,  adj.  gluant. 

Gluy ,  f.  m.  groflè  paille  de  feigle. 

Glyphe,  f.  f.  t.  d*\rchite&ure. 

Gnefne,  ville  capitale  de  la  Gran- 
de-Pologne . 

Gnome ,  f.  m,  habitant  imaginai- 
re du  Globe  terreftre. 

Gnomide,  f.  f.  nom  inventé  par 
les  Cabaliftes. 

Gnomon ,  f.  m.  ftyle  de  cadran 
Solaire. 

Gnomonique ,  f.  f.  partie  de  Ma- 
thématiques ,  qui  enfeigne  à  faire 
des  cadrans  Solaires. 

Goa,  ville  d'Afie. 

Gobbe ,  f.  i\ 

Gobelet ,  f.  m. 

Gobelotter ,  v.  n.  buvotter. 

Gobelin ,  f.  m.  Démon  familier. 

Gobelins,  f.  m,plur.  lieu  de  Paris 
où  l'on  fait  de  belle  écarlate. 

Gober,  v.  a. 

Goberge  ,  f.  £  outil  d'artifan. 
C'eft  ainfî  que  les  tapifliers  nom- 
ment l'enfonçure  d'un  lit. 

fe  Goberger  .  v.  n.  paf.  il  eft  bas. 

Gobet ,  f.  m.  il  eft  vieux. 

Gobeter  ,  v.  n.  t,  de  Maçon. 

Gobeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  t,  bas 
&  populaire. 

Gobin ,  f.  m.  boflù. 

Goda  h  ,  ville  d'Afîe. 

Godelureau  ,  f.  m.  il  eft  du  ftyle 
familier.  Jeune  homme  qui  fait 
l'agréable, 

G  odenot ,  f.  m.  peti  te  marionn  ette , 

Goder ,  v.  a.t.  de  Parcheminier. 

Godet ,  f.  m. 

Godiche,  ou  godichon ,  >f.  ni.  & 

f.  diminutif  de  Claude. 
Godiveau  ,  f.  m.  t.  de  Cuifîne. 
Godron,  f.  m.  en  parlant  du  linge 

ou  de  la  vaiftelle  d'argent. 
Godronner ,  v.  a.  faire  des  plis  fur 

une  toile  empesée. 
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Goémon  ,  f.  m.  t.  de  Marîne> 
Goes ,  ville  des  Provinces-Unies. 
GorTe ,  adj.  malfait.  Il  eft  du  ftyle 
familier. 

Gogaille ,  f.  f.  il  eft  bas. 
Gogo,  mot  qui  n' eft  d'ufage  qu'en 

cette  façon  de  parler  adverbiale, 

à  gogo.  Il  eft  familier, 
Gogue ,  f.  f.  vieux  t.  de  Cuifîne. 
Goguelu  , ue,  adj.  ce  mot  eft  bas. 
Goguenard ,  arde ,  adj.  &  f. 
Goguenarder  ,  v.  n. 
Goguenarderie ,  f.  f. 
Goguer ,  v.  a.  il  ne  fe  ditqu'avee 

le  pronom  perfonnel.  Se  réjouir. 
Goguettes  ,  f.  f.  plur. 
Goinfrade,  f.  f.  repas  de  goinfre. 
Goinfre  ,  f.  m.  gourmand. 
Goinfrer ,  v.  a. 
Goinfrerie,  f.  f. 
Goito,  ville  du  Mantouaîi. 
Goitre  ,  ou  gouêtre ,  f.  m.  Fur. 

Dan.  Joub. 

C'eft  une  tumeur  qui  vient  à  la 
gorge  de  la  pluparr  des  habi- 
tants des  Alpes.  L'Académie 
n'admet  que  goitre  ,  quoique 
l'autre  manière  d'écrire  (è  trouve 
aulïi  clans  de  très-bons  livres. 

Goitreux  ,  eufe ,  adj.  Qui  eft  fujet 
aux  goitres. 

Golconde,  ville  delà  prefqu'Ifle 
de  l'Inde  deçà  le  Gange,  capitale 
du  royaume  de  ce  nom. 

Goldberg ,  ville  de  Siléfîe. 

Golfe ,  f.  m.  Acad.  Fur.  Ménage , 
Bauioin  ,  Dupuys  ,  Mon  et.  Bras 
de  mer  qui  entre  dans  les  terres. 
On  trouve  golfe  Scgplphe  dans 
Danet  ,  Hichelet  &  Joubert , 
parce  que  du  Cange  rapporte 
qu'on  a  dit  dans  la  ba(Te  Lati- 
nité gui  fus  Scgulphuf  :  mais  la 
manière  la  plus  ordinaire  d'écrire 

ce  met  eft  golfe ,  comme  récrie 
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au  Çange  même ,  Se  ceux  qui 
foutiennent  que  ce  mot  nous 
vient  de  l'Italien  golfo. 
Golille ,  f.  f.  collet  que  les  Ef- 
pagnols  portent  au  haut  du 
juitaucorps  ,  &  qui  entoure  le 
cou. 

Gomme,  f.  f.  fuc  vifqueux. 
Gommer,  v.  a.N 
Gommeux ,  eufe  ,  adj. 
Gond  ,  f.  m.  le  d  ne  fe  prononce 
pas. 

Gondole  ,  f.  f.  petit  bateau  long 
&  plat. 

Gondolier ,  f.  m.  batelier  qui  me- 
né une  gondole. 

Gondon,  ou  goudon ,  ville  de 
france  dans  le  Bigorre* 

Gondriri,  ville  de  france  dans 
l'Armagnac. 

Gondrecourt ,  ville  du  Duché  de 
Bar. 

Goneffe ,  bourg  de  rifle  de  Fran- 
ce ,  renommé  par  la  bonté  de 
fon  pain. 

Gonfanon ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Gonfanonier ,  G  m.  qui  porte  TÉ- 

tendârt  de  PÉglifc. 
Gonflé  ,  ée ,  ad). 
Gonflement,  f.  m. 
Gonfler  ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 
Gonga  ,  ville  de  Turquie  en  £u~ 

rope. 

Gonin  ,  ce  mot  n'eft  en  uûge  que 
dans  cette  phrafe  populaire  : 
C  eft  un  maître  Gottirt)  rusé. 

Gonne  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Gonorrhée  ,  f.  f.  maladie. 

Gorcum,  ville  de  Hollande. 

Gord  ,  f.  m.  t.  de  Pêcheur. 

Goret ,  f.  m.  petit  cochon.  On  ne 
le  dit  qu'en  plaifanterie. 

Goreter  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Gorge ,  f.  f. 

Gorgée  >  f.  £ 
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Gorger,  v.  a.  il  ne  fe  dît  qu'avec 
le  pronom  perfonnel.  Manger  8c 
boire  avec  excès  \  enfler. 

Gorgere  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Gorgeret ,  f.  m.  t.  de  Chirurgie* 

Gorgerette ,  f.  f.  Acad.  Fur.  Danm 
Baudoin.  Sorte  d'ajuftement  de 
femme. 

Richelet  écmgorgerett*  & gor± 

gel  te  \  mais  gorgerette  eft  plus 

ancien  &  plus  ufîté. 
Gorgerin,  f.  m.  t.  d'Archite&urev 
Gorgones ,  f.  f.  plur.  elles  étoienc 

trois ,  fa  voir  i  Médufe ,  Euriale  , 

&  Sthenyo. 
Gorice,  ville  d'Allemagne. 
Gorlitz,  ville  dans  la  Luface. 
Gorze  ,  ville  de  france  dans  le 

Pays  Meffin. 
Gofier,  f.  m. 
Golfar  ,  ville  de  Saxe. 
Gofle,f.  f.  t.  de  Marine. 
Goth ,  gothe ,  f.  m.  &  f.  nom 

propre  de  peuple. 
Gotha  ,  ville  de  la  Turinge  dans? 

la  Haute-Saxe. 
Gothenbourg  ,  ville  de  Suéde. 
G  xhiej  province  de  Suéde. 
Gothique,  adj.  m.  &  f. 
Richelet  écrit  ces  quatre  der-r 

niers  mots  fans  h  •>  mais  il  eft  le 

feul  de  ce  goût. 
Goton ,  f.  m.  t.  de  Marine  5  &  f.f. 

diminutif  de  Marguerite» 
Gottingen,  ville  d'Allemagne* 
Gouas  ,  f.  m.  forte  de  raifin. 
Gouda  ,  ville  de  Hollande. 
Goudran,  f.m.  t.  de  Guerre. 
Goudron ,  f.  m.  gomme  ou  poix. 

Plufieurs  prononcent  godrotu 
Goudronner  ,  v.  a.  plufieurs  pro- 
noncent godronner. 
la  Gouelie  ,  petit  pays  dans  rifle 

de  France. 
Gouffre  >  1.  m* 


r 
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Gouge,  f.  £  t.  injurieux  qu'on 
dit  aux  femmes. 
Gouge,  £  £  outil  deMenuifier. 
Goujat,  £  m. 

Couine ,  £  £  t.  d'injure  qui  fe  dit 
d'une  femme  de  mauvaife  vie. 
Goujon ,  £  m.  petit  pohTon  blanc. 
G  oui  ure ,  £  m.  t.  de  Marine. 
Goulée ,  £  £ 

Goulet ,  £  m.  t.  de  Marine. 
Goulette ,  £  £  t.  d'Archite&ure. 
]fi  Goulette  ,  fort  fur  la  Côte  de 
Barbarie. 

Gouliafre  •  adj.  glouton. 
Goulot  d'une  bouteille ,  £  m. 
Autrefois  on  difoit£ou/ir,  com- 
me on  peut  le  voir  par  ce  paffa- 
-ge  de  Régnier. 

Deux  bouteilles  fur  eu  . 
qui  difoient  fans  goulet ,  nous 
avons  trop  vécu. 
On  trouve gouleau  dansDanet, 
rmais  goulot  eft  plus  en  ufage. 
Goulote,  £  £  t.  d*  Architecture. 
Goulu ,  ue ,  adj.  glouton. 
Goulûment ,  adv.  V.  la  Pr.  aux 
Adverbes. 

Goumenes,  t.  de  Marine. 

Goupille ,  £  £  petite  clavette. 

Goupiller ,  v.  a.  t.  d'Horloger. 

Goupillon ,  £  m.  afperfoir. 
Danet  écrit  goupilon  >  c'eft  une 

.faute,  il  faut  doubler  la  lettre/ 
dans  ce  mot  ,  parce  qu'elle  y 
mouille  comme  dans  le  précè- 
dent. 

Goupillonner  ,  v.  a.  nettoyer 

avec  un  goupillon. 
Gourd ,  ourde ,  adj.  il  n'eft  d'ufa- 

ge  qu'au  féminin  >  &  en  parlant 

des  mains. 

Gourde ,  £  £  Calebafle. 
Gourdin,  £  m.  il  eft  bas.  Bâton 

gros  &  court." 
Çourdiner  ,  y,  a.  U  eft  bas.  Doft- 
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ner  des  coups  de  gourdin. 
Gourdiniere ,  £  f.  t.  de  Marine. 
Gourdon ,  ville  de  france  dans  le 
Querci. 

Goureurs,  £  m.  plur.  ceux  qui 
falfifient  les  drogues. 
Gourgandine  ,  £  £  il  eft  bas. 
Gourmade,  £  £ 
Gourmand ,  ande,  adj.  il  eft  aufli 
fubltantif. 

Gourmander,  v.  a.  maltraiter  quel- 
qu'un de  paroles. 
Gourmandife ,  £  £ 
Gourme ,  £  £  il  le  dit  des  mauvai- 
fes  humeurs  qui  furviennent  aux 
jeunes  chevaux. 

Gourmé,  ée ,  adj.  qui  fait  fini- 
portant. 

Gourmer ,  v.  a.  donner  à  quel- 
qu'un des  coups  de  poing. 
Gourmet ,  f.  m.  qui  fait  bien  goû- 
ter le  vin. 

Gourmette,  £  f.  petite  chaînette 
de  fer. 

Gourmette ,  valet  de  Navire. 
Gournable ,  t.  de  Marine. 
Gournay ,  il  y  a  trois  villes  de  ce 
nom  en  France. 

Gouifant ,  adj.  m.  t.  de  Manège. 
Gouffe,  f.  f.  enveloppe  qui  cou- 
vre plufîeurs  fortes  de  légumes. 
Goulfes,£f.plur.ud'Architec>are. 
Gouflfet ,  f.  m. 
Goût ,  £  m. 
Goûter ,  v.  a. 
Goûter ,  v.  n.  faire  collation. 
Goûter,  £  m.  collation. 
Goutte ,  £  f.  Goutte-crampe  >goutt$ 
d'eau ,  &c. 

Gouttelette ,  f.  f.  diminutif.  Il  eft 
de  peu  d'ufage. 
Goutteux,  eufe,  adj. 
Gouttière ,  f.  £ 

C'eft  ainfi  qu'écrivent  l'Acadé- 
mie a  Furctiere ,  Danet  »  Monet, 

Baudgui  * 
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Baudoin  >  Dupuys ,  &  le 
des  Artsfc  Cependant  on  trouve 
goutiere ,  avec  un  feul  r  dans  Ri- 
chelet.  Il  y  a  apparence  qu'il  n'a 
pas  fait  attention  à  l'étymologie 
(te  ce  mot,  qui  nous  vient  du 
Latin  çutta  ,  &  où  par  confé- 
quent  il  faut  mettre  deux  rr. 

Gouttières ,  fi  f.  plur.  t.  de  Marine. 

Gouvernail ,  fi  m.  t.  de  Marine. 

Gouvernance ,  fi  f,  dignité  dans 
certaines  villes. 

Gouvernante,  fif. 

Xîouvernement ,  f.  m. 

Gouverner ,  v.  a. 

Gouverneur ,  f.  m. 

Grabat ,  f,  m*  Couchette  ;  mau- 
vais lit. 

Grabataire ,  f.  m.  t.  de  Liturgie. 

jGrabuge ,  f.  m.  Il  n'eft  d'ufage 
que  dans  le  ftyle  familier.  Que- 
relle j  noife. 

•Grâce ,  f.  f. 

«Grâce,  ou  Grafle ,  villes  de  france 

en  Provence  &  en  Languedoc* 
Graciable,  ad],  m.  &  f. 
<îracieufement ,  adv. 
Gracieufer,  v.  a.  Il  *ft  du  ftyle 

familier. 
-Gracieufeté  •>  f.  f.  Il  eft  du  ftyle 

familier.  Petit  préfent  >  civilité* 
Gracieux,  eme,  adj* 
Gracilité ,  f.  f.  qualité  d'une  voix 

grêle. 
Gradation ,  f.  f. 
Grade ,  f.  m. 
Gradin ,  f.  m. 

Gradine ,  f.  f.  outil  d'Àrtilan. 
Gradifca ,  villes  de  Hongrie ,  &r 
d'Italie. 

Gradivus,  fi  m.  furnomde  Mars. 
Grado,  ville  d'Italie. 
Graduation  ,  fi  f,  u  de  Mathéma- 
tique. 

Gradué,  f. nu  „  ». 
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Graduel ,  elle ,  adj.  Il  ift  aufli  fi 
Graduer  ,  v.  a.  t.  de  Géométrie* 
Il  lignifie  aufli  conférer  des  de- 
grés dans  une  Univerfaé. 
Grafigner ,  v.  a.  égrarigner.  Il  eft 
bas. 

Grailler  ,  t.  n.  t.  de  Vénerie. 
Graillon  ,  fi  m.  les  relies  d'un 
repas.  .  » 

Grain ,  fi  m. 

Graine  ,  f .  fi  » 
Grainer.  V.  Grenet. 
Graineterie»  V.  Greneterîe. 
Grainetier.  V.Grenetier. 
Grainier.  V*  Grenier. 
Grainu.  V.  Grenu,  . 
Grairie ,  fi  f.  t*  des  Eaux  &  Forêts* 
Graiiîvaudan  ,  contrée  de  france 
dans  le  Dauphiné.  • 
Graille ,  fi  f. 

Graiffô  ,  éé ,  part,  pafi  &  adj. 
6  rai  (1er ,  v*  a. 

GraifTet*  fi  m.  efpece  de  grenouille» 

Graifleux  ,  eufe  ,  adj. 

Graminéé ,  adj.  fi  t.  de  Blafon  * 
&  de  Botanique. 

Grammaire .,  fi  fi 

Grammairien,  fi  m* 

Grammatical,  aie,  adj. 

Grammaticalement  v  adv» 

Grammatilte ,  fi  m.  celui  qui  en* 
feigne  la  Grammaire, 

Grammont ,  ville  de  france  dans 
le  Limoufin  ;  &  ville  de  Flan- 
dre. ,  . 

Grammont ,  Ordre  Religieux.  . 

Grammontin ,  fi  m.  Religieux  de 
l'Ordre  de  Grammont.  , 

Grampe  ,  fi  Petit  inftttiment  à 
deux  branches. 

Grancey-le-Châtelet  ,  ville  de 
france  en  Champagne  s 

Grand ,  aride ,  adj. 

Grand'Chambre  ,  f.  f.  premier^ 
chambre  d'un  Parlement* 
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Grand-Chantre ,  ù  m.  ?  èraflè  &  riche. 

Grandelet.,  ette,  ad}.  Diminutif  Graffet ,  ette  ,  ad),  diminutif  de 


de  Grand.  Il  eft  familier. 
Grandement ,  adv.  Il  vieillit. 
Grandeffe,  f.  f.  qualité  d'un  Grand 
d'Efpagne. 
Grandeur ,  C  f. 
'  Grandir  ,  v.  n. 

Grandiflime ,  adj.  Sup.  de  grand, 

Grand-merci  ,f,m. 

Grand'mere ,  V,  Mere. 

Grand'MeiTe ,  f.  f.  ' 

Grand-oncle.  V.  Oncle* 

Grand-pere.  V.  Pere. 

Grand-Pré  ,  ville  de  france  en 
Champagne. 

Grand-Prévôt  ,  C.  m. 

Grand-Prieur,  f.  m. 

Grand'tante.  V.  Tant*. 

Grange ,  f.  f. 

Grangeage,f.  m.  manière  de  don- 
ner une  terre  à  ferme. 

Granit  ,  f.  m.  forte  de  Pierre 
très-dure, 

Granit**,  adj.  du  fubft.  Marbre. 

Granfon ,  ville  de  Suiffe. 

Grantham ,  ville  d'Angleterre 

Granville  ,  ville  de  france  en 
Baffe-Normandie. 

Granuler ,  v.  a.  réduire  un  corps 
en  petits  grains. 

Graphometre ,  f,  m.  inftrumentde 
^Mathématique. 
Grappe ,  f.  ft 
Grappiller  ,v.n. 
Grappilleur  ,  eutè ,  f.  m.  &  £ 
Grappilion ,  f.  m.  petite  grappe. 
Grappin ,  Cm*  croc, 
érappiner ,  v.  a*  t.  de  Marine. 
Grappu  ,  ue  ,  adj.  chargé  de 

Gras,  aile,  ad$. 

Gras-double ,  f.  m.  t.  de  Boucher. 
Grafon  ,  f.  m.  forte  de  craie. 
Grafferaent ,  adv.  d'une  maaieie 


gras.  Il  eft  du  ftyle  familier. 
Grailette ,  C  f.  plante. 
Graffeyement ,  f.  m. 
Graffeyer ,  v.  a.  parler  gras. 
Graflin,  f.  m.  foldat  de  nouvelle 
création. 

Graflbuillet ,  ette ,  adj.  diminutif 
de  graffet. 

G  rat  ,  f.  m.  lieu  où  les  poules 
grattent  pour  trouver  des  vers. 

Grateron ,  f.  m.  plante. 

Graticuler  ,  v.  a.  t.  de  Deflina- 
teur. 

Gratification ,  f.  f. 

Gratifié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Gratifier ,  v.  a. 

Gratin,  f.  m.  t. de  Nourrice.  Bouil- 
lie qui  relie  dans  le  fond  du 
poêlon. 

Gratiou ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Gratis ,  adv.  mot  Latin  qui  fignî* 

ne ,  par  pwre  grâce.  On  fait  foi*- 

ner  IV. 

Gratitude,  £  f. 

Gratte  ,  f.  f.  coups  5  mauvais 

traitement. 
Gratté ,  èe 
Gratte-«u 

tier. 

Gratteleux ,  cu£è  ,  adj.  qui  a  de  h 

grattelle. 
Grattelle ,  f.  f.  petite  gale. 
Gratter ,  v.  a.  Ménage. 

Ce  mot ,  félon  du  Cange,  tire 
fon  étymologie  de  gratare  , 
qu'on  a  dit  dans  la  baffe  Lati- 
nité ;  ou  félon  Ménage  ,  de 
l'Allemand  graten  9  ou  de  gra- 
tar* ,  qu'il  dit  avoir  été  fait  du 
vieux  mot  crasare ,  qui  fe  trouve 
en  ces .  termes  dans  la  Loi  des 
Bourguignons  ,  tit.  1  x  1.  §.  44.  Si 
quis  alium  ungvibus  crttsverih 
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îe ,  part.  paf.  &  adj. 
,  f.  m.  fruit  del'Éj 
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Suivant  toutes  cesétymologies, 
il  fcmble  qu'on  devroit  écrire 
grater  avec  un  feul  t  ,  comme 
Te  font  Richelet ,  Joubert  ,  du 
Cange  &,  ménage.  Mais  1  Aca- 
démie, Furetiere,  Danet  &  quel- 
ques autres  écrivent  ce  mot  avec 
deux  tt  ,  &  ils  ont  l'ufage  pour  eux. 

Grattoir,  f.  m. 

Gratuit ,  uite ,  adj; 

Gratuité,  f,  f.  grâce  j  faveur. 

Gratuitement ,  adv. 

Gratz ,  ville  d'Allemagne. 

Grave  ,  ville  du  Brabant  Hollan- 
dois. 

Grave ,  adj.  t.  dogmatique. 
Gravé ,  ée,  part.  paf.  &radj. 
Gravelée,  adj.  f.  il  n'eft  d'ufage 

que  dans  cette  phrafe  :  Cendre 

gravelée. 

Graveleux  ,  eufe ,  adj.  il  eft  auffi 

fubftantif.  Qui  a  la  gravelle  -y  qui 

eft  mêlé  de  graviers. 
Gravelines ,  ville  de  France  dans 

les  Pays-Bas. 
Gravelle ,  f.  f.  maladie. 
Gravelure  ,  f.  f.  obfcénité.  Il  eft 

du  ftyle  familier. 
Gravement*  adv. 
Graver ,  v.  a. 
Graveur ,  f.  m. 
Gravier,  f.  m. 

Gravina  ,  ville  du-  royaume  de 
Nazies. 

Gravir  ,  v.  n.  grimper*  gravir 
contre  un  rocher.  Kichelet.  Gra- 
vir au  haut  d'une  mur  aille ,  à* une 
montagne ,  &c.  Acad.  Ménage. 

Gravitation  ,  f  f.  t.  de  Phyfique. 

Gravké ,  f.  f.  poids  >  pefanteur.  il 
n^ft  d'ufage  que  dans  cette 
phrafe  du  ftyle  dogmatique  : 
Centré  de  gravité. 

Graviter ,  v.  n.  t.  de  Phyfique. 
pefer.  .... 
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Gravoïr ,  f.  m.  inftiument  qui  fêrr 
aux  Ciriers. 

Gravois,  f.  m.  menus  débris  d'une 
muraille. 
Gravure ,  C  f. 

Quelques  Modernes  écrivent 
gravûre  5  c'eit  une  faute.  V.  la 
Préf.  let.  u. 

Gray  ,  ou  Grey  >  ville  de  franco 
dans  la  Franche-Comté. 
Gré  ,  f.  rru 

Gréage  f.  f.  t.  de  coutume. 
Grec  ,  grecque ,  adj.  &  f.  m.&  f9 
On  dit  qu'un  homme  eft  grec» 
pour  dire  qu'il  eft  fort  habile* 

Le  féminin  varie  chez  les  Au-» 
teurs  >  car  les  uns  écriventgre^w* 
fans  c ,  &  les  autres  veulent  grec-* 
que  ,  qui  eft  le  meilleur.  V.  ma 
Préf.  aux  adje&ifs.  ' 
Grèce,  partie  méridionale  de  la 
Turquie  en  Europe. 
Grecque ,  C  f.  t,  de  Relieur. 
Grecquer  ,  v.  a.  t.  de  Relieur. 
Gredm  ,  in* ,  adj.  il  eft  auffi  U 
Ce  mot  &  le  fuivant  font  inju<* 
rieitx. 
Gredinerie ,  f.  f. 
Gréer  v.  a.  t.  de  Marins. 
Greffe ,  f.  m.  lieu  où  fe  gardeitf 
les  Regiftres. 
Greffe  ,  f.  f.  ente. 
Greffer ,  v.  a.  enter  un  arbre. 
GrefFeur ,  f.  m.  qui  ente  les  arbres*. 
Greffier ,  f.  m. 

Greffoir  *  f.  m.  petit  couteau  don* 
on  fe  fert  pout  greffer. 
Grege,  f.  m.  t.  de  Marchand. 
Grégeois ,  adj.  m.  Feu  Grégeois. 
Grégorien  ,  enne ,  adj.  ce  mot  G} 
dit  du  Calendrier. 
Gregue ,  f.  f.  haut  de  chauffes* 
Grêle ,  f.  f. 

Grêle  ,  adj.  long  &  menu* 
iiGrêlé ,  éc  >  adj. 
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Grêler ,  v.  impcrfonnel. 
C  rclet ,  f.  m.  marteau  de  Maçon. 
Grelin ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Grêloir ,  ou  grêloire,  f.  m.  t.  de  Ci- 
rier. 

Grêlon ,  f.  m.  gros  grain  de  grêle. 
Gie-oc,  f.  m.  petite  fonnette  de 
méta!. 

Grelotter,  v.  n.  trembler  de  froid. 
Grcluchon,  f.  m.  jeune  étourdi. 
Gréncnt ->  f.  m.  t.  de  Marine. 
Çiémial  ,f.  m.  toilette  Pontificale 
Grémil ,  f.  m.  plante* 
Grenade,  f.  f.  fruit  &  inflrument 

de  guerre, 
Grenade ,  petite  ville  de  france  en 

Gafcogne. 
Grenade  ,  royaume  &  ville  en 
'Efpagne  y  &  ville  d'Amérique. 
Grenadier,  f.  m.  arbre  qui  porte 

des  grenades.  C'eft  aufli  un  fol- 

dar. 

Grenadiere ,  f.  f.  efpece  de  gibbe- 
ciere. 

Grenadin  ,  ine,  m.  &  f.  qui  eft 
<oe  Grenade. 

Grenaille ,  f.  f.  métal  réduit  en 
menus  grains. 

Grenat ,  f.  m.  forte  de  pierre  pré- 
'cieufe* 

Grenaut ,  f.  m.  poiffon. 
Grenelé  ,  ée ,  adj. 
Greneler ,  v.  a.  faire  paroître  du 

grain  flw  quelque  chofe. 
Grener  ,  v.  a.  &  n. 
Grenëterie  ,  f.  f.  commerce  de 

Marçhand  Grenetier. 
Greneticr,  iere,  f.  m.  &  f. 
Çrenetis  ,  f.  m.  t.  de  Monnoie. 
Grenier ,  f.  m. 

C'eft  ainfi  que  l'Académie  écrit 

t®us  ces  mots  ,  &  non  pas  grai- 

ner ,  &c, 

Grenoble  ,  ville  de  france,  &  ca- 
fitaje.  du.  Dauphiné, 

».  • 


GRE 

Grenoîr ,  £  m.  t.  d'Artillerie. 
Grenouille ,  f.  f.  fans  «.  V.  la 
Préf.  let.  «. 

Grenouiller,  v*  n. ivrogner.  Ileft 
bas. 

Grenouillère  ,  f.  f.  lieux  maréca- 
geux. 

Grenouillet ,  f.  m.  petite  grenouille. 
Grenu ,  ue ,  adj.  chargé  de  grains; 
réduit  en  petits  grains. 
Grès  ,  f.  m.  forte  de  pierre.  V, 
Préf.  lett.  è* 

Grefil ,  f.  m.  petite  grêle» 
Grefiliement ,  f.  m.  a&ion  du  feu 
qui  roufîit  &  racourcit  quelque 
chofe. 

Grcfiller,  v.  imperfonneh 
G-ré-fol,  t.deMufique. 
Grefferie,  f.  f.  collectif.  Pierres  de 
grès. 

Grève  •  f.  f.  rivage  plat  de  la  mer. 
Grever ,  v.  a.  faire  tort. 
Gribane ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Griblette ,  f.  f.  t.  de  Cuifrne. 
Gribouille  ,  f.  m.  qui  fignifioit 
autrefois  un  vendeur  de  petits 
meubles  jfe  dit  aujourd'hui  d'une 
perfonne  chagrine. 
Gridelin  ,  ine ,  adj.  couleur  d'un 

gris  violet. 
Grieche,  adj.  importun.  Ce  mot 
n'a  pas  un  grand  ufage. 
Grief,  eve,  adj.  grand  j  énorme  i 
fâcheux. 
Grief ,  f.  m. 
Grièvement  adv* 
Griéveté,  f.  f. 
Griffe ,  f.  f. 

Griffer  ,  v.  a.  t.  de  Fauconnerie. 
Griffon  ,  f.  m.  oifeau  de  proie. 
Griffonnage ,  f.  m. 
Griffonné  ,  ée ,  adj. 
Griffonnement ,  f.  m.  t.  des  Aits 
qui  dépendent  du  Deffeûii 
l Griffonner,,  y,  a« 
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Grignan,  petite  ville  de  France  en 
Provence. 

Grignon ,  f.  m. 

Grignoter,  v.  a. 

Grigou  ,  f,  m.  Il  eft  du  ftyle  fa- 
milier, mefquin  >  gueux. 

Gril,  C  m,  Vi  ne  fe  prononce  qu'en 
vers  &  devant  une  voyelle*  t. 
de  Cuifine.  • 

Grillade ,  viande  grillée. 

Grillant ,  ante  ,  adj.  pour  dire 
g li fiant.  Ce  mot  eft  tout- à-fait 
bas  &  populaire. 

Grille,  f. f. 

Griller ,  v.  a,  rôtir  furie  gril. 
Griller ,  v.  a.  fermer  avec  une 

grille. 
Grillette,  t.  de  Blafon. 
Grillons ,  f.  m.  plur.  cordelettes  à 

ferrer  le  doigt  aux  criminels. 
Grimace ,  f.  f. 

Grimacer,  v.  n.  faire  des  grimaces. 
Grimacerie ,  f.  f.  Grimace. 
Grimacier ,  iere ,  adj. 
Grimaud  ,  f.  m.  petit  écolier , 
Grimaut ,  petite  ville  de  france  en 

Provence. 
Grimberge  ,  ville  de  l'Électorat 

de  Trêves. 

Grimbergen  ,  ville  des  Pays-Bas. 
Grime  ,  f.  m.  t.  méprifant,  Il  eft 

bas.  Écolier  de  baffe  claffe. 
Grimelin,  f.  m.  t.  de  mépris.  Jeune 

écolier. 

Grimelinage ,  £  m.  petit  jeu. 
Grimeliner  ,  v.  n.  jouer  petit  jeu. 
Grimoire  ,  f.  m.  livre  de  Magi- 
cien. 

Grimper  ,  v.  n. 
Grincement,  f.  m. 
Grincer ,  v.  a. 

Gringolé  ,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Gringotter  ,  v.  n.  fredonner ,  Il  fe 
dit  proprement  des  petits  oifeaux. 
Gripguenaude3f«f.  certaine  ordure. 
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Gringuenotter ,  v.  n.  qui  exprim© 

le  ramage  du  RoflfignoL 
Griotte ,  f.  f.  elpece  de  cerne. 
Griottier,  f.  m.  arbre  qui  porte 

des  griottes. 

Grippe ,  f.  f.  il  eft  du  ftyle  fami- 
lier ,  paifion  ;  fantaifie. 

Gripper  ,  v.  a.  il  fe  dit  propre- 
ment du  chat  &  autres  animaux, 
il  eft  aufli  n.  paf. 

Grippe-fou ,  f.  m.  il  eft  du  ftyle 
familier. 

Gripfwaid,  ville  de  Poméranie. 
Gris ,  ife  ,  adj.  Couleur  mêlée  de 

blanc  &  de  noir. 
Grifaille,  f.  f.  t.  de  Peintre. 
Grifailler,  v.  a.  peindre  en  gris. 
Grisâtre ,  adj.  m.  &  f. 
Grifet ,  f.  m.  jeune  chardonneret 

qui  eft  encore  gris. 
Grifette  ,  f.  f.  jeune  femme  ou 

jeune  fille  de  médiocre  condition. 
Grifoller ,  v.  n.  fe  dit  du  chant 

de  l'alouette. 
Grifon  ,  onne  ,  adj. 
Grifonner ,  v.  n.  devenir  gris, 
les  Grifons ,  ou  le  Pays'  des  Gri- 

fons.   c'eft    une  République 

d'Allemagne. 

Grive  ,  f.  f.  petit  oifeau.  . 
Grivelé ,  ée ,  adj.  mêlé  de  gris. 
Griveiée,  f.  f .  Petit  profit  illicite 

qu'on  s'attribue  dans  un  emploi. 
Griveicr ,  v.  a.  fripponner. 
Grivèlerie ,  f.  f.  gain  illicite. 
Griveleur  >  f.  m.  ces  quatre  mots 

font  bas,  &  populaires. 
Grivois ,  f.  m.  t.  qui  fe  dit  d'un 

Drille. 

Grivoife  >  f.  f.  il  ne  fe  dit  que 

d'une  Vivandière. 
Grizolles  ,  ville  de  france  dans 

le  Languedoc. 
Grodno ,  ville  de  Pologne. 
Grognard ,  f.  m.  qui  gronde* 
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Grogne  »  C  f.  mécontentement 
qu'on  témoigne  en  grondant. 

Grognement ,  f.  m.  cri  des  Pour- 
ceaux. 

Grogner ,  v.  ru  crier  comme  un 

Pourceau ,  murmurer. 
Grogneur ,  eufe  ,  adj.  il  dl  aufli 

tubit.  &  du  ftyle  familier. 
Groin  ,  f.  m.  mufeau  de  Cochon. 

V?-  '  S: C  oifcau  du  g^re  des 
Corneilles* 

Grommeler  ,  v.n.  il  eftdu  ftyle 
iamilier.  murmurer  fourdement. 
Grondable.  adj. 

Grondement ,  f.  m.  bruit  fourd. 
Gronder ,  v.  n.  &  a. 
Grondcrie ,  f.  f. 

Groningue  ,  ville  &  capitale 
d  une  des  Provinces  des  Pays- 
Bas.  J 

Gros ,  f,  m.  huitième  partie  d'une 
once. 

Gros  ♦  jgroffe ,  adj. 
Groftillc ,  f.  f.  fruit. 
Grofeillier ,  f.  m.  arbriflèau  qui 

porte  des  Grofeilles. 
Groflè,  f.f.  t.  de  Pratique  &  de 

Commerce 

Groffe-queue  ,  f.  f.  efpece  de 
poire. 
Groffene,  f.f. 

Grofetto,  ville  de  Tofcane. 
Groffeur ,  f.  f. 

GrofEer ,  iere ,  adj.  Marchand  qui 
vend  en  gros>  impoli. 
Groffiérement ,  adv.  ) 
Groffiéreté,  f.f. 
Groflîr  1  v.  a.  rendre  gros. 
GrojToyer  ,  v.  a.  mettre  en  groflè, 
Gros-temps ,  f.  m. 
Grotefque,,  adj.  m.&f. 
Grotefqttement ,  adv. 
GroiteW  >  ville  d'Allemagne. 


dom ,  Fur.  Danet.  Caverne. 

On  trouve  grote  avec  un  feulf. 
dansMonet,  Richelet,  Joubert 
&  le  Di&.  des  Arts ,  qui  déri- 
vent ce  mot  du  Grec ,  mais  com- 
me il  eft  plusvraifembiable  qu'il 
nous  vient  de  l'Italien  grotta  9 
fuivant  l'analogie  &le  témoig- 
nage de  Furetiere  ,  je  préfère 
grotte ,  avec  deux  ttm 
Grouéteux,  eufe, adj.  pierreux. 
Grouillant ,  ante ,  adj.  il  eft  po- 
pulaire. r 

Grouiller  ,  v.  n.  remuer. 
Grouppe  ,  f.  m.  t.  de  Sculpture  & 
de  Peinture. 

Groupper,  v.  a.  joindre  plufieurs 
figures  enfemble. 
Gruage,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Gruau  ,  f.  m.  ce  dont  on  fait  de 
gros  pain. 

Grue,  £  f.  gros  oifeauj& ma- 
chine. 

Grùerie ,  f.  f.  jurifdidion. 
Gruger  >  v.  a.  réduire  en  menues 
parties  des  chofes  dures  ôc  fria- 
bles ;  manger. 
Grume,  t.  des  eaux  &  forêts. 
Grumeau ,  f.  m.  partie  du  fang,  du 
lait  ou  d'autres  liqueurs  qui  fe 
caillent. 

fe  Grumeler,  v.n.  paf  devenir  ea 

grumeaux. 
Grumeleux  >  eufe  >  adj. 
Gruningen,  villes  de  Suiffe,  & 
de  Saxe. 

Grunftadt  >  ville  du  Palatinat  du 
Rhin.  v 

Gruyer,  adj.  t.  de  Fauconnerie. 
Gruyer  ,  f.  m.  officier  fubakenie 
des  eaux  &  forêts. 
Gruyère  ,  f.  m.  forte  de  fromage» 
Grylion ,  f.  m,  infe&e.  Calepin. 
Ceux  qui  àCcaigrefilhny^ 

r 
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lent  mal.  L'Académie,  Baudoin, 
Mon  et  9  Fureciere  ,  Danet  »  Ri- 
chelet ,  Joubert  &  Boudot  écri- 
vent grillon  :  mais  comme  ce 
tnoc  vient  du  Grec ,  que  les  La- 
tins ont  imité  en  écrivant gryllus, 
on  peut  pareillement  écrire  gryl- 
lon  avec  un^  ,  puifqu'il  ne  gâte 
pas  la  prononciation.  Les  £(pa- 
gnols  écrivent  gryllo ,  &  fliivent 
exactement  l'étymologie.  Riche- 
let  corrompt  l'Orthographe  La- 
tine en  écrivant  grillus  au  lieu 
de  grylluu 

Guadalajara ,  ville  d'Amérique. 
Guadaloupe ,  ville  d'Efpagne, 
la  Guadaloupe,  ifle  de  l'Amérique. 
Guadix ,  ville  d'Efpagne. 
Guairo ,  mot  indéclinable  >  t.  de 

Fauconnerie. 
Guattalie ,  ville  d'Italie  dans  le 

Mantouan, 
Guayable  ,  ou  Guéable ,  adj. 
Cuayer  ,  ou  Guéer ,  y,  a.  Paner 

une  Rivière  fans  bateau  &  Gins 
,  nager  ;  laver  en  grande  eau,  • 
Pué  ,  f.  m.  Heu  où  l'on  peut  paf- 

fer  une  Rivière  fans  bateau. 
Gueder  ,  v.  a.  t.  de  Manufacture. 

Il  fignifie  aufli  ÇouUr ,  &  en  c« 

fens  le  premier  e  eft  muet. 
Gueldres  ,  ville  Capitale  de  la 

Province  de  ce  nom  dans  les 

Pays-Bas.  ~  -)  , 

Guenille ,  fj£.,  c  ^  0 
Guenillon ,  T.  m. 
Guenipe t  f,  G*e»fe, 
Guenon ,  f.  f.  Femelle  d'un  fingc-. 
GueBUchf? ,  f.  £  diminutif. 
Guêpe ,  f.f*  gDOflfe  mouche, 
la  Guêpie  ,  ville/de  françe  dans 

le  î»anguedôc». .  i , 

Guêpier,  f. m.  olfeau  qui  maftge 

Jks  guêpes, 


Ç  U  E 

Guerande ,  ville  de  ftance  en  Br* 
tagne. 

la  Guerche  ,  ville  de  France  en 
Touraine. 

Guerdon,f.  m.  Salaire.  Il  eft  vieux, 
Guer  donner  ,  v.  a.  Récompenser. 
Il  eft  vieux. 
Guère,  adv.  Peu. 

Vs  que  quelques-uns  mettent 
à  la  fin  de  cet  adverbe,  y  eft 
fan^  néceflité  5  la  Poéfîe  la  con- 
fervoit  autrefois  pour  la  commo- 
dité :  mais  comme  cette  t  faifoit 
un  allez  mauvais  effet  dans  les 
vers  ,  on  a  jugé  à  propos  de  U 
retrancher,  " 
Guéret ,  f.  m.  terre  labourée ,  8c 
non  enfemencée. 

Guéret ,  ville  de  france ,  capitale 
de  la  Marche, 
Guéridon  ,  f.  m.  forte  de  meuble» 
Guérir ,  v.  a. 
Guérifon ,  f.  f. 
Guériflable,  adj.  m.  &f. 
Guérite  ,  f.  f.  t.  de  Guerre, 
Guernon ,  C  m.  Partie  de  la  bat^ 
be  qui  çft  fous  le  nez. 
Guerpie  ,  f.  1 1.  de  Coutume, 
Guerpir ,  v.  a.  t.  de  Coutume* 
Abandonner  s  délaiffer. 
Giienre  ,  C  f. 
Guerrier ~,  ère,  M* 
Guerrqyer  ,  y,  n<  fl  e#.  vieux,  h,' y 
Guerroyeur  »  f.  n\.  Vrtti&jc&à  ■ 
Guetk>f,m.  *  » 

Guet  &  C  m,  gens  qui  gardent.  : 
Guétable ,  adj.  qui  eft  fujet  au 
guçt,  .:•»  ;;    0-  > 

Gue,t-à-pens,  C  m.  deifan  prémé- 
dité cTaftaffiner  ou  dno&nftr 
quelqu'un.  ' 
Guêtre^  f.  f. 

Guêtré  ,  ée ,  part.  ptC&cadj. 
fr  Guêfcrer ,  v.n. 


ru/sbe  des  fM^kftttfiœ*  C  £  uit  Ckarpentcrj*; 
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•Guetter  9  v#  a.  épier* 

Richelet  écrit  guêter  >  c*eft  une 

:  faute.  Monet  6c  Ménage  écri- 
vent guèter  :  mais  comme  ce 
mot  tire  fon  origine  du  Latin 
cattare  ,  qui  fîgnirle  voir  & 
confîdcrer  attentivement  ,  On 
doit  écrire  guetter  ,  fuivant  la 
raifon  &  l'ufage  du  plus  grand 
nombre. 

Guetteur  ,  f.  m.  qui  obferve. 
Gueule  ,  f.  f  . 

Gueule-bée,  £  f.  futaille  défoncée 
par  un  bout. 

Gueulée^  f.  f.  paroles  fales  & 
obfcenes. 
Gueuler  ,  v.  n.  Il  eft  bas.  Dire  des 

fottrfes. 
Gueules ,  f.  ni.  t.  de  Blafon. 


Gueufaille ,  f  f.  Il  n'eft  que  du 
;  ftyle  familier.  Troupe  de  gueux. 
GueufaMer ,  v.  n.  Il  eft  du  ftyle 
familier. 

Gueufant,  ante,  adj. 
„Gueufe ,  f.  f.  t.  de  Forge  ;  celle 
-qui  mené  une  vie  libertine,  C'eft 

aufli  une  efpece  de  dentelle  ' , 

&  un  t.  de  Billard. 


VGÛI  . 

Guienne, 'Province  de  Fraflcé,  • 
Guignard  ,  f.  m.  forte  d'oifeau. 
Guignaux  ,  t.  de  Charpentier. 
Guigne  ,  f.  f.  efpece   de  petite 

cerife  douce* 
Guigner ,  v.  a.  regarder  du  coin 

de  l'œil. 
Guignier  ,  f.  m.  l'arbre  qui  porte 
des  guignes. 

Guignolle ,  f.  f.  t.  de  Monnoie. 
Guignon ,  f.  m.  Il  eft  du  ftyle  fa- 
milier ,  &:  fe  dit  principalement 
au  jeu.  Malheur. 
Guildive ,  f.  f.  forte  de  liqueur* 
Guillée ,  f.  f.  pluie  foudaine. 
Guilford ,  ville  d'Angleterre. 
Guillaume  >  f.  m.  outil  de  Me- 

Inuifier. 
ûuillaumes ,  ville  de  france  en 


Provence. 
Guilledin,  f.  m.  cheval  hongré 
d'Angleterre ,  extrêmement  vîte 
en  fa  courfê. 

Guilledou  >  f.  ni  Courir  le  guil- 
ledou. 

Guillemet  *  f.  m.  t.  d'Imprimerie* 
Gtrillemin  ,  f.  m.  Religieux  établis 
à  Paris,  nommés  Blancs-man- 


,  v.  fi. 
Gueuferie ,  f.  f. 
Gueufette ,  f.  f.  t.  de  Cordonnier: 
Gueux ,  eufe  ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 
Gui  ,f.  m.  forte  de  plante. 
Gui ,  f.  m*  t. de  Mariné.  -voron^ 
Guichet ,  f.  m.  petite  porte. 
Guichetier  >  f.;  m.  valet  de  geo- 
'lier.  i\  '.«••  .V.  -.Il: 
Guid'âne,  f.  m.  Directoire  pour 
apprendre  à  dire  le  Bréviaird. 
Cetetmeôfcbas.  ;  -  - 

Guide,  f.m.  &  f .  'l'Avup 
Guideau ,  f.  m.  t.  de  Marine, 
Guider  ,:y.';a.i  :*i  c 
Guidon,  f.m.  Officier  quitte! 
k  gui4on ,  étendard  de  Cavalerie. 


teaux. 


Guillemine ,  f.  f.  Religieufé  de 
l'Ordre  des  Guillemins. 
Cuillères  y  f,  £  plur.  t*  de  Pape* 

terie*  '  A»ïu  ^>  '-'^ 
Guilleri,  f.  m.  chant  de  moineau* 
Guilloché,  ée  ,  adj.  rangé  ar* 
tiftement. 

Guillocher  V;V^ai  ranger  artifte- 

•îèentv  ''  -•  ^k*  ■-*■?  > 

Giulloohis  v  fi  m.  ?.  d^Artifte.  -» 
GuimarasrtTy  ville  da  Portugal.  >t 
Guimauve  £  fi  f.  ~{brte  de plante.  - 
Guimaux,  prés  qu'on  fauche  deux 
ibis  l'an.  ,r:  : 

Guimbarde ,  f  f.  fprte  de  voiture 

l  3  .2  „  J 
Guimber^ej 
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Guimberge,  t.  d*  Architecture.    1  Guife,  f.  F.  maniéré,  façon  da* 

Gurmées ,  f.  plur.  t.  de  Papeterie,    gir.  Il  eft  bas. 

Guimené  ,  ville   de  franee  en  en  Guife ,  adv.  de  la  manière  \  atl 

Bretagne.  I  lieu  de. 

Guimpe ,  f.  f.  I  Guife ,  ville  de  francé  en  Picar- 

Guimper ,  v.  a.  faire  une  fille  Re-   die.  Il  faut  faire  fentir  Vu  de  la 
ligicufe.  *  première  fyllabe. 

Guinçonneau ,  f.  m.  t.  de  Marine*  Guifpon,  f.  m.  t.  de  Mairineè 
ôuindage ,  f*  m*  t.  de  Marine.  Guiterne ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Guindant ,  f.  m.  t.  de  Marine.   |  Guitran  ,  f.  m*  forte  de  poix  dont 


Guinder ,  v»  a.  t.  de  Marine»  Hauf- 
fer  j  élever* 

GuinderefTe ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Guinderie ,  f»  f.  gêne  ;  contrainte. 
Guindoule ,  f.  f.  machine  de  Ma- 
thématique. 
Guindre ,  petit  métier  fervant  à  de 

pauvres  gens. 
Guinée ,  grand  pays  d'Afrique* 
Guinée  ,f.  f.  monnoie  d'or  qui  fe 


on  enduit  les  Navires. 
Guitare ,  f.  f.  forte  d'inftrument  de 
Mufique* 
C'eit  ainfi  que  rAcàdémie  écrie 
ce  mot ,  fans  s'embarraffer  s'il 
vient  de  YEtipagnolguitarra ,  qui 
eft  le  nom  dHm  iiiïlrument  de 
Mufîque  :  mais  il  ne  faut  pas 
écrire guiterre ,  comme  Ménage, 
ni  guixt arre ,  comme  Furetîere. 
fabrique  en  Angleterre  ;  elle* vaut  I  Gumenes ,  f*  m*  plur.  t.  de  Cof-i 
un  écu  plus  que  le  Louis  del  derie. 
France.  Gurck ,  ville  d'Allemagne. 

Gaines  ,  petite  ville  de  franee  en  Gultrow  ,  ville  de  Saxe. 
.Picardie.  Guttural ,  aie  ,  adj.  t*  de  Gram* 

Guingamp,  petite  ville  de  franee   maire.  Quife  prononce  du  go* 
en  Bretagne.  fier*  ; 

Guingois,  f.  m.  de  travers 5  qui  Gymnafé,f.  m.  lieu  d'exercice»  ; 
-n'eft  pas  droit.  Gymnaftique ,  f.  f.  l'art  d'exercer 

de  Guingois ,  adv.  les  corps,  * 

Guinguette  ,  f.  f.  petit  cabaret  Gynécocratie,f.t.  État  où  les  fem» 
hors  de  la  ville  -,  jeu  de  cartes  A  mes  peuvent  gouverner. 
&  forte  de  tabatière.  Gynécocratique ,  adj.  il  fe  dit  des 

la  Guioile,  petite  ville  de  franee  Etats,  où  les  femmes  gouvernent 
en  Rouerge.  Gyps ,  f.  m.  pièrre  propre  à  faiifc 

Guiper  ,  v.  a.  t.  de  Rubanier.      le  plâtre. 
Guipure ,  f.  f.  efpece  dé  dentelle  Gypsé ,  ée ,  pah.  &  adj.  enduit  de 

de  foie  où  de  fil.  |  plâtre. 

Guirlande,f.  f.  couronne  de  fleurs.  Gyrbmancie,f.  f.  divin 
Guifarme  ,f.£h*cheâ  deux  wati-   pratique  en  marchant  en  rond, 
chants,  {Gyrovague,Cm.  Morne  ambulant 
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H  ,  Subjlantif féminin  9  la  huitième  lettre  de  V  Alphabet. 

Les  Grecs  n'avoient  point  cette  Lettre  feule  dans  Ielir  alpha- 
fcet  ;  mais  ils  avoient  des  Lettres  afpirées  &  un  efprit  rude 
<jui  fuppléoienc  à  ce  défaut*  Les  Latins  en  ont  comme  nous  ; 
&  il  eft  aiféde  voir  qu'ils  s'en  font  fervis  dans  les  mots  imités 
desGrecs ,  où  les  confonnes  afpirées  &  l'eiprit  rude  fe  trouvent. 
D'où  je  conclus  que  nous  devons  avoir  la  même  déférence  pour 
ces  Anciens  ;  c'eft-à-dire ,  imiter  leur  façon  d'écrire ,  puiique 
jnous  imitons  leur  manière  de  parler. 

Quand  Y  h  eft  muette ,  il  fe  fait  une  élifion  ;  quand  elle  eft 
arpirée  ,  il  ne  s*en  fait  point  :  ainfi  l'on  écrit  Û honneur  ,  le  Hé- 
ros s  l'heur**  la  honte.  V.  Préf.  1er.  H. . 

J'aurai  foin  de  marquer  d'un  guillemet  (ce  font  comme 
deux  petites  virgules  qui  fe  tiennent  )  les  mots  donc  TA  initiale 
eft  afpirée.  ' 


terjection  d'e- 
:  tonnement. 
U  Habacuc  ,  f.  m. 

fl£i^K*3*&  nomdc  l'un  des 

douze  petits 
Prophètes» 
Habile,  adj.  m.  &  f. 
Habilement ,  adv. 
Habileté  ,  f.  f.  capacité. 
JUbiliifcme,  adj.  fuperlatif. 


i»*»  »  ■»  »  »  <► 


Habilité ,  f.  f.  t.  de  Pratique* 
Habiliter ,  v.  a.  t.  de  Jurifpruden- 
ce.  Rendre  quelqu'un  capable  de 
faire  ,  ou  de  recevoir  quelque 
chofc. 

Habillage ,  f.  f,  t.  de  Cuifinier*  . 
Habillé,  ce ,  part.  paf.  &  adj. 
Habillement ,  f.  m. 
Habiller,  v.  a. 

Habilleur,  f.  m.  ouvrier  Pelletier. 
Habit  >  f.  m. 
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Habitable ,  adj.  m,  &  C 
Habitacle ,  f.  m.  demeure. 
Habitant ,  ante ,  adj. 
Habitation  »  f.  fi 
Habité ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Habiter ,  v.  a. 

Kabituation ,  f.  f.  place  d'Habitué, 
de -Prêtre  deffervant  dans  une 
Paroiffe. 

Habitude ,  f.  f. 

Habitué  ,  ée ,  part.  paf.  te  ad}»  il 

<eft  aufïi  f.  m. 
Habituel ,  elle ,  adj. 
Habituellement ,  àdv. 
Habituer,  v.  a. 
„  Habler,  v.  n. 
5,  Hâblerie,  f.f. 
5,  Hâbleur  ,  eufe ,  f.  m.  &r  f. 
y%  Hache ,  f.  f. 

.  '  Remarquez  que  ce  mot  vient 

du  Latin  afeia ,  qui  s'écrit  fansj» 
„  Hachement ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
„  Hacher  ,  v.  a. 
3Î  Hachereau ,  f.  m.  petite  cognée. 
5,  Hachette ,  f.  f.  Marteau  fervant 

aux  Tonneliers. 
5>  Hachis ,  f.  m.  viande  hachée. 
Hachoir  $  f.  m.  morceau  de  bois 

fur  lequel  on  hache. 
9,  Hachure ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 
I>ï*damar ,  ville  de  Wétéravie. 
Haddington ,  ville  d'Écoffe. 
Haderfleben  ,  ville  de  Danne- 

marck. 

Haesbrouk ,  ville  de  Flandre. 

n  Hagard  ,  arde  ,  adj.  rude  ;  fa- 
rouche; menaçant. 

îfcagemah,  bu  Hagetman,  ville 
de  france  en  Gafcogne. 

Hagiologique ,  adj.  ce  terme  eft 
nouveau  -,  mais  il  manquoit  à  la 
Langue  Françoife  -,  &  comme  il 
eft  formé  fuivant  l'analogie  de 
cette  Langue,  il  a  été  reçu  auf- 
£-tôt  qu'il  a  paru.  IifodU  d'un 
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diieoUrs  qui  concerne  le*  chofe* 
faintes. 

Hagiofîdere ,  f.  m.  fer  dont  fe  fer* 
vent  les  Grecs  en  Turquie  pour 
aiTembler  les  fidèles ,  l'ufage  des 
cloches  leur  étant  défendu. 

HaguenaW ,  ville  d'Alface. 

,,  Hata,efpece<tefubftantifquinô 
s'emploie  que  dans,  le  Burlefque.^ 

„  Hahalis ,  f.m.  t.  de  Chaffe. 

n  Haï ,  haïe ,  part.  paf.  &  adj.  qui 
n'êft  pas  aimé.  V.  la  Préf*  let.  ï. 

„  Haie ,  f.  f.  buiffon.  Rich. 
La  plupart  écrivent  haye.  V.  la 
Préf.  let.  T.  Quelques-uns  écri- 
vent haie ,  comme  Boudot ,  c'eft 
une  faute. 

„  Haïe ,  cri  que  font  les  charretiers 
pour  animer  les  chevaux. 

Haïe  au  bout.  Façon  de  parler. 
ba(Te  &  proverbiale. 

Hailbron ,  ville  d'Allemagne  dan*, 
le  cercle  de  Suabe. 

„  Haillon  ,  f.  m. 

Haimbourg ,  viUexl'Autrich 


le  Hainaut  ,  f.  m.  province  des 


Pays-Bas 
>,  Haine ,  f.  f. 


Haineux ,  eufe ,  adj.  ennemi. 
„  Haïr ,  v.  a.  V.  Préf.  let.  u 
Je- hais,  tu  hais  ,  il  hait.  Ces 
trois  mots  ne  font  que  d'une  fyl-c 
labe  chacun ,  ainfî  il  ne  faut  pas* 
les  écrire  avec  un  ï.  Nous  haï{- 
fons,  vous  haïflTez  ,  il  haïflent. 
Ces  trois  mots  font  de  trois  fyl- 
labes  chacun  ,  &  airifi  des  fui- 
vants.  jehaïffois ,  tu  haïïfois ,  iL 
hanToit  :  nous  haïflions ,  vous 
haïffiez  ,  ils  haïffoient.  J'ai  haï, 
&c.  Je  haïrai  ,  &c*  Impérat. 
Hais  ,  fans  ï.  Haïffez.  Que  je 
haïïfe  >  &c.  Je  haïrois  ,  &"c* 
Quej'eune  haï,  &c.  Haïffant, 
9>  Haire ,  f.  fi  efpece  de  petite  ç\j#i 
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mife  9  &ite  de  crin  ,  que  Ton 

porte  par  mortification. 
»  Haireux ,  ou  Héreux  y  adj.  m. 

temps  froid  &  humide* 
v  Haïffable ,  adj.  m»  &  f# 
5,  Halage ,  f.  m*  t.  de  Marine* 
Halberrladt ,  ville  de  Saxe. 
*>  Halbran,  f*  m*  jeune  çanard 

fauvage. 

»  Halbrenéjée,  adj.  t.  de  Faucon- 
nerie, 

L'Académie  dit  quç  Yh  s'af- 
pire  dans  ces  mots,  fylénage*  Da- 
îict ,  Richelet  &  Joubert  écrivent 
halbran ,  halbrené  :  Dupuis  &: 
Baudoin  albrent  ,  allébrent  & 
hallebrent  :  Monçt  hallebrent  > 
fiai  Zébrant ,  ou  albrant ,  albren  , 
tlebren  :  Furetiere  écrit  albrent , 
&  alebran  :  le  Piét*  des  Arts  ta/* 
iebran.  De  toutes  ces  manières 
Récrire  il  n'y  en  a  qu'une  feule 
bonne  :  pour  la  trouver  il  faut 
avoir  recours  à  Tétymologie  de 
ce  mot ,  qui  nous  vient  du  Grec. 
Ainfi  on  devroit  écrire  albrent , 
vlbrener ,  Se  prononcer  , 
albrener ,  fans  aucune  afpiration. 

Halde ,  ville  de  Norwege. 

»  Hâle ,  f.  m.  ardeur  de  l'ai 
feche  &  noircit.  - 

»  Hâlé,ée,part.paf.  &adj. 

»  Hâle-bas ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

.Haleine ,  f.  f. 

Halement ,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie, 
Halen  ,  ville  des  Pays-Bas. 
Halenée ,  f.  f. 

$»  Halener ,  v.  a.  Joub.  %.  de  Véne- 
jie.  Sentir  le  gibier. 

Richelet  &  Dançt  écrivent  ha- 
ïe iner  &  Halener  i  l'Académie , 
Furetiere  ,  Durmys  >  Baudoin 
&  Monet  n'écrivent  que  haie- 
mêe ,  halener  :  mais  il  me  femble 

'4ffi&to$iné*  te  haleiner  feroient 


'air  qui 


HAC 

plus  conformes  au  mot  ksleini 

dont  ces  deux  derniers  font  com* 
posés. 

Haler,  v.  a.  t.  de  Marine.  La 
première  fyllabe  eil  brève. 
»  Hâler  3  v.  a*  fécher.  La  premier 
re  fyllabe  eft  longue.  îl  eft  auffi 
n.  paf. 

„  Haletant  >  ante  »  adj. 
„  Haleter ,  v,  n.  reîpirer  avec  difi 
ficulté. 

„  Hâleur  ?  f.  m.  celui  qui  remonte 

un  bateau  avec  un  cable. 
»  Halle  »  f.  f. 
H  al  lç  »  villes  dans  les  Pays-bas  s 

dans  la  Saxe ,  &  dans  la  Suabe. 
„  Hallebarde  ,  f.  f. 
„  Hallebàrdier  >  f.  m. 
„  Hallebreda  ,  f.  f.  une  grand* 

hallebreda.  Femme  mal  bâtie  & 

infolente. 

v  Hallecret ,  f.  m.  corfelet* 
Hallein  ,  ville  de  Bavière. 
»,  Hallier  >  f.  m.  Buiffon. 
Hallifax  ,  ville  d'Angleterre. 
„  Haloir  a  f.  m.  lieu  où  on  feche  le 
chanvre. 

Halot ,  f,  m,  t.  de  Chaffe. 
„  Halte ,  f.  f.  t.  de  Guerre. 
»  Ham  a  ville  de  Weftphalie. 
„  Hamac  ,  f.  m.  forte  4e  lit  j  on 
l'appelle  auffi  branle. 
Hamade ,  t.  de  Blafon. 
„  Hamadriades ,  f.  f.  plur.  Nym- 
phes des  jbois. 

»  Hambourg  ,  ville  d'Allemagne 
en  Baffe-Saxe. 

9>  Hambourgeois,  oife ,  f.  m.  &£ 
Habitant  de  Hambourg.  1 

„  Hameau ,  f.  m.  petit  village. 

Hameçon  ,f.  m.  petit  crochet  de  fer. 

Hamilton,  ville  d'Écoffe. 

Hamont ,  ville  de  Weftphalie. 

„  Hampe ,  f.  f.  le  manche  d'une 
hallebarde. 
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s»  H?fl  9  C  m.  efpecc  de  Caravan- 
fera. 

fr>  .  Uanap  9  f.  m.  forte  de  broc.  Il 

eft  vieux ,  &  ne  fe  dit  que  dans  le 

buriefque. 
5,  Hanau ,  ville  de  Wétéravje. 
99  Hanche ,  f.  f.  partie  du  corps. 
*9  Hangar  ,  f.  m.  remife  de  car- 

rofle|  décharge  dans  une  cour. 
Hanicroche ,  f.  f.  il  eft  du  ftyle 

familier.  Accroc  ,  retardement. 
99  Hannebanne  >  f.  f.  plante. 
»9  Hanneton,  f.m.  infe&e. 
Hannover ,  ou  Hannovre  ,  ville 

capitale  de  TÉle&orat  d'Han- 

nover. 

Hannoverien  ,  ou  Hannovrien , 
enne  ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  d'Han- 
novre. 

9,  Haniiere ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

9,  Hanter ,  v.  a.  fréquenter.  • 

>9  Hantife ,  f.  f.  il  eft  dii  ftyle  fa- 
milier. Fréquentation. 

*9  Happe  ,  f.  f.  demi -cercle  de 
fer  placé  au  bout  de  l'aiffieu 
des  carroftes. 

99  Happée ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Saine. 

99  Happelopin ,  C  m.  t.  d'injure. 
99  Happelourde,f.  f.diamant  faux 

&  contrefait. 
9»  Happer ,  v.  a.  prendre  s  faifîr. 
Hapfal,  ville  de  Livonie. 
99  Haquenée,  f.  f.  cheval  qui  va 

l'amble. 
99  Haquet  9  f.  m.  charrette  fans 

ridelles. 

9)  Haquetier  ,  f.  m.  conduâeur 

de  haquet. 
9i  Harangue  ,  f.  f. 
99  Harangué  ,  ée ,  part.  paf.  & 

adj. 

99  Haranguer ,  vr  a* 
99  Harangueur^  f.  m. 


H  A  R  ui 

des  juments  poulinières  avec  des 
étalons. 

„  Harafsé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
„  Haraffer ,  v.  a. 
Harbourg,  ville  de  Saxe. 
„  Harcelé  9  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
„  Harceler ,  v.  a. 
„  Hard ,  f.  m.  t.  de  Gantier. 
9,  Harde  ,  X  f.  troupe  de  bêtes 
fauves, 

,9  Harder ,  v.  a.  fatiguer  ,  proyo* 
quer. 

„  Hardes ,  f.  f.  plur.  vêtements; 
,9  Hardi  9  ie  9  adj. 
Remarquez  que  ce  mot  vient 

de  l'Italien  ardifco ,  j'ofe. 
99  Hardieflè,  f.  t  courage. 
„  Hardiment ,  adv. 
99  Haies ,  f.  f.  liens  de  branches 

d'arbre  tortillées  pour  lier  les 

trains  de  bois  flottés  ,  ou  les 

fagots. 

9,  Hareng  ?  f.  m.  le  g  ne  fe  pro- 
nonce point. 

Harengaifon ,  f.  f.  faifon  où  l'on 
pêche  le  hareng. 

Harengere  ,  f.  f.  femme  qui 
vend  du  poiflbn. 
„  Harengerie,  f.  f.  marché  aux 
harengs. 

Harfleur ,  ville  de  france  dans 
le  pays  de*  Caux  en  Normandie. 

Hargner ,  v.  n.  fe  hargner  j  fe 
gronder  j  fe  quereller. 
„  Hargneux ,  eufe ,  adj.  qui  eft  de 
mauvaife  humeur. 
„  Haricot,  f.  m.  forte  de  légume 
&  de  ragoût.- 

99  Haridelle ,  f.  f.  mauvais  cheval. 

99  Harlay  ,  petite  ville  de  france 
en  Franche-Comté. 

„  Harlem  ,  ville  des  Provinces- 
Unies. 

Harlequin ,  f.  m.  farceur. 


55 


55 


55 


55 


t9  Hara*  9  f.  m.  lieu  où  l'on  met    Richelet  &  Joubert  veulent 
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que  Yh  de  et  mot  foit  atoiréfc  s1 
ce  qui  n'eft  pas  vrai  :  car  on 
die  l'Harlequin  de  la  Comédie , 
non  pas  le  Hariequin.  Il  y  en 
a  même  qui  écrivent  Arlequin 
fans  h  mais  Ménage  ptétend 
qu'il  en  faut  une  ,  Ôc  c'elt  le 
fentiment  de  plulîeurs  Auteurs, 
Cependant  l'ufage  général  eft 
aujourd'hui  d'écrire  Arlequin, 
Jiarlingen,  ville  des  Provinces- 
Unies* 

Harmonide  ,  C  m.  ouvrier  qui 
apprit  les  Arts  de  Minerve. 

Jlarmonie ,  f.  f. 

Harmonieufement ,  adv. 

Harmonieux ,  eule  ,  adj. 

Harmonique ,  adj.  rrj.  6c  f. 

Jiarmoniquement ,  adv. 

a,  Harnachement ,  f.  m. 

„  Harnacher ,  v.  a. 

„  Harnacheur ,  f.  m.  ouvrier,  qui 
travaille  pour  les  Selliers. 

„  Harnois ,  f.  m. 

„  Haro,  f.  m.  indéclinable. 
Ce  mot  elt  compofé  de  ha ,  ex- 
clamation ,  &  de  Raoul  ,  qui 
fut  le  premier  Duc  de  Nor- 
mandie s  Prince  fort  équitable  , 
dont  les  fujets  imploroient  le 
fecours  quand  on  leur  faifoit 
quelque  violence 

Haro ,  ville  d'Efpagne. 

„  Harpail ,  f.  m.  t.  de  Chatte. 

„  Harpailler ,  v.  a.  fe  jeter  l'un 
fur  l'autre, 
llarpe ,  f.  f.  inftrument  de  Mu- 
fique. 

„  Karpé ,  ée,  adj.  t.  de  Chafle. 

a,  Harpeau  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

„  Harpcgement  >  f.  m.  t.  de  Mu- 
fique.  manière  délicate  de  tou- 
cher les  inftruments. 

„  Harper ,  v.  a.  ferrer  fortement 
avec  les  mains* 


HAÎ 

w  Harpes ,  t.  de  Maçonnerie» 
„  Harpies  ,  f.  f.  plur.  Monftres. 
„  Harpigner  ,  v.  a.  quereller.  C$ 
mot  eifc  bas. 

Harpocrate ,  f.  m.  Dieu  du  fi- 
lence. 

„  Harpon  ,  f.  m,  t.  de  Marine. 
„  Harponner ,  v.  a.  darder  avec 
le.  Harpon. 

„  Harponneur,  f.  m.  t.  de  Marine. 
>,  Hart ,  f.  f,  t.  de  Palais.  C'eft  la 
corde  d'un  pendu. 
„  Harwich  ,  ville  d'Angleterre* 
Harulpice ,  f.  m.  forte  de  Devin. 
»  Hafard,f.  m. 
L'Académie  écrit  ces  mots  avec 
un/,  &  tous  ceux  qui  en  fonç 
formés, 

„  Hafarder ,  v.  a. 
„  Hafardeufement ,  adv. 
y%  Hafardeux ,  eufe  ,  adj. 
n  Hafe ,  f.  f.  c'elt  la  femelle  d'un 
lapin  ,  ou  d'un  lièvre. 
Hafclfcld  ,  ville  de  Saxe. 
»  Haffçlt  x  villes  des  Provinces-. 
Unies ,  &  de  T  Évêché  de  Liège.  ^ 


Haft ,  C  m.  arme  ofFenlivequ; 
a  un  long  manche. 
Haftings*  ville  d'Angleterre., 
,  Hâte ,  f,  f. 

,  avec  Hâte ,  en  hâte  :  façons  de 
parler  adverbiales. 
„  Hâter,  v.  a. 
„  Hâtereau  ,  f.  m,  t.  de  Traiteur^ 
„  Hâteur  ,  f.  m.  officier  des  cui- 
fines  royales. 
„  Hâtier ,  f.  m.  uftenfile  de  cui- 
lîne.  Chenet  à  plufieurs  crans. 
„  Hâtif ,  ive  ,  adj.  il  fe  dit  des 
fruits  &  des  rieurs. 
Hâtiveau  ,  f.  m.  forte  de  poire^ 
Hâtivement,  adv. 
„  Hâtiveté ,  C  f.  précocité. 
Hattem  ,  ville  des  Provinces^ 
Unies. 
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lïattengen  ,  ville  de  Weftphalie.' 

Hatuan  ,  ville  de  Hongrie, 

s>  Havage  ,  f.  m.  droit  que  per- 
çoit l'Exécuteur. 

3>  la  Havane  ,  ville  capitale  de 
rifle  de  Cuba  en  Amérique, 

9»  Haubans,  f.  m.  plur.  t.  de  Marine. 

03  Haubereau ,  ou  Hobereau ,  f.  m. 
OifeaUé 

„  Haubergeon  ,  f.  m.  petit  hau- 
bert. 

„  Haubergier ,  f*  m.  t.  de  Jurifpru 
dence. 

Haubert,  f.  m.  Cuiraffe. 

Haubitz  ,  f.  m.  pièce  d'artillerie. 

„  Have ,  adj  m.  8c  f.  maigre. 
Haveneau,f.m.petitfilet  monté 
fur  un  cerceau  pour  prendre  du 
poiflfon.  1 
Havet ,  f.  mi  forte  de  crochet. 

Haufoul-^azamet,  ville  de  france 
dans  le  Languedoc. 

yy  Havir ,  v.  a.  &  n.  t.  de  Cuifine. 

„  Havre ,  f.  m.  Port  de  mer. 

„  Havre-de-Grace ,  ville  de  fran- 
ce dans  la  Normandie  ,  avec 
un  Port, 

5,  Havrefac  ,  f.  mi 
Hauffe  ,H  f. 

3,  Hauffe-col ,  ou  HaufTe-cou ,  f. 

.m*  Partie  de  l'armure  d'un  Offi- 
cier de  guerre. 

>,  Hauffement ,  f.  m. 

»  Hauffe-pied,  f.  m*  t.  de  Fau- 
connerie. 

„  Hauffer  ,  v.  a. 

a>  Hauffoires ,  f.  m.  plur.  palettes 
de  bois  qui  retiennent  l'eau  aux 
éclufes  des  moulins  ,  §c  qu'on 
levé  quand  on  veut. 

„  Haut,  haute,  adj.  il  eft  auffi 
iubftantif* 

Remarquez  que  ce  mot  vien 
«lu  Latin  altus  >  & .  <^u'il  a  pris 
une  A  alpine*..  ... 
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„  Hautain ,  aine ,  adj. 
Hautainement ,  adv.  il  n'eft  pa£ 
en  ufage. 

„  Hautbois,  f.  nu  inltrument.1 
„  Haut-bord ,  f.  m.  t.  de  Marine» 
Haute-contre ,  f.  f.  t.  de  Muû> 
que. 

„  Haut -de-chauffe,  ou  Haut-d*. 
chauffes ,  f.  m. 

„  rfaute-fûtaie ,  f.  f.  t.  des  Eaux 
&  Forêts. 

„  Haute-Juftice,  f.  f.  jurifdiafc* 
Seigneuriale  qui  donne  droit  de 
juger  à  mort. 

„  Haute4ice  ,  f.  fè  fabrique  de 
tapilferies. 

„  Haute-lutte ,  f.  f.  il  ne  fe  dit. 
qu'au  figuré.  Autorité  5  force. 
„  Hautement ,  adv.  hardiment. 
„  Haute-paie ,  f.  f.  t.  Militaire. 
„  Haute-Rive  ,  ville  de  franc* 
dans  le  Languedoc. 
„  Hautes-Puiffances ,  f.  f.  plur.il 
n'eft  guère  d'ufage  qu'en  par- 
lant des  États   Généraux  de* 
Provinces-Unies. 

„  HautefTe,  f.  f.  titre  d'honneui? 
qu'on  donne  à  l'Empereur  des 
Turcs. 

„  Hauteur ,  f.  f* 

„  Hau^fond,  f.  m.  c'eft  quel- 
quefois .  un  endroit  de  la  mer 
où  il  y^t  peu  d'eau. 
„  Hauturier ,  f.  m.  t.  de  Marine, 
la  Haye  ,  gros  Bourg ,  mais 


qui  fart  une  des  plus  belles 
villes  de  la  Hollande^  1 
„  Hay naut ,  ou  Hainaut  »  province 

des  Pays-Bas. 
„  Hazard ,  f.  m.  Ménage,  Rtch+ 
Joub.  Boudot. 
H  y  en  a  qui  écrivent  k*fo*à  , 
avec  une  /,  comme  Fufretierâ 
&  Danet.  Mais  le  même  Fure-{ 
...  tiwc  &  Ménage  nous,  apprea- 
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nent  que  ce  mot  vient  de  TEf- 
j>agnol  azar  ,  qui  fignifie  un 
as  au  jeu  de  cartes  ,  3c  qu'il  fe 
prend  aufli  pour  le  hazard  du 
dé.  Quoiqu'il  en  foit  ,  il  eft 
>ifé  de  conclure  qu'on  devroit 
écrire  hazard  avec  un  z  *  eu 

.égard  à  cette  étymologie.  Ce- 
pendant l'Académie  écrit  avec 

;ime  /  ce  mot  &  tous  ceux  qui 
en  font  formés,  &  on  peut  fuivre 

jcette  Orthographe. 

ti  Hasarder  >  v.  a.  rifquer. 

9>  Hazardeufement  >  adv. 

>»  Hazardeiix  ,  eûfe ,  adj. 

Hazebrouck  ,  ville  de  frahce  en 

•  £  latidte. 

Hé ,  forte  d'interjeftion. 
Héan ,  ville  d'Ane. 
»  Jiéaume  >  f.  m.  cafque. 
Hebdomadaire ,  adj. 

L'Académie  dit  que  ce  mot  n'eft 
jxfité  qû'én  quelques  phrafes  de 
..plaifahterie. 

Jiebdpniade ,  f*  f.  bénéfice  d'Heb- 

domadier. 
Hebdomadier  ,  f.  m.  demi-cha- 
.npine  qui ,  à  fon  tour ,  fait  loffi- 

ce  ,  pendant  toute  une  femaine , 

dans  un  Chapitré. 
Hébé ,  f.  f.  DéefTe  de  la  jcuneffe. 
Hébergé ,  ée ,  part.  paf.  &  âdj. 
Hébergement ,  f.  m.  iojement. 
Héberger ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que 
_par  raillerie.  Loger. 
Hébété ,  ée ,  adj,  &  f.  m*  &:  F.  ^ 
Hébêter  ,  v.  a.  rendre  bête  & 
iftupide. 

Hébraïque ,  adj.  V.  Préf.  let.  ï. 
Hébraïïme ,  f.  m. 
Hébreu ,  f.  m.  il  eft  aufli  adj. 
Hécate,  f.  f.  fùrnom  de  Diane 
^daris  tes  enfers. 

Hécatombe,  C  f.fexfrifîcc  de<eht 


de  ftîâiir 


ttE  t 
Heftor  i  f.  m.  fils 
&  d'Hécube.  . 

Hécube,  f.  f.  femme  de  Priam. 
Hédé  ,  ville  de  france  en  Bre* 
tagne. 

Hedemora  ,  ville  de  Suéde. 
Hégire ,  f.  f.  époque  des  Maho* 
métans. 

Heidelberg  >  ville  capitale  du 
Palàtinat  du  Rhin. 
Heidenheim  ,  ville  de  Suabe. 
Hélas  l  ihtér je&ioh  de  plainte.  Il 
eft  aulfî  fubftantif. 
Hélène,  f. f.  bèaù:é  célèbre  qui 
fdt  caufe  d'une  infinité  de  mal* 
heurs. 

Hélénus ,  f.  m.  fameux  devin* 
Heler ,  v»  t.  de  Marine. 
Heliantheme ,  f.  m.  plante. 
Hélice ,  f.  f.  t.  de  Mathématique. 
Hélices ,  ou  Vrilles ,  t.  d'Archite* 
dure. 

Hélfcoti ,  f.m.  montagneconfacrée 
aux  Mufes. 

Héliconiades  ,  f.  f.  plur.  furnoni: 
des  Mufes. 

Hélicofophie ,  f.  f.  art  de  tracer 
toutes  fortes  de  lignes  fpirales  fur 
.  un  plan. 

Helingûe ,  f.ftt.  de  Cordiér. 
Héiifcgnôftique ,  f.  m.  &  f.  adora* 
,  teur  du  Soleil. 
Héliotrope ,  f.  m.  plante. 
Heimorit ,  ville  des  Pays-Bas. 
Helmftadt ,  villes  du  Duché  de 
Brunfwick ,  &  de  Saedc. 
Helfiribôurg  >  ville  de  Suéde. 
jHeîfingie  ,  province  de  Suéde. 
;Hcï(u}goi ,  ville  de  Dànnemarcfc 
Helvécien ,  enne ,  f.  m.  &  f.  arfrieh 
,  peuple  de  îa.Gaule  Celtique. 
Hem ,  interje&ion  dont  bnïêfett 

poiit  àpffcllêr. 
Hématite Af.£  forte  de  pierre. 
Hémicycle ,  f.  m.  deltli-cercle. 

Héminea 


Digitized  by  Google 


"H  Ë  M  fî  ÈR    k   .  .  Ut 

Hémine.  f.f.mefure  des  Romains.  Hépatite ,  f.  f.  maladie  du  foie. 

Hépatofcepie  >  f.  f,  divination  pstc 
rinfpeétidn  des  entrailles. 


Hémionite  ,  {.  f.  plante. 
Hémiope ,  f.  f*  &  adj.  inftrumcnt 

de  muiîque. 
Hémifphere  >  f.m.  mot  Grec  qui 

Veut  dire  la  moitié  d'une  fphere. 
Hémiftiche ,  f.  m.  la  moitié  d'un 

vers. 

Hémorrhagie ,  ou  hémorragie ,  f. 
F.  t.  de  Médecine*  Pette  de  fang. 
Ce  mot  vient  du  Grec*  L'Aca- 
démie écrit  hémorragie. 

Hémorrhoïdal,  ou  Hémorroïdaî, 
aie,  adj. 

Hémorrhoïdes ,  ou  Hémorroïdes, 
f.  £plilr.I>j#.</e  s  Arts*  Calepin, 
Danex.  Sorte  de  maladie* 
Plufieurs  perfonnes  écrivent 
hémorroïde  xcomme  l'Académie-, 
'mais  ce  mot  nous  vient  des 
Grecs ,  qui  font  écrit  avec  deux 
efprits  âpres ,  auxquels  Calepin, 
Charles  Êftienne  &  Danet  fe 
font  conformés  en  écrivant  hx- 
tnovrhoït ,  hamorrhoïdis  >  en  La- 
tin. 

Hémorrhoïffe ,  ou  Hémorroïffe  , 
C  F.  femme  qui  a  une  perte  de 
fang. 

Hen  ,  mot  prononcé  par  les  gens 
mal  élevés  qui  veulent  faire  ré- 
péter un  mot  qu'ils  n  ont  pas 
entendu. 

Hendecafyllabk,  f.  m  efpece  de 
vers  Latin. 

Hennebon,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

3,  Hennir ,  v.  n.  on  rirononce  han~ 
'  nir.  Il  fe  dit  du  cri  d'un  cheval 
9,  Henni(fement,  f.  m.  on  pronon- 
ce hannijfement. 
Henrichemont  ,  petite  ville  de 
'  france  en  Berry. 
Hépatique ,  adj.  t.  de  Médecine* 
Hépatique ,  f,  f.  plante** 


Héraclée ,  ville  de  Turquie. 
|  Héràclidé ,  f.  m.  &  f*  qui  defcenl 
d'Hercule. 

Héraldique  *  adj.  m*  &  f.  il  n'etë 
guère  d'ufage  qu'en  cette  phrafe:. 
Science  héraldique. C'cft. cellequi 
traite  du  Blafon ,  &  des  ancien* 
nés  fêtes  de  chevalerie* 
„  Héf  auderie  >  f.  f.  office  de  He% 
raut* 

„  Héraut  *  f.  m.  Héraut  d'armer. 
Herbacé  j  ée,  adj.  t*de  Botanique» 
Herbage -,  f.  m,  t.  Collectif.  . 
Hcrbaulf,  f.  m.  t.  de  Chalfe. 
Herbe,  f.  f.  nom  qui  convient  4 
toutes  les  plantes  qui  péruTenç 
tous  }les  ans. 

Herbeiller ,  v.  ri.  t.  de  Chaffe.  : 
Herbeline ,  f.  f.  brebis  maigre*  : 
Herber ,  v.  a.  t.  de  Maréchal* 
Herbergement,  f*  m.  t.  dé  Coutu* 
me*  Manoir. 

Herbette,  f.  f.  petite  herbe* 
Herbeux*  eufe,  adj.  lieu  ou  il 
croît  de  l'herbe* 
Herbier ,  f*  m.  panfe  du  bœuf» 
Herbiere  ,  f.  u  vendeufe  d'her- 
bes. 

Herborifer  ,  v.  n. 
Herborifte ,  f.  m._ 
Herborn ,  ville  de  Wétéravie* 
Herbu  ?  uê  ,  adj.  garni  d'herbes 
Hercule,  f.  m.  fils  de  Jupiter  Se 
d'Alcmenè. 

„  Hcre ,  C  m.  t.  de  Mépris.  Hom- 
me  fans  bien  &  (ans  Crédit. 
„  Here  ,  f.  m*  efpece  de  jeu  de 
tartes. 

Héréditaire ,  adj.  m.  &  £§ 
Héréditairement ,  adv. 
Hérédité ,  f.  fl 

J  Hereford ,  ville  d'Angleterre 

Xx. 
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Hérémitique ,  adj.  il  s'écrit  (btt 

.vent  Érémitiquc. 
Héréfiarque ,  i.  nu  auteur  d'une 

héréûe. 

Jiéréûe ,  f.  f.  t.  dogmatique. 

Héréticité ,  f.  f.  t.  dogmatique  & 
nouveau.  Qualité  d'un  ouvrage 
hérétique. 

Hérétique ,  adj.  il  eft  aufll  fub( 

JiéricQurt ,  petite  ville  de  francc 
en  Bourgogne. 

Hérktelle  ,  C  f.  t.  d'Ardoifier. 

Hérigoté ,  adj.  m.  t.  de  Chaffe. 

Hérigoture ,  C  £  t.  de  Çhaflfe.  • 

jj  Hérifsé ,  ée ,  part.  paf.  6ç  a<Ji. 

a,  Héritier,  v.  n.  dreffer  les  che- 
veux ou  le  poil. 

»  Hériûon ,  f.  m.  petit  animal. 

Jiériffon ,  petite  ville  de  france  en 
BoLirbonnois. 

5,  Hériflbnné,  ée,  adj.  t.  deBlafon. 

5,  ïj&iflbnner ,  v.  n.  faire  dreffer  le 

poil. 

héritage,  Cm. 

Hérité  ,  ée ,  part.  pal.  &  adj. 

Hériter  ,  v.  n. 

péririez  »  iere ,  f.  m.  &  f. 

Hermanftad  ,  ville  de  Hongrie. 

Hermaphrodite ,  f.  m.  &  L  celui 

*  gui,  a  les.  deu*  fexes. 

L'Académie  &  Furetiere  font 
ce  mot  mafculin  ,  comme  fubft. 
&  des  deux  genres ,  comme  ad- 
jectif. 

ferment ,  ville  de  france  en  Au- 
L  vergne. 

Hermès,  f.  m.  furnom  de  Mer- 
cure. 

Hermétique  ,  adj.  t.  de  Chymie. 
J^metiquemenjt adv.  à  la  ma- 
nière d'Hermès ,  excellent  Chy- 

Hermine ,  petit  animal. 
Herminé ,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafon. 
He^eitc,f.  tçi^deÇbarpent. 


Hermitagc ,  f.  m. 

THermitage ,  Côteau  de  france 

en  Dauphiné  ,  fameux  par  foi| 

bon  vin. 
Hçrmite,  f.  m, 

>,  Herniaire ,  adj.  chirurgien  quî 

traite  des  hernies. 
„  Hernie ,  ou  hergne  ,  f.  f.  deC 

cente. 

>,  Hernicux ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  In* 
commodité  d'une  hernie. 

Hernofand  ,  ville  de  Suéde. 

Héro  ,  f.  f.  prêtreffe  de  Vénus. 

Héroïher ,  v.  a.  mettre  au  rang 
des  Héros. 

Héroïne,  f.  f. 

Héroïque ,  adj.  m.  Se  f. 

Héroïquement,  adv. 

Héroïfme ,  C  m. 

„  Héron ,  f.  m*  oifeau  aquatique. 
»  Héronneau ,  £  m.  diminutif  de 
héron. 

"  Héronnier ,  f.  m.  Qui  eft  dréûé 
à  la  chane  du  héron. 
„  Héronniere ,  ù  f.  lieu  où  on  éle* 
ve  des  hérons. 
„  Héros ,  f.  m» 
Herpès ,  C  f.  plur.  t.  de  Marine. 
„  Herfage ,  f.  m.  herfement. 
„  Herfe  §  f.  f.  on  donne  ce  nom 
à  plufieurs  fortes  d'inftruments, 
&  à  divers  outils. 
»  Hersé ,  ée,  adj.  t.  de  Blafon. 
j,  Herfement ,  f.  m.  l'action  &  la 
peine  de  herfer. 

„  Herfer  ,  v.  a.  rompre  les  mo* 
tes  d'un  champ  en  faifant  pafïèr 
la  herfe  deffus. 

,,  Herfeur  ,  f.  m.  celui  qui  herfe; 

Herftel ,  ville  de  Weftphaîie. 

Hertzberg ,  ville  de  Saxe. 

Hervorden ,  ville  Impériale. 

Hefdin  ,  ville  des  Pays-Bas  Fran- 
çois. 

Héfiter ,  v.  n. 
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Hefpérié',£  f,  fiirnom  de  l'Italie  I  pale  difficulté  d'une  afra&eY 

&  de  l'Efpagne.  °  -  a 

*,  Hefle>  province  d'Allemagne. 
Hétéroclite,  adj.  m.  &,  f.  t.  de 

Grammaire,  lrrcgulier. 
Hétérodoxe ,  adj.  t.  dogmatique. 

Qui  a  des  fentiments  contraires  à 

la  Foi  Catholique. 
Hétérodoxie ,  fé  t.  t.  dogmatique*. 

Héréticicé. 

Hétérogène  ,  adj.  de  différente 
nature. 

Hétérogénéité,  f.  £ 
$,  Hêtre ,  f.  m.  arbre. 
Heu ,  f.  m.  bâtiment  de  mer. 
Heur,  f.  m.  bonne  fortune. 
Heure,  f.  f. 

Heures ,  f.  f.  plur.  t.  d'Églife. 
Heures  ,  f.  f.  phir.  Déeffes,  filles 
de  Jupiter  &  de  Thérnis* 
Heureufement ,  adv. 
Heureux ,  eufe ,  adj. 
Heurt ,  f.  m.  choc. 
Heurté ,  ée ,  pârt.  paf.  &  ad]. 
Heurtequin ,  f.  m.  t.  a* Artillerie. 
Heurter,  v.  a. 
j,  Heurtoir ,  C  m.  marteau  pouf 
frapper  à  une  porte. 
Heufden  ,  ville  des  Provinces- 
Unies. 

Hé xacorde ,  f.  m.  t.  de  Mufîque. 
Hexagone ,  adj.  il  eft  aufli  f*  m. 
"figure  qni  a  fîx  angles. 
Hexamètre,  adj.  qui  a  fix  pieds. 
Hexaftyle ,  adj.  t.  d'Archire&ure. 
Heyden ,  ville  d'Angleterre. 
Heyduc ,  f.  m.  foldat  Hongrois  à 
pied. 

Hi ,  hi ,  hi ,  forte  d'interjection. 

Hiatus ,  f.  m.  t.  emprunté  du  La- 
tin. Rencontre  de  certaines  voyel- 
les qui  rendent  la  prononciation 
dcfagréable  &  trop  alongée. 

„  Hibou  ,  f;  "m. 

»  Hic ,  ù  m.  fe  dit  de  la  princi- 


Hideufement ,  adv» 
„  Hideux ,  eufe  ,  adj. 
Hidrotique,  f.  m.  t.  de  Médecine, 
>,  Hic,  f.  f.  ihftrumént  dé  paveur 
Hieble  ,  f.  f.  plante 
Hiement,  f.m.  t.deCharpenteriew 
Hier  ,  adv.  de  temps. 
„  Hiérarchie ,  ù  f.  <nrdre  des  es- 
prits bienheureux  s  ordre ,  gou- 
vernement Bccléfiaftique. 
»  Hiérarchique ,  adj.  m.  &  €•  1 
„  Hiérarchiquement,  adv. 
Hiere-picre  ,  f.  f.  hiet+fictë , 
de  Pharmacie. 

Hieres  ,  Ut        d'Hiérét  >  fur  1* 
côte  de  Provence  ,  en  Franco» 
Hiéroglyphe,  adj.  m.  &  f. 
m.    figure  myftérieufé  d'un* 
chofe. 

Hiéroglyphique  •  adj. 
Richelet  écrit  kiérvglift,  &fa!t 
deux  fautes  d'Orthographe  dans 
ce  mot ,  qui  nous  vient  du  Grefe 
que  les  Latins  ont  imité  en  écrU 
vant  hieroglyphicut  ,  à  , 
V.  Budée  &  Charles  EÎHenne. 
Hiéroldgie  >  f.  f.  difeours  fut  de* 
chofes  faintes. 
Hildesheim,  ville  de  Saxe. 
Hiloires  ,  f  m.  jpjur.  t,  de  Mariné. 
Hinguet ,  ou  Lmguet .  f,  m.  t.  de 
Manne. 

Hinfe ,  t.  de  Marine. 
Hio ,  ville  de  Suéde. 
Hipocrene ,  Cf.  fontaine  du  Ment 
Hélicon. 

Hippocampes,  f.m.plùr.eheYa»i* 
marins  de  Neptune, 
frippocentaure ,  f.  m.  monftr* 
fabuleux. 

Hippodrome,  Tl  F.  lice  où  Ton 
difputoit  le  prix  4e  la  courfe 
des  chevaux  ,  &  oà  l'on 
çoit  les  chevaux;  :  VJ 
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Hippomanes ,  f.  m.  venin  célèbre 

chez  les  Anciens. 
Hippomolgue ,  f.  m.  qui  tire  le 

-lait  des  Juments, 
^iippone  ,  ou  Épone ,  f.  f.  Déeffe 

qui  préfidoit  aux  étables. 
£hppopode ,  adj.  &  f.  m.  &  f.  qui 

a  des  pieds  de  cheval. 
JiippOpotaipe ,  f»  m.  cheval  de 
.  rivière, 

Hirondelle ,  f.  f.  petit  oifeau. 
Hifpide,adj.  affreux  L'ufage  dç 

ce  mot  eft  rare  >  on  ne  le  dit 
.tpoint  dans  le  ftyle  grave  &  se 

rieux. 

Jiiflèr  jv.a.t.  de  Marine. 
Jliftiodromie  *  ù  S.  c'eft  l'art  de 

la  Marine, 
Hiftçire ,  f.  f. 
Hiftorial,  aie,  adj. 
Hiftorien  ,  f;  mf 
Hiliorier ,  v.  a.  Ton  plus  grand 
.  ufage  elr  au  participe, 
"jiiftoriette ,  f,  f.  diminutif  d'hi- 
.  ftoire, 

Jïiftoriographc ,  f.  m.  qui  écrit 
l'hiftoire. 

giftprique ,  adj.  m.  &  f. 

Hiftoriquement ,  adv. 

Hiftrion      m.  farceur  3  bouffon. 

$iver ,  £  m.  plufieurs  écrivent 

Jhyver  \  Se  l'Académie  ,  fans 

"condamner  celui-ci  ,  adopte  le 
premier,  quoiqu'il  vienne  du  La- 
tin hyems* 

Hiverner ,  n.  il  ne  fe  dit  qu'en 
parlant  des  troupes. 

Ho  !  forte  d'interjection. 

Hobereau ,  f.  m.  forte  d'oifeau. 

Hoc ,  f#  m,  forte  de  jeu  de 
cartes. 

},  Hoca  >  f.  m.  certain  jeu  de 
hafard. 

>,  Hpche ,  f.  £  entaillure  faite  fur 
quelque  chofe. 


HO£ 

w  Hochement ,  f.  m.  mouvement 

dédaigneux ,  de  la  tête. 
,,  Hoche-pied  >  f.  m.  t.  de  Faa« 
connerie. 

„  Hochepot ,  C  m.  frfpece  de  ra- 
goût. 

Hochequeue ,  f.  m.  oifeau. 

„  Hocher ,  v.  a.  remuer  j  branler. 

n  Hochet ,  f.  m.  petit  jouet  pour 

amufer  un  enfant  au  maillot. 
Hoehft ,  ville  de  l'Éledorat  de 

Mayence. 

HofT,  ville  de  Franconie. 
la  Hogue ,  port  de  mer  enFrancei 
fur  la  côte  de  Normandie. 
Hoir ,  f.  m.  héritier. . 
Hoirie ,  f.  f.  fuccelîion. 
„  Holà  3  interjection  dont  on  fe 
fert  pour  appeller.  |1  elt  auûlC 
m. 

Holland ,  ville  de  Pniffe. 

„  la  Hollande ,  contrée  d'Europe 
la  plus  confîdérable  des  Pro- 
vinces-Unies des  Pays-Bas. 

„  Hollander ,  v.  a.  pafler  une  plu- 
me par  les  cendres  chaudes. 

»  Hollandois  ,  oife ,  adj.  &  ù  m. 
&  f. 

Holocaufte  }  Cm.  facrince. 

Holographe,  V.  Olographe. 

Holometre  ,  f.  m.  infiniment  de 
Mathématique. 

„  Holftein  ,  province  de  la  Baffe- 
Saxe  en  Allemagne. 

„  Homard,  f. m.  groffe écreviffç 
de  mer. 

Hombourg ,  ville  de  Lorraine. 
Hombre ,  f.  m.  forte  de  jeu  de 
cartes. 

Il  ne  faut  pas  écrire  ombre  fans 
h >  parce  que  ce  mot  nous  vient 
de  TEfpagnol  hombre  ,  qui  ligni- 
fie homme. 

Homélie  ,  f.  f.  difeours  fur  l'E- 
criture Sainte»  \ 


te-  ■" 
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Homère  ,  f.  m.  fameux  poète 
Grec. 

Homicide  ,  f.  m.  &  adj.  de  tout 
^  genre. 

Hommage,  f.  m. 
Hommagé,  ée,  adj. 
Hommager ,  f.  m.  qui  doit  hom- 
mage, 

Honîmaffe ,  adj.  femme  grofliere. 
Homme,  f.  m. 

Hommée  ,  f.  f.  t.  d*  Agriculture. 

Travail  qu'un  homme  peut  faire 

dans  un  jour. 
Homocentrique  ,  adj.  t.  d'Aftro- 

nomie. 

Homocule,  t.  de  Médecine.  Petit 
homme. 

Homogène ,  adj.  m.  &  f.  compo- 
sé de  parties  de  même  nature. 

Homogénéité  ,  f.  f.  qualité  d'une 
chofe  qui  a  du  rapport  à  une 
autre. 

Homologation ,  f.  f. 

Homologue,  adj.  t. de  Géométrie. 

Homologuer,  v.  à.  t.  de  Pratique. 

Homonyme,  adj.  u de  Logique. 
De  'même  nom. 

Homophage  ,  f.  &:  adj.  mangeur 
de  chair  crûe. 

HonfîeuT ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

?,  Hongre ,  adj.  m.  il  ne  fe  dit 
que  des  chevaux  coupés. 

Hongreline,  f.  f.  habillement  de 
femme. 

*  Hongrie ,  royaume  en  Europe. 
„  Hongrois ,  oife  ,  f.'  m.  &  f. 
Hongroyeur  ,  f.  m,  qui  apprête 
les  cuirs. 
Honiton ,  ville  d'Angleterre. 
Honnête ,  adj.  m.  &  f. 
Honnêtement,  adv.'-'* 
Honnêteté,  f.  f. 
Honneur  ,  f.  m. 
dormir  ,  v.  a.  vieux  mot  qui  fx- 


HOR  35* 
,  gnifîoit  autrefois ,  deshonnorer  > 
maudire. 

Honorable ,  adj.  m.  &  f. 
Honorablement ,  adv. 
Honoraire  ,  adj.  m.  &  f.&  f.  nu 
Honoré ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Honorer,  v.  a. 

Honorifique  ,  adj.  m.  &  f.  t.  de 
Jurifprudence. 

„  Honte ,  f.  f.  confufion  ,  affront. 
„  Honteufement ,  adv. 
„  Honteux  ,  eufe ,  adj. 
Hôpital ,  f.  m. 
„  Hoquet ,  f.  m. 
„  Hoqueton  ,  f.  m. 
„  Horde  ,   troupe  de  Tartares 
réunis. 

„  Horion  ,  f.  m.  coup  fur  la  tête. 
Horizon ,  C  m. 

Horizontal  ,  aie  ,  adj.  qui  eft 
parallèle  à  l'horizon. 

Horizontalement,  adv.  de  niveau. 

Horloge ,  f.  f. 

Horloger ,  ère  ,  f.  m.  &  f. 

Plufîeurs  perfones  difent  & 
écrivent  hor logeur  :  mais  l'Aca- 
démie ,  Furet.  Dan.  Rich.  8r 
Joubert  difent  qu'horloger  eft 
plus  en  ufage  ,  &  plus  confor-. 
me  aux  règles  de  la  Langue. 
En  effet,  puifque  tous  les" Sa-1 
vants  conviennent  qu'on  doit, 
écrire  &  prononcer  horlogere  au 
féminin,  il  faut  avouer  qu'on 
doit  écrire  horloger  au  mafculin; 
parce  que  les  féminins  en  ère 
dérivent  des  mafeulins  en  er 
Exempl.  Berger,  Bergère;  léger% 
légère  ;  amer  ?  amere  ;  lïgnaçer, 
llgnagere;  ménager  ,  ménager ei 
p.affager  7paJJagere;  Botlïanger  , 
Boulangère  ;  étranger,  étràngfre; 
cher,  chère  -,  fer  ,  fier e  ,  cent 
autres  fcmblablcs  ;  &\ï  lieu  que 
Jes  mafeulins  en  *ur  forment 
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leur  féminin  »  eu  eufe ,  en  êjjl  ou 
en  i  ce.  Or  il  eft  certain  qu'il 
n'y  a  que  la  populace  qui  pro- 
nonce norlogeuje. 

Horlogerie ,  C  f.  métier  d'horlo- 
ger. 

»  Hormis»  adv.  autrefois  horfmis. 

Hornberg ,  ville  d'Allemagne. 

Horographie,  £  £  art  de  faire 
des  cadrans. 

Horométrie ,  f,  f.  art  de  divifer 
les  heures. 

Horofcope  ,  f.  f.  plufieurs  le  font 
mafculin  j  mais  c'eft  contre  i*u- 
iàge.  Connoiffance  prétendue  de 
ce  qui  doit  arriver  à  quelqu'un. 

Horreur  ,  f.  f. 

florrible  ,  adj.  m.  &  f. 

Horriblement  >  adv. 

Horne ,  ville  de  Hollande* 

>;  Hors,  adv.  t.  Excluilf. 

ti  Hors-d' oeuvre ,  f.  m.  t.  de  Trai- 
teur. 

Horsham,  ville  d'Angleterre. 

Hortolage  ,  £  m.  jardin  potager. 

Hofpice  ,  f.  m.  lieu  où  on  retire 
les  étrangers. 

Hofpitalier,  iere ,  ad). 

Hofpitalité ,  f.  f. 

ftofpodar,  f.  m.  prince 
de  la  Moldavie. 

Holtie ,  f.  f.  vi&ime. 

Hoftilement,  adv. 

Hoftilité  ,  f.  f. 

Hôte ,  hôtefle ,  f.  m.  &  I 

Hôtel ,  f.  m.maiforipù 

f.un  Seigneur. 

tnairre-ii'Hfttel,  f.rn.  Officier  chez 
le  Roi ,  &  les  grands  Seigneurs. 

HôteUDieu  >  f.  m.  hôpital. 

hôtelier,  iere ,  f.  m.  &i  f.  auber- 
ge 

Hôtellerie  *  Cf.  auberge. .  t;;t: 
£  Hottée  ,  f.  f.  plein  une  hdUè. 
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f„  Hotteûr ,  eufe  ,  f.  m.  8c  C  celui 
qui  porte  la  hotte. 
Dans  les  Diâionnaires  de  l'A* 
cadémie ,  Furetiere  ,  Dupuys  a 
Baudoin  ,  Danet  &  Joubert 
on  trouve  hotte,  hottée  avec  deux 
tt:  Richelet,  Binet  &  Monec 
n'en  veulent  qu'un  4ans  ces 
mots,  parce  que,  félon  Ména- 
ge de  Furetiere.,  Us  font  dérivés 
de  l'  Allemand  hote ,  qui  fîgnifie 
la  même  chofe  en  cette  Langue 
originale  &  en  François.  Mais 
F  Orthographe  de  l'Académie  , 
fondée  fur  f'ufage ,  eft  celle  qu'il 
taut  luivre. 

Houage ,  t.  de  Marine. 

„  Houblon ,  f.  m.  plante. 

„  Houblonner,  v.a.t.deBrafîèur. 

„  Houblonniere ,  f.f.lieu  oùcrok 
le  houblon. 

Houdan  ,  ville  «de  l'Ifle  de  France. 
„  Houe ,  f.  f.  outil  de  pionnier. 
„  Houer ,  v.  a.  donner  une  façon 
aux  vignes. 

„  Houille  ,  f.  f.  terre  graffe. 
u  Houlette ,  f.  f. 
„  Houle  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
„  Houleux,  eufe,  adj.  *  de  Mi* 
rine. 

Houlme ,  contrée  de  fr ance  en 
Normandie. 

Houppe ,  f.  f.  touffe  de  foie  ou 
de  laine. 

„  Houppée ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
„  Houppelande ,  £  f.  fnanteau  de 
campagne. 

„  Houpper ,  v.  a.  t.  d' Aiguilletier. 
,,  Houppier ,  ,ù  m.  t.  des  Eaux  & 
Forêts. 

„  Houraillis  ,  F.  m.  t.  de  Chaffe. 
„  Hource  ,  f.  f.'t,  de  Marine. 
„  Hourdage ,  f.  m.  t.  de  Maçon. 
Hoiirder ,  v.  a.  maçonner  grofr 
fixement 
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HourcB ,  t.  de  Marine. 

j,  Houret,  f.  m,  mauvais  chien 

de  chaflè. 
Hourque  >  f.  m.  t.  de  Marine. 
»  Hourvari ,  f.  m.  t.  de  ChafTeur. 
9y  Houfche,  C  f.  t.  d'Agriculture. 
»  Housé ,  ée ,  adj.  crotté.  . 
»  Houfeaux  ,  f.  m.  plur.  chauiîure. 
yy  Houfoiller ,  v.  a.  il  eft  familier. 

Tirailler. 
„  Houfpillon  ,  f.  m.  il  eft  bas. 

Demi  verre  de  vin. 
„  Houflage,  f.  m.  t.  de  Char- 

penterie. 

„  Houfiaie ,  f  f.  lieu  ou  croît  le 
houx. 

„  Houfiard  &  Houfard ,  ou  Huf- 
fard ,  f.  m.  cavalier  armé  à  la 
légère. 

„  Houfle ,  f.  f.  forte  de  couver- 
ture. 

Houflèau,  f.  m.  t.  d'Epinglier. 
„  Houuer ,  v.  a.  nettoyer  avec 

un  houûoir. 
Houffeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
a,  Houfline,  f.  f.  petite  gaule. 
„  Houfliner  ,  v.  a.  battre  avec 

une  houfline. 
Houflbir ,  f.  m.  forte  de  balai. 
n  Houx ,  f.  m.  arbriffeau  toujours 

verd. 

„  Hoyau,f.  m. outil  de  Pionnier. 
i9  Huche ,  f.  f.  grand  coffre  de 
bois. 

5>  Hucher  ,  v.  a.  il  eft  vieux  ,  & 
n'eft  d'ufage  qu'à  la  chafte. 

a,  Huchet ,  f.  m.  petit  cor  de 
charte. 

Hucheu  y  ville  de  la  Chine. 
Hue ,  forte  d'adverbe  dont  fe 
fervent  les  charretiers. 
>,  Huée ,  f.  f» 

y  Huer  ,  v.  a*  fe  moquer  de  quel- 
qu'un. 

Huefca,  vHIc  «TEfpagne. 
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HUI 

Huefcar ,  ville  d'Efpagne. 
yy  Huguenot,  otte  >  G  m.  &  £ 
nom  que  l'on  donne  en  franec 
aux  CaKiniftes. 

Huguenotifme ,  f.  m.  doctrine 
des  Huguenots. 
»  Huguenotte ,  f.  f.  petit  vaifleau 
de  terre  ou  de  hier. 
Hui ,  adv.  de  temps ,  t.  de  Palais; 
Hui,  ville  des  Pays-Bas. 
Huile ,  f.  f.  en  Latin  oleum  fans 
h  •  elle  n'eft  point  afpirée  dans  Iç 
mot  François. 
Huilé  ,  éc,  part  paC  &  ad}. 
Huiler ,  v.  a. 
Huileux  ,  eufe ,  adj. 
Huilier  ,  iere ,  f.  m.  Se  f. 
Huis ,  f.  m.  porte.  U  eft  vieux, 
Huiffier,  f.  m. 

yy  Huit,  ad),  numéral  indéclinable, 
„  Huitain ,  f.  m.  forte  de  poéfiew 

composée  de  huit  vers. 
„  Huitaine,  f.  f.  nombre  collectif 

de  huit. 

„  Huitième ,  ad),  il  eft  auiïi  £ 

yy  Huitièmement,  adv. 

Huître  ,  H  f.  efpece  de  pohTon  | 

coquille, 
Huîtrier  ,  £  m,  marchand  d'huî* 

très. 

Huil,  ville  d'Angleterre. 
„  Hulotre,  ou  Huetie,  f.  f.  oî- 
feau. 

Hulft,  ville  de  la  Flandre  Hok 
landoife ,  conquife  par  les  Fran- 
çois en  1747. 

Humain ,  aine  ,  adj.  il  fe  prend 
aufli  fubftantivement  au  pluriel 
pour  les  hommes. 

Humainement,  adv. 

Humanifer  ,  v.  a. 

Humanifte ,  f.  m.  celui  qui  raie 
ou  qui  enfeigne  les  humanités. 

Humanité ,  f.  f. 
Au  fingulier  ce  mot  figniho 
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douceur  5  au  pluriel  les  Belles- 
.  Lettres. 

Humble  1  adj.  m.  5c  f. 
Humblement  ,  adv. 
Humé ,  ée ,  part*  paf.  &  adj. 
Humedtant  ,  ante  ,  adj. 
Hume&é  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj* 
Hume&er ,  v.  a* 

Humer  ,  v.  a.  avaler  quelque 
chofe  de  liquide. 
Huméral ,  aie ,  adj.  t.  de  Médec. 
Humérus ,  f.  m.  t.  d'Anatomic. 
Humeur,  f.  f. 

Humide ,  adj.  Il  eft  auflî  fubft. 
Humidement ,  adv. 
Humidité,  f.  f.  , 
Humiliant,  ante,  adj. 
Humiliation  ,  f.  f. 
Humilié  ,  ée ,  part.  pa£  &  adj. 
Humilier,  v.  a. 
s'Humilier,  v.  n.  paC 
Humilité,  f,  f. 

Humoral ,  aie  ,  adj.  qui  vient 

des  humeurs. 
„  Hune ,  f.  f.  pièce  de  bois,  où 
;pend  une  cloche.  C'eft  auflî  un 
"t.  de  Marine. 

Hunier ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
„  Huningue ,  ville  de  france  fur 

le  Rhin ,  avec  une  bonne  for- 
.  tereflè. 

„  Huppe ,  f.  f.  oifêau  >  &  touffe 

>  de  plume. 
Richelet ,  Joubert ,  Ménage , 
Monet  ,  Binet  ,    Baudoin  & 

.  Dupuys  écrivent  ces  mots  avec 
un  feul  p  j  mais  l'Académie  , 
Furetiere  &  Danet  les  écrivent 
avec  deux  pp.  C'eft  l'Ortho- 
graphe que  l'on  doit  fuivre , 
quoique  huppe  paroifle  venir 
Je  l'Italien  upega  ,  ou  du  Latin 
upupa. 

„  Huppé ,  ée  ,  âdj. 


w  Hure/  f.  f.  tête  de  Sanglier,  f  II  eft  auffi  adj. 


Hurepois ,  contrée  dans  Pîfle  Je 
France. 

Hurhaut ,  mot  dont  fe  fervent  les 
charretiers  pour  faire  aller  leurs 
chevaux  à  droit. 

„  Hurlement ,  f.  m.  cri  du  loup 
&  du  chien.  » 

„  Hurler,  v.  n. 

Hurluberlu  ,  adj.  &  adv.  t.  popu- 
laire ,  qui  lignifie  ,  brufque- 
ment ,  inconfidérémênt ,  &  un 
étourdi. 

Hurons,  peuples  fauvages  dans 
la  nouvelle  France. 
Hufum  ,  ville  de  Dannemarcfo' 
„  Hutte ,  f.  f.  petite  cabane.  * 
„  Hutter,v.  a./ê  hutter.  Faire 
une  hutee  pout  fe  loger. 
Ménage  prétend  que  ces  mots 
Viennent  de  l'Allemand  hute9 
qui  fignifie  une  maifonnette  : 
mais  l'Académie  ,  en  écrivant 
hutte  ,  a  eu  moins  d'égard  à 
cette  étymologie  qu'à  Fufage 
&  au  génie  de  la  Langue  qui 
doublent  le  t  dans  la  plupart  des 
mots  où  la  fyllabe  précédente 
eft  brève. 

Hyacinohe ,  nom  d'homme ,  f.  m. 
fleur ,  ou  pierre  précieufe ,  f.  £ 
Acaà  Fur.  Dan.  Joub. 
Plufîeurs  prononcent  &  écri- 
vent même  Jacinthe.  Ce  mot 
vient  du  Grec  que  les  Latins 
ont  imité  en  écrivant  hyacinthur* 

Hyades ,  f.  f.  plur.  nymphes  des 
boccages ,  des  fontaines  &  des 
marais. 

HydatoGbopie ,  £  f.  divination  par 
le  moyen  de  l'eau. 
Hydragogue,  f.  m.  forte  de  mé- 
dicament purgatif. 
Hydraulique,  f.  f.  feience  qui 
enfeigne  la  conduite  des  eaux» 


Hydre 
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Hydre^  f.  f.  ferpent  qui  avok  fept 
têtes  qui  renaiffoierit  à  mcfurc 
qu'on  les  coupoient* 

Hydrie ,  f.  f.  cruche  à  mettre  de 

•5  .....  ^   •  • 

1  eau. 

Hydrobèle  ,  f.  nu  t.  de  Médecine. 
Hydrocele ,  f,  f.  t.  de  Médecine. 
Hydrocéphale ,  £  f*  hydrogifie  de 
la  tête. 

Hydrographe ,  f.  m.  qui  à  écritfur 
les  eaux. 

Hydrographie ,  f.  f.  art  de  navi- 
ger  j  &  defcription  des  eaux. 

Hydrographique  ,  adj.  m.  &  f. 

Hydromancie ,  f.  f.  forte  de  di- 
vination qui  fe  fait  par  le  moyen 
des  eaux. 

Hydromel,  f.  m.  forte  de  breu- 
vage. • 

Hydromphale ,  f.  f.  V  de  Méde- 
cine. *  ;  * 

Hydropiaue ,  adj.  ilerVauuTf. 

Hydropifie ,  f.  £  Jbrce  de  njala- 
die.  ^ 

Hydropote  ,  f.  m.  &  f.?jui  ne  boit 
que  de  l'eau. 

Hydrofcope,  f.  mjiorloge  cteaAi. 

Hy  droftatique ,  fif  Ç  -u  de^  flécha- 
nique.  «  * 

Hygie  ,  f.  f.  DéefTe  de  la  faoïé.  . 

Hygromètre ,  f.  mr 
d'Aftronomie.  «V 

Hymen  >  ou  Hyrrlénée ,  f.  m.*  Di- 
vinité qui  préhdoit  au  mariage.  r 

Hymnaire,f.  m.  livre  qui  contient 
les  hymnes. 

Hymne  ,  f.  m.  cantique  de  louan- 
ges à  l'honneur  de  Dieu  ou  des 
Saints. 

L'Académie  dit  qu'en  parlant 
des  Hymnes  d'Églife  ce  mot 
eft  féminin  ,  &  autrement  du 
mafeulin. 

Hymnifte ,  f.  m.  qui  fait  des  hym- 
nes. 


Hry  f  Uf 

Hymnologit  ,  f.;£  chant,  des 

hymnes,.  .  : 

HrpaHage  changeront*  fif 
gure  de  Grammaire.  r  fy;  *, 

Hyperbole ,  f.  f.  figure  de  Rhétpi 
rique.  Qui  .exagère  ou  durunuq 
confidérabTemen:  la  vefitiÇ.- 

Hyperbolique ,  .adj.  m.  &  iVenfléi 
groffî.   ^         V  v     j    r.  ,\ 

Hyperboliquèmenf,  àâvi  *  * 

Hypercritique ,  adj.  cenfeur outré. 

Hyperduhe  ,  f.  f.  culte  qu'on  rend 
à  la  Sainte  Vjerge. 

Hypocaufte ,  f.  m.  lieu  (buter- 
rein  ,  où  les  Romains  faifoienc 
chauffer  leurs  bains. 

Hypocondre,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Û  fignifie  aulfi  capricieux  s  mé- 
lancolique. 

Hypocondriaque,  adj. t.  de  Mé- 
decine.;' 
Suivant,  Dkymologie  Grecque 
otk  devroir>^ci;ire  hypochondre 
&htyQchofdrîaque ,  mais  l'Aca- 
démie a  retranché  la  féconde  h 
de  çes  mcfês. 

Hv^ras  r^m.  quelques-uns  * 
écrivent  kifpéùtat. 
Hypocôfe  £ 

Hyjjocrite  *  ^j.  il  eft  au(H  fubft. 
HypdgceT  W^tiU  t.  d'Aftrologie. 

C'eÏTaufli  un  t.  de  lancienna 

Architecture. 
Hypoftafe ,  f.  f.  t.  de  Théologie. 

Eflènce>  perfonne. 
Hypoftatique ,  adj.  t.  de  Théologie. 
Hypoftatiquement ,  adv. 
Hypothécaire ,  adj.  m.  &  f. 
Hypothécairement ,  adv. 
Hypothèque ,  f.  f.  fonds  mis  en 

gagepour  l' attirance  d'une  dette. 
Hypothéqué  ,  ée  ,  parc.  paf.  U 

adj. 

Hypothéquer ,  v.  a.  engager  for 
bien. 

Yy 
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fr,  fi  f.  t.  de  Philofophie. 
Çuiyofition  vraie,  ou  fauffe. 
Hypothétique,  adi.-im.  8c  £  ce 
lU  on  fuppofe. 


que 

Hypotypofê ,  f.  f.  figure  de  Rhétd- 
jriqu' 

«îqaé,  d'une  chofe. 
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*  H  Y  S 
Hyftéralgie ,  f.  f.  c.  de  Médecine? 
Hyftérique  ,  adj.  DiB.  des  Artt. 
t.  de  Médecine. 

Depuis  lemm  hyacinthe  )\\ùmi 
ce  dernier  9  Richelet  n'emploie 
aucun  y  ;  il  fait  plus ,  car  il  re- 
tranche une  h  deplufieurs  motsf 
fans  aucune  raifon  légitime. 
Hyvej*.  Yl  Wvtr, 
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J  ,  Subftantif  mafculin  >  la  neuvième  Lettre  de  Vdlphaiet* 

Il  y  a  un  /-voyelle  &  un  J  conforme ,  &  ces  deux  Het-r 
très  étant  tout-à-fait  différentes  lHine  de  l'autre ,  tant  par  leur 
fon  que  par  leur  ùfage ,  on  a  jugé  à  propos ,  pour  une  plus 
crande  utilité ,  de  diftinguer  &  de  mettre  dans  deux  iqice» 
séparées  les  mots  qui  commencent  par  \  i  voyelle  &  ceux 
qui  commencent  par  \j  coribnne  :  ce  qui  n  a  encore  et* 
obfervé  dans  prefque  aucun  Dictionnaire. 


ï.  Pot  ELLE. 


*ï   i  nul 


■il** 

m 


ions 


A  a  Bachi>f.  m. 
Capitaine  d'in- 
fanterie chez 
les  Turcs. 
Iacht,f.  m.  pro- 
noncez laque* 
Sorte  de  Bâti- 
ment à  mâts  &  voiles.  Il  doit 
y  avoir  deux  points  fur  W.  Quel- 
ques-uns écrivent  Tac. 
ïambe ,  f.  m.  ce  mot  eft  de  trois 
fyllabes.  U  de  Vérification  Grec- 
que &  Latine.  Il  doit  y  avoir 
deux  poinpsfuri'ï,  ainfi  que  dans 
fon  composé. 

Iambique  ,  adj.  il  ne  fe  dit  qu'a- 
vec le  mot  de  Veru  , 


Ibos ,  ville  de  ftance  dans  le  Bi* 
gorre. 

Icare ,  T.  m.  fils  de  Dédale. 

Icelui ,  icélle  5  iceux ,  icelles  pro- 
noms démonftratifsôc  relatifs,  t. 
de  Pratique. 

ichik-Agufi-Bachi ,  f.  m.  grand- 
maître  des  cérémonies  à  la  Cour 

de  Perfe.  * 

Ichneumon,  f.  m.  petit  animai  d'E- 
gypte â  ennemi  du  Crocodile.  ^ 

lchnographie,f.  f.t.  de  Géométrie. 
Deffein  d'un  Édifice.  , 

Ichnographique,adj.quiappartient 

à  richnôgraphie. 
Ichoglan,  f  m.  page  du  GtinQ* 
Seigneur.  .t 

9  Y  y  1) 
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Ichor,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Ic  horeux ,  eufe ,  adj .  t.  de  Méde- 

;dne.  Acre 

îcHoroïde ,  f.  rru  t.  de  Chirurgie. 

Ici ,  adv.  de  lieu* 

Iconoclafte  ,  f.  m.  &  f.  hérétique. 

qui  brife  les  images. 
Iconographie  ,£  f.  déferiptiondes 

images. 

Iconologie  ,  f.  f.  interprétation  de 

Iplufieurs  images. 

Iconomaque  ,  adj.  qui  combat  le 

culte  des  images, 
leofaedre  »-£-  m.  corps  folide  qui 

a  vingt  faces. 
Ictère ,  f.  m.  débordement  de  bile 

qui  caufe  la  jauniffe. 
Jctériquje.,  adj.  t.  qui  fe  dit  des 

remèdes1  contre  la  jauniffe. 
Idalie ,  lieu  où  Ton  élevoit  des 

temples  à  Vénus. 
Idéal ,  aie  ,<  adj. 
Idée ,  f.  f. 

Idem ,  adv.  t.  Latin  francisé. 

Identifier ,  v.  a.  c'eft  de  deux  cho- 
ies n'en  faire  qu'une. 

Identique,  adj.m.&f. 

identiquement,  adv. 

Identité  ,  f.  f.  parité. 

Ides  ,  f.  f.  plur.  t.  de  Calendrier. 
Xes  Ides  font  le  if.  des  mois  de 

^lars,  Mai ,  Juillet  &  Odobre , 
<Br  le  13.  des  autres  mois. 

Idiome ,  f.  m.  langage  de  chaque 
Pays. 

Idiopathie,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Idiopathique ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Idiot ,  ote  ,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 

Sotj  niais. 
Idiotifme  ,  f.  m,  inflexion  &  tours 

x>aniculiers  qui  ne  font  pas  félon 

la  îtgle  générale  de  la  langue 

de  la  nation. 

Yâmon >  f.  m.  fameux  Devin. 
Idolâtre ,  gdj. 


IGM 
Idolâtrer ,  v,  m  &  a* 
Idolâtrie  »  f.  f. 
Idolâtrique ,  adj.  m.  &  £ 
Idole,  f.  f. 

Idoloth^te  ,  £  m.  chofe  offerte 

aux  Dieux. 
Idria,  ville  du  Frioul 
Idumée ,  pays  dans  la  Strie. 
Iduméen  ,  enne  ,  f.  m.  8r  f. 
Idylle ,  f,  f.  poëme.  Quelques-uns 

le  font  encore  mafculin, 
Ieble,  f.  f.  efpece  de  plante.  Il 

doit  y  avoir  deux  points  fur  17. 
ïene ville  de  la  Thuringe. 
Iérofcopie,  f.  f.  divination  par  Pin- 

fpection  des  chofes  qu'on  offroit 

aux  Dieux.  Il  doit  y  avoir  deux 

points  fur  l'ï. 

If,  f.  m.  arbre  toujours  verd. 
l'Ifle  (Pif,  Me  de  france  en  Pro- 
vence. 

Ignare ,  adj.  m.  &  f.  non-Lettré. 
Ignée  ,  adj.  t.  dogmatique.  Qui 

eft  de  la  nature  du  feu. 
lenicole ,  f.  m.  &  £  qui  adore 

Te  feu.  - 

Ignition  ,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
Ignoble  ,  adj.  m.  &  £  bas j  vil 
Ignominie,  f.f. 
Ignominieufement ,  adv. 
Ignominieux,  eufe,  adj. 
Ignoramment,  adv. 
Ignorance,  f.  f . 
Ignoranr  ,*  ante ,  adj. 
Ignoré  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Ignorer ,  v.  a. 

Il,  elle  y  ils  ,  elles ,  pronoms  per- 
fonnek. 

Ilantz  ;  ville  des  Grifons ,  capi- 
tale de  la  quatrième  Commu- 
nauté de  la  Ligue  Grife. 

Uchefter  ,  ville  d'Angleterre. 

Ileum  ,  ou  Iléon  ,  f.  m.  nom  d'un 
Inteftin. 

Iliade ,  £  £ 
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Iliaque  »  adj.  f.  t.  .de  Médecine,   îïmam  ,  ou  Iman ,  £  m.  minifhe 
Ilion  »  furnom  de  Troye.         I  de  la  Religion  des  Turcs* 
lllatif,  ive  ,  ad),  dont  on  infère  [imarat,  f.  m.  hôpital  des  Turcs. 


quelque  chofe. 
llle  ,  ville  de  france  dans  le  Rouf- 
fil  lion. 

Illégal ,  aie ,  adj.  qui  eft  contre 
les.  Loix. 

Illégalité,  f.f. 

Illégitime  ,  ad),  m.  &  £ 

Illégitimement ,  adv. 

Illégitimité ,  f.  f. 

Illicite  ,  ad),  m.  &  f. 

Il  licitement,  adv.  t.  de  Pratique. 

Illimité ,  ée ,  part.  paf.  &  ad). 

Illinois ,  f.  m.  peuple  de  la  nou- 
velle france  dans  l'Amérique. 

IUock ,  ville  de  Hongrie. 

UJuminateur ,  f.  m.  qui  illumine. 

llluminatif ,  ive  ,  ad),  t.  de  Dé- 
votion myftique. 

Illumination  ,  £  £ 

Illuminé ,  ée ,  part.  pa£  &  ad). 

Illuminer >  v.  a. 

Illuiîon ,  f.  f. 

U  lu  foire  ,  adj.  t»  dogmatique. 
Faux,  fîmulé. 

Illuibirement,  adv.  t.  de  Pratique. 

Illuftration ,  f.  f. 

Kluftre ,  ad),  m.  &  f. 

Illuftré  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

liluftrer  .  v.  a. 

ffluftriiTime ,  fuperlatif. 

Illyrie ,  pays  de  l'ancienne  Egy- 
pte. 

llitadt ,  ville  de  Bavière. 

Image ,  f.  f.  portrait. 

Imager ,  ère ,  f.  m.  &  f.  vendeur 

d'image. 
Imaginable ,  adj.  m.  &  £ 
Imaginaire ,  adj.  m.  &  £ 
Imaginatif ,  ive ,  adj. 
Imagination  ,  f.f.  * 
Imaginé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Imaginer ,  v.  a* 


Imbécille ,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 
Imbécillité,  ££  foibleffe  du  corps. 
&  de  l'efprir. 

Richelet  écrit  Hmbêcilité  :  c'eft 
une  faute ,  parce  que  ce  mot  a. 
été  fait  du  Latin  imbtcillitas , 
&  que .  les  deux  //  fe  pronon- 
cent. 

Imbibé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Imbiber  ,  v.  a.  il  eft  auffi  n.  pa£ 
Imbibition,  f.  £ 
Imbu ,  ue,  adj.  Il  ne  fedit  guère 
qu'au  figuré. 
Imitable ,  adj.  m.  &  f. 
Imitateur ,  atrice ,  f.  m.  &  £ 
Imitation,  £  £ 
Imité  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Imiter ,  v.  a. 

Immaculé1,  ée ,  adj.  fans  tache. 
Immanent ,  ente  ,  adj.  t.  de  Lo-  - 

gique.  Qui  demeure. 
Immanquable  ,  ad),  m.  &  £ 
Immanquablement ,  adv. 
lmmarcefcible  ,  adj.  qui  ne  (è 

corrompt  point. 

Immartyrofogifer ,  v.  a.  insérer  an 
martyrologe. 

Immatérialifte ,  £  m.  &  f.  qui  » 
n'admet  point  la  matière. 

Immatérialité ,  f.  £ 

Immatériel ,  elle ,  adj.  t.  dogma- 
tique. Qui  eft  pur  efprit. 

Immatériellement ,  adv. 

Immatriculation,  f.  f. 

Immatricule,  f.  f.  enrégiftrement. 

Immatriculé,  ée,part.  paf.  <k  ad). 

Immatriculer  ,  v.  a.  écrire  le  nom 
de  quelqu'un  fur  un  regiftre. 

Immédiat,  ate,  adj.  qui  (tatou 
qui  précède  un  autre  ,  fans  au- 
cun entre-deux. 

Immédiatement ,  adv. 
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Immémorial  »  aie ,  adj. 
Immenfe  ,  adj.m.&  £ 
Immenfité,  £  £ 
Immenfurable ,  adj.  m.&£ 
lmmerfion ,  £  £  adion  de  plonger 
dans  l'eau. 

Immeuble  ,  adj.'t.  de  pratique* 

Imminent  ,«nte,  adj.  qui  cil  prêt 
à  tomber  ,  ou  à  arriver. 

Immifc«r ,  s'Immi&er ,  v.  n.  «pa£ 
t.  de  Palais. 

Immiséricordieux  >  eufe  >  adj*  ce 
jmot  (è  trouve  dans  Danct. 

Immixtion,  f.  £  t.  de  Droit 

Immobile,-  adj.  an.  &  f. 

Immobiliaire ,  ou  Immobilier, 
adj.  t.  de  Pratique. 

Immobilité ,  £  £ 

Immodération  ,  f.  £ 

Immodéré,  ée,,adj. 

Immodérément,  adv* 

Jmmodefte  ,  adj.  m.  &  f. 

Immodeftement ,  adv* 

Immodeftie ,  f.  f. 

Immolation,  f.f.  < 

Immolé,  ée,  paru  paG  &  adj. 

Immoler,  v.  a. 

Immonde ,  adj.  m.  &  f. 

Immondices  ,  f.  f.  piur.  ordures. 

Immortalisé,  ée,  part.  pa£ &adj. 

Jmmortalifer ,  v.  a. 

Immortalité ,  f.  f. 

Immortel ,  elle  ,  adj.  , 

Immortelle ,  f.  f.  forte  de  plante. 

Immortificacion,  f.  f.  t.  de  Dévo- 
tion. 

Immortifié,  ée ,  adj. 
Immuable ,  adj.  m.  &  f. 
Immuablement ,  adv. 
tarmmité ,  £  f.  exemption  s  prv 
vilege. 
Immutabilité ,  £  f. 
Irrola  ,  ville  de  l'État  de  l'JÉglife. 
Impair,  adj. 


$  aèrent  touche*  nimanïef. 
Umpanation ,  f.  £  t.  dogmatique^ 
Impané  f  adj.  t.  dogmatique. 
Impardonnable ,  adj.  m.  &  f. 
Imparfait ,  aite-,adj. 
Imparfaitement,  adv. 
Impartable  ,  adj.  qu'on  ne  peut 
partager ,  ni  démembrer,  t.  de 
.  Coutume. 

Impartageable  »  adj.  ce  mot  a  U 

même  lignification. 
Impartial,  aie,  adj. 
Impartialement ,  adv* 
Impartialité,  f.f. 
Impafiibilité ,  f.f, 
Impafïible ,  adj.  m.  fe  f.  qui  ne 

fouffire  ni  douleur  ni  change- 
:  ment. 

Impaftation ,  f.  £  t .  de  Maçonnerie* 
Impatiemment ,  adv. 
Impatience ,  £  f. 
Impatient ,  ente  ,  adj. 
Impatienter ,  v,  a. 
slmpatronifer ,  v.  n.  pat  s'em- 
parer. 

Impayable  ,  adj.  il  eft  du  ftyld 
familier. 

Impeccabilité ,  £  £ 
Impeccable ,  adj*  m.  &  £ 
Im{>écùnieux ,  eufe ,  adj.  qui  n'a 
point  d'argent*  Ce  mot  &  fon 
fubftantif  impécuniofitéCoat  mal 
reçus. 

Impénétrabilité ,  £  f. 
Impénétrable  ,  adj.  m.  &  f. 
Impénétrablement ,  adv. 
Impénitence ,  f.  £ 
Impénitent ,  ente ,  adj. 
Impenfe,  £  f.  t.  de  Pratique. 
Impératif,  adj.  m.  t.  deGram- 
1  maire. 

[Impérativement,  adv.  d'i 
.  abfôlu. 

Irhpératoire ,  £  f.  plante 


Impalpable*,  *d>  m,  &  f.  qu'on,  ïmpétatrice ,  £  f. 
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Imperceptible ,  adj.  m.  &  f. 
Imperceptiblement,  adv. 
Imperdable,  adj.  il  eft  du  ftyle 
familier. 

imperfection,  f-  £ 

Impérial ,  aie  ,  adj» 

Impériale ,  f.  f.  fleur  }  fruit  s  cou- 
verture d'un  carroffe. 

Impériaux ,  f.  m.  plur. 

lmpérieufement ,  adv. 

Impérieux ,  eufe r  adj. 

ImpérùTabe ,  adj.  t.  dogmatique. 

Impéritie,  C  f.  ignorance.'-! 

Imperfonnel  ,  elle  ,  adj.  t.  de 
Grammaire.  Il  ne  f©  dit  que-des 
verbes' qui  ne  focetnjugueneque 
par  la  troifieme  perfonne»1 

Imperfonnelfemem;  ,  adv.  t.  de 
Grammaire. 

ïmpertiâènimeni,  adv; 

Impertinence    £  & 

Impertinent,  ent^>(  adj.  il  eft  aufli 

-fubftandfr^-"  n~ 


Imper turbabilûjé,  G  £  état  d'une 

ame  tranquille.   3  • 
Imperturbable  v^nîfc  &  Ê 
Imperturbablement  ,  adv. 
Éwpétrablevadj..m>  &  f.  qui-6 
peut  obtenir.        »  mïoq 
Impétrant vy  ante  a  fi  flttta&ttit 

Pratique,-*  —  -*a  .{oz 
Impétratio*,  «  fi  obtention  de 

ImpéourVvi  a.  obtenir  imAB 
Impétueufement ,  adv. 
Impétueux  ,  eufe,  adj. 
Impétuofité  iCf,, 
*mpie ,  jidj.«  il  eft  auffi  £ 


'  r.î 


ImpUcabk^  adj.c  m.  8tfc- 
Implantation  ,  fcfet.  Anatom.. 
Implanter,  s'Implanter ,  v,  n.pai. 


Implicite,adj.t.dogmatîque.  Sous- 
entendu,  v 

Implicitement,  *adv.  t.  d'École , 
&  de  Jur ifpr udence. 

Impliqué  ,  ee  ,  part.  pa£  &  adj. 

Impliquer»  v.  a. engager j  com- 
prendre dans  une  affaire; 

Imploration  ,  Cf. 

Imploré,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Implorer ,  v.  av 

Impoli -rie-,  adj.- 

ImpolitelTe ,  f.  f. 

Importance ,  f.  f. 

d'Importance ,  £  f.  façon  de  par- 
ler adverbiale,  H  eft.  du  ilyie 
familier ,  &  ne  le  dit  qu'en  mau* 
vaife  part. 

Important ,  ante  >  adj. 
Importation ,  f.  f.  tranfport. 
Importer,  v.  n.  <qui  n'ett  d'ufagdi 

qu'à  l'innnitif.&r  aux  troifiemes 

perfonnes  du  verbe. 
Importun  ,  une  ,  adj*  il  eft  auffiÇ. 
Importunémenc ,  adw 
Importuner,  vï  A*  ne 
ïmpoftunité  ,r&  £[ k3js 
Impo&bl*,  adj.  t.  de;I*iane* 
Impofant ,  anttf,  adji- 
Imposé ,  ée  ,  paru  pat  S&  adj;  j 
Impofery  r%  i«£  •    '  - 
Ittipofeae,  fi  «a  > 
Impofition  ,  fi  £  »■  , 
Imfôffibil&é, !f.£.v  ,  - 
Impoffible  ,4idj.  mi  &c& 
Importe ,  f.  f.  à  d* Architeûurft 
Impofteur  V  £  ilxfc<q*i*iquc4 

.fois  adj.      .m     r  ,  -  L 
pofturei,  f.  £-•;  ÎJn 


*mpie,„adj.-ii  eitauJ 

Impiété;  Cê^:::       e  I  Impôt ,  f.  m. 

w&r.l  Impotent. 
: ^  rrhpourvîi 


Nos  Anciens  éciivoient  à  Mm* 
pourveu,  nos  MtrôerocsjrettlettÇ 

.    ,  impoarvâs;  ?  v:        f  ar£.i 


Digitized  by  Google 


362      /  IMP 

Imprécation  ,  f.  f. 
Impréciable,  adj. 
imprégnation,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
Imprégner  ,  v.  a.  c.  de  Chymie. 

Tirer  le  lue  d'un  corps  par  le 

moyen  de  l'humidité. 
Imprenable  ,  adj.  m.  &  f. 
Imprefcriptibiliri,  f.  f.  t.  de  Droit. 
Imprefcriptible ,  adj.  m.  &  f. 
Impreffe  ,  adj.  t.  dogmatique,  qui 

fait  quelque  imprefiionfur  nos 

fens. 

Impreflion ,  f.  f.  marque  ;  effet 
tjue  produit  une  chofe  fur  les 

:  corps  ou  fur  1'efprit. 

ïmprdvu  >_ue ,  adj.  V.  la  préf.  au 
circonflexe. 

Imprimé  ,  éc  >  part.  paf.  &  ad). 
Imprimer ,  v.  a. 
Imprimerie .  f.  f. 
Imprimeur  ,  L  m.. 
Imprimure ,  f.  f.  t.  de  Peinture. 
Improbable  ,  adj.  m.  &  f.  qui  ne 

peut  être  prouvé 
Improbation  >  f*  & 
Impropre  ,  adj*  jh,  &  f.  qui  ne 

conviendras  à  ime  chôfe*r 
Improprement  %  adv.  , 
Impropriété  ,  u  f. 
Improvifte ,  adv.  qui  Ji'eft  d'ufage 

m 


ImpUgner  ,  y.  a.  contefter  unfl 

doctrine. 

ImpuuTance ,  f.  f. 
Impuiifant ,  ante  ,  adj* 
Impulfif,  ive,  adj.  t.  dogmatique. 
Impuifion,  f.f. 
Impunément,  adv.  „  , 
Impuni ,  ie ,  adj. 
Impunité*,  f.  f. 
Impur,  ure,  adj. 
Impureté ,  f.  f. 

Imputation ,  f.  'ùu  de  Finance  & 
de  Pratique,  i 
Imputé  ,  ée,  adj.  ' 
Imputer ,  v.  a. 
Inabordable ,  adj.  m.  &,  f. 
Inacceffible ,  adj..  m.  &  f. 


que  dans  cette  façon  de  parler 
adverbiale ,  à  Timprovifte. 
Improuver ,  v.  à„  deTaprouvov 
Impruderrimenr,  adv. 
Imprudence*  f  .  rV  .  ? 

Imprudenc^nteiadj.  il  eftauffi  fî 
Impubère  ,  adj.  m.  &  f.  qui  n*a 
pas  atteint  1  'âge  Joe  puberté.         qui  ne  peut  _ 
Impudemment  ,^  adv.        .       ■  jlnamiflible  ,  adj.  mr.8à  f. 


InaçcQnimodaJ?le  >  adj.  il  eft  dm 
ftyle  familier. 

Iuaccoftable  >  adj.  m.  &  £  qui  eft 
de  difficile  accès.  v*:.,  »  » 
Inaccoutumé  ,.ée»  adj«c*mot  eft 
nouveau ,  &  n'eft  point  ufité  dans 
,  le  langage  ôrdifeàire*  »,  1  • . . 
Inaction ,  f.  £  .:.»;  .  nruri  1. 
Inadmiffible ,  àdj.m.  gc  f.  -  r 

Inadvertence.^fc&'-ir^d'rL.  - 
Ina«eclation,~f..  f.  ce  mot  n'eft 

point  reçu, 

laaJiénabk  4  Mh  m  jN  &  : 
Inailiable  ,  adj.  m.  &  f.  , . , 
...  BÂcJieJct  a,  eu xofc  c4'w«*  inâï 
liable  ,  parce  que  ce  mot  eft 

dérivé  àWliïHi&M  fl  #  * 

il  ' ,  ./*.,„ 

Inaltérable ,  adj.  m .  &  f. 
Inamiffibilité ,  £  $.  surfilé  & 
qui  ne  peut  fe  petdf  p.  :  f .  - 


Impudence  »rHi  £  sjn.    .  .:ejo^ 
Impudent  ,  ènrery  adj.,  il  eft  airffi 

-filbft.       ^   'i 'jj  ;  •  i 

Impadicité^  £JÊ»':  -  smtb 
Impudique ,  adj.  &  f.  m.  fofi^v 


:lnanirrjé>ée  ,  adj#.    p\  :U  K 
Inanition  >  1. 1.  c  •»  -  r  , .  ,  ^  . 
Inapper^eYabte        nv(&  £ 
Inapplicable^  a^m^îL  • 
Inapplication  5 &  Siu'e  f*o;« 


Inappréciable  s 
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Inappréciable,  adi.  hors  de  prix;] 
Inarticulé ,  ée ,  adj.  qui  n'eft  pas 

■prononcé  diftindtement. 
Inattaquable,  adj. 

Inattendu  ,  ue,  adj. 

inattentif  i  ive  *  adj. 

Inattention ,  f.  6 

Inauguration ,  f.  f.  cérémonie  qui 
fe  pratique  au  facre  des  Empe- 
reurs ,  des  Rois ,  des  Prélats. 

inaugurer ,  v.  a.  confulter  le  vol 
des  oifeaux. 

Inca,  Inga,  Ynea,ou  Ynga,f. 
m.  nom  des  Rois  du  Pérou. 

lncagade,  C  f.  rodomontade. 

lncaguer  *  v.  a.  défier.  Il  cil  du 
ftyle  familier^ 

Incahotable ,  adj.  qui  ne  cahote 
point,  ' 

Incamération ,  f.  f.  t.  de  Chan- 
cellerie Àpoftolique. 

Incamérer,  v.  a.  unir  quelque 
droit  au  domaine  du  Pape* 

Incantation  i  f.  f.  paroles  &  céré- 
ntonies  que  font  les  Magiciens 
pour  évoquer  les  démons. 

Incapable ,  adj.  m.  &  t. 

Iflcafacité ,  f.  f. 

Incarnat ,  ou  incarnadin ,  f.  m. 
couleur  de  rofe* 

Jncarnatif,ive,âdj.t.dçChirurgie. 
Incarnâtiôrt ,  f.  f.  union  du  fils  de 
Dieu  avec  la  nature  humaine. 
Incarné ,  ée ,  adj. 
Incarner ,  s'Incarner ,  v.  n;  paC 
Incartade,  f.  f.  infulte. 
Incendiaire  ,  adj. 
Incendie ,  f.  m; 

Incendié ,  ée ,  f.  m.  &  f.  &  adj. 
Incertain,  aine  ,  adj; 
Incertaincment ,  adv* 
Incertitude ,  f.  f. 
lnceffamment ,  adv. 
Inceflible ,  adj.  t.  de  Jurifpruden- 
i&  Qui  ne  peut  ê: recède;  \ 
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Incefte ,  f;  m. 
Inceihieufement ,  adv. 
Incellueux  ,  euft  ,  adj.  &  fubfr. 
Incharitable  ,  adj.  qui  n'a  pas  do 
chanté.  Ce  mot  eft:  nouveau  : 
On  a  même  hafardé  Incharité  ; 
mais  ni  l'un  ni  l'autre  dé  ces  mot* 
ne  font  pas  bien  établis. 
Inchoatif ,  ive,  adj;  t.  de  Gram- 
maire; Prononce^  incoàtif.  Qui 
commence  une  adiori  ,unechofe.' 
Incicatrifàble ,  adj.  t.  de  Chirurgie; 
Incidemment ,  adv. 
Incidence,  .f.  f.  t.  de  Géométrie 
Incident*  f.  m. circonftance  par- 
ticulière ,  événement. 
Incident ,  ente ,'  adj. 
lncidentaire ,  f.  m.  chicaneur.4 
Incidehter,  v.  m  faire  naître  des 
incidents. 

Incinération  ,  f.  f.  t.  de  Chyrnie. 
Incirconcis ,  ife  ,  adj. 
lncirconcinpn,  f.  f.  état  d'un  hom- 
me qui  n'eft  pas  circoncis. 
Incifer ,  v.  n. 

Incifif ,  ive  ,  adj.  t.  de  Médecine^ 
lncifion  ,  f.  f. 

Incjfoire ,  adj.  t.  de  Chirurgie^ 
Incitation ,  f.  f. 
Incité,  ée*  adj. 
Inciter  ,  v.  a.  exciter. 
Incivil ,  ile ,  adj. 
Incivilement ,  adv. 
Incivilité  ,  f  î . 

Inclémence ,  f.  f,  rigueur  de  Vûii 
du  temps  ,  de  la  faifon. 

Inclinaifon  ,  f.  f.  t;  de  Géométrie 

Inclinant  >  ance  *  adj. 

Inclination ,  f.  f. 

Incliné ,  ée ,  àdj.  &  parc 

Incliner ,  v.  a.  poncher. 

Inclus  ,  ufev  adj.  ; 

[nelufivement ,  adv. 

Incognito ,  adv.  fecrétémént  j  faris 
cérémoaie,  •  *  - 
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icombuftible ,  adj.  m.  &  f. 
Incommenfurabilité ,  f.  f.  t.  d'A- 
rihmétique  &  de  Géométrie.  11 
fe  dit  de  deux  lignes  &  de  deux 
quantités  qui  n'ont  pas  de  mefu- 
rc  commune. 
Jncommenfurable,  adj.  t.  de  Géo- 
métrie. 
Incommodant,  an  te  ,  adj. 
Incommode  ,  adj.  m.  &  f. 
Incomxnodé  *  & ,  adj. 
ïncommodément ,  adv. 
Incommoder ,  v.  a. 
Incommodité ,  C  f. 
Incommunicable  rladj.  m.  &  f. 
Incommui!abiiité,f.f  t,dePratique. 
Incommutable ,  adj.  m.  &  f. 
Incommutàblement  ,  adv. 
Incomparable  ,  adj.  m.  &  £ 
Incomparablement  ,  adv. 
Incomparabilité  ,  f.  f. 
Incompatibilité ,  f.  f.  opposition , 
répugnance. 
Incompatible,  adj.  m.*&  f. 
Jncompétemment ,  adv.  t.  de  Pra- 
tique. 
Incompétence ,  f.  f. 
Incompétent,  ente,  adj.  t.  de  Pra- 
tique. 
Incomplaifance ,  f.  f. 
Incompofite  ,  adj.  t.  de  Mufique. 
Incompréhenfibilité ,  f.  f. 
Incompréhenfîble  ,  adj.  m.  &f. 
Incompreflible ,  adj.  Qui  ne  peut 
être  comprimé. 
Inconcevable ,  adj.  m.  &  f. 
Inconciliable,  adj  m.  &  f. 
inconduite  ,  f.  f.  défaut  de  con- 
duite. 

Incongru  ,  uc ,  adj.  t.  de  Gram- 
maire, 
lncongruement ,  adv. 
Incongruité,  f.  f. 
Inconnu  ,  ue  ,  adj. 
Inconséquence ,  f.  f. 


Inconséquent ,  ente ,  adj.  dérai* 

fonnable. 

Inconfidération,f.  f.  imprudence. 
Inconfidéré  ,  ée ,  adj. 
Inconfidérément ,  adv. 
Inconfiitent ,  ente,  adj. 
Inconsolable ,  adj.  m.  &  f. 
Inconfolablement ,  adv. 
lnconftamment ,  adv. 
Inconitance ,  f.  f.  légèreté. 
Inconitant ,  ante ,  adj. 
lnconteftabilité ,  f.  f. 
Incontestable,  adj.  m.  &  f. 
Incontestablement ,  adv. 
Incontefté,  ée,  adj. 
Incontinemment ,  adv. 
Incontinence ,  f.  f.  dérèglement 
de  vie. 

Incontinent ,  ente ,  adj.  qui  n'a 

pas  la  continence. 
Incontinent ,  adv.  aufE-tôt. 
Inconvénient ,  f.  m. 
Inconvertible ,  adj.  m.  &  f. 
JnconverthTable  ,  adj. 
Incorporalité,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Incorporation,  f.  f. 
Incorporé  ,  ée  ,  adj. 
Incorporel ,  elle ,  adj.  qui  n'apoinc 

de  corps. 
Incorporer,  v.  a. 
Incorrection ,  C  f. 
Incorrigibilité  ,  f.  f.  indocilité. 
Incorrigible ,  adj.  m.  &  f. 
Incorruptibilité,  f.  f. 
Incorruptible ,  adj.  m.  &  f. 
Incorruption,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 
Incrédibilité,  f.  f.  t.  de  Théologie. 
Incrédule  ,  adj.  m.  &  f. 
Incrédulité,  f.  f. 
Incréé,  éée,  adj. 
Incroyable  ,  adj.  m.  &  f. 
Incruftation ,  f.  f. 
Incrufté ,  ée ,  adj. 
Incrufter ,  v.  a. 

Incubation,  f.f.aaiondelapoulp. 
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lorsqu'elle  fe  met  fur  fes 

pour  les  couver. 
Incube ,  f.  m.  démon  fabuleux. 
Inculquer,  y. a. 
Inculte  ,  adj.  m.  &  f . 
Incurabilité  ,  f.  f. 
Incurable  ,  adj.  il  eft  aufllf. 
les  Incurables ,  f.  m*  plur  maifon 

fondée  pour  de  pauvres  malades, 
ïncurfion  ,  f.  f. 
Inde ,  grande  partie  de  l'Aiie. 
Indécemment ,  adv.  '  • 
Indécence,  f.  f. 
Indécent,  ente,  adj. 
Indéchiffrable ,  adj.  m.  &  f. 
Indécis,  ife ,  adj. 
Indéciiîon  ,  f.  f.  irréfolution. 


Indevotement ,  ad/. 
Indévotion,  f.  f. 
Index ,  f.  m.  mot  pris  du  Latin  qui 
veut  dire  la  table  à* un  livre. 
Indicatif ,  f.  m.  t.  de  Grammaires 
Indicatif  ,ive,  adj. t. dogmatique» 
Indication ,  f.  f. 
Indice ,  f.  f. 

Indicible ,  adj.  m.  &  f.  qu'on  ne 
peut  dire  ,  ni  exprimer. 

Indi&ion ,  f.  f.  convocation  d'un 
concile  à  un  jour  fixes  révolu- 
tion de  quinze  années. 

Indien ,  ehne,  f.  m.  &  f.  &  adj% 

Indifféremment ,  adv. 

Indifférence ,  f.  f. 


Indifférent  ,  ente ,  adj. 
lndéclinable,adj.t.de  Grammaire.! Indigenat ,  f.  m.  naturalite*. 
Indécrottable,  adj.  il  ne  fe  dit  qu'en  t  Indigence  ,  f.  f. 

plaifanterie.  Indigène .  adj.  de  tous  genres» 

Indéfedtibilité ,  f.  f.  qualité  de  ce  Indigent ,  ente ,  adj. 
qui  ne  peut  manquer.  Ce  t.  eft  Indigefte ,  adj.  m.  &  f. 


Eccléfiaftique.  x 
Indéfectible ,  adj,  m.  &  f. 
Indéfendu  ,  ue ,  adj.  qui  eft  fans 

défenfe. 

Indéfini,  ie,  adj. 

Indéfiniment,  adv. 

Indéfiniffable  ,  adj.  il  eft  du  ftyle 
familier.  % 

Indélébile,  adj.m.&f.  tocffaçables 

Indélibéré,  ée*  adj.  t.dogmatique. 
Sur  quoi  on  n'a  point  réfléchi. 

Indemnifer,  v.  a.  prononcez  com- 
me s'il  y  avoit  un  a  en  place  du 
premier  e» 

Indemnité ,  f.  f. 

Indépendamment ,  adv. 

Indépendance ,  f.  f. 

Indépendant,  ante,  adj. 

Indeitru&ible ,  adj.  m.  &f. 

Indétermination ,  f.  f. 

Indéterminé,  ée,  adj. 

lndéterminément ,  adv, 

Indivot,  ote,  adj. 


Indigeftion,  f.  f. 
Indignation  ,  f.  f. 
Indigne ,  adj.  m.  &  f. 
Indigné  ,  ée  ,  adj. 
Indignement,  adv. 
Indigner  ,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  pa£ 
Indignité ,  f.  f. 

Indigo  i  f.  m.  pâte  faite  avec  une 
plante  qui  fert  à  teindre  en  bleu. 

Indigoterie  ,  f.  f.  lieu  où  Ton  fait 
l'indigo. 

Indiqué,  ée ,  adj. 
Indiquer,  v.  a. 
Indireft ,  efte  ,  adj.  oblique. 
Indirectement,  adv. 
Indifciplinabie  ,  adj.  rrfc  &  f. 
Indifcipliné  ,  ée  ,  adj. 
Indifcret ,  ette ,  adj.  imprudent. 
Indifcrétion ,  f.  f. 
Indifcrettement ,  adv. 
Indifpenfable ,  adj.  m.  &  G 
Indifpenfablement ,  adv. 
Induposé  ,  ée ,  adj. 
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Jndirpofer ,  y,  a. 
ndifpofition ,  f.  f. 
}ndi(putable  >  ad],  inconteftable. 
IndiffolubiBté,f.t.t.  dogmatique, 
ndiflbluble ,  adj.  m.  &  f. 
ndiflblublement ,  adv. 
nàiftin£t,incle,  adj.  obfcur>con- 
us. 

Indistinctement ,  adv. 
Individu,  f.m.t.<Jogmatique.Etre 

particulier  de  chaque  efpece. 
Individuel, elle,  adj  t  dogmatique. 
Individuellement  ,  adv.  t.  dogma- 
"  tique.  En  ne  confidérant  précisér 
ment  que  l'individu.  / 
Indivis ,  ife  ,  adj.  t.  de  Pratique, 
îfïdivifibilité  ,  f  f.  t.  dogmatique. 
Indivifible,  adj.m.&f. 
Indivifiblement ,  adv. 
In-4jx-huit ,  f.  m.  t.  4e  Librairie. 
Indocile  ,"adj.  m.  &  f. 
Indocilité  i  f>  £      ,  : 
Indolence  ,  f.  £ 
Indolent ,  ente ,  adj.  il  eft  aufli  f. 
"Indomtable ,  adj.  V.  Vomter. 
Endomté ,  ée  acjj. 
[n-douze ,  f.  m.  t.  de  Librairie. 
Indu ,  indue ,  adj.  Açad.  il  ne  fe 
dû  que  du  temps. 
No$  anciens  écrivaient  M? u  \ 
nos  Modernes  écrivent  ind&  \ 
mais  le  circonflexe  eft  inutile.  V. 
la  Préf.  let;  £,  &  l'article  du  cir- 
conflexe. 
Indubitable ,  adj.  m.  &  f. 
Indubitablenien4. ,  adv. 
InduÀion  ,  f.  f.  conçlufipn.  $  infti- 
gation  ji^crfuafipri, 
Induenient ,  adv.  injuftement. 
Induire  ?  y.  a.  conclure  5  porter  j 
*  exciter. 

Induit ,  induite ,  adj. 
Indulgemment ,  a<}v. 
Indulgence  ?  f.  f. 
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Induit ,  f.  m.  grâce  accordée  pi* 
bulle  du  Pape. 

Indujtaire ,  f.  m.  qui  a  un  induit» 
Induftrie,  f.  f. 
Induftrieufement ,  adv. 
Induftrieux,  eufe,adj. 
Indut ,  f,  m.  t.  de  Liturgie. 
Inébranlable^  adj.  m.  &-  f. 
Jnébranlablement ,  adv. 
Ineffabilité ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 

ne  peut  être  exprimé  par  ledit 

cours. 

Ineffable,  adj.  t.  dogmatique. 
Ineffaçable,  adj.  m.  Se  f. 
Ineffe&if,  ive?  adj.  ce  terme  eft 

nouveau ,  &  ne  fe  trouve  que 

dans  l'Abbé  de  la  Trappe. 
Inefficace,  adj.m.&rf. 
Inefficacité ,  f.  t.  qualité  de  ce  qui 

n'a  ni  force  ni  vertu. 
Inégal ,  aie ,  adj. 
Inégalement,  adv. 
Inégalité  ,  f.  f. 
Inélégant,  ante,  adj. 
Inéligible  ?  adj.  qui  ne  peut  être 

élu. 

Inénarrable ,  adj.  m.  &  f.  qu'on 
ne  peut  raconter. 
Inepte ,  adj.  m.  &  f. 
Inëptement ,  adv.  il  eft  de  peu 
d'ufage,  (i  même  il  en  eft. 
Ineptie  ,  ù  u  le  t  fe  prononce 
comme  un  ç .  impertinence. 
Inépuifable  ,  adj.  m.  &  f.  • 
Inertie  ,  Q  f.  fe  t  fe  prononce 
comme  un  c  indolence. 
Inefpéré ,  ée  ,  à  quoi  on  ne  s'at- 
tendoit  point. 
Inefpérément ,  acjv. 
Ineftimabk>  adj.  m.  &£ 
Inéteftdu.  ,  ue  ,  jtdj. 
inévident,  ente,  adj. 
Inévitable ,  adj.  m.  &  f. 
Inévitablement .  adv. 
lnexaû,  aclc^  adj. 
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Inexactitude,  f.f. 

lriexcufable ,  ad),  m.  &  f. 

Inexécution  ,  f,  f. 

Inexiftence,  f.  f. 

Inexorable ,  adj.  m.  &  f. 

Inexorablement ,  adv»  - 

Inexpérience,  f.  f , 

Inexpérimenté,  ée  ,  adj. 

Inexpiable ,  adj.  m.  &:  f. 

Inexplicable ,  adj.  m.  &  f. 

Inexpreflible ,  adj. 

Inexprimable  ,  adj.  m*  &  f. 

Inexpugnable ,  adj.  qu'on  ne  peut 
forcer,  ni  emporter  par  violence, 
Il  n'eft  d'u&ge  que  dans  le  tryle 
fôùtcnu. 

lnextinguij>iliçé ,  f.  f.  qualité  de 

ce  qu'on  ne  peut  éteindre. 
Inextinguible  ,  adj.  m.  &  f. 
inextricable ,  adj,  qui  ne  fe  peut 

démêler, 
infaillibilité ,  f.  f. 
Infaillible ,  adj.  m.  &  f. 
Infailliblemeht ,  adv, 
Infaifable ,  adj.  m.  &  f. 
infamant ,  ante ,  adj.  du  verbe 

infamer,  qui  n'eft:  plus  d'ufage. 
Infamation ,  f.  f,  note  d'infamie. 
Infâme ,  adj.  m.  &  f. 
ïnfamement ,  adv.  on  doute  de 

hvfage  de  ce  mot. 
Infamer ,  v.  a.  rendre  quelqu'un 

infâme. 
Infamie ,  f.  f. 

Infant ,  ante ,  adj.  il  eft  aufli  f. 

enfants  des  Rois  d'Efpagne  & 

de  Portugal. 
Infanterie,  f.  f. 

Infanticide  ,  f.  m.  t.  de  Jurifpru- 
dence.  Meurtre  d'un  enfant. 

înfatigabilité ,  f.  f . 

Infatigable  ,  adj.  m.  &ç  f. 

Infatigablement ,  adv. 

Infatuation  ,  f.f.  prévention  ex- 
cejïïve.# 


Infatué  ,  ée  ,  adj.  • 
Infatuer,  v.  a. 

Inféconde  onde  ,  adj.  I 
Infécondité ,  f.  t. 

Infect ,  ecte ,  adj.  1 
Infecter ,  y.  a. 
Infection  ,  f.  f. 

Infélicité ,  f.  f.  difgrace  ;  malheur, 
Inféodation,  G  f.  action  par  laquel- 
le on  donne  quelque  chofe  en 
fief,  ou  on  l'unit  à  fon  nef. 
Inféodé  ,  ée  ,  adj. 
Inféoder* ,  v.  a.  donner  en  fief. 
Inféier,  v.  a. 
Inférieur ,  eurc  ,  adj. 
Inférieurenient ,  adv.  il  a  peu 
d'ufage. 
Infériorité ,  ù  f. . 
Infernal ,  aie  ,  adj,  » 
Infertile  ,  adj.  m.  &  f. 
Infertilité ,  f.  f. 
Infefté,ée,  adj. 
Infefter,v  a. 

Infidèle  ,  adj.  quelques-uns  ecri-*, 
vent  infidelle.  Il  eft  aufli  fubft. 
Infidèlement  ,  ou  Infidellement 
adv.  , 
Infidélité  ,  f.  f. 
Infini ,  ie ,  adj, 
Infiniment ,  adv.  . 
Infinité ,  f.  f.  . 

Infinitif,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 
Infirmatif ,  ive ,  adj.  t.  de  Palais, 
Infirme,  adj,  il  eft  aufli  fubft. 
Infirmer ,  v.  a.  t.  de  Palais.  CalTcri 
annuler. 
Infirmerie ,  f.  f. 
Infirmier ,  ère  ,  f.  m.  &  f. 
Infirmité ,  f.  f. 

Inflammabiiité ,  f.  f.  difpofition  à 
s'enflammer. 
Inflammable ,  adj. 
Inflammation  ,  f.  f. 
Inflammatoire,  adj,  m.  &f. 
Inflexibilité,  f.f. 
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Inflexible  ,  adj. 
Inflexiblement ,  adv. 
Inflexion ,  f.  f.  action  de  ce  qui 

fléchit  ;  changement  de  voix. 
Infliftion  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Inflictive  ,  adj.  u  de  Palais. 
Infliger,  v.  a. 
lnfluance ,  f.  f. 
Influer ,  v.  a. 

In-folio ,  f.  m.  t.  de  Librairie. 
Information  ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 
Informe,  adj.  m.  &  f. 
Informé ,  ée ,  adj.  inftrutt. 
Informer  ,  v.  a. 
Infortune,  f.  f. 
Infortuné ,  ée ,  adj. 
Infracteur  ,  f.  m.  t.  dogmatique. 
Infraction  ,  f.  f,  t.  dogmatique. 
Tranfgreflion  d'un  traité ,  d'une 
loi ,  &c. 
Infripponable ,  adj. 
Infructucufement ,  adv. 
Infructueux  ,  eufe  ,  adj. 
Infus  ,  ufe ,  adj.  donné  furnatu- 


rellement. 


■ 
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nous  regarde  point  ,  Tans  en 
être  requis. 

Ingoiftad  ,  ville  du  duché  de 
Bavière, 

Ingouvernable,  adj. 
Ingrat ,  ate ,  adj.  m.  Se  f. 
Ingratement ,  adv.  U  a  très-peu 

d'ufage. 

Ingratitude ,  f.  f. 
Ingrédient ,  f.  m.  ce  qui  entre  dans 
la  compofition  d'un  remède  , 
ou  d'un  ragoût. 
Ingrie ,  province  de  la  RufUe. 
Ineuériflable  ,  adj. 
Inhabile,  adj.  t.  de  Jurifprudence. 
Inhabilité ,  f.  f. 
Inhabitable  ,  adj.  m.  &  f. 
Inhabité  ,  ée  ,  adj. 
Inhérence ,  f.  f.  t.  de  Philofophie. 
Jonction  de  l'accident  avec  la 
fubftance. 

Inhérent,  ente,  adj.  t.  dogmati- 
que. 

Inhiber  ,  v.  a.  t.  de  Pratique.  Dé- 
fendre. 

Inhibition  ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 

Défenfe. 

Inhofpitalité  ,  f.  f.  refus  de  l'hof- 

pualité. 

Inhumain  ,  aine ,  adj.  il  eft  aufîi  f. 

Inhumainement ,  adv. 
Inhumanité,  f.  f. 
Inhumation ,  f.  f. 
Inhumé,  ée,  adj. 
Inhumer ,  v.  a. 

Injecter  ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 
Faire  entrer  une  liqueur  dans  un 
corps  par  le  moyen  d'une  fé- 
rinçue. 


Infufer  ,  v.  a.  faire  tremper  quel- 
que chofe  dans  une  liqueur. 
Infufion ,  f.  f. 
Ingambe ,  adj.  léger. 
Ingénérable  ,  adj.  qui  ne  peut 

changer  de  nature. 
Ingénieur ,  f.  m. 
Ingénieufçment ,  adv. 
Ingénieux  ,  eufe ,  adj. 
Ingénu  ,  ue  ,  adj. 
Ingénuité,  f.  f. 
Ingénument ,  adv. 

Tous  nos  anciens  ont  écrit 
ingenuement  :  mais  Joubert  & 

Richclet  écrivent ,  ingénument  ,  injection  j  f.  f.  t.  de  Médécine. 
&  l'Académie  ingénument.  V.  Inimaginable,  adj.  m.  &  f. 
la  Préf.  au  circonflexe  &  aux  Inimitable ,  adj.  m.  &  f. 


adverbes. 
Ingérer ,  s'Ingérer  ,  v.  n.  paf.  fe 
mêler  de  quelque  chofe  qui  ne 


Inimitié  ,  f.  f. 
Inintelligibilité  ,  f.  f. 
Inintelligible  3  adj.  m.  &  i 
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In  jonûion,  f.  f.  t.  dePalals.  Ordre 

exprès. 
Inique ,  adj.  m.  &  £ 
Iniquement,  adv. 
Jniquité,  f.  f. 

Initial, aie,  adj. t. d'Imprimerie. 

Initiation ,  f.  f. 

Initié,  ée,  adj. 

Initier ,  v.  a. 

Injure,  f.  f. 

Injurier  ,  v.  a. 

In jurieufement ,  adv. 

Injurieux,  eufe,  adj. 

J njulte ,  adj.  m.  &  f. 

Injuftement,  adv. 

Injuftice ,  f.  £ 

Innayigable ,  adj.  m.  &  f. 

Irmé ,  ée,  adj.  t.  dogmatique. 

ïnnerara,  ville  d'Écoflè. 

Innocemment,  adv. 

Innocence,  f.  f. 

Innocent ,  ente ,  adj. 

Innocenter  ,  v.  a.  déclarer  un 
homme  innocent. 

Innombrable ,  adj.  m.  &  f. 

Innombrablement ,  adv. 

Innomé,  ée,  adj.  t.  de  Palais. 

Innominati ,  f.  m.  plur.  ce  font 
les  Académiciens  d'Italie* 

Innovateur  ,  f.  m. 

Innovation  ,  C  f. 

Innové ,  ée ,  adj. 

Innover ,  v.  n.  établir  des  Nou- 
veautés* 

Innumérable ,  adj.  m.  &  f . 
Inobfervance ,  f.  f.  défaut  d'ob- 
ièrvance 

Inobfervation  ,  f.  £  manque  d'o- 

béiflance.  • 
Inoculation ,  f.  f. 
Inoculé,  ée,  adj. 
Inoculer  ,  v.  a. 
Inofficieux,  adj.  m.  t. de  Droit, 
lnofficiofité  ,  £  £  u  de  Jurifpru- 

denec  Romaine, 


Inondation ,  f.  f. 
Inondé ,  ée ,  adj. 
Inonder ,  v.  a. 
Inopiné ,  ée ,  adj. 
Inopinément ,  adv. 
Inorthodoxie,  £  f.  Hétérodoxie. 
Inoui ,  ie ,  adj.  furprenant  j  extra- 
ordinaire. 

In  pace  ,  t.  de  Monaftere.  La 

prifon  des  Moine. 
In-promptu ,  t.  pris  du  Latin  ,  qui 

fignifie  fur  le  champ»  Des  in» 

promptu ,  plur.  fans  x. 
Inquart ,  t.  de  Chymie. 
Inquartation ,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
In-quarto ,  f.  m.  t.  de  Librairie. 
Inquiet  ,  inquiète ,  adj. 
Inquiété  ,  ée ,  adj. 
Inquiéter ,  y.  a, 
Inquiétude,  f.  f. 
Inquifiteur ,  f.  m. 
Inquifition ,  f.  f.  Jurifdi&ion  Eo 


cléfiaftiques  perquifitû 
che. 

Infatiabilité ,  £  f. 
Infatiable ,  adj.  m.  &  f. 
Infatiablement ,  adv. 
Infcription ,  f.  f. 

Infcrire ,  v.  a.  il  eft  aulE  n.  paC 
Infcrutable ,  adj.  m.  &  f.  qu  oa 
ne  peut  connoitre ,  ni  pénétrer. 
Infecte,  f.  m. 

In-feize  ,  f.  m.  t.  de  Librairie» 
infémination ,  f.  f .  t.  de  Chymie. 
Infenfé,  ée,  adj.il  eft  aufûf. 
Infenfibilité ,  £  f. 
Infenfible ,  adj.  m.  &  £ 
Infenfiblement  >  adv. 
Inféparabie ,  adj.  m.  &  £ 
Inféparablemcnt,  adv. 
Inféré,  ée,adj. 
Inférer,  v.  a. 
Infertion ,  f.  £ 

Infeffion ,  £  £  t.  de  Médecine, 
l^fidieufement ,  adv.  il  n'eft  d'tt* 
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fage  que  dans  le  ftyle  fouténu. 
Iniidieux  >  eufe  $  adj.  il  n'eft  d'u- 

fage  que  dans  le  ftyle  fôutenu , 

&  dans  la  Poéfie.  Plein  de  piège. 
Infiemmcnt,  âdv.  il  ne  fe  dit 

guère.  Sans  favoiré 
Infîgne,  adj.  nu  &  f. 
Infinuant ,  ante ,  adj. 
Iniinuacif ,  f.  m.  té  dogmatique. 
Infinuation ,  f.  f. 

Infinuer,  v.  a.  il  eft  auf&m.^af. 
Infipide ,  adj.  m.  &  f.  fade. 
Infipidité  ,  f.  f.  fadeun 
Inlîlter ,  n. 

Jnfociabilité ,  f.    cara&eie  d'une 
%£erfonne  infociable* 
Infociable ,  adj.  m.  &  f. 
Infolation ,  f.  f  t.  de  Pharmacie. 
Infolemment ,  adv. 
Infolence,  f.  f. 

Infolent ,  ente ,  adj.  il  eft  auffi  f. 
Jnfolité  *  adj.  t.  de  Pratique* 
Inlolvabilite ,  f.  f. 
Infolvabh,  adj.  m.  &  f. 
Infoluble ,  adj.  m.  &  fi  qai  né  fe 
peut  expliquer* 
Infomnie,f.  f. 

Infondable  ,  adj.  qu'on  ne  jfcut 
Tonder. 

Infoutenable,  ad).  m*&£ 
Infpe&eur ,  f.  m. 
Infpe&ion ,  f.  f. 
Infpiration  f.  f. 
Infpirer ,  v.  a. 

Infpruck  ,  ville  d'Allemagne  , 
capitale  du  Tirol. 

Inftabilitè  ^  f,f. 

Inftallation ,  f.  f. 

Inftalléy  ée ,  adj. 

Inftaller ,  v.  a. 

Ces  trois  derniers  mots  tirent 
leur  origine  des  Latins  inftalla- 
tio  y  inflallare  :  ainfî  Richelct  a 
tott  d'eit  rétrancher  une  /. 

Inftammcnt  >  adv*  » 


.....  .  tvi 

Inftancë ,  f.  f. 
Initant ,  ante  >  adj. 
Inftant,f.  m. 

à  Tlnftant,  adv.  incontinent. 
Inftantané ,  ée ,  adj.  qui  ne  duré 
qu'un  inftànt. 

à  ilnitar  ,  adv.  t.  de  Pratique  env 
prunté  du  Latin:  tout  de  même. 

Inftauration ,  £  f.  rétablhTement 
d'un  Temple. 

Inftigateur ,  trice ,  C  m.  &  £ 
Inftigation ,  f.  f. 
Inrtiguer*v;a. 

Inililler ,  v.a«lauTer  tomber  goutte* 
à  goutte. 

Ce  mot  nous  vient  du  Latin 
inftillare  :  aînlî  on  ne  doit  pas 
en  retrancher  une  /  comme  Ri- 
chelet. 

InlUtoire ,  f.  f.  t.  de  Jurifprudcrrcc, 
Une  a&ion  inftitoire* 

Inftincl: ,  f.  m. 
Inftitûér  >  v.  a. 

Inltitut ,  f.  m.  plur.  Infitutt.  règle 
qui  prefcrit  un  certain  genre  dé 

vie 

Iniïitùtàire ,  f.  m.  t.-  d'école*  de 
Droit;  Profefleur  qui  enfeigne  les 
iiiftitats* 

InlUtutes  ,  f.  m.  plut,  livre  qut 
contient  les  principes  du  Droit 
Romain. 

Iriftmiteur^  trice,  f.  m.  &  f. 
Inftitutibn  >  f.  f.  établiffementv 
Inftru&if  )  ive  *  adj. 
Iriftru&ion  >  f.  f . 

Inftruire  ,  v.  a.  qui  fe  conjugue? 
comme  conftnuire< 

Inftruit ,  ite ,  adj.* 

Inftrument  >  f.  rri* 

Inftrunierital  >  aie,  adj. 

Inftrumenter  >  v.  n.  t.  de  Prati- 
que. Faire  des  a&es  publics.- 

Infu  »  fi*,  m»  à  fort  infu.  W  fout 
l'écrire  ainfi  j  parce  qu'il  eft 

formé 
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, formé  du  verbe  [avoir.  V.  Sà~ 
voir. 

InfufnTamment  4  âdv. 
înFuffiFancc ,  f.  F.  incapacité. 
InfumTant ,  anté ,  adj. 
InFulaire,  adj.  il  eft  auifiFubft. 
Iniultable  -,  adj.  exposé  â  Tinfulte 
InFultant ,  ante ,  adj. 
InFulte,  F.  F. 
ïnfulter  ,  v.  a* 
înfupportable ,  adj.  m  &£ 
Infupportablcmënt  ,  adv. 
Jnfurmontable ,  adj.  m.  &  f. 
In  tabuler ,  v.  a.  marquer  pour 

quelque  office. 
Intariffable ,  adj.  m.  &  f. 
Intégral,  aie,  adj.  t.  de  Géométrie 

nouvelle. 
Intégralement  ,  adv.  Il  eft  peu 
:  en  ufage. 

Intégrant ,  ânte ,  adj.  il  fe  dit  des 
parties  qui  conftîtuent  un  tout. 

Intégration  -,  f.  f.  t.  de  Géométrie 
nouvelle. 

Intègre  ,  adj.  m.  &  F. 

Intégrer ,  v.  m  &  a.  u  dè  Géomé- 

,  trie  nouvelle. 

Intégrité,  f.  F. 

Întégument ,  F.  m.  t.  d' Anatomie, 
ntèlieft ,  F.  m.  t.  dogmatique 
Intelle&if i  ive ,  adj. 
InceHe&ion ,  F.  F. 
Intelléaivë,  F.  F.  intelligence. 

{ntellectuël ,  elle ,  adj* 
ntelligemrrient ,  âdv. 
Intelligence,  F.  F. 


Intelligiblement ,  adv. 
lntempéramment ,  adv. 
Intempérance  ,  F.  F. 

On  tto\ive...tniëmpêrettce  Fan$ 
a  ,  dans  quelques  Dictionnaires 
'  pleins  de  Fautes ,  que  la  viiité  du 


prix  rend  plus  commtrns  <jùc  leî 
bons  :  il  ne  Faut  pas  le  fier  à  leur 
Orthographe ,  qui  ne  vaut  ablo- 
lument  rien. 

Intempérant,  ante ,  adj.  il  eft  aafli 
Fubft; 

Intempéré  *  ée,  adj.  il  vieillit. 
Intempérie ,  u  F.  mauvaiFe  conftî* 
union. 

Intendance,  F.  F.   J(  ,;, 
Intendant  *  ante ,  F.  m.  &  F* 
IntenFe,  adj.  le  plus  haut  degré 
dJuné  choie. 

Intention ,  ou  Intenfîté  ,  F.  F.  t.  de 
Phyfîquë. 

Inténté ,  ée ,  part.  paF.  &  adj. 
Intenter,  v,  a. 
Intention,  F.  F. 
Intentionné  ,  éë ,  adj. 
Intentionnel  i  elle  ,  adj.  t*  dô 
PhiloFophie. 

Intentionner v;  a.  hors  d'ufagé/ 
Intercadent ,  F.  m.  t.  de  Médecine. 
Intercadence ,  F.  F.  Uintercadeucç 

du  poulx  }  Vtniercàdence  de  Ict 

fortune.        ^  , 

Intercalaire,  adj.  qui  ëft  inséré 
dans  un  autre.,  m 

Intercalation ,  F.  F. 

Intercaler ,  v.  a.  insérer  une  choFë 
dans  une  autre. 

Intercéder  .  V.  ri*^ 

Intercepté ,  ée  adj. 

intercepter ,  v;  à.        '  ' 

interception  ,  F.  F.  fiirprue  ;  ârief 
d'une  lettre  ;  interruption. 

IntercelTeur ,  C  m,  . 

interceffion ,  F.  F.  Fupplicatiorw 

Iritércoftal,  ale,àdj.  t.d'Ànatomic; 

Intercuffion ,  F.  F.  ce  mot  Fe  trou- 
ve rarement  ?  on  dit  plutôt  jjh 
çurjitn.  \, 

interdiction .  F.  F. 

Interdire-,  v.  a.  qui  fe  conjuguer 
comme  coritrtdtrè. 

Aaa 
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fcçerdit,  C  m, 
Interdit ,  ite,  adj, 
Intéreflant ,  ante ,  adj« 
Intéreffé  ,  ée  ,  adj. 
Intérefier ,  v.  a. 
Intérêt  ,  tm, 


A  .  înt 

On  txmxGintermittani  avec  Cîi 
a  dans  Richelct  &  Joubert  ;  c'en; 
une  faute.  On  doit  écrire  fièvre 
intermittente ,  à  caufe  du  Latin 
intermittent. 
Interne ,  ad),  m.  &  f. 


Interjection, G  f.  t.  de  Grammaire,  Interner  ,  y,  a.  Ce  mot  eft  intro- 
qui  le  dit  de  certaines  particules  |  duit  depuis  peu  par  un  très-grand 


qui  expriment  un  fentiment  fubit 
de  joie  &  d'admiration* 

Interjeter ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

Intérieur  ,  eure ,  adj.  U  eft  aufli  f. 

Intérieurement ,  adv. 

Intérim ,  f.  m.  mot  emprunté  du 
Latin ,  qu'on  emploie  quelque- 
fois pour  dite  lentre-temps. 

Interligne ,  f.  m. 

Interlinéaire  9  adj. 

Interlocuteur ,  f.  m.  perfonnage 
qu'on  introduit  dans  un  dialo- 
gue. 

Interlocution ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 
•Jugement  préparatoire  y  difcours 
de  gens  introduits  dans  une 
même  pièce* 

Interlocutoire ,  adj.  m.  &  £  & 
fubft.  t.  de  Pratique. 

Interlope ,  f.  m.  t.  de  Matine.  ht 
Trévoux  écrit  interlopre. 

ïttcrloquer ,  v.  a.  t.  de  Pratique. 
Acad.  Donner  un  jugement  pré- 
paratoire. 

Intermède,  f.  m.  fout1  ce  que  Ton 
£ait  pour  amufer  les  Spectateurs, 
entre  les  a&es  d'une  pièce  de 
théâtre. 

Intermédiaire,  ad§.  t.  dogmatique. 
Intermédiat ,  ate ,  adj.  ce  qui  eft 
entre  deux. 

Interminable  ,  adj.  m.  &  f. 
înterfnifTion ,  f.  f.  interruption. 
Intermittence,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Cenationj  interruption. 
Intermittent)  ente,  adj.  Acad. 


Magiftrat:  Son  cœur  s*efk  interné y 
avec  celui  de  Jon  ami.  Cette  ex-* 
preffîon  feroit  énergique  ,  fi  elle 
étoit  reçue. 
Internonce ,  f.  m.  Agent  de  la 
Cour  de  Rome  lorfqu'il  n'y  a 
point  de  Nonce. 

Internonciature ,  f.  f.  Charge  , 

dignité  d'Internonce. 
Interpellation  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Interpeller ,  v.  a.  Sommer. 
Interpolateur ,  f.  m.  Celui  qui 

ajoute  quelque  chofe  à  un  écrit 

ancien. 

Interpolation  ,  f.  f.  chofe  ajoutée 

*  à  un  ancien  manuferit. 

Interpoler  j  v.  a. 

Interpofé,  ée,  adj. 

Interpofer,v.  a.  mettre  entre  deux; 
employer  >  entremettre. 

Interpofition ,  f.  f.  Situation  d'un 

.  corps  entre  deux  autres. 

Interprétatif,  ive,  adj. 

Interprétation ,  f.  f.  explication* 

Interprétativement ,  adv. 

Interprète ,  f.  m.  &  f. 

Interprété,  ée,  adj. 

Interpréter ,  v.  a.  expliquer. 

Interrègne ,  f.  m* 

Interrex  *  f.  m.  mot  Latin  francifé. 
Celui  qui  eft  chargé  du  gouver- 
nement d'un  État  Monarchique 
pendant  un  interrègne. 

Interrogant,  adj. 

Interrogateur ,  I.  m. 

Interrogarif,  ive,  adj.  t.  de  Gum« 
maire. 
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Interrogation  ,  f.  f. 

Interrogatoire,  f.  m.  procès-verbal 
contenant  les  demandes  du  Juge 
ik  les  réponfes  de  la  partie. 

Interrogé  ,  ée ,  adj. 

Interroger ,  v.  a. 

Interrompre  ,  v.  a.  il  fe  conjuge 
comme  rompre. 

Interrompu  ,  ue ,  adj. 

Interrupteur ,  f.  m. 

Interruption,  f.  f. 

ïnterfection ,  f.  f.  t.  de  Géométrie. 


I  N  *  m 

Intimé ,  ée ,  part.  &  fubft.  t.  de 

Jurifprudcnce. 

Intimement ,  adv.  avec  une  liaifoa 
&  aine  amitié  très-ètroite. 
Intimer ,  v.  a.  t.  de  Pratique.  Dé- 
clarer 5  fignifier  j  appeiler  en  ju- 
ftice. 

Intimidation ,  f.  f.  a&iond  Intimi- 
der. 

Intimidé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Intimider ,  v.  a 
Intimité,  f.  f.  Ûaifon  étroite. 


Point  où  deux  lignes  s'entrecou-  Intin&ion,f.£  t.  de  Liturgie.  Çom- 


pent. 

Interitice ,  f.  m.  t.  de  Droit.  In- 
tervalle >  efcace  de  temps. 

Intervalle ,  C  m.  Acad.  Furet.  Va- 
net  9  Joubert  Diftance. 

Ce  mot  tire  fon  origine  du  La- 
tin interv  allum  :  ainfi  on  doit  ré- 
crire avec  deux  //,  non  pas  inter- 
cale ,  comme  Rîchelet. 

Intervenant  vance ,  adj.  t.  de  Pra- 
tique. Il  eft  auffi.  fubft. 

Intervenir ,  v.  h. 

Intervention ,  f.  f.  action  d'interve- 
nir. 

ïnterverfion ,  C  f.  diverfion. 

Intervertir ,  v.  a.  fouftraire  >  con- 
fondre des  dates ,  des  pièces ,  &c. 

ïntèftable ,  adj.  m.  &  f.  celui  qui 
n'a  pas  droit  de  porter  témoi- 
gnage. 

Inteftat ,  ate  ,  adj.  m.  &  f.  t.  de 
Pratique.  Qui  meurt  fans  faire  de 
teftament. 

ïnteftin  ^  irie,  adj.  qui  eft  au  de- 
dans. 

ïnteftin ,  ù  m.  Les  intefiins ,  f.  m. 

plur.  t.  d'Anatomie. 
Jnteftinalrfc ,  f.  m.  certain  Ouvrier 

ou  Artifan. 
Inteftinal ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Intimation ,  f.  f.  action  d'intimer» 

Intime  ^ify  'û eft  auffi  fubft, 


mixtion. , 
Intitulation  f  C  f. 
Intitulé ,  f.  m.  %e  d'un  acte. 
Intitulé, ée,  adj.  ..; 
Intituler,  v. a. 
Intolérable ,  adj.7n.  &  f.  f 
Intolérance ,  f.  1. 1.  dogmatique» 
Intolérant,,  £  m*  t.  dogmatique. 
Intolérantifme ,  C  m. 
Intonation  ,  C  f.:t,  de  Mufîque. 
Intrados, ,  f.  m,  t.  d' Architecture. 
Intraduifible  ,  adj.  qu'on .  ne  peut 

traduire.  » 
Intraitable  ,  adj.  nv&  f. 
Intranfitif. ,  t.  de  ôrammaire. 
Intranr ,  f.  m.  t.  de  rjjniverfïté  de 

Paris.  Nom  d'un  Officier  qu'on 

choiiît  dans  chaque  Nation,  pour 

réfection  du  Recteur, 
Intrépide,  adj.  m.  &f» 
Intrépidement,  adv. 
Intrépidité ,  f.  f. 

Intrigant,  ante,  adj.  il  eft  quelque 
fois  fubftantif. 

Intrigue,  f.  f.  * 

Intrigué ,  ée ,  âdj. 

Intriguer,  v.  a, 

Intrigueur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Intrinfeque ,  adj.  t.  de  Philofophîe. 
Intérieur  5  occulte. 

Intrinféquenaent ,  adv.  Intérieure- 
ment. 

Aaa  ij 
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^ntroductear ,  trice  ,  f.  m.  Se  F. 

Introduction ,  f.  f. 

Introduire,  v.  a. 

J'introduis,  tu  introduis , il  in- 
troduit :  nous  introduirons ,  vous 
introduirez  >  ils  introduifent.  J'in- 
troduifois,  &c,  J'introduifis ,  &C. 
J  ai  introduit ,  8cc.  J'introduirai , 
&cf  Introduis ,  introduirez;  Que 
j'introduife  »  c?c.  J'introduirois , 
&rc.  Que  J'iatroduifîffe ,  que  tu 
întroduifinés  ,  qu'il  introduisît  : 
fjue  nous  introduifîfEons  ,  que 
vous  introduifilTie/ ,  qu'ils  intro- 
duisent. Introduifarit. 

întreduit ,  itè ,  adj . 

ïntroït ,  f.  m.  commencement  de 
la  Meflç. 

.  Jntronifation  ,  f.-  f.  prife  de  pofTef- 

~6on  d*un  Siège  ÉpHeopal  ;f  par- 
tie du  courormemenç  4?w»  Roi, 

ïntronifer  ,-v,  a.  \ 

Introuvable ,  adj. 

Intrus  ,  ufe  ,  part*  paf.  du  verbe 

-  intrure  f  qui  n'eft  point  en  ufage. 
Il  eft  auffi  fubft. 

Jntrufîon  ,  f;  f.  *  jouiffance  d'un 
.Bénéfice  ,  fans  en  avoir  le  titre. 

Intuitif*  iyc ,  adj.  t.  de  Théolo- 
gie. Il  fë  dit  d'une  connqiffance 

*  dâire  &*-  certaine. 

Intuition  ^  f.  f.  t.  de  Théologfe. 

Intuitivement,  adv.  t.  de  Théo- 
logie. 

Jnvajncu  ?  adj.  Pierre  Corneille  eft 
"le  premier  qui  ait  employé  ce 
mot. 

Invalide  ,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 
Invalidemènt ,  adv. 
Invalider ,  v.  a.  u  de  Pratique. 
Invalidité ,  f;  f. 
invariabilité  ,  f.  £ 
Invariable ,  adj;  m.  &  f. 
Invariablement ,  advt 
ïnvafion *  f.  £ 


■v 
»  ■ 
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InveSive ,  f.  f. 
Invectiver ,  v.  n. 

Invendu  ,  ue  ,  adj.  mot  nouveau, 
Inventaire,  f.  m. 
Inventé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Inventer ,  v.  a. 
Inventeur ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Inventif ,  ive ,  adj.  qui  a  du  genit 
à  inventer. 

Invention  ,  f.  f.  fubtilité  d*efprit  j 
adreiTe  -, action  d?in  venter. 

Inventorié  ,  ée ,  adj. 

Inventorier ,  v.  a. 

InvernelT,  ville  d'Écoflè. 

Inverfable  ,  adj.  qui  ne  peue 
verfer.  Ce  mot  eft  tout-à-faij 
nouveau. 

Inyerfe ,  adj.  f.  t.  d'Arithmétique, 
Inverfîon  ,  f.  f.  changement  d'or- 
dre &  de  proportion ,  foit  dans 
lés  chofes  ,  foit  dans  les  mots» 
Inveftj ,  ie ,  adj. 

fnveftigateur ,  f.  m.  celui  qui  cher- 
che a  faire  quelque  découverte. 
Inveftir ,  v.  a. 

InvèftiiTement ,  f.  m.  action  d'in? 
veftir  une  place, 
Inveftiture,  f.  f. 

Invétéré ,  ée,  adj.  enraciné ,  vieilli. 
Tuvétérer  ,  s'Invétérer  ,  y.  n.  paf; 
Invincibilité ,  f.  f. 
Invincible ,  adj.  m.  &  f. 
Invinciblement ,  adv. 
Inviolable,  adj.  m.  &  f. 
Invioiablement ,  adv. 
Invifibiiité  ,  f.  f. 
Invifîble,  adj.  m.&£ 
Inviiîblement ,  adv. 
Invitateur ,  f;  m/ 
Invitation  ,  f.  f . 

Invitatoire,  f.m.  t.£ccléfiaftiquet 
Invite ,  ée,  adj. 
Inviter,  v. a*  prier,  convier, 
Invocation ,  f.  f. 

lontaite,  àdj.^n.«  £. 
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Involontairement ,  adv. 

Involvé  ,  ée ,  adj.  embrouillé, 

Involution  ,  f.  f.  embrouillement. 

Invoqué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Invoquer,  v.  a. 

Inufîté ,  ée  ,  adj. 

Inutile,  adj.  m.  &  f. 

Inutilement ,  adv. 

Inutilité ,  f.  f. 

Invulnérabilité,  f.f. 

Invulnérable ,  adj.  m.  &  f. 

Iota  ,  f.  m.  nom  de  la  voyelle  i 
en  Grec.  Il  doit  y  avoir  deux 
points  fur  17. 

îpecacuanha  ,  f.  m.  racine  médi- 
cinale. 

Jphigénie,f.  f.  fille  d'Agamemnon 

&•  de  Clytemneftre. 
ïpfwich ,  ville  d'Angleterre. 
Iiafcible  ,  adj.  t.  de  Philofophie. 
Ire ,  f.  f.  colère.  Il  eft  vieux ,  & 

in 'eft  d'ufage  que  dans  laPoéfie, 

6c  dans  leftyle  foutenu. 
Iris,f.  f.  effet  de  l'Arc-en-Ciel. 
Iris ,  f.  -f.  Maîtrefle  des  Harpies  , 

&  meffagere  de  Junon. 
Irlande,  une  des  deux  grandes  Jlles 

Britanniques. 
Irjandois,  oife5  f.  m.  &  f; 
Ironie,  f.  f.  figure  de  Rhétorique. 
•Difîïmulation;  raillerie  fine. 
Ironique  ,  adj.  mi  &  f. 
Ironiquement ,  adv.  -  ; 
Iroquots,  oife,  f.  m.  &f*  nom  de 

Peuple  dans  l'Amérique. 
Irradiation ,  f.  f,  t.  dogmatique. 

action  d'un  corps  lumineux  qui 

lance  des  rayons.  - 
Irraifonnable ,  adj. 
Irrationnel,  elle,  adj.  t.  de  Géo- 
•  mëtrie. 

Irréconciliable ,  adj. 
Irréconciliablement ,  adv; 
Irrç%mabilité ,  f.  f. 
Jttéfcrmable  >  adj. 


<  i  <  » 


<  c. 


le  ■  1  R  R~  375 
Irréfragable ,  adj.  certain ,  qu'on 

ne  peut  contredire.  Il  n  eft  en 

ùfage  que  dans  l'école. 

Irrégularité ,  f.  f. 

Irrégulier ,  iere ,  adj. 

Irrégulièrement ,  adv. 

Irréfigieufement,  adv. 

Irréligieux ,  eufe ,  adj.  ■ 

Irréligion ,  f.  f. 

Irrémédiable,  adj.  m.&f, 

Irrémédiablement ,  adv. 

Irrémiflible ,  adj.  m.  &  f. 

Irrémifllblement ,  adv. 

Irréparable ,  adj.  m.  &  f. 

Irréparablement ,  adv. 

Irrépréhenfible ,  adj.  m.  &  f. 

Irréprèhenfiblement ,  adv. 

Irréprochable ,  adj.  m.  &  f. 

Irréprochablement ,  adv. 

Irréfiftibilité ,  f.  f. 

Irréfiftible ,  adj.  m.  &  f. 

Irréfiftiblement,.adv. 

Irréfolu  *,  ue  -,  adj» 

IrreToluble ,  adj.  r  -  ■ 

Irréfolumpnt ,  adv.  , 

Irréfolution  ,  f.  F. 

Irrévéremment  ,  adv. 

Irrévérence, f.  f. 

Irrévérent ,  ente,  âdj. 

Irrévocabilité  ,  f.  f.  t.  Dogmati- 
que. Ce  qui  rend  une  chofe  irré-r 
vocable. 

Irrévocable  ,  adj.  m.  &  f. 

Irrévocablement ,  adv. 

lrrifion  ,  f.  f.  moquerie  -,  mépris.' 

Ce  mot  eft  un  peu  vieux ,  mais 
on  peut  s'en  fervir. 
Irritant ,  nnte  ,  adj.  t,  .de  Droit. 
&  de  Médecine.  Il  eft  auffi  f.  m. 
Irritation  ,  f.  f. 
Irrité,  ée  ,  àdj. 
Irriter ,  v.  a. 

Irrorarion  j  f.  f  .  -  forte  de  tranf- 
plantation  dont  on  Cê  &rt  pour 
la  çure^e  certaines  maladies. 
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Jrrujption  j  f.  f. 

ïrwin,  ville  d'Éco(fe. 

ïfâbelle  ,  adj.  il  eft  aufli  f.  m.  & 
fc  die  d'une  forte  de  couleur* 
Ce  mot  eft  aufli  ù  f .  en  u  de 
Fieurifte. 

Ifaga ,  f.  m.  Grand-Chambellan 

du  Grand-Seigneur. 
Jfagone ,  adj.  t.  de  Géométrie. 
Ifambron*  f.  m.  forte  d'étoffe. 
Ifchia  ,  ville  du  Royaume  de 

Naples. 

Ifernia  ,  ville  du  royaume  de 
Naples.. 

Ifchion,  f.  m.  nom  d'un  Os. 

Ifchurétique,  adj.  remède  propre 
à  guérir  l'ifchurie. 

Ifchurie  ,  f.  f.  fuppreffion  totale 
d'urine.  < 

Ifîs,  f.  f.  Divinité  des  Egyptiens. 

Iflande  ,  flle  de  l'Océan  Septen- 
trional 

I  il  an  dois  >  Olfe ,  f.  m.  &  f. 

Ifle ,  ou  île ,  f.  f.  terre  environ- 
née d'eau. 

Iile*Bouchard  ,  ville  de  france 
en  Touraine. 

Ifle-de-France ,  Province  dans  la 
France ,  où  fe  trouve  Paris. 

Iflc-Jourdain  *  petite  ville  de 
france  en  Armagnac. 

Ilîot',  ou  îlot,  f.  m.  t. employé 
dans  les  Ordonnances.  Petite 
!/te- 

Ifocele,  adj.  t.  de  Géométrie, 
^oçhrone  ,  adj.  t.  de  Phyfique. 
ifola  ,  ville  du  royaume  de  Na- 

ïFolé  V  ifolée,  adj.  Acad  11  fe  dit 
d'un  bâtiment ,  d'une  colonne  , 
ou  maifon  détachée  de  tout. 
Ifolement ,  f.  m.  t.  d' Archité£fcure« 
ïfoler  ,  vw  a  faire  une  pièce  ds Ar- 
chitecture détachée  &  dégagée. 


ITA 

ïfbp,  t.  de  Marine. 
lfopérimetre,adj.t.  de  Géométrie 
Jfofcele ,  âij.  t.  de  Géométrie, 
ïfpa^nac  ,  ville  de  france  dans  I* 
Languedoc. 

Ifpahan ,  ville  capitale  de  la  Perfe. 
Ifrael ,  f.  m.  furnom  donné  par 
l'Ange  à  Jacob. 

Ifraélite  ,  f.  m.  &  f.  nom  du  Peu* 

pie  choifî  de  Dieu. 
Iffant ,  ante ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Ilîas ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Iffoire  ,  yille  de  france  dans  là 

Baffe-Auvergne. 

Iffoudun,  ville  de  france  dans  le 
Berry. 

Iffu  ,  ue ,  adj. 
Iflue  ,  f.  f.  fortie. 
Is-fur-Ifle  *  ville  de  france  en 
Bourgogne. 

Ifthme ,  f.  m.  t.  de  Géographie. 
Langue  de  terre  entre  deux  mers. 

ïftrie  ,  province  d'Italie  >  dans 
l'|tat  de  Venife. 

Itague  y  f.  m.  t.  de  Marine. 

ltalianifer  >  y.  a. 

Italianifme ,  f.  m. 

Italie ,  f.  f.  région  d'Europe. 

Italien ,  enne ,  f.  m.  &  f. 

Italique ,  adj.  i  f.  t.  d'Imprimerie* 

Item ,  adv.  de  plus.  Mot  pris  du 
Latin.  Il  eft  auifi  fubftanti£ 

Itératif,  ivé  ,'agk  t.  de  Pratique* 

Itérativement,  âdv.  t. de  Pratique, 

Itérato ,  U  m.  t.  de  Pratique. 

Itinéraire ,  f.  m. 

Ivoire ,  f.  m.  Ac$d.  Van. 
Richelet  &  Joubert  font  ce  mot 
du  genre  féminin  ,  Furetiera 
du  mafculifl  &  du  féminin  $ 
l'Académie  &  Danet  du  mafeu- 
lin  feulement  ,  &  ce  dernier 
ufage  avjfévalu.  Quelques-uns 
écrivent  yvo/Ve  ,  mais  fans  au* 

çun  fondement  Ce  viça* 
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du  tâtîn  ebur  t  or  nous  chan- 
geons toujours  en  iYe  qui fe  trou- 
ve dans  les  mots  de  cette  langue 
que  nous  faifons  palier  dans  11 
nôtre. 

Xvoirier ,  £  m.  qui  travaille  en 
ivoire. 

Ivraie ,  ou  Ivroie ,  f.  f.  plante. 
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Ivre  9  ad),  m.  &  f. 
Ivrée,  ville  du  Piémont, 
Ivrefle ,  f.  f. 

Ivrogne ,  ivrogncfiè ,  f.  nu  &  fi 
Ivrogner ,  v.  a.  > 
Ivrognerie ,  £  f. 

Ixeutique ,  f.  f.  Art  de  prendre 
les  oifeaux  à  la  glu. 


J.  Consonne. 


ÎA  ,  adv.  Il  eft  vieux. 
Jable ,  f.  m.  Rainure  faite  aux 
douves  d'un  vailïeau  de  bois» 
Jabler ,  v.  a.  Faire  des  jables. 
Jabloire ,  f.  f.  t.  de  Tonnelier. 
Jabot ,  f.  m. 

Jabotter ,  v.  n.  Il  eft  familier. 
Jac,  f.  nu  t.  de  Marine. 
Jacca ,  ville  d'Efpagne. 
Jacée ,  f.  f.  nom  de  plante. 
Jacent,  ente,  adj.  t.  de  Palais. 

Vacant. 
Jachère ,  £  f.  terre  en  friche. 
Jachérer ,  v.  a.  donner  le  premier 

labour  à  un  champ. 
Jacobée  ,  f.  f.  plante. 
Jacobin ,  ine ,  £  m.  &  f.  Religieux 

&  Reiigieufe  de  l'Ordw:  de  faint 

Dominique. 
Jacinthe.  V.  Hyacinthe. 
Jaçoit  que,  conjon&ion.Bien  que. 

Il  eft  vieux. 
Ja&ance ,  f.  f.  du  verbe  ja&er  , 

qui  n'cnV  plus  en  ufage. 
Jaculatoire ,  adj.  Il  n'eft  d'ufage 

que  dans  cette  phxafe  ;  Oraijon 

jaculatoire  ,  faire,  du  fond  du 

cœur» 

Jade ,  f.  m.  forte  de  pierre  vcr- 

dâtre. 
Jadis  a  adv.  Il  eft  plu* 


en  ufage  en  Jama 


Poéfîe  qu'en  Profe.  Il  faut  faire? 
former  f*  j  ,  comme  dans  gratis* 

Jaen ,  ville  d'Efpagne. 

JarTa ,  ville  d'Afïe. 

Jagerndorff ,  ville  de  SiHfîe. 

Jaillir  ,  v.  n.  Acad. 

Ce  mot  ne  fe  dit  qu*'en  parkne 
d'une  foarce ,  du  fang ,  ou  de 
Quelque  liqueur  ;  &  Vaugelas 
ditaue  rejaillir  eft  plus  en  ufage. 

Jaillilfant ,  jailliffante ,  adj. 

Jailliffement ,  £  m,  adion  de  jail- 
lir. 

Jais. ,  £  m.  forte  de  Minéral» 
Jakutskoi ,  ville  de  Sibérie. 
Jaiage ,  £  nu  droit  qui  fe  perçoit 

fur  le  vin. 
Jalap  ,  £  m.  plante  médicinale. 
Jale  ,  f.  f.  efpece  de  jatte* 
Jalet  >  £  nu  petit  caillou  rond. 
Jabgny ,  petitevillede  Prancedans 

le  Bourbonnois. 

Jalon ,  f.  m.  bâton  qu'on  plantç 
pour  prendre  des  alignements. 
Jaloufer ,  v.  a. 

Jaloufîe  ,  £  f.  Envio  ;  déplaifo 
caufé  par  la  crainte  qu'on  a  de 
perdre  ce  qu'on  aime  y  treillis,  de 
fenêtre. 

Jaloux ,  oufe ,  adj.  Il  eô  auffi  £ 
ville  de  Ruffie. 
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Jamaïque  ,  iflc  confidcrable  de 
l'Amérique. 
Jamais ,  adv. 

Jambage  ,  f.  m.  pied-droit  pour 
foutenir  quelque  partie  de  bâti- 
ment. 

Jambe ,  f.  f. 

Jambette,f.f.  petit  couteau  pliant. 
Jambier ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 
Jambière ,  f«  f.  chaufliire  de  fer. 
Jambon ,  f.  m. 

Jambonneau ,  f.  m.  diminutif  de 
jambon. 

Jamets  ,  ville  de  france  en  Bar- 
rois. 

JanifTaire ,  f.  m.  Soldat  Turc* 
Janna ,  ville  de  Turquie  en  Eu- 
rope. 

Janienifte  ,  f.  m.  jupe ,  ou  panier 

de  femme. 
Janféniftique ,  adj. 
Jante  ,  f.  f*  pièce  de  bois  de 

charronage. 
Jantille  ,  f.  &  t.  de  Charpenterie. 
Jantiller ,  v.  a.  t.  de  Charpenterie. 

Mouillez  les  deux  //  des  mots 

ci-deffus. 
Janvier ,  f.  m.  premier  mois  de 

l'année* 

Janviile  ,  ville  de  france  en 
Beauce. 

Janus ,  f.  m.  Roi  d'Italie ,  &  fils 

d'Apollon. 
Jaocheu  ,  ville  de  la  Chine, 
Japet ,  ù  m.  Fils  du  Ciel  &  de  la 

Terre. 

Japon  ,  grand  Empire  de  T  Afie. 
Japonois ,  oife  ,  f.  m.  &  f. 
Jappement ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
Jap{>er ,  y.  n.  Il  fe  dit  du  cri  des 

petits  chiens. 
Jaque  de  mailles  ,  f.  f.  armure. 
Jaguemart ,  f.  m.  figure  de  fer  qui 

fsappe  les  heures  fur  le  timbre 

des  horloges* 


J  A  R 
Jaqftette  ,  f.  f.  robe  d'enfant 
Jardin ,  f.  m. 

Jardinage ,  f#  m.  nom  collectif! 
jardiner  $  v.  ».  Il  ell  de  la  conver- 
fation. 

Jardinet  j  f.  m.  petit  jardin. 
Jardineux,  eufc ,  adj.  t.  de  Jouail- 
her. 

Jardinier  ,  ère ,  f.  m.  &  f. 
Jardinière  ,  f.  f.  forte  dé  broderie 

qui  n'elt  pas  en  plein. 
Jardons ,  ou  Jardes ,  t.  de  Ma^ 
nege. 

Jargeau ,  petite  ville  de  francci 
dans  la  Sologne. 
Jargon ,  f.  m.  langage  groffier. 
Jargcnner,  v.n. 
Jargonneur  ,  f.  m.  quife  fert  d'uflt 
langage  inintelligible  &  inufité. 
Jarnac ,  ville  de  France  dans  l'An* 
goumois. 

Jarnage ,  ville  de  france  dans  la 
Marche. 

Jaroflaw  ,  villes  en  Pologne ,  &C 
en  Mofcovie. 
Jarre ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Jarre-bofTe  ,  f,  f.  t*  de  Marine* 
Jarret ,  f.  m. 
Jarreté  ,  ée  ,  adj. 
Jarreter  ,  v.  a.  &  n.- 1.  d'Aichito 
:  dure  &î  de  jardinage.  * 
Jarretier ,  f.  m.  t.  d' Anatomie* 
Jarretière  ,  ou  Jartiere ,  f.  f. 
Jars  ,  f.  m.  grolfe  oie  mâle, 
Jas  ,  t.  de  Marine. 
Jafer  ,  v.  n. 
Jaièrie ,  f.  f. 
Jafeur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  F. 
Jafmin ,  f.  m.  arbriffeau. 
Jafpe  ,  f.  m.  pierre  précieufe. 
Jafpé  ,  ée , ;  adj. 
Jafper ,  v.  a. 

Jafpiner  y  v.  n»  parler  à  tort  &  à 
travers. 
Jafpure ,  £  £  t.  de  Relieur. 

JafTy  g 
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Jetée ,  f.  f.  digue. 
Jeter ,  v*  a;  ce  t.  a  plufieurs  figniJ 
ficâtions. 
Je  jette ,  &c.  Je  jetois ,  &c.  J'ai 
jeté  ,  &c.  Je  jetterai  i  &c; 
Jeton ,  f.  iïu  ' 
Jeu ,  f.  m. 
Jeudi ,  f.  m*. 

Jeun,  adj;  Il  n'eft  dfafage  quédani 
cette  façon  de  parler.adverbiale  : 
à  Jeun. 

Jeûné,  adj;  ni.  &  f. 
Javelot  y  f.  m.  fôrte  lit ^  fléctieJ  Jeûner  Cm.  abftinence  de  niangeri 


4  jAtl 
j  afly ,  ville  capitale  de  la  Molda- 
vie, 
jatte  i  1.  f. 

Jattcé ,  f.  f.  plëin  une  jatté; 
Java  9  Me  dans  les  Indes. 
Jàvaf  i  du  Javart ,  f.  m.  u  de 

Manège. 
Javeau,  f.m.  t.désEàuxSc  Forêts; 
taveler  ;  v.  a. 
avéleur,  f.  rri. 
[aveline, f.  f.  demi-pique; 
Javelle ,  C  f.  petit  ragot. 


Jauge  ,  f.  f.  forte  de  mefure. 
Jaugé ,  ée ,  part,  pa£  &  adj. 
Jaugeage ,  f.  m; 
Jauger  *  v.  a. 
Jaugeur ,  f.  m. 
jaunâtre,  adj.  m.  &  f; 

Jaune  ,  adj.  ni.  &  f. 
aunet,  f.  m. 
Jauni ,  ie ,  part.  paf.  &  adj: 
Jaunir ,  v.  a; 
Jaùniffe ,  f.  f.  maladie. 
Jawer,  ville  de  Siléfie; 

Je,  pronom  personnel  &  primitif, 
ean ,  f.  m.  nom  d'homme  >  &  t. 
de  Tri&rac. 
jedo ,  ville  d'Afte ,  capitale  du 
Japon. 

Jegun ,  ville  dé  frahee  dans  Y£x- 
magnac. 

Jenéen ,  ville  de  la  Paleftine. 

Jcnifcea ,  ville  de  la  Ruflie; 

Jérémiade ,  f.  f.  ton  plaintif. 

Jérémie ,  f.  ni.  Prophète  du  peu- 
ple de  Dieu. 

Jerfeyjlfle  dé  la  mer  Britannique 
fur  les  côtés  de  Normandie. 

Jerufalem ,  ville  capitalè  dé  la 
Terre-Sainte. 

J  £  s     ,  f.  ni.  Sauveur  du  monde. 

Jet  i  f.  ni.  il  a  plufieur*  fignifica 
tioris.. 

jeté ,  f.  ni.  (.  de  danf* 


Jeunement  j  adv;  t;  de  chafle 
Jeûnér ,  v;  n; 
Jeunette,  f*  f; 

Jeunet ,  etté  ^ad).  il  ëft  du  ftyle  fi* 
milier.  Diminutif  de  jeûné. 

Jeûneur ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  il  n'efc 
guère  d'ufage  qu'avec  l'adjectif 
grand. 

Jeux  Floraux  >  f.  m;  phir:  on  les 
inftitua  éri  Thortneur  de  la  Déeft 
fe  Flore. 

Jeux  Olympiqués ,  f;  m;  plur.  ori. 
les  célébroit  de  quatre  en  quatre, 
ans  au  pied  du  mont  Olympe  , 
&  on  appelloit  ce  temps  Olym- 
piade. 

Jeux  Pythièns,  f.m.  plur.  inftitués) 
par  Apollon  ,  en  mérnoire  de  (à 
victoire  f iir  le  ferpent  Python. 

Joaillerie,  f.  f.  quelques-uns écri* 
vent  Jouaillerie. 

Joaillier ,  ierei  f;  m;  8c  f.  quelques-» 
uns  écrivent  Jouai llieir. 

Job ,  f.  m.  Patriarche  dé  l'ancieii 
teitament. 

Jobeliri ,  f.  m.  fot. 

Jocélin  ;  petite  ville  dé  fronce  eti 
Bretagne; 

JocruTe,f.  m. t;  injurieux  Ileftbas* 
Jodclet ,  f:  m.  badin  >  folâtre. 
Joie ,  f.  f. 

Joignant  i  ante,  adj. 

b  \è 
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Joignant,  r/répofkion* 
Joigni ,  petite  ville  de  france  en 
Champagne. 
Joindre ,  v.  a. 

Je  joins,  tu  joins V  il  joint, 
nous  joignons ,  vous  joignez  , 
ils  joignent.  Je  joignois  ,  &c.  Je 
joignis ,  l&c-  J'ai  joint ,  &c.  Je 
joindrai  ,-  &c.  Joins ,  joignez. 
Que  je  joigne,  &c.  Je  joindrois, 
&c.  Que  je  joignifle ,  que  tu  joi- 
jjnifTes  ,  qu  il  joignît  :  que  nous 
joigniffions,  que  vous  joignifliez, 
qu'ils  joigniflent.  Jacquier  écrit , 
je  joinds,  tu  joinds  ,  il  joind  : 
.mais  ce  n'eft  pas  l'ulage. 

Joint,  f.  m.  l'endroit  où  deux  cho- 
ies fe  joignent. 

Joint ,  jointe ,  adj. 

Jointé,  adj.  t.  de  Manège* 

Jointée,  f.  f. 

Joint-que,  conjonûion.  H  vieillit. 
Jointure ,  f.  f.  joint. 
Joinville,  villedefranceen  Cham- 
pagne. 

Joli  ,  ie ,  adj.  il  eft  aufli  fubft. 

Joliet,  ette,  adj.  diminutif  de  joli. 
Il  n'eft  guère  d'ufage  qu'au  fé- 
minin ,  &  dans  le  ftyle  familier. 

Joliment,  adv. 

Joliveté  •  f.  f.  il  n'eft  guère  d'ufa- 
ge qu'au  pluriel.  A&ions  jolies 
des  enfants  ;  bijoux. 

Jonas,  f.  m.  un  desxknize  petits 
Prophètes. 

Jonbarbe  ,  f.  f.  plante.  L'Acadé- 
mie écrit  Joubarbe. 

Jonc  ,  f.  m.  genre  de  plante. 

Jonché,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Jonchée. ,  f.  f.  herbes  s  fleurs  >  lait 

.  fraîchement  caillé. 

jonçher,  v.  a.  couvrir  le  pavé 
d'herbes  &  de  fleurs. 

Jonchets,  f.  m.  plur.  petits  bâtons 
mcnus/iQfttiOtt  fcfot  poux  jouer. 


Joïiftiori \i  \  r 

Jongler ,  v.  n.  amufer  le  peuplé 

par  des  tours  de  paflè-paiTe. 
Jonglerie  ,  Ù  f.  charlatanerie. 
Jongleur,  f.  m.  charlatan.  Ce  mot 

&  les  deux  ci-deffus  font  vieux»  " 
Jonque,  u  de  Marine. 
Jonquere ,  ville  d'Efpagne. 
Jonquieres  ,  ville  de  france  en 

provence. 

Jonauille ,  f.  f.  fleur. 
Jonfac ,  ville  de  france  en  Sain* 
tonge. 

Jotte ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Jottereaux,  f.m.phir.t.deMarinew 
Jouaillier ,  ère,  f.  m.  &f.  qui  vend 
des  bijoux* 

Jouailler ,  v.  n.  il  eft  du  ftyle  fami- 
lier. Jouer  pour  s'amufer. 

Jouant,ante,adj«quiaimeàjouer4 . 
Joue ,  C  f. 

Joué  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Jouée ,  f.  £  t.  de  Maçonnerie. 

Jouer ,  v.  n.  (ans  iï. 

Jouereau ,  f.  m.  on  prononce  jou~ 
reau.  Cjjii  joue  mai  U  eft  du  fty  1# 
familier. 

Jouet ,  G  m. 

Joueur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Joufflu  *  ue  y  adj.  il  eft  du  ftyle  fa- 
milier. Qui  a  des  groflès  joues* 

Joug ,  f.  m*  on  fait  (entir  un  peu 
la  lettre  finale,  même  devant  une 
confonne. 

Joui ,  f.  m.  liqueur  alimentaire 
du  Japon. 

Jovial ,  aie  *  adj.  gai. 

Joujou ,  £  m.  il  eft  familier. 

Jouir  i  v.  n. 

Jouiflance ,  C  f. 

Jouiffant,  an  te,  adj. 

Jour ,  f.  ni.  Bonjour ,  en  deux  mots. 

Journal ,  adj.  m.  il  eft  aufli  fubft. 

Un  journal  de  terre  3  un  jour**!* 

livre* 
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Journalier  ,  iere ,  adj.  &  C  m  &  f. 

Journalifte  ,  f.  m. 

Journée  ,  f.  f. 

Journellement,  adv. 

Joûte  ^  £  £  combat  à  cheval. 

Joûter  ,  v.  n.  combattre  à  cheval 
avec  des  lances. 

Jouteur ,  £  m.  cavalier  qui  com- 
bat avec  la  lance. 

Jouvence,  f.  £jeuneffe.  Il  eft  vieux. 

Jouvence ,  £  £  nymphe  que  Ju- 
piter métamorphofa  en  fontai- 
ne ,  aux  eaux  de  laquelle  il  don- 
na la  vertu  de  rajeunir  ceux  & 
celles  qui  iroients'y  plonger. 

Jouvenceau  ,  £  m.  il  ne  fe  dit 
qu'en  raillerie. 

Jouxte,  prépofîtion.Suivant.Ilcft 
vieux. 

Jouy-le-Châtel ,  ville  de  france 

dans  la  Brie. 
Jouy-fur-Morin ,  ville  de  france 

dans  la  Brie. 
Joyau,  f.  m.  au  plur. Joya hx. 

II  eft  vieux ,  &  n*eft  plus  euere 

en  ufage  que  dans  fe  ftylc  de 

notaire ,  &  au  pluriel. 
Joyeufe  ,  petite  ville  dit  france 

dans  le  Vivarais. 
Joyeufement,  adv. 
Joyeufeté ,  f.  £  il  eft  vieux. 
Joyeux ,  eufe ,  adj. 
Jubé ,  £  m,  tribune,  ' 
Jubilation  ,  £  £  réjouiflance. 
Jubilé,  £  m.  indulgence  pléniere. 
Jubiler ,  v.  n.  fe  réjouir. 
Juc  >  f.  m.  juchoir,  t.  de  Ménage 

-de  Campagne. 

Jucher ,  v.  n.  il  eft  auflî  n.  paf. 

Juchoir ,  f.  m.  lieu  où  fê  mettent 
les  poules. 

Judaïque .  adj.  V.  la  Pre£  let.  s, 

Judaïfer  ,  v.  n.  fuivre  les  cérémo- 
nies des  Juifs. 

Judaïûne,  f.  m,  religions  Juifs. 


JUL  33i 

Judelle ,  £  £  forte  d'oifeau  qui  !• 
mange  les  jours  maigres. 

Judcnbourg ,  ville  d'Autriche. 

Judica  ,  t.  de  Bréviaire. 

Judicatum ,  t.  de  PHiftoireEccIé- 
fïaftique. 

Judicature  ,  £  f.  office  de  Juge» 
Judiciaire,  adj.  qui  concerne  la 
jufticc. 

Judiciaire ,  £  £  jugement.  Il  eft  fa* 

milier. 
Judiciairement ,  adv.  * 
Judicieu&ment ,  adv. 
Judicieux,  eufe,  adj.  prudent; 

fenséj  avisé. 

Judith  ,  £  f.  nom  d'une  Héroïne 

Juive. 
Juge ,  f.  m. 

Jugé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Jugement ,  f.  m, 
Jugéoline ,  £  £  plante. 
Juger ,  v.  a. 

Jugon ,  ville  de  france  en  Bre-" 
tagne. 

Jugulaire,  adj.il  eft  aullif.  f.u 
d'Anatomie. 
Juif ,  ive  ,  £  m.  &  £ 
Juillet,  f.  m. feptieme  mois  de 
.l'année. 

Juin  ,  f.  m.  fixieme  mois  de  Fari- 
née. 

Jujube ,  £  f.  fruit. 

Jujubier,  f.  m.  arbre. 

Juiverie ,  f.  £  demeure  des  Juifs. 

Julep ,  £  m.  t,  de  Pharmacie. 

Jules ,  f.  m.  petite  monhoie  d'Ita- 
lie ,  valant  environ  cinq  fols. 

faint  Julien  ,  f.  m.  efpece  df 
prune. 

Julienne,  f.  £  plante. 

Juliers  ,  ville  du  cercle  de  Weft» 
phalie. 

Jumart ,  £  m.  bête  de  fomme- 
engendrée  d'un  taureau  &  d\in£ 
âjieffe, 
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Jumeau,  melle ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 
Jumelles,  f.  f.  plur.  dcCharpen- 
*  térie. 

Jument ,  f.  f. 

Junon ,  f.  f.  Déeffe  des  Royau- 
mes j  Reine  des  Dieux  >  femme 
'  de  Jupiter, 

Junte ,  f.  f.  affemblée  •>  çonfeil. 
;  Ce  mot  nous,  vient  d'Efpagne 
mais  il  eft  peu  ufité. 
Jupe ,  f.  f. 


du  Paganifme. 
Jupon ,  f.  m.  petite  jupe. 

Ménage ,  Danet  &  les  Anciens, 
comme  Dupuis  &  Baudoin , 
écrivent  juppe  ,  juppon  avec 
deux  pp ,  parce  que  félon  Mé- 
nage ,  ces  mots  viennent  de 
,  l'Allemand  fupp  ,  dont  les  Fran- 

Î;ois  on  îût  juppôn  ,  &  les  Ita- 
iens  juppone.  Mais  du  Cange 
rapporte  plufieurs  autorités  qui 
prouvent  que  dans  la  baffe  La- 
tinité on  a,  dit  jupa.  Voiçi  fes 
termes  :  Jupa  ,  veftis  talaris  \ 
G allïc e  ,  jupe  &  jup$llutn ,  P/- 
cardis  jupel ,  altis  jupon.  Ainfï 
on  doit  écrire ,  comme  l'Acadé- 
mie ,  ces  deux  mots  avec  un 
feul  p. 

Jurade  ,  f.  f.  affemblée  de  l'Hôtel 
'fte  ville  de  Bourdeaux. 
Jurande,  f.  f.  charge  parmi  les 
'  artifans. 

Jurât >  f.  m.  nom  que  l'on  donne 
aux  Confuls  &  Écheyins  de 
Bourdeaux, 

Juratoire ,  adj.  t.  de  Palais. 

Juré,  ée,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 
&  fe  dit  dans  les  Corps  des 
Artifans,  de  ceux  qui  font  pré- 
posés çour  faire  obferver  les 


Statuts  à  ceux  de  leur  métier, 
Jurement ,  f.  m. 
Jurer ,  v,  a, 
Jureur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Juridique ,  adj.  m.  &  f.  çjui  eft 

dans  les  formes  de  la  Juftice. 
Juridiquement,  adv. 
Jurifcônfulte  ,  f,  m.  1'/  fe  doit 

taire  fentir.  Qui  fait ,  qui  inter* 

prête  les  Loix. 

Jurifdi&ion  ,  f.  f".  juftice  ;  tribunal 
où  i  on  plaide  5  reflbrt  >  corn- 
j^rence  d'un  juge. 
Quoique  cette  manière  d'écrire 
réponde  fort  bien  à  Pétymôlo-? 
gie  de  ce  mot ,  &  ait  été  en 
ufage  chez  nos  Anciens  ,  com- 
me elle  l'eft  encore  aujourd'hui 
chez  tqus  nos  bons  Praticiens  * 
néanmoins  1*  Académie ,  Richelec 
&  Joubert  écrivent  Juridi&ion 
fans  /,  parce  qu'on  prononce 
de  la  forte.  Il  y  en  a  d'autres 
qui  écrivent  Jufîdiftjon  avec  un 
t  circonflexe  ;  ce  qui  répugne  à 
l'ufage  ,  à  i'étymologie  &  à  la 
prononciation  de  ce  mot. 

Juridictionnel ,  elle ,  adj.  qui  a 
jurifdiction. 

Juriiprudençe  ,f.  f.  l'/fe  fait  fentir 
dans  ce  mot  &  dâns  le  fuivant# 
Science  du  Droit. 

Jurifte,  f.m.  docteur  en  Droit, 

Juron  ,  f.  m.  façon  particulière  de 
jurer. 

Jus,f,  m.  liqueur, 
jufant .  f.  m.  t.  de  Marine* 
Jufque  &  Jufques.  Jufques  -  là 
Jufquiçi ,  Jufqtiày  &c 
Jtifquiame ,  f.  f.  plante. 
Juffipn ,  f.  f.  commandement, 
Juftaucorps,  f.m. 
Jufte  ,  adj.  m.  &  f. 
Jufte,  f.m.habillementdefemme>) 
Juftement,  adv. 
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Jufteffe,  f.f. 
Juftice ,  f.  f, 

Juftice ,  f.f.  autrement  Thémis  , 

Divinité  allégorique. 
Juft  ici  able ,  ad  j  m.  &  f.  fu  jet  à  la 

juftice  ordinaire  d'un  lieu. 
Jufticier  ,  ieie  j  f.  m.  &  f.  exaft 

à  rendre  la  juftice. 
Jufticier >  v.  a.  faire  fouffrir  à  un 


JUX  **t 

condamné  une  peinje  corporelle. 
Juftifiant ,  ante ,  part,  qui  juftifie, 
Juftificatif ,  ive .  adj.  t.  de  Palais. 
JuftiMcation ,  f.  f. 
Juftifié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Juftifier,  v.  a. 

Juxtaposition,  f.  f.  t.dogmatique. 
Pofition  d'une  chofe  proche  de 
l'autre. 
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K  ,  Subjlantif  mafculin  ,  Lettre  conforme  s  la  dixième 

* 

.    de  V Alphabet. 
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Abin  ,  ou  Ké- 
bin ,  f.  m.  ma- 
riage contra&é 
pour  quelques 
temps  parmiles 
.  Mahométans& 
les  Perfes. 
Kaminieck ,  ville  de  Pologne. 
Kan ,  f.  m.  c'eft  en  Perfe  ce  que 
font  en  france  les  Gouverneurs 
des  Provinces. 
Kaniow  ,  ville  de  Pologne 
Kanifca  »  ville  de  Hongrie, 
Kapigi-Bachi  ,  f.  m.  officier  du 
Grand-Seigneur  ,*qui  a  foin  des 
portes  du  Palais. 
Karat.  V.  Carat. 
Karkrone,  maifon  des  manufa- 
ctures Royales  en  Perfe. 
Kayfersberg,  ville  de  france  en' 
Alface. 

Kazine,  f.  f.  tréfor  du  Grand- 
Seigneur. 

Kaznadar-Badii ,  C  m.  Grand- 

Tréforier  du  Roi  de  Perfe. 
Keiri ,  f.  m.  nom  que  les  Apothi- 
donnent  à  la  violette. 


Kell ,  fort  [fur  le  Rhin. 

Kelfo ,  Ville  d'Écolfe. 

Kempten ,  ville  de  Suabe. 

Kendal ,  ville  d'Angleterre. 

Kenoque  ,  fort  des  Pays-Bas  , 
pris  parles  François  en  1744. 

Kent,  province  d'Angleterre. 

Kerment ,  Ville  de  Hongrie. 

Kermès  ,  C  m.  t.  de  Pharmacie. 
Prononcez  la  dernière  fyllabe  dç 
ce  mot  comme  en  Latin. 

Kiell,  ville  de  Saxe. 

Kildare ,  ville  d'Irlande. 

Kiler ,  f.  m.  la  fruiterie  du  Grand- 
Seigneur. 

Kilkenny ,  ville  d'Irlande. 
Killmalock,  ville  d'Irlande. 
Kilmore ,  ville  d'Écoffe  &  d'Ir- 
lande. 
Kimi ,  ville  de  Suéde. 
Ki/Jgfale,  ville  d'Irlande. 
Kingfton,  ville  d'Angleterre. 
Kiovie,  ville  de  Pologne. 
Kitzingen  ,  ville  de  Franconie. 
Klumeifter  ,  f.  m.  nom  d'office 
dans  plufieurs  villes  d'Allema, 
gne* 
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Knarcsborough  ,  ville  d'Angle- 
terre. 

Kobalthum ,  f.  m.  efpece  de  pierre 

dure  qui  fe  trouve  dans  les  mines 

d'argent. 
Koge  ,  ville  de  Dannemarck. 
Kollomenske  ,  ville  de  Rufl&e. 
Kom  >  grande  ville  de  Perfe. 
Konigsberg  ,  ville  dans  la  Haute* 

Luface  j  en  Pruffe,  &  en  Fran- 

conie. 

Konifgratz  j  ville  de  Bohême, 
itonitz,  ville  de  Pologne. 


KopingS  ville  de  Suéde.  ' 

Kraken  ,  ou  Kraxen ,  f.  m.  le  plus 
grand  des  animaux  qui  vivent 
dans  la  mer. 

Kuttenberg  *  ville  de  Bohême, 

Kyle  province  d'Écofle. 

Ky rié-éléifon  »  f.  nu  partie  de  la 
Méfie  où  l'on  invoque  Dieu.  Il 
faut  donner  à  Yn  le  même  foo 
qu'elle  a  en  Grec  &  en  Latin. 

Kyrielle ,  f.  f.  litanie.  . 

Kzel-Bache  ,  f.  m.  ornement  dt 

,iête  des  Perfans. 
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JL  ,  Subjlantif  féminin.  Cejh  une  confonhe  liquidé ,  &  la 

onzième  lettre  de  V Alphabet. 

Î^X^<^<X^é  A'  ar?icle  des  noms 
Xj|  féminins.  Au  pl. 

X*  L*  >  adv« ac  temPs 
*XXXXX*  &  de  lieu. 

àt^Ê^É^é^^lé  La,  la,  redoublé, 

façon  de  parler  familière, 
Labadia,  ville  d'Italie. 
Labeur,  f.  m.  travail. 
Labeurer,  v.  n.hors  d'ufagë. 
Labial ,  aie ,  adj.  t.  de  Palais. 
Labile  ,  adj.  f.  il  ne  fe  dit  que 

d'une  mauvaife  mémoire. 
Laboratoire ,  T.  m. 
Laborieufement ,  adv. 
Laborieux  ,  eufe  ,  adj. 
Labour ,  f.  m.  remuement  de  la 

terre  pour  la  rendre  fertile, 
la  terre  de  Labour  -,  province  du 

Royaume  de  Naples. 
Labourable ,  adj.  m.  &  f. 
Labourage,  f.  m. 
le  Labourd,  contrée  de  france 

en  Gafcogne. 
Labouré ,  ée ,  adj. 
Labourer,  v.  a. 
Laboureur ,  £  m. 
Labyrinthe ,  f*  m.  lieu  d'où  il  eft 


difficile  de  fortir  >  embarras. 

Ce  mot  rient  du  Grec  que  les 
Latins  ont  imité  en  écrivant 
Labyrinthus  :  ainfi  Richelet  a  eu 
tort  d'écrire  Labirinte. 
Lac,  f.  m.  amas  d'eau  dormante. 
Làcédémone  ,  ancienne  ville  de 
Grèce. 
Lacer ,  v.  a. 

Lacération  ,  f.  f.  action  de  déchi- 
rer un  écrit. 
Lacéré  ,  ée ,  adj. 
Lacérer ,  v.  a.  déchirer. 
Lacet ,  f.  m.  Académie ,  Vanet , 
Joub.  Petit  cordon  ferré  par  les 
deux  bouts* 

Richelet  écrit  laflet  ,  laffer  ; 
mais  cette  Orthographe  ne  vaut 
abfolumentrien.  ï.  Parcequ  elle 
eft  contraire  à  l'ufage  :  i.  parce 
qu'on  pourroit  confondre  le  ver- 
be lacer  avec  lafler  *  fatiguer. 
Ce  mot  vient  de  laqueus ,  d'où 
Ton  a  d'abord  fait  lacs  ,  qu# 
quelques-uns  écrivent 
Laceure ,  f.  f.  t.  de  Tailleur. 
Lâche  ,  adj.  m.  &  f.  V.  Pr.  let.4 
Lâché ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Lâchement  * 
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LAC 
Lâchement,  adv. 
Lâcher ,  v.  a. 
Lâcheté,  f.f. 

Lacinié,  iée,  ad),  t.  de  Botanique* 
lacis ,  f.  m.  ouvrage  de  fil  ou  de 
foie. 

Laconique ,  adj.  m.  &  f.  concis  j 
bref. 

Laconiquement,  adv. 

Laconifme,  f.  m.  façon  de  parler 
concife,  &  fuccinte. 

Lacrymal  >  aie,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Lacrymatoire ,  (.  m.  petit  vafe 
dont  fe  fervoient  les  Romains 
pour  renfermer  les  larmes. 
Il  y  en  aqui  écrivent  lacrimale, 
Ucrimatoire ,  comme  Joubert  \ 
c'eft  xx  \z  faute ,  parce  que  ce 
mot  tire  fon  origine  du  Latin 
lacryma ,  qui  eft  un  composé  de 
.deux  mots  Grecs  qui  fignifient  le 
froid ,  les  larmes  n'étant  qu'une 
humeur  froide  qui  defcend  du 
cerveau. 

Lacs ,  f.  m.  plur.  un  ou  plufieurs 
cordons  lacés ,  noués  ou  entre- 
mêlés. Oh  ne  prononce  point  1er. 
Joubert  écrit  laqs  &  tact ,  Ri- 
chelet  écrit  la qs  6c /as.  Cette  der- 
nière façon  d'écrire  ne  vaut  ab- 
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La&ée  ,  adj.  t.  de  Chirurgie  Se 
d'Aftronomie. 
Lacune ,  f.  f.  le  vuide  qui  (è  trou- 
ve dans  le  texte  d'un  Auteur. 
Ladanum ,  ou  Labdanum*  f.  m*  & 
de  Pharmacie* 

Ladenbourg ,  ville  du  Palatinat  du 
Rhin. 

Ladoga  t  ville  de  RuiBe. 
Ladre ,  adj.  &  f.  m.  &  f.  lépreux» 
Ladrerie ,  f.  f.  forte  de  maladie. 
Laetare,  t.  de  Bréviaire. 
Lagnieu ,  ville  de  france  dans  le 
Bugey. 

Lagny  ,  petite  ville  de  l'Ifle  de 
France. 

Lagophtalmie,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Lagos ,  ville  de  Portugal» 
Lagune ,  f.  f.  ce  font  des  canaux 

qui  partagent  la  ville  de  Venife. 
Lahofm  ,  ville  de  Suéde. 
Lahor,  ville  d'Afîe. 
Lai ,  laie  ,  adj.  laïque. 
Laîche ,  f.  f.  efpece  de  mauvaife 

herbe. 

Laid,  laide,  adj. 

Laideron  ,  f.  f.  jeune  fille  ou  fera- 

v  me  laide.* 

Laideur ,  C  £ 

Laie ,  f.  f.  la  femelle  du  îanglier. 


folument  rien.  Pourmoi  je  penfe  Lainage  ,  f.  m.  marchandise  de 
que  laqscMsL  manière  d'écrire  la  laine. 


plus  ancienne  &  laplusconforme 
au  Latin  laqueus  ,  d'où  ce  mot 
François  tire  fon  étymojogie. 
Mais  l'Académie  écrit  lacs  -y  &  la 
pratique  de  Tlmprimerie  Çoyale 
eft  d'écrire  lacs>  comme  on  peut 
le  voir  au  bas  des  Édits  &  Décla- 
rations imprimées  au  Louvre  : 
ce  qui  en  a  formé  dans  le  Royau- 
me un  ufage  prefque  général, 
fuivant  le  proverbe  : 
Régis  ad  txemplar  têtus  ççmponi- 
tur  orbiu 


Laine ,  £  f.  poil  de  brebis. 
Laineux ,  eufe ,  adj.  . 
Lainier  ,  iere ,  f.  m.  &  f.  qui  vend 
de  la  laine. 

Laïque  ,  adj.  ce  mot  eft  de  trois 
fylfabes. 

Lais ,  f.  m.  t.  des  Eaux  &  Forêts. 
LaifTade ,  f.  f.  t.  de  Marine  des 
Galères. 

LaifTe ,  f.  f.  corde  pour  mener  de* 
lévriers. 

Laifsé ,  ée ,  part.  pa£  &  adj. 
Laifsées ,  £  £  plur.  t.  Vénerie. 

C  ce 
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Laitier,  v.  a* 
Laiffes ,  f.  f.  plur.  terres  que  la 
mer  a  laifsées  fur  le  rivage. 
Lait ,  f.  m. 
Laitage  »  C,  m« 
Laite ,  ou  laitance  »  f,  f. 
Laité ,  ée ,  ad) 
Laitée ,  f.  f.  t.  de  Chafle. 
Laiterie ,  f.  f.  lieu  où  Ton  met  le 
-lait. 

Laiteron,  vulgairement  lacer  on , 

f.  m.  plante. 
Laiteux ,  eufe ,  adj.  <nii  a  un  fuc 

blanc  comme  du  lait* 
Laitier  ,  f.  m.  t.  de  Fondeur. 
Laitière,  f.  f. 

Laiton ,  f.  m.  forte  de  cuivre. 
Laitue ,  f.  f. 

Lalbenque  ,  ville  de  france  dans 
le  Querci. 

Lamanage ,  f.  m*  t.  de  Marine. 

Lamaneur  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Lambale ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Lambalois  ,  oife ,  C  m*  &  f. 
Lambdoïde ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Lambeau,  f.m.niorceau  de  vieille 
étoffe. 

Lambel ,  C  m.  t.  de  Blafon. 
Lambefc,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Lambeye,  ville  de  france  en  Bearn. 
Lambin ,  ine  ,  f.  m.  &  f.  lent. 
Lambiner  ,  v.  n.  agir  lentement. 
Lambourde,  f.  f.  t.  de  Charpent. 
Lambrequin ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Lambris,  f.  m.  plafond  t.  à' Archi- 
tecture, 

Lambrifsé,  ée,  part.  paf.  &  ad  j. 
Lambriffer,  v.  a. 
Lambrufque  ,  ou  Lambruche ,  £ 
f.  vigne  fauvage. 
Lame,  f.  f. 

Lamego,  ville  de  Portugal. 
Lamentable ,  adj.  m.  &  f.  . 
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lamentablement,  adr« 
Lamentation ,  C  f. 
Lamenter ,  v.  a. 
Lamentin ,  C  m.  gros  poiffon  i0 
mer. 

Lamie,  f.  f.  monftre  marin. 
Laminage ,  C  m.  a&ion  de  réduite 

Les  métaux  en  lame. 
Laminé,  ée,  adj. 
Laminer  ,  v.  a.  mettre  en  lame, 
Laminoir ,  f.  m.  t.  de  Monnoie, 
Lampadaire,  f.  m.inftrumentpro* 

pre  à  foutenir  &  à  porter  des 

lampes. 

Lampas ,  f.  f.  t.  de  Manège. 
Lampafsé ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon» 
Lampe,  f.f. 

Lampée  ,  f.  f.  grand  ver.   de  via* 
Lamper,  v.  a.  boire  beaucoup. 
Lamperon ,  f.  m.  petite  languette 

qui  tient  la  mèche  dans  une 

lampe. 

Lampion,  f.  m.  forte  de  petite 
lamj>e  dont  on  fefert  daus  les  il- 
luminations. 

Lamproie ,  f.  f.  poiffon  de  mer. 
Lamproyons  t  f.  m.  diminutif. . 
Lancaftre,  ville  &  province  d'An- 
gleterre. 

Lance,  f.  f.  arme  offenfive. 
Lancé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Lancer,  v.  a. 
Lancette ,  f.  f. 

Lanci ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Lancier,  f.  m.  qui  porte  une  lance. 
Lançoir ,  f.  m.  pale  de  moulin. 
LandaJF ,  ville  d'Angleterre. 
Landau  ,  ville  de  france  en  Al- 
face. 

Lande,  C  f.  grande  étendue  de 
terre,  où  il  ne  vient  que  des 
bruyères 

Landen,  ville  des  Pays-Bas. 

Landerneau,  ville  de  france  en 
Baffe-Bretagne. 
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le*  Lande*  ,  contrée  de  france 
dans  la  Gafcogne. 

Landgrave,  f.  m.  Prince  ou  Sei- 
gneur Allemand. 

Landgraviat,  f.  m,  terre  d'un 
Landgrave. 

Landi ,  £  m.  foire  qu'on  tient  à 
faint  Denis  en  france  ,  qui  com- 
mence le  lundi  d'après  la  faint 
Barnabé. 

Landie,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 

Landier ,  f.  m.  grand  chenet  de 
cuifîne. 

Landouzy  ,  ville  de  france  en  Pi- 
cardie. 

Landrecie ,  ville  de  france  dans  le 
Haynaut. 

Landreux ,  eufe  ,  ad},  infirme. 

Landshut,  ville  de  Bavière. 

Landskroon  ,  ville  de  Suéde. 

Laneret ,  f.  m.  le  mâle  du  la  mer. 

Langage,  f.  m.  idiome. 

Lange^f.  m.  pièce  d'étoffe  dont  on 
cnyeloppe  les  enfants  en  maillot. 

Langeac ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne, 

Langey,  petite  ville  de  france  en 

Touraine* 
Langione,  ville  d'Afie. 
Langogne  ,  ville  de  france  dans  le 

Gevaudan. 
Langon ,  petite  ville  de  france  en 

Gafcogne. 
Langoureufement ,  adv. 
Langoureux,  eufe,  ad}.  Truie  ; 

infirme. 

Langoufte ,  f.  £  forte  d'écreviffe 
de  mer. 

Xangres,  ville  de  france  en  Cham- 
pagne. 

Langrois ,  contrée  de  France. 
Langrois ,  oife  ,  f.  m.  &  f. 
Langue,  f.f. 

Languedoc ,  grande  province  de 
france. 
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Languedocien ,  enne  ,  f.  m.  8c  £ 
Languetre ,  f.  f. 
Langueur  ,  f.  £ 

Langueyer  ,  v.  a.  vifiter  la  langue 
d  un  porc. 

Langueyeur,  f.  m. 

Languier  ,  £  rm  c'dt  la  langue  U 
la  gorge  d'un  porc  quand  elles 
font  fumées. 

Languir,  v.  n. 

Je  languis,  tu  languis,  il  lan- 
guit :  nous  languufons ,  vous 
lauguuTez,  ils  languiffent.  Jelan- 
guiffois ,  &c.  J'ai  langui ,  &c.  Je 
languis  ,  &c.  Nous  languîmes  » 
vous  languîtes,  ils  languirent.  Je 
languirai,  &c.  Languis,  languif- 
fez.  Que  je  languiffe,  8cc.  Je  lan- 
guirois,  &c. 

Languiffamment ,  adv. 

Languiffant ,  ante  ,  ad}. 

Lanice,ad}.il  n'eftdufagc  qu'avec 
le  mot  Bourre^ 

Lanier  ,  f.  m.  oifeau  dè  leurre. 
Lanière ,  f.  £  bande  de  cuir  Ion-, 
gue  &  étroite. 

Lanion,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Lannoy ,  ville  de  france  dans  le$ 
Pays-Bas. 

Lanfquenet ,  f.  m.  jeu  prohibé. 
Lanta ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 

Lanter  ,  ou  Lenter  >  v.  a.  t.  ds 
Chauderonnier. 
Lanterne  ,  f.  f. 

Lariterneau,  f.  m.  t.  de  Salines. 
Lanterner  ,  v.  n.  vétiller ,  être 
irréfolu. 

Lanternerie ,  f.  £  fadaife. 

Lanternier ,  iere ,  f.  m.  &  £  qui 
fait  &  vend  des  lanternes. 

Lanterniftes ,  f.  m.  nom  des  Aca- 
démiciens dè  Touioufc* 

Lantiponnagc,  f.  m.  ce  u  eft  bas, 

C  cçij 
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Lantiponner ,  v.  n.  tenir  des  dis- 
cours frivoles.  Il  eft  bas. 

Lanture,  f.  f.  t.  de  Chauderonnier. 

Lanturlu  ,  f.  m.  refrain  de  vaude- 
ville. C'eft  auffi  une  interjection 
ufitée  parmi  le  peuple. 

lanugineux  ,  eufe ,  ad),  m.  &  f. 
Couvert  de  poil ,  comme  d'une 
cfpece  de  laine. 

Lanufure ,  f.  f.  t.  de  Plombier. 

Lanzo ,  ville  du  Piémont. 

Laon ,  ville  de  rifle  de  France  ,  & 
capitale  du  Laonois. 

Laonois  ,  contrée  de  France. 

Laonois ,  oife ,  f.  m.  &  f. 

Laper,  v.  n.  boire  en  tirant  de 
l'eau  avec  la  langue, 

Lapereau ,  f.  rru  petit  lapin. 

Lapidaire ,  f.  m.  ouvrier  qui  taille 
les  diamants. 

Lapidation  ,  f.  f.  fupplice  de  ceux 
qu'on  affommoit  a  coups  de 
pierres. 

Lapidé ,  ée  »  part.  paf.  &  adj. 
Lapider  ,  v.  a. 

Lapidification,  f.  f.  t.  de  Chymie. 

Lapidifier  :  v.  a.  réduire  les  mé- 
taux en  pierre. 

Lapidifique,  adj.  m.  &  f.  qui  fe 
convertit  en  pierre. 

Lapin,  ine,  f.  m.  &  f. 

Lapis  ,  f.  m.  forte  de  pierre  pré- 
cieufe. 

Lappon ,  onne  ,  f.  m.  &  f. 
Lapponie ,  grande  région  de  l'Eu- 
rope. 

Laps,  f.  m.  t.  de  Droit.  Il  n'eft 
d'ufage  qu'au  fingulier ,  le  laps 
de  temps. 

Xaps,  lapfe,  adj.  il  n'eft  guère 
xl'ufage  qu'avec  le  réduplicatif 
relaps  ;  laps  &  -relaps* 

Laquais ,  f.  m* 

Laque ,  f.  f.  forte  de  gomme  qui 
vient  des  Indes  Orientales, 
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Laquelle ,  relatif,  féminin: 
Larache  ,  ville  du  royaume  de 
Fez. 

Larcin,  f.  m. 
Lard,  f.  m. 

Lardé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Larder    v.  a. 
Lardoire,  f.  f. 

Lardon,  efpece  de  gazette  de 
Hollande  -,  mot  piquant. 

Lardon ,  f.  m. 

Laredo  ,  ville  d'Efpagne. 

Larenier  ,  f.  m.  t.  de  Menui(èrie. 

Lares ,  f.  m.  plur.  appelles  auffî 
Pénates  s  Dieux  domeftiques. 

Large ,  adj.  mi.  &  f. 

au  Large ,  façon  de  parler  adver- 
biale* 

Largement ,  adv. 
Largdîe,  f.  f.  libéralité. 
Largeur  ,  f.  f. 
Largue ,  Ù  m.  t.  de  Marine. 
Larguer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Lafigot ,  f.  m.  efpece  de  flageolet 
hors  d'ufage. 

Lann ,  f.  m.  monnoie  de  Perle» 
Larme ,  f.  f. 

Larmier ,  f.  m.  t.  d'Archite&urc. 

Larmoyant ,  ante ,  adj. 

Larmoyer  >  v.  n.  pleurer. 

Larron  ,  larroneffe ,  f.  m.  &  f. 

Larroneau ,  f.  m.  diminutif. 

Larves  ,  f.  f.  plur.  ames  des  mé- 
chants, qui  erroient  par-tout 
fous  la  fieure  de  loup-garrou  , 
ou  de  quelques  fpe&res  hideux. 

Larunde ,  ou  lara ,  f.  f.  Divinité 
qui  préfidoit  dans  les  maifons» 

Larynx ,  f.  m.  t.  d* Anatomie, 

Las,  interje&ion  plaintive. 

Las,  laflè,  adj. 

Lafcif ,  ive  ,  adj. 

Lafcivement,  adv. 

Lafciveté ,  C  f. 

Laflant ,  ante ,  adj. 
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laflay  ,  ville  de  france  dans  le 
Maine* 

Xaffé ,  ée ,  part.  paf.  .&  adj. 
gaffer ,  v.  a. 
Laffitude ,  f.  f. 

Laftic  >  ville  de  france  en  Au- 
.  vergne. 

Xate ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Latent ,  ente ,  adj,  qui  eft  caché. 
Xatéral ,  aie  ,  adj.  qui  eft  à  côté, 
à  Latéré ,  t.  dont  on  fe  fert  pour 

qualifier  les  Cardinaux  que  le 

Pape  envoie  pour  Légats. 
Latier ,  C  m.  t.  de  Coutume. 
Latin ,  ine  >  f.  m.  &  f.  &  adj. 
Latineur ,  f .  m.  efpece  de  pédant. 
Latinifation >  f.  rï 
Latinifer ,  v.  n.  donner  une  ter- 

minaifon  Latine. 
Latinifme  >  f.  m.  tour  de  phrafe 

propre  à  la  Langue  Latine. 
Xatinifte ,  qui  fait  le  Latin. 
Latinité  ;  f.  f  . 
Latiter ,  v.  a.  t.  de  Palais. 
Latitude ,  C  f.  t.  de  Géographie. 
Xatitudinaire,f.  m.  &  f.  &  adj.  t. 

de  Théologie.  Tolérant. 
Latium  >  ou  Pays  des  Latins. 
Latomic  >  ù  f.  carrière. 
JLatran ,  f.  m.  oalais  de  Rome, 
latrecey  ,  vifle   de  france  en 

Bourgogne. 
Latrie,  f.  f.  t.  de  Théftogie.  Culte 

qui  n'appartient  qu'à  Dieu  feul. 
Latrines ,  f.  f.  plur.  privés. 
Latte ,  f.  f. 
Latté  y  ée ,  adj. 
Latter ,  v.  a.  garnir  de  lattes. 
Lavabo ,  f.  m.*t.  d'Églife ,  &  dT- 

mage. 

Lavage ,  f.  m.  aûion  de  laver  > 

eau  ramaffée  qui  lave. 
Laval  ,  ville  de  fmice  dans  le 

Maine.  ™ 
Xavande ,  ù  f.  plante  aromatique. 
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Lavandier,  f.  m.  officier  du  Kou 
Lavandière ,  £  f.  femme  qui  lave 
la  leflive. 

Lavange ,  f.  f.  grande  quantité  de 
neige  qui  tombe  tout-a-coup  des 
montagnes. 

Lavaret ,  f.  m.  forte  de  poiflbn. 
Laverdens  >  ville  de  France  en 

Armagnac. 
LavafTe  ,  f.f.  il  fe  dit/le  la  pluie 

lorfqu'elle  tombe  tout-à-coup. 
Lavaur  ,  ville  de  fiance  dans  Ie> 

Haut-Languedoc. 
Laubac ,  ville  d'Allemagne. 
Laudanum ,  f.  m.  t.  de  Chymie. 
Laudes ,  f.  f.  plur.  c'eft  une  des 

parties  de  l'Office  divin. 
Laudun  ,  ville  de  france  dans  le 

Languedoc. 
Lavé  >  ée  9  adj. 

Lavemain ,  f.  m.  petit  réfervoir. 
Lavement >  f.  m.  action  de  laver  > 
clyftere. 
Laver»  v.  a. 

Laverne  ,  f.  f.  Divinité  qui  pré- 
iidoit  aux  larcins  >  &  protégeoit 
les  voleurs. 

Lavette ,  f.  f.  petit  torchon  pour 
laver  la  vaiffelle. 
Laveur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Lauffcnbourg,  ville  de  Suabe. 
Lavinie ,  f.  f.  femme  d'Énée. 
Lavis ,  t.  de  Deflinateur. 
Lavit ,  ville  de  france  en  Gafcogne. 
Lavoir ,  f.  m. 

Lauraeuais  ,  contrée  de  france 
dans  Te  Haut-Languedoc. 

Lauréat ,  adj.  m.  Poëte  lauréat. 

Lauréole ,  f.  f.  forte  de  plante. 

Laurier ,  f.  m.  forte  d'arbre. 

Lauriol ,  petite  ville  de  france 
dans  le  Dauphiné. 

Laufanne  ,  ville  de  Suiflè. 

Lauterbourg ,  ville  de  france  en 
Alface.  ^ 
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lautree  ,  ville  de  francé  dans  le 

Languedoc, 
lavure ,  G  f.  V,  Préf.let.  û.  Eau 

qui  afervi  à  laver, 
lawenbourg ,  villes  de  Saxe  ,  & 

de  la  Poméranie. 
lawfelt ,  village  des  Pays-Bas , 
•remarquable  par  la  victoire  que 

les  François  ,  commandés  par 

le  Koi  ,  y  remportèrent  fur  les 

Alliés,  le  i.  Juillet,  1747- 
lauzerte  ,  ville  de  france  dans 

le  Querci. 

laxatif,  ive,  adj.  &  f.  m.  qui 
lâche  s  qui  purge, 
laye  ,  route  coupée  dans  une 
.  forêt. 

layer,  v.  a,  t.  des  Eaux  &  Fo- 
rêts. 

layetier,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 

des  layettes, 
layette ,  f.  f.  tiroir  d'armoire  , 

3c  petit  coffre  de  bois. 
jLayrac ,  ville  de  france  en  Gaf- 

cogne. 

iazariftes ,  ou  Pères  de  S.  Laza- 
re ,  clercs  réguliers  d'une 
Congrégation  inltituée  par  S. 
Vincent* 

Lazaret ,  f.  m.  lieu  deftiné  à  re- 
tirer les  peftiférés. 

Lazarite ,  f.  m.  chevalier ,  de  S. 
Lazare. 

Lazzi ,  f.  m.  action ,  mouvement, 
jeu  de  Théâtre. 

Le  ,  article  des  noms  mafeulins. 
Léans,  adv.  de  lieu  ,  pour  là- 

dedans,  il  eft  vieux. 
Iebeda  ,  ville  du  royaume  de 

Tripoli. 

Lebrixa  ,  ville  d'Efpagne. 

Lécartomancie,  f.f  forte  de  divi- 
nation qui  fe  fait  avec  un  plat. 

Lecce ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 


Lechfe,  H  f.  tranche  fort  minci 
de  quelque  chofe  à  manger. 

Léché ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Lèchefrite >  f.  f.  uftenfile  de  cui* 
fine. 

Lécher,  v.  a. 

Lechet,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Leçon ,  f.  f. 
Lecteur ,  f.  m. 

Légionnaire,  f.  m.  t.  de  liturgie. 
Le&oure,  ville  de  france  en  Gai- 

cogne.  On  dit  auffi  Laiftourc. 
Lecture,  f.  £ 
Lede f.  f.  t.  de  Salines. 
Lcdergues ,  ville  de  france  dans 

le  Rouergue. 

Lédum,  ou  Lede  ,  f.  m.  plante. 
Léeds,  ville  d'Angleterre. 
Légal,  aie,  adj.  qui  concerne  la 
Loi. 

Légalement  ,  adv.  félon  les  Loix. 
LégaKfation  ,  f.  f.  confirmation 

d'un  certificat  ,  d'un  a&e ,  pat 

Tatteftation,  la  fignature  &  le 

fceau  d'un  Magiftrat. 
Légalifé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Légalifer  ,  v.  a.  rendre  un  acte 

authentique. 

Légat, f. m.  AmbaffadeurduPape. 

Légataire ,  f.  de  tout  genre.  Celui 
ou  celle  à  qui  on  a  légué. 

Légatine  ,  £»f.  forte  d'étoffe. 

Légation  ,  iTf. 

Lege  ,  adj.  t.  de  Marine. 

Légendaire ,  f.  m.  Auteur  de  lé- 
gende. 

Légende  ,  f.  f. 
Léger ,  ère ,  adj. 
à  la  Légère ,  adv.  " 
Légèrement,  adv. 
Légèreté ,  f.  f. 

Légion ,  f.  f.  nom  d'un  corps  de 
troupes, 

Lé  gionnaire ,  f.  m.  foldat.dans  uns 
Légion  Romaine, 
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tégiflatcur ,  trice ,  C  m*  &  f.  celui 
qui  fait  des  Loix. 

Légiflatif ,  ive ,  adj. 

Xégiilation  ,f.  f.  t.  de  Droit  public. 
Autorité  de  faire  des  Loix. 

Xégiile ,  f.  m.  celui  qui  fait  profef- 
fion  de  la  fcience  des  Loix. 

Légitimaire ,  adj.  m.  &  f.  qui  appar- 
tient à  la  légitime. 

légitimation  ,  f.  f.  aéte  par  lequel 
on  rend  légitimes  des  enfants 
naturels.  I 

Xégitimé  ,  ée ,  adj. 

Légitime ,  f.  f.  &  adj.  portion  que 
la  Loi  donne  aux  enfants  fur  les 
biens  de  leurs  pere  &  mere  -,  ce 
qui  eft  félon  les  Loix. 

Légitimement,  adv. 

Légitimer ,  v.  a.  rendre  légitime. 

I  égitimité ,  f.  f. 

Legs ,  f.  m.  don  fait  par  un  tefta- 
teur. 

Légué ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Léguer ,  v.  a. 

JLégume,  f.m.  toute  forte  d'herbes 
potagères. 

Xégumineux  >  eufe ,  adj.  t.  de  Bo- 
tanique. 

Xeicefter ,  ville  d'Angleterre. 

ieide ,  ou  Leyden  ,  ville  du  Com- 
té de  Hollande. 

Xeipnck ,  ville  de  la{  Haute-Saxe. 

Leiria ,  ville  de  Portugal. 

Leith,  ville  d'Écoffe. 

Xemme  ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 

Xëmnos  ,  Iile  de  la  mer  Égée. 
Vulcain  y  avoit  des  forges  fa- 
meufes. 

Xémures ,  f.  m.  plur.  Lutins,  forte 
d'efprits. 

lendemain .,  f.  m.  t.  relatif. 

Xendore  ,  f.  de  tout  genre.  Fai- 
néant ;  lâche. 

Xénitif,  f.  m.  remède  qui  adoucit  -, 
adouciffement. 


LÉO  30* 
Lenox  ,  province  d'ÉcoiTe. 
Lens  ,  ville  des  Pays-Bas  daru 
l'Artois. 

Lent ,  ente ,  adj.  peu  aûif. 

Lente ,  f.  f.  efpece  de  petit  œuf 
dont  naît  lepou.Plufîeurs  perfon- 
nés  écrivent  lende ,  à  caufe  du 
Latin  lent ,  Undit  ,  d'où  il  eft 
dérivé. 

Lentement,  adv.* 
Lenteur ,  f.  f. 

Lenticulaire,  adj.  t.  d'Optique, 
Lentille ,  f.  f.  légume. 
Lentifque ,  f.  m.  forte  d'arbre  tou- 
jours verd. 

Léogane ,  Colonie  des  François  en 
Amérique. 

Léon ,  ville  &  capitale  du  royau* 
me  de  ce  nom  en  Efpagne. 

Léonin ,  ine ,  adj.  qui  appartient 
au  Lion. 

Léopard ,  f.  m.  bête  féroce. 
Léopardé ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Léopol  ,  ville  de  Pologne. 
Léopolftadt ,  ville  de  Hongrie; 
Lépante  ,  ville  de  Turquie  erj 
Europe. 

Lèpre ,  f.  f.  forte  de  maladie. 

Lépreux  ,  eufe ,  adj. 

Léproferie  ,  f.  f.  hôpital  pour  re- 
tirer &  guérir  les  lépreux. 

Lequel ,  laquelle  ;  îefquels  ,  IeC- 
quelles ,  pronoms  relatifs; 

Lerida ,  ville  d'Efpagne  en  Cata- 
logne. 

Lerme ,  ville  d'Efpagne.  > 
Lès ,  proche  ,  adv.  de  lieu.  Au- 
trefois lez. 

Richelet  écrit  Us  •  c'eft  une 
faute.  V.  la  Préf.  let.  è. 
Léfard ,  ou  Lézard ,  f.  m.  infe&e. 
Rick 

L'Académie  ,  Furetiere  ,  le 
Dictionnaire  des  Arts  ,  Qinet 
&  Joubert  écrivent  lézard , 


zarde. 
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&  les  Anciens 
écrivoient  latfard ,  lai  far  de.  Fu- 
retiere  dit  que  ces  mots  tirent 
leur  étymologie  du  Latin  lafar- 
ta.  Pour  moi  je  crois  plutôt 
qu'ils  viennent  du  Latin  lacer- 
tut  qui  fe  trouve  dans  Virgile 
&  dans  d'autres  bons  Auteurs. 
Quoiqu'il  en  foit  ^  je  ne  crois 
pas  qu'il  y  ait  d'autre  raifon  que 
I'ufage  qui  autorife  le  z  dans 
ces  mots  :  car  fi  Ton  dit  que 
c'eft  en  faveur  de  la  prononcia- 
tion qu'on  l'y  a  introduit,  je 
réponds  par  avance  que  Vf  en- 
tre deux  voyelles  a  le  même 
fon  que  le  z. 

Léfarde ,  ou  Lézarde ,  f.  f.  crevaffe 
qui  fe  fait  dans  un  mur. 

Lefcar ,  ou  Lafcar ,  ville  de  fran- 
ce  en  Gafcogne* 

Lefcure ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 

Léfé  ,  ce ,  part.  paC  &  adj. 
Léïèr  ,  v.  a. 

Léfine ,  f.  f.  épargne  fordide. 
Léfiner  >  v.  n. 
Léfion ,  C  f. 

Lefneven  ,  ville  de  france 


• 


Bretagne. 


en 


ville   de  france  en 


Lefpare  , 
Guienne. 

Leflincs ,  ville  des  Pays-Bas. 

Xeflive,  ou  Lexive,f.  f. 

Leûlver ,  v.  a.  prononcez  léciver. 
blanchir  quelque  chofe  par  le 
moyen  de  la  leflive. 

left ,  f.  m.  t.  de  Marine.  Pronon- 
cez le  f  final.  Pierre,  ou  autre 
chofe  pefante  que  l'on  met  dans 

.  le  fond  d'un  vaiûeau ,  pour  le 
tenir  en  équilibre. 

Lcftage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Lefte ,  adj.  m.  &  f. 

Xeftement ,  adv. 


LES 
Lefter ,  V.  a.  t.  de  Marine. 
Leileur  ,  f.  m.  forte  de  bateau 
de  mer. 

Leftrigons ,  f.  m.  plur.  peuples  qui 

ne  vivoient  quede  chair  humaine. 
Léthargie  ;  f.  f.  forte  de  maladie. 

Infenfibilités  indolence. 
Léthargique ,  àdj.  m*  &  f. 
Léthé ,  ou  Lété ,  f.  m.  Fleuve  des 

Enfers.  «. 
Létifere ,  adj.  qui  caufe  la  mort. 
Leton  ,  V.  Laiton.  ♦ 
Letteré  ,  ville  du  royaume*  de 

Naples. 
Lettre ,  f.  f. 
Lettré ,  ée ,  adj. 
Lettrine ,  f.  £  u  d'Imprimeur. 
Levage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Levain ,  G  m.  tout  acide  qui  caufe 

la  fermentation  ;  principe  de 

corruption. 

Levant,adj.mtiln'eftd'ufagequ'cn 
cette  phrafe  :  Le  foleil  levant. 
Levant,  f. m.  Orient.  On  appelle 
le  Levant  toutes  les  côtes  d'Afri- 
que. 

Levantin ,  ine ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 
du  Levant. 

Leuben ,  ville  d'Autriche. 
Leucate ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Leucophlegmatie,  f.  f.  efpece  d'hy- 
dropifîe. 

Levé ,  f.  f.  t.  du  jeu  de  Mail. 
Levé ,  f.  ni.  t.  dont  on  fe  fert 
jeu  de  cartes. 

Levé ,  ée ,  part.  paC  &  adj. 
Levée,  f.  f. 
Lever ,  f.  m. 

Lever,  v.  a.  A 
Leveur  ,f.m.  celui  qui  leveladime» 
Levier ,  f.  m. 

Lévigcr ,  v.  a.  t.  de  Chvmie. 

Levignac  ,  ville  de  france  dans 

le  Rouergue.  • 

Levinfmouth» 
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Levinfmoùth ,  ville  à'Écofk, 
Levis  5  adj.  Poni-levis* 
Lévite  ,  f.  m.  Prêtre  hébreux. 
Lévitique  ,  f.  m.  Livre  facré; 
Leuk ,  bourg  de  Suiûe  renommé 
par  Tes  Bains. 

Leur,  pronom  mafc.  &  fém. 
On  ne  doit  jamais  écrire  leurs 
au  plur;  que  torfqu'Ueft  adje&if , 
(bit  que  le  fubftântif  auquel  il  fe 
rapporte  >  (bit  exprimé  ou  fous- 
entendu.  Âirtfî  il  faut  écrire  jï  leur 
dit,  leur  parla ,  leur  montra  ,•  & 
ièmblablës  ;  non  pas  il  leurs  dit-, 
leurs  parla  &c.  parce  qu'alors 
le  mot  leur  devient  fubftantif ,  & 
fignifîe  à  eux  ou  à  elles.  Dartet 
a  fait  une  fiote  à  ce  fujet  ,  &  M. 
.  Reftaut  eft  du  même  fentiment. 

Levraut ,  f.  m*  jeune  lièvre. 

Levrë,  C£ 

Levrette  ,  G  £  femelle  du  lévrier, 
tevretter ,  v.  n.chalTer  au  lièvre, 
Levreux  >  adj;  qui  a  de  groffes 
lèvres. 

Lévrier  ,  f.  m.  forte  de  chien. 
Levron  ,  f.  m.  jeunè  lévrier. 
Levroux,  ville  de  france  en  Betty, 
Leurre,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 
Leurrer ,  v*  a.  t.  de  Fauconnerie. 
,  Amufer ,  tromper. 
Leutkrik ,  ville  de  Suabê. 
Leutmeritz ,  Ville  de  Bohême. 
Lewarde  ,  ville  des  provinccs- 
urries. 

Lewentz ,  ville  de  Hongrie', 
lewes ,  villes  d'Angleterre  &  du 

Brabant. 
Xevuré ,  C  f.  fans  A.  couenne  de 

lard  qu'on  levé  j  écume  de 

Bière. 

Lexicographe ,  f.  m.  Auteur  d'un 
,  Lexicort. 

téxiquè  i  ou  lexicon ,  f;  m*  Di- 
ctionnaire Grec* 


.  . . .  .  ris  .  i§i 

Lexmel ,  adj.  m.  t.  de  Chymie. 
Leyde,  ou  Leydcn  i  ville  des  prai- 

vinces-unies. 
Lez.  V.  Lés. 
Lézard.  V.  Lé  fard.' 
Lézarde.  Vé  léfarde. 
Lezat ,  ville  de  france  dans  lé 

Languedoc. 

Lezoux ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne.  7 
Liais ,  f.  m.  forte  de  pierre  duré/ 
Liaifon,  f.  f. 

Liaifontier  *  v.  à.  t.  de  Maçon. 
Liane  ,  f.  f.  plante. 
Liant  *  ante ,  adjw  * 

forte  de  MonnoieV 
Liaffc,  f.f.  collectif. 
Libage,  f.  m.  gros  moilon. 
Liban,  fé  m',  montagne  de  la  Terré 
Sainte. 

Libation ,  f.  f.  cérémonie  qui  13 
pratiquent  dans  les  facrincë*  de* 
Païens. 

Libau  ,  place  de  Curlande. 
Libeilatique ,  f.-  rri.  &  f; 
Libelle ,  f.  m. 

Libeller  ,  V;  a.  t.  de  Pratiqué.  - 
Libéral,  aie,  adi. 
Libéralement,  adv. 
Libéralité  *  f*f. 
Libérateur  ,  trîce  ,  f.  m.  &f. 
Libération,  f.  f.  t.  de  Jurifprudenoe; 
Libérer  ,  v.  a.  fe  libérer  ,  v.  ri* 
Liberté,  f.  f. 

Liberté,  f.  f.  Divinité  allégorique. 
Libertin  ,  ine  >  adj.  &  C 
Libertinage,' Cm. 
Ljbertiner ,  v.  n. 
Libidineux  ,  eufe ,  adj.  Lafcif ,  dit* 
fohi; 

Libitine  ,  f.  f.  Divinité  qui  préfi- 
doit  aux  funérailles. 
Libouret ,  f.  'm.  t.  de  Marine; 
libourne  ,  ville  de  France  etf 
Guienne.         ..  ..  - 

D  di 
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braire  ,  £  m.  &  f. 


librairie, T.  f, 

Libration ,  f.  f.  t.  d'Aftronomie. 
Libre,  adj.  m.  &f.  1 
Librement ,  adv. 
Li  burne >  f.  f.  B  âtiment  à  rames  des 

Anciens, 
tice,  f.f.  lieu  préparé  pour  les 

çourfes. 
Licence,  f.f. 
Licencié ,  f.  m. 

Licenciement,  f.  m.iln'eftd'ufage 
que  dans  cette  phrafe:  Licencie- 
ment des  Troupes. 

Licencier ,  v.  a. . 

L'Académie  ,  Furetiere,  Da- 
îiet ,  Monet  &  Binet  écrivent  de 
cette  fc»rte  :  Dupuys ,  Baudoin , 
Joubert  &  quelques  autres  écri- 
vent Licentié.  Mais  comme  ce 
jnot  efl  un  dérivé  de  licence  ,  il 
$ft  plus  naturel  de  l'écrire  avec 
un  c.  qu'avec  un  f . 

Licencieufement ,  adv* 

Licencieux,  eufe ,  adj.  hardi  s  trop 
libre. 

Lichttnberg ,  château  defranceen 
Alface. 

tLichtenftein  ,  ville  de  Suiûe. 
Licitation ,  f.  f.  t.  de  Pratique* 
Licite,  adj.  m.  Se  f.  permis, 
licitement ,  adv.  d'une  manière 

permife. 
Liciter ,  v.  a.  t.  de  Pratique* 
licol ,  pu  licou  ,  f.  m. 
Licorne  ,  f.  f.  animal. 
Li&eur ,  f.  m.  officier  qui  fervoit 

à  Rome  auprès  du  Conful. 
Lida  ,  ville  de  Pologne. 
Lie ,  f.  f.  la  partie  la  plus  épaiffe 

&la  plus  grofllere  de  quelques 

liqueurs. 

Lié  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Lpge  ,  f.f. forte  d'arbre. 
Liège ,  ville  d'Allemagne. 


LIG  * 

Ëeoîs  ,  eoife ,  f<  m.  &  F. 
,  f.m. 
:erie,  f.f.  forte  de  dévoiement. 
Lier,  v*  a. 

Lierre ,  f.  m.  plante  rampante* 
Liéfîna  ,  ville  de  Dalmatie. 
Lieffe ,  f.  f.  joie  >  gaieté.  Ce  mot 
eft  vieux. 

LiefTe,  Bourg  célèbre  dans  l'Iflede 
France  par  une  image  de  la  Sain- 
te Vierge. 

Lieu  ,  f.  m.  au  plur.  lieux* 
Lieue  ,  f.  f.  efpace  de  chemin.  . 
Lieur  ,  f.  m.  homme  de  journée» 
Lièvre,  f.m. 

Lieutenance,f.  f.  charge  de  Lieu- 
tenant. 

Lieutenant ,  ante ,  f.  m.  &  £ 
le  Lieuvin ,  contrée  de  france  en 
Normandie. 

Ligament ,  C  m.  t.  d'Anatomie. 
Ligamenteux,  eufe,  adj.  t.deFleu* 
rifte* 

Ligature  ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Lige ,  f.  m.  Droit  Seigneurial. 
Ligement,  adv.  t.  de  droit  féodaL 
Ligençe ,  f.  f.  t.  de  droit  féodal. 
Lignage  ,  f.  m.  race ,  extraction» 
Ljgnagcr ,  ère  ,  adj.  t.  de  Palais* 
Ligne ,  f.f.  t.  de  Géométrie. 
Lignée ,  f.  f.  race ,  poltérité. 
Ligner,  t.  de  chaffe. 
Ligneul ,  f.m.  forte  de  fil  ciré  dont 
fe  fervent  les  Cordonniers. 
Ligneux,  eufe,  adj.  ce  qui  tient 
delà  nature  du  bois. 
Lighitz,  -  ville  de  Siléfîe. 
Ligny,  ville  du  Barrois  en  Lor- 
*  raine.  * 
Ligourne ,  ou  Livourne,  ville  d'I- 
talie dans  la  Tofcane. 
Ligue,  Cf. 

Ligue ,  f.  f.  nom  que  Ton  donne 
aux  trois  Corps  qui  compofeos 
h  République  des,  Griions. 


L  I  M 

ligueîl ,  petite  ville  de  france  en 

Touraine. 
Liguer ,  v.  a. 
Ligueur ,  eufe ,  ù  m.  &  f.: 
Liias  ,  f.  m.  force  d'arbre. 
Li lacée  ,  adj.  t.  de  Botanique. 
•Lille ,  &  Lille ,  ville  de  france -,  & 

Capitale  delà  Flandre Françoilè. 
liliebonne  ,  ville  de  france  en 

Normandie. 
Lillers  ,  petite  ville  de  france  dans 

l'Artois. 

Lima  ,  ville  capitale  du  Pérou. 
Limace ,  f.  f.  limaçon. 
Limaçon ,  f.  m.  forte  d'infe&e. 
Limagne ,  contrée  de  france  dans 

la  Baife- Auvergne. 
Limaille,  f.f.  poudre  déliée  qui  fe 

détache  du  métal  lorfqu'on  le 

lime. 

Limaire,  f.  m.  c'eft  le  Thon  quand 
il  commence  à  groflïr. 

limande  *  f.  f.  pohTon  de  mer. 

limas ,  f.  m.  forte  d'infeéte. 

limbe ,  f.  m.  t.  d'Aftronomie. 

Limbes ,  f. m.  plur.  t. dogmatique. 

Lîmbourg  ,  ville  des  Pays-Bas. 

lime  ,  f.  f.  outil. 

Limé  ,  ée  ,  parc.  paC  Se  adj. 

limeil ,  petite  viÛe  de  france  en 

*  Périgord. 

limer ,  v»  a. 

limeriek .  ville  d'Irlande. 

Limier,  f.  m.  groschien  de  chatte. 

Liminaire ,  adj.  qui eft  au  commen- 
cement. 

limitation ,  f.  f. 

Limité  ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 

limiter ,  v.  a.  borner  -,  reftreindre. 

limites  ,  f.  f.  plur.  bornes. 

limitrophe ,  adj.  voifin. 

limoges,  ville  de  france ,  &  ca- 
pitale du  Limoufin. 

Limon ,  f.  m.  bourbe ,  fruit  du  li- 
monier i  bras  d'une  charrette. 
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Limonnade ,  f.  f.  boiflon. 
Limonnadier,  iere  ,  f.  m.  Se£* 
Limonner,  v.  n.  t.  des  Eaux  Se 
Forêts. 

Linionneux,  eufe,  adj.  boueux» 
Limonnier ,  f.  m.  cheval  de  limonj 

arbre  qui  porte  les  limons. 
Limoufin ,  Province  de  France, 
Limoulîn ,  ine  ,  f.  m.  Se  f. 
limoufin,  f.  m.  efpece  de  maçon  • 
Limoufinage,  f.  m.  Ouvrage  d'un 

Limoufin. 

Limoufiner ,  v.  a.  travailler  grot 
fièrement. 

Limoufinerie ,  f.  f.  t.  de  Maçon. 
Limours ,  ville  de  france  dans  le 
Hurepoîs. 

Limoux  ,  ville  de  france  dans  le 

Haut-Languedoc. 
Limpide ,  adj.  clan*.  Il  néfe  ditquç 

des  -liqueurs. 

Limité  v  f.  f.  qualité*  d'une  li-. 
cjueur  qui  eft  claire.  . 
Limuve ,  f.  f. 

Lin  ,  f.  m.  forte  de  plante. 
Linceul  *  f.  m.  drap  d'un  Ht. 
Linçoir,  f.  m.  t.  de  charpetiterie, 
Lincoln ,  ville  d'Angleterre. 
Lindau  ,  ville  de  Suabe. 
Linéaire ,  adj.  t.  de  Mathémati- 
que. Rangé ,  difpofé  en  ligne. 
Linéament ,  f.  m.  trait  du  vifage, 
Linge,  f..m. 

Lingen  ,  ville  de  Weftphalie. 
Linger  ?  ère  ,  f.  m.  &  f. 
Lingerie,  f.  f.  commerce  de  linge  2 

lieu  où  on  le  met. 
Lingot ,  f.  m.  Barre  ou  morceau, 

d'or  ou  d'argent. 
Lingotiere ,  f.  f.  t.  de  monnoie. 
Linguet ,  ou  Hinguet ,  f.  m.  t.  de 

Marjne.  ■  - 

Liniere  ,  f.  f.  terre  femée  de  lin. 
Linifice .  f.  m.  Art  de  travailler  !c 

Un. 

D  ddij 
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tiniment>  f.  m.t.  de  Médecine. 
Linhthgow  ?  ville  d'Lcoffe. 
-tinon  ,  f.  m.  forte  de  toile  fine. 
Linotte ,  f.  f.  oifeau. 
Linteau  ,  f.  f.  t.d'Archite&ure. 
Lintz ,  villes  d'Autriche  &  de  VÉr 
*  lectorat  de  Cologne. 
Lion,  onne,  f.  m.  &  f. 
Lion ,  un  des  douze  figncs  du  Zo- 
diaque. 

'Jç  Lion  d'Angers  ,  ville  de  france 
en  Anjou. 

Lionceau  •>  f.  m.  jeune  lion. 
Lionne  ,  ce  ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Lions.,  ygle  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Lioube ,  f.  f.  t.  de  Charpentier. 
Xipari ,  Ville  Capitale  de  Tlfle  de 

ce  nom  dans  la  Sicile. 
Lippa  ,  ville  de  Hongrie. 
Lippe ,  f.  f.  lèvre  d'en  bas  ,  lorf- 
J  qu'elle  eftgroffe&trop  avancée. 
Lippe ,  ville  d'Allemagne. 
Lippée ,  f.  f.  repas  mendié. 
Lippitude  ,f.  f.  t.  de  Médecine. 
Lippu ,  ûe,  adj.  qui  a  la  lèvre  d'en 

bas  frop  grotte. 
Lîquéfa<mon,f.f.  action  de  rendre 

liquide. 

liquéfier ,  v.  a.  réduire  en  liqueur. 
Liqueur ,  f.  £ 

Liquidation  ,  f»  f.  t.  de  Pratique. 

Liquide ,  adj.  m.  &  f. 

Liquidé  ,  ée  ,  part,  paf,  &  adj. 

Liquidement ,  adv* 

Liquider ,  v.  a.  Taxer  ,  régler. 

Liquidité ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 

veil  liquide.  .  , 

Liquoreux,  eufe,  adj. 

Lire  ,  petite  ville  de  france  en 

1  Normandie. 

L'  • 
ire,  v.a. 

Je  lis  .:  nous  lifons.  Je  lifois. 
Te  lus.  J'ai  lu.  Je  lirai.  Lis,  lifez. 


luffe,qûetU  lufle^qu'iHftt.Lifiilli 

Lis ,  f.  m.  forte  de  fleurs. 

fleurs  de  Lis ,  f.  f. 

Lisbonne,  ville  capitale  duroyaq? 
me  de  Portugal. 

Lisérage,  f.  m.  t.  de  Brodeur. 

Liséré  ,  f.  m.  brodé  avec  un  cor- 
donnet d'or  ou  de  foie.  ; 

Lisérer ,  v.  a*  t.  de  broderie. 

Lifette,  f.f.  ver  qui  mange  les 
Bourgeons. 

Lifeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  £ 
Lifible ,  adj.  m.  &  if. 
Lifîblement ,  adv. 
Lifiere ,  f.  f. 

Lifieux ,  ville  de  france  dans  la 

Haute-Normandie. 
Lifmore  ,  ville  d'Irlande. 
Lifoire ,  f.  m,  t«  de  Charron. 
Liffe  ,  adj.  poli  &  uni. 
Liffe, f.  m.&f. 
Liffé  ,  ée  ,  adj.  poli ,  uni. 
Liffer ,  v.  a.  polir. 
Lifferon  ,  f.  m.  partie  du  mérief 

des  Tiflutiers. 
Liffeur  ,  f.  m.  qui  liffe. 
Liffoire,  f.  f.  inllrument  qui  fert 

à  liffer. 

Lifte ,  f.  f.  prononcez  IV.  Catalo- 

rffteî ,  ou  lifleau ,  C  m.  t.  d' Ar- 
chitecture. 

Lifton ,  f.  m.  t.  de  Blafon.  . 

Lit ,  f.  m.  , 

Litanies,  f.  f.  plur.  formule  de 

prières. 
Liteau  ,  f.m.  t.  de  chaffe. 
Lithârge ,  f.  f.  compofition  chy- 

mique. 

Lithocolle ,  f.  f.  forte  de  ciment. 
Lithographie  ,  f.  f.  defeription  de$ 
prières. 

Lithologie,  f.  f.fcience  des  prières. 
Lithophage,  f.m.  petit  ver  qui ft 


Que  je  life.  Je  lixois.  Que  je   Wuve  dans  fat  pierre. 
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Jithophyte,  f.m*  Pierre-Plante. 
J.ithotomie ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 

opération  de  la  taille. 
Lithotomilte  ,  f.  m.  qui  traite  de 

l'opération  de  la  taille, 
Lithuanie ,  grande  province  dans 

la  Pologne. 

Lithuanien  ,  enne ,  f.  m.  &  f. 
Litière  ,  f.  f.  forte  de  voiture  -, 
paille  qu'on  met  fous  les  che- 
vaux. 

Litigant ,  ante ,  adj.  qui  plaide. 

Litige  ,  f.  m.  procès. 

Litigieux,  eufe,  adj.  fujet  à  procès. 

Litispendance ,  f.  f.  t.  de  Palais» 

Litorne  ,  f.  f.  efpece  de  grive. 

Line  ,  f.  f.  ceinture  funèbre  dans 
uneÉgiife.  <dca$. 

Litron  ,  f.  m.  mefure. 

Littéraire ,  adj.  m.  &  f, 

Littéral ,  aie  ,  adj. 

Littéralement,  adv. 

Littérateur ,  f.  m. 

Littérature ,  £  £ 

Liturgie ,  f.  f.  ordre  &  cérémo- 
nies qui  s'obfervent  dans  l'office 
divin. 

Liverdun ,  petite  ville  de  la  Lor- 
raine. 

Livet ,  adj,  t.  de  Billard. 

Livide ,  adj.  mi  &  f.  de  couleur 

plombée  i  noirâtre, 
lividité ,  f.  f.  ce  qui  rend  la  peau 

livide.  ;  '  \ 

la  Liviniere  ,  ville  de  france  dans 

le  Languedoc.  ; 
Livonie ,  province  de  Suéde, 
Livourne  ,  ville  de  Tofcane.  , 
Livraifon  ,  f.f.  . . 
Livre ,  f.  m.  ouvrage. 

Quand  ce  mot  défigne  un  poids 

,  ou  une  fomme  en  argent ,  il  elt 

toujours  du  féminin  :  ainlî  on 

doit  dire  une  livre  pefanti  une 

livre  en  argent, 
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Liure,  f.f.  cable  de  charrette  qui 
fertàlier. 

Tous  les  Anciens  ont  écrie 
Heure ,  que  j'approuve  plus  qu$ 
Uûre  qu'on  trouve  dans  Richeleç 
&  Joubert.  V.  Préf.  let.  û. 

Livré,  ée,  adj. 

Livrée ,  f.  f. 

Livrer  ,  v.  a.  mettre  entre  les 
mains  s  donner  j  abandonner. 

Livret,  Cm.  petit  livre. 

Loango ,  Royaume  dans  la  Gui- 
née. 

Lobe,  f.  m.  t.d'Anatomie. 
Local ,  aie  ,  adj.  qui  concerne  un 
lieu. 

Locande  ,  adj.  chambre  qu'on 
loue. 

Locarno ,  ville  de  Suiffe. 
Locataire ,  f.  m.  &  f. 
Locatif ,  ive  ,  adj.  Réparations 
locatives. 

Location ,  f.  f.  t.  de  Jurifprudence, 
Loch  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Loche  ,  f.  f.  forte  de  ppiifon. 
Locher ,  v.  n.  peu  ulité.  branler* 
Loches  ,  petite  ville  de  france  en 

Tour  aine. 
Locution ,  f.  f.  manière  de  parler. 
Lodeve,  ville  de  france  çlans  le 

3as  Languedoc.    ~  ;  ,  . 
Lodi  ,  ville  du  Milanej. 
Lodier  ,  f.  m,  jpcoKc  .couverture 

de  lit.    ,    .    *•  ,  j 
Lods ,  f.  m.  plur.  droit  feigneu- 

rial. 

*  *  **** 

Lof ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Logarithme,  f.  m.  t.  de  Géomé- 
trie &  d'Arithmétique.  , , 

Logarithmique  ,  f.  f.  partie  de  la 
Mathématique.  Science  des  Lo- 
garithmes*, i  . 

Loge,  f.f. 

Logé ,  ée  ,  adj. 

Logeable,  adj.m.&f. 
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Xogement ,  f.  m. 

loger  ,  v.  a. 

Iiogette ,  f.  f.  diminutif* 

logicien ,  f.  m. 

Xogies  ,  t.  de  Coutume. 

logique ,  f.  f.  fcience  qui  inftruit 
à  perfectionner  le  raifonnement. 

Xogis ,  f.  m.  lieu  où  on  habite. 

Xogiftille ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 

Logiftique ,  f.  f.  partie  de  l'Al- 
gèbre. 

Logogriphc ,  f.  m.  forte  d'énigme, 
logre ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Loi ,  f.  f.  au  plur.  Loix. 
Loin  ,  adv.  de  lieu. 
Lointain  ,  aine ,  adj. 
Loir ,  f.  m.  petit  animal. 
Loire ,  f.  f.  c'eft  la  plus  grande 

rivière  de  France. 
Loifîble ,  adj.  m.  - 1.  de  Coutume. 

permis. 
Loifir ,  f.  m. 

Lomagne  ,  pays  de  france  en 
Gafcogne. 

Lombaire  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
•  Lombardie ,  grande  partie  de  l'I- 
talie. 

Lombes,  f.  m.  plur.  t.d'Anatomie. 
Lombez ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. % 
Lombis ,  f.  m.  t.  de  Rocailleur. 
Lomboyer  ,  v.  t.  de  Salines. 
Lombrical ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Lonchite,  f.  f.  forte  de  plante. 

prononcez  ki. 
Londonderri .,  ville  d'Irlande. 
Londre,  f.  m.  forte  de  vaiflfeau 

de  bas  bord. 

Londres ,  ville  capitale  de  l'An- 

gleterreV*. 

Long,  longue,  adj. 

Longanime  ,  adj.  m.  8c  f.  patient. 

Longanimité,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Patience  qui  vient  de  bonté  & 
de  grandeur  d'ame  ,  qui  fait 


t  ON 
!  fuj>porter  long-temps  une  ehoft 

qui  déplaît. 
Longe  ,  f.  f.  bande  de  cuir  longue 
&  étroite.  ••  . 

Longer ,  v.  a.  t.  de  Guerre  &  de 
Chafife. 

Longimétrie  *  f.  f.  Art  de  mefurer 

les  longueurs. 
Longis  ,  u  bas  &  populaire,  lent  ; 

pareifeux. 

Longitude ,  f.  f.  t.  de  Géographie  , 
&  d'Altronomie. 
Longitudinal ,  aie ,  adj.  qui  s'é- 
tend en  longueur, 
.ong-pan  ,  f.  m.  t.  de  Charpen* 
terie. 
Long-temps ,  adv. 
Longue ,  f.  f.  t.  de  Mufique ,  5c 
de  Poéfie, 

Longue ,  ville  de  france  en  An* 
jou. 

de  Longue-main ,  adv. 
Longuement ,  adv. 
Longuet ,  uette  ,  adj.  diminuti£ 
Longueur ,  f.  f. 

Longuion ,  ville  du  Duché  de  Bar. 
Longwy ,  ville  de  france  dans  le 
Luxembourg. 

Lons-le-Saunier ,  ville  de  france 

dans  la  Franche-Comté. 
Looc  y  f.  m.  t.  de  Pharmacie. 
Lopin  ,  f.  m.  t.  populaire,  pièce  \ 

morceau. 

Loquacité ,  f.  f.  babil. 

Loque ,  f.  f.  H  éft  du  ftyle  fami- 
lier. Morceau  d'un  habit  déchiré 
qui  pend*  r* 

Loquet,  f.  m. 

Loqueteau  ,  f.  m.  efpèce  de  petit 
loquet. 

Loqueteux  ,  eufe ,  adj.  déchiré. 
Loquette,  f.  f.  diminutif  de  loque. 
Lorca  ,  ville  d -Efpàgne. 
Lord  ,  f.  m.  nom  Anglois  qui 
fignific  Seigneur* 


> 
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Lorette ,  ville  d'Italie. 
Lorgner  ,  v.  a.  regarder  de  tra- 
vers. 

Lorgnerie ,  f.  f.  regard  à  k  dé- 
robée. 

Lorgnette ,  f.  f. 

Lorgues ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence* 

Loriot  >  f.  m.  forte  d'oifeau. 
Lorme »  ville  de  france  dans  le 
Nivernois. 

Lorrain  ,  aine ,  f.  m.  &  f. 

Lorraine  ,  État  fouverain  entre 
l'Allemagne  &  la  France,  qui 
appartient  à  la  France  depuis 

Lorré ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Lorris ,  petit  pays  de  france  dans 
le  Gâtinois. 

Lors ,  lorfque ,  dès-lors ,  adv.  de 
temps. 

Lofange ,  f.  f.  Figure  quarrée  qui 
a  deux  angles  aigus  &  deux 
obtus. 

Lofangé,  ée,  adj.  t.  d'Armoiries. 
Lot ,  f.  m.  partie  j  portion. 
Loterie ,  f.  £ 
Loti,  ie,  adj. 
Lotier ,  f.  m.  plante. 
Lotion  »  f.  f.  t  de  Médecine. 
Lotir,  v.  a.  faire  des  lots;  partager. 
Lotifé  ,  adj.  t.  de  Coutume. 
Lotiffeur ,  f.  m.  qui  fait  les  lots. 
Lotos }  Cm,  arbre  dont  le  fruit 
fait  oublier  aux  étrangers  leur 
,  patrie. 

Lotte  ,  f.  f.  jpouTon. 
Louable ,  adj.  m.  &  f, 
Louablement,  adv. 
Louage ,  f.  m. 
Louange,  f. f. 
Louanger ,  v.  a. 
Louangeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Louans  »  viUc  de  fran«e  en  Bour- 
gogne, j 


LOU  4«t. 

Louche,  adj. m. &f.  : 
Loucher  ,  v.  n. 

Louchette  ,  f.  f.  inftrument  pour 
empêcher  de  loucher. 
Loudun ,  ville  de  france  en  Poitou. 
Loudunois  ,  oife  ,  f.  m»  &  f. 
Loudunois  ,  contrée  de  france 
dans  le  Poitou. 
Loué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Louer ,  v.  a. 
Lover ,  t.  de  Marine. 
Loueur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Louis  le  Bien-Âim?.  ,  Roi  de 
France  &  de  Navarre,  le  plus 
Grand  Prince  de  fon  temps. 
Louis ,  f.  m.  Monnoie  de  France. 
Loup ,  f.  m.  animal  farouche. 
Loup-cervier ,  C  m.  fdrte  d'Ani- 
mal. • 

Loupe  ,  C  f.  tumeur  ronde  ; 
verre  rond  ,  convexe  des  deux 
côtés. 

Loup-garou ,  f.  m.  homme  furieux:  ; 
&  mélancolique  ,  &  que  le 
peuple  prétend  être  forcier. 
Loupiac  ,  ville  de  france  en 
Guienne. 

Loupian  ,  ville  de  france  en 
Languedoc 

Loup-marin ,  f.  m.  pouTon. 
!  Lourd ,  lourde ,  adj.  pefant. 
Lourdaud,  lourdaude,  adj. 
Furetiere  ,  Baudoin  ,  Binet  , 
Monet  ,  Danet  ,  Richelet  fie 
Joubert  écrivent  lourdaut  au 
mafeulin  :  Dupuys  &  les  An- 
ciens écrivent  lourdault.  Pour 
moi  je  penfc  avec  1* Académie 
qu'il  eft  mieux  d'écrire  au  mafeu- 
lin lourdaud  y  parce  que  fi  Ton 
écrivoit  lourdaut  ,  il  faudroic 
néceffairement  écrire  lourdaut  s 
au  féminin ,  ce  qui  feroit  ab- 
furde.  V.  mes  Remarques  fur  les 
mots.  Echafaud  &  Horloger. 
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lourde ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne* 

lourdement ,  adv. 
Lourderie ,  £  £ 

Lourdife,  f.  f.  action  de  lourdaud* 
Lourpidon ,  f.  £  vieille* 
Loutre ,  £  £  animal  amphibie* 
Louvain  ,  ville  des  Pays-Bas, 
Louve  ,  f*  f.  femelle  du  loup. 
Louver ,  v.  a.  faire  un  trou  dans 

une  pièce,  de  fer. 
Louveteau,  fé  m.  le  petit  d'une 

louve. 

Louveter ,  v.  n.  qui  fe  dit  de  la 
louve  ,  quand  elle  fait  des  petits* 

Louveterie ,  £  f*  tout  ce  qui  regar- 
de la  chafle  du  loup; 

Louvetier ,  f.  m*  Officier  du  Roi 
pour  la  chaffe  du  loup*. 

Lbuveur ,  F.  m.  celui  <jui  louve 
les  pierres  dans*  les  carrières. 

Lowics ,  ville  de  Pologne* 

louviers ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie, renommée  par  fa  Ma- 
nufacture de  Draperie. 

louvoyer ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Louvre ,  f.  m.  Maifon  Royale. 

Louyfîane ,  contrée  en  Amérique. 

Loxodromie  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Loxodromique ,  adj.  t.  de  Marine. 

Loyal  i  aie ,  adj. 

Loyalement ,  adv* 

Loyauté ,  f.  f. 

Loyer ,  f.  m.  louage. 

Lu ,  lue ,  adj. 

Lubben ,  ville  de  la  Lufacé. 

Lùbeck,  ville  de  la  Baffe-Saxe. 

Lubentie  ,  ou  Lubentine  ,  f.  f. 
Divinité  qui  préfidoit  aux  plai- 
fîrs. 

Lubie,  f.  f.  caprice.  Ce  mot  eft 
du  (tyïe  burlelque. 
Lublin  ,  ville  de  Pologne, 
Lubricité ,  f.  f. 
Lubrique ,  adj.  m*  &  £  - 


Lubriquement ,  adv. 
Luc  ,  petite  ville  de  france  ëff- 
Provence* 
Lucarne ,  f.  f. 

Lucciolc ,  f.  f.  mouche  luifante. 
Luce  ,  ville  de  france  dans  le 

Maine.  / 
Lucera  ,  ville  du  royaume  dé 

Naples. 

Lucerne,  ville  de  Suiflè  *  Capita- 

le  du  Canton  de  ce  nom. 
Lucet ,  f.  m.  t;  des  Carrières  d'ar- 

doife. 

Lucie ,  f*  f.  ifle  de  l'Amérique; 
Bois  de  Sainte  Lucie. 

Lucide ,  adj.  t.  dogmatique,  qui 
jette  de  la  lumière. 

Lucifer ,  f*  m*  le  maître  des  dé- 
mons* 

Lutine,  f*  f.  Divinité  qui  préfidoit 

aux  accouchements* 
Lucko  .  ville  de  Pologne. 
Luçon  ,  ville  de  france  dans  lef 

Bas-Poitou. 

Lucques ,  ou  Luques ,  villes  d'I- 
talie ,  Capitale  de  la  Républi-* 
que  de  ce  nom. 

Lucquois  ,  petit  pays  d'Italie* 

Lucratif,  ive,'adj. 

Lucre ,  £  m. 

Lude ,  ville  de  france  dans  l'An- 
jou. 

Luet ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Luette  ,  f.  f.  petite  glande  fuiper*- 

due  au  fond  de  la  bouche. 
Lueur ,  f.  f. 
Lugano ,  ville  d'Italie. 
Lugo,  ville  d'Efpagne. 
Lugubre ,  adj.  m.  Se  £ 
lugubrement ,  adv. 
Lui ,  pronom  de  la  troifîeme  per- 

fonne^  Auplur.  eux. 
Luines ,  vilfe  de  france  en  Tou» 

raine.   

luire ,  v.  n* 


LUN 

Je  luîs  :  nous  luifons.  Je  luifois. 
'  Je  luirai.  Que  je  luile.  Je  luirois. 
Luis ,  luifez. 
luiCant ,  ante  ,  adj. 
'Luites,  t.dechaiîe. 
Xumiere ,  f.  f. 
Lumignon ,  f.  m. 
Luminaire,  f. m. 
JLumineux  >  eufe  ,  adj. 
Lunaire,  adj.  qui  concerne  la  lune. 
JLunaifon  ,  f.  f.  le  cours  de  la  lune 

en  chaque  mois. 
Lunatique,  adj.  m. &f.  capricieux; 

fantafque. 
Lunden ,  ville  de  Suéde. 
Lundi ,  f.  m. 
Xune ,  f.  f. 

Lune  ,  f.  f.  poiflbn  de  mer. 
Lune ,  f.  f.  maladie  de  chevaux. 
Lunebourg  ,  ville  de  TÉle&orat 
d'Hannover. 

Lunel ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Lunel  ,  ville  de  france  dans  le 
Bas-Languedoc. 
Lunette,  f.f. 

Lunettier  ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 

&  vend  des  lunettes. 
Lunettierre ,  f.  f.  celle  qui  met  des 

lunettes. 

Lune  ville,  ville  du  Duché  de  Lor- 
raine, 

Luni-folaire  >   adj.  t.  d'Aftrono- 
mie. 

Lunule  ,  f.  f.  t.  de  Géométrie. 
Lupin ,  f.  m.  efpece  de  pois. 
Lupinaire,  f.  m.  Marchand  de  lu- 
pins. 

Lure,  petite  ville  de  france  en 

Franche-Comté, 
la  Luface ,  Province  d'Allemagne 

dans  la  Saxe. 
Xufarche,  petite  ville  de  l'Ifle  de 

France. 

J-ufignan ,  petite  Yille  de  france 
dans  le  Poitou. 


LUT  40% 

Luflac  s  petite  ville  de  france  en 
Poitou. 

Lullrale  ,  adj.  f.  il  n'eft  d'ufag: 
qu'en  cette  phrafe  :  Eau  luftrsté* 
Luitration ,  f.  f.  cérémonie  en  ufo 
ge  chez  les  Païens. 
Lulhe ,  f.  m.  Ce  mot  a  trois  fignî- 
fications* 

Luttré  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Luftrer ,  v.  a.  ' 
Lultreur ,  f.  m. 

Lultreux ,  eufe  ,  adj.  qui  a  beau* 
coup  de  luitre. 

Lullrine ,  f.  f.  étoffe  de  foie.  ' 
Lultroir,  f.  m.  initrument  des  ma- 
nufactures des  glaces.       ' :  OS 
Lullucru  ,  t.  de  mépris*  fe/C* 
Lut ,  f.  m.  t.  de  Chimie,  c'cft  v&e 
pâte  dont  on  enduit  les  vauTeaux 
de  Chymie. 
Lutation  ,  f.  f.  action  de  luter. 
Luter  ,  v.  a.  enduire  de  lut. 
Luth ,  ou  Lut ,  f.  m.  initrument  de 
Mulîque. 

Luther,  f.  m.  Héréfîarque ,  IV  doit 
fe  faire  fentir. 

Luthéranilme ,  f.  m.héréfîe. 
Luthérien  ,  enne  ,  f.  m.  &  f .  qui 
fuit  lafedte  de  Luther. 
Luthier ,  ou  lutier ,  f.  m.  qui  fait 

des  luths. 
Lutin  ,  f.  m.  efprit  folet. 
Lutiner,  v.  a.  faire  le  lutin. 
Lutrin  ,  f.  m.  pupitre. 
Lutte ,  f.  f.  combat  de  deux  nom* 
mes  corps  à  corps. 
Lutter ,  v.  n. 
Lutteur,  f.  m. 

Lutzelitein  ,  ville  de  france  dans 

la  BarTe-Alface. 
Luxation  ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie, 
Luxe  ,  f.  m.  fompruofîté  outrée. 
Luxembourg  ,   ville  des  Pays- 
Bas  ,  &  capitale  du  Duché  de  ce 
nom. 
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Luxeuil ,  ville  de  france  en  Fran- 
che-Comté. 

Luxure ,  f.  f. 

Luxurieux,  eufe  ,  adj. 

iuzara,  ville  du  Duché  de  Man- 
toue. 

Xuzerne ,  f.  f.  forte  d'herbe. 
Xuzerniere,  f.f.  terre  où  l'on  a  fe- 

méde  la  luzerne, 
luzeth ,  ville  de  france  dans  le 

Qucrci. 

£uzi ,  ville  de  france  dans  le  Ni- 
vernois. 

Luzin  «  f. m.  t.  de  Marine. 

Lycanthrope  ,  f.  m.  qui  a  l'ima- 
gination blefTée.  Fou  \  furieux. 
*C'eft  ce  qu'on  nomme  Yulgaire- 
fcçflt  loup-garou. 


tycanthropie,f.f.maladie  quifei* 
courir  la  nuit ,  &qui  fait  croire 
à  celui  qui  en  eft  attaqué;qu*il  elt 
loup. 

Lyce  ,  f.  f  chienne  de  chafle. 

Lymphatique,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Lymphe ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 

Lyncurius  ,  f.  m.  forte  de  pierre. 

Lynx ,  f.  m.  animal,  il  y  a  auffi 
une  pierre  de  ce  nom. 

Lyon ,  ville  de  france  ,  &  capi- 
tale du  Lyonnois. 

Lyonnois  ,  Province  de  France, 

Lyonnois  ,  oife ,  f.  m.  &  f. 

Lyre ,  f.  f.  inftrument  de  Mufique. 

Lyrique ,  adj.  m.  &  f.  nom  qu'on 
donne  aux  ouvrages  de  Pocfîç 
qui  fe  chantent. 
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iJ/>  Subftantif  féminin  ,       douzième  Lettre  de  V Alphabet* 


XfcXàXt^t^t&L A  >  pronom  pof-  ;  pitale  du  Duché  de  Retz  eft 

SX  Maamar  -  Bachi  ,  Machecouhs ,  ou  mâchicoulis ,  f. 

sKX  jVI  xS  f.  m.  Sur-inten-   m.  t.  de  fortification, 
X        X*£  dant   des    Bâti-  Mâchedru  ,  f.  m.  gourmand. 
ffmfàfflR  ments  du  Roi  de  Mâche-fer. ,  f.  m.  craffe  du  fer. 

Mâcheliere  ,  adj.  il  eft  aulE  Ç 
Dent  mâcheliere. 


******  Perfe. 

Macaçar ,  f.  m.  Royaume  d' Afie. 
Macaron ,  f.  m. 

Macaroni  ,  C  m.  forte  de  pâte 
séchée  au  foleil ,  dont  les  Ita- 
liens font  différents  mets. 

Macaronique,  adj.  t.  de  Poéfie 
burlefque. 

Macaronifme  ,  f,  m.  genre  de 
Poéfie  macaronique. 

Macaronnée ,  f.  f.  efpece  de  Poé- 
fie burlefque ,  compofée  de  mots 
latins  altérés,  ou  de  mots  des  lan- 
gues vulgaires  ,  auxquels  on 
donne  des  terminaifons  latines. 

Macédoine ,  Province  de  Turquie 
en  Europe. 

Macér  ata ,  ville  de  l'État  de  l'Églife. 

Macération ,  f.  f. 

Macérer  ,  v.  a. 

Maceron,  f.  m.  plante. 

Mâche  ,  f.  f.  herbe  qu'on  mange 
en  falade. 

Mâché  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj 


Machecou  ,  ville,  4ç  frauçe  ,  ca-  dcatfc 


Mâchemoure,Y.  F.  t.  de  Marine; 
Mâcher  ,  v.  a.  broyer  avec  les 
dents. 

Mâcheur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  il  eft 

bas.  qui  dîne  bien. 
Mâchicatoire ,  f.  m.  ce  qui  fe 

mâche. 
Machinal,  aie,  adj. 
Machinalement,  adv. 
Macbinateur,  f.  m.  celui  qui  fe 

fert  de  rufes  &  d'Artifices  pour 

tromper  quelqu'un. 
Machination ,  f.  f.. 
Machine ,  f.  f. 

Machiné ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Machiner,  v.  a* 

Machinifte  ,  f.  m.  qui  invente  , 
qui  fait  des  machines. 

Machinoir,  f.  m.  outil  de  Cor- 
donnier. 

Mâchoire ,  f.  f . 

Mâchonner ,  y.  n.  parler  entre  fet 


£ee  ij 


Digitized  by  Google 


fcotf  MAC 
Machurat ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie, 
Machuré ,  ée ,  part*  &  adj. 
Machurer ,  v.  a.  barbouiller. 
Maciments  ,  f.  m.  plur.  t.  de  Ma- 
rine. 

Macis ,  f.  m.  c'eft  la  féconde 
écorfe  de  la  noix  mufcade. 

Macle,  f.f.  forte  d'herbe  qui  porte 
un  fruit  comme  une  châtaigne . 

Mâcon  ,  ville  de  france  ,  &  capi- 
tale du  Mâçonnois  en  Bour- 
gogne. 

Maçon  ,  f.  m. 

Maçonnage ,  f.  m. 

>Uçonné ée  *  adj.  t.  de  Blaion. 

façonner ,  v.  a. 

Maçonnerie,  f.  f. 

Mâçonnois  ,  contrée  de  france 
dans  la  Bourgogne. 

Mâçonnois  ,  oife  ,  f.  m.  &  f. 

Macque  ,  f.  f,  t.  de  Marine. 

Macreufe  ,  f.  f.  oifeau  maritime. 

Macrocofme  y  f.  m.  par  ce  mot 
on  entend  le  monde. 

Macfarat ,  C  m.  mailbn  des  Nè- 
gres. 

Maculature,f.f.  t.  d'imprimerie. 

Macule,  f. f. t. de  T Écriture  Sainte, 
fouillure  j  tache. 

Maculer  ,  v.  a.  t.  d'imprimeur. 

Madagafcar  ,  Ule  d' Afrique. 

Madame,  f.  f. 

Mademoifelle  ,  f.  f. 

Madère ,  111e  de  l'Océan  Atlanti- 
que. 

Madrague ,  f.  m.  forte  de  filet 

pour  prendre  des  thons. 
Madraff  ,  ville  confidérable  des 
^ndes  ,   foumife  aux  François 

le  xi.  Septembre  1746. 
Madré  ,  ée  ,  adj.  tacheté. 
Madrépore ,  f.  m.  Corps  marin 

pierreux. 

Madrid,  ville  capitale  de  l'Ef-i 
Pagne»   I 


i     %     M  A  G 
Madrier ,  f.  m.  poutre  plate; 
Madrigal ,  f.  m.  forte  de  Poéfitf? 
Madrigalet  ,  f.  m.  diminutif  ck 

padrigal 
Maduré ,  ville  capitale  du  Royau-» 

me'de  ce  nom  dans  les  Indes. 
Maëlftrand,  ville  de  Norwege. 
Maëfeyck  ,  ville  de  l'Êvêché"  de 

Liège. 

Maêilral ,  t.  de  Marine. 
Maëitralifer ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
MaëiVricht  ,  ville  des  Pays-Bas  5 

conquife  par  les  François  le  7. 

Mai  1748. 

Maflé  ,  ée,  adj.  qui  a  degroflès 
joues,  i^eft  bas. 
Mafrach  ,  vahfe  des  Perfans. 
Magafin ,  f.  m. 

Magafinier  j  f.  m.  Garde  magafin. 
Magdaléon ,  f.  m.  petit  rouleau 

de  fouffre  qu'on  vend  chez  les 

Apothicaires. 
Magdebourg  ,  ville  de  la  baffe- 
•  Saxe  en  Allemagne; 
Mage,  f.  m.Philofophe  des  Orien* 

taux. 

Magicien  ,  enne ,  f.  m.  &  f. 
Magie ,  f.  f. 
Magique ,  adj.  m.  &  f. 
Magifter  ,  f.  m.   Maître  d'École 
de  village. 

Magifter ,  f.  m.  dignité  du  Grand- 
Maître  de  Malte. 

Magiltral ,  aie  ,  adj. 

Magistralement ,  adv. 

Magiltrat ,  f.  m. 

M  agiftrature ,  f .  f. 

Magliano  ,  ville  des  États  de 
lYglife. 

Magnac  ,  ville  de  france  dans  la 

Marche, 
fylagnanime ,  adj,  m.  &  f. 
Magnanimement  ,  adv. 
Magnanimité,  f.f.  grandeur  d'ama 

5c  de  courage, 
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Dans  ces  trois  mots  le  ^mouil-f  Maigrir ,  v.  n. 
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le  ,  &  ne  fe  fait  prefque  pas 
fentir. 

Magnétique  ,  adj.  qui  tient  de 
l'aimant. 

Magnétifme,  f.  m.  t.de  Chymifte. 

Magnificence  ,  f.  f. 

Magnifier  ,  v.  a.  vieux  terme  qui 
fignifie  louer»  ^ 

Magnifique ,  adj.  m.  &  f. 

Magnifiquement ,  adv. 

Magny ,  ville  de  lTlle  de  France. 

Magot,  Cm.  amas  d'argent  ca- 
ché. 

Magot ,  f.  m.  gros  Singe. 
Maguclone ,  ville  de  france  dans 
.le  Languedoc. 

Maheutre  ,  f.  m-  vieux  mot  qui 
fignifie  Soldat» 

Mahomet  ,  f.  m.  Prophète  des 
Turcs. . 

Mahométan  >  ane  ,  f.  m.  &  f. 
Wahométifme ,  f.  m.  religion  des 
Turcs. 

Mahot,  £  m.  forte  d'arbriffeau 

rampant. 
Mahutes,  f.  t*  de  Fauconnerie. 
&Iai  ,  f.  m.  cinquième  mois  de 

Tannée. 

Maidan ,  f,  m.  c'eft  le  Marché 
en  Perfe  &  aux  Indes. 

Ma jefte  ,  f.f.  \ 

Majeftueufement ,  adv. 

Majeftueux,  eufe,  adj.  , 

Majeur  ,  eure  ,  adj. 

Maïeûr ,  f.  m.  Chef  du  peuple  & 
des  Communes  dans,  quelques 
endroits. 

Majeure ,  f.  f.  première  propor- 
tion d'un  Syllogifrne. 

Maigre ,  adj.  m.  &  f.  il  eft  auffi  f. 

Maigrelet ,  ette  ,  adj.  diminutif. 

Maigrement ,  adv. 

Maigret,  ette,  adj. 

Maigreur  ^  £  f. 


Maigue  ,  ou  megue ,  f.  m.  petit 
lait. 

Maigue ,  f.  f.  poUTon  de  mer. 
Mail ,  £  m.  promenade  &  jeu. 

Au  plur.  des  math. 
Maille ,  £  f.  Va  eft  long. 
Mailler ,  v.  a.  t.  de  chafle. 
Maillet ,  £  m.  Va  eft  bref ,  &  les 

//  fe  mouillent,  marteau  de  bois. 
Maillezais,,  ville  de  france  en 

Poitou 

Mail  lier ,  f.  m.  chaîhetier. 
Mailloche ,  £  £  petit  maillet.  , 
Maillot,  £  m.  * 
Maillure ,  £  f.  t.  de  Fauconnerie. 
Main ,  f.  f. 

Maine  ,  Province  de  France. 

Main-levée ,  £  £  \ 

Main-mortable ,  adj.  t.  de  Palais.r 

Main-morte ,  £  f.  t.  de  Droit  ci- 
vil &  canonique. 

Main  ,  ainte  ,  adj.  colle&if  qui 
fignifie  plujieurs. 

Maintefois ,  adv.fouvent.  - 

Maintenant,  adv. 

Maintenir ,  v.  a.  &  n. 

Maintenon  ,  f.f  petite  croix  qu'on 
pend  au  cou. 

Maintenu  ,  ue  ,  adj. 

Maintenue ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 

Maintien  ,  £  m.  affermiflement  y 
confervation  ;  air  j  contenance. 

Major  ,  f.  m.  Officier  de  Guerre. 

Majorafque,  Droit  d'aîneffe  éta- 
bli en  Efpagne. 

Majordome,  f.  m.  t.  tiré  de  l'Ita- 
lien ,  qui  fignifie  un  Maître- 
d'Hôtel. 

Majorité  ,  f.f. 

Majorque ,  ville  capitale  de  rifle 
de  ce  nom,  dans  la  Méditer- 
ranée. 

Maire,  £m. 

Mairie,  f.f.  Charge  de  Maire. 
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Mais,  conjonction  adverfktive. 
lïiaifneté ,  f.  £  t.  de  Coutume, 
niaifon ,  f.  f. 

Maifonnée ,  f.  f.  t.  populaire* 
Maifonnette ,  f.  f,  diminutif. 
Maître  ,  m. 

petit-Maître  ,  f.  m.  Fanfaron  3 
étourdi* 

Maître-Atiborum  ,  f.  m.  t.  bas 
qui  veut  fe  mêler  de  tout , 
connoître  tout. 

Maîtrcflè ,  f.  f. 

Maîtrife ,  f.  f. 

Maîtriler ,  v.  a.  Dominer. 

Majufcule ,  adj.  il  fedit  des  lettres 

'Capitales. 

Makelaer,  f.  m.  Courtier  en  Hol- 
lande. 

Mal ,  f.  m.  au  plur.  maux. 

Malabar ,  pays  dans  les  Indes. 

Malaca  ,  ville  capitale  du  Royau- 
me de  ce  nom  dans  les  Indés. 

Malachite,  f.  f.  pierre  précieufe. 

Malacia ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Malaftique  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Malade ,  adj.  &  f.  m.  &  £ 

Maladie ,  f.  f. 

Maladif,  ive,  adj. 

Maladrerie  ,  f.  f.  léproferie. 

Mal-adiefle,  f.f. 

Mal-adroit,  oitc,  adj.  il  eft  auffif. 

Mal-adroitement,  adv. 

Malaga ,  ville  d'Efpagne  ^renom- 
mée par  fes  excellents  vins. 

Mal-aife ,  f.  m*  milere. 

Mal-aisé ,  ée  ,  adj.  difficile. 

Mal-aisément,  adv.  avec  peine. 

Malandres,  f.  f.  plur.  forte  de  ma- 
ladie qui  vient  aux  chevaux. 

Malapre ,  t.  d'imprimerie^ 

Mal-à-propos  *  adv.  à  contre- 
temps. 

Mal-aventure  ,  f.  f.  rencontre 
fâcheufe. 

Mal-avisé;  ée,  adj. &f.  imprudent. 


MAI 
Malaxer ,  v.  n.  t.  de  Pharmacie*. 
Mal-bâti ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 
ajoutant  un  e .  Il  eft  familier . 
Malchin ,  ville  de  Saxe. 
Mal-content, ,  ente ,  adj. 
Malden ,  ville  d'Angleterre. 
Malder ,  f.  m.  mefure  d'Allema- 
gne. 

Mâle ,  f.  m.  il  eft  aufli  adj. 
Malebête ,  f.  f.  il  eft  du  ftyle 

familier.  Bête  cruelle. 
Malebofle  ,  f.  f.  groffe  boflè. 
Malebranchifme ,  f.  m*  doctrine 

du  Pere  Malebranche. 
Malebraiichiite ,  f.  m.  &  f. 
|  Malédi&ion  ,  f.  f. 
Maléfice ,  f.  m.  crime  3  fortilege. 
Maléficié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Maléfique,  adj. t.  d'Aftrologie. 
Malchcontre ,  £  f.  malheur. 
Malencontreufement ,  adv. 
Malencontreux  ,  eufe,  adj. 
Malenpoint,  adv.  en  mauvaisétar* 
Mal-entendu ,  f.  m.  méprife. 
Mâlenuit*  f.  f.  mauvaife  nuit. 
Malepefte ,  imprécation. 
Malerage  ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  guère 

qu'en  cette  phrafe  :  II  a  la  male~ 

rage  de  faim. 
Males^graces ,  f.  f.  plur.  il  eft  bas. 

inimitié.  • 
Maleftroit  ,  ville  de  france  en 

Bretagne.* 

Malévole ,  adj.  malveillant. 
Mal-façon ,  f.  f.  fupercherie* 
Malfaiteur ,  f.  m. 
Mal-faire,  v.  n. 
Mal-faifant,  ante,  adj. 
Mal-fait ,  adj. 
Mal-gracieufement  ,  adv. 
mal-gracieux ,  eufe  ,  adj.  . 
Malgré ,  prépofmon. 
Mal-habile,  adj.  m.  Se  f. 
Mal-habileté  ,  f.  f. 
Malherbe ,  f.  f.  plante* 


for 

Malheur,  f.  m. 
Malheureufement ,  adv. 
Malheureux  ,  eufe ,  adj. 
Mal-honnête ,  adj.  m.  &  f. 
frlal-honnête  homme ,  f.  m. 
Mal-honnêtement,  adv. 
Mal-honnêteté,  f.  f. 
Malice ,  f.  f. 
Malicieufement,  adv. 
Malicieux  ,  eufe ,  adj, 
Malicorium ,  f.  m.  c  eft  l'écorce 
de  la  grenade. 

Malicornc  ,  ville  de  france  en 
Bretagne. 

Malignement ,  adv. 
Malignité,  f.  f. 
Malin  ,  igne ,  adj.  il  eft  aufli  f. 
Ma  line ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Maline ,  f.  f.  dentelle  de  Flandre. 
Malines  ,  ville  des  Pays-Bas  , 

foumife  aux  François  au  mois 

de  Mai  174^. 
Malingre ,  adj.  infirme. 
Mal-intentionné,  ée,  adj.  , 
Malitorne  ,  adj.  mal-adroit. 
Mal-jugé,  f.  m.  Sentence  mal- 

rendue. 

Malle ,  f.  f.  valife  j  petit  coffre. 
Malléabilité,  f.f.  qualité  de  ce  qui 
eft  malléable. 

Malléable ,  adj .  ce  qui  eft  dur  & 
ductile. 

Malléole  ,  f.  f.  t.  d'Anâtomie. 

Mallette,  f.  f.  diminutif  de  malle. 

Mallier ,  f.  m.  cheval  qui  porte 
la  malle. 

Mal-mener ,  v.  a.  maltraiter. , 

Malotru  ,  ue ,  adj.  &  ù  t.  popu- 
laire, mal-bâti. 

Malouin  ,  ine,  f.  m.  &  f.  &  adj. 
Habitant  de  Saint-Malp. 

Mal-plaifant ,  ante ,  adj. 

Malplaquet ,  village  des  Pays-Bas, 
renommé  par  la  bataille  de 
17°* 
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Mal-propre,  adj.  m.  &  f. 

Mal-proprement  ,  adv. 

Mal-propreté ,  f.  f. 

Mal-fain  ,  aine  ,  adj. 

Mal-séant ,  ante  ,  adj. 

Mal-talent,  f.  m.  mauvaife  volon» 
té  envers- quelqu'un. 

Malte  ou  malche ,  Ifle  de  la  Mé- 
diterranée qui  appartient  à  l'Or- 
dre de  Malte. 

Maltôte ,  f.  f.  impofition  3  trihuc 

Maltôticr,  f.  m. 

Maltraité ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Maltraiter,  v.  a. 

Malt,  f.  m.  Orge  préparé  pour 
faire  de  la  Bierre. 

Malvacée ,  adj.  t.  de  Botanique 

Malveillance ,  f.  f.  il  vieillit.  Haine. 

Malveillant ,  C  m. 

Malverfation ,  f.  f. 

Malverfer ,  v.  n. 

Malvoilîe ,  f.  f.  vin  de  Candie, 

Malvoulu,  ue  adj.  haï. 

Malzieu  ,  ville  de  france  dans  Ifl 
Gévaudan. 

Maman ,  f.  f.  c.  des  enfants. 

Mamelle ,  f.  f. 

Le  Didt.  des  Arts  ,  Dupuys  * 
Baudoin ,  Monet ,  Binet ,  Fure- 
tiere,  Danet  &  Joubert  écrivent 
mammelle  :  l'Académie  &  Riche- 
let  écrivent  mamelle ,  &  cette 
dernière  Ortographe  eft  préfé- 
rable, quoique  le  mot  vienne  du 
Latin  mamma. 

Mamelon,  f.  m.  petit  bout  des  ma- 
melles. 

Mamelu  ,  ue  ,  adj. 

Mamers ,  ville  de  france  dans  le 
Maine. 

Mamillaire  ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Mammaire,  adj.  t.d'Anatomie. 
M'amour ,  M'amie ,  f.  m.  &  £  u 
dccajollerie. 

,  Manachie,  ville  de  Turgtûc, 
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Manant ,  f.  m* 

Mancelle,  f.  f.  t.  de  .Charretier, 
la  Manche ,  mer  qui  fe  trouve 
refferrée   encre  la  France  & 
l'Angleterre. 
-Manche  d'habit ,  ou  bras  de  mer , 
f.f. 


Quand  ce  mot  fignifie  la  poi-  Manger  ,  f.  m. 


Manganefe,  terre  minérale. 
Mangeable,  adj.m.&  f. 
Mangeailie,  f.f. 
Mangeant ,  ante ,  adj. 
Mangeoire ,  f.  f.  Auge  des  ch& 
vaux. 

Manger,  v.a. 


gnée  de  quelque  inftrument ,  il 
eft  du  genre  mafculin. 
.Manchenillier ,  f.  m.  arbre. 
Mancheron ,  f.  m.  diminutif. 
Manchefter  ,  ville  d'Angleterre. 
Manchette,  f.f. 
Manchon ,  f.  m. 
Manchot ,  ote ,  f.  m.  &  f. 
.Mandarin ,  f.  m.  forte  de  NobletTe 
ê  &  de  Magiftrat  dans  la  Chine. 
Mandarinat ,  f.  m.  Charge  de  Man- 
darin. 

glandât ,  f.  m.  t.  de  Chancellerie 

Apoftolique.  referit  du  Pape. 
Mandataire,  f.  jtï.  celui  qui  eft 
i  porteur  d'un  mandat  ,  d'une 
procuration. 

Mandé  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Mandement,  f. m. 
Mander,  v.a. 

Mandibule,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Mandille ,  f.  f.  forte  de  manteau 
de  laquais. 

Mandore  ,  f.  f.  inftrument  de 

Mufique. 
Mandragore ,  f.  £  plante  fans  tige. 
Mandrin,  f.  m.  outil  de  Tour- 
♦  neur. 

Manducation ,  f.  f.  t.  de  Théologie. 
Manéage,  f.  m.  t.  de  Marine. 
-Manège,  f.  m. 

Mânes  ,  f.  m.  pltir.  c'eft  ainfi  que 
les  anciens  appelloient  les  âmes 
de  ceux  qui  étoient  morts.  On 
«'■  prononce  mânes. 

Manfredonia,  ville  du  Royaume 

4e  Naptes.  * 


Mangerie ,  f.  f.  goinfrerie  j  exa« 
dtion. 

Mangeur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Mangeure  >  f.  f.  prononcez  Man* 

jure,  il  fe  dit  des  iburis  &  des 

vers. 

Mangoufe ,  f.  f.  animal  qui  rc£ 

femble  à  la  belette. 
Manheim ,  ville  du  Palatinat  du 

Rhin. 

Maniable ,  ad),  m.  &  f. 
Maniaque  ,  adj.  &  f.  m.  &  f.  fu- 
rieux ;  fou. 

Manicordion ,  f.  m.  forte  de  cJa- 
veiTin. 

Manicles,  f.  f.  plur.  menotes. 
Manie. ,  f.  f.  efpece  de  délire  % 
fantaifie. 

Manié ,  ée ,  part.  paf.  de  ad) 
Maniement,  f.  m. 
manier,  v.  a. 
Manière ,  f.  f. 

Maniéré,  adj.  m.  t.  de  Peinture. 
Maniérifte ,  f.  m.  Peintre  qui  s'eft 

fait  une  manière. 
Maniette ,  f.  f.  t.  d'imprimeur  en 

toile. 

Manlfeftation ,  f.  f. 
Mamfefte,  adj.&  f.m. 
Manitefté ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Manifeftement ,  adv. 
Manifefter,  v.  a. 
Manigance  ,  f.  f.fineffe  ;  intrigue. 
Manigancer  ,  v.  n.  tromper. 
Manille ,  f.  f.  t.  du  jeu  d'Hombre. 
Manidc ,  f.  m.  plante.  On  l'ap- 
pelle aufli  Cajfàve. 

Manipulation  » 
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Manipulation ,  f.  f.  t.  des  Mines 
d'argent ,  &  de  Chymie. 

Manipule,  f.  f.  ornement  eccléfia- 
itiquë. 

Mahique  ,  f.  f.  t.  d'Artifan. 
Maniquette ,  f.  f.  cfpece  de  poivre 
des  Indes. 

Maniveau  ,  f.  m,  petit  panier  plat. 

Manivelle ,  f.  f.  t.  de  méchanique. 

Manne  ,  f.  F.  nourriture  miracu- 
leufe  >  efpece  de  panier  >  &  dro- 
gue médicinale.  On  prononce 
Mâne. 

Mannequin  ,  f.m.  Acad.  Ménage, 
Dupuys  ,  Beau  do  in.  Ouvrage 
douer. 

11  y  en  a  plufïeurs  qui  écrivent 
rnanequin  ,  comme  Richelet  & 
Joubert  i  mais  Ménage  dit  que 
ce  mot  vient  de  manne  ,  qui  fi- 
gnifïe  une  efpece  4e  panier.  Par 
conféquent,  on  doit  écrire  man- 
nequin. 

JMannequinage  ,  f.  m*  t.  d'Archi- 
tecture. 

Manoeuvre,  f.  m.  parlant  d'un 
homme ,  &  f.  f.  parlant  de  l'a- 
ction. Acad. 

Manœuvrer ,  v.  a. 

Manoir,  f.  m. 

Manofque,  ville  de  France  enî>ro- 
vence. 

Manouvrier ,  f.m.  ouvrier  quifert 

les  Maîtres. 
Manque  ,  f.  m. 
Manquement ,  f.  m. 
Manquer,  v.n.  11  eft  quelquefois 

actif.  J* ai  manqué  cet  homme. 
le  Mans ,  ville  de  France ,  &  la 

Capitale  du  Maine. 
Manfarde  ,  f.  f.  mot  nouveau  qui 

fîgnifie  une  maifon  bâtie  fuivant 

le  goût  de  M.  Manfard. 
Manfeau  ,  f.  m.  qui  eft  du  Maine. 


M  AN1  4*< 
Manfoure ,  ville  d'Égvptê*. 
Manfuétude ,  f.  r7t<  dogmatique» 
Douceur. 

Mante,  f.  f.  couverture.  - 
-Manteau ,  ù  m. 
Mantelé  ,  ée.  ad),  t.  de  Blafbn. 
Mantelet ,  Cm. 

Mantelinc,  f.f.  Petit  manteau  qufl 
portent  les  femmes. 
Mantenen,  Cm*  t. de  la  Marine  des 
Galères. 

Mantes ,  ville  de  Tlfle  de  France* 
Mantille  ,  f*  f.  ornement  des  Da* 
mes. 

Mantonnet ,  f.  m,  t.  d'Artifan. 
Mantouan  ,  Duché  en  Italie. 
Mantoue ,  ville  capitale  du  Man- 
touan. 

Manture ,  f.ï.grand  coup  de  mer* 
Manturne,  f.fTDécflfedes  anciens. 
Romains. 

Manuducteur  ,  f.  m*  celui  qui  rè- 
gle le  chant  &  en  marque  lame- 
lure. 

Manuel,  elle,  àdj.  &  T.  m* 
Manuellement ,  adv. 
Manufacture ,  f.  f. 
Manufacturer ,  v.  a. 
Manufacturier ,  f.  m.  maître  d'unô 
Manufacture. 

Manumiflion ,  C  f.  action  d'af- 
franchir les  efclaves. 
Manufcrit,  ite  *  adj.  Il  èft  aufli  C 
m.  ouvrage  écrit  à  la  main. 
Manu tention, f.  f.  t.  de  Palais. 
Manzel ,  f.  m.  Le  rendez-vous  des 
voyageurs  en  Perfe ,  à  la  fin  du 
jour. 

Mappemonde  *  f.  f.  Catcegénérale 
du  monde. 
Richelet  ne  veut  qu'un  feul  p 
dans  ce  mot  ,  mais  il  en  fauc 
deux  ,  parce  qu*il  tire  fon  ori- 
gine du  Latin  Mappd  ,  qui  fe 


Mansfeld,  ville  d'Allemagne.     ]  trouve  dans  du  Cange,  Calepin , 

F  f  f 


PHne  ,  Martial,  Quintîtilien  , 

«  Charles  Étienne ,  &  autres  bons 
Auteurs. 

Maquereau,  f.  m*Poi{fon  de  mer. 

Maquereau,  elle, f. m.  &  f. t. mal- 
honnête. 

Maquerellage ,  C  m.  métier  de  dé- 
baucher les  femmes. 

Maquerelle ,  f.  f.  petit  poiffon. 

Maquignon ,  f.  m.  Marchand  de 
chevaux, 

Maquignonnage,  f.m.  adrefle  de 
refaire  ,  &  de  vendre  des  che- 
vaux. 

Ma<juignonné  >  ée ,  part.  paf.  & 

Maquignonner  >  v.  a.  faire  le  ma- 
quignon. " 

Maquilleur ,  f.  m.  t.  de  marine. 
Marabout ,  f.m»  t.  de  marine- 
Marabout  ,  f.m.  efpeeede  coque- 
mar  de  fer-blanc,  qui  vient  de 
•Turquie. 

Marager ,  f.  m.  jardinier  qui  fait 
valoir  un  marais.  Quelques-uns 
écrivent  maraifcher. 

Marais,  f.  m. 

Marans  y  ville  de  france  dans 
l*Aunis# 

Marafme ,  f.m.  t.  de  Médecine. 
Marâtre ,  f.  f.  belle-mere  s  mere 
-  cruelle. 

^Maraud,  aude ,  f.  m.  &  f.  t.  inju- 
rieux. 

Maraudailîe  ,  f.  f.  nom  collectif. 
Maraude ,  (.  f.  t.  de  Guerre. 
Marauder ,  v.  n. 
Maradeur,  f.  m. 

Maravédis,  f.m. Petite  monnoie 
d'Efpagne  qui  vaut  un  peu  plus 
d  uti  denier  de  France. 

Marbre,  f.  m. 

Marbrer ,  v.  a. 

Marbreur  f.  m.  Attifan  qui  mar- 
bre du  papes.  " 


Marbrier ,  f.  m. 

Marbrière,  f.  f.  Carrière  de  mat- 

bre  vaut  mieux. 
Marbrure  ,  f.  f.  t.  de  Relieur. 
Marc  ,  f.  m.  nom  d'homme,  poids 

de  huit  onces  ;  &  ce  qui  reftc 

des  chofes  dont  oo  a  tire  le  fuc. 
Marcaige,  f.  m.  droit  Seigneurial. 
Marcalïin ,  f.  m.  le  petit  d'un  fan- 

glier. 

Marcaflke  ,  f.  f.  Pierre  minérale. 

Marceillan  ,  ville  de  france  dans 
le  Bas-Languedoc. 

Jtfarcgrave  ,  ine  ,  £  m.  &  f.  di- 
gnité en  Allemagne.  . 

Marchage  ,  f.  m.  t.  de  coutume. 

Marchand ,  ande  ,  f.  m.  &  f. 

Marchandé ,  ée ,  part,  paf.  &  adj„ 

Marchander ,  v.  a. 

Marchandife ,  f.  f. 

la  Marche ,  Province  de  france  % 
&  ville  dans  le  Rarrois*. 

Marche ,  f.  f. 

Marché ,  f.  m.  lieu  public  où  l'on 
vend  les  chofes  néce(Taires  à  la 
vie. 

Marchcna ,  ville  d'elpagne, 

Marche-pied ,  f.  m. 
Furetiere  &  richelet  écrivent 
marchepié  :  cette  ortographe 
n'cft  guère  fuivie  que  par  les 
femmes. 

Marcher  ,  v.  n.  1 

Marcher  ,  f.  m.  la  manière  dont 

on  marche 

Marchette  ,  f.  f.  t.  d'Oifelier. 
Marcheu  r,  eufe,  1.  m.  &  f.  Il  ne  Ce 

dit  qu'avec  une  épithete. 
Marchis  ,  f.  m.  c  eu^ce  qu'on  ap« 

pelle  Marquis. 

Marciac  ,  ville  de  france  dan9 
'  l'Armagnac. 

Marciage  ,  f.  m.  t.  de  coutume. 
Marcigny  ,  petite  ville  de  france 
en  Bourgogne. 
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Mateatte*  f.  £  Rejeton  qu'oncou- 
che  en  terre* 

Marcotter,  v.  a. 

les  Ifles  de  Saint  Marcou ,  Ifles  de 
frànce  fur  les  côtes  de  Nor- 
mandie. 

Mardi ,  f.  m. 

Mare ,  £  f.  eaa  fe  Marc. 

Maréage  ,£  m.  t.  de  Marine. 

Marécage,  f.  m.  Terres  humides 
&  bourbeufes. 

Marécageux,  eufe,  adj. 

Maréchal ,  f.  m,  Artifan. 

Maréchal  de  France ,  f.  m. 

Maréchal  de  Camp ,  f.  m. 

Maréchal  des  logis ,  f.  m. 

Maréchaufsée,  f.  f. 

Marée ,  f.  £  Flux  &  réflux  de  la 
mer. 

Marenge ,  ville  de  France  dans  le 

Languedoc. 
Marennes  ,  ville  de  France  en 

Saintonge. 
Mareuil ,  petite  ville  de  france  fur 

les  confins  du  .  Berry. 
Margajat ,  £  m.  t.  de  mépris* 
Marganatique  ,  adj.  c'eft  ce  que 

nous  appelions  un  mariage  de 

la  main  gauche. 
Marge  ,  f.  f. 

Margelle  ♦  £  f.  la  pierre  percée 
qui  borde  le  tour  d'un  puits. 

Richelet  écrit  mar délie ,  comme 
Furetiere  :  Pour  moi ,  avec  l'A- 
cadémie ,  je  préfère  margelle, 
avec  un  g ,  comme  plus  confor- 
me à  l'étymologic  de  ce  mot  qui 
vient  de  margo,  marg'tnis ,  dont 
on  a  fait  margiola  &  margella , 
qui  fe  trouvent  dans  Furetiere, 
Du  Cange  &  Ménage. 

Marger  ,  v.  a.  t.  d'Imprimerie. 

Marginal,  aie,  adj. 

Margot,  f.  m.  oifeau  de  mer. 

Margocer  >  y*  a.  u  de  chatte. 


Margouillis ,  f.  m.  endroit  fale  8c 
bourbeux. 
Marguerite  ,  £  f.  fleur  >  8r  t.  de 
mer. 

Marguillerie ,  £  f.  charge  demar- 
guiïiier. 

Marguillier ,  £  m.  Adminiftratcur 
des  affaires  temporelles  d  une 
«  Églife ,  ou  d  une  Paroiffe, 
Mari, f. m.  Époux. 
Mariable,  adj.  m.&f. 
Mariage,  £  m. 

Marié ,  ée ,  adj.  il  eft  auffi  quel- 
quefois fubft. 

Mariée ,  f.  f.  forte  de  danfe. 
Marienberg,  ville  de  Saxe. 
Maricnbourg ,  villes  des  pays-bas 
françois  dans  le  Haynaut  3  &  en 
Pologne. 
Marier  ,  v.  a. 
Marignan  ,  ville  du  Milanez. 
Marigot ,  t.  de  pêcheur  de  mer. 
Marin  ,  ine ,  adj.  qui  concerne 
la  mer. 

Marinade ,  £  f.  t.  de  cuifine. 
Marine,  f.  f.  ce  qui  concerne  la 
navigation. 

Mariné ,  ée ,  part.  pa£  &  adj. 
Mariner*  v.  a.  t.  de  cuifine. 
Maringouin ,  £  m.  moucheron. 
Maringue ,  ville  de  france  en 

Auvergne. 
Marinier ,  £  m.  officier  qui  corn* 
mande  les  matelots. 
Marjolaine  ,  f.  £  plante. 
Marjolet ,  £  m.  t.  de  mépris,  da- 
moifeaii. 
Marionnette,  £  f. 
Marital ,  aie  ,  adj.  qui  appartient 
au  mari. 
Maritalement,  adv.  t.de  pratique. 
Maritime  ,  adj.  m.  &  f.  qui  coi* 
cerne  la  mer. 

Marie  ,  £  £  on  dit  marne. 
, ,  Marie,  yilk  de  france  en  Picardie. 
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Marier  ,  v.  a.  améliorer  une  terre. 
On  dit  plus  communément  mar- 
ner. 

Marliere  ,  f.  f.  V,  marnhre. 
Marly ,  château  royal  dans  Plfle 

de  France, 
Marmaille,  f.f,  nomcolle&if.qui 

veut  dire  nombre  de petit  s  enfant  s. 

il  eft  populaire. 
Marmande  ,  ville  de  france  en 
•  Guyenne. 

Marmelade,  f.f. forte  déconfiture. 
Marmenteau ,  f.m.  t.  *les  eaux  & 
forêts. 
Marmite ,  f.  £ 

Marmiteux  ,  eufb ,  adj.  il  eft  auffi 
fubft.  il  veut  dire ,  gueux  ,  misé- 
rable. 

Marmitier,  f.  m.  t,  de  Rôtiffeur. 
Marmiton ,  Ç.  m. 
Marmonner,  v.  a.  t.  bas,  pour 

dire  murmurer. 
Marmot,  f.  m.  efpece  de  linge. 
Marmotte ,  f.  f.  animal. 
Marmotter ,  v.  a. 
Marmottier ,  f.  m.  Qui  amaffe 

des  petites  figures  que  Ton 

nomme  marmots. 
Marmoufet ,  f.  m.  petite  figure 

grotefquc 

Marmoutier  ,  fameufe  Abbaye 
de  Bénédiftins  près  Tours  >  & 
ville  de  france  en  Alface. 

Marne ,  f,  f,  efpece  de  terre  grafle. 

Marner ,  v.  a.  épandre  de  la  mar- 
ne fur  une  terre. 

Marniere  ,  f.  f,  lieu  d'où  Ton  tire 
la  Marne. 

Marnois ,  f.  m.  efpece  de  Bateau. 

Maroc ,  ville  capitale  du  Royau- 
me de  ce  nom  en  Barbarie. 

Marotiquc,  adj.  m.&  f.  imité  du 
Poète  Marot. 

Marotte ,  f.  f.  figure  ridicule. 

Maroufle, f.  m.  t.  d'injure. 
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Marquant  /  ante  ,  adj.  t.  du  jei* 
d'impériale. 
Marque,  f.f. 

Marqué  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Marquefave ,  ville  de  france  dans 
le  Bas-Languedoc. 
Marquer ,  v.  a. 

Marquefec ,  f.  m.  forte  de  filet. 
Marqueté,  ée,part.  paf. &  adj. 
Marqueter  ,  v.  a.  marquer  de 

plufieurs  taches. 
Marqueterie,  f.  f.  Ouvrage  fait  de 

plufieurs  pièces  rapportées  &  de 

différentes  couleurs. 
Marquette ,  f.  f.  droit  royal  fur 

les  femmes. 
Marqueur,  f.m. 
Marquis ,  ife ,  f.  m.     f.  Titre  qui 

tient  le  milieu  entre  le  Duc  &  lç 

Comte. 
Marquifat ,  f*  nu 
Marquife ,  t.  adopté  par  les  Gens 

de  guerre. 

Marquifer ,  v.  a.  Prendre  la  qua- 
lité de  Marquis. 

Marraine  ,  f.  f.  V.  la  remarque 
fur  le  mot  Parrain. 

Marri ,  ie  ,  adj.  Fâché, 

Marrin ,  t.  de  Chaffe. 

Marron  ,  f.  m.  Fruit. 

Marronner  ,  v.  a.  frifer  à  grofTes 
boucles. 

Marronnier ,  f.  m.  arbre.  V.Préf. 
let.  N. 

Marroquin,  f.m.  Il  faudroit  écrire 
maroquin  ,  &c.  parce  que  Maroc 
n*a  qu'une  r.  ;  mais  Tufage  eft 
général  pour  marroquin  ,  & 
quand  il  elt  tel ,  je  n*entreprends 
point  de  lô  réformer. 

Marroquin  ,  ine  ,  f.  m.  &  f*  qui 
habite  le  royaume  de  Maroc. 

Marroquiner ,  v.  a. 

Marroquinerie ,  f.  f.  ouvrage, 
art  du  marroquinier. 
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Marroquinier ,  f.  nu  jouvrier  qui 
fait  du  marroquin.  ; 

Marrubc  ,  f.  m.  plante. 

Mars ,  f.  m.  Dieu  de  la  guerre. 

Mars ,  f.  m.  troifîeme  mois  de 
Tannée. 

Mars,  f.  m.  t.  d'Aftronomie. 

Marfaille ,  plaine  du  Piémont  , 
fameufé  par  la  bataille  qu'y 
gagna  le  Maréchal  de  Catinat , 
en  itfj>3. 

Marfal,  ville  de  Lorraine.  * 

Marfala,  ville  de  Sicile. 

Marfan  ,  contrée  de  france. 

MarfeiUe  ,  ville  de  france  en 
Provence ,  avec  un  port  où  fe 
tiennent  les  Galères  du  Roi. 

Marfeillois  ,  oifè  ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Marfeille. 

Marfîas  ,  f.  m.  fameux  Satyre  , 
qui  mit  le  premier  en  mufique 
ks  hymnes  confacrées  aux 
Dieux. 

Marfiliane   f.  m.  t.*  de  Marine. 
Marfouin  >  f.  m.  poiffon  de  mer. 
Martagon ,  f.  nu  forte  de  fleur. 
Marte ,  f.  f.  efpece  de  fouine  dps 

Indes   Occidentales*  Plufieurs 

écrivent  Martre. 
Marteau,  f.  m. 

Martel  ,  petite  ville  de  france 
dans  le  Querci. 

Martelage  ,  f.  m.  t.  des  Eaux  & 
forêts. 

Martelé,  ce,  part.paf.  ilfe  dit 

de  certaines  médailles. 
Marteler ,  v.  a.  battre  à  coup  de 

marteau. 

Martelet ,  C  m.  diminutif. 
Marteleur  ,  f.  m.  t.  de  forge. 
Marteline,  f.  m.  marteau  de  Scul- 
pteur. 
Martial,  aie,  adj. 
Marticles  ,  t.  de  marine 
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'dé  france  en  Provence. 
Martinet  ,  f.  m.  oifeau  *  chan- 
delier &  fouet. 

Martingale  ,  f.  f.  t.  de  manège. 

Martinique ,  Iile  d'Amérique. 

Martyr  ,  martyre,  f.  m.  &  t. 

Martyre  ,  f.  m.  fupplice. 

Martyrifer ,  v.  a. 
Richelet  &  quelques  autres 
Modernes  mettent  un  i  dans 
ces  mots  au  lieu  d'un  y  :  c'eft 
une  faute.  V.  la  Préf.  let.  r. 
Danet  écrit  martyrizer.  V.  la 
Préf.  let.  Z.        "  ' 

Martyrologe ,  f.  m.  catalogue  des 
Saints  avec  un  abrégé  de  leur  vie. 

Martyrologifte,  f.  m.  Auteur  d'un 
Martyrologe. 

Marvege  ,  ville  de  france  en 
Languedoc. 

Marville ,  ville  du  Duché  de  Bar 
en  Lorraine. 
Mafcarade ,  f.  f. 

Mafcaret ,  f.  m.  t  de  navigation. 
Mafcaron,  f.  m.  t.  d'Archite&iire. 
Mafculin ,  ine  ,  adj. 
Mafculinité,  f.  f.  qualité  de  mâle. 
Mafculit,  f.m.chaloupe  des  Indes. 
Mas-d'A(ii,  ville  de  france  au 
Comté  deFoix. 

Mas-du-Soulie  ,  villt*  de  france 

dans  le  Rouergue. 
Mas-Garnier  ,  ville  de  france  en 

Gafcogne.  ♦ 

Mafque*,  f.  m.  chofe  qui  repré- 
sente le  vifage  &  qui  fert  à  le 
couvrir.  Ce  t.  eft  du  féminin  , 
eri  parlant  d'une  femme  fort 
laide  y  car  on  dit  la  mafque  parmi 
le  menu  peuple. 

Mafqué  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Mafquer ,  v.  a. 

Mafia ,  ville  &  Duché  réunis  au 
Modcnois. 


Martigues  ou  Martegues,  ville  I  Maffacre ,  f.  nu 
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MalTacré 


Malfacrer ,  v.  a. 
Maffacreur ,  f.  m. 
Maflane  >  f.  f.  t.  de  Marine. 
Maffapée ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Maflat,  ville  de  fronce  en  Gaf- 

cogne» 
Maffe,  f.f. 

MaiTetotte ,  f.  f.  t.  de  Fondeur. 
Maffc-môre,  f.nut.  de  Marine. 
Maflepain ,  f.  m. 
Marter,  v.  a. 

MalTerano,  ville  du  Piémont. 
MalTcter ,  f.  m.  t.  d*  Anatomie. 
Mafliat ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Mafficault,  Ç.  m.  Droit  qui  fe 
perçoit  à  Rouen  fur  la  vente 
des  vins. 

Mafficot  ,  f.  m.  t.  de  Phyfîque  & 
de  Peinture. 

Mafïïer,  f.  m.  porte-maffe. 
Maffif ,  ive,  adj.  il  eft  quelque- 
fois fubft. 

Maflilhargues  ,  ville  de  france 
dans  le  Languedoc. 
Maflivement ,  adv. 
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Maffivetéjf.  f.  qualité  de  ce  qui  Mâtreau  ouMâtrel,f.  m.  petic 


eft  maûlf. 
Maflue ,  f.  f. 

Maftic,  f.  nt.  efpece  de  gomme , 
ou  de  ciment 
Maftication ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Mafticatoire,f.  m.  t.de Médecine. 
Maftigadour ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Maftiqué  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Maftiquec  ,  v.  a. 
Maftoïde ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Mafulipatan  ,  ville  des  Indes. 
Mafure  ,  f.  f  . 

Mat  ,  matte  adj.  mal  ,poli. 
Mat ,  f.  m.  t.  du  jeu  d'Échecs. 
Mât ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Matacon ,  f.  m.  efpece  de  noifette 
dontonfait,  le  painàMadagafcar. 


bre. 

Matafion,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Matamore ,  f.  m.  faux  brave. 
Matafle,  f.  f.  foie  qui  n'eft  pas 
encore  filée. 

MatalBn  ,  f.  m.  efpece  de  danfe. 
Mataûinade  ,  f.  f.  action  folâtre. 
Mataffiner ,  v.n.  faire  le  mataf&n. 
Folâtrer* 

Matcowitz  ,  ville  de  Hongrie. 
Matelas ,  f.  m. 

Matelaffé,  ée,  part.  paf. &  adj» 
Matelafîer,  v.  a. 
Matelaffier ,  f.  nu  celui  qui  fait 
des  matelas. 

Matelles  >  ou  Matilles  ville  de 
france  dans  le  Languedoc. 
Matelot,  f.  m. 

Matelotage  ,  f.  m.  (àlaire  des 
Matelots. 

Matelote ,  f.  f.  manière  d'acconv 

moder  du  pouTon. 
Mâter  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Matera,  ville  du  Royaume  de 

Naples. 

Matcre  ,  f.  f.  t.  de  Mythologie. 


mât* 

Matérialifme  ,  f.  m.  erreur  de 
ceux  qui  nient  l'immortalité  de 
Tarne  &qui  prétendent  que  tout 
eft  matière. 

Matérialifte,  f.  m.  Se&ateur  du 
matérialifme. 

Matérialité ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 
eft  matière. 

.Matériaux ,  f.  m.plur. 

Marériel,  elle,  adj. 

Matériellement,  adv. 

Maternel ,  elle ,  adj. 

Maternellement,  adv. 

Maternifer  ,  v.  n.  Se  dit  des  en- 
fants qui  tiennent  de  leur  hiere. 

Maternité ,  f.  f.  qualité  de  mcic 
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Placeur  ,  Cé  m*  ouvrier  qui  fait 
des  mâts  de  vaiffeau. 

Mathématicien,  f.  m.  celui  qui 
fait  ou  qui  enfeigne  les  Mathé- 
matiques. 

Mathématique  ,  f.  f.  Science  qui 
a  pour  objet  les  quantités  &les 
proportions. 

Mathématiquement,  adv. 

Ces  trois  mots  nous  viennent 
du  Grec  ,  que  les  Latins  ont 
imité  en  écrivant  Mathematicus, 
Mathematicè  :  c'eft  pourquoi 
Richelet  a  eu  tort  d'en  retran- 
cher la  lettre  h.  V.  Préf.  let.  H, 

Matière,  f.f. 

Matin,  f.  m. 

Mâtin  ,f.m.  efpece  de  gros  chien. 
Matinal ,  aie ,  adj. 
Mâtiné  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Mâtineau  ,  f.  m.  petit  mâtin* 
Matinée,  f.f. 

Mâtincr ,  v.  a.  gourmander* 

Matines ,  f.  f.  plur.  première  par- 
tie de  l'Office  divin. 

Matineux,  eufe,  adj. 

Matinier ,  iere  ,  adj.  étoile  ma- 
tini  ère.  Il  n'a  point  d'autre  ufage. 

Matois,  oife ,  adj.  rufé  \  fin. 

Matoiferie,  f.  f.  fineffe  d'un  matois. 

Matou ,  C  m*  gros  chat. 

Matras ,  f.  m.  t.  de  Chymie* 

Matricaire ,  f.  f.  plante. 

Matrice, f.  f.  t.  d'Anatomie.  Il 
s'emploie  aufli  adjectivement  : 
Eglije  matrice.  On  le  dit  auffi 
pour  ie  moule  des  caractères 
d'imprimerie. 

Matricide  ,  f.  m,  celui  qui  a  tué 

fa  mere. 
Matriculaire  ,  f.  m.  celui  dont  le 

nom  eft  écrit  fur  la  matricule. 
Matricule  ,  f.  f.  t.  d'Univerfité  & 

du  Palais.  Lifte ,  catalogue. 
Matximonial>aie,adj.t.dePratique. 
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Matrône,  f.f. 
Matté ,  ée,  part.  paC  &  adj. 
Matter  ,  v.  à.  mortifier. 
Matthieu  ,  f.  m.  nom  d  un  Évan> 
gelifte.  Il  faut  deux  rr. 
Mattir  ,  v.  a.  t.  d'Orfèvrerie* 
Mattoir ,  f.  m,  outil  de  Graveur* 
Maturation ,  f.  f.  t.  de  Pharmacie* 
Mâture  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Maturité ,  f.  f. 

Matuta,  f.f.DéerTede  l'antiquité 
MatutineJ  ,  elle ,  adj.  qui  fe  faic 
le  matin. 

Maubeuge ,  ville  de  France  dans 
les  Pays-Bas* 

Maubourguet ,  ville  de  france 
dans  l'Armagnac. 

Maudire ,  v.  a.  donner  des  malé- 
dictions. 

Je  maudis ,  tu  maudis  >  il  mau- 
dit :  nous  mauduTons  ,  vous 
maudiûez  ,  ils  maudiiîent.  Je 
mauduTois  ,  &c.  Je  maudis  a 
&c.  J  ai  maudit ,  &c.  Je  mau- 
dirai ,  tu  maudiras ,  il  maudira* 
Impérat.  Maudis  ,  mauduTez» 
Subj.  Que  je  maudiflè,  &c. 
Que  nour  maudiffions ,  &c.  Je 
maudirois ,  &c.  M  au di liant. 

MaudhTon,  f.  m,  il  eft  bas. 

Maudit,  ite,  adj. 

Mavenat  ,  ville  de  france  en 
Auvergne, 

Mauge  ,  ville  de  france  dans 
l'Anjou. 

Maugere ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Maugré,  adv.  ce  mot  s'eft  dit 

autrefois  au  lieu  de  malgré. 
Maugréer ,  v.  n.  il  eft  bas.  Jurer  j 

pefter. 

Mauléon  de  Soûle ,  ville  de  france 
en  Gafcogne. 

Mauievrier  ,  ville  de  france  en 
Anjou. 

Maure  ,  maurclTe ,  f,  m.  $c  f.  03 
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prononce    &   on  écrit  auflî 

More  ,  MoreJJh* 
Maurefque  ,  ou  Morefquc  ,  adj. 
•Mauriac  ,   ville  de  france  en 

Auvergne. 

Mauricaud,  aude,  adj.  noiraud. 
Mauroux  ,  ville  de  france  en 
»  Gafcogne. 

Maurs ,  ville  de  france  en-  Au- 
vergne. 
Maufolée ,  f.  nié 
Mauuade  ,.  adj.  m.  &  f* 
Maufladement ,  adv. 
Mauffadcrie,  f.f. 
Mauvais ,  aife  ,  adj. 
Mauve  ,  f.  f.  plante. 
Mauvefin  ,  ville  de  france  dans 

l'Armagnac. 
Mauviette,  f.f.oifeau. 
Mauvis,  f.  m.  efpece  d'oifeau 

gros  comme  un  pigeon. 
Maxillaire  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Maxime,  f.f. 

Mayence,  Ville  Capitale  de  TÉ- 
.  leîtoratdece  nom  en  Allemagne. 
Mayenne  ,  ville  de  france  dans 

le  Maine. 
May  on ,  f.  m.  monnoie  de  la 

Chine  qui  vaut  neuf  fols  de 

France* 

Mays ,  f.  m.  on  l'appelle  auili 
bled  de  Turquie. 

Mazanderan  ,  ville  de  Perfe. 

Mazara  ,  ville  de  Sicile. 

Mazeres,  ville  de  france  dans  le 
Comté  de  Foix. 

Mazette,  f.  f.  mauvais  petit  cheval. 

Mazôvie ,  Province  de  Pologne. 

Méan ,  f.  m.  t.  de  Salines. 

Meaux,  ville  de  france  &  Ca- 
pitale de  la  Brie. 

Méchanicien  ,  f.  m.  on  prononce 
mécanicien,  &  pluneufs  écrivent 
ainfi. 

Méchaniqu* ,  f.  f.  &  adj.  fcience  Médecine ,  f.  f. 


MÈC 

qui  enfeigne  la  nature  des  forcer 
mouvantes ,  &  l'ufage  des  diffé- 
rentes machines  qui  fervent  à 
mouvoir  les  corps. 
Furetiere,  Binet,  Monet,  Danet 
&  Boudot  écrivent  de  la  forte  : 
l'Académie  écrit  ces  mots  fans  h* 
Méchaniquement ,  adv. 
Méchanifme  ,  f.  m.  manière  d'a- 
gir félon  les  loix  de  la  mécha- 
nique. 

Méchamment,  adv* 
Méchanceté ,  f.  f. 
Méchant ,  ante ,  adj. 
Mèche  ,  f.  f.  ce  t.  a  plufîeurs 
lignifications. 
Méchef,f.  m.  malheur.  Il  eft  vieux, 
Mécher ,  v.  a.  t.  de  Marchand  de 
vin. 

Méchoacan ,  f.  m.  racine  purga- 
tive. 

Meckelbourg,  Duché  dans  la  Saxe. 
Mécdmpte,f.  m* 
Mécômpter ,  fe  mécompter,  v.  tu 
MécohnoifTabie,  adj. nu  8c  f« 
MéconnoifTance ,  f.  f. 
Méconnoiftant ,  ante,  adj. 
Méconnoître ,  v.  a.  il  fe  coujugue 
comme  connoître* 
Mécontent ,  ente ,  adj* 
Mécontentement ,  f.  rru 
Mécontenter ,  v.  a.  fâcher, 
la  Mecque  ,  ville  de  l'Arabie 
•  Heureufe. 

Mécréant  ,  f,  m.  celui  qui  n'eft 
pas  de  la  Religion  Chrétienne. 
Mécroire ,  v.  a.foupçonntr. 
Médaille ,  f.  f. 

Médaillier,  Cm.  petit  cabiner  rem. 
pli  de  médailles. 

Médaillifte ,  f*  m.  curieux  de  mé- 
dailles. - 
Médaillon,  f.m.  grande  médaille. 
Médecin ,  f.  m. 


Médeciner 
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Médcciner ,  v.  a. 


Mcdée  ,  f.  f.  grande  Magicienne. 
Medellin ,  ville  d'Efpagne. 
.Medelpache ,  Province  de  Suéde. 
Medemblick ,  ville  des  Provinces- 
.  Unies. 

Médiane,  adj.f.  t.  d'Anatomie*  ^ 
Médianoch*,  f.  m.  repas  après  mi- 
nuit. 

Médiante ,  f.  f .  t.  de  Mufique. 
Médiaftin  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Médiaftinc,  t.  d'Anatomie. 
Médiat  ,  ate ,  adj.  qui  ne  touche  à 
une  chofe  que  par  le  moyen 
d'une  autre  qui  eft  entre  deux. 
&édiatement  *  adv.  d'une  maniè- 
re médiate» 

Médiateur,  trice ,  f.  rru  &  f;  entre- 
metteur. 

Médiation ,  f.  f. 

$4édica,  f.  f.  plante; 

Médical,  aie,  adj< 

Médicamment ,  f.  rm  remède; 

Médicamentaire  $  adj. 

Médicamenter ,  v.  a. 

Médicamenteux  ,  èufe ,  adj. 

Médicinal ,.  aie  ,  adj. 

Médiété,  f.  f.  t.  ^Arithmétique. 

Médin ,  morinoie  de  Turquie  qui 
yaut  dix-huit  deniers  de  France. 

Medina-CeÛ,  ville  d'Efpagne. 

Médina  -  del  -  Campo ,  ville  d'E- 
fpagne. 

Medina-de-Jas-Torres  *  ville  d'E- 
fpagne. 

Medina<lel-Rio-Seeo  ,  vîlle  d'E- 
fpagne. 

Medina-Sidonia ,  ville  d'Efpagne. 
Medinej  ville  de  l'Arabie  Heu- 
reufe. 

Médiocre ,  adj.  m.  &  f. 
Médiocrement ,  adv. 
Médiocrité,  f.  f. 
Médionner,  v.  n;  t.  d'Archite&ure. 
compenfer. 


j  Médire  ,  v.  n.  il  fe  conjugue  com- 


me dire, 
Médifance ,  f.  £ 
Médifant ,  ante  ,  adj. 
Méditatif,  ivé,  adj.  appliqui  à 
Méditer. 
Méditation ,  f*  f. 
Médité,  ée,  adj. concerté. 
Méditer  >  v.  a.  •  . 
Méditerranée  >  adj.  &  £  f.  il  fe  dit 
de  la  mer  qui  entre  dans  les 
terres  par  le  détroit  de  Gibraltar. 
Méditrina  ,  f.  f.  Déeife  de  la  Mé- 
decine à  Rome. 

Médium ,  f.  m.  milieu ,  t.  Latin 
francisé. 

Médoc ,  Pays  de  France  dans  lé 
Rourdelois. 

Médullaire ,  adj;  t.  d'Anatomie. 
Médufe,Gf.  Une  des  trois  Gor-» 
gones. 

Méfaire,  v.  n.  il  eft  vieux  dans  la 
converfation  ,  &  n'eft  en  ufagé 
qu'au  Palais. 

Méfait ,  û  m.  crime,  il  eft  hors 

d'ufage. 
défiance ,  f.  f: 
Méfiant ,  ante  ,  adj. 
Méfier  j  fe  méfier ,.  v.  n. 
Mégalographie,  f.  f.  t.  dePeirinlrâ 
par  Mégarde  ^  adv.  par  erreur. 
Mégère ,  G  f.  nom  d'une  des  troii 

Furies. 

Megefvar  ,  ville  dé  Tranfilvanie. 

Mégie  ,  f.  m.  art  de  préparer  le4 
peaux  de  mouton. 

MéghTerié,  f.f.  trafic  &  commer- 
ce de  Mégiffier. 

Mégi  nier  *  G  m.  celui  qui  préparé 
des  peaux  de  mouton. 

Mehemendar-Bachi  ,-f.m.  introdu- 
cteur des  Ambafladeurs  en  Perfe; 

Mehuri  ,  ou  Meun  ,  villes  de  fran- 
ce  dans  l'Orléanois,  &danstë 
Berry. 

G  g  g 
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Meiglc  ,  f.  f.  efpece  de  pioche  de 

Vigneron. 
Meîliand ,  ville  de  france  dans  le 

Bourbonnois. 
Meilleur}  eure,  ad). 
Meiflein ,  ville  de  Saxe. 
Meiftre ,  f.  m.  t.  de  la  Marine  des 

Galères. 

Mélanogogue.  Cm.  t.  de  Médecine. 
Mélancolie,  f.f. 
Mélancolique  ,  adj.  il  eft  quelque- 
fois fubft.  fombre  j  trifte. 
Mélancoliquement,  adv. 
Mélange ,  f.  m. 
Mélanger ,  v.  a.  mêler. . 
Mélanire ,  f.  f.  furnom  de  Vénus. 
Mélantéria ,  f.  m.  matière  minérale 
MelarTe  ,  f.  f.  fédiment  de  fucre. 
Melck,  ville  d'Autriche. 
Mêlé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Mêlée ,  f.  f.  Bataille. 
Mêler ,  v.  a. 

Mélefe  j  C  m.  arbre  réuneux* 

Melet ,  f.  m.  pouTon  de  mer, 

Mélianthe ,  f.  m.  plante. 

Mélica ,  f.  f.  forte  de  plante. 

Méliceris ,  C  m.  t.  de  Médecine. 

.Mélie ,  f.  forte  de  toile. 

Mélienne,f.  f.  efpece  de  terre. 

Mélilot ,  f.  m.  plante. 

Melinde,  Royaume  d'Affrique. 

Mélinet ,  f.  m.  plante. 

MélifTe  ,  f.  f.  plante. 

Melitite ,  f.  f.  pierre  griffe. 

Melle ,  petite  ville  de  france  dans 
le  Poitou. 

Mellet  >  f.  m.  ejTpece  de  Figue. 

Mellier ,  f.  m.  t.  de  Boucher. 

Mellone  ,  Déeffe  qui  avoit  foin 
des  Abeilles. 

Mélodie,  f.  f/ 

Mélodieufement ,  adv. 

Mélodieux ,  eufe  ,  adj.  Harmo- 
nieux. 

Melon ,  f.  m.  fruiu  | 
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Melongene ,  f.  f.  plante* 
Melonnier  ,  f.  m.  celui  qui  vend 
des  melons. 

Melonniere ,  f.  f.  lieu  où  croiffent 
les  melons. 

Mélote,  f.  f.  peau  de  brebis  avec  la 
laine. 

Melpomene ,  f.  f.  Une  des  neuf 
Mufes  ,  Déeffe  de  la  Tragédie. 
Melte ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Melun  ,  ville  de  l'ide  de  France. 
Melunois ,  oife  ,  f.  m.  &  f. 
Mémarchure ,  f.  f.  bleffure  de  che- 
val. 

Membrane ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Membraneux ,  eufe  ,  adj. 
Membre,  f.  m.  ce  t.  a  plufiéurs 
lignifications. 

Membré  ,  ée,  adj.  t.  de  Blafon. 
Membru  ue,  adj. 
Membrure  ,  f.  f.  t.  de  Menuiferic 
Même,  pronom  relatif. 

Quand  ce  mot  eft  adjectif  ou 
relatif  aux  pronoms ,  moi ,  toi  > 
foi ,  lui  ,  elle  ,  nous ,  vous ,  eux  > 
elles ,  on  les  joint  enfembieavec 
une  divifîon.  Exemples  :  moi-mê- 
'  me  9  nous -mêmes  3  &  pour 
lors  ce  mot  a  un  iîngulier  &  un 
pluriel  :  mais  quand  il  eft  adver- 
be il  eft  indéclinable. 
Mêmement,  adv. 

Mémento ,  t.  Eccléfîaftique  &  La- 
tin. 

Memmel ,  ville  de  Pru(fe. 
Memmingen  ,  ville  de  Suabe. 
Mémoire,  ce  mot  eft  féminin 
quand  il  fignifie  le  fouvenir ,  8c 
mafeulin  quand  c'eft  un  Écrit. 
Mémorable,  adj.  m.  &f. 
Mémotatif ,  ive ,  adj. 
Mémorial ,  aie,  adj.  Qui  concerne 
la  mémoire. 

Mémorialifte,  f.  m.  Auteur  de  mé- 
moires. 
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Memphitique,  adj.  forte  de  pîcrre 
d'Egypte. 

Menac  ,  forte  d'arbrifTeau. 
Menaçant ,  ante ,  adj. 
Menace  ,  f.  f.  ce  mot  cft  plus  en 
ufage  au  pluriel. 
Menacer  ,  v.  a. 

Menaceur  ,  f.  m  il  eft  de  peu  d'u- 
fage.  qui  menace. 
Ménade ,  C  f.  femme  en  fureur. 
Ménage ,  f.  m. 

Ménagé >  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Ménagement ,  f.  m. 
Ménager,  v.  a. 

Ménager,  ère,  adj,  Il  eft  auflifub 
ftantif. 

Ménagerie^  f.  f.  lieu  où.  l'on  nour- 
rit des  animaux  rares. 

Mende  ,  ville  de  france  ,  capitale 
du  Gévaudan.  ' 

Mendiant ,  ante ,  adj.  il  eft  auffi 
f.  m.  bç  f. 

Mendicité,  f.  f. 

Mendier,  v.  a. 

Mendole ,  f.  m.  poiflbn. 

Meneau  ,  f.  m.  t.  d'Archite&uïe. 

Menée ,  f.  f.  intrigue  fecrette. 

Ménélée  ,  £  m.  fameux  Centaure. 

Mener ,  v  a. 

Menérrier  ,  f.  m.  vieux  mot. 
Meneur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Ménianthe,  f.m.  plante. 
Ménilles ,  f.  f.  plur.  t.  de  Papeterie. 
Menin,  f.  m.  jeune  homme  de 

qualité ,  qu'on  met  auprès  des 

Princes. 

Menin  ,  ville  de  Flandre ,  con- 
quife  par  les  François  le  4.  Juin 

1744. 

Méninge ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Menippée,  forte  de  Satyre. 
M&nfque  ,  adj.  t.  d'Optique. 
Menologe  ,  f.  m.  c'ett  le  Martyro- 
loge. 

Menotte,  f.  f.  diminutif  de  main. 
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Menottes  ,  f.  f.  plur.  fer  qu'on 
met  aux  mains  des  criminels. 
Menfale ,  adj.  t.  de  Chiromancie. 
Menfe  ,  f.  f.  t.  Eccléfiaftique. 
Menfole ,  f.  f.  t.  d1  Architecture. 
Menfonge ,  f.  m.  difeours  contre 
la  vente. 

Menfonge,  f.  m.  Divinité  infer- 
nale. 

Menfonger,  ère ,  adj.  il  n'eft  en 
ufage  qu'en  Poëfie.faux. 
Menftruai ,  aie  ,  adj.  t.  de  Chirur- 
gie. 

Menftrue ,  f.  fi  t.  de  Chymie. 
Menftrues  ,  f.  f  plur.  t.  de  Chi- 
rurgie. 

Menilrueux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Chy- 
mie. 

Mental  9  aie ,  adj.  il  n'eft  d'ufage 
qu  au  téminin. 

Mentalement  ,*adv.  par  la  feule 
penfée. 

Menterie ,  G  f. 

;  Menteur ,  eufe ,  adj.  il  fe  prend  auffi 
fubftantivement. 
Menthe  ,  f.  f.  plante. 
Mention ,  f.  f.  commémoration. 
Mentionné  /  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Mentionner,  v.  a.  il  neft  guère 
en  ufage  qu'au  participe  &  au* 
temps  forrr>és  du  participe. 
Mentir,  v. a. 
Menton  ,  f.  m. 
Mentonnière  ,  f.  f. 
Mentor,  f.  m.  Gouverneur. 
Menu  ,  ue ,  adj.  petit  5  mince. 
Menuaille ,  C  f.  ce  mot  fe  dit  de 
plufieurs  chofes  qui  ne  font  pas 
de  conséquence. 
Menuet ,  f.  m. 

Menuife  ,  f.  f.  petit  plomb  à  tirer. 
Menuiferie ,  f.  f. 

Menuifier ,  Cm.  Artifan  qui  tra- 
vaille en  bois. 

Méplat ,  atc ,  adj.  t.  d* Artifan.  , 
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Meppen  ,  ville  de  Weftphalie. 
Méprendre,  fc  méprendre,  v.  n. 

paf.    quife  conjugue  comme 

-prendre,  le  tromper. 
Mépris ,  f.  m. 
iMéprifable  ,  adj.  m.  &  f. 
Méprifablement ,  adv. 
Méprifamment ,  adv.  il  eft  peu 

ufité. 

Méprifant ,  ante ,  adj. 
Méprife  ,  f.  f.  * 
Méprisé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Méprifer  ,  v.  a. 

Mer ,  f. £ immenfe  amas deau  falée. 
Mer  ,  ville  de  france   dans  le 
Blaifois. 

Mercadent ,  f.  m.  t.  de  mépris ,  Mar- 
'  chand  ruiné. 

Mercantille ,  f.  f.  t.  de  Négoce. 
Mercelot ,  f.  m.  petit  Mercier. 
Mercenaire ,  adj.  qui  agit  en  vue 

de  la  récompenfe. 
Mercenairement ,  adv. 
Mercerie,  f.  f  menue  marchandife. 
)Vlerci ,  .CF.  autrefois  mercy ,  V.  la 

Préf.  let.  T.  pouvoir  ;  pitié  h 

grâce. 

On  trouve  dans  les  Diction- 
nairesgrand  merci  en  deux  mots 
séparés.  Je  penfe  que  c'eft  une 
faute  ,  &  qu'on  dok  écrire  avec 
une  divilîon  ,  grand-merci.  V.  la 
Préf.  à  la  Divifion. 

Mercier  ,  iere,  f.  m.  &  f. 

Mercœur  >  ville  de  france  en  Au- 


vergne. 


Mercredi ,  f.  m. 
Mercure ,  f.  m.  vif  argent. 
Mercure,  f.  m.  Fils  de  Jupiter  & 
*  de  Maïa.  Il  étoit  Dieu  de  l'Élo- 
quence ,  du  Commerce  &  des 
-voleurs  ,  &  le  meffager  des 
Dieux. 
Jvlercurial ,  aie  ,  adj» 
gteçupalé  ,  ÇA) 
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|  Merdaille,  t.  populaire  &  injurieux. 

Merde ,  f.  f.  excrément. 

Merde-d'oie ,  f.  f.  forte  de  couleur. 

Merdeux,  eufe,  adj. 

Mere,adj.  il  n'eft  guère  d-ufage 
qu'avec  goutte  &  laine. 

Mere ,  f.  C 

belle-Mere ,  t.  relatif. 

grand'Mere ,  f.  f. 

Méreau ,  f.  m.  t,  de  Chanoine. 

Mérelle  ,  f.  f.  efpeee  de  jeu  qui 
n'eit  en  ufage  que  parmi  les  en- 
fants. 

Quelques-uns  difent  marelle  > 
&  je  trois  qu'ils  ont  raifon  , 
parce  que  ce  mot  vient  de  mar- 
ce  lia  ,  &  madrellum  ,  félon  Mé-» 
nage  ,  ou  de  matrictila  ,  félon 
le  Pere  Ménétrier. 

Meretz ,'  ville  de  Lithuanie. 

Mérida,  ville  d'Efpagne. 

Méridien  ,  f.  m.  on  donne  ce  nom 
à  tous  }es  cercles  de  lafphere  qui 
parlent  par  le  zénith  &  le  nadir. 

Méridienne,  fi  F;  ligne  tracée  du 
pôle  du  nord  à  celui  du  midi. 

Méridional  ,  aie,  adj. 

Merife ,  £  f.  petite  cerife. 

Merifier,  f.  f.  arbre. 

Mérite ,  f.  m. 

Mérité ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Mériter ,  v.  a. 

Méritoire,  adj.  t. de  Théologie. 
Méritoirement ,  adv. 
Merlan  ,  f.  m  -  poilTon  de  mer. 
Merle ,  f.  m.  oifeau. 
Merlet ,  f.  m.  t.  d' Architecte. 
Merîette  ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 
Merh  n  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Merliner  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Mer  Ion  ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 
Merluche  ,  f.  f.  poifTon  de  mer. 
Mero  ,  f.  m.  forte  de  poifTon. 
Mérouée ,  f,  m.  troifieme  Roi  des 
François. 
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ïrlérovingien  ,  enne  ,  C  m  &  f. 
&  adj.  nom  des  Rois  de  la  pre- 
mière race  de  France. 

Merrain  ,  bois  dont  on  fait  des 
futailles. 

Mersbourg ,  ville  de  Saxe. 

Merveille ,  f.  f. 

Merveilleufement ,  adv. 

Merveilleux ,  eufe ,  adj. 

Merville ,  ville  de  la  Flandre  Fran- 
çolfe. 

Mery ,  petite  ville  de  france  en 

Champagne. 
Mes ,  pluriel  du  pronom  poffeflif 

mon  ,  ma  >  Ye  eft  ouvert  dans 

les  pronoms  du  pluriel  ,  mes, 

tes ,  fes. 

Mefair  ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Mélaife ,  f.  m.  il  eft  vieux. 
Méfalliance ,  f.  f.  mariage  fait  avec 
une  perfonne  d'une  condition 
fort  inférieure. 

Danet  écrit  mef-alliance  avecltàeffieurs ,  f.  m.  phnC 
une  divifion  :  ce  n'eft  pas  l  u-  le  Pays  Meffin  ,  Province  de  la 
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Méfopotâmie ,  Contrée  d'Ane. 
Mefquin,  ine,  adj. 
Mesquinement ,  adv. 
Mefquinerie  ,  f.  f.  avarice  fordide. 
Ménage  ,  f.  m. 
McfTager  ,  ère ,  f.  m.  &  f. 
Ménagerie ,  f.  f.  Bureau  des  Mef- 
fagers. 

Meifamime ,  f.  f.  plante. 

Meffe  ,  f.  f.  grandWîètfe.  V.  la 
Préf.  à  la  Divrjion. 

Mefséarice  ,  f.  f.  indécence. 

Mef séant ,  an  te ,  adj. 

Meffeoir  ,  v.  n.  qui  fe  conjugue 
comme  affeoir.  n'être  pas  con- 
venable au  temps ,  à  la  perfon-? 
ne ,  &c. 

Mefleure  ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Meflie,  f.  m.   le  Sauveur  du 
monde. 

Meflier,  f.  m.  Payfan  commis 
pour  garder  les  vignes. 


fage  :  Richelet  écrit  mef-aliance 
avec  une  feule  /  3  c'eft  une  faute. 

Mdfallié  ,  ée  >  part.  p<if.  &  adj. 

Méfallier ,  v.  a. 

Méfange ,  f.  f.  oifeau. 

Méfarriver  ,  v.  n.  imperfonnel. 
avoir  une  mauvaife  ififue. 

Mefavenir,  v.  n.  réuffir  mal. 

Mefaventùre  ,  f.  f.  malheur. 

Mefaule ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 

Mefchedé,  ville  de  Weftphalie. 

Mëfentere ,  f.  m.  t.  A*  Anatomie. 

Méfentérique ,  adj.  m.  &  f. 

Méfeftime  ,  f.  f.  mépris. 

Méfeftimer  ,  v.  a.  méprifer. 

Méfintelligence,  f.  f. 

MefocolonV  f.  m.  t.  d*  Anatomie. 

Mefoffrir  ,  v.  n.  offrir  moins  que 


Lorraine. 
Meflih ,  ine  5  f.  m.  &  f.  Qui  eft 
de  Metz/ 

Mefline  ,  ville  de  la  Sicile. 
Meflire,  f.  m.  qualité  que  pren- 
nent les  nobles. 

Meftre  de  Camp  *  f.  m.  en  parlant 
d'un  Officier  ,  &  _f.cn  parlant 
d  une  compagnie. 

Meftre-École  ,  f.  m.  Dignité  Ecr 
cléfiaftique. 

Méfuage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Mefurable ,  adj.  m.  &  f. 
Mefurage ,  f.  m. 
Mefure ,  f.  f. 

Mefuré  ,  ée ,  part.  paf.  8c  adj. 
Mefurer,  v.  a. 
Mefureur  ,  f.  m. 
Mefus  ,  f.  m.  abus. 


la  chofe  ne  vaut 
Wéfolable,  f.  m.  inftrument  delMefufage ,  f.  m.  abus. 
'  '  Mathématique,  i  Mefufer ,  v.  n?  abufer. 
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Métacarpe  ,  f.  f.  t.  d'Anatomte. 

Métacentre ,  f.m.  t.  de  Géométrie. 

Métachronifme ,  f.  m.  efpece  d'A- 
nachronifme. 

Métairie ,  f.  f .  ferme. 

Métal ,  f.  m.  Corps  minéral. 
'Binet ,  Monet  ,  Danet  &  Jou- 
bert  écrivent  de  la  forte  :  Du- 
puys  ,  Baudoin  ,  Furetiere  & 
Richelet  écrivent  met  ail.  il  eft 
yrai  que  Richelet  écrit  des  deux 
manières  ,  mais  il  dit  qu'on 
prononce  le  dernier  plus  (buvent 
que  le  premier.  l'Académie  écrit 
métal.  Boileau  ,  Satyre  X.  fait 
rimer  métal  à  conjugal*  voici 
les  vers. 

Mais  que  labonne  foi  dans  V amour 

conjugal , 
N'alla  point  jufqu*au  temps  du 
troijieme  métal. 
La  rime  de  ces  deux  vers  me 


détermine  à  penfer  qu'on  doitfMetel ,  f.  m.  plante. 


écrire  &  prononcer  métal  ,  de 
metallum  ,  puifqu'on  écrit  & 
qu'on  prononce  cryfial  àecry- 
ftallum . 

Mêtalent ,  f.  m.  défaut  de  talent. 
Métallique,  adj.  Acad  Fur.  Dan. 

Joub.  qui  concerne  le  métal. 
Quoique  ce  mot  tire  fon  éty- 

mologie  du  Latin  metallum  , 

Richelet  ne  l'écrit  qu'avec  une 

feule  /.  j  c'eft  une  faute. 
Métallurgie  ,  f.  f.  Art.de  fondre , 

travailler  ,  préparer  &  dépurer 

les  métaux. 
Métallurgifte ,  f.  m,  qui  travaille 

aux  métaux. 

Métamorphofe  ,  f.  f.  changement 
d'une  chofe  en  une  autre. 

Métamorphofer  ,  v.  a.  transfor- 
mer. 

Métapede ,  f.  m.  t.  d*  Anatomie. 
Métaphore ,  f.  f.  Figure  de  Khé- 
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thôrique  par  laquelle  la  fignifica- 
non  naturelle  d'un  mot  eft  tranf- 
poftée  à  un  autre. 
Métaphorique ,  adj.  m.  &  f. 

Métaphoriquement,  adv. 
Métaphrafte,  f.  m.  tradu&eur  qui 
fuit  à  la  lettre. 
Métaphyfîçien ,  f.m. 
Métaphyfiquc  ,  f.  f.  feience  qui 
confidereîes  êtres  immatériels. 
Métaphifiquement ,  adv. 

Richelet  écrit  ces  trois  derniers 
mots  fans  y>  c'eft  une  faute 
contre  l'étymologie. 
Métaphyfiquer  ,   v.  a.  traiter  uni 
fujet  d'une  manière  abftraite. 
Métaplafme ,  f.  m.  t.  de  Gram- 
maire.  Tranfmutation. 
Métarry ,  f.  f.  t.  de  Saline. 
Métatarfe,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Métayer,  yere,  f.  m.  &f. 
Méteil ,  f.  m.  grain. 


Métempfycofe  ,  f.  f.  tranfmigra- 
tion  de  l'ame  d'un  corps  dans  un 
autre,  ce  fentiment  eft  erroné. 
Métemptofe,  f.  f.  t.  de  Mathémati- 
que. 

Météore  ,  f.  m.  t.  de  Phyfique. 
Météorologique,  adj. 
météorofeope ,  f.  f.  inftrument 
d'Aftronomie. 

Méthée ,  f.  m.  un  des  trois  che- 
vaux de  Pluton. 

Méthode  ,  f.  f.  manière  de  difpo- 
fer  les  chofes. 

Méthodique,  adj.  m.  &  f. 

Méthodiquement  ,  adv. 

Métier  ,  f.  m. 

Métif,  ive,  ou  métis,  adj.  on 
appelle  ainfî  un  enfant  né  d'un 
Européen  &  d'une  Indienne, 
c'eft  aufli  un  animal  né  d'un 
mâle  &  dune  femelle  de  deux 
efpeces  différentes. 


MET 

Mitîvage ,  f.  m.  Droit  qui  fè  levé 

fur  les  bleds.- 
Métivier ,  f.  m.  moiffonneur. 
Métonomafie  ,  f.  f.  changement 

de  nom. 

Métonymie  ,  f.  f.  figure  de  Rhé- 
rique  par  laquelle  on  prend  la 
chofe  inventée  pour  l'Auteur. 

Métope  ,  f.  m.  t.  d* Architecture. 

Métopofcopie  >  fl  f.  forte  de  divi- 
nation par  les  traits  du  vifage. 

Métrenchyte,  f.  f.  t.  de  Méde- 
cine. 

Métromanie ,  f.  f.  manie  des  vers. 
Métropole  ,  f.  f.  Églife  Archiépif- 
copale. 

Métropolitain ,  aine  ,  adj.  &  C  il 
fe  dit  de  l'Archevêque  ,  &  de 
fon  Églife  Cathédrale. 

Metrovifa  ,  ville  de  Hongrie. 

Mets,  f.  m.  ce  qui  eft  bon  à 
manger. 

Mets ,  ou  Metz  ,  ville  de  france , 
&  capitale  du  Pays  Meûln  dans 
la  Lorraine. 
Mettable ,  adj.  m.  &  f. 
Metteur ,  f.  m.  ce  mot  ne  fe  dit 

jamais  feul. 
Mettre ,  v.  a. 

Je  mets  ,  tu  mets  ,  il  met  :  nous 
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Meudon ,  Maifon  Royale  de  fran- 
ce ,  près  Paris. 
Mé vendre ,  v  a. 
Mévente,  f.f.  vente  à  vil  prix. 
Meuglement ,  f.  m.  cri  d'un  bœuf. 
Meugler ,  v.  n. 

Meuillon  ,  ville  de  france  dans 
le  Dauphiné. 

Meulan ,  ville  de  Tille  de  France. 
Meule  ,  f.  m. 

Meulière ,  f.  f.  carrière  d*où  Ton 
tire  les  meules  de  moulin. 

Meum  ,  f.  m.  t.  de  Botanique. 

Meun ,  ville  de  france  dans  l'Or- 
léanois. 

Meunier ,  ère ,  f.  m.  &  £ 
Meur.  V.miir. 
Meure,  V.  mûre. 
Meurement.  Y.  ^mûrement* 
Meurier.  V.  mûripr. 
Meurir.  V.  mûrir. 
Meurtre ,  f.  m. 
Meurtrier  ,  ère ,  f.  m.  &  f. 
Meurtrière ,  f.  f.  c.  de  Fortifier 
tion. 

Meurtrir ,  v.  a.  '* 
MeurtrûTure ,  f.  f.  contufïon. 
Meutang ,  f.  m.  fleur  de  la  Chine 
Meute ,  f.  f.  troupe  de  chiens  de 
chaïfe. 


mettons ,  vous  mettez ,  ils  met-  Mex ,  f.  m.  t.  de  Coutume, 
tent.  Je  mettois  ,  &c.  J'ai  mis  ,  Mexique ,  grand  Pays  dans  l'A- 
&c.  Je  mis  ,  &c.  Nous  mîmes ,  J  mérique. 

vous  mites  ,  ils  mirent.  Mets,  Meymat  ,  ville  de  france  dans 
mettez.  Que  je  mette,  &c.  Je|  le  Limoufîn. 
mettrois  ,  &c.  Que  je  miffe  ,  Mezail ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 


que  tu  miffes ,  qu'il  mit  :  que 
nous  miffions  ,  que  vous  mif- 
iiez ,  qu'ils  miffent.  Je  mettrai , 
tu  mettras  ,  il  mettra  :  nous 
mettrons  ,  vous  mettrez  ,  ils 
mettront.  Mettant. 
Meuble ,  f.m. 

Meublé  ,  ée,  part.  pa£  &  adj. 
Meubler»  Y* à» 


Mezance  ,  f.  f.  Chambre  du  Co-» 
mite  ,  fur  une  Galère. 
Mezaraïque ,  adj.  t.  d' Anatomie. 
Meze ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 

Mezeline,  £f.  forte  d'étoffe  mê- 
lée de  foie  &  de  laine. 

Mezieres  ,  ville  de  Jrancc  eu 
Champagne* 
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Mezin  ,  ville  de  france  dans  le 

Condomois. 
Mezzabout,  voile  de  Galère  qu'on 

appareille  pendant  la  tempête. 
Mezzânin ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Mezzanine,  f.  f. t.  d' Architecture. 
Mi  ,  f.  m.   troifieme  note  de 

la  Muiîque. 
Mi  >  particule  indéclinable ,  qui  ne 

s'emploie  jamais  (eule. 
Miaulant ,  antc ,  adj. 
Miaulée  ,  f.  f..  t.  populaire,  pain 

trempé  ou  émié  dans  du  vin  , 

Miaulement,  f.  m.  cri  du  chat. 

Miauler.,  v.n. 

Mi-carême  ,  f.  f. 

Mice ,  f.  f.  t.  de  CouttfmeV 

Michauc ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie. 

Miche,  f.  f. 

Miché,  f.m.  fot. 

Michon  ,  f.  m.  t.  populaire. 

Micmac ,  f.  m.  t.  populaire. 

micocoulier,  ou  Micacoulier ,  f.  m. 
arbre. 

Mi-côte ,  f.  à  mi-côte. 

Microcofme ,  f.  m.  petit  monde. 

Micrographie ,  f.  f.  Defcriptiôti 
des  objets  par  le  Microfcope. 

Micromètre ,  f.  m. 

Microphone ,  f.  m.  &  adj. 

Microfcope,  f. m.  Inftrument  d'O- 
ptique qui  fert  à  groflir  les  ob- 
jets. 

Middelbourg  ,  ville  des  Pays-Bas. 
Midenier ,  f.  m.  moitié  d'une  fom- 
.  me.  t.  de  Coutume. 
Midi ,  f.  m. 

Midouaire ,  f.  m.  penfion  adju- 

.  gée  à  la  femme. 

Mie  ,  f.  f.  le  dedans  d'un  pain. 

Miege  ,  f.  t.  de  Coutume. 

Miel ,  f.  m. 

Mielleux  ,  eufe,  adj. 

Mien  ,  enne  ,  pronom  poffeflif , 


MI  G 

relatif  de  la  première  perfbnnè. 

miette ,  f.  f.  diminutif  de  mie. 

Mièvre ,  adj.  nu  &  f.  éveillé. 

Mièvrerie  ,  ou  miévreté ,  f.  f.  il 
elt  du  ftyle  familier,  petite  ma- 
lice. 

Mieux,  adv.  comparatif ,  dont  le 
polfeflif  eft  bien. 

Mi-glaive,  f.  m.  efpece  de  hal- 
lebarde. 

Mignard  ,  arde*.  adj. 
Mignardement ,  adv. 
Mignarder  ,  v.  a. 
Mignardifé,  f.  f .  délicatefle. 
Mignon  ,  onne ,  adj.  il  eft  aufli 
fubft. 

Mignonne , f.  f.  efpece  de pê\he. 

Mignonnement ,  adv. 

Mignonnette ,  f.  f.  forte  de  den- 
telle ,  efpecé  de  fleur  j  &  petit 
caraâere  d'Imprimerie. 

Mignot,  ote  ,  adj.  m.  &  f.  il  fe  dit 
d'un  enfant  gâté. 

Mignoter ,  v.  a. 

Mignotife ,  f.  f.  il  eft  vieux. 

Migraine ,  f.  t. 

Mijaurée,  f.  f.  t.populairc  &  injiî- 

rieux.fotte.,  laide. 
Miir-ÀaV  ,  f.  m.  •Gtand-Maîcrt 

des  eaux  en  Perfew  ' 
Miir-Achour-Bachi ,  f  m.  Grand- 

E6uyer  du  Roi  de  Perfe. 
Miiri-Schikaar-Bachi,  f.  m.  Grand- 

Véneur  du  Roi  de  Perfe. 
Mil ,  millet ,  f.  m.  graine. 
La  lettre  /  mouille  dans  ces  deux 

mots. 

Mil,  l'an  rnil ,  &c.  indéclinable. 

Ce  mot  ne  doit  être  écrit  de  la 
forte ,  que  dans  les  dates.  V.  la 
Préf.  aux  noms  de  nombre. 

Mila,  ville  du  Royaume  de  Tunis. 

Milan  ,  f.  m.  oifeau  de  proie. 

Milan,  ville  capitale  du  Duché 
de  Milan. 

Milanez., 


Digitized  by  Google 


Mitant  ,  où  Miîànois ,  Province 
d'Italie. 

Milanois ,  oife,  f.  nié  &  f.  qui  eft 
de  Milan. 

Milazzo  >  ville  de  Sicile. 

Milhaud,  ou  Millaud*  ville  de 
france  dans  le  Languedoc. 

Miliaire ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
.  Milice ,  f.  f. 

Milicien  ,  f.  m. 

Milieu ,  f.  m. 

Militaire,  àdj.  m.  &  f. 

Militairement ,  adv. 

Militante,  adj.  f.  Il  n  eft  d5ufage 
qu'avec  le  (ubft.  Eglife. 

Militer ,  v.  n.  t.  de  Palais. 

Mille ,  adj.  t.  Numéral. 

Les  deux  //  ne  fe  mouillent  point 
dans  ce  mot  ni  dans  les  dérivés. 
V.  la  Préf.  aux  noms  de  nombre. 
Quand  ce  mot'fignifie  les  lieues 
d'Italie ,  on  ajoute  une  s  au  plu- 
riel, mais  en  ce  fens  feulement. 
C'eft  le  fentiment  de  l'Acadé- 

,  mie ,  de  Furetiere  &  de  Danet. 

Mille-feuille  ?  f.  f.  plante. 

Mille-fleurs  :  On  appelle  ainfi  Tu- 
nne  de  vache. 

}4ille-fois,  adv. 

Mille-graine  ,  f.  f.  plante. 

millénaire ,  adj.  t.  Numéral. 

Mille-pertuis,f.  m.  plante. 

Mille-pieds,  f.  m. forte  d'infe6*te« 

Milleret ,  f.  m.  Monnoie  d'or  de 
Portugal. 

Millerine ,  f.  f.  terre  où  Ton  feme 
du  mil.  .  . 

ftlilléfime,  Cm.  il  fe  dit  de  la  mar- 
que de  l'année ,  qu'on  met  fur 
les  monnoies. 

Mille-foudier ,  f.  m.  qui  a  mille 
fols  à  dépenfer  par  jour. 

ÎVlillet ,  f.  m.  graine. 

^lîlliart,f.  m.  t.  d'Arithmétique. 
>IiUe  millions.  fa. 


Miliîane ,  f.  f.  Nombre  composé 
de  mille  milliarts. 
Millième ,  adj.  m.  &  £ 
Millier,  f.  m. 
à  Milliers ,  .adv. 

Million ,  f.  m.  Dix  fois  cent  mille* 
Miilionaire  ,  f.  m.  riche  de  plu- 
Heurs  millions. 

Millionième ,  adj.  nombre  numé- 
ral ordinal. 

Milly ,  mouillez  les  deux  //.  petite 
ville  de#  france  dans  le  Gâtinoisw 

Mi-lods,'  f.  m.  plur.  t.  de  Jurif- 
prudenee  féodale. 

Milord,  f.  m.  mot  Anglois  qui  li- 
gnifie Monfeigneur. 

Mime,  Ç  m.  bouffon. 

Mimiambe,f.  m.  t.  de  Poéfie, 

Mimographe,  ù  m.  Auteur  de  co-» 
médies  licencieufes  qu'on  nom* 
moit  anciennement  mimes. 

Mimologie ,  f.  f.  imitation  du  diP 
cours  crune  autre  perfonne.' 

Mimologue,  f.  m.  imitateur  de  la 
manière  de  parler  d'un  autre. 

Minage,  f.  m.  droit  Seigneurial 5 
&  lieu  où  fe  vend  le  grain. 

Minaret ,  f.  m.  Tourelle  ronde. 

Minatzin ,  f.  m.  Aftronome  du  Roi 
de  Perfe. 

Minauder ,  v.  n.  faire  Pagréat>u 
Minauderie  j  f.  f.  affectation' 

plaire.  .  * 

Minaudier ,  iere ,  adj.  ' 
Mince ,  adj.  nu  &  f .  V 
Mindelheim ,  ville  de  Suabé.  •  : 
Minden  ,  ville   du  Cercle* 

Weitphalis. 
Mine ,  f.  f.  phifioi 

d'autres 

Miné ,  ée ,  part. 
Miner ,  v.  a. 
Minéral,  f.  m.  Corps  folide  qui 
fe  tire  des  mines. 
4Minéraiaale^  adj.-  ' 
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.  phifionomie  ;  air.  Il^ 
lignifications, 
part.  paf.  &  adj»  \ 
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Minéral ,  f.  m.  tout  ce  qui  ap- 
partient aux  minéraux. 

Minéralogie,  f,  f.  partie  de  la  Chy- 
înie  ,  qui  traite  des  minéraux. 

Minerve ,  f.  f.  autrement  Pallas  ; 
Déeffe  de  la  Sageffe,  de  la  Guerre 
&  des  Arts. 

Minet  >  ette,  f.  m.  &  f.  petit  chat. 
Mineur ,  f.  m. 

Mineur ,  eure  >  adj.  &  f.  m.  &  f. 
Mineure,  f.  f.  t.  de  Logique. 
Miniateur  5  f.  m.  Peintre  en  minia- 
ture. 

Miniature,  f.  f.  Acad.  Pluiieurs 
écrivent  mignature.  Peinture  dé- 
licate. 

Minière ,  f.  f.  lieu  d'où  l'on  tiré  les 

minéraux. 
Minime ,  adj.  qui  eft  d'un  gris  fort 

obfcur. 

Minime  ;  f.  m.  Religieux  de  l'Or- 
dre de  Saint  François  de  Paule. 

Miniftere ,  f.  m. 

Miniftériat ,  f.  m.  Miniftere. 

Minière,  f.  m. 

Miniftrerie ,  f.  f.  bénéfice. 

Minium ,  f.  m.  forte  de  couleur 
minérale. 

Minois  ,  f.  m.  vifage  ;  mine. 
Minon ,  f.  m.  nom  donné  aux  chats 
^  r  les  enfants. 

MlSratif,  f.m.  t.  de  Médecine. 
Parité ,  f.  f. 

*r$rque ,  Iflecorrfidërabk  fur  la 
Mf4iterranée  conquife  par  les 
Ml:nçois  fur  les  Ànglôis  le  18. 

%os  ,  f.  m.  Juge  des  Enfers. 
*inot,  f.  m.  mefure  de  grains ,  & 
ce  qui  y  eft  contenu. 

Minotaure,  f.  m.  rrïônftre ,  moi- 
tié homme  &r  moitié  .taureau. 

Minski ,  ville  de  Lithuanie. 

Minuit ,  f.  m. 

Minufculc  >  C£  t.  dlmprimerie. 


Minute,  f.  f. 

Minuter  v.  a. 

Minutie  f.  f.  on  pronofi  ctminucîa 
bagatelle. 

Miolans,  fortereflè  dans  la  Vallée 
de  Barcelonette. 

Mion  ,  Bourg  de  France  en  Au- 
vergne ,  célèbre  par  fes  eaux  mi- 
nérales. 

Mi-parti ,  ie  ,  adj. 

xMi-partir ,  v.  a.  partager  par  le 
milieu. 

Miquelet ,  f.  m.  forte  de  bandit 

dans  les  Pyrénées. 
Miquelot ,  f.  m.  petit  libertin. 
Mirabel-,  ville  de  france  dans  le 

Querci.  '» 

Mirabelle ,  f.  f.  efpece  de  prune. 
Miracle,  f.  m.  ? 
Miraculeufement,  adv. 
Miraculeux,  eufe ,  adj. 
Miradoux ,  ville  de  france  dans 
l'Armagnac. 

MiraiHé ,  adj.  t.  deBlafon. 
Miramont  ,  ville  de  france  dans 

la  Haute- Auvergne. 
Mirandc,  petite  ville  de  france  erj 

Gafcogne. 

Mirandole  ,  ville  Capitale  du  Du- 
ché de  ce  nom  en  Italie. 

Mirander ,  v.  a.  regarder  attenti- 
vement. 

Miraut ,  f.  m.  nom  de  chien. 
Mire  ,  f.  f.  l'endroit  d  un  fufil  qui 

fert  à  fixer  le  lieu  où  Ton  veut 

tirer. 

Miré,adj.t.de  chztfc.Sangliermiré. 
Mirebalafs ,  Contrée  de  France. 
Mîrebafak,  aitè,  f.  m.  &rf.  qui  eft 
du  Mirebalais. 

MirébeiU  ,  Ville  de  france  dans  le 
Poitou ,  capital  du  Mirebaîais» 

Mirecourt,,  ville  de  la  Lorraine. 

Mfremont,-  Ville  de  france  dans  Je 
périjjord.        ■  1 
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;*irepo«c  ,  ville  .de  france  dans 

le  Haut-Languedoc. 
Mirer ,  v.  a. 

Mirevaux  ,  ville  de  france  dans  le 
Bas-Languedoc. 

Mirlicoton ,  onc ,  £  m.  &f.  forte* 
de  girofle  pêche. 

JVlirmicoleon  ,  £  m.  petit  animal 
qui  vit  dans  le  fable. 

Mirrnidon,£  m.homrae  fortpetit. 

Mirmillon ,  f.  m.  forte  cfc  •Gladia- 
teur. 

Miroir  ,  f.  m.  . 

Miroiterie ,  f.  £  commerce  de  mi- 
roirs. 

Miroitier,  f.  m.  celui  qui  fait  & 

vend  des  miroirs. 
Mirou  ,  f.  m.  forte  de  ballon  ou 

Vaifleau  à  rames. 
Mis ,  f.  m.  t.  de  Palais. 
Mis,  ife,  adj. 
Mifaine ,  £  f.  t.  de  Marine, 
tyifanthrope,  f.  m.  farouche  ;  qui 

hait  les  hommes. 
Ce  mot  vient  du  Grec  que  les 

Latins  ont  imité  en  écrivant  mi~ 
fanthropos  ,  comme  on  peut  le 

Voir  dans  Calepin  &  ailleurs. 

Ainfi  iî  ne  faut  pas  écrire  Mi  fan- 

trope  fans  h  ,  comme  Richelet 

&  Joubcrt. 
Mifanthropie  ,  f.  f.  éloignement 

pour  la  fociété. 
Mife ,  f.  £ 

Misérable  ,  adj.  m,  &:  f.  fubft. 
Misérablement  ,  adv. 
Mifere ,  f.  f. 

Miséréré  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Miséricorde,  f.f. 
Miséricordieufement,  adv. 
Miséricordieux,  eufe ,  adj. 
Mifogame ,  f.  m.  Qui  hait  le  ma- 
riage. 
Mi  (Tel ,  f.  m. 
ttiffion ,  £  £ 


Mit  û 

Miffionnaire ,  £  m,. 
Miflifïipi  ,  Fleuve  dans  la  Louy- 
flane ,  qui  a  donné  fon  nom  4 
une  grande  étendu,*  de  Pays. 
Miûive ,  £  £  lettre  .  peu  impor- 
tante. 

Miltrance ,  f.  £  t.  de  Marine. 
Mifture,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Mitaine  ,  f.  f.  forte  de  gand. 
Mite  ,  f.  f.  petit  infefte. 
Mi -terme  ,  f.  m. 
Mithridate ,  f.  m.  Antidote. 
Richeiet  retranchera  de  ce  mot* 
&  Joubert  écrit  mithridat  x  fan$ 
e  :  ce  Çoqt  des  fautes. 
Mitigation,  f.  £ 
Mitigé ,  ée  part,  paf.  &:  adj. 
Mitiger  ,v.  a. 

Mitis ,  f.  m.  matou  -,  gros  chat.  cÇ 
mot  en  Latin  fignifie  doux. 
Miton ,  £  m.  forte  de  mitaine. 
Miton-mitaine ,  t.  proverbial 
Mitonné  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj« 
Mitonner ,  v.  a> 
Mitonnerie ,  £  £  t.  de  Cuifine. 
Mitoyen,  enne,  adj. 
Mitoyerie ,  f.  f.  féparation  de  deu< 
héritages  coatigus, 
Mitraille ,  f.  £ 

Mitrale ,  adj.  m.  &  £  qui  a  la  for- 
me d'une  mitre. 
Mitre  ,  £  £  ornement  de  tête  des 

Évêques.  .  , 
Mitré ,  adj.  m. 

Mitron ,  £  m.  maître-garçon  d'un 
Boulanger. 

Mitau  ,  ville  Capitale  du  Duché 
de  Curlande. 

Mive ,  £  £  t.  de  Pharmacie. 
Miurus,  adj.  m.  pouls  qui  diminue 
peu  à  peu. 

Mixte  ,  adj.  il  eft  auffi  fubft.  . 
Mixtion  ,  f.  £  '  ' 
Mi  i  donné ,  ée  ,  part.  paf.  &  ad/# 
,  Mixtionner,  y.  a.  faire  un  mélange, 

Hhhij 


■ 


Digitized  by  Google 


M  00 
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Mnemofyne 
Mémoire. 

^loatra ,  t.  ufité  parmiles  Cafuiftes. 
V.  Mohatra» 

Mobile ,  adj.  m,  &  f.  qui  fe  meut. 

Mobilier  ,  adj.  &  f.  m. 

Mobilité  ,  f.  t.  facilité  de  fe  mou- 
voir. 

Mocade,  f.  f.  forte  d'étoffe. 

Mocha >  ou  Moka ,  ville  de  l'A- 
rabie Heureufe ,  renommée  par 
fon  excellent  Café. 

Mode,  f.  f. 

Mode ,  f.  m.  t.  de  Grammaire  , 
de  Logique,  &  de  Phyfique. 

Modèle,  C  m.  quelques-uns  écri- 
vent modelle ,  original  à  imiter. 

Modeler  ,  v.  a.  faire  un  modèle. 

Modehe  ,  ville  capitale  du  Duché 
de  <e  nom. 

Modéftois ,  Pays  d'Italie. 

Modenôis ,  oife ,  f.  m.  &  f.  Qui  eft 
de  Modene. 

Modérateur ,  trice  ,  f.  m.  &  f.  qui 
conduit,  qui  gouverne, 

Modération ,  f.  f. 

Modéré  ,  ée  ,  adj. 

Modérément,  adv. 

Modérer  ,  v.  a.  tempérer  >  adou- 
cir-, contenir. 

Moderne ,  adj.  m.  &  f.  il  eft  auffi 
Cm.  qui  eft  de  notre  temps. 

Modefte  ,  adj.  m.  &  f. 

Modeftement ,  adv. 

Modeftie,  Cf. 

Modica,  ville  de  Sicile. 

Modicité ,  f.  f. 

Modificatif,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 
Modification ,  f.  f.  Limitation  j  re- 
:  (friction  ,  adouciffement. 
Modifié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Modifier ,  v.  a. 

Modillon  ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Modique  ,  adj.  m.  &  f, 
MQdiqucment ,  advt 


MOI 

Modifie,  adj.  qui  fuit  les  mo ÎK; 
Modon,  ville  de  la  Morée. 
Modulation  ,  f.f.  t,  de  Mufîque, 
Module,  f.  m.  t. d'Architecture. 
Modzjr,  ville  de  Lithuanie. 
Moede,  f.  f.  monnoie  d'or  à% 
Portugal. 
^Moelle ,  f.  f. 
Moelleux  ,  eufe ,  adj. 
Moellon  ,  ou  moi  Ion  ,  f.  m, 
Mocuf ,  t.  de  Grammaire. 
Mœurs ,  f.  f.  plur. 
Mogol ,  f.  m.  Prince  Mahométan  j 

le  pluspuiffant  Roi  des  Indes, 
Mogolien ,  enne ,  adj. 
Mogoliftan ,  Empire  du  Mogol  en 
Afie. 

Mohatra ,  t.  de  Cafuifte ,  Contrat 
ufurdire* 

Mohilow ,  ville  de  Pologne. 
Moi ,  pronom  perfonnel  &  fingu« 
lier. 

Moignon ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 
Moindre ,  adj.  m.  &  f.  t.  compa* 
ratif. 

Moine,  f.  m.  Solitaire. 

Ce  mot  vient  du  Grec  ,  dont 
les  Latins  ont  fait  folus ,  feuL 
Moineau  ,  f.  m.  oifeau. 
Moinerie  ,  f.  f.  t.  odieux. 
Moineffe ,  f.  f.  t.  odieux. 
Moineton ,  f.  m.  petit  moine. 
Moinillon  ,  f.  m.  Il  ne  fe  dit  qu$ 
par  mépris. 

Moins ,  adv.  de  comparaifon. 
Moire  ,  f.  f.  étoffe  de  foie. 
Moiré,  ée,  adj.  ondé  comme  I4 
moire. 
Mois ,  f.  m. 

Moife ,  f.  f.  t.  de  Charpenterîe. 
Moin* ,  ie ,  adj. 
Moifir,  v.  a. 

feMoifir,v.  n.  paC  fe  corrom- 
pre. 

iMoifuîure ,  ff  £ 
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ttf  oifon  9  f.  f.  efpece  de  bail  à  fer- 
me -,  &  forte  de  mefure. 

jVloifonnier ,  f.  m.  Qui  doit  au  Roi 
la  moifon. 

Moiflac  ,  ville  de  france  en 
Guienne. 

Moifïine ,  ou  Moinffine ,  f.  f.  pam- 
pre de  vigne  où  les  grappes  font 
attachées. 

MouTon ,  f.  f. 

Moilfonner ,  v.  a. 

Moiffonneur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Moite  ,  adj.  m.  &  f. 

Moiteur ,  f.  f. 

Moitié ,  f.  f. 

Mol ,  molle,  adj. 

On  prononce  mou  au  mafculin, 
&  l'Académie  l'écrit  ainfi. 

Molachin ,  forte  de  monnoie. 

Molaire ,  adj.  f .  t.  d'Anatomie. 

Moldavie ,  Pays  en  Pologne. 

Môle ,  f.  m.  t.  de  Fortification. 

Môle,  f.  f.  Malfe  de  chair  informe. 

Molécule,  f  f.  t.  de  Phyfique. 

Molene ,  f.  f.  efpece  d'herbe. 

Moler ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Molefme  ,  ville  de  france  en 
Champagne. 

Molefter,  v.  a. 

Molette,  f.f.  Ce  mot  a  plufieurs 

fignifications. 
Molière,  f.  f.  carrière  de  pierre 

dure. 

Moliercs  ,  ville  de  france  dans 
le  Querci. 

"olina ,  ville  d'Eipagne. 
olingar ,  ville  d'Irlande, 
Mollaïfe ,  adj.  m.  &  f* 
Mollement ,  adv. 
Molleffe ,  f.  f. 
Mollet ,  ette  ,  adj.  diminutif  de 
mol. 

Molleton  ,  f.  m.  forte  d'étoffe  de 
laine. 

Modifier  3  y.  a,  t.  de  Médecine. 


MON 

Mollir  ,  v.  n. 
Molsheim ,  ville  d'Alface. 
les  Moluques ,  Ifles  dans  les  Indes. 
Moly ,  f.  m.  plante. 
Moment ,  f.  m,. 
Momentané ,  ée ,  adj.  t.  de  Phi- 
lofophie.  Ce  qui  fe  fait  en  un 
inftant. 

Momerie,  f.  f.  Bouffonnerie ,  hy- 
pocrifie. 

Momie ,  f.  f.  corps  embaumé.  Ce 
t.  a  d'autres  lignifications. 

Momon  ,  f.  m. 
C'elt  une  fomme  d'argent  que 
des  gens  mafqués  jouent  fans 
parler.  Ce  mot  vient  de  momus9 
Dieu  de  la  raillerie  ;  c'eft  pour- 
quoi il  ne  faut  pas  écrire  mommon* 

Momus ,  f.  m.  Fils  du  Sommeil 
&  de  la  Nuit  j  &  le  Dieu  de  la 
raillerie. 

Mon,  pronom  polfeffif  mafculin. 

Monacal,  monacale  ,  adj.  qui 
concerne  les  Moines. 

Ce  mot  vient  du  Latin  «o»a- 
chalis  ,  dérivé  de  monachus  ; 
néanmoins  l'Académie  ,  Furc- 
tiere  ,  Danet ,  Richelet  &  Jou- 
bert  ont  jugé  à  propos  d'écrire 
monacal ,  &  leur  autorité  a  in- 
troduit cette  Orthographe,  quoi- 
que contraire  à  l'étymologie. 

Monacalement ,  adv. 

Monachifme ,  f.  m.  tout  ce  qui 
comprend  l'état  des  Moines. 

Monaco  ,  f.  m.  monnoie  d'Italie. 

Monaco,  ville  d'Italie  près  Nice. 

Monarchie  ,  f.  f.  État  gouverné 
par  un  feul  Prince. 

Monarchique,  adj.  m.  8c  f. 

Monarque,  f.  m.  Roi  qui  gouverne 
feul. 

Mon  altère,  f.  m. 
MonatHque  ,  adj.  m.  &:  f. 
Monblanc ,  ville  d'Efpagnc. 
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Moncayar,  f.  m.  forte  d'étoffe 

de  laine. 
Monceau  ,  f.  m*  tas. 
Monçon ,  ville  d'Efpagne. 
Moncontour ,  ville  de  france  en 

Poitou. 

Moncornet  >  ville  de  france  en 

Picardie. 
Moncuq  ,  petite  ville  de  france 

dans  le  Querci. 
Mondain,  aine,  adj. 
Mondainement ,  adv. 
Mondanité ,  f.  f. 
Monde,  (1  m» 

Monde ,  adj  m.  &  f,  il  n'eft  d'u- 
fage  qu'avec  fon  oppofé  ,  im- 
monde. 

Monder ,  v.  a.  Il  n'eft  pas  d'un 
grand  ufage.  purifier,  nettoyer. 
Mondicatif ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Mondifier,  v.  a.  nettoyer. 
Mondoublcau  ,  ville  de  france 
dans  le  Maine. 
Mondovi ,  ville  du  Piémont. 
JVfondrain  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Moneflier  ,  ville  de  france  dans 

le  Languedoc. 
Monfaulcon  ,  villes  de  france  dans 

l'Anjou,  &'dans  le  Bigorre. 
Monflanquin  ,   ville  de  france 

dans  l' Agenois.  . 
Mongaillard ,  ville  de  france  en 


Gafcogne. 


Monial ,  aie ,  adj.  &  fubft. 
Monin  ,  f.  m.  Singe,  t.  Provin- 
cial. 

Moniftrol ,  ville  de  france  dans 
le  Vélay. 
Moniteur  ,  f.  m.  qui  avertit. 
Monition ,  f.  f. 

Monitoire ,  f.  m.  t.Eccléfiaftique. 
Monitorial,  aie,  adj.  il  n'eft  du- 

fage  que  dans  cette  phraTe  : 

Lettre?  monitoriales. 

Monxaouth ,  ville  d'Angleterre. 


MON 

Monmouthshire ,  Province  cfAn-i 
gleterre. 

Monnétage ,  f.  m.  ancien  terme 
de  monnoie. 

Monnétaire ,  f.  m.  qui  fabrique  1$ 
monnoie. 
Monnoie ,  f.  f. 
Monnoyage,  f.  m. 
Monnoyer,  v.  a. 
Monnoyerie,  f.  f, 
Monnoyeur ,  f,  m. 
Monocéros ,  f.,  m.  Nom  donné  ) 
la  Licorne. 
Monocle ,  f.  m.  inftrument  d'Op- 
tique. 

Monocorde,  f.  m»  corde  tendue 
fur  un  inftrument  de  bois. 
Monogame ,  f.  m.  &  f.  qui  n'a 
été  marié  qu'une  fois. 
Monogamie ,  f.  f.  État  de  celui 
qui  n'a  été  marié  qu'une  fois.  . 
Monogramme ,  f.  m.  efpece  d$ 
chiffres,  ou  caractères  qui  fer* 
vent  à  abréger  les  noms. 
Monologue ,  f.  m.  Scène  dranui 
tique  où  un  acteur  parle  feuL 
Monomachie  ,  f*  f.  Duel. 
Monôme ,  f.  m.  t.  d'Algèbre. 
Monomotapa,Royaumed' Afrique^ 
Monopétale  ,  adj.  &  f.  f.  t.  d$ 
Botanique. 

Monopole,  f. m. trafic  illicite. 
Monopoler,  v.  n.  il  vieillit. 
Monopoleur  ,  f.  m.  Marchand  qu? 
fe  rend  maître  d'une  marcharw 
dife  pour  la  vendre  à  un  prix} 
exceflif.  Ce  mot  eft  compose 
de  deux  Grecs ,  dont  les  Latins 
ont  fait  Colus  vende,  je  vends 
feul. 

Monopoli ,  ville  du  Royame  de; 
Naples. 

Monofyllabe  ,  f.  m.  &  adj.  *Acad% 
Dan.  Joub.  mot  d'une  feuls 
fyllabc. 
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mot  vient  du  Grec  >  que  les! 
latins  ont  imité  en  écrivant  mo- 
noÇyllaba  :  c'eft  pourquoi  Riche- 
leca  eu  tort  d'écrire  monofilabe. 
Remarquez  <Jue  toutes  les  fois 
que  Y  s  entre  deux  voyelles  (e  pro- 
nonce durement ,  c'eft  une  mar- 
que qu'il  la  faut  écrire  double. 
Monofyllabe  eft  une  exception  de 
cette  règle. 

Monotone ,  ad},  m.  &  f. 
Monotonie,  f.  f.  défaut  de  ceux 

qui  parlent  toujours  fur  le  même 

ton. 

Monotriglyphe  >  f.  m,  t.  d'Archi- 
te&ure. 

<Mons,  ville  des  Pays-Bas,  Capitale 
du  Haynaut ,  conquife  par  l'Ar- 
mée Françoife  >  fous  les  ordres  de 
M»  le  Prince  de  Conty,  le  ri. 
Juillet  i74tf. 

ïrlonfeigneur  ,  f.  m.  au  pluriel, 
Meffeieneurs  ,  Noffeigneurs  en 
un  feul  mot, 

Monfeignçurifer,  v.  a* 

donneur,  f.  m.  au  pluriel,  Mef- 

f  fîeurs. 

Jvionfon ,  ou  Monçon ,  f.  f.  t.  de 
Marine. 

«Monftre,  C  m.  tout  ce  qui  eft  con- 

I  tre  l'ordre  de  la  nature. 

Monltrueufemcnt ,  adv. 

Monftrueux,  eulè ,  adj. 

Monftrueux^  efpece  de  pèche. 

Mont ,  H  m.  Montagne. 

Montage ,  f.  m.  a&ion  de  ce  qui 
monte,  ôti  de  ce  qui  eft  monté. 

Montagnac,  ville  de  france  dans 
i«  Languedoc. 

Montagnard  ,  arde ,  adj. 

Montagne,  f.  f. 

Montagneux  s  eufe ,  adj. 

Montagu ,  ville  de  france  en  Bas- 
Poitou.  On  prononce  Hçntai- 


Montagut,  ville  de  france  en 

Languedoc. 
Mont-Alban ,  Fort  confidérable 

dans  le  Comté  de  Nice ,  pris  par 

les  François  le  j.  Juin  1745. 
Montant ,  f.  m.  t.  d" Architecture. 
Montant ,  ante  ,  adj. 
Montanus ,  f.  m.  t.  d'Anatomie: 
Montarcher ,  ville  de  france  dans 

le  Forez. 

Montargis  ,  ville  de  France  dans 
le  Gâtinois. 

Montaftruc*  ville  de  france  dani 
le  Languedoc. 

Montauban  ,  ville  de  france  dans 
le  Querci. 

Montaut ,  ville  de  france  dans 
l'Armagnac. 

Montbar,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Montbazon,  ville  de  france  ea 
Tou  raine. 

MontbeiUard ,  ville  capitale  de  1* 

Principauté  de  ce  nom. 
Mont-Brifon,  ville  de  france ,  Ca* 

pitale  du  Forez. 

Mont-Bron ,  ville  de  france  dans 
l'Angoumois. 

Montbrun ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Mont-Cenb ,  ville  de  france  eh 
Bourgogne. 

Mont-Dauphin ,  place  de  france 

dans  le  Dauphiné. 
le  Mont-de-Marfan ,  ville  de  france 

en  Gafcogne.. 

Mont-Didier ,  ville  de  france  en 
Picardie. 
Monté  ,  ée ,  adj. 

Montech  ,  ville  de  france  dans  le 
Querci. 

Montée ,  f.  £  lieu  qui  va  en  mon- 
tant 5  efcalier. 

Monteguta  ville  de  france  en  An» 
yergne. 


Digitized  by  Google 


MON 

Montelirriar,  ville  de  france  en 

Dauphiné. 
Monter ,  v.  n.  &  quelquefois  a&. 
Je  monte,  &c.  Nous  montons, 

&c.  Je  montois,  &c.  Nous  mon- 
,  tions ,  &c.  J'ai  monté,  &c.  Je 

montai ,  &c.  Nous  montâmes , 

&c.  Je  monterai ,  &c.  Monte , 

montez.  Que  je  monte ,  &c.  Je 

monterois,  &c.  Que  je  montafie, 
.  &c.  Que  nous  montaflions,  &c. 

Montant.  * 
(Montefquiou  ,   ville  de  france 

dans  le  Languedoc. 
Montferrat,  Duché  en  Italie. 
Montferrand ,  petite  ville  de  fran- 
ce en  Auvergne ,  près  de  Cler- 

niont. 

Montfort,  villes  de  france  en  Bre- 
tagne ,  &  dans  les  Pays-Bas. 

Hont-<3ifcar ,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

^lontgomery ,  ville  d'Angleterre. 

Montignac ,  ville  de  france  en  Pé- 

►  rigord. 

Montigny*  ville  de  france  en  Bour- 
;  gogne. 

>lont-Joie,  f.  m.  Titre  du  pre- 
mier  Roi  d'Armes  de  Fran- 
ce. 

rMontivilliers ,  ville  de  france  en 

Normandie. 
cMont-Luçon  >  ville  de  france  dans 

le  Bourbonnois. 
Mont-Luel^ville  de  france  en  Bref- 

fe. 

>lont-Médi,  ville  de  france  dans  le 

Luxembourg. 
Montmélian,  ville  de  Savoie. 
-.Monr-Merle ,  ville  de  france  dans 

la  Principauté  de  Dombes. 
Mont-Mirail ,  ville  de  france  dans  I  Moralifer,  v.  a.  &  n. 

leVcndômois.  i Moralifeur ,  f.  m. 

JMontmorency*  ville  de  Tille  de  MoraliftoA  C  m.  Auteur  qui  traite* 

france.  .„         1  de  la  morale. 

Moraliu1, 


M  O 

Montmorillon,  ville  de  firanCé  fit 
Poitou.   •  ' 

Montoir ,  f.  m.  ce  qui  fert  à  mon- 
ter à  cheval. 

Montoir,  ville  de.  france  en 
Beauté. 

Montpellier ,  vîlle  4e  france ,  capi- 
tale du  Bas-Languedoc. 
Montpenfier,  ville  de  france  en 
Auvergne. 

Montpezat  ,  ville  de  france  en 
Querci. 
Montre  ,  f.  f. 

Mont-Real  ville  de  fronce  dans  le 
Languedoc. 

Montrée  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Montrer,  v.  a. 

Montreuil-Bellay,  ville  de  francd 

en  Anjou. 
MontreuiUur-Mer,  ville  de  france7 
en  Picardie. 

Montroziers ,  ville  de  france  dan| 
le  Rouergue.  ) 
Mont-Trichard ,  ville  de  france  eW 
Touraine. 

Montucux ,  eufe  ,  adj.  plein  dq 
montagnes.  \ 
Monture  -,  C  f. 
Monument,  L  m. 
Moque ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Moquer ,.fe  Moquer,  v.  n.  pa 
Moquerie,  f.  f. 

Moquette,  f.  f. forte  d*étoffe. 
Moqueut  j  eufé  >  adj.  .  -4 
Morailles,  f.  f.  plur.  outil  de  M*J 
réchal.  ,  J 

Moraillon ,  f.  m.  t.  de  Serrurier. 
Moral ,  aie  >  adj. 
Morale,  f.  f.  La  dottrine  des 
mœurs*  , 
Moralement ,  adw 
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MOR 
Moralité,  f.f.fensmorals  inftrù- 

ftion  morale. 
Morat,  ville  de  Suiflè. 
Moravie  ,  grande  Province  de 

Bohême* 
Morbide ,  adj.  t.  de  Peinture. 
Morbirique ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Morce ,  f.  f.  t.  d*  Architè&ure. 
Morceau ,  f.  nu 

Morceler ,  v.  a.  mettre  en  mor- 
ceaux. 

Mordache  ,f;f.  Uftencille  de  Cui- 
fine. 

Mordacité ,  f.  f.  c.  de  Phyfique. 

Mordant ,  f.m.  t.  d'Imprimerie  s 
&  forte  de  grand  clou  doré. 

Mordant  ,  ahte  adj. 

Mordicant  ,•  ante  ,  adj.  acides 
piquant  -,  médifant. 

Mordienne,  à  lagroflemordienne, 

Mordiller,  v.  a.  diminutif  de  mor- 
dre. 

Mordre,  v.  a. 

Je  mords ,  tu  mords ,  il  mord  -, 
(  Danet  écrit ,  je  mord  :  c  eft 
une  faute.  )  Nous  mordons  , 
vous  mordez ,  ils  mordent^  Je 
mordois ,  &c.  J'ai  mordu ,  &c. 
Je  mordis  ,  &c  Je  mordrai  , 
&c.  Mords  ,  mordez.  Que  je 
morde  ,  &c.  'Que'  nous  mor- 
dions, &c.  Je  mordrois  r  &c. 
Que  je  mordillé  ,  &c.  Que  nous 
mordillions ,  &c. 

Mordu  >  ue  ,  adj. 

More  ,  f.  m.  plufieurs  écrivent 
maures 

Moreau,  adj.  t.  de  Manège— 

Morée ,  prefqu'Ifle  en  Europe. 

Morelle,  f.  f.  plante. 

Morefque ,  adj.  ou  Maurefque. 

Moret  ,  petite  ville  de  Pille  dé 
France. 

Morfil ,  f.  m.  t.  de  Coutelier. 

Morfondre  $  v.  a.  Réfroidir.  il  fe 


MOR  4li 
conjugue  comme  répondre.  H 
eft*  au3i  n.  paf.  * 
Morfondu ,  ue ,  adj. 
Morfondure ,  f.  f.  maladie  de  che- 
val. 

Mofgeline,  f.f.  plante* 
Morges,  ville  de  Suiffe. 
Morguant ,  ante  ,  adj. 
Morgue  ,  ù  f.  fécond  guichets 
d'une  prrfon  ;  endroit  au  Cht- 
teiet ,  où  l'on  expofe  les  corps 
morts  dont  la  Juftice  fe  faifit. 
C'eft  auffi  un  regard  fixe  &  fé-î 
vere. 

Morguer*  v.  a.  regarder  quelqu'un) 
fixement. 
Morgueur ,  f.  m. 
Moribond,  onde,'  adj1^ 
Morrcaud ,  aude ,  adj. 
Moriginé  ,  ou  morigéné  ,  ée,  atljv 
Morigincr  ,  ou  morigéner ,  v.  a. 
Morille ,  f.  f.  forte  de  champignon.- 
Morillon,  f.m.  raifin  doux  &  noir. 
Morion,f.m.  forte  d'armure  dé 
tête. 

Morlac ,  ville  de  france  dans  le 
Béarn. 

Morlaix ,  ville  de  france  en  Baffe-* 
Bretagne. 
Morne,  adj.  trifte. 
Morné ,  ée ,  adj.  qui  fe  dit  de* 
lances  émouffées. 
Morniflê,  f.m. coup  de  la  main* 
fur  le  vifage. 

Morochthus,  f.  m.  forte  de  pierres 
Morofe ,  adj.  trifte  j  penfif. 
Morphéë,  f.  m.  un  des  miniftre* 
du  Sommeil; 

Morpion  ,  G  m.  forte  de  vermine. 
Mors  ,  f.  m.  quçlques-uns  écri- 
vent mords.  C'eft  en  générât 
tout  Paffortiment  des  pièces  de 
fer  qui  fervent  à  brider  un  chevab 
JVIorfure,  f.f. 
Mort 9  f.  tv 
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Mort,  otte,  adj>  '  . 

Mort ,  f.  f.  Divinité  j  la  plus-  im- 
placable des  Déeffes. 

Mortadelle  ,  f.  £  gros  fauciffon 
d'Italie. 

Mortagne  »  villes  de  france  dans 

le  Poitou ,  dans  le  Perche  >  & 

dans  la  Flandre. 
Mortaillable  ,  adj.  t.  de  Coutume. 
Morrain  ,  ville  de    france  en 

Normandie. 
Mortaifc ,  f.  f.  t.  de  Menuiferie. 
Mortalité ,  f.  f.  condition  de  ce  qui 

eft  mortel  j  mort  de  quantité  de 

perfonnes. 

Mortara,  ville  du  Duché  de  Milan. 
Mortel ,  elle  ,  adj.  il  eft  aufli  f. 
Mortellement ,  adv. 
Mortemar  ,  ville  de  france  en 
Poitou. 

Morte-paie  >  f.  f.  foldat  que  le  Roi 
paie  en  tout  temps ,  &  qui  eft 
difpenfé  du  fervice. 

Mortier  ,Cm.  .  m 

Mortifère ,  adj.  t.  de  Médecine. 

Mortifiant,  ante  ,  adj> 

Mortification  ,  f.  f. 

Mortifié,  ée,  part.paf.&  adj. 

Mortifier ,  v.  a. 

Mort-né  ,  adj.  enfant  qu'on  tire 
mort  du  ventre  de  la  mere. 
Mortuaire,  adj. 

Morvan  ,  contrée  de  france  en 
Bourgogne. 
Morue ,  f.  f.  poiflon* 
Morve,  f.f* 

Morveau,f.m.  «lorve  plus  épaiilc 
&  plus  recuite.  Ce  mot  eft  défa- 
gréabte  à  entendre  î  on  doit  éviter 
de  s'en  fervir. 

Morvedro  ,  ville  d*Efpagne. 

Morver ,  v.  n.  t.  de  Jardinier. 

Morveux,  eufe ,  adj.  il  eft  auflt  C 

Mofaïque,  f.  f.  V.  Préf.  let.ï.  ou- 
vrage fait  de  pièces  rapfKKCces. 


MOT 

Mofcouade ,  f.  f*  forte  de  fucrt 
brut. 

Mofcovie ,  État  le  plus  oriental 

de  l'Europe. 
Mofcovite  ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  de 

Mofcovie. 

Mofcow  ,  ville  capitale  de  la 
Mofcovie. 

Mofquée,  f.  f.  Temple  des  Turcs* 
Mdftar ,  ville  de  Dalmatie. 
Mot ,  f.  m. 

Motet  >  f.  m.  pièce  de  Mufique. 
Moteur ,  motrice ,  f.  m.  &  f.  celui 

qui  donne  le  mouvement, 
la  Mothe  ,  ville  de  france  en 

Auvergne. 
Motif,  f.m. 

Motion ,  f.  f.  t.  dogmatiqne.  mou» 
vement  du  corps. 
Motive,  adj.  f.  Caufe motive. 
Motiver .  v.  a. 
Motte  r  f.  f. 

Mottelle,  f.f.  efpece de poiffon. 
Motter ,  v.  a.  t.  de  Berger ,  &  de 
chalTe. 

Mou ,  f.  m.  poumon  de  veau. 
Mou ,  molle  ,  adj.  V.  mol. 
Moucc ,  f.  m.  Aca d.  garçon  de 

vauTeau.    Plufieurs  écrivent 

moufle. 

Mouchard ,  f.  m.  efpion. 
Mouche ,  f.  f. 
Moucher ,  v.  a. 

Moucherolle,  Cf.  forte  d'oifeau» 
Moucheron  5  f.  m. 
Mouchet ,  f.  m.  V.  Imouchet. 
Moucheté,  mouchetée,  adj. 
Moucheter  ,  v.  a.  marquer  uit 

fond  blanc  de  plufieurs  taches 

noires* 

Mouchettes ,  f.  f.plur. 
Mouchetures,  f.fTplnr. 
Moucheur,  f.  m. 
Mouchoir ,  f.  m. 
Mouchoude  chandelle»  C  ro. 


Digitized  by  Googl( 


MOU 

Moùchure  >  f.  f,  ce  qu'on  retrah- 
che  d'une  chandelle. 

Moudre  ,  verbe  irrégulier.  Broyer. 

Je  mouds,  tu  mouds,  il  moud  : 
nous  moulons ,  vous  moulez  , 
ils  moulent  >  peu  ufite.  Je  mou- 
lois,  &c.  peu  ufité.  J'ai  moa- 
Ju  ,  &c.  Je  moudrai ,  &c.  Que 
je  moule.  Moulant,  &c.  C'cft 
ainfi  que  M.  Reftaut  conjugue 
ce  verbe  d'après  l'Académie. 

Moue  ,  f.  f.  grmace. 

Mouelle,  Voyez  moelle. 

Mouelleux ,  Voyez  moelleux. 

Mouette,  f.  f.  poule  d'eau. 

Mouflard ,  arde ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 

Moufle ,  f.  m.  &  f.  Il  a  plufieurs 
lignifications. 

Moufler ,  v.  a.  prendte  le  nez  & 
les  joues  de  quelqu'un. 

Mouflette  ,  f.  f.  efpece  de  man- 
che de  bois  dont  fe  fervent  les 
Vitriers. 

Moufti ,  f.  m.  Chef  de  la  Religion 

Mahométane. 
Mouillage ,  f.  m.  t»  de  Marine. 
Mouille-bouche  ,  f.  f.  efpece  de 

poire. 

Mouiller ,  v.  a.  fans  u  V.  Préf. 
let  «. 

Mouillette  ,  f.  f.  petit  morceau  de 
pain  long  &  menu» 
Mouilloir  ,  f.  m.  petit  vafe. 
Mouillure,  f. f. 

Mouiffeau ,  f.  m.  t.  de  la  Marine 

des  Galères. 
Moulage,  f.4n.  Partie  du  moulin 

qui  fait  tourner  les  meules  pour 

moudre. 

Moulant ,  f.  m.  garçon  de  Meu- 
nier. 

Moule ,  f.  nu  tout  ce  qui  fcrt  à 
former  une  figure. 
Moulée,  f.f.  t.  de  Taillandier/ 
Mouler ,  v.  a,  >e;er  en  meule. 


MOU  t 

Moules ,  £  f.  plur.  polïTons  à  co- 
quille. On  dit  auiû  une  moule 
au  lîngulier ,  quoique  le  pluriel 
foitplus  enuiage. 

Moulette  ,  G  f.  petite  coquille 
blanche. 

Mouleur,  f.  im  celui  qui  mefure  le 
bois  à  brûler. 

Mouliere ,  f.  f.  l'endroir  où  Toa 
pêche  les  moules. 
Moulin,  £  nu 

Moulinage ,  f.  m.  t.  de  Négoce. 

Mouliné ,  ée  ,  adj. 

Mouliner  ,  v.  Il  fe  dit  des  verfc 
quand  ils  creufent  la  terre. 

Moulinet ,  f.  m.  force  de  machine 
qui  fert  à  plufieurs  ufages. 

Moulinier ,  f.  m.  t.  de  Marchand. 

Moulins  ,  ville  de  france  ,  ca- 
pitale du  Bourbonnois. 

Moulla,  f.  m.  Docteur  de  la  Loi 
Mahométane. 

Moult ,  vieux  mot  qui  n'eft  d'u- 
fage  que  *dans  le  ftyle  maroti- 
que  ,  &  qui  fignirk  beaucoup. 

Moulu  ,  ue ,  adj. 

Moulure ,  f.  L  ornement  d'archû 
teclure. 

Mounée ,  C  f.  mouture. 

Moura ,  ville  de  Portugal. 

Mourant ,  ante ,  adj. 

Mourgon  ,  C  m.  plongeur. 

Mourir ,  v.  n. 

Je  meurs ,  tu  meurs  ,  il  meurt  : 
nous  mourons ,  vous  mourez  > 
ils  meurent.  Je  mourois  ,  &c. 
Je  mourus ,  &c.  Je  fuis  mort  > 
&c.  Je  mourrai ,  tu  mourras  , 
il  mourra  :  nous  mourrons  , 
vous  mourrez  ,  ils  mourront. 
Meurs,  mourez.  Que  je  meu- 
re ,  6cc.  Je  mourrois  ,  Bec. 
Que  je  mouruflè  ,  &c.  Mou- 
rant. 

Mouron  ?  f*  m.  Herbe. 

*  •  •    *  • 
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Mourre ,  f.  f.  Jeu  d'enfant. 

Furetiere ,  le  Di&.  des  Arts  , 
Kichelec  ,  Jouberc  &  Ménage 
écrivent  de  la  forte  ;  &  ce  der- 
nier nous  apprend  que  ce  mot 
vient  de  l'Italien  morra  :  d?où  il 
faut  conclure  qu'on  doit  écrire 
mourre  avec  deux  rr  ,  &  non 
pas  monte  ,  comme  Danet, 

Moufquet,  f.  m. 

Moufquetade  ,  f.  f.  coup  de  mouf- 
„quet. 

Moufquctaire ,  f.  m. 

Moufqueterie ,  f.  f.  décharge  de 
moufquets  faite  par  honneur. 

Moufqueton?  f.m.  petit  moufquet. 

Moufle ,  ou  moufque ,  t.  de  Ma- 
rine. V.  mouce. 

Moufle  d'arbre ,  f.  f.  petite  plante. 

Moufle ,  adj.  qui  fe  dit  des  ferre- 

"  ments  dont  la  pointe  eft  émouf- 
fée. 

Moufl"é  ,  ée  ,  adj. 
.Moufleline ,  f.  f. 
Mqufler  ,  y.  n. 

Moufleron,  f.  m.  forte  de  cham- 
pignon, 

Moufleux ,  eufe ,  adj.  qui  moufle. 
Mouflbir ,  f.  m. 

Mouflii  ,   ue  ,  adj.  couvert  de 
moufle. 
Mouftaçhe ,  f.  f. 

Mouftique,  f.  f.  infe&e  fort  in- 
commode. 

Moût ,  f.  m.  vin  doux  qui  n  a  pas 
encore  bouilli. 

Moutarde,  f.  f. 

Moutardier ,  f.  m. 

JVloute  ,  f.m. t.  de  Cqutume. 

Moutier ,  f.m.ÉgUfe.  il  eft  vieux. 

Mouton  y  f.  m. 

Moutonnage,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Moutonne,  f.  f.  coëfFure  autre- 
fois en  ufage  parmi  les  femmes. 
Moutonné  a  ée  ,  part,  pat  8c  adj. 


MO! 

Moutonner ,  v.  a.  rendre  ftifé. 

Moutonner  ,  v.  n.  t.  de  marine. 

Mouture,  f. f. portion  que  prend 
le  meûnier  fur  le  grain  qu'il  fait 
moudre*,  mélange  de  grains. 

Mouvance  j  f.f.  t.  de  Jurifpru- 
dence  féodale. 

Mouvant,  ante ,  adj 

Mouvement ,  f.  m. 

Mou  ver,  t.  de  Jardinier, 

Mouvoir ,  v.  a. 

Je  meus  ,  tu  meus  5  il  meut  s 
nous  mouvons,  vous  mouvez, 
ils  meuvent.  Je  mouvois ,  &c, 
J'ai  mu.  Je  mus.  Je  mouvrai, 
Meus  ,  mouvez.  Que  je  meuve, 
Je  mouvrois.  Mouvant. 

Mouy  ,  ville  de  france  dans  le 
Beauvoifis. 

Mouzon  ,  petite  ville  de  france 

en  Champagne. 
Moye ,  f.  f.  t,  de  Maçonnerie. 
Moyen ,  enne  ,  adj.  qui  n'eft  ni 

grand  ni  petit. 
Moyen,  f.  m. 

Moyennant ,  prépofitiqn.  à  condi? 
tion. 

Moyennement,  adv.il  eft  vieux. 
Moyenner ,  v.  a.  ménager  s  s'entre- 
mettre. 

Moyenneur ,  f,  m.  ce  mot  ne  fc 
dit  plus. 

Moyenvic  ,  ville  de  france  au 
Pays  Mefîin. 

Moyer  ,  v.  a.  t.  de  Maçonnerie. 

Moyeu ,  f.  m  le  jaune  d'un  oeuf, 
c'eft  aufTi  un  t.  de  Charron. 

Moyfe ,  ou  Moïfe ,  f.  m.  libéra- 
teur du  peuple  de  Dieu. 

Mû  ,  mue ,  part.  paf.  &:  adj. 

Muable ,  ad),  fujet  à  chauger. 

Muadan  ?  ville  de  france  en 
Guienne.  \ 

Muage  ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Muance ,  f.  f.  t.  de  Mufique, 


Digitized  by  Google 


M  U  G 

Mucilage  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Mucilagincux  ,  eufe  ,  adj.  t.  de 
Médecine. 

Mucofité  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Mue  ,  f.  f.  il  a  plufîeurs  lignifi- 
cations. 

Muer  ,  v.  n.  changer  de  plumes , 

de  peau.  &c. 
Muet ,  ette ,  adj. 
Muette,  ou  Muta ,  f.  f.  Déeffe du 

filence. 

Muette ,  f.  f.maifon  bâtie  dans  une 
Capitainerie  des  chaffes  pour  y 
garder  les  mues  des  cerfs. 

Mufle ,  f.  m.  le  mufeau  de  quel- 
ques animaux. 

Muge  ,  f.  m.  forte  de  poiffon. 

Mugir ,  v.  n. 

Mugiflfant ,  ante  ,  adj. 

Mugiffement ,  f.  m. 

Mugliano ,  ville  de  Tofcane. 

Muguet  ,  f.  m.  plante. 

Muguet  ,  adj.&  f.  m.  qui  affecte 

•d'être  propre. 

Muguetter ,  v.  a.  faire  le  gai  and. 

Il  elt  du  ftyle  familier. 
Muid  ,  f.  m.  forte  de  mefure. 
Mu  ire ,  f.  f.    t.  des  Salines  de 

IFranche-Comté. 

Mulâtre ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  fils 
d'un  Nègre  &  d'une  Indienne. 

Mulcter  ,  v.  a.  &  n.  t.  de  Droit 
dont  l'ufage  eft  affez  rare,  punir. 

Mule  ,  f  f.  pantoufle, 

Mule  ,  f.  f.  bête  de  fomme  ,  en- 
gendrée d'un  âne  &  d'une  cavale. 

Mulet,  f.  m.  il  s'en  élevé  beaucoup 
dans  le  Poitou. 

Muletier  ,  f.  m.,  qui  conduit  & 
panfe  les  mulets. 
Mulette  ,  f.  f.  t.  de  Fauconnerie. 
Mulhaufen ,  ville  d'Allemagne. 
Muliebre  ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Mulon ,  f.  m.  monceau. 
Muiot ,  f.  m.  petit  animal 


M  U  N  a%î 
Muloter,  v.  n.  il  fedit  des  Sangliers 
qui  fouillent  les   retraites  des 
mulots. 

Multinome,  f.  m.  t.  d'Algèbre.  . 
Multiple ,  adj.  t.  d'Arithmétique. 
Multipliable ,  adj.  m.  &  f.  quife 
peut  multiplier. 

Multiplicande,  f.  m.  t.  d'Arithmé- 
tique. 

Multiplicateur,  f.  m.  le  nombre 
par  lequel  on  multiplie. 

Multiplication,  f.  f. 

Multiplicité ,  f.  f.  quantité  redou- 
blée. 

Multiplié  ,  ée ,  adj. 
Multiplier ,  v.  n.  &  a. 
Mukirême  ,  f.  m.  Bâtiment  qui  a 

plufieurs  rameurs. 

Multitude ,  f.  f. 

Mumie,  f.  f.  embaumement  de 
corps.  V.  Momie. 
Muni ,  ie ,  adj. 

Munich  ,  ville  capitale  de  la 
Bavière. 

Municipal  ,  aie  ,  adj.  t.  de  Ju* 
rifprudence.  Romaine. 
Munificence,  f.  f.  Libéralité  Royale. 
Munir ,  v.  a. 

Munition,  f.  f.provifion  de  guer-e. 
Munitionnaire,  f. m.  celui  qui  four- 
nit les  provifions  d'une  armée. 
Munfter ,  ville  d'Allemagne. 
Mur  ,  f.  m.  muraille. 
Mûr ,  mûre ,  adj.  maturus. 
Murage ,  f.  m.  Droit  qui  fe  levé 
pour  l'entretien  des  murailles 
d'une  ville. 
Muraille,  f.  f.  mur. 
Mural ,  aie,  adj.  Couronne  murale. 
Murât  ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Murcie ,  ville  capitale  du  Royau- 
me de  ce  nom  en  Efpagne. 
Murcie  ,  f.  f.  furnom  de  Vénus. 
Mûre,  f.f.  fruit. 
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Muré,  ée,  adj. 

Mûrement ,  adv. 

Murène,  f. f.  forte  de  poufon. 

Murer ,  v.  a. 

Muret ,  ville,  de  france  en  Gaf- 

Muner  ,  f.  m. 

Mûrir ,  v.  n. 

Murmurateur ,  f.m,. 

Murmure,  f. ni. 

Murmurer  ,  v.  n. 

Murviel  ,  petite  ville  de  france 

dans  le  Languedoc. 
Mufaragne ,  ou  Mefaragne  ,  f.  m. 

petite  bête  dangéreufe.  . 
Mufard ,  aide ,  adj.  qui  eft  lent  5 

qui  s'amufe. 
Mufc.  f.  m.  parfum. 
Mufcade ,  f.  f.  efpece  de  noix  des 

Indes. 

Mufcadelle ,  f.  m.  efpece  de  poire. 
Mufcadet ,  f.  m.  vin  qui  a  quelque 

goût  du  vin  mufcat. 
Mufcadier  ,  f.  m.  arbre  qui  porte 

la  mufcade. 

Mufcadin ,  f.  m.  petite  paftille  à 
manger. 

Mufcat,  f.  m.  il  eft  auûl  adj.  forte 
de  raiiin  3c  de  vin. 

Mufcle ,  f.  m.  t.  d*  Anatomîe. 

Mulculaire,  adj.  m.  &  f. 

MufcLile  ,  f.  f.  nom  des  deux 
veines  de  la  cuilfe. 

Mufculeux-»  eufe  ,  adj.  qui  con- 
cerne les  mufcles. 

Maie ,  f.  f.  Génie  poétique. 

Mufeau  >  f.  m.  c'eft  une  partie  de 
la  tête  de  plufieurs  animaux» 

Mufeliere  ,  f.  f.  ce  qu'on  met  à 
plufieurs  animatux  pour  les  em- 
pêcher de  mordre. 

Mufer  »  v.  n.  fainéanter.  Il  n'eft 
plus  en  ufage  que  dans.cepro- 
vçffcç.;.*»/  refufe  mufe, 

Mufaolc ,  t.  de  Manège. 


MUS 

Mufc  9  f.  f.  plur.  DcefTes  ée* 
Sciences  &  des  Arts,  elles 
étoient  neuf  j  favoir  Clio  ,  Mei- 
pomene-  ,  Thaiie  ,  Euterpe  , 
Terplîcore  ,  Erato  ,  Calliope  , 
Uranie  &  Polymnie.  Elles 
avoient  Àpollon  à  leur  tête, 

Mufette  ,  f.  f.  inftrument  à  vent. 

Mufical ,  aie ,  adj. 

Muncalement,  adv. 

Muficien,  enne ,  f.  m.  &  f. 

Mufique  ,  f .  f. 

Mufqué,  ée,  adj. 

Mufquer ,  v.  a.  parfumer  avec  du 
mufc. 

MufTer  ,  fe  mu(Ter ,  v.  a.  fe  ca- 
cher, il  eft  vieux. 

Mulfidan,  ville  de  france  dans 
le  Périgord. 

Mufulman ,  f.  m.  titre  que  pren- 
nent les  Mahométans. 

Mufulman ifme  ,  f.  m.  Religion 
Mahométaoe. 

Mufurgie ,  f.  f.  traité  de  la  Mu- 
fîque  théorique. 
Mutabilité  ,  f.  f.  inftabilité. 
Mutande    f.  f.  t.  de  Couvent 
Mutation ,  f.  f. 

Mutilation  ,  f.  f.  retranchement 

de  quelque  membre. 
Mutilé,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Mutiler ,  v.  a.  couper  ,  retrancher 

quelque  membre. 
Mutin,  ine,  adj.  &  f.  féditieux»; 

opiniâtre. 
Mutiné ,  ée ,  adj. 
Mutiner ,  fe  mutiner  ,  v.  n.  faire 

le  mutin. 
Mutinerie  >  f.  f. 

Mutir  ,  v.  n.  il  ne  fe  dit  que  des 
oifeaux  de  proie,  fienter. 

Mutuel,  uelle  adj.  t.  relatif. 

Mutuellement  ,  adv.  réciproque- 
ment. 

MucuU  L  au  u  d'ArduteaucCi 
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Muzacra  ,  ville  d'Efpagne. 
Mydriafe ,  f.f.  indifpontion  de  l'œil* 
Milods ,  f.  m.  plur.  la  moitié  des 

lods&  ventes,  plufieurs  écrivent 

mi-lods. 

Myologie ,  f.  f.  traité  des  mufcles. 
Myomancie,  f.  r.  divination  qui  fe 

fait  par  le  moyen  des  rats. 
Myope,  f.  m.&  f.  qui  a  la  vue  fort 

courte. 

Myopie ,  f.  f.  état  de  ceux  qui  ont 
la  vue  courte, 

Myrobolan,  H  m.  fruit  oicad* 
Myrobolanier,  f.  m.  arbre  qui  por- 
te les  mirobolans. 
Myrrhe ,  f.  f.  gomme  odoriférante. 
Myrte ,  f.  m.  arbriffeau. 
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Myrtille, f.  m. Arbriffeau. 

Myftere  ,  f.  m.  chofe  cachée &:  dif- 
ficile à  comprendre. 

Myftérieufcment ,  adv. 

Myftérieux  ,  eufe ,  adj. 

Myfticité,  f.  f.  recherche  profonde 
en  fait  de  fpirituaiité. 

Myftique,  adj.  m.  &  f.  myftérieux; 
allégorique. 

Myftiquement  ,  adv.  d  une  ma* 
niere  myftique. 

Mythologie  ,  f.  f.  hiftoire  de» 
Dieux  de  la  Fable. 

Mythologique,  adj.  qui  appar- 
tient à  la  Mythologie. 

Mythologifte  ,  ou  mithologue ,  C 
m.  celui  qui  traite  de  la  Fable* 


fit 
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^#?=;=É^ABo,f.m.ido- 

le  desAffyriens. 
Nabot, ote, Cm. 
&f.t.de  mépris. 
Nacarat,ate,adj. 
qui    eft   d  un 
rouge  clair,  il 
eft  aufii  fubftantif ,  &  lignifie  la 
couleur  nacarate. 
Nacelle,  f.  f.  petit  bateau." 
Nacre  ,  f.  f.  coquille. 
Nadir  ,,  f.  m.  t.  d'Aftronomie.  caeft 
Je  point  du  ciel  qui  eft  diamétra- 
lement oppofé  à  nos  pieds. 
Naerden  ,  ville  des  Pays-Bas. 
Naffe ,  f.  f.  il  n'eft  en  ufage  qu'en 

cette  phrafe  :  Eau  de  najfe* 
Nage  ,  f.t  t.  de  Batelier, 
à  Nage  ,  à  la  Nage.  adv. 
Nageoir  ,  f.  m.  lieu  bù  Ton  nage. 
Nageoire,  f.  f.  cette  partie  dupoif- 
fon  qui  lui  fert  à  nager. 
Nager  ,  v.  n.  fe  foutenir  fur  l'eau. 
Nageur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Naguère ,  adv.  on  écrivoit  autre- 
rois  nagueres.  depuis  peu. 
Najac,  ville  de  francc  en  Guienne. 


Naïades,  f.  f. plur.  elles  préfidoienc 
j  aux  fleuves  bc  aux  fontaines. 

Naïf,  ïve  adj. 
INain,  aine,  f.m.&f. 

Naïpe ,  f.  m.  Juge  de  village  chez 
les  Turcs. 

Naiftance f.  f. 

NaUfant-,  ante  ,*  adj.  t.  de  Blafon. 

Naître,  v.  n. 

Je  nais ,  tu  nais ,  il  naît  :  nous 
naifTons ,  vous  nauTez  ,  ils  naif- 
fent.  Je  naiffois ,  &c.  nous  naif- 
fions ,  &-Çj  Je  naquis,  tu  naquis  > 
ii  naquît  r*SibU$  naquîmes ,  vous 
naquîtes ,  ils  "naquirent.  Je  fuis 
né  ,  &c.  Je  naîtrai ,  tu  naîtras, 
il  naîtra  :  (  nous  naîtrons  ,  vous 
naîtrez,  ils  naîtront.  Qae  je  naif- 
fe,.»&c. Que  nous  naiflions,  &c. 
Je  naîtrois,  &c.  Nous  naîtrions , 
&c.  Que  je  naquiflfe  ,  que  tu  na- 
quifles  ,  qu'il  naquît  :  que  nous 
naquiffions ,  que  vous  naquifliez, 
qu'ils  naquiflènt.  NaûTant.  Da- 
net  ,  Joubert  $c  Jacquier  écri- 
vent ;e  mai  ,  mais  je  préfère  /• 
nais,  je  renais,  Danet  écrit  nouf 

ttaqurfmes  \ 
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kaquïfrnes  >  c'eft  une  faute  :  par- 
-ce  que  fi  Ton  écrivoit  de  la  forte 


-ce  que  fi  Ton  écrivoit  de  la  forte 
à  la  première  perfonne  ,  il  fau- 
tlroit  écrire  à  la  féconde  &  à  la 
troifieme  vous  naquiftes  ,  ils  na- 
quirent -,  ce  qui  ne  fe  trouve  pas 
même  dans  fon  Dictionnaire  , 
où  il  écrit  fort  bien  à  la  page 
1154.  vous  naquîtes ,  ils  naqui- 
rent. Ce  même  Auteur  à  la  mê- 
me page  écrit  je  naîtrai ,  je  naî- 
trais ,  fans  î  &  fans  ft  :  c'eft 
encore  une  faute  qu'il  ne  faut  pas 
imiter ,  comme  Ta  fait  Jacquier 
à  la  page  318.  de  fon  Traité  fur 
l'Orthographe. 
Kaïvement ,  adv.  1 
Naïveté  ,  f.  f.  fincérité. 
Namaz ,  f.  m.  prière  des  Turcs. 
Namur ,  ville  des  Pays-Bas ,  con- 
quife  par  les  François  en  174^ 
Nanan  >  f.  m.  t.  dont  les  enfants  fe 
fervent  pour  demander  à  man- 
der. 

Kancele  ,  f.  f*  t.  d' Architeaure. 

Nanci,  ou  Nancy ,  ville  Capitale 
<lu  Duché  de  Lorraine. 

Nangis,  ville  de  france  en  Brie. 

Nanna  ,  f.  f.  plante.  ■ 

Nanquin,  ou  Nankin,  ville  Ca- 
pitale de  la  Province  de  Nan- 
quin ,  &  autrefois  de  toute  la 
Chine,  &  la  réfidence  de  fes 

Empereurs 

Nantes ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne ,  avec  un  Port. 

Nanteuii ,  ville  de  Tille  de  France. 

Nanti  ,  ie  ,  part.paf.  &  adj. 

Nantir  ,  v.  a.  donner  des  gages 
à  quelqu'un  pour  Taffurance  du 
paiement  d'une  dette. 

Nantiîfement,  f.  m.  Sûreté  *,  gage. 

Nantois ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  qui  & 
de  Nantes. 

X*apel>  f.  m.  plante. 
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Waphte,  f.  f.  bitume. 
Napies ,  ville  Capitale  du  Royau- 
me de  ce  nom  en  Italie. 
Napoli ,  ville  de  la  Morée* 
Napolitain ,  aine ,  f.  m.  &  f.  ha- 
bitant de  Napies. 
Nappe ,  f.  f.  linge  dont  on  couvra 
une  table.  * 
Naqueter ,  v.  n.  attendre  à  la  por- 
te de  quelqu'un  avec  une  pa- 
tience fervile. 

Naquette ,  f.  f.Marchande  Lingere. 
Narbonne  ,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 
Narcilfe ,  f.  m.  plante. 
NarcuTe ,  f.  m.  Il  étoit  fi  beau  que 
toutes  les  Nymphes  Taimoient.  f* 
Narciflite  ,  f.  f.  forte  de  pierre. 
Narcotique  ,  àdj.  t.  de  Médecine. 
Nard,  f.  m.  plante  odoriférante. 
Nardo ,  ville  du  Royaume  de  Na- 
pies. 

Narenta,  ville  de  Dalmatie. 
Nargue,  adv.  t.  injurieux  de  dépit*  * 
Narine ,  f.f.  cavité  du  nez. 
Narni ,  ville  de  l'État  de  TÉgîife., 
Narquois ,  oife ,  f.  m.  U  f.  efpric 
fin  èc  rufé. 

Narrateur ,  f.  m.  qui  raconte. 
Narratif,  ive ,  adj. 
Narration ,  f.  f.  narré  -,  récit. 
Narrative ,  f.  f.  manière  de  narrer. 
Narré,  f.  m*  récit, 
Narrer ,  v.  a.  raconter. 
Narva  ,  ville  de  fluftie. 
Nafal ,  adj.  t.  d'Anatomie ,  &  de 
Blafon. 

Nafal ,  aie,  adj.  t.  de  Grammaire. 
Nafard  ,  f.  m.  forte  de  jeu  d'Or- 

Nafarde,  f.f.  chiquenaude  fur  le 

nez.  ' 
Nafarder ,  v.  a.  donner  des  na- 
fardes,  fe  moquer. 
Nafeau ,  f.  m.  -ouverture  du  n« 

•  ;  T:..  .  n  :  ......  . 
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par  oiVles  animaux  relpirentv 
Nafcalies ,  f.  m.  plur.  t.  de  Mé- 
decine. 

Nafillard ,  afde  ,  G  m.  & :  f. 
Nafillardife ,  f.  f.  prononciation  des 

mots  en  nafillarit- 
Nafiller ,  v.  n.  parler  du  nez. 
Nafilleur,  eufe ,  f.  m.&  f. 

Ces  mots  viennent  du  Latin  n  a- 

fus  :  airifi  il  ne  faut  pas  les  écrire 

avec  un  j& 
Nafitord  ,  f.  m.  plante.  Creffon 

àlenois. 

NafTaw  ,  ville  capitale  du  pays 
de  ce  nom  en  Allemagne. 

Naffe,  f.  f.  inftrument  d'ofierpour 
prendre  du  poiffon. 

Nafturce ,  f.  m.  plante. 

Natal  >  aie ,  adj. 

Nàtes ,  f.  f.  plur.  t.  d'Anatomte. 

Natif,  ive ,  adj. 

Nation  *  C  f. 

National  »  aie,  adj.  qui  concerne 

toute  une  nation. 
L'Académie  ,  Furetiere  ,  Da- 

net  >  Joubert  &  Richelet  écrivent 

ainfî. 
^Nativité  >  f.  £ 

Natolie ,  f.  f.  Prefque'Me  entre  la 
mer  Méditerranée  ,  &  la  mer 
Noire. 

Nacron ,  f.  m.  t.  de  Chymte. 
Natta  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Natte ,  f.  f.  tiflu  de  paille  ,  ou  de 

jonc. 
Natté ,  part.  paf. 
Natter ,  y-  ^  couvrir  une  muraille 

de  nattes  >.  trëflèr  en  forme  de 

nattes. 

Nattier  j  ère ,  C  m.  &  f.  qui  fait  Se 
vend  des  nattes. 

NaturaUf.m.  t.  de  Coutume. 
Naturalifation ,  C  £ 
Naturalisé,  ée,  adj. 
Natuxalifcr*  y*ta  accorder  à  un 


-    MA v  .      :  , 

I  étranger  les  privilèges  des  nafcv* 
tants  naturels. 

Naturalifme ,  ù  m.  religion  des 
Athées  qui  donnent  tout  à  la  na- 
ture. 

Naturalise  rf.  m.  celui  qui  connolc 
les  Êtres  naturels ,  qui  en  traite. 
On  donne  aufiî  ce  nom  à  ceux 
qui  donnent  tout  à  la  nature. 

Naturalité,  f.f.  droit  qu'un  Prince 
accorde  à  un  étranger  de  jouir  des 
privilèges  des  habitants  naturels. 

Nature ,  f.  f. 

Naturel ,  elle ,  ad},  il  eft  aufli  f. 
Naturellement ,  adv. 
Naval ,  aie ,  adj.  qui  concerne  la 
Marine. 

Navarin ,  ville  de  la  Morée. 
Navarre  ,  royaume  en  Europe. 
Navarreins  ,  ville  de  fiance  dans 
le  Béar*n. 

Navarrois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui' 
eft  de  Navarre. 

Navée  >  f.  f.  charge  d'un  bateau* 
Navet  ,  f.  m.  forte  de  légume. 
Navette ,  f.  f.  petite  graine  dont 

on  tire  de  l'huile  >  outil  de  Tiffe- 

rand  >  petit  vafb  où  Ton  met  de 

l'encens. 
Naufrage >  f.  m. 
Naufragé  ,.  ée ,  adj. 
Naviculaire ,  Cm.  t.  d'Anatomte* 
Navigable ,  adj.  m.  &  Ù 
Navigateur ,  f.  m.  > 
Navigation ,  f.  f. 
Navigeant ,  ante ,  adj.  . 
Naviger ,  ou  Naviguer  »  v.  n. 
Navire  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Naulage  ,  ou  Naulis ,  f.  m.  prix 

que  les  pafTagers  payent  à  un 

Maître  de  VaifTeau. 
Naulifer  >  v.  a.  fréter  un  VauTeau. 
Nauliffement  ,  f.  *m. 
Naumachie  >  f^f.  fre&ade  d'un 

comba;  naval/ 
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Kavré ,  ée ,  part.  paf.  &  ad}. 
Navrer  ,  v.  a.  bleiîer. 
Naufée  ,  £  f.  envie  de  vomir. 
Nautile ,  f.  m.  coquillage  de  mer. 
Nautique ,  adj.  qui  appartient  à 
la  navigation. 

Nautonnier,  f.  ni.  matelot.  Iln'eft 
guère d'ufage qu'en  Poéfie. 

Nay  ,  petite  ville  de  france  dans 
le  Réarn. 

Nazar  &  Nazer ,  f.  m.  Surinten- 
dant de  tous  les  biens  du  Roi 
de  Perfe. 

Ne ,  particule  négative. 
Né,  née,  adj. 

Néanmoins ,  adv.  &  conjonction 
adverfative. 

Néant ,  f.  m.  ce  qui  n'eft  rien.  Il 
&  dit  aufli  de  ce  qui  eft  vil  & 
méprifable. 

Ncbule  ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Nébuleux,  eufe,  adj.  couvert  de 
nuages. 

Nébulofîté,  f.f.  obfcurciffement  j 


nuage. 


Néceflaire  ,  adj.  &  f.  m.  Inévita- 
ble -,  infaillible  i  utile  >  indifpen- 
fable  y  ce  dont  on  a  befoin. 
Nécessairement ,  adv. 
NécefEtant,  ante ,  adj.  t.  de  Théo- 
logie. Il  n'eft  d'ufage  qu'au  fém. 
La  grâce  nécejfîtante. 
NéceOité  ,  £  f.  Divinité  allégori- 
que y  fille  de  la  Fortune. 
Néceflité,  f.f. 

Nécefliter ,  v.  a.  contraindre  \  ob- 
liger. 

NécefTités  ,  f.  f.  plur.  befoms  de 

la  vie. 
Néceflïteux,  eufe,  adj. 
Nécrologe ,  f.  m.  lifte  des  morts , 

ou  livre  des  obits. 
Nécromancie ,  f.  f.  l'art  d'évoquer 

ies  morts.  On  prononce  nêgro- 

txancte. 


Nécromancien ,  enne ,  f.  m.  &  £ 
Qui  évoque  les  morts.  Acad* 
Rich,  Joub. 

Furetiere  &  Danet  écrivent 
cr  ornant  i  en  y  mais  nécromancie* 
eft  meilleur ,  parce  <jue  ce  mot 
eft  un  compofé  de  nécromancie  a 
quoique  celui-ci  vienne  du  Latin 
nécremantia. 

Nécros  ,  f.  £  t.  de  Médecine. 
Ne&ar,f.  m.  breuvage  qu'Hébé 
&   Ganymede  verfoient  aux 
Dieux. 

Nef,  f.  f.  c*eft  la  partie  d'une 
Ëglife  ,  qui  s'étend  depuis  le 
chœur  jufqu'à  la  porte. 
Nerfle  ,  f.  f.  Fruit.  , 
Nefflier,  f.  m.  Arbre  qui  porte 
des  Nemes. 

Négatif,  ive,  adj.  t.  dogmatique* 
Négation ,  £  £  t.  dogmatique. 
Négative  ,  f.  f.  Refus.  C'eft  auffi 
un  t.  de  Grammaire. 
Négativement ,  adv. 
Négligemment,  adv. 
Négligence,  f.  £ 
Négligent,  ente,  adj. 
Négliger ,  v.  a. 
Négoce ,  f.  m.  Trafic. 
Négociable ,  adj.  mu  &  £ 
Négociant,  f.  m. 
Négociateur ,  f.  m. 
Négociation ,  £  £ 
Négocié,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Négocier,  v.  n.  Commercer,  &C 
Nègre ,  négrefle$  f.  m.  &  f. 
Nègre  ,  £  m.  Poiffon  de  l'Ami- 
rique. 

Négrepeliffe,  Ville  de  France  dan* 
le  Querci. 

Négrepont ,  Ville  Capitale  d'une 
Ifle  conlïdérable  dans  la  Grèce. 
Néererie,  f.  £  Lieu  où  les  mar- 
chands de  Nègres  gardent  ceux 
„  qu'ils  Yeuleut  vendre. 

.  * 
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Négrillon,  onc  ,  f.  m.  &  f. Petit 
nègre  ;  petite  négrefle. 

Neige ,  f.  f.  Vapeur  congelée. 

Neiger,  v.  imperfonnel. 

Neigeux  ,  eufe  ,  adj. 

Neiffe ,  Ville  de  Siléfîe. 

Néméfis ,  ou  Adraftée,  f.  f.  Déeffe 
de  la  vengence. 

Nemours ,  Ville  de  France  dans 
le  Gâtinois. 

Nenni,  adv.  négatif.  Non. 

Nénuphar,  f.  m.  Plante. 

Néographe,  f.  m.  &  ad j.  Qui  ortho- 
graphie d'une  manière  nouvelle 
contraire  à  l'ufage  reçu. 

Néographifme ,  f.  m.  Nouvelle  or- 
thographe contraire  à  l'ufage  re- 
çu &  aux  règles  de  la  Gram- 
maire. 

Néologique,  adj.  m.  &:  f. 

Néologifme,  f.  m.  Recherche  d'ex- 
preflions  nouvelles. 

Néologue,  qui  affecte  un  nouveau 
langage. 

Néoménie,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Nouvelle  lune. 

Néophyte,  adj.&f.  11  fe  dit  de  tous 
ceux  qui  ont  quitté  les  fauffes  Re- 
ligions pour  embraffer  la  Reli- 
gion Chrétienne. 

Néphrétique,  adj.  Il  n'eft  d'ufagc 
qu'en  cette  phrafe  :  colique  né- 
fhrètique* 

Népotifme,  f.  m.  Il  fe  dit  de  l'au- 
torité que  les  neveux  d'un  Pape 
vivant  ont  dansTadminiftration 
des  affaires. 

Neptune,  f.  m.  Dieu  de  la  Mer. 
Nérac ,  Ville  de  France  dans  la 

Gafcogne. 
Nérée,f.  m.  Dieu  marin. 
Néréides,  f.f.  plur.  Nymphes  de 
la  mer. 

Nerf ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 
Nericie ,  Province  de  Suéde.  . 


NE? 
Neronde ,  ville  de.  france  dans  le 
Forez. 

Nerprun,  f.  m.  forte  d'arbriflèau. 
Nervajfon,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Nerver,  v.  a.  garnir  quelque  choie 
de  nerfs. 
Nerveux ,  eufe ,  adj.  robufte  j  ri* 
goureux*,  folide. 
Nervure,  f.  f. 

Nèfle,  ville  de  france  dans  la  Pi- 
cardie. 

Net,  nette,  adj. 
Nettement,  adv. 
Netteté,  f.  f.  propreté  s  clarté. 
Nettoiement,  f.  m.  ^tcad.  Fur. 
On  prononce  nettoiment. 
Nettoyer ,  v.  a.  *Acad.  Fur*  Du* 
puyr ,  Baudoin  ,  Dan,  Joub. 

L'ufage  veut  qu'on  écrive  :  Je 
nettoie ,  tu  nettoies ,  il  nettoie  : 
nous  nettoyons ,  vous  nettoyez  » 
ils  nettoient.  Je  nettoyois,  &c. 
Nous  nettoyions,  vous  nettoyiez» 
ils  nettoyoient.  J'ai  nettoyé ,  &c. 
Je  nettoyai,  tu  nettoyas,  il  net- 
toya :  nous  nettoyâmes,  vous 
nettoyâtes  ,  ils  nettoyèrent.  Je 
nettoierai,  &c.  Nettoie,  net- 
toyez. Que  je  nettoie,  que  tu 
nettoies-,  qu'il  nettoie:  que  nous 
nettoyons,  que  vous  nettoyiez, 
qu'ils  nettoient.  Je  nettoierois  , 
&c.  Nous  nettoierions,  &c.  Que 
je  nettoyaffe,  que  tu  nettoyalfes 
qu'il  nettoyât  :  que  nous  net- 
toyaflions ,  &c.  Nettoyant.  V. 
M.  Reftaut. 

Nettuno,  ville  de  l'état  de  l'églife. 

Neubourg,  ville  de  france  en 
Normandie  j  &  nom  de  plufieurs 
villes  d*  Allemagne. 

Neuchatel,  ville  Capitale  du  Can- 
ton Suilfe  de  ce  nom. 

Nevers ,  ville  de  france  Capitale 

*  du  Nivernois. 
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Neveu ,  T.  m. 

Neuf,  adj.  numéral.  Il  eft  aufli 

quelquefois  fubftantif. 
Neuf,  neuve ,  adj. 
Neuf-Brifac ,  ville  de  france  dans 

l'Alfàce. 

Neufchateau ,  ville  de  la  Lorraine. 

Neufchatel,  villes  de  france  en 
Normandie ,  &  en  Picardie. 

Neuhaus,  ville  de  Bohême. 

Neuhaufel ,  ville  de  Hongrie. 

Neuilly-Saint-Front,  ville  de  fran- 
ce dans  le  SohTonnois. 

Neure,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Neuritique,  f.  m.  &  adj.  t.  de 
Mécecine. 

Neuftadt ,  nom  de  plufieurs^illes 
en  Allemagne. 

Neutralemenc ,  adv. 

Neutralité,  f. f. 

Neutre,  adj.  m. &  f. 

Neutrifer  ,  v  a.  t.  de  Grammaire. 

Neuvaine ,  f.  f.  neuf  jours  conti- 
nuels. 

Newberry ,  ville  d'Angleterre. 
Newcaftle ,  ville  d'Angleterre. 
Neuvicq ,  ville  de  france  en  Li- 
moulin. 

Neuvième,  adj.  nombre  ordinal. 
Neuvièmement,  adv. 
Neuviller,  ville  de  france  en  Al- 
face. 

Nez ,  f.  m. 

Ni  ,  particule  conjonctive  &  néga- 
tive. 

Niable,  adj.  m,  &  f. 
Niais,  aife ,  adj.  &fubft.  Sot. 
Niaifement,  adv. 
Niaifer ,  v.  n. 
Niaiferie,  f.  f. 

Nicaftro,  ville  du  Royaume  de 
Naples. 

Nice ,  ville  de  la  Savoie ,  con- 
quifepar  l'Infant  Don  Philippe 
au  mois  de  Mai  1744. 
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Nîcement,  f.  m.  t.  de  Droit. 
Nichandgi-Bachir  f.  m.  Garde  des 

Sceaux  du  Grand-Seigneur. 
Niche  ,  C  f.  tromperie  ;  malice  5 

enfoncement  pour  placer  une 

Statue. 

Nichée ,  f.  f.  Toute  la  couvée  d'un 
oifeau. 

Nicher  ,  v.  n.  faire  fon  nid. 
Nicklfpurg,  ville  de  Moravie. 
Nicodême,  f.  m.  nom  propre 
d*homme. 

Nicopoli,  ville  de  Bulgarie. 
Nicohe ,  ville  Capitale  de  Tille 
de  Chypre. 

Nicotiane ,  f.  f .  Plante  qui  fournit 
le  tabac. 

Nicfara,  ville  de  la  Natolie. 
Nid ,  f.  m.  Le  à  ne  fe  prononce; 
point. 

Nidau  ,  ville  du  Canton  de  Berne. 
Nidoreux ,  eufe,  adj.  t.  de  Médec. 
Nièce ,  f.  f. 

Nielle,  f.  f. petite  pluie  froide. 
Nielle,  f.  f.  méchante  herbe. 
Nieller ,  v.  a.  gâter  les  bleds  par 
la  nielle. 

Nienbourg ,  ville  d'Allemagne. 
Nier,  v.  a. 

Nieuport  ,  ville  des  Pays-Bas, 
conquife  par  les  François  le 
Septembre  1745. 

Nigaud,  aude,  adj.  &  fubft. 

Nigauder,  v.  n.  Niaifer. 

Nigauderie,  f.  f.  Niaiferie. 

Nigoteaux  ,  f.  m.  plur.  t.  de  cou- 
vreur. 

Nigritie ,  pays  des  Nègres. 
Nil ,  f.  m.  grand  fleuve  d'Afrique. 
Nille ,  f.  f.  t.  de  vigneron  &  de 
vitrier. 

Nimbe ,  f.  m.  cercle  de  lumière 
qui  environne  la  tête  des  Saints. 

Nimegue ,  ville  des  Provinces- 
Unies. 


Digitized  by  Google 


N  I  S 

Ninove  ,  ville  des  Pays-Bas. 
Nions ,  ville  de  france  dans  le 
Dauphiné. 

Nippe ,  f.  f.  ce  mot  n'eft  guère 
uËté  qu'au  pluriel. 
C'eft  ainfi  que  l'Académie 
Furetiere  ,  Danet  &  Joubert 
écrivent  ce  mot.  Mais  Ménage 
&  Richelet  ne  veulent  qu'un 
feul  f  y  fous  prétexte  que ,  fui- 
vant  quelques  Auteurs ,  il  vient 
de   l'Efpagnol  naypes.  Cette 
^étymologie  n'eft  pas  aflfe^  cer- 
taine ,  &  d'ailleurs  les  étymo- 
logies  Efpagnoles  ou  des  autres 
.  Langues  vivantes ,  ne  font  pas 
la  règle  de  notre  Orthographe. 
Ainfi  le  plus  sûr  eft  de  fe  con- 
former à  celle  de  l'Académie. 
Nique ,  f.  f.  figne  de  mépris.  Il 
n'eft  d'ufage  que  dans  Je  dif- 
cours  familier. 

Niquedouille ,  f.  m.  fot;  niais. 
Ce  mot  eft  bas. 
Nifmes ,  ville  de  france  dans  le 

Bas-Languedoc. 
Nifta,  ville  de  la  Servie. 
Niriometre,  £  m.  Machine  qui 

marque  les  différents  degrés  de 

la  sécherefTe  &  de  Thumidité 

de  Pair. 

Nitouche ,  C  f.  cé  mot  n'eft  d'u- 
fage que  dans  cette  phrafe  du 
ftyle  familier  :  Faire  la  fainte 
nitouche, 

Nitre,  f.  m.  efpecedefèl. 
Nitreux ,  eufe  >  adj. 
Nitriere,  f.  tf.  lieu  où  fe  forme 
le  nitre. 

Niveau»  f.  m.  fuperficie  égale; 

forte  d'inftrument  5  égalité. 
Niveler,  v.  a.  Mefurer  avec  le 

niveau  j  vétiller. 
Niveleur,  f.  m. 
Nivelle,  ville  des  Pays-Bas. 


Nivellement ,  f.  m.  action  de 
niveler. 

Nivernois,  Province  de  France. 
Nivette ,  f.  f.  efpece  de  pêche. 
Nobiliaire,  Cm.  recueil  ou  hiftoire 
desmaifons  &  perfonnes  nobles 
d'une  Province. 

Nobiliûlmat,  f.  m.  dignité  de 
Nobiliflime. 
Nobililïime,  adj.  m. 
Noble ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 
Noblement .  adv. 
Nobleffe,  f.  £ 
Noce,  f.  f. 

Nocera ,  ville  du  Duché  de  Spo- 
lete. 

Nocher ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Nocier ,  iere ,  adj.  Le  Dieu  nocier. 
,  Il  eft  vieux. 

Noctambule,  f.  m.  &  f.  mot  tiré 
du*  Latin,  qui  fe  dit  des  perfon- 
nes qui  marchent  &  agiflent  en 
dormant. 

Notturlabe,f.  m.  infiniment  <TAr 
Urologue, 

Nocturne ,  adj.  m.  &  f. 
Noéhirnement ,  adv. 
Nodus  ,  £  m,  t.  de  Chirurgie. 
Noël,  (t  m. 

Nœud ,  f.  m.  le  à  ne  fe  prononce 
point,  ucad. 

On  trouve  neud  fans  0  dans  les 
Anciens  ,  comme  Dupuys  » 
Bau/ioin  ,  Binet ,  Monet  & 
autres.  Richelet  &  Joubert  fem- 
blent  aufïi  préférer  neud  à  nœud  > 
quoique  Richelet  n'ait  écrit  que 
nœud ,  au  mot  Tu  autem.  Daner. 
donne  le  choix  des  deux,  pour 
moi  je  ne  fuis  point  fi  com- 
plaifant ,  &  je  penfe  avec  l'A- 
cadémie qu'on  doit  écrire  nœud  » 

(parce  qu'il  vient  du  Larin  nodus* 
ainfi  qu'on  écrit  chœur,  qui  vient 
de  chorus  ^  cœur  de  cor ,  cor  dis  } 
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sœur  de  foror  >  &  mœurs  de 
tnores. 

Nogaro  ,  ville  de  france  en  Gaf- 
'  cogne. 

Nogent-le-Roi  ,  vilk  de  france 
dans  la  Beauce. 

Nogent-le-Rotrou  ,  ville  de  fran- 
ce &  capitale  du  Haut-Perche. 

Nogent-fur-Seine  ,  ville  de  fran- 
ce en  Champagne. 

Noir ,  f.  m. 

Noir  ,  noire  ,  adj. 

Noirâtre ,  adj.  m.  &  f. 

Noiraud,  aude ,  adj.  l'Académie 
écrit  notraut* 

Noirceur ,  f.  G 

Noirci,  ie,  adj. 

Noircir,  v.  a. 

NoircuTure,  f.  G 

Noirmoutier ,  ville  capitale  d'une 
ille  de  france ,  près  Nantes. 
Noife ,  f.  G  Il  eft  du  ftyle  fami- 
lier. Querelle, 
ïfoifette ,  £  f.  fruit. 
Noifettier ,  f.  m.  arbre  qui  porte 

des  noifettes. 
Noix,  f.  f.  fruit. 
Noix  vomique ,  f.  f.  fruit. 
Noie,    ville  du  Royaume  de 

Naples. 
Nolet ,  f.  m.  t.  de  Couvreur. 
Noli,  ville  de  l'État  de  Gènes. 
Noli-me-tangere ,  t.  de  médecine. 
Nom ,  f  m. 
Nomade ,  adj.  errant. 
Nomble ,  f.  f.  t.  de  Vénerie. 
Nombrant,  adj. 
Nombre ,  f.  m.  affemblâge  de 

'plufieurs  unités. 
Nombrer  v.  a. 
Nombreufement ,  adv. 
Nombreux ,  eufe ,  adj*  en  grand 

nombre. 
Nombril ,  f.  m. 

Nomenclature ,  t  f.  catalogué  de 
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plufieurs  mots  les  plus  ordinaires 
d'une  Langue. 

Nomény ,  ville  de  la  Loi  raine. 
Nominal,  aie,  adj.de  Nom.  . 
Nominataire ,  f.  m.  &  f.  perfonne 

nommée  par  le  Roi  à  quelque 

Bénéfice. 

Nominateur ,  f.  m.  prétentateur. 
Nominatif,  f.  m.  t. de  Grammaire» 
Nomination ,  f.  f. 
Nommé  ,  ée ,  adj. 
Nommée,  f.  f.  t  de  coutume. 
Nommémént,  adv.  particuliè- 
rement. 

Nommer ,  v.  a. 

Nomocanon ,  f.  m.  recueil  de 
Canons. 

Nompareil ,  cille ,  adj.  qui  n'a 
point  de  femblabte. 
Nompareil  le ,  f.  f.  forte  de  ruban 
étroit  y  &  nom  d'un  caractère 
d'Imprimerie. 
Non ,  particule  négative. 
Nonagénaire,  adj.  11  n'eft  d'ufage 
qu'en  parlant  de  l'âge  des  hom- 
mes. 

Nonante,  adj.  numéral.., 

Nonantieme,  adj.  nirmefàl. 

Nonàntola,  ville  du  Uûché  de 
Modenc.  f"V 

Noncejf.m.Ambafladeur  du  Pape. 

Nonchalamment ,  adv. 

Nonchalance ,  f.  f.  Pareffe  s  né- 
gligence. 

Nonchalant ,  ante ,  adj. 

Nonciation ,  f.  f .  t.  de  Droit. 

Nonciature  ,  f.  f.  charge  d'un 
Nonce. 

None ,  f  f.  fingul.  une  des  peti- 
tes Heures  Canoniales. 

Nones  ,  G  f.  plur.  t.  du  Càlen^. 
drier  Romain.  Les  Nones  font 
le  7.  dans  les  mois  de  Mars  > 
Mai ,  Juillet  Se  OâobiteY  &  le 
5.  de  tous  les  autres. 
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Non-jouilTance  *  f.  f.  privation  de 

jouinance, 
Konius ,  f.  m.  un  des  chevaux 

de  Pluton. 
Nonnain,ou  Nonne,f.f.  Religieu(è. 
Nonnancourt ,  ville  de  france  en 

Normandie. 
Nonnat ,  f.  m.  c'eft  le  plus  petit 

de  tout  les  poiflbns. 
Nonobftance ,  f.  f.  t.  de  Jurifpru- 

dence  Canonique. 
Nonobftant ,  prépofition.  malgré. 
>ïonpair,  adj.  impair. 
Nonvaleur ,  f.  f.  fomme  due  par 

une  perfonne  infolvable. 
Nonuple  ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Non-ufage ,  f.  m.  ceffation  d'u- 

fage. 

Noorden  ,  ville  de  Weftphalie. 
Noquet ,  f.  m.  t.  de  Plombier. 
Norcia,  ville  du  Duché  de  Spo- 
lete. 

Nord  ,  f.  m.  Septentrion. 

Nord-eft  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Nordefter  ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Nord-oueft  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Nordouefter ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Norkoping  ,  ville  de  Suéde. 

ïïorman4  >  *nde  >  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Normandie. 

Normandie  ,  province  de  France. 

Northampton ,  ville  d'Angleterre. 

Northeim ,  ville  d'Allemagne. 

Northumberland ,  province  d'An- 
gleterre. 

Norwege ,  Royaume  d'Europe. 

Norvtfich ,  ville  d'Angleterre. 

Nos ,  pluriel  du  pronom  pofTeflif 
&  relatif  de  la  première  perfon- 
ne. Notre  fait  au  piur.  Nofrex 
&  nos.  - 

Soffeigneurs  ,  f.  m.  plur. 
ôta ,  t,  Latin  qui  fignifie  rema r- 
guez.Çmcn  fait  quelquefois  un 
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Notable ,  adj.  m.  &  f. 
Notablement ,  adv. 
Notaire  ,  f.  m. 

Notamment  ,j  adv.  Particulière* 
ment. 

Notariat ,  f.  m.  fonction  de  No- 
taire. 

Note,  f.  f. 

Noté  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Noter ,  v.  a. 

Notice,  f.  f.  t.  qui  n'eft  ufité  qu'en 
parlant  de  certains  livres  qui  don- 
nent quelques  connoiflances. 

Notification  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 

Notifié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Notifier ,  v.  a. 

Notion  ,  f.  f.  t.  dogmatique,  idée. 

Noto,  ville  de  Sicile. 

Notoire ,  adj.  m.  &  f.  public. 

Notoirement,adv.  manifeftement. 

Notoriété ,  f.  f.  évidence. 

Notre  ,  votre  ,  pçpnoms  polfeflifs 
du  pluriel  perfonnel  nous. 

Vô  circonflexe  ne  doit  être  ad- 
mis dans  ces  mots  que  lorfque 
le  fubftantif  eft  fous  -  entendu. 
Exemple.  C'eft  le  nôtre  ,  c'eft  la. 
vôtre  ,  &c.  parce  qu'alors  la 
prononciation  de  cet  ô  eft  lon- 
gue. Tel  eft  le  fentiment  de  Mé- 
nage^ &  de  tous  les  bons  Gram- 
mairiens. 

Notre-Dame ,  f.  f. 

Notre-Dame  du  Port  ,  ville  de 
france  dans  l'A  génois. 

Nottingham ,  ville  d'Angleterre. 

Notus  ,  C  m.  vent  du  midi. 

Novale ,  ville  d'Italie. 

Novale,  f.  f.  terre  nouvellement 
défrichée. 

Novare ,  ville  du  Milanez. 

Novateur  .  trice  ,  f.  m.  &  f.  celui 
qui  introduit  de  nouvelles  opi- 
nions. 

Novarjon  *  f,  U  u  de  Droit. 
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Voue  ,  £  £  efpece  de  pré  ou  pâtu- 

tèj  &  t.  de  Couvreur. 
lNoveiles  de  Juftinien ,  f.  f.  plur. 

Loix. 

"Novembre,  f. m. Onzième  mois 
de  Tannée. 

Nouement ,  £  m.  action  de  nouer. 
Novemyir ,  £  m.  Magiftrat  d'A- 
thènes. 

Nouer  ,  v.  n.  fans  «. 
Nouet ,  £  m.  Nœud  fait  avec  un 
linge. 

Noueure,  £  £  maladie  des  en- 
fants. 

Noueux,  eufe,  adj.  Il  fe  dit 
feulement  du  bois  qui  a  des 
nœuds. 

Novi ,  ville  de  l'État  de  Gènes. 
Novice ,  £  m.  &  £ 
Noviciat ,  £  m. 

Novigrad  5  villes  de  Hongrie ,  de 
Dalmatie,  &  de  Servie. 

Noukt ,  t.  de  charpentier. 

Novogorod ,  ville  de  Ruflie. 

Novogrpd  >  ville  de  Ruflie. 

Nourraîn,  ou  Norrain,  £  m.  Petit 
pouTon.     .  i 

Nourri',  ic,  adj. 

Nourrice,  £..f. 

Nourricier ,  f.  m,  mari  de  la  nour 
xice 'y  celui  qui  nourrit  &  élevé 
un  enfant. 

Nourrir ,  v.  a. 

Noufriffant,  an  te,  adj. 

Nôumflbd ,  £  m. 

Nourriture ,  £  f. 

Nous ,  pronom  pérfonnel ,  plur. 

Nouveau,  nouvelle,  adj. 

Nouveauté,  f. f. 

NôûyeJ ,  adj.  m. 

Ç&,  mot  doit  être  écrit  de  la 

' forte*  quand  il  précède  immé- 
diatement un  fubitantif  dont  la 
lettre  initiale  eft  une  voyelle  ou 
une  h  fans  afpiration  ;  mais 
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devant  une  confonne  ou  une  h 
afpirée ,  on  écrit  nouveau.  Ex. 
Nouvel  objet ,  nouvel  habit 
nouveau  fpe&acle ,  nouveau  ha- 
fard.  Il  en  eft  de  même  du  mot 
bel  ou  beau.  On  écrit  un  bel 
enfant,  un  bel  babit;  un  beau 
garçon ,  un  beau  bâtiment ,  un 
beau  hareng. 

Nouvelle,  f.  f.  le  premier  avis 
qu'on  reçoit  d'une  chofe  arrivée. 

Nouvellement ,  adv. 

Nouvelleté,  f.  £  t.  de  Palais. 

Nouvellifte ,  f.  m.  &  f.  curieux 
de  nouvelles. 

Noyai ,  adj.  f.  t.  de  Marine. 

Noyau ,  £  m.  non  pas  noiau  com- 
me Richelet.  V.  la  Préf.  leo.  Î. 

Noyé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Noyer ,  f.  m.  Arbre  qui  porte  des 
noix* 

Noyer ,  v.  a. 
L'Académie,  ,  Furetiere  ,  le 
Dictionnaire  des  Arts ,  Dupuys  > 
Baudoin ,  Danet  &  Joubert  écri- 
vent de  la  forte.  Danet  ajoute 
qu'on  doit  prononcer  nayerm 
Selon  le  Dijft.  de  trévoux ,  foie 

Sue  l'on  écrive  noyer  ,  pu  néyer% 
faut  prononcer  néyer.  Jlicnelec 
écrit  neïer  :  c'eiï  une  faute.  Def- 
préaux  fait  aimer  effrayé  avec 
noyé  dans  la  neuvième  Satyre  ; 
&  dans  un  autre  endroit  voye 
avec  noyem  Corneille  dans  Cin- 
ha^aâef.  feenè  3.  fajt  rimer 
noyé  avec  envoyé.  Pour  moi 
j'approuve  toutes  ces  différentes 
prononciations  en  vers  j  mais  il 
me"  femble  qu'on  doit  pronon- 
cer en  profe  nayer  quoiqu'on 
écrive  noyer  y  qui  fe  conjugue 
comme  Nettoyer. 
Noyers,  petite  ville  de  france  en 
Bretagne.  ' 

LU 
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Noyon ,  f.  m.  Terme  de  joueur 
de  boule,  ucad.  Fur. 
»  Joubert  écrit  néyon,  parce 
qu'on  prononce  de  la  forte  j 
Richelet  iteion.  Ce  font  des 
fautes  :  il  fauc  écrire  noyon. 

Noyon  ,  ville^de  rifle  de  France. 

Nozeroy  »  ville  de  france  en 
Franche-Comté. 

Nu  ,  nue,  adj.  On  écrivoit  nud. 

Nuage,  f.  m.  Nuée  épaiiTe. 

Nuaifon  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Nuance,  f.f. mélange  de  couleurs. 

Nuancé ,  ée ,  parc.  paf.  &  adj. 

Nuancer ,  v.  a. 

Nubécule  ,  f.  f.  vice  de  l'œil. 

Nubile ,  adj.  m.  &  f.  Qui  ell  en 
âge  de  fe  marier.  - 

Nuckien,  enne  adj.  t.d'Anatomie. 

Nudité,  f  f* 

Nue,  f.f.  eau  qui  s'étant  élevée 
de  la  terre  en  vapeurs,  y  retom- 
be ordinairement  en  pluie.  Ce  t. 
iîgnifie  quelquefois  le  ciel  même. 

Nuée,  f.  f.  ce  t.  ne  fe  dit  guère 
qu'au  figuré ,  de  ce  qui  obfcurcit 
l'air.' 

Nuement ,  adv.  fîncérement. 
Nuer ,  v;  a.  Nuancer. 
Nueffe ,  f.  f.  t.  de  Jurifprudence 
féodales 

Nuire,  v.  n.  foire  tort  à' quelqu'un; 

s'oppofer  à  fes'  defierns. 
Je  nuis  ,  tu  nuis ,  il  nuit.  Je  nuî- 

fbis.  Je  nuiiîs.  JJai  nui.  Je  ntlirai. 

Nuis,  riuirez.^Qne  je  nuïfevje 

miirois..Que  je  nuififfe.  Nuflant. 
Nuifible ,  aaj.  m.  &t  f.lncommtode. 
Nuit,f.f.  DéerTé  des  ténèbres. 
Nuit,  fi  f.  ' 
Nuitamniènt.  adv. 
Nuits,  petite  ville  de  france  en 

Bourgogne,  ■ 

Nuitée ,  f.  f.  eftace  d'une  nuit. 
Nul,  nulle*  adj. 
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Nulle,  f.  f.  caractère  qui  ne? 
lignifie  rien. 
Nullement,  adv. 
Nullité,  f..  f.  t.  de  Pratique. 
Numéral ,  aie ,  ad).  Qui  concerne 
!  les  nombres* 

|Numérateur,f.m.t.d'arithmétique. 
Numération,  f.  f.  paiement  actuel. 
iNumérie,  f.  f.  Déelfe  des  nombres» 
(Numérique ,  adj.  numéral. 

Suméro ,  f.  m.  t.  de  marchandife. 
uméroté ,  ée ,  part.,  paf.  &:  adj. 
Numéroter,  v.  a.  mettre  le  numé- 
ro fur  quelque  cho(èv 
Numifmatique ,  adj.  m.  &  f.  Qui 
j  concerne  les  médailles.  La  fcien- 
|  ce  numifmatique.  , 
Numifmatographie,  f.  f.  Defcrip* 
tion  &  connoirTance  des  mé- 
dailles antiques.' 
Nummulaire ,  f.'  f.  plante. 
Nuptiah,  aie,  adj. 
Nuque,  f.  f.  Creux  qui  eft:  derrière 
le  cou.      ;  * 
Nuremberg  /  ville  du  cercle  de 
Franconie.  ' 

Nufco  ,  ville  du.  Royaume  de 
Naples.  .    ,  '  ' 

{utation ,  f.  f.  t.  de  Botanique» 
Nutricaire  ,  f.  m.:  Ôn  donne  ce 
nom  à  ceux  qui  ételent  chargés 
d'élever*  les  enfants  trouvés. 
Nutritif,  ive,  adj.  trde  Médecine; 
Nutrition",  f.  f.' action  de  nourrir. 
'Nutritum,  f.  m.  onguent  defficati£ 
Nuys    ville  de  Mlectorit  de 
Cologne.  S  ■ .  L 

Nyland,'  Province,  de  Suéde./-  / 
Nymbourg  ,  ville  de  Bohême. 
'Nymphes ,  f.  f.  plur.  Déefïès.  I 
Nyon ,  ville  dii  Canton  de1  Bèrhe. 
Nyort,  ville  de  france  ctems  fe 
Poitou.  • 

Nyortois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  Qui 
eft  de  Nyort,  .    l:lb-  " 
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Q  ,  Subflantif  mafculin  ;  quatorzième,  Lettre  de  V Alphabet  * 

d»  Z<z  quatrième  des  V oy  elles. 

i 

Quand  cette  Lettre  eft  employée  comme  une  interjection* 
on  doit  mettre  un  Accent  circonflexe  deffiis.  Ex.  à  Dieu  ! 


^^y&Xâ^*£r2l&  Bedience  ,  f.  f.t  obéit  »   nous  obéiflfons  ,  vous 

*  r  ^  ^  >  >  a  ne  fc  dit  ordi_  obéi(rez    ils  obéilrcnt.  3>obéi(L 


SPC  ^  nairement  qu'en    fois ,  &c.  J'obéis,  &c.  J'ai  obéi  , 
s£*  O*^  Parlant  des  ReU"   ^.J'obéirai,  &c.  Obéis,  obéiP. 
 gieux.  Tez.  Que  f obéilfe ,  que  tu  obéif- 


ÊSSS^Îf  cfbedicnciel  ,  el- 
•^^^Ç^-îs^  le  ,  adj.  t.  do- 
gmatique. 
Obédicncier  ,  f.  m.  Religieux  ,  ( 
qui,  par  Tordre  d'un  Supérieur  , 
<leflèrt  un  Bénéfice  dont  il  n'eft 
point  titulaire. 
Obéir ,  v.  n. 

Vï  tréma  eft  inutile  dans  ce 
mot  ,  parce  que  l'accent  aigu 


joDeme,  que 
fe  ,  qu'il  obéifTe  :  que  nous 
obéiflions3  que  Vous  obéifTiez* 
qu'ils  obéilfent.  J'obéirois ,  &c. 
Ôbéiflance ,  f.  f. 
Obérant ,  ante  ,  ad). 
Obélifque ,  f.  m.  pyramide  qua- 
drangulaire. 
Obéré ,  ée  ,  adj.  endetté. 
Obérer ,  v.  a.  s'endetter. 
Obernperg ,  ville  de  Bavière. 


fur  T?  précédent  en  tient  lieu  ,  Obéfité,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
&  empêche  qu'on  ne  prononce  Ob jette ,  ée ,  part.  paf.  &:  adj, 
Ye  &  Vt  en  une  feule  fyllabe.  |  Obje&er ,  v.  a. 
Il  en  eft  de  même  de  tous  les  Objectif,  iye ,  adj.  t.  d'Optique, 
autres  mots  où  ces  deux  voyelles   il  s'emploie  ordinairement  corn> 


fe  prononcent  séparément. 
J'obéis ,  (  non  pas  y  obéi ,  com- 


me fubftantif. 
Objection ,  f  f. 


comme  Richelet.  )  Tu  obéis ,  il  Qbiei ,  ù  nu  arbre. 


Lll  ij 


j 
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Objet ,  f.  m. 

Obit ,  f.  m.  anniverfaire. 

Obituairc ,  adj.  c'eft  le  Regiftre 
où  Ton  écrit  les  noms  des  morts. 

Objurgation ,  •  f.  f.  reproche. 

Oblat ,  f.  m.  c'étoit  autrefois  un 
vieux  foldat  hors  d'état  de  fer- 
vir  ,  entretenu  aux  frais  d'une 
Abbaye  :  ou  le  nommoit  Moi- 
ne-lai. 

Oblation  ,  f.  f.  Offrande  que  l'on 
fait  à  Dieu. 

Obliage ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Obligation ,  f.  f. 
Obligatoire ,  adj.  m.  &  f. 
Obligé,  f.  m. 

Obligé,  ée,  pair.  paf.  &adj. 
Obligeamment-,  adv. 


O  B  $ 

i  Obsédé ,  ée  ,  part.  paf.  &  ad>; 
Obséder,  v.  a.  il  fe  dit  des  démons 
qui  tourmentent  une  perfonnc 
au  dehors  j  être  aflidument  au- 
près de  quelqu'un ,  le  fatiguer. 
Obfeques,  f.m.plur. 
Obfervance ,  f.  f.  A&ion  par  la- 
quelle on  obferve  une  loi ,  une 
cérémonie  s  conûitution  s  règles 
ftatut. 

Obfervantin  ,  f.  m.  Sorte  de  Re- 
ligieux. Cordelier. 
Obfervateur  ,  f.  m. 
Obfervation ,  C  f. 
Obfervatoire  ,  f.  f.  édifice  de- 
ftiné  aux  obfervations  aftrono* 


miques. 

Obferve ,  ée ,  paru  paf.  &  adj. 


Obligeant ,  eante  ,  adj.  officieux.  Obferver  ,  v.  a. 


Obliger,  v.  a. 
Oblique ,  adj.  t.  de  Géométrie. 

qui  n'eft  pas  droit. 
Obliquement ,  adv. 
Obliquité ,  f.  f.  (îtuation  d'une 

chofe  pofée  obliquement. 
Oblong>  ongue,  adj.  plus  long 

que  large. 
Obole ,  f.  f. 

Obreptice  >  adj.  t.  de  Chancel- 
lerie. 

Obreption ,  f.f.furprife  qu'on  fait 
à  un  Supérieur  de  qui  on  obtient 

»  quelque  grâce ,  fur  un  faux  ex- 
posé. 

Obron ,  f.  m.  t.  de  Serrurier. 
Obfcene ,  adj.  m.  &  f.  » 
Obfeénité ,  f.  f. 
Obfcur ,  ure,  adj. 


Obfcurci,  ie,  part.  paf.  &  adj. 
Obfcurcir  ,  v.  a. 
ObfcurcifTement ,  f.  m.  obfcurité. 
Obfcurément ,  adv. 
Obfcurité,  f  f.  Privationde  lumiè- 
re >  ténèbres. 


Obfeffion  ,  f.  t.  état  de  celui  qui 
eft  obsédé  \  action  d  obséder. 
Obfidionale,  adj.f.  t.  deBlafon. 
Obftacle ,  G  m. 
Obftination ,  f.  f. 
Obftiné,ée,  adj. 
Obftinément,  adv. 
Obftiner  ,  s'Obftiner  ,  v.  n.paG 
Obftru&if ,  ive ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Obitru&ion  ,  f.  t.  empêchement 
au  cours  des  humeurs. 
Obftrué  ,  ée ,  adj.   où  il  y  a 
obftruction. 

Obtempérer ,  v.  n.  t.  de  Pratique, 
obéir. 

Obtenir  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 
comme  tenir, 
Obtention ,  f.  f. 
Obtenu,  ue,  adj. 


Obfcuration,  f.  f.  t.d'Aftronomie.  Obturateurs ,  adj.  plur.  t.  d'Ana- 


tomie. 

Obtus,  ufe ,  adj.  t.  de  Géométrie. 
Il  fe  dit  aufti  d'un  efprit  qui 
n'eft  ni  fubtil  ni  pénétrant. 

Obvier  ,  v.  n.  prévenir ,  aller  au 
devant* 
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Obus,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 
Oca  ,  f.  f.  forte  de  racine» 
Ocana ,  ville  d'Efpagne. 
Occafe,  adj.  m.  &  f.  t.  d'Aftro- 
nomie. 

Occaiion,  f.  f. 

Occaiion  ,  G  Divinité  allégori- 
que, qui  préiide  au  moment  le 
plus  favorable  pour  réuflir  dans 
une  entreprife. 

Occafionaire  ,  f.  m.  ce  mot  fe 
trouve  dans  Mézerai  pour  Aven- 
turier. 

Occafionel ,  elle  ,  adj. 
Occafîoner ,  v.  a. 
Occident,  f.  m.  le  couchant.  , 
Occidental ,  aie,  adj. 
Occipital ,  aie ,  adj.  t.  d'Anato- 
mie. 

Occiput  ,  f.  m.  t.  de  Médecine 
&  d'Anatomie.  Le  derrière  de  la 
tête. 

Occire,  v.  a.  Il  eft  vieux.  Tuer. 
Occis  ,  ife ,  adj.  Tué. 
Occiiïon  ,  f.  f.  il  eft  vieux. 
Occultation ,  f.  f.  t.  d'Aftronomie. 
Occulte ,  adj.  m.  &  f.  caché. 
Occupant,  ante,  adj. 
Occupation,  f.  f. 
Occupé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Occuper  ,  v.  a. 

Occurrence, f.f.  conjonctures  ren- 
contre. 

Occurrent ,  ente ,  adj.  qui  fur- 
vient. 

Océan ,  f.  m.  Dieu  marin. 

Océan ,  f.  m.  c'eft  toute  l'éten- 
due de  l'eau  qui  environne  la 
terre. 

Océane ,  adj.  f.  La  mer  Ocèane. 
Océanien  ,  enne,  adj.  qui  ap- 
partient à  TOcéan. 
Ochc ,  f.  f.  t.  de  charpentier. 
Ocher ,  v.  a.  faire  des  oches. 
Ochiocratic,  C  f.  Gouvernement 


O  C  T  4çy 

où  tout  dépend  de  la  feule  popu- 
lace. 

Ochre,  f.  f.  certaine  terre  donc 
fe  fait  une  couleur  jaune. 
On  trouve  ocre  fans  h  dans  les 
Dictionnaires  de  Richelet ,  Jou- 
bert,  Danet  &  Boudot;  mais 
puifque  les  Latins ,  en  tirant  ce 
mot  du  Grec,  ont  imité  l'Or- 
thographe de  leurs  Auteurs,  il 
me  femble  que  nous  devons 
auffi  les  imiter  en  écrivant  ochre* 
qui  a  plus  de  rapport  au  Latin 
ochra ,  que  le  mot  ocre  fans  h. 

Octaèdre,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 

Octant ,  f.  m.  infiniment  d' Aftro- 
nomie. 

Odante,  t.  numéral. 
Odantiefne,  adj.  nombre  ordinal 
Odavaire ,  t.  Éccléfîaftique. 
Odâve  ,  f.  f.  t.  de  Bréviaire. 
Odavine,  f.  f.  efpece  de  petite 
épinette. 

Odavo ,  f.  m.  t.  de  Libraire. 
Odil ,  adj.  t.  d'Aftronomie. 
Odobre,  f.  m.  dixième  mois  de 
l'année. 

Odogame,  G  qui  a  été  marié 
huit  fois. 

Odogénaire,  adj.  m.  &  f. 
Odogone ,  adj.  &  f.  m.  t.  de- 
géométrie,  figure  qui  a  huit 
angles. 

Odroi ,  f.  m.  concefDon  de  quel- 
que grâce. 

Odroyer  ,  v.  a.  accorder. 
Oduple ,  adj.  m.  &  f.  t.  d'Arith- 
métique. 

Oculaire,  adj.  m.&  f.Il  eft  auffi 
fubftantif.  t.  d'Optique. 

Oculairement ,  ad.  vifiblement. 

Oculifte,f.m.  Chirurp:n  qui  trai- 
te les  maladies  des  yeux. 

Oculus  Chriiti,  f.  m.  forte  de 
1  plante. 
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Oczakow ,  ville  de  Turquie. 

Oda,  F.  f.  Chambre  des  Pages 
du  Grand-Seigneur. 

Oddobaftl ^  ou  bachi ,  f.  m.  chef 
la  Garderobe  du  Grand-Sei- 
gneur. 

Ode ,  f.  f.  forte  de  Poéfîe. 

Odenséc ,  ville  de  Danemarclc. 

Odeur  ,  f.  f. 

Odieufement ,  adv. 

Odieux  ,  eufe ,  adj. 

Odometre ,  ou  Pédometre ,  f.  m. 
infiniment  de  Géométrie.  c'eft 
la  même  chofe  que  le  Compte- 
pas* 

Odondar-Bachi  ,  f.  m.  premier 
Officier  de  la  Fourrière  du  Roi 
de  Perfe. 

Odontalgie ,  f.  f.  mal  de  dents* 
Odontalgique ,  f.  m.  &  adj.  t.  de 
Médecine. 
Odontique ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Odorant  >  ante ,  ad],  qui  (ent  bon. 
Odorat  ,  f.  m. 

Odoration,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 
Odorer  ,  v.  a.  fentir  par  l'odorat. 
Odoriférant,  odoriférante  ,  adj. 
Danet  écrit  odoriférent ,  parce 


Oecuménique,  adj.  m.' 
verfel. 

Œcuméniquement ,  adv. 

V Académie  conferve  \'<b  dans 
ces  deux  mots ,  &:  écrit  Concile 
œcuménique;  Evêque œcuménique* 
à  caufe  de  leur  étymologie  la- 
tine œcumenicus. 

Œdémateux  ,  eufe  ,  adj.  t.  de 
Médecine. 

Œdème,  f.  f*  t.  de  Médecine. 
Œil,  f*  m.  ^cad.  Rich.Joub. 
On  prononce  œui(>  mais  il  faut 

écrire  œil  »  &  au  pluriel  yeux* 

on  dit  en  terme  d'Architecture  * 

des  œil  s  de  bœuf. 
Œillade ,  f.  f.  ou  prononce  œtùU 

lade.  regard  ;  coup  d'oeil. 
Œillère ,  adj.  f.  on  prononce  œuiU 

1ère,  il  fe  dit  des  deux  dents 

canines. 

Œillet,  f.  m.  fleur. 
Œilléterie  ,  f.  f.  lieu  planté  da 
différents  œillets. 
Œilleton  ,  f.  m.  rejeton  d'oeillet. 
Œilletonner ,  v.  a.  ôter  les  oeil- 
letons des  oeillets. 
Œtunthe,  f.  f.  plante. 


que  ce  mot  tire  fon"  origine  des  Œnéléum ,  f.  m  u  de  Pharma* 
deux  mots  Latins ,  odor  &  fe-  cie. 


retts.  Mais  l'Académie  ,  Fure- 
tiere  ,  Monet  ,  Binet  ,  Riche- 
let&  Joubert  écrivent  odorifé- 
•ranty  odoriférante  avec  un  a ,  & 
l'ufage  a  confirmé  cette  Ortho- 
graphe. 

Odyfsée  ,  f.  f.  Poëme  composé 
par  Homère. 

«Economat.  V.  Economat. 

(Econome.  V.  Econome. 

(Economie.  V.  Economie. 

^Economique.  V.  Economique. 

(Economiquement.  V.  Economi- 
quement. 

CEconomifer.  V*  Economifer.  J 


Œonifticie ,  f.  f.  Art  de  deviner 
les  chofes  futures  par  les  oi- 
feaux. 

Œfipe ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Œfophage ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Œtmarfen  ,  ville  des  Provinces- 
Unies. 

Œuf,  f.  m.  au  plur.  œufi. 

(Euvé  ,  ée ,  adj.  il  fe  dit  des 
pouTons  qui  ont  des  œufs. 

Œuvre ,  f.  f.  il  eft  mafeulin  en  t. 
de  Chymie  :  Le  grand  QLuvre  : 
&  en  parlant  d'un  recueil  d'E- 
ftampes  ou  de  Mufique  :  Tout 
ïŒ.uvre  de  Wateau  ,  de  Lully  j 
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On  dit  auffi  l'œuvre  vive  &  les 
œuvres  mortes  d'un  vaijfeau. 

Offembourg ,  ville  Impériale.  • 

Offenfant ,  ante,  adj. 

Offenfe ,  f.  f. 

Offensé ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Orïenfer ,  v.  a. 

Offenfeur  ,  f.  m.  Qui  offenfe. 
Offenfîf ,  ive  ad).  Qui  attaque  ; 

qui  offenfe. 
Orfenfîve ,  f.  f.  Attaque. 
Offenfivement ,  adv. 
Offert,  erte,  adj. 
Offerte ,  f.  f.  t.  Eccléfiaftique.  ' 
Offertoire ,  f.  m.  t.  d'Églife. 
Office,  f.  m. 

Oiflcial f.m.  juge  de  cour  d'E- 
glife. 

OificiaL ,  aie  ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Ofïîcialité ,  f.  f.  cours  ou  juri£ 
didtion  de  TOfficial. 
Officiant ,  ante ,  ad  jt  Se  f.  m. 
Officier,  v.  n.  préridet  à  l'office 
'divin; 

Officier ,  iere  ,  f.  m.  Se  f.  celui 
qui  eft  pourvu  dune  charge, 
d'un  office. 

Offkieufement  ,  adr;  \  ■ 
Ofricieax.,  eufe,*  ady 
Offrâiide,  T.  f. 
Offrant,  adj;  t.  de  pratique. 
Offre,  f.f. 

Offrir  ,  v.  a.  préfenter. 
.  JforTre*  tu  offres  ,  il  offre  : 
nous  offrons ,  v 
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OrTufquer,  v.  a.  Empêcher  la 
vue  y  obfcurcir. 
Ogive,  f.  f..t.  d' Architecture. 
OgoefTe,  t.  de  Blafon. 
Ogre ,  f.  m.  Monftre  imaginaite. 
Oh  interjection. 
Oho  l  interjection. 
Oie ,  f;  f.  efpece  d'oifeau  aqua* 
tique. 

Prefque  tous  les  Auteurs  écrî- 
vent  oye.  V.  la  Préf.  1er.  T. 
Oignement ,  f.  m.  action  par  la- 
quelle on  oint. 

Oignon ,  f.  m.  plante  potagère'. 
Oignonnet ,  f.  m.  diminutif. 
Oignonniere ,  f.  f.  Terre  fèmée 
daignons. 

Qille,  f.  f.  potage.  On  ne  pro- 
nonce point  IV  ,  &  on  mouille 
les  deux  //. 

Oindre,  v.  a.  frotter  d'huilef 

J'oins  -,  tu  oins ,  il  oint  :  Doui 
oignons,  vous  oignez.,  ils  oi- 
gnent. J'oignois ,  &c.  J'oignis, 
&c  J'ai  oint,  &c.  J'oindraK 
&c.  Oins  ,  oigne*.  Que  ^je 
oigne ,  Sccï  J'oindrois ,  Sec  Que 
j'oigniffe ,  &c.  Oignant.  I?X- 
cadémie  écrit ,  f  oings ,  tu  oings, 
il  oingt. 

Oing,,  f.  m;Iln'eft  d'ufage  qu'en 
cette  phrafe.  Vieux  o/wg*. 
Oint,  ointe j  adj.  ♦ 
Oira ,  ville  d;îtalie.  . 
tons,  vous  offrez  y  ils  Oifeau,  f.m;  tour  arrimai  qui  vole, 
offrent.;  f  ofTrois.  J'offris.  J'ai:!  Otfeier ,  v.  a.    de  Faucormerie. 


offert.  J'offrirai.  Offre ,  Offrez.  DrelTec  des  oifeaux. 
OÎef!id»e;  fToifriroi^.  Que  Oifelerie.C  f:  métier 
f  ofr>#:,J^ue  tu  offriiTes ,  qu>il   &_d'élever  des  oifeau*; 


offrît  V  'crûe  nous  ofTrifftons ,  Oifeleur-,  C  m.  qui  «prend  <J« 
que  Voits  ofFriffiez,  quils  of-  oifeaux. 

ftifrent.^^ant.  Ce  dernier moti  Oifelier,  f.  m.  quielevc  &  vend 
d^iénîft Wtantif  en  :ette  façon   desdifeâtix.  '*  1 
4e,parref  :  au  plus  offrant.        Oifeux  ,  eufe.,  adi.  fainéant. 
jDffufqué  r       part.  paf.  Se  adj.  Orfif ,  ive ,  adj.  J  -  •  -> 
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Oifillon,  £  m.  diminutif. 
Oifivement,  adv. 
Oilîveté,  f.  f. 
Oifon,  f.  m.  Jeune  oie. 
Olargues,  ville  de  francc  dans 

le  Languedoc. 
Oldembourg,  ville  deWeftphalie. 
Oldendorp ,  ville  de  Saxe. 
Oléagineux ,  eute ,  adj.  Qui  eft 

de  fubftance  huileufe. 
Oléandre ,  nom  de  plante. 
Oiécrane,  f.  f.  éminence  fîtuée 

derrière  le  pli  du  coude. 
Oléron,  ville  de  france  dans  le 

Béarn.  *  &  Me  de  france  fur  la 
.  côte  de  la  Saintonge. 
Olfac)oire ,  f.  m.  &  f.  t.  d' Ana- 

tomie. 

.Oliban  ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie. 

Oligarchie,  £  f.  Gouvernement 
de  peu  de  perfonnes.  • 

Oligarchique,  adj. 

Oligotrophie,  f.  f.  t.  de  Méde- 
cine. 

jOlinde  ,  f.  f.  t.  de  FourbuTeur. 
!  Lame  d'épée  fort  fine. 
Olioulles,  ville  de  france  en 
I  Provence. 

Olivaire,  adj.  t.  d'Anatomie. 

'Olivaifon ,  f.  f.  faifon  où  Ton  fait 
la  récolte  des  olives. 

Olivâtre,  adj.de  couleur  d'olive. 

Olive ,  f.  f.  fruit  à  noyau. 

Olivença ,  ville  de  Portugal. 

Olives ,  f.  f.plur.  t.  d'  Architecture. 

Olivet  ,  f.  m.  lieu,  planté  d'oli- 
viers, 

Olijwette,  C  f.  plante  qui  fournit 

dé  ï'rïuile. 
^Olivettes,  f»  £  pjur.  elpece  de 

danfe. 
Obvier ,  fr  m.  Arbre. 
OÎmutz  ,  ville  de  Moravie. 
Olographe ,  adj.  t.  de  pratique. 
Olone  >  ville  dé"  fiance  dans  le 


OMB 

Bas^Poitou ,  avec  un  Port* 
Olonitz ,  ville  de  Ruffie. 
Ollî,  ville  de  Siléfie. 
Olympe ,  f.  m.  montagne. 
Olympiade ,  f.  f.  époque  de  quatre 

ans. 

Olympien,  adj.  m. 

Olympiens  ,  f.  plur.  les  douze 
principales  Divinités  *,  favoir , 
Jupiter,  Mars,  Neptune,  Plu- 
ton  ,  Vulcain,  Apollon,  Junon, 
Vefta ,  Minerve  ,  Céres ,  Diane 
&  Vénus.  ' 

Olympionique,  f.  m.  victorieux 
dans  les  jeux  olympiques. 

Olympique,  adj. 

Olyra  ,  f.  f.  plante. 

Omara ,  f.  m.  Grand  du  Royaume 
de  Perfe. 

Ombelle ,  f.  f.  t.  de  Blafon  &de 
Botanique. 

Ombellifere,  adj.  t.  de  Botanique. 
Ombrage,  f.  m.  ^ 
Ombragé ,  ée ,  part.  paf.  adj. 
Ombrager  ,  v.  a.  donner  de  l'om- 
brage -y  caufer  du  foupçoru  , 
Ombrageux,  eufe,  adj. 
Ombre ,  f.  f.  *    ,  » 

Ombre,  Jeu;  V.  Hombrs+~ 
Ombrer ,  v.  a.  t.'  de  Peintre.  s  ^ 
Ombreux,  eufe,  adj.  qui  fait  dç 
Tombre.  * 

Ombrie,  Province  de  l'État  Ec- 
cléfiaftique. 

Omelette ,  f.  f.  Acad.  Fur.  Rfcb* 
jfranet  Sz  Joubert  écrivent  au- 
tnelette  %  à  caufe  du  Latin  aîmu- 
leta.  Mais  il  paroit  plus  naturel 
que  ce  mot  foitl  un  çompofé^de 
deux  autres ,  à  œufs  <$ê  mêler, 
dont  on  a  fait  omehte  %  c'eftVa- 
dire  œufs  mêlés.  C'eft  le  (ênti- 
ment ,  de  M.  la  MouHe  Vayer \ 
&  Richelet  lui  donne,  fori  w- 
frage  ,  lorfqu'il  dit  cx\x*omeUùi 

v/a^*^ 
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>aut  mieux  cyu'aumelette  Se  ame~  Onglettes,  G  f.  plur.  t.  de  Scrru-» 


îette. 

Omettre ,  vk  a.  qui  fe  conjugue 
comme  mettre ,  en  ajoutant  un 
o  devant  la  lettre  m.  ne  pas 
faire  ;  pafler  fous  filence. 

Omis  ,  ife ,  part.  . 

Omiffion ,  f.  f.  x 

Omoplate ,  f.  f.  Os  de  l'épaule. 

On ,  pronom  perfonnel  indéfini. 

Onc  ,  onques ,  adv.  de  temps. 

Once ,  f.  f.  poids.  C'eft  la  feizie- 
me  partie  de  la  livre  de  Paris. 

Onciales ,  adj.  f*  plur.  t.  d'Anti- 
quaire. 

Oncle ,  f.  m.  t.  relatif. 
Onction  ,  f.  f.  action  d'oindre. 
Onctueux  ,  eufe ,  adj. 
Onctuofité ,  f.  f.  humeur  graile. 
Onde ,  f.  f.  eau  ;  flot  -,  vague. 
Onde ,  ée ,  adj.  fait  en  oifdes. 
Ondée,  f.  f.  pluie  qui  n'eft  pas  de 
durée. 

Ondin ,  f.  m.  nom  que  les  Caba- 
liftes  donnent  aux  prétendus 
efprits  qui  habitent  les  ondes. 

Ondoyant ,  ante ,  adj. 

Ondoyé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Ondoyer  ,  v.  n.  &  a.  baptifer  fans 
obferver  les  cérémonies  qu'on 
doit  enfuite  fuppléer  j  faire  des 
ondes. 

Ondulation  ,  f.  f.  t.  de  Pbyfique. 
Oneille ,  ville  d'Italie  fur  la  côte 
de  Gènes. 

Onérairé  ,  adj.  m.  &  f.  qui  eft 
chargé  d'une  chofe  dont  un  autre 
a  Thonneur. 

Onéreux  ,  eufe  ,  adj.  qui  eft  à 
charge. 
Ongle  ,  f.  m* 

Onl^lé ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Onglée,  f.f.grand  froid  aux  doigts. 
Onglet ,  f.  m.  t.  de  Relieur ,  & 
d'Architecture. 


ner. 

Onguent ,  f.  m.  médicament. 

Onirocritie  ,  f.  f.  art  d  expliquer 
les  fonges. 

Onirocritiqué  ,  f.  f.  art  de  devi- 
ner l'avenir  par  les  fonges. 

Oniropole,  f.  m.  qui  traite  de* 
fonges. 

Onkatomie ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Onocrotale ,  f.  m.  oifeau  de  ma- 
rais. 

Onomancie,  f.  f.  l'art  dé  deviner 
par  le  nom  d'une  perfonne  ce  qui 
lui  doit  arriver. 

Onycomancie ,  f.  f.  divination  qui 
le  fait  par  le  moyen  des  ongles. 

Onyx ,  f.  m.  pierre  précieule. 

Quelques-uns  difent  onice.  Ri- 
chelet  écrit  <mix\  c  eft  une  faute  % 
parce  que  ce  mot  vient  du  Grec* 

Onze,  fubft.  &  adj.  t.  numéral. 

On  dit  du  onze  ,  le  onze  j  l'élis 
fion  ne  fe  fait  que  quand  onze  eft 
joint  avec  les  particules  que  »  U 
&  de. 

Onzième ,  adj»  nUmérai. 

Onécrit  le  onzième  ,ld  onzième  » 
félon  le  P.  Bouhours  ,  &  Tho- 
mas Corneille  :  mais  Vaugelai 
condamnoit  cette  Orthographe. 

Onzièmement ,  adv. 
Quoique  ces  mots  viennent  du 
Latin  undecim,  on  ne  doit  pas 
écrire  unze ,  unzieme  :  ce  ftçoient 
des  fautes  groflieres.  Tout  le 
monde  écrit  volonté ,  quoique  ce 
mot  vienne  du  Latin  voluntar. 
On  écrit  pareillement  tiemunda* 
re  ,  émonder\  comme  monde  9 
fonder  ,  fonction  ,  Hongrie  ,  jon- 
ction ,  Nonce  ,  point .  ponèïuer  , 
quiconque  ,  ^rompre  ,  fommaire- 
ment  ,  ombre ,  once  ,  onde  ,  on* 
ttion  g  onguent ,  ongle  ,  &  fem- 
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blablcs  ;  quoique  ces  mots  tirent 
leur  analogie  des  Latins  mundus  , 
fundare  ,  funftio  ,  Hungaria  , 
jundiio ,  Nuntius  ,  punfîum  ,  ^«Z- 
cumque  ,  rumpere  ,  fummatim  , 
umbra  ,  ««f/'a  ,  tm</tf  ,  un&io  , 
unguenîum  ,  unguis  ,  il  elî 
vrai  qu'on  écrit  les  Hm»x  de 
Hun  ni ,  &  défunt  'de  defunEtus  \ 
lïiais  deux  ou  trois  mots  ne  doi- 
vent pas  changer  une  règle ,  qui 
n'en  eft  pas  moins  règle  pour 
quelques  exceptions  :  &  d'ail- 
leurs ces  mots  fe  prononcent 
comme  un. 

Ooft-Frife,  province  d'Allemagne. 

Opacité ,  f.  f.  t.  dogmatique.  Qua- 
lité des  corps  opaques. 

Opale ,  f.  f.  pierre  précieufe. 

Opaque  ,  adj.  m.  &  f.  épais  \  qui 
n'eft  point  tranfparent. 

Opéra ,  f.  m.  Comédie  ou  Tragé- 
die en  Mufîque. 

On  doit  écrire  au  plur.  des  O- 
fèra ,  fans  s  ,  c'eft  le  fentiment 
de  l'Académie. 

Opérateur  ,  trice ,  f.  m.  &  f. 

Opération ,  f.  f. 

Opérer ,  v.  a. 

Opes  5  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Ophiogenes ,  f.  m.  plur.  t.  d* Anti- 
quité. 

Ophiolatrie  ,  f.  f.  culte  des  fer- 
pents. 

Ophiômancie,  f.  f.  divination  qui 
fe  fait  par  Tobfervation  des  fer- 
pents. 

Ophiophage  ,  f.  qui  mange  des 
Serpents. 

Ophite ,  adj.  efpece  de  marbre. 
Ophtalmie ,  f.  f.  maladie  des  yeux. 
Ophtalmique ,  adj.  qui  concerne 

les  yeux. 
Ophtalmographie,  f,  f.  t.  d'Anato- 

mie. 
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Opiat ,  ou  Opiate  ,  f.  m.  t.  cfe 
Médecine. 
Opinant,  f.  m. 
Opiner  ,  v.  n.  dire  fon  avis. 
Opiniâtre ,  adj.  m.  &  f. 
Opiniâtrement ,  adv. 
Opiniâtrer ,  v.  a. 
Opiniâtreté ,  f.  fl 
Opinion,  f.  f. 

Opiithographe ,  adj.  qui  eft  écrie 
au  revers. 

Opifthotonos ,  f.  m.  t.  de  Méde- 
cine. 

Opium ,  f.  m.  fuc  de  pavot.  On 
prononce  opion. 

Opobalfamum,f.  m.t.de  Pharma- 
cie. 

Opopanax,  f.  m.  forte  de  Gomme. 
Oppelen ,  ville  de  Siléfte. 
Oppenheim ,  ville  du  Palatinat. 
Oppido  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Oppilatif,  ive,  adj.  t.  de  Méde- 
cine. 

Oppilation ,  f.  f.  obftru&ion. 

Oppiler ,  v.  a.  caufer  des  obftru- 
ctions,  boucher  les  conduits  d'un 
corps  par  où  coulent  les  humeurs. 

Opportun,  une,  adj.  favorable. 

Opportunité ,  f.  f.  occafîon  >  Heu 
&  temps  favorable. 

Oppofant,  ante,adj. 

Opposé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Oppofer ,  v.  a. 

Oppofîte  ,  adj.  il  s'emploie  auflî 
îubftantivement. 

Oppolîtion  ,  f.  f. 

OpprefTé ,  ée ,  part.  paC  &  adj. 

OpprelTer  ,  v.  a.  prelTer  fort  s  op- 
primer. 

Opprcfleur ,  f.  m.  qui  opprime. 
Oppreffion ,  f.  f  . 
Opprimé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Opprimer,  v.  a.  vexer  3  fouler* 
accabler. 


Digitized  by  Google 


I 


OR  A 
Mchelet  retranche  un  p  Je  tous 

«es  mots  :  il  ne  faut  pas  l'imiter. 
Opprobre  ,  f.  m,  déshonneur. 
Optatif,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 
Opter ,  v.  a.  choifir. 
Opticien ,  f.  m.  qui  fait  ou  qui  en- 

feigne  l'Optique. 
Option  ,  f.  f.  choix. 
Optique  ,  f.  f.fcience  qui  enfeigne 

comment  fe  fait  la  vifion. 
Opulemment ,  adv. 
Opulence ,  f.  f. 
Opulent ,  ente  >  adj.  riche. 
Opufcule  ,  f.  m.  petit  ouvrage. 
Or ,  particule  qui  fert  à  lier  un  dif- 

cours. 
Or ,  f.  m. 

Oracle,  C  m. on  appelle  ainfi  ceux 
qui  prédifoient  l'avenir  fous  le 
nom  de  quelque  Divinité. 

Orage ,  f.  m. 

Orageux  ,  eufe ,  adj. 

Oraifon ,  f.  f. 

Oral ,  f.  m.  forte  de  voile. 

Orale  ,  adj  f.  qui  pafTe  de  bouche 
en  bouche  :  Tradition  orale. 

Oran ,  ville  d'Afrique  en  Barba- 
rie. 

Orange ,  f.  f.  fruit. 
Orange,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Orange,  ée,  adj. 
Orangeade ,  f  f.  boifïbn. 
Orangeat,  f.  f.  efpece  de  confiture. 
Oranger  ,  f.  m.  arbre. 
Orangerie,  f.  f. 
Orateur ,  f.  m. 
Oratoire ,  adj.  m.  &:  f. 
Oratoire ,  f.  m.  petite  chapelle  où 

on  fe  retire  pour  prier. 
Oratoirement ,  adv. 
Oratorien  ,  f.  m.  qui  eil  de  l'Ora-; 

toire. 

Orbe ,  adj.  t.  de  Chirurgie. 
Gibe,  ville  de  SuifTe, 
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Orbee  ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Orbiculaire ,  adj.  de  figure  ronde 

&  fphérique. 
Orbjculairement,  adv. 
Orbitairc  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Orbite ,  f.  f.  t.  d'Altronomie ,  & 

d'Anatomie. 

Orbiteilo ,  ville  de  la  Tofcane  en 
Italie. 

Orçà ,  forte  d'adverbe^ 

Orcades ,  Mes  d'ÉcofTe. 

Orcades ,  f.  f.  piur.  Nymphes  des 
montagnes. 

Orcanecte  ,  f.  f.  plante. 

Orchéfographic,f.  f.  Art  $c  deferi- 
ption  de  la  danfe. 

Orcheftique  ,  f.  f.  Art  de  la  danfe. 

Orchefl re  >  f.  f.  lieu  où  Ton  place 
la  fymphonie. 
On  prononce  orqueftre  5  plu, 
fieurs  récrivent  ainfi  ,  &  Je  font 
mafeulin.  Ce  mot  nous  vient  du 
Grec  que  Vitruve  a  imité  en  écri- 
vant orchefira  en  Latin  :  ainfi  il 
ne  faut  pas  écrire  orcœftre ,  com- 
me Danet  ;  c'elt  une  faute. 

Orchies,  villedc fiance  en  Flandre. 

Orchis ,  f.  m.  plante. 

Orcus  ,  f.  m.  furnom  de  Plu  ton. 

Ord ,  orde ,  adj.  fale.  Il  ell  vieux. 

Ordinaire  ,  adj.  m*  &r  f. 

Ordinaire ,  f.  m.  jour  de  pofte. 

Ordinairement ,  adv. 

Ordinal ,  adj.  il  ne  fe  dit  que  des 
nombres. 

Ordinand ,  f.  m,  celui  qui  afpire 
à  recevoir  les  Ordres  ,  ou  qui 
les  reçoit.  C'eft  ainfi  qu'il  faut 
écrire  ,  à  caufe  du  mot  Latin 
OrAinanàus. 

Ordinant ,  f.  m.  Evêque  ou  autre 
Prélat  qui  donne  les  Ordres. 

Ordinateur ,  f.  m.  celui  qui  met 
en  or<Jre.  * 
Mmmij 
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Ordination  ,  f.  f.  a&ion  de  confé- 
rer les  Ordres. 

Ordonnance ,  f.  f.  loi  -y  ftatut. 
Ce  mot  eft  toujours  du  féminin, 
quoiqu'on  trouve  Ordonnances 
Koyaux.  dans  plufieurs.  Livres, 

Ordonnateur ,  f.  m. 

Ordonné  ,  ée ,  part.  paf.  8c  adj. 

Ordonnée,  f.  f.  t.  de  Géométrie, 

Ordonner ,  v.  a.  - 

Ordre ,  f.  m. 

Orduna ,  ville  d'Efpagne. 
Ordure ,  f.  f. 

Ordurier ,  f.  m.  machine  de  bois 
qui  fert  à  tranfporter  les  ordures. 

Ordurier ,  ère  ,  adj.  qui  fe  plaît 
à  dire  des  paroles  faîes. 

Oréade  ,  f.  f.  înom  que  les  Païens 
donnent  aux  Nymphes  des  mon- 
tagnes. 

Orée ,  f.  f.  le  bord  d'un  bois. 
Oreille ,  f.  f. 
Oreille  d'ours,  f.  f.  fleur. 
Oreillé,  ée,  adj.  t.  de  Blafon. 
Oreiller ,  f.  m.  non  pas  oriller. 
Oreillette ,  f  f.  petit  cercle  dJor  à 

Pufage  des  femmes. 
Oremus ,  f.  f.  t.  Eccléfiaftique. 
Orenfe ,  ville  d'Efpagne. 
Orfèvre ,  vrefTe ,  f.  m.  &  f. 
Orfèvrerie  ,  f.  f.  travail  s  trafic 

des  Orfèvres. 

Orfraie ,  f.  f.  oifeau  nocturne. 
Qrfroi ,  ff  m.  ornement  du  devant 
des  chapes.  ¥ur.  Rîch. 
Organe ,  f.  m. 

Organeau  ,  f.  m.  t.  de  Marine, 
Organique  ,  adj.  m,  &  f, 
Organifation ,  f.  f, 
Organifé ,  ée ,  adj. 
Qrganifer,  v.  a. 
Organifte ,  f.  m.  &  f. 
Organfîn ,  f.  m.  t.  de  Manufacture, 
Oi  gafme ,  f.  m.  t,  de  Médecine. 
Orge,f.f, 


O  R  G 
Orgeat,  f.m. 

Orgelet ,  ville  de  france  en'  Frais' 
che-Comté. 

Orgeran  ,  f.  m.  efpece  de  pomme. 

Orgies  ,  f.  f.  plur.  fêtes  en  Thon* 
neur  de  Bacchus. 

Orgon ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Orgue ,  f.  m.  Orgues  au  plur.  f.  f. 
Initrument  deMufîque. 

Orgueil ,  f.  m. 

Orgueilleufement ,  adv. 

Orgueilleux  ,eufe,  adj. 

Orient  ,  f.  m.  l'endroit  du  Ciel 
où  le  folcil  fe  levé. 

l'Orient ,  Port  de  france  en  Bre- 
tagne y  c  eft  le  rendez-vous  de 
tous  les  VairTcaux  de  la  Com- 
pagnie des  Indes,  tant  pour  la 
charge  &  décharge ,  que  pour 
la  vente  des  Marchandifes,  Les 
Anglois  ayant  voulu  fe  rendre 
maîtres  de  cette  Place ,  y  furent 
repoufles  le  i.  O&obre  1746. 

Oriental ,  aie  ,  adj. 

Orientaux  ,  f.  m,  plur.  peuples 
d-Orient. 

Orienter ,  v.  a.  tourner  une  chofe 
vers  l'Orient. 

s'Orienter,  v.  n.  reconnoître  le 
lieu  où  Ton  eft  ,  pour  voir  où 
I  on  doit  aller. 

Orifiçe ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Oriflamme  ,  f.  f.  Étendard. 

Origan ,  f.  m.  plante. 

Originaire  ,  adj.  m.  &  f. 

Originairement ,  adv. 

Original ,  aie  ,  adj.  il  eft  aufli  U 

Originalité ,  f.  f. 

Origine ,  f.  f. 

Originel  ,  elle ,  adj. 

Originellement ,  adv. 

L'Académie  dit  que  ce  mot 
n'eft  ufité  qu'en  parlant  du  pé- 
ché originel,  comme  en  cette 
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fhrafe:  Les  hommes  font  origi- 
nellement pécheurs. 

Orignac  ,  f.  m.  forte  d'animal. 

Origuela,  ville  d'Efpagne. 

Orillard ,  arde ,  adj.  il  fe  dit  d'un 
cheval  qui  a  de  grandes  oreilles. 

Orillon ,  f.  m.  maladie  qui  vient 
aux  oreilles. 

Orin ,  f.  m.  t.  de  tyarine. 
Oripeau  ,  f.  m.  lame  de  cuivre 
très-mince. 

Oriftagni >  ville  de  Tille  de  Sar- 
daigne. 

Orix ,  f.  m.  animal  fort  cruel. 
Orle ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Orleanois  ,  Province  de  France. 
Orleanois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  d'Orléans. 

Orléans  ,  ville  des  plus  confîdé- 

rables  de  france  ,  capitale  de 

TOrleanois. 
Orme ,  f.  m.  arbre. 
Ormeau  ,  f.  m.  jeune  orme* 
Ormin  ,  f.  m.  plante.  - 
Ormoie,  f.  f.  Acad.  lieu  planté 

d'ormes.  Quelques-uns  écrivent 

ormaie. 

Ornans ,  ville  de  france  dans  la 

Franche-Comté. 
Orne ,  f.  m.  arbre. 
Orné  ,  ée ,  adj. 
Ornement,  f.  m. 
Orner ,  v.  a.  parer  \  embellir. 
Ornière,  f.  f.  trace  creufe  que  font 

les  roues  d'une  voiture. 
Ornithologie ,  titre  d'un  livre  qui 

traite  de  la  nature  des  oifeaux» 
Ornithologifte,  f.  m. 
Ornithomancie ,  f.  f.  divination 

f>ar  les  oifeaux. 
Orobe  ,  f.  m.  plante. 
Orphée ,  f.  m.  Fils  d'Apollon  & 

de  Clio. 
Orphelin ,  ine ,  f.  m.  &  f. 
C'eft  ainfi  qu'écrivent  ï Acadc- 
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mie  ,  Danet,  Richelet  ,  Jou- 
bert  ,  Boudot  &  autres.  Ces 
mots  viennent  du  Grec  ,  que 
les  Latins  ont  imité  en  écrivant 
orphanus:  ainfi  on  doit  les  écrire 
de  la  forte ,  &  non  pas  orfelin  > 
comme  la  plupart  des  femmes. 
Orphelinage,  f.  m.  état  d'orphelin. 
Orpiment,  ou  Orpin,  f.  m.  Mi- 
nerai jaune. 
Orpm ,  f.m.  plante. 
Orque  ,  f.  f.  Monftre  marin. 
Orfeille ,  f.  f.  drogue  dont  fe  fer- 
vent les  Teinturiers. 
Orfer ,  v.  t.  de  Marine. 
Orteil ,  f.  m.  doigt  du  pied. 
Ortenbourg ,  ville  du  cercle  d'Au- 
triche. 

Orthez ,  ville  de  france  dans  le 
Béarn. 

Orthodoxe ,  adj.  m.  &  f. 
Orthodoxie ,  f.  f.  faine  doctrine. 
Orthodoxographe ,  fubft.  &  adj. 
t.  dogmatique.  Auteur  qui  a  écrit 
fur  les  Dogmes  catholiques» 
Orthodromie  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Orthogone,f.  m. t.  de  Géométrie. 
Orthogonelle  >  adj.  f.  t.  de  Géo- 
métrie. 

Orthogonellement  ,  adv.  perpen- 
diculairement. 

Orthographe  ,  f.  f.  art  d'écrire 
correctement. 

Orthographie ,  f.  f.  élévation  geo- 
mêtrale  d  un  Bâtiment, 
Orthographié, ée,  part.paf.  &  adj. 
Orthographier  ,  v.  a.  il  fe  con- 
jugue comme  crier. 

Ces  quatre  derniers  mots  & 
le  fuivant  ont  palfé  des  Grecs 
aux  Latins ,  &  de  ceux-ci  chez; 
nous  :  ils  font  compofés  de  l'ad- 
jeaif  reÛus  ,  correâ:  ,  &  de 
feriptura,  écriture.  Je  fuis  furpns* 
que  Daneç,  Richelet  &  Joubert 


Digitized  by  Google 


4*4  O  R  T 

aient  écrit  ortodoxe.  Les  mêmes 
Danet  &  Richelet  écrivent  aufli 
ortographe  ,  ortographte.  Danet 
fait  plus  ,  il  écrit  en  Latin  orto- 
doxus  y  ortographia.  Je  ne  fais 
d'où  lui  venoit  ce  droit  de  réfor- 
mer le  Latin  &  la  manière  d  e- 
crire  de  tous  nos  anciens  Auteurs 
François  ,  de  Furetiere  &  de 
l'Académie  même. 

Au  refte  ,  je  ne  prétends  pas 
avancer  que  Danet  &  Joubert 
ri  aient  pas  fu  l'Orthographe  : 
il  ne  faut  que  lire  leurs  Ouvra- 
ges pour  être  perfuadé  de  leur 
profonde  érudition.  Je  foutiens 
feulement  que  le  Dictionnaire 
de  Danet  a  été  défiguré  depuis 
fa  mort  çar  un  nombre  infini  de 
fautes  qui  fe  trouvent  dans  dif- 
férentes éditions  qui  en  ont  été 
faites  -,  &  que  celui  du  P.  Jou- 
bert a  eu  le  même  fort.  Jacquier 
qui  nous  a  donné  un  Traité  de 
TOrthographe  ,  écrit  ce  mot 
fans  h  agrès  le  r  jufqu'à  la  page 
170.  de  fon  Livre  :  mais  dans 
la  fuite  y  &  notamment  à  la  page 
3 1 9»  H  écrit  fort  bien  orthogra- 
phe ,  orthographier. 

Orthographifte ,  f.  m.  &  f.  qui 
traite  de  l'Orthographe. 

Orthopnée ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Orti,  ville  de  l'État  del'Églife. 

Ortie  ,  C  f.  plante  fauvage. 

Ortier  ,  v.  a.  piquer  avec  des 
orties. 

Ortive  ,  adj.  f.  t.  d'Aftronomic. 
Ortolan ,  f.  rn.  oifeau  de  paiTage. 
Orvale,  f.  f.  plante. 
Orviétan,  f.  m.  antidote  qui  tire 

fon  nom  de  la  ville  d'Orviete 

en  Italie. 
Orviete ,  ville  de  l'État  de  PÉglife. 


Os,  f..m.  partie  folide  du  corps.  Oltentation ,  f.  ù  Vanité. 
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Ofchéocele ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Ofcillation,f.f.mouvementd'allée. 

&  de  venue. 
Ofé,ée,  adj.  hardi. 
Ofée  ,  f.  m.  premier  des  douze 

petits  Prophètes. 
Ofeille  ,  f.  f.  plante. 
Ofer ,  v.  n.  avoir  de  la  hardiefle  ; 

entreprendre. 

Oferaie ,  f.  f.  lieu  planté  d'ofîers. 
Richelet  écrit  ozeraie ,  ozier  >  ce 
font  des  fautes. 

Ofier  ,  f.  m.  arbriffeau. 

Ofimo ,  ville  d'Italie. 

Ofma ,  ville  d'Efpagne. 

Ofmonde  ,  f.  f.  plante. 

Ofnabruck ,  ville  de  Weftphalie^ 

Oforo ,  ville  d'Italie. 

OiTec,  f.  m.  t.  de  Marine. 

OfTelet ,  f.  m.  petit  os. 

Oflcments ,  f.  m.  plur. 

Olfeux,  eufe,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Oflification  >  £  f.  t.  d'Anatomie. 

Oflifier ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 

OUifrague ,  f.  m.  efpece  d* Aigle. 

OfTu  ,  ue ,  adj.  qui  a  de  gros  os. 

OfTuna ,  ville  d'Efpagne.  * 

Oft ,  f.  m.  armée.  Il  eft  vieux. 

Oftade  ,  f.  f.  efpece  d'étoffe  an- 
cienne. 

Oftende,  ville  des  Pays-Bas ,  avec 
un  Port,  foumife  aux  François 
le  13  Août  174?.  après  dix  jours 
de  tranchée  ce  qui  paroîtra 
incroyable  à  ïa  poitérité. 

Oftenfible ,  adj.  m.  &  f.  qui  eft 
deftiné  à  être  vu. 

Oftenfif ,  ive ,  adj.  qui  peut  être 
montré. 

Oftenfoir  ,  f.  m.  pièce  d'Orfèvre- 
rie, dans  laquelle  on  met  le  Corps 
de  N.  S.  J.  C.  pour  l'expofer  fur 
les  Autels. 
Oitentateur  ,  f.  m.  fuperbe. 
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Oftéocolle,  f.  f,  pierre  propre  à 
confolider  les  os  rompus. 

Oltéocope ,  f.  m.  douleur  violente 
dans  les  os. 

O  lléologie  ,  f.  f.  partie  de  l'ana- 
tomie ,  qui  enfeigne  à  connoître 
les  os. 

Oftfrife ,  pays  d'Allemagne. 

Otlie ,  ville  d'Italie. 

Oitracifme ,  f.  m.  banniflement 
chez  les  Athéniens. 

Oitracite,  f.  f.fortevde  pierre. 

Oltrelin  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Oftrogot ,  ote  ,  f.  m.  &  f.  Got 
oriental.  Il  fignifie  auffi.  un  hom- 
me mal  adroit. 

Oftuni  ,  ville  du  Royaume  de 
Naples. 

Otage ,  f.  m.  perfonne  que  deux 
ennemis  fe  donnent  réciproque- 
ment ,  poi  t  affurer  l'exécution 
de  quelque  promelfe. 

Otalgie ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Otelle  ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 

Otenchytes ,  f.  m.  plur.  t.  de  Chi- 
rurgie. 

Oter ,  v.  a.  f  ô  eft  circonflexe. 

Otrante  ,  ville  capitale  de  la 
Province  de  ce  nom  dans  le 
Royaume  de  Naples. 

Ottoman ,  f.  m. 

Ottuple ,  f.  f.  t.  de  Mufîque. 

Où  ?  adv.  de  lieu. 

il  fe  traduit  en  Latin  par  ubi9 
unde ,  qub  &  quâ  -,  &  en  cette 
lignification  ce  mot  doit  tou- 
jours être  écrit  avec  un  à  gra- 
ve. 

Ou ,  conjonction. 

Elle  fe  traduit  en  Latin  par  vel> 
&  lignifie  ou  bien.  En  ce  fens 
on  doit  écrire  ce  mot  ,  avec  un 
u  fans  accent. 

Ouai,  ouais,  forte  d'interjection. 

Ouaiche  9  f.  m.  t.  de  Marine. 
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Ouaille ,  f.  f.  brebis ,  fans  «.  V. 
la  Préf.  let.  «. 

Ovaire ,  f.  m.  partie  des  oifeaux 
oïl  fe  forment  les  œufs.  Ont 
donne  aufli  des  ovaires  aux 
femmes. 

Ovalaire ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Ovale  ,  adj.  &  f.  m.  &  f.  figure 

dont  le  rond  eft  imparfait. 
Ouate ,  f.  f.  efpece  de  cocon  très* 

foyeux. 

Ovation ,  f.  f.  petit  triomphe. 
Oubli ,  f.  m.  manque  deiouvenir. 
Oubliai ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Oubliance ,  f.  f.  il  commence  à 
vieillir. 

Oublie ,  f.  f.  forte  de  pâtuTerie. 
Oublier,  v.  a. 

Oubliettes  ,  f.  f.  plur.  certains 
cachots  où  l'on  met  ceux  qui 
font  condamnés  à  une  prilon 
perpétuelle. 

Oublieur,  f.  m.  garçon  pâtiflier. 
Oublieux ,  eufe  ,  adj. 
Oudenarde  ,  ville  des  Pays-Bas  , 

conquife  par  les  François  le  *x» 

Juillet  1745» 

Oudri ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Oudrir  ,  v.  n.  t.  de  Jardinage. 
Ove,  f.  m.  ornement  d'Archi- 
tecture. 

Over-I(Tel,une  des  fept  Provinces- 
Unies. 

Overlande,  f.  f.  petit  bâtiment 
qui  fert  en  Hollande  ,  fur  le 
Rhin  ,  &  la  Meufe. 

OuefTant  ,  Ifle  de  france  fur  les 
côtes  de  Bretagne. 

Oueft ,  f.  m.  vent  du  couchant. 

Ouf,  forte  d'interjection. 

Oui ,  ita.  Particule  affirmative. 
On  doit  toujours  écrire  de  la 
forte  en  Profe  ,  &  même  en 
Poéfie  ,  quand  ce  mot  ell  mo- 
nofyllabe  ?  mais  quand  on  en 
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fait  deux  fyllabes  ,  il  y  en  a 
qui  écrivent  ouï  ,  comme  en  ce 
vers  où  ce  mot  devient  fubit. 
mafculin. 

Quand  on  aprononcé  ce  malheureux 
ouï» 

Oui,  ouie ,  adj.  entendu. 

Ovicule ,  f.  m.  petit  ove. 

Oui-dire,  f.  m.  indéclinable. 

Ouïe ,  f.  f.  c'eft  un  des  cinq  fens. 

Oviédo,  ville  d'Efpagne.  . 

Ouies ,  f.  f.  plur.  certaine  partie 
de  la  tête  des  poiffons. 

Ovipare ,  adj.  on  nomme  ainfi  les 
animaux  qui  fe  multiplient  par 
le  moyen  des  œufs. 

Ouir,  v.  a.  entendre  ;  exaucer. 

Ce  mot  étant  de  deux  fyllabes , 
il  femble  qu'on  devroit  récrire 
avec  un  ï  tréma  :  mais  comme 
on  n'en  met  point  aux  infinitifs. 
jouir  ,  éblouir ,  &  femblables , 
je  n'en  mettrai  pas  dans  celui-ci. 
J'ois ,  tu  ois ,  il  oit  :  nous  oyons, 
vous  oyez ,  ils  oient.  J'oyois  , 
tu  oyois ,  &c.  J'ouis  ,  &c.  J'ai 
oui  ,  &c.  J'oirai  ,  &c.  Que 
je  oie ,  &c.  J'oirois ,  &c.  Que 
j'ouuTe  ,  &c.  Ce  verbe  n'eft 
guère  ufité  qu'à  l'Infinitif  &  au 
Prétérit.  V.  la  Préf  let.  ï ,  & 
M.  Reftaut. 

Ouragan  ,  f.  m.  tempête  qui  fe 
fait  par  l'oppofition  de  plufieurs 
vents. 

Ouraque ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Ource ,  f.  f  t.  de  Marine. 
Ourdi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Ourdir  ,  v.  a.  t.  de  ThTerand. 
Ourdiffoir ,  f.  m.  outil  de  Tiffe- 
rand. 

OurdhTure  ;  f.  f.  a&ion  d'ourdir 
de  la  toile. 

Ourdon  ,  f.  m.  t.  de  Charbonnier. 
Ourem, ville  de  Portugal. 


O  UT 

Ourique,  ville  de  Portugal. 
Ourlé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Ourler ,  v.  a.  redoubler  le  bord 
d'une  toile  ,  ou  d'une  étoffe. 
Ourlet ,  f.  m. 

Ouroux ,  ville  de  france  dans  le 
Nivernois. 

Ourque  ,  f.  f.  gros  poiffon  de 

mer ,  monftre  marin. 
Ours  ,  ourfe  ,  f.  m.  &  f.  bête 

féroce. 

Ourfon,  f.  m.  le  petit  d'un  ours. 
Oint  ,  ville  de  trance  en  Gaf- 
cogne, 

Ouitioug  ï  ville  de  Ruflie. 
Outarde  ,  f.  f.  oifeau  de  beau 
plumage.  . 

Oucârdeau  ,  f  m.  le  petit  d'une 
Outarde.  ^ , 

Outibot  ,  f.  m.  inftrument  d'E- 
pinglier. 

Outil,  f.  m.  17  ne  fe  fait  point 
fentir.  On  prononce  ouït» 

Outrage ,  f.  m. 

Outragé ,  ée ,  adj. 

Outrageant ,  eante ,  adj. 

Outrager  ,  v.,  a.  offenfer  ;  mal- 
traiter. 

Outrageufement,  adv. 
Outrageux ,  eufe ,  adj. 
Outrance ,  f.  f.  violence, 
à  Outrance.,  efpece  d'adv. 
Outre,  f.  f.  peau  de  bouc  acconv 
modée. 

Ou  tr  e ,  prépofition . 
en  Outre,  adv.  il  vieillit. 
Outré  ,  ée ,  adj. 
Outrément ,  adv. 
Outremer ,  f.  m.  couleur  d  azur 
fort  vive. 

Outre-paffer ,  v.  a. 
Outrer ,  v.  a.  pouffer  les  chofes  trop 
loin  j  piquer  au  vif. 
Ouvert ,  erte ,  adj.  . 
Ouvertement ,  adv. 

Ouverture, 
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Ouverture ,  f.  f. 
Ouvrable ,  adj.  m.  &  f. 
Ouvrage  }  Cm. 
Ouvragé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Ouvrager  >  y.  a.  il  n'eft  enufage 
qu'au  participe. 
Ouvrant ,  ante  ,  ad). 
Ouvré ,  éé,  part.  paC  du  verbe  ou- 
vrer ,  qui  n'eft  plus  en  ufage. 
Ouvreur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Ouvrier ,  iere ,  f.  m.  &  fi 
Ouvrir  ,  v.  a.  ce  terme  a  Dhifîeui 
fignifications 


OXV  tff 

Ouyroîr  >  C  m.  lieu  où  l'on  tra- 
vaille. 

Oxford ,  ville  d'Angleterre. 
Oxycrat  j  f.  m.  mélange  d'eau  8£ 
&  de  vinaigre. 

Oxycrater  ,  v.  a.  laver  avec  ds 
l'oxyerat. 

Oxyéala ,  f.  m.  lait  aigre. 
Oxygone,  adj.  m. t.  deGeometndj 
Oxymel ,  f.  m.  mélange  de  miel  &: 
de  vinaigre. 

Oxyregmie,  f.  f.  t.  de  Médecine* 
Oxyfaccharum  >  f*  m.  forte  de  Si- 
rop. 

Oyant  *  ante ,  t.  de  Pratique. 
Oye ,  ville  de  france  dans  ld 
Boulenois. 

Ozene ,  f.  m.  ulcère  qni  viens  au 
I  nez. 

I  Ozier ,  V*  Ofien 
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P    Subftantif  mafc  ulin  ,  Lettre  confonnt ,  la  quinzième 

de  V Alphabet. 

y  BBSSfff  A  c  a  g  b  ,  Ç  m.f  tre  que  le  Grand-Seigneur  don- 
fi*^-*^X-«ya  V.  Prêt.  lct.  a.    ne  au  Roi  de  France, 
if       r>  *x%  tt  Pacager ,  v.  n.    Padou  ,  f.  m.  forte  de  ruban. 
El  ^âtVii  Pachacamali ,  C  Padouan ,  ou  Padouen ,  f.  m.  Pâ- 

turage, 

Padouantage  ,  f.  m.  Droit  d'en- 
voyer fes  troupeaux  dans  un  pa- 
douan. 
Padoue ,  yille  d'Italie. 
Paffenhoffen  ,   ville  de  franc* 
dans  l'Alface. 
Paganifme  ,  f.  m.  Religion  des 
Païens. 


m.  Souverain 
Dieu  des  Peu- 
ples du  Pérou. 
Pacifere,  adj.  m.  &  f.  celui  ou  celle 
qui  porte  la  paix. 
Pacificateur,  f.  m.  celui  qui  pacifie. 
Pacification ,  f.  f. 
Pacifié  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Pacifier ,  v.  a. 
Pacifique  ,  adj.  ni.  &  f. 
Pacifiquement,  adv.  paifiblement. 
Pacotille ,  f.  f.  petite  quantité  de 
Marchandifes* 
Pafte.  ,  f.  m.  traité. 
Pa£tion  ,  f.f.  il  ne  fe  dit  qu'en  par- 
lant d'affaires,  &  lignifie  accord. 
Padifer 


Page,  f.  m. 

Page ,  f.  f.  t.  d'Imprimerie. 
Pagée,  adj.  t.  de  Coutume. 
Pagéfie  ,  f.  f.  t.  de  Droit. 
Pagnote ,  f.  m.  mot  Italien ,  qui 
fignifie  proprement  un  fuit  6c 
au  figuré  poltron. 
Attifer ,  v.  n.iî  n'eftd'ufage  qu'en  I  Pagnoterie ,  f.  f.  lâcheté, 
pratique.  Faire  une  convention.    Pagode ,  f.  f.  Temple  d'Idole 
Paci ,  ou  Paffy  ,  ville  de  france    Indes  Orientales. 


en  Normandie. 
Padelin  ,  f.  m.  t.  de  Verrerie. 
Paderborn  ,  ville  de  Weftphalie. 
Padichay ,  ou  Padifchah,  f.  m.  Ti- 


ie  des 


Pagode ,  f.  f.  Idole  ; 
Indes. 

Paie ,  f.  f.  ce  qu'on  donne  à  celui 
qui  a  fervi  &  travaille. 
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Paiement,  f.  m.récompenfe  ;  fa- 
laire. 

Tous  nos  Anciens  ont  écrit  paye 
&  payement.  L'Académie  écrit 
de  même.  Quelques  Modernes 
écrivent  paiement  avec  Fi  tréma. 
Richelet  écrit  p  aï  ment.  Mais  il  eft 
certain  qu'il  ne  faut  pas  faire  en- 
tendre le  fon  de  deux  ii  dans  ce 
mot  comme  dans  moyen ,  & 
qu'on  ne  prononce  pas  parle- 
ment. ,  comme  on  prononce  moi- 
ien.  L'ufage  de  Yy  eft  d'exprimer 
le  fon  de  deux  ii.  D'un  autre  côté 
paiement  ne  fe  prononce  qu'en 
deux  fyllabes,  &  l'on  n'y  fait 
prefque  pasfentir  Ye  muet  qui  ne 
fert  qu'à  alonger  la  fyllabe  com- 
me dans  paie.  Toutes  ces  raifons 
me  font  préférer  l'Orthographe 
de  paie  &  paiement  à  toutes  les 
autres  ,  comme  la  plus  régulière 
£f  la  plus  conforme  à  la  pronon- 
ciation. 

Païen ,  enne,  f.  m.  &  f.  Rick. 

La  plupart  des  Auteurs  écrivent 
payen ,  payenne  ;  mais  Yy  ne 
convient  point  en  ces  mots  ,  par- 
ce qu'il  ne  doit  être  placé  que 
dans  ceux  où  il  a  le  fon  de  deux 
ii  ,  comme  dans  pai-ier.  V.  ma 
Préf.  let.  ï,  &  M.  Reftaut. 

Paigny  ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Paillard,  arde,  adj.  Il  eft  auffi  fubft. 
Paillardement ,  adv. 
Paillarder  ,v.n.  Il  eft  vieux. 
Paillardife ,  f.  f. 
Paillaffe ,  f.  f. 

Paillaflbn ,  f.  m.  Ouvrage  de  paille 
&  d'oiîer  ,  ou  de  quelques  me- 
nues branches  d'arbriffeau. 

Paille  ,  f.  f.  tuyau  d'un  épi  de 
bled. 

Paillé ,  ce  3  adj.  t.  de  Bbfon. 
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Pailler  ,  f.  m.  Ancien  nom  d'une 

Milice  Françoife. 
Paillet ,  adj.  Il  n'eft  en  ufage  qu'au 

mafeulin,  &  ne  fe  dit  que  du  vin 

rouge. 

Paillette,  f.  f.  Parcelle  d'or  ou 
d'argent. 

Pailleux  ,  f.  m.  homme  qui  vend 

de  la  paille. 
Pailler ,  &  Paillier ,  f.  m.  cour  oit 

il  y  a  de  la  paille  >  &  monceau 

de  paille. 

Paillot,  f.  m.  t.  de  Vigneron. 
Pain,  f.  m. 

Painbêche ,  f.  f.  t.  injurieux.  Il  fç 
dit  d'une  femme  fainéante  6c 
mal-adroite. 

Pair ,  adj.  m.  t.  d'Arithmétique. 
Pair  ,  f.  m.  Duc  qui  a  séance  au 

Parlement  de  Paris. 
Paire,  f.  f.  couple  de  même  efpece. 
Pairement,  adv. 
Pairefle ,  f.  f.  Femme  d'un  Pair. 
Pairie,  f.  f.  dignité  de  Pair. 
Paifible,  adj.  m.  &  f.  tranquille. 
Paifîblement ,  adv. 
Paiflant ,  ante ,  adj.  t.  de  Blafon. 
PahTeau ,  f.  m.  vigne  garnie  &: 

foutenue  par  des  échalas. 
PaifTeler»  v.  a.  mettre  des  paif- 

feaux. 

PaifTeliere ,  f.  f.  lieu  où  l'on  fait 
despaiffeaux. 

Paiflelure ,  f.  f.  menu  chanvre. 
Paiffon  ,  f.  f.  ce  que  les  beftiaux 

mangent  dans  les  forêts  &  à  la 

campagne. 

Paître  ,  v,  a.  autrefois  paiftre.  V. 
Préf.  let.  t. 

Je  pais,  tu  pais ,  il  paît  :  nous 
paillons  ,  vous  paiflez  ,  ils  paif- 
fent.  Je  paiflbis  ,  8cc.  Ce  verbe  ne 
fe  dit  point  au  prétérit.  Je  paîtrai, 
&rc.  Pais  ,  pailfez.  Que  je  paifTe, 
6cc.  Je  paîtrois ,  &c.  Pai/lam. 
N  nn  ij 
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Paix ,  f.  f. 

Pal ,  f.  m.  t.  de  blafon. 
Pal,  f.  m.  condamner  au  pal,  t. 
de  droit. 

Palacios,  ville  d'Efpagne. 
Palade ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Paladin,  f.  m.  Chevalier  errant, 
Palais ,  f.  m. 

le  Palais ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Palamente ,  f.  f.  t.  de  Marine, 
Palamos ,  ville  d'Efpagne. 
Palan ,  t.  de  Marine. 
Palanque ,  f.  f.  t.  de  fortification. 
Palanquer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Palanquin ,  f.m.t,  de  Marine. 
Palardeaux  ?  t.  de  Marine. 
Palaftre ,  f.  m.  t.  de  Serrurier. 
Palatin ,  ine ,  f,  m.  &  f,  forte  de 
dignité, 

Palatinat ,  f,  m.  Province  confidé- 

rable  en  Allemagne. 
Palatine,  f.  f.  fourrure  que  portent 

les  femmes  en  hiver. 
Pale ,  f.  f.  Va  fe  prononce  bref.  Ce 
r  qui  fert  à  couvrir  le  calice. 
Pâle,  f.  f.t.  de  Marine. 
Pâle,  adj.  Va  eft  long.  Blême. 
Paléage,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Palée  ,  f.  f.  tf  de  Marine. 
Palefrenier ,  f.  m.  on  prononce 
falfrenier. 

L'Académie  ,  du  Cangc  ,  Fu- 
retiere ,  Ménage  ,  le  Dift.  des 
Arts ,  Dupuys  ,  Baudoin  £c  Bi- 
net  écrivent  de  la  forte.  Riche- 
let  écrit  Palfrenier,  à  caufe  de 
la  prononciation  :  mais  comme 
ce  mot  vient  du  Gaulois  Palefroi-, 
ou ,  félon  Ménage,  de  l'Italien 
Valafreno ,  ou  de  Parafrenarius, 
félon  du  Cange ,  on  doit  écrire 
f aie fr enter . 
ïl  cft  vrai  qu'en  Poéfie  on  peut 
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de  ce  mot  que  trois  fyllabess  ma!» 
en  Profe  il  ne  faut  pas  prendre 
cette  licence  ,  qui  rf  eft  accordée 
qu'aux  Poètes. 

Palefroi,  f.  m.  cheval  de  parade. 
Il  eft  vieux. 

Palémon ,  f.  m.  Dieu  marin, 
Palerme ,  ville  capitale  de  la  Si- 
cile. 

Paleron ,  f,  m.  t.  d'Anatomie. 
Pales  ,  ou  Palée,  t.  de  charpent, 
Palès ,  f.  f.  Déeffe  des  Pâturages 
&  des  Bergers. 

Paleftrine ,  ville  de  l'état  de  1É- 
glife. 

Palet ,  f.  m.  forte  de  jeu. 
Paletot ,  f.  m.  efpece  de  juftau-» 

corps  fans  manches. 
Palette ,  f.  f.  inftrument  de  bois 

plat. 

Pâleur  ,  f.  f.  couleur  pâle, 
la  Palice,  ville  de  France  en  Bout» 
bonnois. 

Palier  ,  f,  m.  t.  de  charpenterie» 
Palingénéfie,  f.  f.  paffage  de  Tarne 

d'un  défunt  dans  un  autre  corps. 
Palinod,  f.m.  Efpece  de  Poéûe. 
Palinodie ,  f.  f.  rétractation. 
Palinure,  f.m.  Pilote  des  Vaifleaux; 

d'Énée. 

Pâlir,  v.  n.  Devenir  blême. 
Palis,  f.  m.  clôture  faite  avec  des 
pieux. 

Pali/fade ,  f.  f.  t.  de  fortification, 
PalifTader,  v.  a.  mettre  des  palif- 
fades. 

PâlilTant,  ante,  adj.  qui  pâlie, 
Paliifer ,  v.  a.  t.  de  Jardinier. 
Paliure ,  ou  porte-chapeau,  f.  m. 
Arbre. 

Palladium ,  Statue  de  Minerve  qui 
defeendit  du  Ciel  lorfqu'on  bâ- 
tiifoit  le  temple  de  cette  DéefTe 
à  Trove. 


écrire  Palfrenîer,  en  ne  faifantjPallagc,  f.m,  droit  Seigneurial» 
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palias.  V.  Minerve. 
Pallé  ,  t.  de  Blafon. 
palliano ,  ville  de  l'État  de  lt- 
giife. 

Palliatif,  ive,  adj.  qui  pallie. 

Palliât  ion ,  f.  f.  déguifement. 

Pallié  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Pallier  ,  v.  a.  déguifer. 

Pallio  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

pallium  ,  G  m.  ornement  des  Ar- 
chevêques &  des  Primats. 

Palma ,  ville  de  Técat  de  Venife. 

Palme ,  f.  f.  branche  de  Palmier  j 
au  figuré ,  victoire. 

Palmcttes,f.  f.  plur.  t.  d'Architec- 
ture. 

Palmier,  f.  m.  Arbre. 
Palon,f.m.  inftrumentdes  Ciriers. 
Palonnier ,  ou  Palonneau,  f.  m. 

pièce  du  train  d'un  carroffe. 
Paios  ,  ville  d'Efpagne. 
Pâlot ,  f.  m.  homme  groflier  & 

ruftique.  Valant  a  la  même  fi- 

gnification. 

Palotta ,  ville  de  Hongrie. 
Palourde ,  f.  f.  Coquillage. 
Palpable ,  adj.  m.  &  f. 
Palpablement ,  adv.  fenfiblement. 
Palpitant ,  ante  ,  adj. 
Palpitation ,  f.  f. mouvement  con- 
vulfif  du  cœur. 

Palpiter,  v.n.  Remuer  vite  &:  con- 
tinuellement 

Palfey,  ville  d'Ecoffe. 

Paltoquet,  f.  m.  t.  de  mépris. 

Palus  ,  f.  m.  t.  de  Géographie. 

Pâmer,  v. n.  fe  Pâmer,  v.n. paf. 
Perdre  Tufage  des  fens. 

Pamiers ,  ville  de  france  dans  le 
Comté  de  Foix. 

Pammeles,f.  m.Dieu  de  la  Nature. 

Pâmoifon  ,  f.  f.  défaillance. 

Pampe ,  f.  f.  feuille  de  bled ,  &c. 

Pampelonne,  ville  de  frauce  dans 
Jp  Languedoc.  , 
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Pampelune ,  ville  d'Efpagne. 
Pampre ,  f.  m.  Feuille  de  vigne. 
Pan,  f.  m.  fils  de  Mercure  i  Dieu 

des  campagnes ,  &  particulière* 

ment  des  Bergers. 
Pan  ,  f..  m.  partie  d'un  mur. 
Panacée ,  f.  f.  remède  tiniverfel. 
Panaccs,  f.  m.  plur.  Nom  donné 

à  des  plantes  fort  différentes. 
Panache  ,  f.  m.  bouquet  de  plu* 

mes. 

Panaché  ,  ée  ,  adj. 
Panacher  ,  fe  Panacher ,  v.  n.paC 
t.  de  fletirifte. 

Panachrante  ,  adj.  Qui  eft  fans 
tache. 

Panade  ,  f.  f.  pain  bouilli. 

fe  Panader ,  v.  nf  marcher  aveç 

un  air  d'oftentation. 
Panage ,  f.  m.  droit  Seigneurial, 
Panagée  ,  f.  f.  furnom  de  Diane. 
Panais ,  ou  Panets  ,  f.  m.  forte  de 

racine. 

Panama  ,  ville  de  l'Amérique. 
Panaris ,  f.  m.  mal  qui  vient  or-» 

dinairement  aux  doigts. 
Pancaliers,  f.  m.  plur.  elpece  de 

choux. 

Pancarte ,  f,  f.  affiche  qu'on  met 
a  la  porte  -des  bureaux  s  pape-, 
rafle. 

Panchrefte ,  f.  m.  médicament. 
Panchymagogue,  f.  m.  t.  de  Phar- 
macie. 

Pancratium  ,  f.  m.  plante. 
Pancreces ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Pande&aire,  f.  m.  auteur  de  Pan- 
dectes. 

Pande&es ,  f.  f.  plur.  t.  de  Jurif- 
prudence.  Livres  de  droit. 

Pandore  ,  f.  f.  inltrument  de  Mu- 
fîque  qui  refîemble  au  luth. 

Pané ,  ée  ,  adj.  Il  n  elt  d'ufage 
qu'au  féminin. 

Panégpique,  f.  m.  difeours  or** 
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toire  à  la  louange  de  quelqu'un. 
Panégyrifte  j  f.  m.  Orateur  qui 

fait  un  Panégyrique. 
Paner,  v.  a.  couvrir  de  pain  émié 

de  la  viande  grillée. 
Panerée ,  f.  f. panier  plein. 
Paneter,  f.  m.  Boulanger. 
Paneterie ,  f.  f.  lieu  où  Ton  diftri- 

bue  le  pain  chez  le  Roi. 
Panetier  ,  f.  m.  Officier  qui  a  foin 

du  pain. 

Panetière,  f.  f.  efpece  de  fac  ou 
les  Bergers  mettent  leur  pain. 
Paneton,  f.  m.  t.  de  Serrurier. 
Panga ,  ville  d'Afrique. 
Panicaut,  f. m. plante. 
Panier, f.  m. 

Panique,  ad.  f.  Terreur  panique. 
Panis  ,  f.  m.  plante. 
Panne ,  f.  f.  forte  d'étoffe. 
Panne  >  être  en  Panne ,  t.  de  Ma- 
rine. 

Panneau  >  f.  m.  t.  de  Menuifîer. 

Pannelîes ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 

Pannicule ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 

Pannomie,  f.  f.  mot  fait  du  Grec. 
Recueil  de  toutes  les  Loix. 

Pannus  ,  t.  de  Médecine. 

Panonceau,  ouPennonccau,  f.  m. 
E(pece  d'enfeigne. 

Panf ard ,  arde ,  adj.  Qui  a  un  gros 
ventre. 

Panfe ,  f.  f.  ventre. 

Panfement,  f.  m.  action  de  pan- 
fer. 

Panfer,  v.  a.  faire  ce  qui  eft  né- 
ceffaire  pour  guérir  une  plaie, 
unebleflure. 

Richelet  &  Danet  écrivent  pan- 
ée ,  pancer. 
Panfu  ,  ue  ,  adj.  qui  a  une  groffe 
pan(e. 

Pantalon ,  f.  m.  bouffon. 
Pantalonnade,  f.f.  efpece  de  danfe. 
Pantelant  >  ante,  adj.  qui  palpite. 
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Panteler ,  v.  n.  palpiter.  Il  eft  de 

peu  d'ufage.  ' 
Pantenne ,  t.  de  Marine.  Une  voile 
en  ?  antenne. 

Panthéon  ,  f.  m.  mot  Grec  qui 

fignifîe  un  Temple  confacré  à 

tous  les  Dieux. 
Panthère,  f.  f.  bête  féroce. 
Pantiere ,  f.  f.  efpece  de  filet  propre 

à  prendre  des  oifeaux 
Pantocheres,  t.  de  Marine. 
Panthographe ,  f.  m.  infiniment 

de  Deffinateur. 

Pantoiment ,  f.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Pantometre  ,  f.  m.  inftrument  de 
Géométrie. 

Pantomime  ,  f.  m.  qui  repréfente 
par  gefles. 

Pantoufle,  f.  f. forte  dechaufTure. 
Paon ,  f.  m.  On  prononce  pan* 
forte  d'oifeau. 

Paonne,  f.  f.  On  prononce  panne. 
Paonneau,  C  m.  c'eft  le  petit  d'un 
paon. 

Papa ,  f.  m.  t.  enfantin. 
Papa ,  ville  de  Hongrie. 
Papable ,  adj.  propre  à  être  élu 
Pape. 

Papal,  aie»,  adj.  Qui  appartient 
au  Pape. 

Papat ,  f.  m.  Dignité  de  Pape. 
Papauté,  f.  f.  Dignité  de  Pape. 
P  a  p  e  ,  f.  m.  le  Chef  vifible  de 
l'Églife. 

Papegai ,  f*  m.  Oifeau. 
Papelard ,  f.  m.  t.  injurieux.  Hy- 
pocrite. 

Papeiine  ,  f.  f.  forte  d'étoffe. 
Papelonné  ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Paperaffe ,  f.  f.  papier  écrit  qui  ne 

fert  plus  de  rien. 
Paperaffer ,  v.  n.  feuilleter  >  remuer 

des  papiers. 
Papecerie  >  G  f. 
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Pâpétîer ,  crc  ,  f.  m.  &  t. 

Papier ,  f.  m. 

Papilonacé  ,  ée ,  adj.  t.  de  Bota- 
nique. 

Papillaire  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Papille  ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Papillon ,  f.  m.  efpece  d' Infecte 
volant. 

Papillonner  ,  v.  n.  être  toujours 
en  mouvement,  il  eft  nouveau 
&  ne  fe  trouve  encore  dans 
aucun  Dictionnaire. 

Papillotage  ,  f.  m.  t.  de  Perruquier. 

Papillote  ,  f.  m. 

Papilloter ,  v.  a. 

Papinianifte  ,  f.  m.  t.  de  Droit. 
Papifme  ,  f.m.  c  eft  ainfi  que  les 

ProteÛants  nomment  la  Religion 

Romaine. 

Papille ,  f.  m.  c'eft  ainfi  que  les 
Proteftants  nomment  les  Catho- 
liques Romains. 

Papoage  ,  Biens ,  ou  Héritages. 

Pappenheim  ,  ville . d'Allemagne. 

Papyracé ,  ée ,  adj.  t.  de  Botani- 
que &  d'Hiftoire  naturelle. 

Pâque ,  f.  f. 

Paquebot ,  ou  Paquet-bot.  Acad, 

Vaifleau  départage. 
Paquefîc ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Paquet ,  f.  m. 
Paqueter  ,  v.  a. 
Par  ,  prépofition  de  lieu. 
Parabole,  f.  f.  comparaifonj  in- 

ftru&ion  allégorique. 
Parabolique ,  adj.  m.  &  f. 
Paraboliquement ,  adv. 
paracentefe  ,  f.  f.  Opération  de 

Chirurgie.  / 
Parachèvement  ,  f.  m.  perfection 

d'un  ouvrage. 
Parachever  ,  v.  a.  finir  ,  terminer. 
Parachronifme ,  f.  m.  erreur  de 

Chronologie. 
Pajaclet ,  f.  m,  nom  qu'pn  donne 


,    f  À  R  47J 

dans  l'Hglife  aji  Saint-Efpric 
Parade ,  f.  f. 
Paradis ,  f.  m. 
Paradoxal ,  adj.  fubftantifié. 
Paradoxe ,  f.  m.  Propofition  qui 

paroît  contraire  à  la  raifon. 
Parafe,  ou  paraphe,  f.  m.  marque 

compolee  de  pfufieurs  traits  de 

plume. 

Parafer,  ou  parapher,  v.  a. 
Parage  ;  f.  m.  t.  dé  Marine. 
Parage,  f.  m.  parenté.  De  haut 
par  âge  » 

Parageur  ,  f.  m.  ainé  ;  chemicr. 

Parageau  ,f.  m.  frère  puîné.  Qui 
tien:  fief  avec  un  autre. 

Paragogique  ,  adj.  m.  &  f.  t.  de 
Grammaire.  Qui  eft  ajouté. 

Paragraphe ,  f.  m.  t.  de  Jurifcon- 
fulte.  Section  d'un  chapitre. 

Paraguante,  f.  m.  mot  pris  de 
l'Efpagnol.  Préfent.  On  pro- 
nonce paragouante. 

Paraguay  ,  Province  de  l'Amé- 
rique Méridionale. 

Parakynancie,  f.f.  t. de  Médecine. 

Paralipomenes ,  f.  m.  plur.  ce  qui 
a  été  omis  dans  quelque  ou* 
vrage  ou  traité. 

Parallaxe,  f.  f.  Boiîeau  la  fait 
mafculin.  t.  d' Agronomie. 

Parallèle ,  f.  m.  comparaifon. 

Parallèle ,  adj.  t.  de  Géométrie. 

Parallélipipede  ,  f.  m.  t.  de  Géo- 
métrie. 

Parallélifme ,  f.  m.  t.  d'Optique 
&  d'Altronômie. 

Parallélograme  ,  f.  m.  t.  de  Géo- 
métrie, figure  quadranguîaire. 

Parallélopieuron  ,  f.  m.  t.  de  Géo- 
métrie. Quarré  imparfait. 

Paralogifme  ,  f.  m.  Faux  raifon* 
nement. 

Paralypfe ,  f.  f.  figure  de  Rétho* 
rique,  efpece  d'ironie. 
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Paralyfîe,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Paralytique  ,  adj.  m*  &  f. 

Paramettre,  f.  m.  t;  de  Géométrie. 

Parangon  ,  f.  m.  Caractère  d'Im- 
primé àe.  Il  fîgnifie  aufli  mo- 
dèle,  comparaijon -,  mais  il  eft 
vieux  en  ce  feus* 

ï*arangonner  ,  v.  a.  comparer,  il 
eft  vieux. 

Paranomafie  >f.  t. 1.  dogmatique, 
refiemblance  que  les  mots  de 
différentes  langues  ,  qui  ont  une 
même  origine  >  ont  entre  eux. 

Parant ,  an  te ,  adj,  qui  orne. 

Parahymphe  ,  f.  m.  Difcours  apo- 
logétique. 

Parao  ,  f.  m.  t.  de  Marine, 

Parapet ,  f.  m.  t.  de  fortification. 

Paraphernaux ,  adj.  m.  plur.  t.  de 
Palais. 

Les  biens  paraphernaux  font 
'ceux  qui  viennent  à  une  femme 

jnariée ,  par  droit  de  fucceflkm  , 

ou  par  donation. 
Paraphimofîs,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Paraphone ,  adj.  t.  de  Mufique. 
Paraphonifte ,  f.  m.  Chantre, 
Paraphrafe,  f.  f. 
Paraphrasé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
ÎParaphrafer  ,  v.  a.  interpréter  j 

amplifier. 
Paraphrafte ,  f.  m.  celui  qui  fait 

des  paraphrafes. 

Paraphrénéfie ,  f.  f.  efpece  de  phré- 
néfie. 

Paraplégie  ,  f.  f.  t.  de'  Médecine. 
Parapluie  ,  f.  m. 
Paraprès,  adv.il  n'eft  pîusd'ufage. 
Parafcénium  ,  f.  m.  le  derrière 
d'Un  théâtre. 

Parefceve  3  f.  f.  mot  grec  en  ufage 
*  chez  les  Juifs. 

Parasélene ,  f.  m,  t.  d'^ftj-onomie. 
Parafite ,  f.  m.  &  f.  écorriifleur. 
Parafîtique  ,  f.  f.  fart  dé  vivre 
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fans  qu'il  en  coûte  riéîû 
Parafol ,  f.  m. 

Paraftate  5  f.  rru  t.  d'Anatomié. 
Parafynanchie,  f.  f.  t.demédecine* 
Paratitlaire,  f.  m.  Do&eur  qui  en- 

feigne  les  paratitles. 
Paratilces  ,  f.  f.  plur.  t.  de  Jurif- 

prudence.  courte  explication  des 

titres  du  Digcfte  &  du  Code. 
Parâtre,  C  m.  Beau-pere. 
Paravent >  f.  m. 
Paraventure ,  adv.  par  hafard. 
Parauprès ,  adv. 
Paray-le-Monial ,  ville  de  france 

en  bourgogne. 

Parbouillir ,  v.  n.  t.  de  Médecine. 
Parc ,  f.  m. 

Parcage  ,  f.  m.  Droit  Seigneurial* 

Parcelle,  f,  f.  petite  partie. 

Parce  que ,  conjonction. 

Parchaffer ,  v.  n.  t.  de  chaffe. 

Parchemin,  f.  m. 

Parcheminerie ,  f.  f. 

Parcheminier ,  f.  m. 

Parchim >  ville  d'Allemagne. 

Parciere ,  f.  m.  &  f.  qui  partage 
quelque  chofe  avec  Un  autre. 

Parc  lofes  ,  t.  de  Marine. 

Parçonnier ,  iere  ,  f.  m  &  f.  qui 
a  fa  portion  dans  un  partage* 
c'eft  un  t.  de  Coutume. 

Parcourir ,  Y*  a. 

Parcours ,  f.  m.  t.  de  Coutume* 

Patdelà,  Prépofition. 

Pardemere  r  adv. 

Pardelfous,  prépo(ition« 

PardelTus,  £répofition. 

Pardelfus ,  f.  rrt.  Ce  qu'on  donne 
par  gratification  ,  au-delà  du  prix 
dont  on  eft  convenu. 

Pardeiliis  de  viole,  f.  m.  Infini- 
ment de  Mufique. 

Pardevant ,  adv.  t.  de  Palais. 

Pardevers ,  prépofition  relative. 

Pardo ,  Marfon  Royale  d'Éfpagnc; 

Pardonne*  * 
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Pardon,  f.  m. 
Pardonnable ,  adj.  m,  &  £ 
Pardonner,  v. a. 
Parcage,  ou  Pariage  ,  f.  m.  t.  de 
Jurifprudence. 

Paréatis ,  £  m.  t.  Latin  ufité  en 
Chancellerie  ,  &  en  Pratique, 

Paré,  ée ,  adj.  orné. 

Parée,  f.  £  t.  de  Coutume. 

Parée  ,  adj.  f.  t.  de  Palais. 

Parégorique ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Anodin. 

Pareil,  eille,  adj.  Il  eft  auffi  fubft. 
Pareillement,  adv. 
Parélie  ,  f.  f.  t.  d' Aftronomie. 
Parement,  £  m.  ornement. 
Parenchyme,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Parenfane ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Parent ,  ente ,  f.  m.  &  f. 
Parentage ,  £  m.  nom  collectif. 
Parentales ,  £  £  plur.  devoirs  fu- 
nèbres. 

Parenté ,  £  £  liaifon  par  le  fang. 

Parentelje ,  £  £  qualité  de  parent. 

Parenthefe,  £  £  tr  de  Grammaire. 
IVÏots  insérés  dans  undifeours,  & 
qui  en  coupent  lé  fens. 
L'Académie  ,  Furetiere,  Du- 
puys ,  Baudoin,  Binet,  Monet, 
Dan  et  &  Joubert  écrivent  de  la 
forte ,  non  pas  parentefe  fans  h , 
comme  Richelet.  C'eft  une  faute 
contre  l'étymologie  de  ce  mot , 
&  l'ufage  de  tous  les  Savants. 

Parenzo ,  ville  d'Italie. 

Parer,  v.  a. 

Parère ,  £  m.  Mot  Efpagnol  qui  li- 
gnifie af/x.fentiment  d'un  Négo- 
ciant. 

Parefis  ,  £  £  t.  de  Médecine. 
ParelTe,  £  £ 

Pareffe,  £  £  Diviniré  allégorique  -, 
fille  de  la  Nuit  Se  du  Sommeil, 
ParefTeufement ,  adv. 
Pareffeux ,  eufe,  adj. 
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Parfaire,  v.  a.  Achever;  perfec-? 

tionner. 
Parfait,  aitc,  adj. 
Parfaitement ,  adv. 
Parfaute,  adv.  r.  de  Palais. 
Parfiler ,  v.  Tirer  l'or  ou  l'argent 

des  étoffes  qui  en  font  enrichies* 
Parfois ,  adv.  Quelquefois. 
Parfondre,  v.  a.  t.  d'Émailleur^ 
Parforcer  ,  v.  a.  Il  eft  vieux. 
Parfournir,  v.  a.  t.  de  Pratique.  Il 

eft  vieux.  Achever  de  fournir. 
Parfum,  £  m. 
Parfumé,  ée,  pampaf.  & adj^ 
Parfumer,  v.  a. 
Parfumeur ,  eufe ,  f.  m*  &  f. 
Pari,  £  m.  Gageure. 
Pariade ,  f.  f.  t.  de  Charte. 
Pariai,  aie,  adj.  Qui  appartient 

aux  Pairs. 

Par-ici ,  adv.  De  ce  côté. 

Parier ,  v.  a.  Faire  une  gageure* 

Pariétaire,  £  £  Plante. 

Parieur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Paris,  ville  capitale  du  Royaume 
de  France  j  la  plus  riche  &  la  plus 
confidérable  de  tout  l'Univers, 
Et  nom  d'un  Prince  Troyen«  - 

Parifîen,  enne,  f.  m.  &  f. 

Parifîenne,  t.  d'Imprimerie.  ^ 

Parifis,  £  m.  Territoire  d'auprès 
de  Paris.  C'eft  aufïi  un  nom  de 
mon  noie. 

Parité,  £  f.  égalité. 

Parjure ,  adj.  Il  eft  auflî  £  m.  &  £ 

Parjurer,  fe  Parjurer,  v.  n*  pa£ 

Violer  fon  ferment.  . 
Par-là ,  adv.  Par  cet  endroit. 
Parlant,  ante,  adj. 
Parlement,  £m.  Cour  fouverame. 
Parlementaire  ,  £  m.  Qui  tient  le 

parti  du  Parlement.  • 
Parlementer,  v.  n.  vieux  mot. 

Compofer-,  capituler. 
Parler,  v.  n. 
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Parler ,  f.  m. 

Parierie  ,  f.  f.  Il  eft  du  ftyle  fami- 
lier Babil. 
Parleur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Parloir;  f.  m. 

Parlorifer ,  v.  n.  Parler  d'une  ma- 
nière affectée. 

Parme  ,  f.  f.  t.  d'Antiquaire. 

Parme ,  Ville  Capitale  du  Parme- 
fan. 

Parmefan,  État  Souverain  d'Italie. 
Parmeïan,  f.  m.  Excellent  f  romage. 
Parmi ,  prépofition. 
Parnage  ,  f.  m.  t.  des  Eaux  & 
Forêts. 

Parnatfe>f.  m.  mont  de  laPhocide 
confacré  aux  Mufcs  ,  fur  lequel 
elles  avoient  fixé  leur  demeure 
avec  Apollon. 

P arnaâides ,  C.  f.  plur.  on  appelloit 
ainfi  les  Mufes ,  à  caufe  du  mont 
Parnaffe  qu'elles  habitoienu 

Parodie,  f.  f.  force  de  Poème  où 
l'on  tourne  en  ridicule  un  ouvra- 
ge sérieux  en  affectant  d  obferver 
Tel  mêmes  exprefuons  &  les  mê- 
j(ries  idées. 

Parodier  >  v.  a* 

Parodîiie ,  f.  m.  Auteur  de  paro- 
dies. 

Paroferte ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 

Paroi ,  f.  f.  forte  de  cloilon.  On  dit 
auhi  les  Parois  intérieures  d'un 
vafe,  pour  exprimer  la  furface 
Intérieure, 

Paroir  >  ff  m.  inftrument  de  Maré- 
chal. 

Paroire ,  f.  f.  t.  de  Chauderonnicr. 
Paroilfe  ,  f.  f.  / 
ParoifFul ,  aie ,  adj, 
Paroiiften ,  enne ,  f.  m.  &r  f. 
Paroître ,  v.  n.  on  prononce  part- 
tre. 

Parole ,  f.  f. 
Paroli ,  f.  m.  t.  de  Jeu. 
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Parons ,  ou  Pairons ,  t.  de  Faucon* 
nerie. 

Paronychie ,  f.  f.  forte  de  Panaris. 

Paros  ,  viiie  capitale  de  flflc  de 
ce  nom  dans  r  Archipel. 

Parotide  ,  f.  f.  mal  qui  vienf  der- 
rière les  oreilles. 

Paroxyfme  ,  f.  m.  accès  ;  redou- 
blement d'une  maladie. 

Parpaie ,  f.  f.  fin  de  paiement. 

Parpaillot ,  otc ,  f.  m.  &  f,  nom  in- 
jurieux qu'on  a  donné  à  ceux  de 
la  religion  prétendue  réformée. 
Ménage  écrit  Parp aillant s. 

Parpain ,  ou  Parpaing ,  gne,  adj.  t. 
de  Maçonnerie. 

Parpayer ,  v.  a.  achever  un  paie* 
nient. 

Parpeigne  -,  adj.  t.  de  Coutume. 
Parquer  des  brebis ,  v.  a. 
Parques ,  f.  f.  filles  de  l'enfer  8c 
de  la  nuit.  Elles  étoient  trois  >  fa- 
voir >  Clotho  *  Lachélis  &  Atro- 
pos.  La  vie  des  hommes  ,  donc 
ces  trois  feeurs  filoient  la  trame  y 
étoit  entre  leurs  mains.  Clotho  , 
tenoit  la  quenouille  ,  Lachélis 
tournoit  le  fufeau ,  &  Atropos 
coupoit  le  fil  avec  des  cifeaux. 
Parquet ,  f.  m.  t.  de  Palais  ,  &  de 

Menuiferie. 
Parquetage ,  f.  m.  ouvrage  de  par- 
quet. 

Parqueté, ée,  adj. 

Parqueter  >  v.a.  mettre  du  parquet» 

Parquoi ,  conjonction  illative. 

Parrain  ,  f.  m. 

Furetiere  ,  Biner  ,  Joubert  & 
Boudot  écrivent  Parrein  :  Riche- 
let  Pan  ein  Se  Parrain  j  mais  il 
femble  préférer  Parrein.  Au 
contraire ,  l'Académie  ,  Ména- 
ge, du  Cange  &  Danet  veulent 
Parrain,  Nos  plus  anciens  Au- 
teurs ,  comme  Pupuys  d'aprèf 
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Eftienne  ;  Baudoin  d'après  Ni 
cod  5  Monet  6c  autres  ont  écrit 
Yarrin.  Voilà  trois  manières  d'é- 
crire différentes N  :  examinons 
quelle  eft  la  meilleure.  Parrin  & 
Manine  ne  font  plus  en  ufage , 
quoiqu'ils  foient  dérivés  des  La- 
tins Patrinus ,  Matrina.  Remar- 
quez qu'ordinairement  les  mots 
François  en  ain  font  dérivés  des 
Latins  en  anus,  comme  main  de 
manus  ,publica:n  de  public  anus , 
humain  à'humanur  ,  fain  de  fa- 
nus  ,  plain  de  planus  ,  vain  de 
vanus ,  &c.  &  que  ceux  en  in 
&:  en  ein  font  dérivés  des  La- 
tins en  inus ,  ou  en  enus ,  com- 
me fein  de y?w«x,  ^/ein  àzplenus, 
latin  de  latinut ,  &  femblables. 
Suivant  cette  analogie ,  il  femble 
que  Ton  devroit  écrire  Parrein  & 
Marreine  ;  mais  l'Académie  s'eft 
déterminée  pour  Parrain  &  Mar- 
raine ,  &  plufieurs  bons  Auteurs 
fuivent  cette  Orthographe.  Ainfi 
je  m'y  conforme  fans  blâmer 
l'autre. 

Parricide  ,  f.  m.  meurtre  d'un  j>e- 
re ,  ou  d'une  perfonne  facrée. 

Parricide ,  adj.  celui  qui  commet 
ce  crime. 

Parfemer  ,  v.  a.  épandre  çà  &  là. 
Parlî ,  f.  m.  idolâtre  qui  adore  le 
feu. 

Part  ,  f.  f.  la  plupart ,  en  un  mot. 
A  part.  De  part  en  part,  ôn  trou- 
ve aufli  dans  les  anciens  la  plus 
grand* part  s  mais  aujourd'hui  on 
écrit  la  plus  grande  part  ou  par- 
tie. 

Partage ,  f.  m. 
Partager ,  v.  a. 
Partance ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Partant ,  adv.  c'eft  pourquoi, 
è  Parté ,  f.  m.  mot  pris  de  l'Italien 
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Se  de  l'Efpagnol ,  dont  on  fe  fert 
en  parlant  de  ce  qu'un  Afteur 
fe  dit  à  loi-même  fur  le  théâtre  » 
comme  s'il  n'étoit  point  entendu 
des  autres. 

Partement  ,  f.  m.  action  de  partir. 
Partenay  ,  ville  de  france  dans  le 
Poitou. 
Parterre,  f.m. 

Parthes ,  f.  m.  plur.  peuples  de  la 
Perfe ,  auparavant  nommés  Scy~ 
tes. 

Parti ,  f.  m. 
Parti  ,ie,  adj. 

Partiaire,  adj.  il  n'efl  d'ufage  qu'en 
cette  phrafe  :  Fermier  partiaire. 

Partial ,  aie,  adj.  celui  ou  celle  qui 
favorife  un  parti. 

Partialement ,  adv. 

Partialifer ,  v.  a. 

Partialité  ,  f.  f.  faction  -,  attache- 
ment au  parti  de  quelqu'un. 

Participant ,  ante  ,  adj. 

Participation ,  f.  f.  part  qu'on  a  à 
quelque  chofe  ;  communication  ; 
confentement. 

Participe ,  f.  m.  t.  de  Grammaire* 
Participer ,  v.  n. 

Particularifer,  v.  a.  rapporter  too* 
tes  lés  circonftances  d'une  affaire. 
Ce  t.  s'emploie  auffi  en  matière 
criminelle. 
Particularifme ,  f.  m.  t.  de  contro* 
verfe. 

Particularifte ,  f.  m,  t.  de  contro- 
verfe. 

Particularité  ,  f.  f.  petite  cirebrv» 
(lance. 

Particule  ,  f .  f . 
Particulier ,  iere ,  adj. 
en  Particulier,  adv.  à  part. 
Particulièrement ,  adv. 
Partie,  f.  f. 

Partir  ,  v.  a.  partager. Il  vieillit  en 
ee  fens,fi  cen'elt  en  A*khm&. 
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Je  partis ,  tu  partis ,  il  partit  : 
nous  partitions ,  vous  partiriez , 
ils  partirtent.  J'ai  parti ,  &c  Je 
partis  ,  &c.  Que  je  partiffe ,  &c. 
Je  partirois  ,  &:c.  Ce  verbe  n'eft 
pas  ufité  en  tous  fes  temps,  Da- 
net. 

Partir  ,  v.  n.  s'en  aller. 

Je  pars ,  tu  pars  ,  ils  part  :  nous 
partons,  vous  partez  ,  ils  par- 
tent. Je  partois ,  &c.  Npus  par- 
tions ,  &:c.  Je  partis  ,  &rc.  Nous 
partîmes  ,  ikc.  Je  partirai ,  &c. 

t  Pais ,  partez.  Que  je  parte  ,  que 

;tu  partes  ,  qu'il  parte  :  que  nous 
partions,  que  vous  partiez ,  qu'ils 
partent.  Je  partirois  ,  &c.  Que 
je  partirte ,  &c.  Partant. 

Jacquier  écrit  je  parts  tu  parts , 
avec  un  t  :  ce  n  eiî  plus  l'ufage. 

Partir ,  f.  m.  départ. 

Partifan  ,  f.  m.  fermier  du  Roi  ^  ce- 
lui qui  prend  le  parti  de  quel- 
qu'un y  chef  d'un  parti  de  gens 
de  guerre. 

Partiteur ,  f.  m.  t.  d'Arithmétique. 

Partitif ,  adj.  t.  de  Grammaire. 

Partition  ,  f.  f.  divifion. 

Par-tout ,  adv.  de  lieu. 

Partunde ,  f.  f.  Déelfe  qui  préfidoit 
aux  enfantements. 

Parvenir ,  v.  n. 

Parvenu  >  ue  ,  adj. 

Parvis,  U  m.  place  devant  la  porte 
d'une  Églife. 

Parure ,  f.  f. 

Pas,f.  m. 

Pas ,  particule  négative. 
Pafchal ,  aie,  adj.  Vh  ne  fe  pronon- 
ce pas. 

Pas  d'âne ,  f.  m.  forte  d'herbe. 
Paflay  ,  ville  d'Écoffe. 
Pafqùin ,  f.  m.  ftatue  tronquée  8c 
mutilée  <jui  cft  à  Rome. 
Pafquinade  a  f.  f.  fatyre  affichée. 
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Paflable ,  adj.  m.  &  f. 

Partablement ,  adv. 

Paflacaille ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 

Paifade,  f.  f.  action  de  celui  qui  ne 
fait  que  traverfer  un  pays  -,  au- 
mône qu'on  donne  à  un  partant. 

Paffage ,  f.  m. 

Partager,  ere>  adj. 

Partager ,  f.  m,  celui  qui  s'embar- 
que pour  pafler  d'un  lieu  à  un 
autre.  Batelier. 

Partager ,  v.  a.  t.  de  Manège. 

PafTant ,  ante ,  adj. 

Paifation ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 

Parfavant ,  f.  m.  t.  de  Finance. 

l^alfavant ,  petite  ville  de  france 
dans  la  Franche?Comté. 

Paflaw ,  ville  de  Bavière. 

Parte ,  f.  f.  t.  de  Jeu.  Il  a  auffi 
d'autres  lignifications. 

Pafsé,  f.  m.  le  pafsé. 

Pafsé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Parte-balle,  ou  Parte-boulet.  Plan- 
che ou  plaque  de  fer  percée  pour 
y  faire  parler  les  calibres. 

Palfe-carui  >  t.  de  Marine. 

Parte-chevaux ,  forte  de  bateau. 

Parte-Cicéron ,  f.  m.  Orateur  qui 
l'emporte  fur  Cicéroh. 

Parte-debout ,  f.  m.  t.  de  Douane  > 
&  des  Aides. 

Parte-dix ,  f.  m.  Jeu  de  dés. 
PalTe-droit ,  f.  m.  injuftice  j  tort. 
Pafsée  ,  f.  f.  partage. 
Parte-fleur  ,  f.  f.  plante. 
Paflege ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Pafsèger ,  v.  a.  t.  de  Manège. 
PafTement ,  f.  m.  Dentelle. 
Parlementé  ,  ée  ,  adj. 
Parlementer ,  v.  a. 
Partementier  ,  iere  ,  f.  m.  &  f. 
Parte -parole  ,  commandement 
qu'on  fait  à  l'Armée. 
Paffe-par-tout ,  f.  m.  petite  clef. 
Paflè-paffe ,  f.  m.  tour  d'adrefle. 
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Paflê-pied  ,  f.  m.  efpece  de  danfe. 

Paffe-pierre  ,  ou  Perce-pierre  ,  f. 
f.  forte  d'herbe, 

Paffe-poil ,  f.  m.  petit  cordonnet' 
de  fil  de  foie  ,  d'or  ,  ou  d'ar- 
gent. 

PafTe-port ,  £  m.  ordre  par  écrit 
de  laiffer  paffer,  aller  &  venir. 
Fureciere  écrit  ces  cinq  der- 
niers mots  fans  divifion,  &  en 
un  feul  mot  pajfepartout ,  pajfe- 
fort ,  &c.  Je  préfère  la  manière 
d'écrire  de  l'Académie. 

PafTer ,  v.  n. 

Paffe-rage ,  f.  f.  plante. 

PafTereau.  f.  m.  oifeau. 

ParTe-rofe ,  f.  f.  plante. 

Pâlfe-temps ,  f.  m.  divertilTement. 

Paffe-velours  ,  f.  m.  forte  de  fleur. 

PafTe-vogue ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

PalTe-volant  ,  f.  m.  foldat  fup- 
posé. 

iPaflèur  ,  eufe ,  f.  m.  Sz  f.  batelier. 
Palïibilité ,  f.  f.  t.  dogmatique. 
PafTible,  adj.  m.  &  f.  qui  peut 
fouffrir. 

Pafîif ,  ive  ,  adj.  t.  de  Grammaire 
opposé  à  actif  ;  qui  fouffre  l'a- 
ction d'un  autre. 

Pafîion ,  f.  f. 

Paflionné,  ée ,  adj. 

Pafiîonnément ,  adv. 

Paffionner ,  v.  a.  animer  ce  qu  on 
dit. 

fe  PafGonner ,  v.  n.  paf.  fe  laifler 

aller  à  la  paflion. 
Paflivement ,  adv.  d'une  manière 

pafïive. 

Paffrveté  ,  f.  f.  t.  de  dévotion 
myftique.  Etat  de  l'ame  paffive. 
Parfaire  ,  f.  f.  meuble  de  cuifine. 
PaiTy  ,  village  des   environs  de 
Paris,  renommé  par  fes  eaux 
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Paftel ,  f.  m.  crayon  composé  de 
différentes  couleurs. 
Paltenade.  V.  Panah. 
Pafteur  *  f.  m. 

Pallille,  f.f.  compofition  de  chofes 

odoriférantes. 
Pailoral ,  aie ,  adj. 
Paftoral ,  f.  m.  livre  qui  contient 

les  devoirs  ,  les  prières  &  les 

cérémonies  d'un  Évêque ,  d'un 

Curé ,  &x. 
Paitorale,  f.  f.  pièce  de  théâtre.. 
Paftoraiement  ,  adv. 
Pattoureau ,  elle ,  f.  m.  &  f.  petit 

Berger  5  petite  Bergère. 
Pat,  f.  m.  t.  du  jeu  des  échecs. 
Patac  ,  f.  m.  monnoie  d'Avignon 

qui  vaut  un  double. 
Patache ,  f.  f.  forte  de  VailTeau 

léger. 

Patagon,  f.  m.  forte  de  monnoie 
d'argent  de  la  valeur  d'un  écu. 

Pata  pata  pari ,  mots^  populaires 
imaginés  pour  repréfenter  le  fon 
du  tambour. 

Pataraffe,  f.  f.plufieurs  traits  de 
plume  brouilles  ou  Ton  ne  con- 
noit  rien. 

Patard  ,  f.  m.  petite  monnoie 
valant  un  fol. 

Patata  patata  ,  mots  populaires 
pour  repréfenter  le  galop  d'un 
cheval. 

Pataud  ,  H  m.  jeune  chien. 
Patay  ,  petite  ville  de  france  dans 
la  Beauce. 

Pâte ,  f.  f.  farine  pétrie. 
Pâté ,  f.  m. 

Pâtée ,  f.  f.  t.  de  KôtifTeur. 
Patelin ,  f.  m.  homme  adroit  &: 
fourbe. 

Patelinage ,  f.  m.  tromperie  d'un 
flatteur. 


minérales  ,  6c  par  fes    belles  Pateliner,  y.  a.  gagner  quelqu'un 


maiions. 


1  par  flatterie. 
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Patelineur ,  cufc ,  f.  m.  &  f. 
Patène  ,  f.  f.  ce  qui  couvre  le 
Calice. 

Patenôtre,  f.  f.  prière  ;  chapelet, 
Patenômer ,  f.  m.  artifan  qui  fait 

des  Chapelets. 
Patent ,  ente  ,  adj.  t.  de  Chan- 
cellerie. 

Pater,  f.  m.  l'Oraifon  Dominicale. 
Pâter ,  v.  a.  t.  de  Cordonnier. 
Patere ,  f.  f.  t.  de  Médail  lifte. 
Paternel,  elle,  adj. 
Paternellement,  adv. 
Paterniler ,  v.  n.  reffembler  à  fon 
pere. 

Paternité ,  f.  f.  qualité  de  père. 

Pâteux ,  eufe ,  adj. 

Pathétique,  adj.  m.  &  f. touchant. 

Pathétiquement ,  adv. 
Richelet  ,  Joubert  &  Boudot 

v  écrivent  ces  deux  mots  fans  h  ; 
cependant  il  en  faut  une  ,  à 
caufe  du  Grec  dont  il  tire  fon 
étymologie. 


decine. 

Pathologique,  adj.  m.  &:  f. 
Pathos ,  f.  m.  paffion.  LV  fe  pro 
nonce. 

Patibulaire ,  adj.  m.  &  f.  qui  ap- 
partient au  gibet. 

Patiemment ,  adv. 

Patience ,  G  f. 

Patient,  ente  ,  adj.  &  f. 

Patienter ,  v.  n.  attendre  patiem- 
ment. 

Patin ,  f.  m.  forte  de  foulier. 
Patinable,  adj.  m.  &  f.  ce  mot 

eft  bas. 
Patiner  ,  v.  a.  manier  5  tâter. 
Patiner ,  v.  n.  glilTer  fur  la  glace. 
Patineur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Patir ,  v.  n.  fouffrir  i  endurer. 
Je  patis ,  (  non  pas  je  pati  fans 

*,  comme  on  le  trouve  dans 
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|  Danet  ;  )  tu  patis,  il  patit  : 
nous  pacifions  ,  vous  patilfez  , 
ils  patifTent.  Je  patiffois  ,  &c. 
Je  paris  ,  &c.  Nous  pâtîmes  ,, 
&c.  J'ai  pati  ,  &  Je  pâtirai  , 
&c.  Que  je  patuTe  ,  &c  Je 
patirois  ,  &c.  Parlant. 
Pâtis ,  f.  m.  lieu  où  Ton  met 
paître  les  beftiaux. 
Pâti(Ter  ,  v.  n. 
Pâtilferie ,  f.  f .  pièce  de  four. 
Pâtiffier  j  iere  ,  f.  m.  &  f. 
PâtifEer-Bouche ,  f.  m.  Officier 
chez  le  Roi. 

Patois ,  C  m.  langage  corrompu. 
Pâton  ,  f.  m.  ce  qui  fert  pour 

engraifler  les  chapons. 
Pâton  de  foulier ,  Il  m. 
Patraque ,  f.  f.  chofe  de  peu  de 

valeur. 

Patrat ,  ou  Pere  Patrat ,  f.  m. 
Pâtre ,  f.  m.  celui  qui  mené  paître 
le  bétail. 

Patriarchal  ,  aie  ,  adj. 


Pathologie ,  f.  f.  partie  delà  Mé-|Patriarchat ,  f.  m.  dignité  de  Pa- 
triarche. 
Patriarche ,  f.  m. 

Ces  mots  nous  viennent  des 
Grecs  ,  dont  les  Latins  ont 
imité  l'Orthographe  en  écrivant 
patriarchalis  lainlî  on  «doit  écrire 
patriarchal  avec  une  h  y  quoi- 
qu'elle ne  fonne  pas  en  ces  mots. 
Patrice  ,  f.  m.  dignité  inftituée 
dans  l'Empire  Romain  par  Con- 
ftantin. 

Parriciat,  f.  m.  dignité  dans  l'Em- 
pire Romain. 
Patricien  ,  enne ,  adj. 
Patrie,  f.  f.  pays  natal. 
Patrimoine ,  f.  m.  bien  qui  vient 
du  pere  &  de  la  mere. 
Patrimoine  de  Saint  Pierre ,  Pro- 
vince dans  les  États  du  Pape. 
Patrimonial ,  aie ,  adj. 
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Patriote ,  f.  m.  &  f. 

Patriotique ,  ad). 

Patriotifme ,  f.  m.  fentiment  qui 
porte  quelqu'un  à  fcrvir  fa  patrie. 

Patrociner  ,  v.  n.  parler  jufqu'à 
Pimport  unité.  Il  elt  vieuxi 

Patron ,  onc ,  f.  m.  &  f. 

Patron  ,  f.  m.  modèle. 

Patronage, f.  m. Droit  Seigneurial. 

V Académie  ,  Furetiere  >  Da- 
net,  Richelet  &  Joubert  écri- 
vent de  la  forte  :  cependant  , 
fuivant  la  règle  des  dérivés  des 
mots  terminés  en  on  ,  il  fau- 
droit  écrire  patronnage  avec  deux 
»»>  mais  l'ufage  ne  le  permet 


pas. 

Patronimîque ,  adj.  nom  commun 
à  tous  les  defcendants  d'un  même 
pere. 

Patronner ,  v.  n.  t.  de  Peinture. 
Patrouillage ,  f.  m.  faleté.  Il  eft 

du  ftyle  familier. 
Patrouille,  f.  f.  fans  «.  Le  guet 

qui  va  la  nuit  par  les  rues  d'une 

Ville. 

Patrouiller ,  v.  a.  &  n. 

Parrouillis ,  f.  m.  il  eft  bas. 

Patte ,  f.  f.  pied  d'animale 
Monet  ,  Furetiere  ,  Richelet 

&   Joubert  écrivent  ce  mot 

avec  un  feul  t  ;  &  on  prétend 

qu'il  vient ,  félon  Borei  ,  du 

Grec  ,  ou  félon  Ménage  ,  du 

Latin  Plata.  Mais  fans  avoir 

égard  à  cette  étymologie,  l'A- 
cadémie ,  Dupuys  ,  Baudoin^ , 

Binet  &  Danet  écrivent  patte  , 

parce  que  l'a  y  eft  bref,  &  pour 

Je  dtftinguer  de  pâte  ou  Va  eft 

long.  Cette  Orthographe  doit 

être  préférée. 
Patte ,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Pattieres ,  f.  f.  plur.  t.  de  Papeterie. 
Pattu,  ue,  adj.il  ne  fe  dit  guère!  t.  de  Serrurier 


}  que  des  Pigeons.  V.  fatU. 
Pâturage ,  Cm. 
Pâture ,  f.  f. 

Pâtureau ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Pâturer ,  v.  n.  paître. 

Pâtureur ,  f.  m.  il  fe  dit,  en  t.  de 

guerre,  de  celui  qui  mené  les 

chevaux  à  l'herbe. 
Paturon ,  f.  m.  partie  du  bas  de 

la  jambe  du  cheval. 
Pau  ,  ville  de  fiance  &  capitale 

du  Béarn. 

Pavage  ,  f.  m.  ouvrage  de  Pa- 
veur. 

Pavane ,  f.  f.  danfe  grave  venue 
d'Eipagne. 

Pavaner ,  le  Pavaner ,  v.  n.  paC 
marcher  avec  un  air  fier. 
Pavé ,  f.  m. 

Pavé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Pavement ,  f.  m.  action  de  paver* 
Paver ,  v.  a.  v 
Pavefade ,  f.  f.  t.  de  Galère. 
Paveur ,  f.  m. 

Pavie ,  villes  d'Italie,  &  de  Fran-" 
ce  dans  l'Armagnac. 
Pavie  ,  f.  m.  on  prononce  ?*vK 
forte  de  pêche. 

Pavier ,  bu  Pavoifer,  v.  a.  t.  de 
Marine. 
Pavillon  >  Cm* 

Paule  ,  ville  du   royaume  de 
Napîes. 

Paulette ,  £  f.  droit  que  les  Offi- 
ciers de  Judicature  &  de  Finance 
payent  au  Roi  au  commence- 
ment de  Tannée. 
Pauletter  ,  v.  a.  payer  la  pau- 
lette. 

Pauliaguct  ,  ville  de  ftânce  ea 

Auvergne. 
Paume ,  f.  f.  le  dedans  de  la  main. 
Paume ,  f.  f.  forte  de  Jeu. 
Paumelle ,  f.  f.  efpece  d'orge  j  Si 
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Paumer,  v.  a.  Paumer  la  gueule. 
Paumec  ,<£  m.  t.  de  Marine. 
Paumier ,  f.  m.  maître  du  jeu  de 

la  paume. 
Paumiere  ,  f.  f.  maîtreffe  d'un  jeu 

de  paume. 

Paumillon  >  f.  m.  t.  d'Agriculture. 
Paumure ,  f.  f.  t.  de  Chafle. 
Pavois  ,  f.  m.  t.  de  Mer. 
Pavolofcz  ,  ville  de  Pologne. 
Pavot ,  f.  m.  plante. 
Paupière ,  f.  f.  ce  qui  couvre  les 
yeux. 

Paufe ,  f.  f.  fufpcnfion  ,  repos. 
Paufer ,  v.  n. 

Pauvre ,  f.  m.  il  eft  aufli  adj. 
Pauvrement ,  adv. 
Pauvret ,  ette ,  adj.  diminutif. 
Pauvreté ,  f.  f. 

Pauvreté,  f.  f.  Divinité  aliégo- 


1  rique,  fille  du  luxe  &  de  Poi-n  cher. 


fi  v  été  ,  ou  de  la  pareffe.  Quel- 
ques-tins  difent  qu'elle  étoit  la 
jnere  de  l'induftriè  &  des  beaux 
*:Arts. 

Payable ,  adj.  m.  &  f. 
Tayant ,  ante,  adj. 
Paye.  V.  Paie. 
Payement.  V.  Paiement. 
Payen.  V.  Païen. 

Payer ,  v.  a.  acquitter  une  dette. 

Ménage 


P  Ê  A 

Payfagifle  ,  f.  m.  peintre  qui  ne 

travaille  qu'en  pavfage. 
Paylan  ,  anne ,  f.'m.  &  f. 
Pays-Bas,  grand  Pays  d'Europe, 

conquis  par  L  O  U  I S    XV.  en 

*74f.  &  174*.  . 

Payfe ,  f.  f.  celle  qui  eft  du  même 
pays. 

Péage  ,  f.  m. 

Péagèr  f.  m.  fermier  de  péage. 
Péagier ,  ou  Péagéau ,  adj.  m.  che- 
min où  on  levé  un  péage. 
Peau ,  f.  f. 

Peauffier ,  f.  m.  qui  vend  &  pré- 
pare les  peaux. 
Péautrailîe ,  f.  f.  canaille. 
Péautre  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Pec  ,  adj.  m.  qui  n'eft  d'ufage 
qu'avec  le  mot  hareng. 
Peccable ,  adj.  qui  eft  îujet  à  pé- 


Peccadille,  f.  f.  mot  de  plaifan- 
terie.  Faute  légère. 
Peccant ,  ante ,  adj.  t.  de  Médecine, 
Peccavi,  f.  m. mot  latin  francisé. 
Confefïion  de  fon  péché. 
Péché  ,  £  m. 

Pêche ,  f.  f.  forte  de  fruit  à  noyau. 
Pêche ,  C  f.  manière  de  prendre 
le  pouTon. 

Pécher  ,  v.  n.  défobéir.  à  Dieu. 
L'Académie  ,  Ménage  ,  Du-  Pêcher,  f.  m.  arbre  qui  porte  la 
.puys  >  Baudoin  ,  Monet  ,  Da-  pêche. 

~ner  >  l'Auteur  de  VOfficina  La-\  Pêcher ,  v.  a.  prendre  du  poiflbn. 
' 'finit atis  ,  Calepin  ,  Tachard  , 
"Joubert,  Bou<k>t  &  autres  écri- 
vent de  la  forte. 
Paycrne  ,  ville  du  canton  de 
..Berne, 

Payeur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 

Richelet-.  écrit  faier  ,  paiêttr  , 
Turetierë,  &  Binet  païeur,pa'ier, 
jpa'iemmt'.Cc  font  des  fautes. 
Pays  ,  Cm.  non-pas  pâh ,  nipaïs,. 
Payfage,  f.  m.  afpMt  d'un'  pajtf.  " 


Pêcherie  ,  f.  f.  Lieu  préparé  pour 
pêcher. 
Pécheur ,  refle ,  f.  m.  &  f. 
Pêcheur ,  f.  m.  qui  fait  profeffioa 

de  pêcher  du  poiffon. 
Pécore,  f.  f.  t.  injurieux.  Bête„ 
Pecque,  adj.  f.  t.  injurieux. 
-Pe&oral ,  aie ,  adj.  qui  a  du  rap- 
port à  la  poitrine. 
Péculat ,  f.  m.  vol  des  deniers  pu- 
blics. 

Pécule  â 
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Pécule  i  f.  m.  ce  qu'un  Religieux?  l'eau  des  Fontaines, 
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leur  induftrie. 

Pécuniaire ,  adj.  m.  &  £ 

Ce  mot  François  nous  rient 
du  Latin  pecunia  *  &  celui-ci 
de  pecus  ,  pécaris  *  qui  fignifie 
proprement  le  petit  bétail  >  parce 
que  fous  le  règne  de  Servius 
Tullius,  on  fabriqua  à  Rome  une 
monnoie  d'airain  ,  fur  laquelle 
étoit  l'empreinte  d'une  brebis. 

récunieux,  cufe  ,  adj.  qui  a  beau- 
coup d'argent. 

Pédagne,f.  m.  t.  de  Marine. 

Pédagogie ,  C  f.  office ,  qualité  de 
Pédagogue. 

Pédagogique ,  adj. 

Pédagogue,  f.  m.  Précepteur* 

Pédale ,  f.  f.  gros  tuyau  d'orgue. 

fédanée ,  adj.  il  fe  dit  d'un  Juge 

_de  village ,  qui  n'a  point  de 
Siège  pour  rendre  la  Juftice. 

Pédant ,  ante ,  f.  m.  &  f.  Régent. 

Pédantaille ,  f.  f.  Pédant. 

Pédanter ,  v.  n.  t.  injurieux. 

Pédanterie,  f.  f.eonduite*  do&rine 
xJe  Pédant. 

Pédantefque»,  adj.iru&f* 

Pédantefquement ,  adv. 

J^édantifer  ,  v.  n.  agir  en  Pédant. 

Pédantifme,  f.  m.  pédanterie. 

Pédeftre  ,  adj.  qui  eft  à  pied. 

Pédiculaire  ,  adf.  t.  de  Médecine. 

Pédicule  ,  ou  Péduncule  ,  f.  m,  t 
de  Botanique. 

Pédieux ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 

Pédon  y  f.  m.  t.  en  ufage  à  Avi- 
gnon pour  dire  un  courier  ,  un 
Meifager  à  pied. 

Pégafè  ,  f.  m.  cheval  ailé  *  qui 
naquit  du  fang  de   Médufe  , 
Jorique  Perfée  coupa  la  tête  à 


Pégu ,  Royaume  d'Ane. 
Peigne ,  f.  m. 

Peigne ,  f.f.  toile  de  coton. 
Peigner  i  v*  a. 

Peignier  ,  f.  m.  qui  fait  des  peî-i 

gnes.  m 
Peignoir  ,  f.  m* 

Peignures ,  f.  f.  plur.  cheveux  quî 
tombent  quand  on  fe  peigne. 
Peindre  ,  v.  a. 
Je  peins  ,  tu  peins ,  il  peint  i 
nous  peignons  i  vous  peignez  , 
ils  peignent.  Je  peignois  ,  &c# 
Je  peignis,  tu  peignis  ,  il  peignit , 
nous  peignîmes,  vous  peignîtes  , 
ils  peignirent.  J'ai  peint,  &c.  Je" 
peindrai,  &c.  Peins  ,  peignez. 
Que  je  peigne  ,  &c.  Je  pein- 
drois ,  &c.  Que  je  peigmffe  , 
&c.  Que  nous  peigniflîons,  &c. 
Peignant.  Dans  Jacquier  on  trou- 
ve; e  paignois ,  ayee  un  a  :  c  efc 
une  faute- 
Peine  ,  f.  f. 
Peiner  ,  v.  a.  &  ri. 
Peineux ,  eufe ,  adj.  il  fe  dit  en 
cette  phrafe ,  /*  femaine  peine* 
fe  ,  pour  dire  la  Semaine  Sainte» 
C'eft  un  terme  populaire. 
Peint,  einte,  ad). 
Peintre,  f.  ce  fubftantif  fc  dit  des 
deux  genres. 
Peinture  *,  f.  f. 
Peinturé ,  ée ,  adj; 
Pékin ,  ville  capitale  de  la  Chine* 
Pelade  ,  f.  f.  forte  de  maladis. 
Pelage  ,  f.  m.  qualité  du  poil 
d'une  bête. 

Pélamyde ,  f.  f.  poiffon  de  mer. 
Pelard ,  adj.  m.  qui  n'eft  d'ufage 
que  dans  cette  phrafe  :  Boit 
pelard  %  dont  on  a  oté  l'écorce. 


cette  Gorgoiîe.  Pelardeaux  ,  f.  m.  plut.  Pièces  de! 

îcgornançiè.*  f.  f.  divination  patL  bois  couvertes  de  poix  &  .da 
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bourres,  pour  boucher  les  trous 

que  le  canon  fait  dans  un  vaiffeau 

pendant  k  combat. 
Pelauder ,  v.  a.  t.  bas  &  populaire. 

qui  lignifie  battre  à  coups  de 

•poing. 

Pelé  ,  ée  ,  adj. 
Pêle-mêle ,  adv.  en  confufion. 
Peler,  v.  a. 

Pèlerin ,  ine  ,  f.  m.  &  f. 

Pèlerinage ,  f.  m.  voyage  de  dé- 
votion. / 

Pélican ,  £  m.  forte  d'oifeau. 

Péliope ,  ou  Péliopode ,  f.  m.  &: 
f.  poule  d'eau  qui  a  les  pieds 
blancs. 

Pella  ,  f.  f.  t.  de  Mines. 

PelJage  ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Pellâcre,  f.  m.  partie  de  la  pelle 
qui  eft  la  plus  large. 

Pelle ,  f.  f.  infiniment  de  bois  ou 
de  fer.  Ataà.  Diftion.  des  Arts , 
Danct.  . 

Il  n'y  a  que  deux  ou  trois 
mots  en  François  qui  foient 
écrits  en  autant  de  différentes 
façons  que  celui-ci.  Binet  & 
Monet  écrivent  faële  ,  Joubert 
péle,  Ricbelet  fêle  &  pelle  j 
Boudot  au  mot  pala ,  écrit  péle , 
&  au  mot  Batillum  ,  pelle  j  l'A- 
cad.  &le  Di&.  des  Arts  pelle  y 
pelletée  >  Dupuys  &  Baudoin 
faelle\  Calepin  pallette  à  feu. 
Du  Cange  dérive  ce  mot  de 
pala ,  &  écrit  pèle  &  paële. 
Furetiere  écrit  pelle ,  &  (fit  que 
ce  mot  nous  vient  du  Bas-Breton 
fall ,  qui  lignifie  une  pelle.  C'eft 
donc  par  conféquent  de  la  forte 
qu'on  doit  écrire  ,  pour  fe  con- 
former à  l'étymologie  &  à  la 
manière  de  prononcer  ce  mot. 

Pëilée  ,  f.  f.  autant  qu'il  en  peut 
tenir-  fur  une  pelle. 


Pellerée,  f.  f.  même  lîgnificatiorV 
Pellcron ,  f.  m.  petite  pelle. 
Pelleterie ,  f.  f.  peaux  &  fourrures» 
l'art  de  les  préparer  ,  le  com- 
merce. 

Pelletier,  f. m.  Marchand  fourreur. 

Richeiet  ne  veut  qu'une  feu- 
le /  dans  chacun  de  ces  deux 
mots  ,  mais  il  en  faut  deux  > 
parce  qu'ils  tirent  leur  étymolo- 
gie  du  latin  pellis  &  peliio. 

Pellicule ,  f.  t.  diminutif  de  peau»  f 

Pellilfe ,  f.  f.  robe  y  manteau  ou 
mantelet  fourré. 

PelluTon ,  f.  m.  habit  de  peau* 

Peloir,  Ç.  m.  t.  de  Mcgiflier. 

Pelops ,  H  m.  fils  de  Tantale. 

Pelote ,  f.  f.  petit  corps  rond  fait  de 
diverfes  choies. 

Peloter  ,  v.  n.  jouer  à  la  paume» 

Peloton  ,  f.  m.  petite  pelote. 

Peloufe  ,  f.  f.  terrein  couvert 
d'une  herbe  menue. 

Pelte  ,  f.  £T  forte  de  Bouclier  des 
Anciens. 

Pelu  ,  ue ,  ad],  chargé  de  poil. 

Peluche,  f.  f.  forte  d'étoffe. 

Pelure ,  f.  f.  peau  de  quelque  fruit. 

On  prononce  plenc  ,  ploter  , 
plot on  ,  ploufe  ,  pluche  ,  flure  ^ 
mais  il  ne  faut  pas  écrire  fui* 
vant  la  prononciation  ,  quoi- 
que Joubert  lailfe  le  choix  des 
deux  manières  d'écrire  ,  peloté 
ou  plote  ,  ire.  Cette  dernière 
Orthographe  ne  vaut abfolument 
rien,  &  ne  peut  être  admilb 
qu'en  Poéfie  ,  en  faveur  de  la  - 
mefure.  Autrefois  on  écrivoit 
peleure  \  mais  ce  n  eft  plus  Tu- 
fage. 

Pembroke ,  ville  d'Angleterre. 
Penaille ,  f.  f.  affemblée  de  Moi- 
nes. 

Benaillon  >  C  m.  haillon.  On  ledit 
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suffi  d'an  jeune  Moine  qui  n*â 
™s  l'efprit  de  fon  état. 


>cnal ,  aie ,  adj.  qui  affu jettit  à 
quelque  peine. 
Penard,  f.  m.  t.  injurieux. 
Pénates,  ou  Lares,  f.  m.plur. 

C'étoient  de  petites  figures  qui 
repréfentoient  des  Divinités. 
Penaud  ,_aude,  adj.  il  eft  du  fty- 
le  familier,  confus  ,  étonné. 
Penautier  ,  ville  dè  france  dans 
le  Languedoc. 

Penchant,  ante,  adj.  qui  n'eft  pas 
droit. 

Penchant  ^f.  m.  terrein  qui  va  en 
baiflant ,  inclirtaifon  naturelle. 
Penché,  ée,  adj. 
Penchement ,  f.  m.  a&ion  par  la- 
quelle on  fe  penche. 
Pencher  ,  v.  a.  incliner. 

Danet  ,    Richelet  &  Joubert 
ont  jugé  à  propos  d'écrire  pan- 
chant ,  pan  cher.  Je  fuis  perfuadé 
que  c'eft  une  faute ,  parce  que 
ces  mots  font  dérivés  de  pente  , 
qu'on  doit  écrire  avec  un  e ,  à 
caufe  qu'il  vient  du  Latin  pen- 
-dere  :   mais  pour  donner  au 
public  une  jufte  idée  de  l'Ortho- 
graphe de  ces  Meilleurs  ,  ou 
pour  mieux  dire  ,  des  Impri- 
meurs de  leurs  Dictionnaires  , 
je  prie  ceux  qui  me  feront 
l'honneur  de  lire  cette  Remar- 
que ,  de  faire  attention  que 
Richelet  même  aux  mots  Pro- 
penfion  &  vœu  écrit  fort  bien 
penchant  s  au  mot  Talus  ,  pente 
&  penchant  ;  &  au  mot  Quar- 
tenier .  pencher.  D'où  je  conclus 
qu'il  varie  dans  fon  Orthogra- 
phe ,  &  par  conféquent  qu'on 
ne  doit  pas  s'y  fier.  Joubert  eft 
plus  égal,  car  il  écrit  panchant , 
P4*jher  >  panu ,  panxamttn*  Je 
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fuis  furpis  qu'il  n'ait  pas  aufli écrit 
pandrebt  pandule  avec  un  a.  Fu- 
retiere  &  Danet  après  avoir  écrit 
panchant ,  panchetnent ,  pancher, 
écrivent  fort  bien  pente  à  la  co- 
lonne Pen  :  cependant  ils  étoienc 
trop  habiles  pour  ne  pas  favoir 
que  le  mot  pencher  vient  de  pen- 
te ,  comme  le  mot  pécher  vient 
de  péché.  Il  eft  vrai  qu'avant 
eux  Binet,  Dupuys  &  Baudoin 
avoient  écrit  panchement  pan- 
cher avec  un  a  :  mais  puifqu'on 
trouve  pencher  dans  Monet  ,  il 
eft  à  croire  que  du  temps  de 
cet  Auteur  on  commençoit  à 
connoître  le  ridicule  de  cette 
Orthographe  ;  l'étymologie  ne 
pouvant  autorifer  la  lettre  a  dans 
ces  mots ,  de  quelque  mot  qu'on 
les  dérive. 
Pendable ,  adj.  m.  &  f. 
Pendaifon  ,  f.  f.  il  eft  populaire. 
Pendant ,  ante  ,  adj.  il  eft  aufli 
quelquefois  fubft. 
Pendant,  prépofition. 
Pendant  que,  adv. 
Pendard  ,  arde ,  f.  nu  &  f.  qui 
mérite  la  corde. 
Pendeloque  ,  f.  f.  parure  de  pierre- 
ries. 

Pendentif,  f.  m.  t.  d'Architecture  . 
Penderie ,  f.f.  il  eft  populaire. 
Pendeur  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Pendiller,  v.  n.  il  fe  dit  d'une  chofê 

fufpendue  en  l'air  ,  qui  brandille. 
Pendoir ,  f.  m.  t.  de  Charcutier. 
Pendre  ,  v.  a.  il  fe  conjugue  com* 

me  attendre . 
Pendu ,  ue ,  f.  m.  &r  f. 
Pendule  ,  f.  m.  poids  qui  par  fes 

vibrations  règle  les  mouvements 

d'une  horloge. 
Pendule ,  f.  f.  horloge. 
Pêne ,  C  m»  pamejd'une  ferrure.  ? 

Pppij 
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Peneaux,  f.  m.  plur.  hardes  me- 
nues. 

Pênes  ,  t.  de  Marine. 

Pénétrabilité  ,  f.  f.  qualité  d'un 
corps  qui  eft  pénétrable. 

Pénétrable  ,  adj.  m.  &  f.  qui  peut 
être  pénétré. 

Pénétrant ,  ante ,  adj.  qui  entre 
bien  avant  j  intelligent. 

Pénétratif ,  ive  ,  adj.  t.  dogmati- 

\  que.  qui  pénètre  aifément. 

Pénétration ,  f.  f.  a&ion  par  la- 
quelle un  corps  en  pénètre  un  au-  J 
très  vivacité  d'efpnt  y  intelligen- 
ce. 

Pénétré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Pénétrer»  v. a. 

Péneux  ,  eufe ,  adj.  V.  Peineux. 
Pénible ,  adj.  m.  &  f. 
Péniblement ,  adv.  avec  peine. 
Péniche  ,  ville  de  Portugal. 
Penik ,  ville  de  Saxe. 
Pénil ,  f.  m.  t,  d'Anatomie. 
Pénjnfule  ,  f.  f.  Prefqu'Ifle. 
Penifcola ,  ville  d'Efpagne, 
Pénitence ,  G  f . 

pénitencerie  ,  f.f.  Tribunal  en  Cour 
:de  Rome. 

Pénitenciaux ,  adj.  m. plur.  Pfeau~ 

met  pénitenciaux, 

Richelet  écrit  de  la  forte  ,  &  je 
penfe  que  c'eft  la  meilleure  Or- 
thographe dont  on  puiffe  fe  fer- 
vir  pour  écrire  ce  mot.  L'Aca- 
démie &  quelques  Auteurs  écri- 
vent Pénitentiauxzvecun  f.Mais 
ce  mot  vient  de  Pénitence,  auffi- 
bien  que  Pénitencerie  &  Péniten- 
cier ,  qu'on  trouve  par-tout  avec 
un  c.  Il  paroît  donc  plus  régulier 
d'y  conferver  le  c. 

Pénitencier  *  f.  m.  celui  qui  a  pou- 
voir de  TEvêque  d'abfoudre  des 
cas  qui  lui  font  réfervés. 

fousrpénitencier ,  f.  m, 

v     •  .  ■ 
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Pénitent,  ente,  adj.&H 
Pennage ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie» 
plumage. 

Penne ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 
Penne,  ville  de  france   dans  le 
Languedoc. 

Pennes  ,f.  f.  plur.  t.  de  Chandelier* 
Pennetiere ,  f.  f.  panetière. 
Penneton  ,  £  m.  t.  de  Serrurier. 
Pennon ,  f.  m.  bannière. 
Pénombre ,  f.  f.  t.  d'Aftronomie. 
Penfant,  ante,  adj.  être penfant* 
Penfée ,  f.  f. 
Penfer  ,  v.  a.  &  n. 
Penfîf,  ive,  adj. qui  penfe. 
Penfion  ,  f.  f. 
Penfîonnaire  ,  f.  m.  &  f. 
Penfum  ,  C  m.  forte  de  punition 

qu'on  donne  à  un  Écolier. 
Pentacorde,  f.  m.  inftrument  de 

Mufîque. 

Pentachroftiche ,  adj.  t.  de  Poéfîc. 

Pentaglotte  ,  adj.  qui  eft  en  cinq 
Langues. 

Pentagone  ,  adj.  t.  de  Géométrie. 

Pentamètre  ,  adj.  qui  a  cinq  pieds 
ou  cinq  mefures. 

Ces  deux  mots  font  originaire- 
ment Grecs  j  &  fuivant  l'étymo- 
logie ,  il  faut  écrire  penta  avec 
un  e  y  &  non  pas  panta  comme 
Richelet  &  Joubert. 

Pentapafte,  f.m.t.deMéchanique. 

Pentateuque,  f.  m.  nom  de  cinq 
Livres  facrés. 

Pente,  f.  f.  penchant. 

Il  ne  faut  pasécrire/>tf»fe,  com- 
me Richelet  &  Joubert. V.la  Rev 
marque  du  mot  pencher \ 

Pentecôte ,  f.  f.  V.  Préf.  let. 

Penthievre ,  contrée  de  france  en 
Bretagne. 

Pentuie  ,  f.  f.  t.  de  Serrurier. 

Pénultième ,  adj. 

P4ptte ,  f.  f.  efpççe  de  çWoupe, 
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,  f.  f.  maladie  des  oifeaux. 
Pépier  ,  v.  n.  fe  dit  des  moineaux 
Jorfqu'ils  pouffent  leur  cri  natu- 
rel. 

Pépin,  f.  m.  petit  grain  quieft  dans 
le  cœur  de  certains  fruits. 

Pépinière,  f.f.  Lieu  où  Ton  élevé 
des  arbres. 

Pépiniériite,  adj.  &  f.  Jardinierqui 
cultive  des  Pépinières. 

Pépita,  f.  f.  morceau  de  métal  qui 
fe  trouve  dans  les  mines. 

Peque ,  f.  f.  t.  injurieux,  fotte 

Pequigny ,  ville  de  franc  e  en  Pi- 
cardie. 

Pérager ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Péragration  ,  f.  f.t.  d' Aftronomie. 
courfe ,  ou  action  de  parcourir. 

Per  arfin ,  per  thefin  ,  t.  de  Muli- 
que.  Faites  fonner  Tu. 

Perçant ,  ante  ,  adj. 

Percé ,  ée ,  adj. 

Perce-chauffée ,  f.m.  infe&e. 

Perce-forêt ,  f.  m.  Chafleur  déter- 
miné. 

Perce-lettre,  f.  m.  petit  infiniment 
de  fer  ,  qui  fert  à  percer  les  lettres 
pour  les  cacheter. 

Percement,  f.  m.  t.  d'Archire&ure. 

Perce-neige ,  f.  f.  plante. 

Perce-oreille  >  f.  m.  forte  de  petit 
infe&e. 

Perce-pierre ,  f.  f.  plante. 
Perceptible,  adj.  m.  &  f.  Qu'on 
peut  voir. 

Perception  ,  f.  f.  récolte.  En  t.  de 
Philofophie,ilfignifie  Tadion  de 
connoître  &  d'appercevoù*  par 
Vefprit  &  par  les  fens. 

Pçrcer,  v.a.  &n. 

Pcrcerette,  f.  f.  vrille. 

Percevoir ,  v.  a.  t.  de  Pratique. 

Perceur ,  f.  m.  celui  qui  perce. 

Perchant ,  f.  m.  t.  d'oifelier. 

Pesche ,  f.  f.  gaule 
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Perche ,  Province  de  France. 

Perche ,  f.  f.  poiffon  d'eau  douce. 

Perché  ,  ée  ,  adj. 

Percher,  v.  n.  Il  fe  dit  des  oifeaux. 

Perchis  ,  f.  m.  t.  de  Jatdinier. 

Perchoir,  f.m.  bâton  fur  lequel  les 
oifeaux  fe  perchent. 

Perclus ,  ufe ,  adj.  Paralytique. 

Perçoir  ,  f.  m.  forte  de  foret. 

Percuffion,  f.  f.  t.  de  Phyfîque.  im- 
prefEon  d'un  corps  qui  en  trap- 
pe un  autre. 

Perdant ,  f.  m.  qui  perd  au  jeu. 

Perdition ,  f.  f.  perte,  il  n'eft  guère 
d'ufage  dans  le  fens  naturel. 

Perdre,  v. a. 
Je  perds ,  tu  perds  ,  il  perd  : 
nous  perdons  ,  vous  perdez  ,  ils 
perdent.  Je  perdois ,  &c.  Je  per- 
dis ,  tu  perdis ,  il  perdit  :  nous 
perdîmes/,  vous  perdîtes ,  ils  per- 
dirent. J'ai  perdu,  &c.  Je  per- 
drai ,  &c.  Perds  ,  perdez.  Que 
je  perde ,  &c.  Je  perdrois ,  &c. 
Que  je  perdiffe  ,  que  tu  perdif- 
fes  ,  qu'il  perdît  :  que  nous  per- 
diflions  ,  que  vous  per di  flic z  , 
qu'ils  perdaient.  Danet  à  l'Im- 
pératif retranche  le  d  j  c  eft  une 
faute. 

Perdreau ,  f.  m. 
Perdriau,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Perdrigon  ,  f.  m.  efpece  de  prune. 
Perdrix,  f. f. oifeau. 
Perdu,  ue,  adj. 
Perdurable ,  ad),  m.  &  f.  qui  doit 
durer  toujours. 
Pere  ,  f.  m. 

Péréaflaw  ,  ville  de  Polo  gne. 
Pérégrin  ,  ine ,  .f.  m.  &  f.  qui  eft 
étranger. 

Pérégrinaire,f.m.  t.  de  Monaftere. 
Périgrination ,  f.  f.  voyage. 
Pérégrinité,  f.  f.  air  étranger. 
Péremption ,  f.  f.  t.  de  Palais.  Pre- 
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fcription  qui  annulkurte  deman- 
de. 

Pérempcoire ,  adj.  t.  de  Palais,  dé- 
cifîf. 

Péremptoirement  ,  adv.  définiti- 
vement. 

Péremptorifer,  v.  t.  de  Coutume. 
Perfection,  f.  f. 

Perfe&ionné ,  ée ,  part,  paf  &  adj. 

Perfectionnement ,  f.  m.  foin  que 
Ton  prend  pour  rendre  une  cho- 
fe  plus  parfaite. 

Perfectionner ,  v.  a. 

Perfe£tiflimat,  f.  m.dignitédont  il 
eft  fait  mention  dans  le  Code. 

Perfe&ifïime ,  f.  m.  les  Gouver- 
neurs de  quelque  Province  por- 
taient autrefois  ce  titre. 

Perfide  ,  adj.  m.  &  f.  &  fubft. 

Perfidement ,  adv* 

Perfidie ,  f.  f. 

Perfolié ,  ée,  adj.  t.  de  Botanique. 
Perforant ,  ante  ,  adj.  m.  &  f. 
Perforé  ,  ée,  adj,  &  parupaf. 
Perforer  ,  v.  a. 
Pergame ,  ville  de  la  Natolie. 
Pergolefe  ,  f.  f.  forte  de  raifin. 
Pergoute ,  f.  f.  forte  de  fleur  blan- 
che. 

Péricarde,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Péricarpe ,  f.  m.  t.  de  Botanique. 

Péricliter,  v.  n.  être  en  danger. 

Péricors  ,  ou  Apéritoire,  £  m.  in- 
finiment d'Épinglier. 

Péricrane,  f.  m.  t.  d'Anatomie, 

Peridot ,  f.  m,  pierre  précieufe. 

Périer ,  f.  m,  t.  de  Fondeur. 

Périer,  £  m.  forte  d'oifeau. 

Périgée  *  f.  m.  t.  d'Aftronomie. 

C'eftle  point  excentrique  des 
planètes  ,  le  plus  proche  de  la 
terre. 

Périgord,  Province  du  Gouver 
nement  général  de  la  Guienne 
en  France. 
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Périgourdin ,  inc  ,  f.  m.  8c  f.  quî 
eft  du  Périgord. 

Périgueux,  ville  capitale  du  Péri* 
gord. 

Périhélie ,  f.  m.  t.  d'Aftronomie. 
Péril  ,  f,  m. 
Périlleufement,  adv. 
Périlleux,  eufe ,  adj. 
Périmer ,  v.  t.  de  Pratique, 
Périmètre,  f.  m.  t.  de  Géomé- 
trie, circonférence  d'une  figure. 
Périnée ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Période ,  H  f. 

Quand  ce  mot  (ignifie  la  fin  , 
le  but  de  quelque  çhofe  ,  ou 
qu*il  marque  &  défigne  quelque 
élévation  ,  il  eft  du  mafeulin. 
Exemple  :  il  eft  monté  au  der- 
nier période  de  fa  gloire.  Au 
contraire ,  quand  il  fignifie  une 
époque  ou  une  phrafe  ,  il  eft 
du  féminin.  Ex. -la  période  Ju- 
lienne ,  &ccette  dernière périod  ê 
eft  belle. 

Périodique  ,  adj.  m.  &  f. 
Périodiquement ,  adv. 
Périofte  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie* 
Péripatéticiens ,  f.  m.  plur. 
Péripatétifme ,  f.  m.  Doctrine  des 
Péripatéticiens. 

Péripétie,  f.  f.  t.  de  Poéfie  dra- 
matique, événement  imprévu 
qui  change  l'état  des  chofes. 
Périphérie  ,  f.  f.  u  de  Géométrie* 
Périmètre. 
Périphete,  f.  f.  Géant  d'Épi- 
daure  ,  qui  affaflinoit  les  paf- 
fants  ,  &  fe  nourruToit  de  chair 
humaine. 

Périphrafe ,  f.  f.  circonlocution. 
Périphrafer  ,  v.  n.  fe  fervir  de 
pénphrafes. 

Péripneumonic ,  f.  f.  t.  de  Méde- 
cine. 

riptere ,  f.  m,  t.  d'Archite&ure* 
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Périr ,  v.  ru 

Je  péris  ,  tu  péris  ,  il  périt  : 
nous  périnons  ,  vous  péririez  , 
ils  périffent.  Je  pérhTois.  Je  pé- 
ris. J'ai  péri.  Je  périrai.  Péris, 
périffez.  Que  je  périiTe.  Je  pé- 
rirois. 

PérilTable  ,f.m.&  f. 

Périftaltique ,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Périltile,  f.  ni.  t.  d'Architecture. 

Péritoine  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Perle ,  f.  f.  fubftance  blanche  & 
dure  qui  fe  trouve  dans  une 
efpece. d'huître  au  fond  delà 
mer.  .  . 

Perlé  ,  ée ,  ad). 

Perlirrvpinpin,ouPrelinpinpin  .pou- 
dre de  Perlimpinpin,  en  parlant 
des  chofes  qui  n'ont  aucune 
vertu. 

Perlvaux ,  f.  m.  plur.  t.  des  Ou- 
vriers qui  fouillent  l'ardoife. 
Perl  ure  »  t.  de  Chafle. 
Permanence,  f.  f.  t.  dogmatique- 
Permanent  ,  ente ,  adj. 
Perme  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Permette  j  f.  m.  petite  rivière  qui 
étoit  confacrée  aux   Mufes  & 
à  Appollon. 
Permettre  ,  v.  a.  fe  conjugue 
comme  mettre. 
Permis ,  ife  ,  adj. 
Permiffion  >  f.  f. 
Permutant ,  f.  m. 
Permutation ,  f.  f.  échange. 
Permuter ,  v.  a. 
Permuteur ,  f.  m. 
Pcrne  ,  vHte  de  france  dans  le 
Comtat  d'Avignon. 
Pernes  ,  ville  de  france  dans 
l'Artois. 
Pernicieufement ,  adv. 
Pernicieux ,  eufe ,  adj. 
PéFonne,  ville  de  france  en  Pi- 
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Péronnelle,  f.  f.  t.  injurieux. 
Péroné,  f.  m.  t. d'Anatomie.  C'eft 
Tos  extérieur  de  la  Jambe. 
Péroraifon  ,  f.  f.  t.  de  Rhétorique, 
Épilogue. 

Pérot ,  f.  m.  t.  des  Eaux  &  Fo- 
rêts. 

Pérou  ,  Province  de  l'Amérique, 
Péroufe ,  ville  d'Italie. 
Perpendiculaire  ,  adj.  t.  de  Ma- 
thématique, qui  defeend  en  ligne 
droite.  .  / 

Perpendiculairement ,  adv. 
Perpendicularité ,  f.  f. 
Perpendicule  ,  f.  m.  t.  de  Mathé- 
matique, ce  qui  tombe  à  plomb. 
Perpétrer,  v.  a  commettre. 
Perpètres  ,   Terres  communes  ^ 
qui  ne  font  en  la  polTelTion  d'au- 
cun particulier. 
Perpétuane ,  f.  f.  forte  d'étoffe 
de  Portugal. 

Perpétuation ,  f.  f.  action  par  la- 
quelle les  êtres  fe  perpétuent. 
Perpétuel ,  elle ,  ad  j% 
Perpétuellement ,  adv. 
Perpétuer  ,iv.  a.  < 
Perpétuité  ,  f.  f. 

Perpignan  >  ville  de  france ,  ca- 
pitale du  Comté  de  RoufTillon, 
Perplex  ,  exe  ,  adj.  irréfolu. 
Perplexité ,  f.  f.  incertitude. 
Perprendre ,  v.  a.  prendre  de  fit 
propre  autorité. 

Perprinfe ,  ou  perprifon ,  G  f.  t. 
de  Coutume,  action  de  per- 
prendre. 

Perquirateur,  f.  m.  t.  de  Banquier. 
Perquifîtion  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Perreieurs,  ou  perriers,  f. m  plur. 
Ouvriers  qui  tirent  Tardoife  de 
la  Perrière. 
Perrière  ,  f.  f.  carrière. 
Perrique,  Cf.  Perroquet  quin'eft 
pas  plus  gros  qu'un  mçrlc  Se 
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même  qu'un  paffereau. 

Perron  ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 

Perroquet ,  f.  m.  oifeau. 

.  L'Académie  ,  Furetiere  ,  Mé- 
nage ,  le  Dict.  des  Arts ,  Danet , 

.  Joubert,  &  autres  écrivent  de 
la  forte  :  Rich.  écrit  Perroquet 
&  Peroquet  -,  mais  cette  derniè- 
re façon  d'écrire  eft  contraire 
à  l'ufage  &  à  l'étymologie  :  car 

.  Ménage  dérive  ce  mot  de  Perret, 
diminutif  de  Pierre  ,  comme  on 
a  nommé  une  pie  Margot ,  un 
corbeau  Colas  ,  un  âne  Martin. 

Perruche ,  f.  f.  petit  perroquet. 

JPerruque  ,  f.  f. 

Perruquier ,  iere ,  f.  m.  &  f. 

.Pers ,  erfe  ,  adj.  couleur  entre  le 
verd  &  le  bleu,  il  ell  vieux. 

Perfan  >  t.  d'Architecture. 

Pcrfan ,  ane ,  f.  m.  &  f .  qui  eft 
de  perfe. 

•Perfe ,  un  des  plus  confidérables 
États  de  l'Ane. 

Perfécutant,  ante,  adj. 

Perfécuté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Perfécuter  ,  v.  a.  tourmenter  5 
affliger. 

Perfécutmir  ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Perfécution ,  f.  f.  peine  *,  tourment. 
Perfée ,  conltellation  célefte. 
Perfévérance  ,  f.  f.  Fidélité  i  con- 
fiance. 

Perfévérant,  ante,  f.  m.  &f. 
Perfevérer  ,  v.  n.  . 
Perficaire,  f.f.  plante. 
Perfîen,  enne ,  adj. 
J>erfiennes  ,  f.  f.  plur.  forte  d  abat 

jour ,  qu'on  met  aux  fenêtres. 
Pcrfil,  f.  m.  plante  potagère. 
JPerfiliade  ,  f.  f.  aifaiGonuement 

fait  avec  du  perfîL  J 
Pcrfîllé  ,  ée  ,  adj. 
Perfîque,  f.  L  forte  de  pêche 
.  ttès-groffc.     m.  , 
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Perfîque,  t.  d' Architecture. 
Perfûter,  v.  n.  demeurer  ferma 

dans  quelque  fentiment. 
Perfonnage  ,  f.  m. 
Perfonnalifer,  v*  a.  perfonnîfier. 
Perfonnalité ,  f.  f.  injure  perfon- 

nelle. 

Perfonnat ,  f.  m.  forte  de  Bénéfi- 
ce dans  une  Églife  Cathédrale. 

Perfonne ,  f.  f. 

Perfonnel,  elle,  adj. 

Perfonnellement ,  adv. 

Perfonnier  ,  f.  m.  alîjcié. 

Perfonnifter  ,  v«  a.  feinlre  une 
perfonne. 

Perfpe&if ,  adj.  m.  t.  ce  Géo- 
métrie. 

Perfpective  ,  f.  f.  Art  de  repréfen- 
ter  les  objets  fuivant  les  prin- 
cipes de  l'Optique  3  tout  ce  qui 
s'offre  à  la  vue. 

Perfoicacité ,  f.  f.  pénétration. 

Perftùcuité,  f.f.  clarté. 

Perforation  ,  f.  f.  tranfpiratiott 
invifible. 

Perfuadant ,  ante  ,  adj. 
Peifuader  ,  v.  a*  . 
Perfuafrble ,  adj.  m.  &  fl , 
Perfuafif,  ive ,  adj. 
Perfuafion  ,  f .  f.  . 
Perte,  f.f.  ,  , 

Pertegues  ,f.  m.  plur.  t.  de  Marine, 
ille  d'&ofle. 


Perth,  ville 

Pertinemment ,  adv.  favamment. 
Pertinent,  ente,  adj. convenable, 
le  Pertois  ,  Pays  de  france  en 
Champagne. 

Pertuis ,  L  m.  petit  trou. 
Pertuis ,  petite  ville  de  france  en 
Provence. 

Pertuifane,  f.  f.  forte  d'arme. 
Pcrtuifanier  ,  f.  m.  qui  eft 
d'une  pertuifane. 
Perturbateur  *  tries  >  f.  m.  &: 
Perturbation ,  f.  f.  trouble> 

Pcrtus  % 
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Pertus  >  C  m.  t.  de  Salines* 

Pervenche,  Cf.  plante  médicinale. 

Pervers,  erfe ,  adj.  méchant. 

Perverfion  ,  f.  f.  Action  par  la- 
quelle on  rend ,  ou  on  devient 
plus  méchant. 

Perverfité,  f.  f.  méchanceté. 

Pervertir  ,  v.  a.  corrompre. 

Péruvien,  enne,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  du  Pérou. 

Pefade ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Pefamment ,  ady. 
Pefant,  ante,  adj. 
Pefant ,  f.  m.  t.  de  Brodeur* 
Pefànteur ,  f.  f. 

Pefaro,  ville  de  l'État  de  l'Églife 
en  Italie. 

Pefcara,  ville  du  Royaume  de 

Naples. 
Pesé ,  ée ,  part.  paC  &  adj. 
Pesée ,  f.  f.  ce  qu'on  pefe  en  une 

fois. 

Pefe-liqueur ,  f.  m.  Infiniment  de 
Mathématique. 
Pefer ,  v.  a. 
Pefeur ,  f.  m. 

Pefon ,  f.  m.  Balance  romaine. 
PefTaire ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Perte ,  f.  m.  arbre.  Efpece  de  pin, 
Peft,  ville  de  Hongrie. 
Pefte,  f.  f. 

Pefter ,  v.  n.  il  eft  du  ftyle  familier. 
Pefterie,  f.  f.  emportement. 
Peftifere,  adj.m.Sc  f.  qui  commu- 
nique la  pefte. 

Peftiféré ,  ée,  adj.  il  eft  auûl  quel- 
quefois fubft. 

Peftilence,f.  f.  corruption  de  Pair. 

Peftilent,  ente,  adj.  Qui  a  du  rap- 
port à  la  pefte. 

Peftilentiel,  elle,  adj, 

Peftilentieux  >  eufe ,  adj. 

Pet ,  H  m. 

Pétale,  f.  m.  t.  de  Botanique. 
Pétalifmc  j  f.  m.  exil  pour  cinq  ans. 
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Pétarade ,  f.  f.  pets  de  cheval  *  oit 
d'âne.  Il  fe  dit  auffi  d'un  brute 
qu'on  fait  de  la  bouche  par  mé- 
pris pour  quelqu'un. 

Pétarade  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Pétard ,  f.  m. 

Pétàrder ,  v.  a.  attaquer  une  por- 
te avec  un  pétard. 

Pétardier ,  f.  m.  celui  qui  attache 
le  pétard  *  qui  y  met  le  feu. 

Pétafite,  1.  f.  plante. 

Pétaud,  f.  m.  il  n'eft  d'ufage  qu'en 
cette  phrafe  :  La  Cour  du  Roi  Pé- 
taud, où  tout  le  monde  eft  maître. 

Pétaudière ,  f.  f.  lieu  de  confufîon 
&  de  trouble.  C'eft  un  t.  de  rail- 
lerie. 

L>etaw ,  ville  d'Autriche. 
Pétéchie ,  f.  f.  tache  qui  s/éleve 

fur  la  peau  dans  certaines  fièvres 

malignes. 
Péter ,  v.  n, 

Péterboroug ,  ville  d'Angleterre. 
Pétersbourg  ,  ville  Capitale  do 

l'Empire  Rufïïen. 
Peter- Varadin ,  ville  de  Hongrie. 
Pétcur ,  eufe ,  G  m.  &  f. 
Pétiere,  Canne  Pétiere,  Cf. 
Petigliane,  ville  d'Italie. 
Pécillage,  f.m.  t.  de  Jurifprudence. 
Pétillant ,  ante ,  adj. 
Pétillement,  f.  m.a&ion  de  pétiller. 
Pétiller,  v.  ri.  étinceler  avec  bruit- 
Petit  ,  ite ,  adj. 
Petitement ,  adv# 
Petitefte,  £  f. 
Pétition ,  C  f .  t.  de  Palais. 
Pétitoire ,  f.  m.  t.  de  Palais* 
Peton ,  f.  m.  pied  petit  &  mignon» 
Pétoncle ,  f.  m.  petit  pouTon  qui 

a  une  coquille. 

Pétreau ,  ou  Drageon ,  f.  m.  t*de 
Jardinier. 

Pétrée,  adj.  f.  V  Arabie  pétrée^ 
Pétreux,  eufe,  adj.  t.d'Anatonaa 
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Pétricherîe ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Pétrification,  f.  f,  action  paria- 
quelle  un  corps  eft  pétrifie. 

Pétrifié  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Pétrifier ,  v.  a.  convertir  en  pierre. 

Pétri  n ,  f.  m.  vailTeau  propre  à 
pétrir. 

Petrinia ,  ville  de  Croatie. 
Pétrir ,  v.  a. 

Pétrdie ,  Huile  de  Pétrole  ,  f.  f.  t. 
de  Chymie. 

Petteia,  ou  Pettia  ,  f.  f.  t.  de  Mufi- 
<jue. 

Petto  ,  in  Petto ,  t.  emprunté  de 
l'Italien ,  qui  veut  dire  en  fecret. 

Pétulamment ,  adv. 

Pétulance  ,  f.  f. 

Pétulant ,  ante ,  adj* 

Petun  ,  f.  m.  Tabac. 

Pêtuner  >  v.  n.  prendre  du  Tabac 
en  fumée. 

Peu ,  adv. 

Peu  à  peu  ,  adv. 

Peuille ,  f.  f.  t.  d'Affineur. 

Peuplade  ,  f.  f.  t.  coile&if. 

Peuple,  f.  m.  multitude  deperfon- 
nes. 

Peuplé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Peupler,  v. a. 

Peuplier ,  f.  m.  arbre  fort  haut. 
Pçnr  ,  f.  f. 

deTeur  que,  adv.  &  conjonction. 

Peureux,  eufe,  adj. 

Il  y  à  des  Modernes  qui  écrivent 
peurr  eux  avec  deux  rr\  mais  c'eft 
une  fuite,  parce  que  les  fubftan- 
tifs  en  eur  ne  doublent  pas  cette 
r  finale  dans  leurs  composés  :  dou- 
leur fait  douloureux ,  &  de  fleur 
oh  fait  fleurir ,  &c 

Peut-être  ,  adv. 

Peyq  ,  f.  m.  Valet  de  pied  du 

Grand-  Seigneur. 
PeyratV  ville  de  fiance  dans  la 

Marche. 
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Pézenas,  ville  de  France  dans  le) 
Bas  -  Languedoc. 

Phaéné ,  f.  f.  Une  des  Grâces. 

Phaéton ,  f.  m.  Fils  du  Soleil  &  de 
la  Nymphe  Climene. 

Phaéton ,  f.  m.  Chaife  roulante* 

Phaifan.  V.  Faifan* 

Phaifandeau  V.  V ai  fan  de  au. 

Phaifanderie.  V.  Faifanderie. 
Pîufiears  Auteurs  rapportent 
que  les  premiers  Faifans  qui  pa- 
rurent dans  la  Grèce ,  y  furent 
apportés  par  les  Argonautes  à 
leur  retour  de  la  Colchide ,  où 
il  les  avoient  trouvés  auprès  du 
fleuve  Phafls  ,  dont  ils  leur  don- 
nèrent le*  nom  ,  comme  depuis 
quelques  fiecles  les  François  ont 
nomme  poulets  d'Inde  ou  Din- 
dons ,  certaine  volaille  qui  nous 
eft  venue  de  lTnde.  Les  Latins 
conferverent  la  mémoire  de  cette 
origine  en  imitant  la  manière  d'é- 
crire des  Grecs.  On  trouve  dans 
Martial  phafianut>  dans  Pétrone 
phafiacut,  &  dans  St&ct  phafi- 
dis  aies.  On  trouve  pareillement 
dans  tous  nos  Dictionnaires  tant 
Latins  que  François,  phafians 
avis.  Ainlî  il  femble  qu'on  de- 
vroit  écrire  phaifan  avec  un/»  & 
une  A,  &  non  pas  f  ai  fan  avec 
une  /.  Mais  l'Académie  &  nos 
Auteurs  de  Dictionnaires  ont 
écrit  de  cette  dernière  façon,  à  la 
réferve  de  Danet ,  qui  lailîe  aux 
Écrivains  le  choix  de  ces  deux 
manières.  Je  penfe  qu'il  faut  fui- 
vre  l'Orthographe  de  l'Acadé- 
mie, qui  eft  la  plus  générale. 

Phalange  ,  f.  f.  gros  bataillon. 

Phalangifte ,  f.  m.  Soldat  de  pha- 
lange. 

Phalaris ,  f.  m.  nom  d'homme  * 
d'oifeau ,  &  de  plante. 
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Phalène,  f.  m.  Papillon  no&urne. 

Phaieuque,  adj.&nm.t.dePoéfîe. 

Phaltzbourg ,  ville  de  france  en 
Alface* 

Phantaifîe,  V.  Tant  ai  fie. 

Phantafque.  V.  Fantafque. 

Phantalttque.  V.  Fantaftique* 

Phantôme.  V.  Fantôme. 

L'Acad-mie,  Furetiere&  Da- 
net  écrivent  fantôme  &  phantôme: 
dans  quelques  Dictionnaires,  on 
ne  trouve  ce  mot  qu'avec  une  /  > 
cependant  il  nous  vient  des  Grecs 
chez  qui  ilfe  trouve  écrit  avec  un 
phi  -y  ce  que  les  Latins  ont  imité 
en  écrivantjp/mwffl/îia/i.C'elt  pour- 
quoi je  fuis  furjpns  que  tant  de 
Savants  aient  écrit  faifan,  fan- 
taifie  y  fantôme..  On  m  objectera 
fans  doute  qu'ils  ont  eu  plus  d'é- 
gard à  la  prononciation  Fran- 
çoife  qu'à  Petymologie  des  mots: 
mais  cette  objection  eft  frivole  , 
puifque  ces  mots  fe  prononcent 
de  la  même  manière ,  foit  qu'on 
les  écrive  avec  une  /,  ou  avef  un 
f  h.  On  prononce  fort  bien  fénix, 
fare ,  fijtcien  ,  filofofe  ,  quoi- 
qu'on trouve  chez  ces  mêmes 
Auteurs ,  phénix  ,  phare ,  p hyfi- 
cien,  philofophe.Oï  lî  \zph  occa- 
sionne une  faute  dans  les  mots 
fhaifarty  phant aille  Scphantôme-, 
île  ont  tort  de  ravoir  confervé 
dans  philofophe  &  les  autres  :  au 
contraire ,  s'il  n'y  en  occalione 
pas, pourquoi  Pontâls  retranché? 
Au  refte,  il  faut  fe  conformer  à 
l'ufage  le  plus  général ,  qui  eft 
pour  fantôme  ,  fantaifie  ,  &c, 

Pharaon ,  f.  m.  efpece  de  jeu. 

Phare  ,  f.  m.  Tour  fur  laquelle  on 
allume  du  izu.Acad.  Fur»  Dan. 
Rich.Joub*  > 

Pharxfaïque,  adj. 
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Pharifaïfme  ,  f.  m.  Religion  des 
1  harifiens. 

Pharifiens ,  f.  m.  plur.  célèbres  Sec- 
taires parmi  les  Juifs. 

Pharmaceutique ,  f.  f.  partie  de  la 
Médecine. 

Pharmacie  ,  f.  f.  la  féconde  partie 
de  la  Médecine. 

Pharmacien ,  f.  m.  celui  qui  exer- 
ce la  Pharmacie. 

Pharmacopée, f.  f.  Traité  qui  en- 
feigne  la  Pharmacie. 

Pharmacopole,  f.  m.  Apothicaire 
qui  prépare  &  vend  les  remèdes. 

Pharyngotome,f.  m.  inltrument 
de  chirurgie. 

Pharynx  ,  Ç.  m.  t.  d'Anatomie. 
Phafe,  f.  f.  t.  d'Aftronomie  qui  le 

dit  des  diverles  apparences  de  la 

Lune.  - 

Phaséolc ,  f.  m.  Sorte  de  fcve. 
Phébus ,  f.  m.  furnom  d'Apollon. 
Phébus ,  f.  m.  Parler  phébus.  \ 
Phénix ,  f.  m.  Oifeau. 
Phénomène,  f.  m  chofe  rare  & 
nouvelle.  Il  fe  dit  des  effets  na- 
turels ou  phylîques. 
Philanthrope,  f.  m.  qui  aime  le 
genre  humain. 
Philanthropie ,  f.  f. 
Philippeville ,  Ville  de  france  dans 
le  Haynaut. 

Philippine , ville  des  Pays-Bas, 
conquife  par  les  François  en 

*747- 

Philippopoii,  ville  de  Turquie  en 
Europe. 

Philipsbourg,  grande  &  forte  ville 
du  Palatinat  du  Rhin ,  conquife 
par  le  Maréchal  d'Asfeld ,  le  18. 
Septembre  1734. 
Philipltadt,  ville  de  Suéde, 
Phillaria  ,  f.  m.  Arbriileau. 
Philo&ete,f.  m.  Fils  du  Dieu  Pan* 
&  compagnon  d'Hercule, 

Q.qqij  * 
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Philologie,  f.  f.  Science  desBelles- 
Lettres. 

Philologue,  f.m.  celui  qui  s'appli- 
que aux  Belles-Lettres. 

Philofophal,  aie,  adj. 

Philofophe  ,  f.  m.  Amateur  de  la 
fageffej  celui  qui  recherche  les 
caufes  naturelles. 

Philofopher ,  v.  n. 

Philofophie ,  f.  f.  Science  de  la  na- 
ture &  de  la  morale. 

Philofophique ,  adj.  m.  & 

Philofo^hiquement ,  adv. 

Philtration ,  f.  f.  efpece  de  diftilla- 
tion. 

Philtre,  f,  m.. forte  de  breuvage. 

Phimofîs ,  f.m.  t.  de  Médecine. 

Phiole.  V.  Viole. 

Phlébotomie,  f.  f.  Saignée. 

Phlébotomifer ,  v.  a.  Saigner. 

Phlegeton  ,  f.  m.  Fleuve  d'Enfer , 
dont  les  eaux  font  toutes  bouil- 
lantes. 

Phlegmatique,  adj»  m.  Abondant 
en  pituite 5  froid;  tranquille. 

Phlegme  ,  f.  m.  crachat  épais  5 
tranquillité j  douceur. 

Phlegmon  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Phlegmoneux,  eufe,  adj.  t.  de  Mé- 
decine. 

Phlibot,  f.  m.  Vaiffeau  Flamand. 
Phlogiftique ,  f.  m.  t.  de  Chymie. 
Phlogofe,  £  f.  Inflammation. 
Phonafcie .  f.  f.  Art  de  former  la 

voix  de  l'homme. 
Phorbas,  f,  m.  fameux  brigand. 
Phofphore ,  f.  m.  fubftance  lumi- 

neule  qui  brille  dans  lobfcurité. 
Phrafe  ,  f.  f.  Affemblage  de  mots 

fous  une  certaine  conftru&ion, 
Phrénéfïe,  V,  Frénéjte. 
Phrénérique.  V.  frénétique. 
Phrénique,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Phrygie ,  nom  de  Province;en  Afie 
Phrygien >  ennç  a  f.  m.;&  f .  I 
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Phthifie,  f.  f.  Maladie*  "  .  \ 
Gemot  tire  fon  étymologie  du 
Grec,  que  les  Latins  ont  imité 
en  écrivant  fhthifis^  comme  on 
peut  le  voir  dans  Charles  Eftien- 
ne  :  ainfi  il  ne  faut  pas  écrire 
comme  Richelet,  &  quelques  au* 
très,  chez  qui  Ton  trouve  fhtifie* 
Il  y  a  apparence  que  ces  Mef- 
fieurs  en  écrivant  de  la  forte 
n'ont  pas  fait  attention  que  le 
thêta  des  Grecs  vaut  chez  nous  , 
comme  chez  les  Latins ,  un  t  Se 
une  h» 

Phthifique,  adj.  t.  de  Médecine. 
Phyficien ,  f.  m.  celui  qui  connoîc 

les  effets  de  la  nature ,  &  qui  en 

rend  raifon. 

Phyfîognomonie ,  f.  f^Art  qui  en- 
feigne  à  conrioîtrcles  inclinations 
des  hommes. 

Phvfiognomonique ,  adj. 

Phyfiologie ,  f.  f.  partie  de  la  Mé- 
decine. 

Phyfionomie  ,  f.  f.  Acad.  Art  de 
connoître  le  cara&ere  de  quel- 
qu'un parles  traits  du  vifage-,  mi- 
ne. 

Phyfionomifte  ,  f.  m.  Acad. 
Ce  mot  eft  du  féminin  en  par- 
lant d'une  femme. 
Phyfîque ,  f.f.  &  adj.  Acad.  Far. 
Dan.  Joub.  Boud.^ 

On  trouve  dans  Richelet  P6/- 
ftque  fans  y  *  c'eft  une  faute.  Ce 
mot  vient  du  Grec ,  dont  les  La- 
tins ont  fait  Phyfica,  la  Phyfïque. 
C'eft  une  feience  qui  explique  les 
caufes  &  les  effets  de  la  nature. 
Phyfiquement,adv.  naturellement. 
Piaffe ,  f.  f.  Démarche  fiere.  Il 
vieillit.  * 
Piaffer ,  v.  n.  marcher  fièrement, 
Piaffeur ,  f.  m.  il  ne  fe  dit  que  des 
chevaux. 
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Piailler,  v.  n. 

Piaillerie,  f/f.  Crierie  importune, 

Piailleur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Pianeza ,  ville  du  Piémont. 

Piano,  mot  italien,  t.deMufique. 

Piaftre,  f.  f.  forte  de  Monnoie  d'ar- 
gent. La  piaftre  de  Cadix  vaut  4. 
liv.  celle  de  Livourne  vaut  4.  liv. 
1.  f.  celle  de  Conllantinople 
vaut  3.  liv. 

Piauler ,  v.  n.  pleurer.  Ce  mot 
eft  bas. 

Pibrac ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Pic.  f.  m.  t.^e  Géographie  &  du 
jeu  de  piquet,  C'elt  aufli  un  ins- 
trument à  fouir  la  terre. 

Pica  ,  C  m.  appétit  dépravé. 

Picara  ,  grande  Province  de  l'A- 
mérique. 

Picard  5  arde,  f.  m.  &  f.  qui  eft  de 
Picardie. 

Picardant ,  f.  m.  on  appelle  ainfî 
une  forte  de  mufeat  à  Mont- 
pellier. 

Picardie  r  Province  de  France. 

Pîcavret ,  f.  m.  nom  d'oifeau. 

Picherie ,  ville  de  france  en 
Languedoc. 

Pichet ,  picher ,  piché ,  f.  m.  t. 
de  marchand  de  vin.  i 

Picolets,  f.  m.  t.  de  SerrurierV 

Picorée ,  f.  f.  Maraude. 

Picorer  *v.  n.  Il  viellit. 

Picoreur,  f.  m.  maraudeur. 

Picot ,  f.  m.  pointe  qui  refte  dans 
un  bois  qu'on  a  arraché  ou  mal 
coupé  ;  petite  engrêlure  qu'on 
fait  au  bout  des  dentelles. 

Picoté ,  ée,  adj.  marqué  de  pe- 
tite vérole. 

Picotement ,  f.  m.  imprefllon  fâ- 

-  cheufe ,  qui  fe  fait  fur  la  peau 
par  racrimonie  des  humeurs. 

Picoter,  v.a* 
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Picoteries ,  f.  f.  plur.  paroles  dites 
malignement  pour  piquer  quel- 
qu'un. 

Picotin,  f.  m.  petite  mefure  d'a- 
voine. 

Picpus,  f.  m.  Fauxbourg  de  Paris 
qui  a  donné  fon  nom  à  des  Reli- 
gieux du  Tiers  -  Ordre  de  Saint 
François. 

Pi&onique  ,  adj.  qui  appartient 
au  Poitou. 

Pie,  f.  f.  Oifeau. 

Pie,  adj.  f.  Pieux ,  t.  de  Palais. 

Pièce ,  f.  f. 

Pied,  f.  m. 

Pied-bot,  f.  m. 

Pied-cornier ,  t.  de  l'Ordonnance 

des  Eaux  &  Forêts. 
Pied-d'alouette ,  Plante. 
Pied-de-chevre ,  f.  nu  Outil  de 

fer. 

Pied-de-Roi ,  f.  nu  Mefure  de 
douze  pouces. 

Pied-droit ,  f.  m.t.d'Archite&ure. 

Piedeftal ,  f.  m.  Bafe  d'une  uatue, 
ou  d'une  colonne. 

Pied-fort ,  f.  m.  t.  de  Monnoie. 

Piedouche ,  f.  m.  t.  d'Architec- 
ture. 

Pied-plat,  f.  m.  il  fe  dit  d'un 

homme  méprifable. 
Pied-poudreux ,  f.  id.  Vagabonda 
Pied- fente,  ou  Pied-lante ,  f.  m. 

t.  de  Coutume.  Chemin  étroit. 
Piège,  f.  m. 
Piegriefche ,  f.  f.  Oifeau. 
Pie-mere ,  f.  f.  r.  d'Anatomie. 
Piémont ,  Principauté  en  Italie. 

On  écrit  auffi  Piedmonu 
Piémontois ,  oife ,  ù  m.  &  f. 
Pienza ,  ville  de  la  Tofcane. 
Pierraille,  f.  f.  Blocage,  : 
Pierre  ,  f.  f.  Corps  dur  &  folide. 
Pierre-Buffiere  ,  petite  ville  de 

france  dans  le  Limoufiq, 
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Pierrée,f.  f.t.  de  Jardinier. 
Pierre-Fonds,  ville  de  Tlfle  de 
France. 

Pierre-Latte ,  ville  de  france  dans 

le  Dauphiné. 
Pierre  phildfophale,  fecret  de  faire 

de  l'or  par  art. 
Pierreries,  f.  f.  plur.  Pierres  pré- 

cieufes. 

Pierrette,  f.  f.  petite  pierre  *  jeu 

d'enfant. 
Pierreux ,  eufe  ,  adj. 
Pierrier  >  ou  Perrier ,  f.  m.  petit 

canon  de  fer. 
Pierrure,  f.  m.  t.  de  charte. 
Piété,  f.  f. 

Piété,  f.  f.  Divinité  qui  préfidoit 
elle  -  même  au  culte  qu'on  lui 
rendoit  ,  aux  foins  refpeclueux 
des  enfants  pour  leurs  parents , 
&  à  la  tendrefife  des  parents  , 
pour  leurs  enfants. 

Piéter  ,  v.  n.  t.  de  Jeu. 

Piétiner ,  v.  n.  Frapper  la  terre  du 
pied. 

Piéton,  onne,  f.  m.  &f. 
Piètre ,  adj.  Mefquin  s  fale. 
Piètrement ,  adv. 
Piétrerie,  f.  f.  Marchandife  de  re- 
but. 

Piétricow,  ville  de  Pologne. 
Pétrir,  v.  n.  fe  ramollir ,  t.  des 

Parcheminiers. 
Pieu ,  f.  m.  pièce  de  bois  pointue. 
Pieufement ,  adv. 
Pieux,  eufe ,  adj. 
Piffre,  reffe  ,  f.  m.  &  f.  perfonne 

exceffivement  gralfe  ,  t.  bas. 
Pigeon ,  eonne ,  f.  m.  &  f. 
Pigeonneau ,  f.  m. 
Pigeonner ,  v.  n.  t.  de  Maçonnerie 
Pigeonnier,  f.  m.  Lieu  où  l'on  tient 

des  pigeons. 

Pigmée.V.  Py^mée,  f.  m.  &f. per- 
fonne de  petite  taille. 
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Pignerol ,  ville  du  Piémont. 
Pigney,  ville  de  france  en  Cham- 
pagne. 

Pignocher,  v.n.  manger  négligem- 
ment. 

Pignon ,  f.  m.  La  plus  haute  partie 
de  la  muraille  qui  va  en  triangle. 
Pignon,  f.  m.  Amande  de  pomme 
de  pin. 

Pignoné ,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Pignoratif,  ive,  adj.  t.  de  Juriîpru- 
dence. 

Pigou ,  f.  m.  t.  de  Mer. 
Pilait re ,  f.  m.  Pièce  à%  Archite&u- 
re.  Colonne  quarrée. 
Pile ,  f.  f.  ma(Te  de  plufieurs  chofes 
entafsées  les  unes  fur  les  autres. 
Pilé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Piler ,  v.  a.  réduire  un  corps  en  me- 
nues parties. 

Pilet ,  f.  m.  forte  d'oifeau  qu'on 
mange  les  jours  maigres. 
Pilier ,  f.  m.  colonne. 
Pillage,  f.  m.  Acad.  Tur.  Rick 
Joub.  dégât  -,  ravage. 
Pillard ,  f.  m.  Pillarde  ,  adj. 
Il  ne  faut  pas  écrire  pilliard , 
comme  Danet ,  c'eft  une  faute. 
Piller  ,  v.  a.  voler. 
Pillerie ,  f.  f.  Bxaaion  s  voierie. 
Pilleur ,  eufe,  f.  m.  &  f. 

Ces  cinq  derniers  mots  doivent 
être  écrits  de  la  forte ,  parce  que 
les  //  y  mouillent  comme  dans  le 
mot  fille. 

Pilon,  f.  m.  inftrument  qui  fert  à 
piler. 

lefaint  Pilon,  rocher  élevéau  def- 
fus  de  la  Sainte  Baume  en  Pro- 
vence. 

Pilori,  f.m.  poteau,  d'un  Seigneur 
Haut- Jufticier ,  où  l'on  attache 
les  infâmes.  Il  fe  dit  aufli  de  la 
place  où  eft  fitué  lepiloru 

Pilorié ,  pilonée ,  adj. 
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II  ne  faut  pas  écrire  pilorifer  , 
filorisé  ,  comme  parlent  les 
ignorants. 

Pilorier  ,  v.  a.  expofer  une  perfon- 
ne  au  pilori. 

Pilofelle,  f.  f.  plante. 

Pilot  ,  f.  m.  t.  de  Salines. 

Pilotage  ,  f.  m.  Art  de  la  naviga- 
tion. Il  .fe  dit  auffi.  d'un  ouvrage 
de  fondation  fur  lequel  on  bâtit 
dans  l'eau. 

Pilote,  f.  m.  celui  qui  gouverne 
le  vaiffeau. 

Piloter  ,  v.  n.  enfoncer  des  pieux 
en  terre  pour  en  faire  une  fonda- 
.  tion. 

Pilotis  ,r.m,  pieux  fichés  enterre. 

Pilfen >  ville  de  la  Bohême. 

Pilule  ,  £  f.  forte  de  médicament. 

Pimbêche,  f.  f.  t.  de  mépris.  V. 
Painbêche. 

Piment,  f.m.  plante. 

Pimpant ,  ante ,  adj.  t.  de  badine 
rie.  Lefte  ;  brave. 

Pimprelocher,  v.  a.  coëffer  d'une 

manière  bizarre. 
Pimprenelle,  f.  f.  herbe  potagère 
Pimpfouée ,  f.  f.  femme  qui  fait  la 

délicate  &  la  précieufe. 
Pin  ,  f.  m.  Arbre. 
Pinacle ,  ou  Pinnacle ,  f.  m.  le 

haut  d'un  édifice. 
PinalTe ,  f.  f.  petit  bâtiment  qui 

va  à  voile  &  à  rame. 
Pince ,  f.  f.  outil  de  fer. 
Pincé ,  ée,  adj.  il  eft  auffi  fubft. 
Pinceau ,  f.  m. 

Pincée,  f.  f.  ce  gu'on  prend  avec 

le  bout  des  doigts. 
Pincelier ,  f.  m.  t.  de  Peintre. 
Pince-maille ,  f.  m.  k  f.  Avare. 
Pincer ,  v.  a.  preffer  avec  le  bout 

des  doigts. 
Pinceter ,  v.  a.  s'arracher  la  barbe 

Avec  des  pincettes. 
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Pincette,  f.  f.  Infiniment  de  fer, 

Pinchina ,  f.  m.  forte  d'étoffe. 

Pinçon ,  f.  m.  la  marque  qui  refte 
où  on  a  ete  pince. 

Pindaiifer ,  v.  n.  parler  avec  affec- 
tation. 

Danet  écrit  pindarizer  avec  un 
z.  V.  Préf.  let.  S.  &  Z.  Quelques 
précieufes  difent  pindaiifer  :  c'efl: 
une  faute. 

Pindarifeur,  eufe,  f.  m.  &  f. 
Pinde ,  f.  m.  Mont  facré  chez  les 
Poètes. 

Pinéal,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Pineau ,  f.  m.  forte  de  raifin  &  de 
liqueur! 

Pinguin,  f.m.  efpece  d'oifeau. 
Pinhel ,  ville  de  Portugal. 
Pinnas ,  f.  m.  fruit  des  Ifles  de 
l'Amérique. 

Pienne-marine ,  ou  Pinna-marina, 
eipece  de  grande  Moule  qui  (c 
pêche  (ur  les  côtes  de  Provence. 
Pinnule,  f.  f.  t.  de  Mathématique» 
Pinque ,  f.  f.  Bâtiment  de  charge» 
Pinfon ,  f.  m.  Oifeau. 
Pinfon,  dans  le  fensde  penfum.  Il 
faut  écrite fenfum. 
Pintade,  f.  t.  Poule  pintade. 
Pinte,  f.  f.  Mefure. 
Pinter ,  v.  n.  il  eft  bas. 
Pintereau,  f.  m.  il  fe  dit  d'un 
mauvais  Peintre. 
Pioche,  f.  f.  outil  de  fer. 
Piocher ,  v.  a. 

Piochon  ,  f.  m.  outil  de  Charpen- 
tier. 

Piolé  ,  ée ,  adj.  qui  eft  bigarré  de: 

diverfes  couleurs. 
Piombino,  ville  de  Tofcane. 
Pion ,  f.  m.  t.  du  jeu  des  échecs  & 

des  dames. 

Pionnier ,  f.  m.  celui  qui  eft  em- 
ployé pour  applanir  les  chemins, 
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Piot,  Cm.  t.  de  plaifanterie  pour 

dire  du  vin* 
Pipage,  ou  Pipaige,  f.  m.  droit 

fur  le  vin. 

Pipe ,  f.  f.  mefure  des  chofes  liqui- 
des i  tuyau  qui  fert  à  prendre  du 
tabac  en  fumée. 

Pipeau  >  f.  m.  t.  d'Oifelier. 

Pipée ,  f.  f.  chafTe  aux  oifeaux. 

Piper ,  v.  a.  t.  dé  chaffe. 

Piperie,  f.  f.  Tromperie  au  jeu. 

Pipet ,  f.  m.  nom  d'oifeau. 

Pipeur ,  cufe,  f.  m.  &f.  qui  trom- 
pe au  jeu. 

Piquant  ,  ante ,  adj. 

Piquant ,  f.  m. 

Pique,  f.  f.  Brouilleriez  armeoffen- 
five. 

Pique ,  f.  m.  t.  du  jeu  de  cartes. 
Piqué ,  ée,  part,  paC  &  adj. 
Pique-bœuf,  f.  m.  Charretier. 
Pique-nique ,  efpece  d'adverbe. 

faire  un  repas  à  fique-nique  ; 
„  c'eft  payer  chacun  ion  écot. 
Piquer,  v.  a.  il  eft  aufli  n.  paf. 
Piqueron,  f.  m.  petite  pointe  qui 
pique. 

Piquet,  f.  m.  bâton  qu'on  fiche  en 

terre  ;&  t.  de  Guerre. 
Piquet ,  f.  m.  Jeu  de  cartes. 
Piquette.,  f.  f.  forte  de  boiflforu 
•Piqueur,  Cm.  t.  de  chaffe. 
Piquier ,  C  m.  Soldat  qui  porte  une 

pique. 

piquure  >  f.  f. 
Furetiere  &  Danet  écrivent  pi- 
queure ,  ce  qui  indiqueroit  une 
prononciation  comme  celle  de 
piqueur.  l'Acad.  écrit  piqûre. 
Mais  fuivant  une  règle  générale , 
:  le  a  doit  toujours  être  accompa- 
gne d'un  « ,  indépendamment  de 
la  voyelle  Clivante,  8c  ceti*  eft 
'..  liquide  &  ne  fe  prononce  pas, 
comme  dans  qualité  r  quhe  , 


PIR 

quitter,  quotidien,  Ainfi  lorfqu'on 
veut  faire  fonner  un  u  après  le  q-% 
il  faut  lahTer  celui  qui  en  eft  insé- 
parable, &  par  conséquent  ildoit 
y  en  avoir  deux.  On  doit  donc 
écrire  piquure.  Richelet  &  Jou- 
bert  écrivent  piquure  \  mais  l'ac- 
cent circonflexe  y  eft  inutile. 

Pirate ,  C  m.  écumeur  de  mer. 

Pirater ,  v.  n.  courir  les  mers  pour 
voler. 

Piraterie ,  £  f.  métier  de  pirate. 
Pire,  adj.  comparatif. 
Ce  mot  eft  quelquefois  fubftan- 

tif  mafeulin  ,  comme  en  cette 

Phrafe  :  Avoir  du  pire. 
Pirement,  adv.  L'ufage  n'a  p 

autorisé  ce  mot. 
Piriforme ,  écrivez  py riforme,  adj. 

t.  d'Anatomie. 

Pirogue ,  f.  f.  Bateau  d'un  feul  ar- 
bre dont  fe  fervent  les  Sauvages, 

Pirouette ,  f.  f.  forte  de  petit  jouet 
que  les  enfants  font  tourner.C*eft 
aufli  un  t.  de  Manège  &  de  Dan- 
te- 

Pirouetter,  v.n.  fauter  en  tournant 
&  en  danfant. 

Pis  d'une  vache ,  C  m. 

Pis,  adj.  comparatif  de  l'adv.  mal. 
On  dit  aufli /e  jus  aller. 

Pifan ,  Pays  en  Tofcane. 

Pifcantine,  C  f.  mauvais  vin» 

Pifcine  ,  f.  f.  rêfervoir  d'eau» 

Richelet  écrit  picine  fans  f  ; 
mais  il  eft  le  premier  &  peut-être 
le  feul  qui  ait  écrit  de  la  forte.Ce 
mot  tire  fon  origine  du  Latin  p/f 
cina>  que  tous  les  Auteurs  écri- 
vent avec  une  f> 

Pile,  ville  d'Italie  en  Tofcane. 

Piffaphalrum ,  f.  m»  mélange  de, 
bitume  &  de  poix. 

PiiTat,  Cm.  Urine,  mot  bas. 

Piflenlir,  C  m.  Plante»,  _ 

Pifler, 
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PtfTer,  v.  n.  uriner* 
Piilèur,  eufe ,  f.  m.  Se  f. 
Pilfoir ,  f.  m.  lieu  deftiné  à  piflèr. 
Piffoter  ,  v.  n.  uriner  peu  &  fou- 
Vent. 

Piifotiere ,  f.  f.  Jet  d'eau ,  ou  fon- 
taine qui  jette  peu  d'eau  ^  heu 
deitiné  à  pilTér. 

Piftache,  f.  f.  fruit  d'un  arbre. 

Pjitachier  ,  f;  'm.  Arbre. 

Pille  ,  f.  f.  trace. 

Piftil,  f.  m.  t*  de  Botanique. 

Piftoie,  ville  dé  là  Toicane. 

Piftoie ,  f.  f.  Monnoie  d'or  étran- 
gère de  la  valeur  de  n  liv. 
ïn  France2  c'eft  une  monnoie  de 
compte  qui  vaut  10.  liv.  La  Pif- 
toie d'Efpagne  vaut  15.  liv. 
if.  f. 

Piftolet ,  f.  m. 

Piftoleter ,  v.  a.  tuer  à  coup  de 
piftolet. 

Piltolier,  f.  m.  Cavalier  adrbit  à 
faire  le  coup  de  piftolet. 

Pifton  ,  f.  m.  'Cylindfe  pour  une 
pompe. 

Pitance ,  f.  f.  ce  qu'on  donne  à 
chaque  Religieux  pour  fon  repas. 

PitanCerie,  f.  f.  Office  clauftral. 

Pitancier ,  f.  m.  Officier  clauftral. 

Pitaud ,  aude ,  adj.  t.  injurieux. 

Pite  ,  f.  f.  moitié  d'un  denier. 

Piteufenient ,  adv. 

Piteux,'eufe,  adj.qui  excite  la  pitié* 

Pithivicrs,  ville  de  france  dans 
l'Orléanois. 

Pitié  ,  f  .  f. 

Piton  ,  f.  m.  morceau  de  fer. 
Pitoyable,  adj.  m.  &  f. 
Pitoyablement ,  adv. 
Pitre,  f.  m.  forte  d'eau  de  liqueur. 
Pitfchen ,  ville  de  Siléfie. 
Pitthée ,  f.  m.  le  plus  fage  de  tous 
les  hommes. 
Pittorefque ,  adj.  m. 
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Piruitàife  ^  adj.  t.  d*Artatomie.  4 
Pituite ,  f.  f,  t.  deMédecine. 
Pituneux ,  eufe,,rïdf. 
Pivert ,  f.  m.  forte  d'oifeau. 
Pivoine,  f.  ù  plante.* 
Pivoine,  f.  m.  petit  oiftair. 
Pivot ,  f.  m.  ftiorceau  de  fér. 
Pivoter ,  v.  n.  t.  de  Jardinier. 
Pizzigitone ,  ville  du  Crémonois. 
Placage ,  f.  m.  t.  de  Menuifene, 
Placard,  f*  m*  t.  d'Imprimerie,  8c 
de  Minuiferie. . 
Placarder,  v.  a£  r 
Place,  f.  f. 

Place! ,  C  m.  t.  de  Marine. 
Placenta,  f.  m.  t.  d'Anatomie, 
Placerttia^  ville  d'E^âgWe. 
Placer v.  ai1  ; 

Placet ,  f.  m.  Requête ,  Se  forte  de 

.  fîege.  '  ■•' 

Placier  *  ère  ,  f.  m.  &  f*  Fermier 

des  places  d'un  marché^ 
Placité1,  ée,  adj.  t.  de  Bârreau. 

Approuvé  s  agréé. 
Plafond ,  f.  m*  c'eft  le  deffous 

d'un  plancher. 

Phfonné,  ée,  part*  paH  &  adj. 

Plafonner,  v*  a.  couvrir  le  deffous 
d'un  plancher. 

Plage,  f.  £  rivage  de  met. 

Plagiaire,  adj.  fon  plus  grand  ufa- 
ge  eft  au  fingulier.  Celui  qui  s'at- 
tribue les  ouvrages  d'autrui. 

Plagiar,  f.  m.  crime  d'un  plagiaire, 
en  t.  de  Droit,  il  fe  dit  de  celui 
qui  vend,  ou  acheté  pour  efclave 
une  perfenne  libre. 

Plaid,  f.  m.  ce  que  dit  un  Avocat 
pour  la  défenfe  d'une  caufe. 

Plaidant,  adj. 

Plaidé,  ée ,  part.  pa£  &  adj. 
Plaider  ,  v.  a. 

Plaideur ,  eufe,  f.  m.  &  f. 
Plaidoicrie  ,  f.  f.  On  prononce 
plaidoirie.  Action  de  plaider. 
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Plaidoyatyc ,  aiij.  Jour  où  l'on 

plaide. 

Plaidoyer  ,  f.  m.  difcours  d'un 
Avocat  pcour  fqutenir  la  caufe 
d'une  partie. 

MM.  ^Port-Roy a|,  Richelet, 
Jouberc ,  parier  ,  Futeuere.,, 
Binet;,  Baudoin  8ç  Dupuys  écri- 
vent ffâidoyé.  L'Académie  écrit 
'plaidoyer  >  Mpnet  dès  deux  ma- 
nières :  ppur  mol  je  préfère  la 
dernière. 

Plaids ,  au  plur.  s'entend  des  lieux 

&  des  temps  ou  Ton  plaide. 
Plaie,  f.  f, 

PI  aignant^an  te,'ad  j .  t.  4e  Pr  ajhjue», 
Plain ,  aine,  adj.  qui  eft  uni,  égal* 
Plain-chant f.  m.  il  ne,  faut  pas 

écrire  plein-chant, 
Plain-pied ,  f.  m.  de  non  plein-piéfL 
Plaindre ,  v.  a.  avoir  pit}é. 
Je  plains ,  tu  plains il  plaint  : 
nous  plaignons ,  vous  plaignez» 
il  plaignent.  Je  plaignois  ,  &c. 
Nous  plaignions,  &c.  J'ai  plaint, 
&c.  Je  plaignis ,  &c.  Noijs  p}air 
gnîraes,  &c.  Je  plaindrai ,  &c. 
Plains-toi,  plaignczrvous.  Que. 
je  plaigne,  &c.  Je  plaindrpis\> 
&:c.  Que  je  plaignilfe ,  que  tu 
plaigniîTes  ,  qu'il  plaignît  :  que 
nous  plaigniffipns  ,  que  vous 
pîaignifliez ,  qu'ils  plaigniflent. 
Plaignant. 

fe  Plaindre ,  v.  n.  paC  Gémir  j 

faire  des  plaintes. 
Plaine,  f.  f.  rafe  campagne. 
Plainte  . T.  f. 
Plaintif  ,ive,  adj. 
Plaintivement ,  adv. 
Plaire,  v.  n. 
Plaifammcnt ,  adv. 
Plaifance  ,  f.  f.  lieu  de  plaifance. 
Plaifance,  villes  de francê en  Gaf- 

cogrie,  &  dans  la  Lombardie. 


PLA 

Plaifant,  ante,  adj.  Il  eft  quelque- 
fois f.  facétieux  y  divertiffant. 

Plaifanter ,  v.  n. 

Plaifanterie,  f.  f. 

Plaifantin  ,  contrée  du  Duché  de 
Plaifance. 

Plaifir,  f.  m. 

à  Plaifir,  par  plaifir,  adv. 

Plan ,  ane ,  adj.  uni-,  égal. 

Plan,  f.  m.  deffein  s  furîace  plane. 

Planche ,  f.  f. 

Plauchéié,  ée,  adj. 

Planchéier,  v.  à.  couvrir  de  plan* 
ches. 

Planchéieur,  f.  m.  Officier  de  Ville 
oui  a  foin  de  fournir  des  plan- 

1  ches ,  qui  eft  fermier  du  droit 
fur  les  planches. 

Plancher ,  f.  m. 

Planchette,  f.  f.  diminutif. 

Plançon,  f,  m.  Branche  qu'oo 
plante  fans  racines. 

Plancy ,  ville  de  fiance  en  Cham- 
pagne. 

Plane ,  ou  Platane ,  f.  m.  arbre, 
Plane,  f.  f.  Outil  d'acier. 
Plané,  ée,  adj. 

Planer ,  v.  n.  Il  fe  dit  d'un  Oi- 
feau ,  lorfqu'il  fefoutient  en  l'air; 
fur  fes  ailes  étendues. 

Planer ,  v.  a.  t.  de  divers  Artifans. 
unir;  pplir. 

Planétaire  ,  adj.  t.  d'Aftronomie. 

Il  eft  aufii  f.m.  &  fignifie  la  repré- 

fentatioq  en  plan,  ou  en  relief 

du  cours  des  planètes. 
Planète,  f.  f.  Étoile  errante. 
Planétokbe,f.  mûnftrumentd'  Af- 

tronomie. 

Planeur,  f.  m.  t.  d'Orfèvre. 

Planimétrie,  f.  f.  partie  de  la  Géo- 
métrie pratique. 

Planifphere,  f.  m.  repréfentation 
d'un  globe,  ou  d'une  fpherefur 
un  plan. 
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Plant  de  vigne ,  f.  m. 

Plantage,  f.  m.  A&ion  de  planter. 

Plantain,  f.  m.  Herbe  médicinale. 

Plantaire ,  adj.  t.  de  Médscine. 

Plantard,f.  m.  Plançon. 

Plantât ,  C  m.  t.  d'Agriculture. 
Vigne  qui  n'eft  plantée  que  de- 
puis un  an. 

Plantation  ,  f.  f.  t,  d'Agriculture. 
Plante ,  f.  f.  nom  général  de  tous 
les  végétaux. 

Planté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Planter,  v.a. 
Planteur,  f.  m, 
Planroir,  f.  m.  lnftrument  de  Jar- 
dinier. 

Plantureufement ,  adv.  Il  eft  du 
lryle  familier. 

Plantureux ,  eufe ,  adj.  abondant. 
Planure,  f.  f.  c'eft  le  bois  que  la 
plane  coupe. 

Plaque ,  f.  f.  lame  de  métal. 
Plaquer,  v  a. 

Plaquefain,  f.  m.  t.  de  Vitrier. 

Plaouis ,  f.  m.  t.  d*Archit<£hire. 

Plaftique,  adj.  il  eft  ordinaire- 
ment précédé  de  vert u.  Il  ligni- 
fie qui  a  le  pouvoir  de  faire ,  de 
former ,  d'imiter. 

Plailron ,  f.  m.  Cuiraffe.  On  pro- 
nonce la  lettre  f. 

fePlaftronner,  v.n. 

Plat,  ate ,  adj. 

Plat ,  f.  m.  force  de  vaiffelle. 

Plât  de  l'équipage,  t.  de  Marine. 

à  Plat,  tout-aplat ,  adv. 

Platbord ,  t.  de  Marine. 

Plateau,  f.  m.  petit  plat. 

Plate-bande ,  f.  f.  t.  d'Archite&e , 
de  Fondeur,  &  de  Jardinier. 

Platée,  f.  f.  t.d'Arcithcttuie. 

Plate-forme ,  f.  f.  forte  de  terraffe. 

Plate4onge ,  f.  f.  t.  de  Sellier. 

Platin ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Platine ,  f.  f.  plaque  de  fer.  >  ou  de 
cuivre. 
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Platitude  ,  f.  f.ce  qui  fait  qu'une 

chofe  eft  plaie. 
Platonique ,  adj.  de  platon. 
Platoniune ,  f.  m. 
Plâtrage,  f.  m.  Ouvrage  de  pELtre. 
Plâtras ,  f.  m.  Morceaux  de  plâtre 

qui  ont  été  employés. 
Plâtre ,  f.  m.  pierre  fôflile. 
Piâcré ,  éc ,  part.  paf.  &  adj. 
Plâtrer,  v.a.  couvrir  de  plâtre^ 

déguifer. 

Plâtreux,  eufe,  adj.il  ne  fè  dit 
guerre  que  d'un  terrein. 

Hâtrier,  f.  m.  Ouvrier  qui  pré- 
pare le  plâtre. 

Plâtriere,  f.  f.  Carrière  d'où  on, 
tire  le  plâtre. 

Plàtrouer  >  f.  m.  lnftrument  de 
Maçon. 

Piatte,  ville  de  fiance  dans  le 

Pays  Meffin. 
Plaven,  ville  de  Saxe. 
Plaufibilité ,  f.  f.  qualité  jic  et 

qui  eft  piaufîble. 
Plaufible,  adj.  m.  &  f.  Vraifcm- 

blable. 

Plaulîblement,  adv. 

Plébé ,  ée,  adj. populaire.  ïl  n'é- 

toit  d'ufagcqu  %au  féminin  :  Expre- 

fiions  plébeer.  Malherbe  s'en  eft 

fervi.  Il  ne  fe  dit  plus. 
Plébéien,  enne,  adj. V. Pr5f. Iet. 

ïqui  eft  du  peuple. 
Plébifcite ,  f.  m.  loi  portée  par  le 

peuple. 

Pléiades,  f. f.  j>lur. t. d'Aftrqno. 

mie.Conftellâtiondc  (ept  étoiles. 
Pleige ,  f.  m.  caution  Judiciaire. 
Pleigcr  y  v.  a.  t.  de  Pratique. 
Plein ,  eine ,  adj. 
Plein-chant.  V.  Ptain-ckant. 
Pleinement}  àdv. 
de  Plein-pied.  V.  MhinfïtJ. 
Pléuicr,  plénicre,  adj.  tufet.  In- 

4'ulgeacgfté»to'$. 
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Plénipotentiaire,  f.  m.  ^r^iém.]  Piieur ,  eufe,  Cm.&f. 
Rich.Joub.QvLi  a  un  plein  pou-  Plimouth,  ville  d'Angleterre  fur 
voir,  la  Manche, 

On  trouve  Pléni-potentier  dans  Plinger,  v.  a,  t.  de  Chandelier, 
Danet  :ce  n'eftpas  l'ufage  d'é-  Plinthe  ,  f.  f.  t.  d'Aichitedlure, 
crire  de  la  forte. 
Pléniprébendé ,  f.  m.  Chanoine 
qui  jouit  de  tous  les  revenus  de 


fa  prébende. 
Plénitude,  Cf. 

PJéonafme ,  Cm,  mots  inutiles  & 
fuperflus  dans  un  dilcours. 

Pleskow,  ville  de  Rufiie. 

Piethôre ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Pléthorique ,  adj.  replet  5  abon- 
dant en  humeurs. 

Pleurant ,  aine ,  adj. 

Pleurard,  arde,  adi.  t.  ironique. 

34euré  ,  ée,  part,  pal*  &  adj. 

pleurer ,  v.  a. 

Pleuréfic ,  f.  f.  forte  de  maladie. 
Pleurétique,  adj. 
pleureur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Pleufcufe ,  f.  f.  large  manchette 
de  deuil. 

Pleuropneumonie,  f.  f.  efpece  de 
Pleuréfie. 

Pleurs,  f.  m.  pîur.  larmes. 

Pleuvoir  ,  verbe  impcrfonnel.  Il 
pleut.  Il  pleuvoir,  il  a  plu.  Il 
plut,  il  pleuvra.  Qu'il  pleuve.  Il 
pleuvroit.  Qu'il  pîût.  Pleuvant 
M.Reftaut. 

plexus,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Pleyon ,  f.  m.  Brin  d'oiie:. 

Pli ,  f.  m. 

Pliable ,  adj.  m.  &  f. 
Pliage ,  f.  m.  manière  de  plier. 
Pliant,  ante,  adj. 
Plica ,  f.  f.  Maladie  des  cheveux 
fort  commune  en  Pologne. 
Plie  ,  f.  f.  petit  pouTon  de  met. 
Plié  ,  ée ,  adj. 

P)ier,  v.  a.  &  n.  Verbe  qui  fe  con- 
jugue comme  crkr  S;  prier,  , 


Quelques-uns  le  font  mafculm. 
Plintheus ,  ou  Plintium.  Machine 
de  Chirurgie. 

Plioir ,  f.  m.  Infiniment  à  couper 
du  papier. 

Plifsê,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Plilfcr,  v.  a.  faire  piufieurs  petits 
plis. 

Pliffure,  f.  f.  manière  de  faire  des 
plis. 

PIoc  5  C  m.  t.  de  Marine 
Plocsko ,  ville  de  Pologne* 
PÏoermel  ,  ville  de  France  en 
Bretagne. 
Plomb  ,  f.  m, 

à  Plomb  ,  adv.  perpendiculaire- 
ment. 

Plombagine,  Cf.  fubllancc  miné- 
rale *,  crayon. 

Plombé,  Cm. t.  de  Relieur. 

Plombé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Plombée,  C  f.  compolîtion  faite 
avec  de  la  mine  de  plomb ,  dont 
on  fe  fert  pour  colorer  en  rouge. 

Plomber,  v,  a. 

Plomberie ,  C  f.  Art.  de  fondre  & 
de  travailler  le  plomb. 

Plombier ,  f.  m.  Ouvrier  cji]  tra- 
vaille en  plomb. 

Plombierc ,  adj.  f.  qui  n'eft  d'u- 
fage  que  joint  avec  pierre. 

Plombières,  petite  ville  de  Lor- 
raine renommée  par  fes  bains 

Plongé ,  ée.  part.  paf.  8c  adj. 

Plongée ,  f.  f.  t.  de  Fortification. 

Plongeon,  C  m.Oifeau  aquatique. 

Plonger,  v.  a.  &  n. 

Plongeur,  C  m. 

Pioyable  ,  adj.  m.  &:  f.  qui  fc 
r>eût  plier. 
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Ployé ,  f.  m.  t.  du  Jeu.  de  Pha- 
raon. 

Ployer  ,  v.  a.  plier  j  fléchir.  i 
Pluie  ,  f,  f.  V.  Préf.  let.  T. 
Plumage ,  f.  m. 

Plumail  f  f.  m.  petit  balai  de  plu- 
mes. 

Plumart ,  f  m.  houffoir  de  plu- 
mes de  volailles. 

Plumalfeau ,  f.  m.  petit  bout  de 
plume. 

Plumaffter ,  iere ,  adj.  8r  f.  m.  8c  f. 
marchand  qui  prépare  &  vend 
des  plumes.  v 
Richelet  cft  le  feul  qui  ait  écrit. 
plumaceau  ,  plumacier.  Il  ne  faut 
pas  l'imiter. 

Plume ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Plume ,  f.  f. 

Plumé  ,  ée  ,  adj. 

Plumée,  f.  f.  plein  la  plume  d'en- 
cre. 

Plumelle ,  ou  Cornette  ,  f.  f.  nom 
de  fleur. 

Piu  me- nigaud  >  f.  m.  eferoc. 
Plumer ,  v.  a. 
Plumet, f.  m. 
Piumeté ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Plumetis,  f.  m.  brouillon  d'une 
écriture. 

Plumeux  ,  eufe ,  adj.  qui  tient  de 
la  plume. 

Plumitif,  f.  m.  minute  des  juge- 
ments qu'un  Grefrier  écrit  à 
l'audience.  * 

Plupart,  f.  f.  autrefois  plufpart. 
V.  Préf.  let.  u. 

Pluralité,  f.  f.  le  plus  grand  nom- 
bre. 

Pluriel  ,  adj.  t.  de  Grammaire.  Il 
eft  auffi  fubft.  M.  de  Vaugelas 
prétend,  qu'il  faut  écrire  pluriel, 
&  non  pluricr  ,  parce  que  ce 
mot  venant  du  Latin  pluralis , 


où 


PLU  jfoji 

il  y  a  une  /  à  la  dernière 
iyllabe  ,  il  faut  néceflairement 
qu'il  ia  retienne  dans  la  même 
Iyllabe  en  Hrançois. 
Plus,  f,  m.  &  adj.  decomparaifon. 

On  dit  le  plus  ou  le  moins.  Il  y 
a  du  plus  ou  du  moins. 
Plufleurs ,  adj.  plur.  de  tout  genre. 
Pluton ,  f.m.  Dieu  des  enfers. 
Plutôt,  adv.  autrefois  pluftofl.V. 
ViéïAti.  û  &  6. 
Plufieurs    Modernes  écrivent 
plutôt  y  mais  il  ne  faut  de  cir- 
conflexe que  fur  Yô  *  parce  que 
Vu  qui  fe  trouve  en  ce  mot  eft 
bref  à  la  prononciation. 
Plutus  ,  f.  m.  Dieu  des  richefles. 
Pluvial  ,  f.  m.  ancien  manteau 
d'Évêque. 
Pluviale ,  adj.  f. 
Pluvier ,  f.  m.  oifeau. 
Pluvieux  ,  eufe ,  adj. 
Pneumatique  ,  adj.  t.  de  Mécha- 
nique.  Il  fe  dit  de  toute  machine 
oui  agit  par  l'effet  de  Pair ,  ou 
du  vent. 

Pneumonique ,  f.  m.  &  adj. 

Pô ,  ou  Éridan ,  f.  m.  le  fécond 
ne  fe  dit  qu'en  Poéfie.  C'eft  la 
plus  célèbre  rivière  de  l'Italie. 

Poallier ,  fl  f.  t.  de  Fondeur. 

Poche ,  f.  f. 

Poché ,  ée ,  adj. 

Pochée ,  f.  f.  t.  de  Moulin. 

Pocher ,  v.  a.  crever  les  yeux. 

Pocheter ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  que 
de  certaines  chofes  bonnes  à 
manger  qu'on  porte  dans  fa 
poche. 

Pochette,  f.  f.  diminutif. 
Podagre,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Qui  a  la  goutte  au  pieds. 
Podeftat ,  f.  m.  Magiftrat  d'Italie. 
Poêle ,  f.  f.  uilenfile  de  cuifine. 
I  L'Académie  écrit  poêle. 
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Poêle ,  f.  m.  fotte  de  fourneau. 
L'Académie  écrit  poêle  oupoile. 

*Poêle ,  C  m.  dais  portatif  foutenu 
de  colonnes. 

ïoèie ,  f.  m.  drap  mortuaire.  On 
écrivoit  autrefois  gouaille  ,  & 

Jrténage  Croit  qu'il  eil  dit  à  pa- 
tendo  ,  aufli-bien  que  pouelle  , 
parce  qu'on  l'étend  fur  les  cer- 
cueils. D'autres  le  dérivent  de 
pallium.  Borei  le  dérive  de  paille , 
vieux  mot  François  qu'il  dit 
avoir  fignifié  dais  k  pavillon  , 
draf  ,  tapis  &  manteau. 

Poéher ,  f.  m.  artifan  qui  fait  des 
poêles. 

Poêlon ,  f.  m.  diminutif  de  poêle. 
Poélonnce,  f.  f.  plein  un  poêlon. 
Poème ,  f.  m.  ouvrage  en  vers. 
Poéfie ,  f.  f.  art  de  faire  des  vers. 
Poëte ,  f.  m.  qui  fait  des  vers. 
Poétereau  ,  f.  m.  mauvais  poëte. 
Poéterie ,  f.  f .  poéfie. 
Poétique ,  adj.  il  eît  quelquefois 

fubft.  fém. 
Poétiquement ,  adv. 
Poétifèr  >  v.  n.  verfifiér. 
Poge,  t.  de  Marine. 
Poids  f.  m.  ce  t.  a  planeurs  figni- 

fications. 

Poignant ,  ante ,  adj.  aigu. 
Poignard ,  f.  m. 
Poignardé  ,  ée ,  adj. 
Poignarder  ,  v.  a. 
Poignée,  f.  f.  plein  la  main. 
Poignet ,  f.  m. 
Poil  %  f.  m. 

Poiloux ,  f.  m.  t.  de  mépris.  Craf- 

feux  j  vilain. 
Poilu,  ue,  adj.  velu. 
Poinçon ,  f.  m»  infiniment  de  fer, 

&  une  forte  de  tonneau. 
Poindre  ,  v.  a.  piquer.  Ce  verbe 

ne  fe  dit  qu'à  l'infinitif ,  encore 

rarement 
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Poing ,  f.  m.  Pugmtf.  Il  faut  né- 
ceflairement  un  g  à  la  fin  du  mot 
François. 

Point  ,  f.  m.  t.  de  Géométrie, 
&  de  Grammaire  j  c'eft  auili 
une  particule  négative. 
Pointage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Pointai  ,  t.  de  Charpenterie. 
Pointe ,  f.  £ 
Pointé ,  ée ,  adj. 
Pointer ,  v.  a. 

Pointeur,  f.  m.  Officier  d'Artil- 
lerie. 

Pointillage  ,  f.  m,  petits  points 
qu'on  fait  dans  les  ouvrages  de 
miniature. 

Pointillé  ,  f.  f.  vaine  fubtilité. 
Pointiller  ,  v.  a.  faire  de  petits 
points  ;  chicaner. 

Pointillerie,  f.  f.  eonteftation  fur 
des  bagatelles. 

Pointilleux ,  eufe ,  àdj.  querelleur. 
Pointu ,  ue  ,  adj.  aigu. 
Pointure ,  f  f.  t.  de  Marine. 
Poire ,  f.  f.  fruit  à  pépins. 
Poiré ,  f.  m.  forte  de  boiffon. 
Poireau ,  ou  Porreau  >  f*  m.  herbe 
Potagère* 

L'un  &  l'autre  font  dans  les 
Dictionnaires  de  l'Académie  & 
de  Trévoux.  Poireau  paroît  plus 
ufité.  Le  mot  Latin  porrum.  de- 
vroit  pourtant  faire^ préférer  por- 
reau. 

Poireaû ,  f.  m.  verrue.  Port-Royal. 
Fur.  Dan. 

On  trouve  poireau  &  porreau 
dans  l'Académie  ,  Richelet  & 
Joubert  :  j'admets  pareillen 
ces  deux  mots. 
Poirée ,  f.  f.  herbe  potagère. 
Poirier  ,  f.  m.  arbre. 
Pois ,  f.  m.  légume. 
Poifon ,  f.  m.  venin. 
Poiffarde ,  f.  f.  t.  injurieux* 
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Power,  v.  a.  enduire  de  poix. 
Poiflon,  Cm. 
PoilToHiiaille ,  f.  f.  fretin, 
Poiflbnnerie ,  f.  f. 
Poiflbnneux,  eufe,  adj? 
Poifionnier,  iere  ,  f.  m.  &  f. 

marchand,  de  poiflbn. 
Poiffonniere  ,  il  f.  uftenfîle  de 

cuifine. 

les  Pointons,  f.  m.  plur.  un  des 
douze  fignes  du  Zodiaque. 

Poiny ,  ville  de  l'ifle  de  France. 

Poitevin,  ine,  f.  m.  &  f,  qui  eft 
du,  poitom 

Poitiers ,  ville  confîdérable  de 

france ,  capitale  du  Poitou. 
Poitou ,  province  de  france. 
Poitrail,  f.  m.  la  partie  du,  cheval 

qui  eft  entre  les,  deux  épaules. 
Poitrinaire,  f.  m.  &  f. 
Poitrine ,  f.  f.  U  partie  de  l'homme 

qui  eft:  depuis  la.  gorge  jufqu'à 

1  eftomac. 
Poivrade ,  f.f. 

Poivre ,  f.  m.  fruit  aromatique. 
Poivre ;  d'Inde ,  C  m.  plant* 
Poivré ,  ée ,  adj. 
Poivre-lonÇa  £  m.  forte  dé  plante. 
Poivrer  ,  v.  a* 
Poivrette ,  f.  f.  forte  d'herbe. 
Poivrier  ,  f.  m.  arWUfçau  qui 

produit  le  poivre. 
Poivrière  ,  jpetite  boîte  où;  l'on 

met  du  poivre,, 
Poix ,  (I  f.  efpece  de  gomme. 
Poix ,  ville  4c  fronce  en  Picardie^ 
Pola  ,  ville  de  l'Iftrie. 
Polacre ,  £  f.  t.  de  Tailleur.  li  fe 

dit  d'un  habit  do/u  les  deux 

devants  fe  croifent. 
Polaire,  adj.  m.  &f. 
Polana ,  ville  4e  Sicile. 
Polaque ,  ou  Polacre ,  f.  £  vaif- 
feau  dont  on  fe.  fert  for  la  Mé- 
diterranée. 
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Polaque ,  f.  m.  habitant  de  la  po« 
laquje. 

Polaquie  ,  province  dans  la  Po- 
|  logne. 

Polaitre  ,  f.  m.  t.  de  Plombier. 
jPolc ,  f.  m.  on  donne  ce  nom  aux 
deux  extrémités  de  l*axe. 
Polémiqne ,  adj.  qui  tient  de  la. 
dif^ute. 

Polémofcope ,  f.  m.  hinette  à  lon- 
gue vue. 

PoH  ,.  f.  m.  Péclat  des  chofes  qui 
ont  été  polies. 
PoK  ,  ie  ,  adj. 

Polican ,  pélican,  f.  m.  inftramenf 
de  Chirurgie. 
jPolicandro ,  Ifle  de  P  Archipel 
'Policaitro  »  ville  du  Royaume 
de  Naples. 
Police ,  f.  f. 

Pqlicé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Policer,  v.  a. 

iPolichinel,  f.  m.  forte  de  bouf- 
fon. 

Poligjni ,  ville  de  france  fèna  la 
Bourgogne. 

Poliment ,  f.  m.  luftre  j  éclat. 
Poliment.,  ady. 
Polir  ,  v.  a* 

Pojiffeur. ,  f.  m.  qui  polie  le» 
glaces  de  miroir. 
PolifToir ,  f.  m.  intoument  qui  ferç. 
abolir. 

Poliflpir  ,  f;  f,  roue;  de  bois  qui 
fert  aux  Couteliers. 
Poliffon ,  f.  m.  t.  injurieux» 
Pqliflbnner.,  v  n. 
Poliffônnerie ,  f.  f; 
PoliiTure  ,  f.  f.  a&ion  de  polirs 
Pôlitefle ,  f.  f.  civilité  \  honnêteté^ 
'  exactitude. 

Politique ,  f.  f.  art,  de  gouverne^ 
les  Etats  s  conduite  'fine  £ 
adroite. 

,  poli tique,  adj.  m.  &  f.  8tfabft. 
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Politiquement  ,  adv. 
Politiquer  ,  v.  n.  raifonncr  fur  les 

affaires  publiques-  * 
Politio,  ville  de  Sicile, 
Polium ,  f.  m.  plante. 
Pollué ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Polluer ,  v.  a. 

Polluer ,  fc  Polluer  i  v.  n.  paf.  t. 
de  Cafuifte. 
Pollution,  f.  f. 

Polocski,  ville  capitale  du  pala- 
tinat  de  ce  nom  en  Lithuanie. 

Pologne ,  royaume  en  Europe. 

Polographie  ,  f.  f.  defcripcion  du 
Ciel.  '  } 

Polonois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui  eil 
de  Pologne. 

Poltron  ,  onne ,  ad),  on  l'emploie 
ordinairement  au  lubft* 

Poltronnerie  ,  f.  f.  Jàchecé. 

Polyanthé  ,  ée  ,  adj."  qui  a  plu- 
fleurs  fleurs.  ; 

Polycarpe ,  Cm."  recueil  d'Ordon- 
nances Eccléfiaftiques. 

Polycrefte,  adj.  t.  de  Pharmacie. 

Poly damas,  f.  m.  fameux  Athlète. 

Polyde ,  f.  m.  fameux  devin. 

Polyèdre  ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 

Polygame  ,  f.  m.  &  f.  celui  qui 
eft,  ou  qui  a  été  marié  à  piu- 
fleurs  femmes. 

Polygamie ,  f.  f. 

Polyglotte ,  f.  f.  I>/#.  des  Arts. 

Ce  mot  vient  de  deux  Grecs 
qui  fignifîent  beaucoup  de  Lan- 
gues. 

Polygone,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Polygraphe,  f.  m.  auteur  qui  a 

écrit  fur  plufieurs  matières. 
Polygraphie ,  f  f.  l'art  d'écrire  en 
.divcrfes  façonscachées. 
Poiymathe  ,  f.  m.  &  f.  qui  fait 

beaucoup  de  différentes  chofes. 
Polymathie  >  f.  f.  vafte  étendue  de 

connoiffances  différentes.  - 
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Potymnie  ,  f.  f.  une  des  neuf 
Mules  ;  elle  préfidoit  à  la  Rhé- 
torique. 

Polype  ,  £  m.  t.  de  Médecine. 
Polype  ,  f,  m.  forte  de  produ- 
ction de  la  nature. 
Polypétale ,  f.  f.  ou  adj.  t.  de  Bo- 
tanique. 

Poiypheme,  f.  m.  Cyclope  d'une 
grandeur  démefurée  >  qui  n'a- 
voit  qifun  œil  au  milieu  du 
front. 

Polypode ,  f.  m.  plante. 
Polyptyque,  adj.  &  f.  m.  livre 
composé  de  plufieurs  feuilles. 
Polyfpalte  ,  f.  f.  t.  de  Méchani- 
que.  Machine  à  plufieurs  poulies. 
Polyfyllabe,  adj.  t.  de  Grammaire. 
Mot  qui  a  plus  de  trois  fyllabes. 
Polythée  ,  f.  m  celui  qui  croie 
plufieurs  Dieux.  11  cil  nouveau. 
Polyrhéifme C.  m.'  pluralité  des 
Dieux.  r 
Polytric  ,  f.  m.  efpece  de  capilr 
laire; 

Richelet  écrit  ces  derniers  mots 
fans  y  -,  mais  v\  en  faut  un ,  parce 
qu'ils  font  dérivés  dû  Grec. 
Polyxo,  f,  f.  prêcreffe  d'Apollon. 
Poméranie  ,  province  du  cercle 
de  la  Hau  e-Saxe  en  Allemagne. 
Pommade  r  f.  f.  Acad. 
Pommader  ,  v.  a.  il  ne  fe  dit 
guère  qu'avec  le  pronom  pa> 
fonnel. 

Pommaille ,  f.  f.  t.  coîleftif.  Pom- 
mes qui  ne  valent  pas  grand 
choie. 

Pomme ,  f.  f.  fruit. 
Pommé ,  f.  m.  cidre  fait  de  jus 
de  pommes. 

Pommé  ,  ée ,  adj.  il  fe  dit  des 
choux  6V  des  laitues. 
Pommeau  ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs 
lignifications. 

Pommck 
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Pommelé,  ée,  adj.  t.  d'Aftrono- 
mie  &:  de  Manège. 
Pommeler  ,  v.  n.  paf.  t,  d'Aftro- 
nomie. 

Pommelle ,  f-  f.  forte  de  table  de 
plomb. 

Pommer ,  v.  n.  fe  former  en 
pomme. 

Pommeraie ,  f.  f.  lieu  planté  de 
pommiers. 

Pommeté  ,  ée  ,  adj,  t.  de  Blafon. 
Pommette  ,  f.  f.  ornement  de 
Menuiferie. 

Pommier ,  f.  m.  arbre. 
Pomone ,  f.  f.  Déeffe  des  fruits , 

&  de  l'Automne. 
Pompe ,  f.  f.  appareil  magnifique  ; 

fomptuofité  >  machine  qui  fert 

à  élever  l'eau. 

Pomper,  v.  a.  &  n.  élever  l'eau 

avec  une  pompe. 
Pompeufement  ,  adv. 
Pompeux ,  eufe ,  adj. 
Pompholix ,  f.  m.  t.  de  Chymie. 
Pompon  ,  f.  m.  ornement  de 

femme. 

Ponandé ,  t.  de  compte. 
Ponantin ,  ou  Ponantois,  adj.  m. 

ce  qui  concerne  TOcéan. 
Ponce,  piem+ponce  ,  f.  f.  forte 

de  pierre. 

Ponceau ,  f.  m.  efpece  de  pavot 
fauvage. 

Poncer ,  v.  a.  régler  du  papier  avec 
la  ponce  ,  polir  avec  la  ponce. 

Poncire ,  f.  m.  gros  citron. . 

Poncis ,  f.  m.  t.  de  Defïinatcur. 

Ponction,  f.f.  t.  de  Chirurgie. 

Ponctualité ,  f.  f.  grande  exattitude. 

Ponctuateur ,  f.  m.  qui  pique  les 
Chanoines  abfents. 

Ponctuation ,  f.  f.  art  de  placer  à 
propos  les  points  &  les  virgules. 

Ponctuel ,  elle ,  adj.  exact.  ' 

Ponctuellement,  adv. 
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Ponctuer,  v.  a.  marquer  dans  un 

difeours  les  points  &  les  virgules. 
Pondération ,  f.  f.  t.  de  Peinture, 
Pondichery ,  ville  des  Indes.  Les 

François   y  ont    un  très-bon 

établilfement. 
Pondre ,  v.  a. 

3e  ponds ,  tu  ponds  ,  il  pond  : 
nous  pondons  ,  vous  pondez  > 
ils  pondent.  Je  pondois  ,  &c. 
Je  pondis ,  &c.  J'ai  pondu  ,  6ccs 
Je  pondrai  ,  &c.  Ponds  ,  pon- 
dez. Que  je  ponde  ,  &c.  Que 
je  pondiffe. 

Ponent ,  f.  m.  Occident^  Plufîcur9 
écrivent  Ponant. 

Pons  ,  ville  de  france  dans  la 
Saintonge. 
Pont ,  f.  m. 

Pont ,  f.  m.  plancher  qui  fépare 

les  étages  d'un  Navire. 
Pontac ,  ville  de  france  dans  le 

Béarn. 

Pontal ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Pont-à-Mouiïbn ,  ville  de  la  Lor- 
raine. 

Pont-Arlier  *  ville  de  france  en 
Franche-Comté. 

Pont-Audemer  ,  ville  de  france 
en  Normandie.  Quelques-uns 
écrivent  Ponteau  de  mer,  fans 
faire  attention  au  mot  Latin 
Vont  Audomari 

Pont-de-Cé  ,  ville  Me  france  en 
Anjou.  M.  Piganiol  dit  qu'il 
faut  écrire  Pont+de-Sé ,  du  mot 
Latin  Pons  Sait. 

Pont-de-l' Arche  ,  ville  de  fran- 
ce en  Normandie. 

Pont-de-Velk  ,  ville  de  france 
en  Brelïe. 

Pont-du-Chaftel ,  ville  de  france 
en  Auvergne. 

Ponte ,  f.  £  t.  de  Fauconnerie. 
Ponte ,  f.  m*  t.  du  jeu  d*  nombre, 

Sff 
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Ponte ,  adj.  t.  de  Marine. 
Ponté ,  f.  m.  t.  de  Fourbifleur. 
Ponter ,  v.  n.  t.  du  jeu  de  Pharaon. 
Pont-Gibaut ,  ville  de  france  en 
Auvergne. 

Ponthieu  ,  contrée  de  france  en  !  Poplitique adj.  &  f.  t.  d'Anato- 
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Popine ,  f.  f.  du  Latin  popina. 
Cabaret.  Mot  employé  par  l'Ab- 
bé de  Chaulieu. 

Poplitaire  ,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Popiké ,  adj.  t.  d'Anatomie. 


Picardie. 
Pontiere ,  f,  f.  ouverture  par  où 

la  poule  rend  Tes  œufs. 
Pontife ,  f.  m.  miniltre  des  chofes 

facrées. 

Pontifical ,  aie ,  adj.  il  eft  aufli  fubft. 

Pontificalement  ,  adv. 

Pontificat ,  f.  m.  dignité  de  Pon- 
tife 5  règne  d'un  Pape. 

Pontilles  ,  ou  Efpontilles  ,  t.  de 
Marine. 

Pontivi ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Pont-i'Évêque  ,  ville  de  france 

en  Normandie. 
Pont-levis  ,  ou  Pont-dormant 
f.  m.  pont  qui  seleve  par  le 
moyen  d'une  bafcule. 
Pontoife ,  ville  de  l'Ifle  de  France. 
Ponton ,  f.  m.  bac. 
Pontonage  ,  f.  m.  droit  qui  fe 
perçoit  fur  des  ponts  ou  rivières. 
Pontonier,f.  m.  Batelier  qui  tient 
un  bac  ;  ou  celui  qui  reçoit  le 
droit  de  Pontonage. 
Pontorfon  ,  ville  de  france  en 

Normandie. 
Pont-Sainte-Maixence  ,  ville  de 

l'Ifle  de  France. 
Pont-Saint-Efprit ,  ville  de  france 


en  Languedoc. 
Ponts-fur-Seine  ,  ville  de  france 
en  Champagne.  Il  faut  écrire 
Vonts-fur-Seine  ,  Pontes  ad  Se- 
quanam. 

Ponts-fur- Yonne  >  ville  de  france 
en  Bourgogne. 

Pontufceaux,  f.  m*  plur.  t.  de  Pa- 
peterie* 
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Populace ,  f.  f.  t.  collectif. 
Populaire  ,  adj.  m.  &  f. 
Populairement,  adv. 
Popularité  ,  f.  f.  manière  douce 
&  infïnuante  pour  fe  faire  aimer 
du  peuple. 

Populo ,  f.  m.  t.  populaire  qui  fe 
dit  d'un  enfant  gras. 
Poquer  ,  v.  a.  jouer  avec  une 
boule ,  ou  avec  de  l'argent ,  en 
l'élevant. 

Poracé  ,  ée ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Porc  ,  f.  m.  pourceau. 
Porcelaine  ,  f.  f.  terre  fine  & 
tranfparente  ,  dont  on  fait  de 
très-belle  vauTelie  à  la  Chine  & 
au  Japon. 

Porc-épic  ,  f.  m.  efpece  de  gros 
héruTon. 

Porchaifon ,  f.  f.  t.  de  ChafTe. 
Porche ,  f.  m.  veftibule  -y  portique. 
Porcher  ,  ère  ,  f.  m.  &  f.  qui 
garde  les  pourceaux. 
Porc -marin ,  f.  m.  forte  de  poiffon. 
Porc-fanglier,  f.  m.  c'efl  le  San- 
glier. 

Pore ,  f.  m.  petit  trou  impercepti- 
ble par  où  fe  fait  la  tranfpira- 
tion. 

Pore  biliaire ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Poreux,  eufe,  adj.  quia  des  pores. 
Porime  ,  f.  m.  t.  de  Mathémati- 
que. Problème  très-facile. 
Porifme ,  f.  m.  t.  de  Mathémati- 
que. Théorème  générai ,  décou- 
vert à  l'occafion  d'un  problême 
local. . 

Porphuion,,f.  m,  fameux  Géant, 
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Porphyre ,  f.  m.  marbre  précieux. 
U  ne  faut  pas  écrire  porfire  , 
comme  Richelet ,  parce  que  es 
mot  vient  du  Grec,' que  les  La- 
tins ont  imité  en  écrivant  por- 
phyrites. 

Porphyrifer,  v.  a.  broyer  fur  le 

porphyre. 
Porques  ,  t.  de  Marine. 
Portreau.  V,  Poireau. 
Porreclion  ,  f.  f.  extention. 
Porfes ,  f.  f.  plur.  t.  de  Papeterie. 
Port ,  f.  m. 

Port  de  voix  ,  t.  de  Mufique. 

Port-Louis ,  ville  de  France  fituée 
fur  la  côte  méridionale  de  Bre- 
tagne. 

Port-Mahon ,  capitale  de  rifle  Mi- 
norque. 

Port-Maurice  ,  ville  de  Pétat  de 
Gènes. 

Portage >  f.  m. 
Portail  ,  f.  m.  frontifpice  d'une 
Églife. 

Portant  ,  ante  ,  ad>  &  f.  m.  &  f. 
Portatif,  ive ,  adj. 
Portatif,  f.  m.  regiftre. 
Porte ,  f.  f. 

la  Porte,  f.  f.  Cour  du  Grand- 
Seigneur. 

à  Porte  ouvrante  ,  à  Porte  fer- 
mante. Phrafes  dont  on  fe  fert 
dans  les  villes  de  guerre. 

Porre-arquebufe ,  f.  m.  office  chez 
le  Roi. 

Porte-affiette  ,  f.  m.  cercle  d'ar- 
gent ou  d'étain. 
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Porte-Croix ,  f.  m. 
Porte-Croffe ,  f,  m. 
Porte-culotte ,  f.  f.  femme  qui  fait 
enrager  fon  mari. 
Porte-0 1  f.  u ,  f.  m.  Prêtre  d'une 
Paroifle. 

Porte-Enléigne ,  f.  m. 
Porte-Epèe,  f.  m.  Officier  de  la 

Maifon  du  Roi. 
Porte-Étendard ,  f.  m. 
Porte-faix ,  f.  m.  crocheteur. 
Porte-feuille ,  f.  m. 
Porte-flambeau,  f.  m. 
Porte-haubans ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Porce-jupe  ,  forte  d'adj.  Animal 
forte- jupe. 
Porte-lettre ,  f.  m. 
Porte-malle ,  f.  m.  Officier  chez 
le  Roi. 

Porte-manteau  ,  f.  m. 
Porte-mafTe ,  f.  m. 
Porte-mouchettes ,  f.  m. 
Porte-page ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie. 
Porte-prelTe ,  f.  m.  t.  de  Relieur. 
Porte-tapiflèrie ,  f.  m. 
Porte-verge ,  f.  m.  bedeau  d'une 
Églife. 

Porte-voix,  f.  m. 

Tous  ces  composés  du  mot 
porte  font  écrit  de  cette  ma- 
nière dans  les  meilleurs  Diction- 
naires ,  tant  anciens  que  mo- 
dernes. 
Porté ,  ée ,  adj. 

Portée  ,  f.  f.  portée  (Tun  homme 
d'un  canon  ,  &c.  capacité  >  for 
ce  ;  étendue. 


Porte-baguette,  f.  m.  t.  d'Arqué- 1  à  portée ,  façon  de  parler  adver- 


bufîer. 

Porte-balle,  f.  m.  petit  mercier. 

Porte-chape ,  f.  m.  chapier. 

Porte-coliet ,  f.  m.  pièce  de  car- 
ton couverte  d'étoffe. 

Porte  crayon  ,  f.  m.  forte  d'in- 
ftrumem. 


biale. 

Portelots ,  t.  de  Charpenterie. 

Portement  de  Croix ,  f.  m.  il  ne 
fe  dit  que  d'un  tableau  ou  d'une 
eftampe  qui  repréfente  Jhsus- 
Christ  portant  fa  Croix. 

Porter ,  v.  a. 

Sff  ii 
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Portereau >  f.  m.  conftru&ion  de 

bois  qu'on  fait  fur  les  rivières 

pour  retenir  l'eau. 
Porterie,  f.  f.  lieu  où  fe  tient  le 

portier. 
Porteur  ,  eufe ,  adj.  &  fubft. 
fortici ,  Maifon  Royale  du  Roi  de 

Naples. 

Portier ,  iere  ,  f.  m,  &  f.  qui  fert 

une  porte. 
Portière ,  f,  f. 
Portion ,  f.  f. 

Pertioncule ,  C  f.  petite  portion. 
Portique,  f.  m.  efpece  de  galerie 
baffe. 

Porto ,  villes  de  Portugal  >  àc  la 
république  de  Venife  ,  &  de 
l'état  de  i'Églife. 

Porto-Ferraio ,  ville  d'Italie. 

Portoir ,  f.  m.  forte  de  machine 
de  bois  qui  fert  à  porter  les  por- 
tions des  Religieux. 

Portraire  ,  y.  a.  repréfenter  quel- 
qu'un. 

Portrait ,  f.  m. 

Portraiture ,  f.  f.  livre  qui  enfeigne 
l'Art  de  peindre. 

Portfland  ,  ille  dans  lar  Manche. 
Portfmouth ,  ville  d'Angleterre. 
Portugais ,  aife  ,  f,  m.  &  f,  qui 

eft  de  Portugal. 
Portugal ,  royaume  en  Europe. 
Portugaloife ,  f.  f.  pièce  d'or  de 

Portugal. 

î>ofade ,  f.  t.  de  Manegfc. 

Pofage ,  f.  m.  le  travail,  &  ee<qif  il 

en  côûte  pour  pofer  certaines 

xhofes. 

Pofe ,  f.  f.  t,  d'Architecture  &  de 
Guerre. 
Posé,  ée ,  adj. 
Pofega ,  ville  de  Hongrie. 
Pofément ,  adv.  doucement» 
Ppfer  ,  v.  a.  placer. 
f pfeur ,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie.. 


P  OS 

ive ,  adj.  certain. 
Polïtif ,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 
Pofitif ,  f.  m.  t.  de  Muiique. 
Pofjcion,  f.  f. 
Poiitive ,  f.  f.  t.  Dogmatique. 
Pofitivement ,  adv.  exprelîement; 
réellement. 

Poffédé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Ppfféder ,  v.  a. 

Poffcffeur ,  f,  m. 

Poffeflif ,  adj.  t,  de  Grammaire. 

Poflefïïon ,  f.  f. 

Poffeffoire  ,  adj.  &  f.  m.  t.  de 
Pratique.  Qui  regarde  la  jouif- 
fance. 

Poffeffoirement ,  adv. 
Poffibilité ,  f.  f. 
Poflible,  adj.  m.  &f. 
Poftcommunion ,  f.  f.  t.  d'Églife. 
Poftcrit ,  f.  m.  ce  qu'on  ajoute 

à  une  lettre ,  ou  à  un  mimoire. 
Poftdam ,  Maifon  Royale  du  Roi 

de  Pruffe. 

Poftdate  ,  f.  f.  date  poftérieure. 

Poftdater  ,  v,  a.  reculer  la  date 
d'une  lettre. 

Pofte ,  f.  m.  &  f. 

Quand  ce  mot  lignifie  un  em- 
ploi ,  ou  un  lieu  qu'occupe  un 
homme  ,  il  eft  du  mafeulin 
mais  quand,  il  fignifie  l'endroit 
où  Ton  met  les  lettres  ,  &  où 
l'on  prend  des  chevaux  pour 
aller  en  diligence  ,  il  eft  du 
féminin  5  ainfi  l'on  doit  écrire 
mettre  à  la  pofte ,  courir  la  pofte , 
prendre  la  poftg ,  &c. 

Porter  ,  v.  a.  t.  de  Guerre. 

Poftérieur  ,  eure ,  adj.  ce  qui  eft 
derrière  ,  ou  après. 

Poîtérieurement ,  adv. 

Poftériorité ,  f.  f.  rang  de  ceux 
qui  font  après  d'autres. 

Poftérité  ,  f.  f.  ceux  qui  viendront 
après  nous  s  lignée;  enfants» 
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Pofthume,  adj.  m.  &  f.  né  après' Poterie,  f.f.  Toute  forte  de  vaûTel- 
la  mort  de  fon  perc.  le  de  terre. 

Richelet  a  eu  tort  de  retrancher  Poterne  ,  f.  f.  t.  de  Fortification, 


la  lettre  h  de  ce  mot,  parce  qu'il 
ell  dérivé  de  deux  Latins,  p  oft 
hmnatum. 

Poitiche,  adj.  m.  &  f.  qui  n'eft  pas 
naturel,  qui  eft  mis  à  la  place 
d'un  autre. 

Portillon ,  f.  m. 

Poftiquerie ,  f.f. petite  malice  d'un 
jeune  garçon. 

Poftpofer ,  v.  a  Mettre  après. 
Poftulant,  adj. 

Poftuiant,  an  te,  Ç,  m.  &  f.  celui 
ou  celle  qui  demande  à  entrer 
dans  quelque  corps. 

Poftulation ,  f.  f.  t.  de  droit  Écclé- 
fiaftique. 

Poftuler ,  v.  a  demander  à  entrer 
en  Religion  s  folliciter.  Il  fe  dit 
aufli  des  Procureurs  qui  plaident 
dans  de  certaines  Jur&u&ions. 

Polture  ,  f.  f. 

Pot,  f.  m. 

Potable ,  adj.  m.  &  f. 
Potage,  f.  m.  bouillon  qu'on  verfe 
fur  du  pain. 

Potager ,  f.  m.  Officier  de  cuiiîne 
chez  le  roi. 

Potager ,  ère ,  adl  &  fubfr. 
PotafTe ,  C  f.  forte  de  cendre  gra- 

velée ,  qui  fert  pour  la  teinture. 
Pote ,  adj.  f.  Main  pote. 
Poteau,  f.  m.  pièce  de  bois  fichée 

en  terre. 

Potée ,  f.  f.  ce  qui  cft  contenu  dans 
un  pot. 

Potelé ,  ée,  adj.  gros  &  gras. 
Potelet,  f.  m.  diminutif  de  poteau. 
Poteîeur,  f.  m.  t.  de  Finance. 
Potence,  f.  f. 

Potencé ,  ée,  adj.  t.  de  Blafon. 
Potentat ,  f.  m. 

Potentiel, elle,  adj.t.dogmatique. 


Potier  ,  iere ,  f.  m.  &  f. 

Potin,  f.  m.  forte  de  cuivre. 

Potion ,  f.  f.  breuvage. 

Potiron  ,  f.  m.  forte  de  citrouille  *, 
champignon. 

Potofî,  ville  du  Pérou. 

Potron-Jaquet ,  f.  m.  point  du 
jour.  Ce  mot  eft  bas. 

Pou,  f.  m.  au  plut,  des  poux. 

Autrefois  on  écrivoit  fouil  Se 
gmcnil \  mais  aujourd'hui  on  n'é- 
crit plus  que  pou  &  genou, 

Pouacre ,  adj.  t.  injurieux  &  bas. 

Pouacrerie,f.f.puanteur.Il  eitbas. 

Pouce,  f.  m. 

Pouciere,  f.  m.  petite  défencedu 
pouce. 

Pou-de-foie ,  f.m.forte  d'étoffe  de 
foie.  On  dit  aufli  Pout-de-foie. 
Poudre ,  f.  f.  poufliere. 
Poudre ,  ée ,  adj. 
Poudrer,  v.  a. 

Poudrçtte  ,  f.  f.  t.  de.  Jardinier. 
Poudreux  ,  eufe ,  adj. 
Poudrier ,  f.  m. 

Poudrière,  f.  f.  lieu  où  Ton  fait  la 
poudre. 

Pouf,  t.  indéclinable  &  populaire. 

Pouffer,  v.  n.  il  .eft  du  ftyle  fami- 
lier. Pouffer  de  rire. 

Pouger  v.  a.  t.  de  Marine. 

Pou i lie ,  partie  du  Royaume  de 
Naples. 

Ce  mot  s'eft  fait  du  Latin  Apu- 
lia  j  l'on  a  dit  d'abord  Apouille , 
&  avec  l'article  ï  Apouille;  en- 
fuite  on  a  pris  la  première  fylla- 
be  pour  l'article  féminin,  &  l'on 
a  dit  la  pouille ,  comme  on  dit 
la  Natolie ,  pour  VAnatolie. 
Pouillé ,  f.  m.  Inventaire  des  Bé- 
néfices. 
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Pouiller ,  v.  a.  dire  des  injures,  il 
eft  bas. 

Pouillerie,  f.  f.  chambre  d'Hôpi- 
tal 9  où  Ton  mec  les  habits  des 
pauvres  malades. 

Pouilles,  f.  f.  plur.  vilaines  injures. 

Pouilleux ,  eufe ,  adj.  &  f.  m.  &  t\ 

Pouilli,  ville  de  france  dans  le 
Nivernois. 

Pouillier,  f.  m.  t.  de  mépris  ,  qui 
fe  dit  d'une  méchante  hôtellerie. 

Pouillis ,  f.  m.  dans  le  même  fens 
que  pouillier. 

Poulailler ,  f.  m.  lieu  où  les  poules 
fe  rerirent, 

Poulailler ,  f.  m.  Qui  vend  de  la 
volaille. 

Poulain ,  f.  m.  Jeune  cheval 

Quoique,  fuivant  l'analogie,  il 
femble  que  l'on  doive  écrire  pou- 
lin,  à  caufe  des  mots  pouline , 
pouliner  &c  poulinière  qui  en  dé- 
rivent 5  cependant  l'Académie, 
Furetiere ,  Binet ,  Dupuys ,  Bau- 
doin ,  Rich.  Joub.  &  Boudot 
écrivent  poulain ,  &  cet  ufage  a 
prévalu. 

Poulaine ,  f.  f.  ou  éperon  ,  t.  de 
Marine. 

Poulan  ,  f.  m.  t.  de  Jeu. 
Poularde,  f.  f.  jeune  poule  engraif- 
sée. 

Poile,  f.  f.  oifeau  domeftique. 
Poulet,  f.  m.  le  petit  d  une  poule* 

billet  amoureux. 
Poulette ,  f.  f.  jeune  poule. 
Quoique  ces  mots  viennent  du 

Latin  pullus,  Pulage  ne  veut  pas 

qu'on  les  écrive  avec  deux  //.  V. 

Préf.lec.  L. 

Poulevrin  ,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 
Pouliche,  f.  f.  cavalle  nouvelle- 
ment née. 
Poulie ,  f.  f. 

Poulier,  v.  a.lever  avecunepoulie. 


POU 
Pouline,  f.f.  cavalle  nouvellement 
née. 

Pouliner,  v.  a.  faire  un  poulain. 
Il  fe  dit  d'une  jument. 
Poulinière,  f.  f.  &  adj  qui  fait  des 
poulains. 

Pouliot,  f.  m.  petite  poulie. 
Poulot,  f.  m.  Enfant. 
Poulpe ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Poulpeton ,  f.  m.  forte  de  ragoût. 
VI  ne  fe  prononce  point. 
Pouls ,  f.  m.  17  ne  fc  prononce 
point. 

Poumon,  f. m.  partie  de  l'animil 
qui  fert  à  la  refpiration. 
Poumonique ,  adj.  V.  Pulmoni- 
que. 

Poupard,  f.  m.  enfant  au  maillot. 
Poupée ,  f.  f.  figure  de  carton  ou 
de  cire. 

Poupelin  ,  f.  m.  pièce  de  four. 
Poupelinier,  f.  m.  t.  de  Pâtiflier» 
Poupetier,  f.  m.  Marchand  de  pou- 
pée. 

Poupin ,  ine ,  adj.  qui  eft  d  une 
propreté  affedée.  Il  eft  auffi  quel- 
quefois fubft. 

Poupon  ,  f.  m.  t.  burlefque. 
Pouponne ,  f.  f.  mignone  s  jolie. 
Pouppe  de  Vai(feau ,  f.  f.  Acaà. 
Fur,  Dan,  Joub, 
Il  ne  faut  pas  écrire  poupe , 
comme  Richelet,  parce  que  ce 
mot  vient  du  Latin  puppis. 
Pour,  prépofition  qui  fert  à  mar- 
quer le  motif. 

Pourceau ,  f.  m.  Porc  j  cochon. 
Pourchafter  ,  v.  a.  t.  de  chaife. 
Pourfendre ,  v.  a.  il  eft  vieux. 
Pourfiler ,  v.  a.  entre  -  mêler  de 
tiffure  différente. 
Pour  l'heure,  forte  d'adverbe. 
Pour  lors  ,  adv.  alors. 
Pourparler,f.m.conférence  qu'on 
a  fur  une  ajfaire, 
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Pourpenfer  j  v.  n.  augmentatif  de 
penjer. 

Pour  peu  que ,  forte  de  conjonc- 
tion. 

Pourpier ,  f.  m.  Plante. 
Pourpoint,  f.  m. 
Pourpointerie ,  f.  f.  Art.  de  faire 
des  pourpoints. 

Pourpointier ,  f.  m.  qui  vend  des 
pourpoints. 

Pourpre ,  f.  m.  forte  de  couleur 
rouge. 

Pourpre ,  f.  f.  teinture  précieufe. 
Il  fe  dit  aufli  de  l'habillement  & 
&  de  la  dignité  Royale. 

Pourpre  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Pourpré ,  ée ,  adj. 

Pourpris,  f.  m.  enclos.  Il  eft  vieux. 

Pour  que ,  expreffion  abrégée 
très-commode. 

Pourquoi,  conjonction  caufative. 
Pourri,  ie ,  adj.  il  eft  auffi  fou- 
vent  lubft. 
Pourrir,  v.  a. 

Pourriffoir ,  f.  m.  t.  de  Papeterie. 
Pourriture,  f.f. 
Pourfuite,  f.f. 

Pourfuivant,  ante ,  f.  m.  &  f. 
Pourfuivi,  ie ,  adj. 
Pourfuivre  ,  v.  a.  qui  fe  conjugue 
comme  fuivre. 

Pourtant,  conjonction  adverfative. 

Pourtour  ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 

Pourvoir,  v.  n. 

Ce  verbe  fe  conjuge  comme 
voir,  excepté  le  futur.  Je  pour- 
voirai, tu  pourvoiras,  il  pour- 
voira :  nous  pourvoirons ,  vous 
pouvoirez  ,  ils  pourvoiront.  Im- 
parfait du  fubjonctif.  Je  pour- 
voirois,  &c.  Nous  pourvoirions, 
&c. 

Pourvoirie,  f.  f. 
Pourvoyeur,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Pourvu,  ue,  part.  &  adj.  , 


POU  çij 

Pourvu  que ,  conjonction  condi- 
tionnelle. 

Poulie  ,  f.  f.  maladie  de  cheval  > 

ou  le  croît  des  arbres. 
Poufsé,  adj.  m.  épithete  qu'on 

donne  au  vin  gâté. 
Poufsé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Poulfe-cuU  f.m.  t.  populaire. 
Poufsée ,  f.  f. 
Pouffer ,  v.  a. 

Poulfette,  f.f.  Jeu  d'enfant. 
Poufleur,  eufe,  adj.  &  fubft.  m. 
&  f. 

Pouffier ,  f.  m.  menu  charbon  qui 
demeure  au  fond  des  bateaux. 
Poufliere,  f.  f. 
Poufllf ,  ive ,  adj. 

Pouffin ,  f.  m.  petit  de  la  poule. 

Poufliniere  ,  f.  f.  nom  que  le  peu- 
ple donne  à  la  coniiellation  des 
Pléiades. 

PomToir,  f.  m.  inftrument  de 
Chirurgie. 

Pout-de-foie,  f.  m.  groffe  étoffe 
de  foie.  Quelques  -  uns  écrivent 
pou-de-foie  II  y  a  apparence  que 
ce  mot  eft  corrompu  de  tout  d* 
foie. 

Poutie ,  f.  f.  petite  ordure  qui  Ce 
trouve  fur  les  habits. 

Poutieux ,  eufe ,  adj.  qui  a  gran- 
de affectation  de  propreté. 

Poutre ,  f.  f.  groffe  pièce  de  bois. 

Poutrelle ,  f.  f,  dimmutif  de  pou- 
tre. 

Pouvoir ,  f.  m. 

Pouvoir  ,  v.  a. 

Je  puis ,  (  on  trouve  auffi  je 
peux  dans  plufieurs  bons  Au- 
teurs ,  )  tu  peux,  il  peut  :  nous 
pouvons,  vous  pouvez  ,  ils* 
peuvent.  Jepouvois,  &c.  Nous 
pouvions ,  &c.  Je  pus ,  tu  pus 
il  put  :  nous  pûmes ,  vous  pûtes^ 
ils  purent.  J'ai  pu,  &ç.  Autrefois 
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on  écrivoit  feu,  &  la  plupart  des 
Imprimeurs  écrivent  aujourd'hui 
>*,  ce  qui  eft  une  faute.  V.  Préf. 
et.  û\  Je  pourrai,  &c.  Que  je 
puuTe,  &c.Je  pourrois,  &c  Que 
je  pulfe ,  que  tu  puffes ,  qu'il 
pût.  Que  nous  puflions,  &c.  Pou- 
vant, M.  Reftaut  écrit  je  fautai , 
je  four  ois  \  mais  l'ufage  veut/e 
fourrai ,  je  fourrois. 
le  Pouzin,  ville  de  france  dans 
le  Vivarais. 
Poyc ,  f.  f.  t.  de  Papeterie, 
Pozzolane  ,  f.  f.  terre  à  ciment. 
Pradas,  ville  d'Efpagne. 
Pradelles,  ville  de  france  en 
Languedoc. 

Prades>  ville  de  france  dans  le 
Rouffillon. 

Pragilas ,  ville  du  Piémont. 

Pragmatique ,  adj.  il  n  eft;  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  :  Pragmatique 
S  an  tt  ion. 

Prague,  ville  Capitale  de  la  Bo- 
hême, célèbre  par  les  Guerres 

de  1741.  &  174*» 
Prairie ,  f.  f. 

Praline ,  f.  f.  forte  de  dragée. 

Prame,  f.  f.  forte  de  navire ,  qui 
prend  peu  d'eau. 

Prangui ,  f.  m.  c'eft  ainfî  que  les 
Indiens  appellent  les  Euro- 
péens. 

Praticable ,  adj.  m.  &  f. 
Praticien ,  f.  m. 
Pratique,  f.  f . 
Pratiquer ,  v.  a. 
Prato,  ville  delaTofcane. 
Prats-de-Molo ,  ville  de  france 
dans  le  Rouffillon. 
Pré,  f.  m. 

Préadamite,  f.  m.  qui  a  exifté 

avant  Adam. 
Préalable,  adj. &f.  m.  Ce  qui  doit 

fç  faire  avant  toutes  choies. 


PRÉ 

au  Préalable,  façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Préalablement,  adv. 

Préallégué,  ée,  adj.  qui  a  été  die 

Préambule ,  f.  m.  Ce  qui  fe  dit , 
ou  ce  qui  fe  fait  avant  que  de 
commencer  quelque,  chofe. 

Préau,  f.  m.  petit  pré. 

Prébende,  f.  f. place  EccléfiaOi- 
que. 

Prébendé,ée,  adj.  qui  jouit  d'une 
Prébende. 

Prébendier ,  f,  m.  Eccl^fiaftique. 

Précaire,  adj.  t.  de  Jurifprudence. 

Précairement,  adv.  par  grâce. 

Précaution ,  f.  f. 

Prccautionner,  fe  Précautionner, 
v.  n.  paf.  Il  s'emploie  quelque- 
fois activement. 

Précédemment ,  adv. 

Précédent ,  ente,  adj. 

Précéder,  v.  a.  aller  devant 5  fur- 
palfer. 

Préceinte  y-Q^  Perceinte,  f.  f.  t. 

de  Marine. 
Précellence,  f.  f.  Supériorité. 
Préceller,  v.  n.  valoir  davantage. 
Précepte ,  f.  m. 
Précepteur,  f.  m. 
Préceptorial,  aie,  adj. 
Préceptoriat,  f.  m.  qualité  de 

Précepteur. 

Préceffion ,  f.  f.  t.  d'Aftrpnomie. 
Préchantre,  f.  m.  officl  Ecclé- 
fiaïtique. 

Prêche ,  f.  m.  Sermon  d'un  Minif- 
tre  Calvinifte. 
Prêcher ,  v.  a. 

Prêchereffe,  f.  f.  Religieufe  Do- 
minicaine. 

Prêcheur,  f.  m.  Trere  Prêcheur, 
Dominicain. 

Précieufe,  f.  f.  femme  qui  a  de 
l'affedation  dans  fes  manières 
&  dans  fon  langage. 

Précieufement, 
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Precieufement  ,  adv. 
Précieux,  eiife ,  adj. 
Précinte ,  f.  £  t.  de  Marine. 
Précipice  5  f.  m. 
Précipitamment ,  adv. 
Précipitant ,  f.  m.  t.  de  Chymie* 
Précipitation,  f*  f. 
Précipité ,  f.  m.  t.  de  Chymie. 
Précipiter ,  v.  a. 

Préciput ,  C  m.t.de  Jurifprudencc. 

Précis,  f.  m,  abrégé 3  fommaire. 

Précis, ife ,  adj. 

Précisément ,  adv. 

Précifion ,  f.  f.  exactitude  *,  jufteffe. 

Précloture ,  f.  f.  enclos. 

Précoce ,  adj.  Prématuré. 

Précocité,  f.  f.  t.  de  Jardinier. 
Maturité  avant  le  temps. 

Précompter,  v.  a.  t.  de  Pratique. 

Préconifation ,  f.  f.  proportion  que 
le  Cardinal  Patron  fait  au  Con- 
fiftoire  ,  à  ftome  ,  d'une  perfon- 
ne  nommée  par  le  Roi  à  quelque 
Prélature.  ' 

Préconifer,  v.  a.  faire  une  préco- 
nifation 5  louer  hautement. 

Précurfeur ,  f.  m.  t.  de  Théologie. 

Prédécédé,  ée,  adj. 

Prédécéder,  v.  n.  mourir  avant  un 
autre. 

Prédécès ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 
Prédéceflèur,  C  m.  celui  qui  a  pré 
cédé  un  autredans  quelque  place. 
Prédeftination ,  f.f.t  de  Théologie. 
Prédeftiné  ,  ée ,  adj.  &r  f.  m.  &  f. 
Prédeftiner  ,  v.  a.  t.  de  Théologie. 
Prédétermination ,  f.f.  t.  de  Théo- 
logie. 

Prédicable ,  adj.  t.  de  Logique, 
Prédicament ,  f.  m.  t.  de  Logique 
Prédicant ,  f.  m.  Mirtiftre  de  ia  Re- 
ligion Proteftante., 
Prédicateur,  f.  m. 
Prédication ,  f.  f, 
Prédiaion ,  f.  f. 


Prcdîleftîon,  f.  f.  préférence  d'a- 
mitié. 

Prédire,  v.  a. 

Je  prédis,  tu  prédis  *  il  prédit  : 
nous  prédifons  ,  vous  prédifez  , 
ils  prédïfent.  Aux  autres  temps , 
il  le  conjugue  comme  rf/rfc 

Prédominant ,  ante  ,  adj. 

Prédominer ,  v,  n.  L'emporter  3 
prévaloir. 

Prééminence,  f.  f.  fupérioritéi 

rangs  prérogative. 
Prééminent ,  enté ,  adj.  « 
Préexistant ,  arlte,  adj.  Acad.  qui 

exiite  avant  quelqu'un* 
Préexistence ,  f.  f.  Acad.  état  de 

ce  qui  exiite  avant  quelqu'un  ou 

quelque  autre  choie. 
Préexfiter ,  v.  n* 

Préface ,  f.  f.  avertUTement  qu'on 
met  à  la  tête  d'un  livre. 
Préfecture^  f.  f.  Charge ,  ou  digni- 
té de  Préfet  dans  l'Empire  Ro- 
main, &  dans  les  Collèges. 
Préférable  ,  adj.  m*  &  f. 
Préférablement  ,  adv* 
Préféré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Préférence,  f.  f. 
Préférer ,  y.  a. 
Préfet  ,  C  m. 

Préfinir ,  v.  su  t.  de  Palâis*  Mar- 
quer un  temf  s  ;  fixer  un  jour. 

Préfix*  ixe,  adj. Qui  ett  déterminé* 

Préfixion ,  f.  f.  a&ion  par  laquelle 
on  fixe  un  temps. 

Prégadi,  f.  m.  Sénat  de  Venue. 

Prégaton ,  f.  th.  t.  de  Tireur  d'or* 

Préjudice ,  f.  m* 

Préjudiciable  ,  adj*  m.  &  f. 

Préjudiciaux,  adj.  m.  plur.  c*  de 
Pratique*  •  •  -  -  "       •  « 

Préjudicier,  v.  n. 

Préjugé,  f.  m<  préoccupation d'efc 
priti  prévention,  v  a 

Préjuger,  v.a.  juger  parprovifioni 

Ttt 
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prévoir  *  conjecturer. 
Prélart,  t.  de  Marine. 
Prélat ,  f.  m. 

Pi  clation,  f.  f.  t.  de  Jurifprudence. 

Prélature  ,  f.  f.  dignité  de  Prélat. 

Pr ële ,  f.  f.  plante. 

£rélegs>  f.  m.  Legs  dont  on  ordon- 
ne la  délivrance  avant  le  partage 
d'une  fuçccfiion. 

Préléguer  ,  v.  a.  faire  un  legs 
payable  avai\t  le  partage  d'une 
hérédité. 

Prélevé,  ée,  adj. 

Prélever ,  y.  a.  lever  quelque  forn- 

me  avant  le  partage  d'une  fuccef- 

ifion ,  ou  d'une  Société. 
Préliminaire,  adj.  &  Cm.  ce  qui 

précède  quelque  chofe,  , 
Prélonge ,  f.  f.  t.  d'Artillerie. 
Prélude,  ù  m. 
Préluder,  v.  n. 

Prématuré,  ée ,  adj.  qui  vient  5 
-qui  fe  fait  avant  le  temps. 

Prématurément ,  adv. 

Prématurité,  f.f.  Maturité  avant 
le  temps  ordinaire. 

Prême-d'émeraude ,  f.  m.  Pierre 
précicufe.  On  dit  àufE  Prinu. 

Préméditation, f.  f.  aftion  de  mé- 
diter les  chofes  qu'on  doit  faire, 
ou  dire* 

Prémédité ,  ée,  part.  pal.  &  a4j. 
Préméditer,  v.  &  examiner  une 
chofe  avant  de  l'exécuter. 
Prérriery ,  ville  de  franc e  en,  l^i- 

vernois.  '  •  •  •   .  :  P  . 

Prémices,  f.f.plur.premiersfru^ts 
qu'on,  recueille. 

Premier,  iere  y  a4i  Il  ctt  fouvent 

Premièrement,  adv. 
Prémnîes,  f.  f.  plur.t.de  Logique, 
préraontfé,  f.  m.Ordrc  Religieux. 
Prémontrée,  Cf.  force  dç.Rçji- 


...» 
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Prémotion ,  f.  f.  t.  dogmatique; 
Prédéterminatipn. 

Prémunir  ,  v.  a.  précautionner. 

Prenable ,  adj.  m.  &  f. 

Penant ,  ante ,  adj. 

Prendre  ,  v.  irrégulicr, 

Je  prends  ,  tu  prends ,  il  prend  : 
nous  prenons ,  vous  prenez ,  ils 
prennent.  (La  lettre  n  double  à 
cette  troiiieme  perfonne.  )  Je 
prenois ,  &c.  Je  pris ,  &rc.  Nous 
prîmes,  &c.  J'ai  pris,  &c.  Je 
prendrai ,  tu  prendras  ,  il  pren- 
dra :  nous  prendrons ,  vous  pren- 
drez ,  ils  prendront.  Prends , 
prenez.  Que  je  prenne ,  que  tu 
prennes,  qu'il  prenne  :  que  nous 
prenions  ,  que  vous  preniez, 
qu'ils  prennent.  (  Il  cft  à  remar- 
quer que  l'ufage  veut  qu'on  dou- 
ble la  lettre  n  en  de  certains 
temps  îk  à  certaines  perfonnes , 
non  pas  à  d'autres.  )  Je  pren- 
drais,  &c.  Nous  prendrions, 
&çc,  Que  je  priCfe,  que  tu  prif- 
fes,  qu'il  prit: que  nous  prif- 
fions,  que  vous  prifliez,  qu'ils 
pruTent.  Prenant, 

Preneur ,  f.  m. 

Prénotion,  f.  f.  connoiflance  obi- 
cure  qu'on  a  d'une  chofe  avant 
que  de  la  comprendre  parfaite- 
ment. 

Préoccupation ,  f.  f.  prévention. 

Préoccupé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Préoccuper,  v.  a.  Prévenir. 
Richelet  écrit  ces  derniers  mots 
avec  un  feul  c  :  c'eft  une  faute 
contre  l'ufage  &  la  raifon  :  auffi 
l'a-t-il  corrigée  au  mot  Préven- 
tion, où  il  écrit  fort  bien  préoc- 
cupation avec  deux  ce. 

Préopinant ,  f.  m.  qui  opine  le 
premier. 

Préopiner ,  v.  n. 
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Préparant,  ante,adj.  t.  d'Anato- 
mie. 

Préparatif,  ive  ,  adj. 
Préparatif ,  f.  m. 
Préparation ,  f.  f. 
Préparatoire  ,  adj.  m.  &  f.  . 
Préparé  ,  éc ,  adj. 
Préparer  ,  v.  a. 

Prépondérant ,  adj.  qui  fait  pen- 
cher la  balance. 
Préposé,  ée,  part.paf.  &  adj. 
Prépofer,  v.  à. 

Prépofition,  f.  f.  t. deGrammaire. 
Prépuce,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Prérogative ,  f.  f. 
Près,  adv.  il  ne  faut  pas  écrire 

près ,  ni  prez.  V.  Prêt.  1er.  è. 
Préface,  f.  m.  Signe  de  l'avenir 5 

pfefïentiment. 
Préfager ,  v,  a. 

Préfanctines,f.  m.  plur.  t.  de  Li- 
turgie. 

Presbourg ,  ville  Capitale  de  la 
Hongrie. 

Presbyte,  f.  m.  u  d'Optique  8c 
d'Anatomie^ 

Presbytéral ,  aie,  adj.  qui  concér- 

ne  les  Prôtres. 
Presbytère ,  f.  m.  mai(bn  du  Curé 

dans  uneParoifîe. 
Presbytérianifme,  f.  m.  Sefte  des 

Presbytériens. 
Presby  tériat ,  f.  m.  qualité  d'An* 

eien  parffu  les  Presbytériens. 
Presbytériens»  f. m.  proteftants  de 

la  Grande  -  Bretagne. 
Prefcience ,  f.  f.  connoiffance  que 

Dieu  a  des  chofes  futures. 
Prefci  iptible ,  adj-  m.  &  f. 
Prefcription ,  Cf.  fin  de  non  re- 
cevoir, 

Prefcrire ,  v,  aé  acquérir  par  pref- 
cription j  régler ,  ordonner, 
Prefcrit,ite,  adj. 
Préséance  ,  f.  f.  Gn  prononce 


PRÉ  Çr* 
comme  (i  l'on  écrivoit^r^/>^itr^ 
Le  premier  rang. 
L'Académie,  Furetiere, Binet , 
Danet,  Richelet  &  Joubert  écri- 
vent de  la  forte.  Cependant ,  lî  ce 
n'étoit  l'ufage  ,  je  préfërerols 
prefséance ,  parce  que  la  lettre 
/  fe  rencontrant  dans  ce  mot  en- 
tre deux  e  e ,  il  me  femble  qu'el- 
le y  doit  avoir  le  fon  du  z  com- 
me dans  les  fuivants  ,  ce  qui  gâ- 
teroit  la  prononciation  de  celui- 
ci  5  &  l'on  ne  pourroit  éviter 
cet  inconvénient,  qu'en  écrivant 
prefséancé.  Je  prie  le  Lecteur 
de  vouloir  bien  faire  attention  â 
cette  Remarque,  &  à  la  Préf. 
let.  S. 

Préfehce ,  f.  f.  •'. 

Préfent  >  ente  ,  adj. 

à  Prêtent ,  pour  le  préfent.  Façons 

de  parler  adverbiales. 
Préfent,  f.  m.  ce  qu'oft  donne 

gratuitement.  Il  e{l  aitfïi  t.  de 

Grammaire.     ;      •  f  l 
Présentateur  y  f.  m.  Patron  d'un 

bénéfice.  , 
Préientatioft ,  ù£ 
Préfenté ,  ée  ,  »  part,  pâf.  &  adj. 
Préfentement ,  adv;  -% 
Préfenter ,  v.  a.  : 
Prefervatif,  ive,  adj.  t  deMé- 

<fccine  de  de  Morale.'    èft  auïTt 

f.  m. 

PrcTerver ,  V.  a. 
Préfîdence ,  f.  f. 

Préfidëht ,  enté,  f.  m.  Sr'É  Chef 
drùrre  Compagnie. 

Préfidental ,  aie  9-  adj.  qui  Concer- 
ne le  Préfident. 

Préfider  ,  v.  n.  être  à  la  tête  d'aine 
Compagnie. 

Préfidïal,  f.m.  au  plur.  Préfidiaux. 
Préfidial,  aie,  adj. 
Préfidialement ,  adv. 
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Préfomptif ,  ivc,  adj,  t.  de  Palais. 
Préfomption ,  f.  £ 
Préfompmeufement ,  adv, 
Préfomptueux,  eufe,  adj.  Il  cft 

quelquefois  fubft.  Vain, 
Frefque ,  adv.  qualï. 
Prefqu'Ifle ,  ou  Prefqu'île ,  C  £ 
PreiTamment,  adv,  d'une  manière 

prenante, 

PreiTant  >  ante ,  adj, 
Prdfe,f,f. 

Prefsé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
PreiTement,  £  nu  a&ion  de  ce 

qui  greffe. 
PreiTement,  advf  en  hâte. 
Prefic miment,  f.  m.  fentiment 

fecret  &  naturel  qui  nous  avertit 

de  ce  qui  doit  arriver. 
Preffentir ,  v.  a.  V.  Préf.  let.  Sm 

Avoir  un  preflentiment  de  ce  qui 

doit  arriver  j  fonder  quelqu'un. 
Preiîer ,  v.  a,  ce  tf  a  pluûems  figui- 
;  fications. 

Preiîette,  f.  f.  t.  de  Papeterie, 
î^reflier,  f.  m.  t.  d'Imprimeur. 
Preffigny  >   ville  de  france  en 
Poitou, 

Preflion  ,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 
aftion  de  preiTer. 

Preffis,f.m,jusj  fuc, 

Preflbir ,  f.  m, 

PreiTurage ,  f.  m, 

PreiTurçr  >  v,  a,  PreJTer  des  rai- 
fins. 

Preffureur ,  f.  m.  Fermier  de  pref- 
foir. 

Preftance ,  f.  f.  bonne  mine, 
prenant .  f.  m,  un  des  principaux 
jeux  de  l'orgue, 
Prédation  ,  f.  £  t.  de  Palais* 
Prefte,  adj.  vit  j  prompt, 
Preftèment,  àdv.  promptement. 
Prefteffe,f.f.t.  de  Manège.  Dili- 
gence, 

Preftigeaf.m.illufion  pai  fortilege. 
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PrefHgiateur,  f.  m.  impofteur  par 

fortilege. 

Preftimonie ,  f.  f.  efpece  de  Béné- 
fice que  le  Patron  confère  de 
plein  droit. 
Preftô>  adv.  avec  vîteffe. 
Preft  olet ,  f.  m.  t.  de  mépris. 
Prefton ,  ville  d'Angleterre. 
Préfumer  ,v,  n,  avoiv  bonne  opî» 
nion  de  foi  3  penfer  j  foupçon- 
ner. 

Préfuppofèr ,  v.  a,  pofer  pour  vrai 
Préfuppofîtion ,  f.  f.  fondement 

qu'on  pofe  pour  vrai, 
Préfure ,  f.  f.  pour  faire  cailler  le 

lait. 

Prêt ,  ête ,  adj.  préparé. 
Prêt ,  f.  m. 

Prétantaine,  f.  {.Courir  la  pré- 
tantaine. 

Prêté ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Prétendant,  ante ,  adj.  &  f. 

Prétendre,  v.  a.  il  fe  conjugue 
comme  attendre. 

Prétendu ,  ue,  adj  &  fubft. 

Prête-nom,  f.  m. 

Prétention,  f.  f. 

Prêter  ,  v.  a.  V.  Préf.  let.  ê. 

Prétérit,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 

Prétérition ,  f.  f.  figure  de  Rhétori- 
que qui  coniîlte  à  feindre  qu'on 
ne  veut  pas  parler  d'une  chofe , 
lorsqu'on  en  fait  mention.  En  t. 
de  Palais,  il  fignifie  omiffion. 

Préteur ,  f.  m.  Magiftrat  fameux  à 
Rome. 

Prêteur,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Prétexte ,  f.  m.  motif  -y  caufe. 
Prétexter,  v.  a.  alléguer  pour  pré- 
texte. 

Prétoire',  f.  m.  lieu  ou  le  Préteur 
rendoit  la  juftice, 
Prétorien ,  enne ,  adj.  &  f. 
Prêtre,  elTe,  f.  m.  &f. 
lj?rêtïife>  £  f.  caractère  de  Prêtre. 
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Préture ,  f.  f.  dignité  de  Préteur. 
Prévaloir  ,  v.  n.  valoir  mieux. 
Je  prévaux  *  tu  prévaux ,  il  pré- 
vaut (  Il  y  en  a  qui  écrivent  à  la 
féconde  perfonne  tu  prévaut 


PRI  %i9 

écrivent  jugement  prtvôtal  5  fen- 
tenccprevotalc,  un  homme  jugé 
prévôt  al  émeut  :  ainûil  nefaut  pas 
écrire  prévôtable  ,  pré  ôtable- 
mtnt  y  comme  quelques  Auteurs 


prevalois 


mais  tu  prévaux  efk  le  plu  s  ufité.)  Prévôté  ,  f.  f.  autrefois  Prévojié» 
Nous  prévalons,  vous  prévalez ,  |  V.  Préf.  let.  ô.  Qualité  de  Pré- 
vôt j  Jurifdi&ion  du  Prévôt  > 
lieu  où  elle  fe  tient. 
Prévoyance ,  f.  f.  action  de  prévoir* 
Prévoyant ,  an  te ,  adj. 
Prévu ,  ue ,  adj.  autrefois  ,  prê- 
veu ,  préveue.  V.  Préf.  au  cir- 
conflexe. 
Preuve ,  f.  f. 

Preux,  adj.  &  fubft.  vaillant.  Il 
eft  vieux. 

Priam ,  f,  m.  Roi  de  Troye. 
Priape ,  f.  m.  Dieu  des  Jardins  : 
Il  préfîdoit  à  toutes  les  débau- 
ches. 

Priapée  ,  f.  f.  nom  donné  aux 
épigrammes  &  pièces  obfcenes 
&  trop  libres.  Ce  mot  cil  du 
genre  féminin ,  parce  qu'on  fous- 
entend  Poéfie  ou  Pièce*  Il  ne  fe 
dit  guère  qu'au  pluriel. 
Prie-Dieu  ,  f.  m.  Joub. 
L'Académie  &  Richeîet  écri- 
vent Prié-Dieu  :  Furetiere  écrit 
des  deux  manières  \  mais  je  pré- 
fère la  première. 
Prier ,  v.  a. 
Je  prie ,  tu  pries  ,  il  prie  :  nous 
prions  ,  vous  priez  ,  ils  prient. 
Je  priois ,  tu  priois  ,  il  prioit  : 
nous  priions,  vous  priiez  ,  ils 
pri oient.  Je  priai  ,  tu  prias ,  \\ 
pria  :  nous  priâmes ,  vous  priâ- 
tes ,  ils  prièrent.  J*ai  prié ,  &rc. 
Je  prierai ,  tu  prieras,  il  priera .  : 
nous  prierons ,  vous  prierez ,  ils 
prieront.  Prie  ,  priez.  Que  m  )c 
prie ,  que  tu  pries  ,  qu'il  prie  : 
que  nous  priions  ,  que  rqas 


ils  prévalent.  J 

Je  prévalus ,  tu  prévalus ,  il  pré- 
valut :  nous  prévalûmes  ,  vous 
prévalûtes  ,  ils  prévalurent.  J'ai 
prévalu ,  &c.  Je  prévaudrai ,  &c. 
Que  je  prévale,  &c.  (  Il  y  en 
a  qui  écrivent  que  je  prévaille  j 
mais  que  je  prévale  vaut  mieux. 
Voyez  Danet.  )  Que  je  pré- 
valuffe  ,  que  tu  prévalufles  , 
qu'il  prévalût  :  que  nous  pré- 
valulïïons ,  &c.  Je  prévaudrois , 
&c  Prévalant. 

Prévaricateur  ,  L  m.  qui  manque 
à  fon  devoir. 

Prévarication ,  f.  f. 

Prévariquer  ,  v.  n.  manquer  à  fon 
devoir. 

Prévenance  ,  f.  f.  a&ion  de  pré- 
venir. 

Prévenant  ,  ante,  adj.  gracieux. 
Prévenir  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 
comme  tenir. 

Prévention  ,  f.  f.  préoccupation 
d'efprit. 

Prévenu  ,  ue ,  adj. 
Preuilly  ,  Ville   de  france  en 
Touraine. 

Préviflon  ,  f.  f.  t.  de  Théologie. 

connoi(fance  de  l'avenir. 
Prévoir  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 

comme  voir ,  excepté  aux  temps 

je  prévoirai ,  je  prévoir  oit.  Prcf- 

fentir  y  con jedurer. 
Prévôt ,  f.  m. 
Prévôtal,  aie,  adj. 
Prévôtalement  ,  adv. 
Tous  les   favants  Praticiens 
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priiez  ,  qu'ils  prient.  Je  prierois , 
&c.  Que  je  priaffe  ,  que  tu  priaf- 
fes  ,  qu'il  priât  :  que  nous  priaf- 
fions ,  que  vous  priafîiez  ,  qu'ils 
priaient.  Priant. 

Prière ,  f.  f. 

Prieur »  eure ,  f.  m.  &  t. 

Prieural ,  aie  ,  adj. 

Prieuré  ,  f,  m.  forte  de  bénéfice. 

Prima  menfis  ,  f.  m.  t.  de  la  Fa- 
culté de  Théologie  dans  les  Uni- 
verfités. 

Primat,  f.  m.  prélat  qui  a  une  forte 
de  fupériorité  fur  planeurs  Ar 
chevelues  &  Evêques. 

Primatial ,  aie ,  adj. 

Primatie,  f.  f.  jurifdi&ion  du  Pri- 
mat. 

Primauté ,  f.  f.  le  premier  rang.  Il 
fe  dit  fouvent  au  jeu. 

Prime ,  f.  f.  t.  de  Bréviaire. 

Prime ,  f.  f.  t.  de  Jeu. 

de  Prime  abord  ,  adv. 

Prime-d'alTurance  ,  f.  f.  t.  de  Né- 
gociant. 

Primer ,  v.  a.  exceller  >  avoir  l'a- 


vantage. 


Prime-vere ,  f.  f.  plante. 
Primeur  du  vin,  des  fruits,  &c.  f.  f. 
Primicériat ,  f.  m.  dignité  de  Pti- 
micier. 

Primicier,  f.  m.  dignitaire  dans  un 
Chapitre. 

Primjpiîaire ,  f.  m. t.  d'Antiquité , 
&  de  miHce  Romaine.  I 

Primitif,ive,àdj,  t.  de  Grammaire. 

Primitivement  ,  adv.  originaire- 
ment. 

Primogéniture  ,f.  f.  droit  d'aineffe. 

Primordial ,  aie  y  adj.  original. 

Prince  ,  efle,  f.  m.  &  f . 

Princiere  ,  adj.  f.  il  fe  dit  des 
Abbayes  d'Allemagne  ,  dans 
lefquelles  on  ne  reçoit  que  des 
filles  de  Princes. 


PRI 

Principal ,  aie,  adj.  il  eft  auftf. 

Principalement ,  adv. 

Principalité ,  f.  f.  charge  de  Prin- 
cipal dans  un  Collège. 

Principat ,  f.  m.  titre  qu'on  donne 
à  la  Catalogne. 

Principauté ,  f.  f. 

Principe ,  f.  m. 

Principion  ,  f.  m.  t.  de  mépris. 

Principiot ,  f.  m.  t.  plus  méprifant 
que  Celui  de  Principion.  Petic 
Prince  peu  riche. 

Pi  intanier  >  iere  ,  adj. 

Richelet  écrit  printannier  :  c'eft 
une  faute. 

Printemps  ,  f.  m.  faifon. 

L'Académie  ,  Furetiere  ,  Bi- 
net  ,  Monet  y  Dupuys  ,  Bau- 
doin ,  panet  ,  Joubert ,  Bou- 
dot  &  autres  écrivent  de  la  forte , 
parce  que  cé  mot  vient  de  deux 
Latins ,  prîmum  temptts  :  mais 
malgré  l'ufage  de  tant  de  Savants 
&  rétyrhologîe  de  ce  mot  , 
Richelet  à  jugé  à  propos  d'en 
retrancher  le  p  de  la  féconde 
fyllabe  ,  en  quoi  il  a  été  fuivi 
par  plulieurs  Écrivains  V.  la 
remarque  du  mot  Tempr. 

Printemps ,  f.  m. Divinité  poétique. 

Priorat ,  f.  m.  durée  de  l'admini- 
lïration  d'un  Prieur. 

Priorité ,  f.  f.  antériorité. 

Prife,f.f.  "  •} 

Prifé ,  ée  ?  part.  paf.  &  adj. 

Prifée  ,  f.  f.  valeur-  d  une  chofe 
eltimée  par  autorité  de  Juftice. 

Prifcr ,  v.  a.  eftimer  \  faire  cas. 

Prifeur ,  f.  m. 

Prifmatique,  adj.  t.  de  Géométrie* 
Prifme  ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Prifon,  f.  f. 

Au  pluriel  ce  mot  fe  trouve  du 
genre  mafeulin  dans  de  bons 
Livres ,  où  j'ai  lu  Prifonr  Rojt- 
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tmx  ,  aufli-bien  q\x  Ordonnan- 
ces 'Royaux,  Mais  ce  n'eft  qu'en 
ftyle  de  Palais  &  de  Chancel- 
lerie. 

Prifonnier>  icre  ,  f.mf  &  f. 
Priitina  ,  ville  de  Turquie  en 
Europe. 

Privable ,  adj.  m.  &  f. 
Privance  ,  f.  f  .  familiarité.  Il  eft 
de  peu  d'ufage. 

Privas ,  ville  de  france  dans  le 
Vivarais. 

rrivatif ,  ive,  adj.  qui  ôte. 
Privation  ,f.  f.manqued'une  chofe. 
Privativement  ,  adv.  d'une  ma- 
nière privative. 

Privauté ,  f.  f.  grande  familiarité. 

Privé ,  f.  m.  lieu  commun. 

Privé ,  ée  ,  adj.  familier  i  fecretj 
particulier.  Il  fe  dit  auflx  de  celui 
qui  manque  de  quelque  chofe. 

Privément  ,  adv.  d'une  manière 
familière. 

Priver ,  v.  a. 

Privilège ,  f.  m* 

Privilégié ,  ée ,  adj.  il  eft  aufli  f. 
Prix ,  f.  m. 

Probabiliorifte ,  f .  rru  &  f.  Celui 
qui  enfeigne  qu'on  eft  obligé  de 
fuivre  l'opinion  la  plus  probable , 
fous  peine  de  pécné  mortel. 

probabilifme,  f.  m. 

Probabilifte ,  f.  m.  &  f.  celui  qui 
tient  pour  le  Probabilifme. 

Probabilité ,  f.  f.  vraifemblance. 

Probable ,  adj.  m.  &  f* 

Probablement ,  adv. 

Probante ,  f.  f:  t.  de  *Palais.  En 
forme  .  probante.  Authentique- 
ment. 

Probation  ,  f.  f.  t.  de  Religion. 

Noviciat. 
Probatique  ,  adj.  t.  de  l'Ecriture. 
Probatoire  ,  adj.  Afte  probatoire. 
Probité,  f.£ 


PRO  jat 

Problématique  ,  adj.  m.  &  f.  dou,-» 

teux  j  incertain. 
Problématiquement,  adv. 
Problême ,  f.  m.  propoiition  qu'il 
faut  démontrer,  qui  elt  douteufe, 
&  qui  peut  recevoir  plulieurs 
folutions. 

Probefcide ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 
Procédé ,  f.  m.  manière  d'agir. 
Procéder-,  v.  n. 
Procédure ,  f.  f  .  c  de  Pratique. 
Procès ,  f.  m.  Procès  verbal. 

U  ne  faut  pas  écrire  procez ,  ni 
procès.  V.  Préf.  let.  è. 
i'rocefftf,  ive  ,  adj.  qui  aime  les 
procès. 

Procelfion ,  f.  f. 

Procefilcnnel  ,  f.  m.  livre  d'É- 
glife.  Quelques-uns  difent  Pro- 
ceffionnaU 

Procefïionnellement ,  adv. 
Prochain  ,  aine  ,  adj. 
Prochain,  f.  m.  les  hommes  en 
général. 

Prochainement ,  adv. 
Proche,  adj.  &  adv. 
Proclamation ,  f.  f. 
Proclamé ,  ée ,  part.  j>af.  &  adj. 
Proclamer  ,  v.  a.  publier  à  haute 
voix. 

Proconlul  >  f.  m.  Magiirrat  Rq- 
main. 

Proconfulat,  f.  m.  dignité  de  Pro* 
conful. 

Procréation ,  f.  f.  génération. 
Procréer ,  v.  a.  engendrer. 
Procurateur,  f.  m.  c'eft  une  des 
'  premières  dignités   des  Répu- 
bliques de  Venife  &  de  Gencs. 
Procuration ,  f.  f.  pouvoir  donné 
par  écrit  ,  pour  agir  en  notre 
nom. 

Procure ,  f.  f.  t.  de  Communauté 
religieuïè. 
Procurer ,  v.  a. 
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procureur ,  atrice ,  f.  m.  &  f.  <juî 
eft  chargé  de  la  procuration 
d* autrui. 

Procureur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 

Prode,f.  f.  ou  Garant  , 1.  de  Marine. 

Frodictateur ,  f.  m.  Magiitrat  Ro- 
main. 

Prodigalement ,  adv. 
Prodigalité  >  f.  f.  profufîon. 
Prodige ,  f.  m. 
Prodigieufement ,  adv. 
Prodigieux  >  eufe  ,  adj. 
Prodigue,  adj.  m.  &  f.  &  fubft. 
Prodigué ,  ée  ,  adj. 
Prodiguer ,  v.  a. 

Proditoirement ,  adv.  en  trahifon. 
t.,  de  matière  criminelle. 

Prodrome,  f.  m.  c'eit  le  nom 
que  les  Savants  donnent  à  un 
écrit ,  qui  précède  &  annonce  un 
autre  ouvrage. 

Production ,  f.  f.  Il  fe  dit  des  ou- 
vrages &  des  effets  de  la  nature, 
de  l'art ,  de  l'efprit  ,  &c. 

Produire ,  v.  a. 

Produit ,  f.  m. 

Produit ,  ite  ,  adj. 

Proemptôfe  ,  f.  f.  t.  d*  Aftronomie. 

Profanateur  ,  f.  m.  facrilege. 

Profanation^*,  f.  action  de  profaner. 

Profane ,  adj.  &  H  m.  &  f.  t.  op- 
posé à  facré. 

Profané ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Profajier  >  v.  a.  abufer  des  chofes 
Saintes. 

Proféré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Proférer ,  v.  a. 

Profès ,  effe ,  adj.  &  f.  V.  Préf.  1er. 

è.  Religieux,  ou  Religieufe  quia 

fait  les  vœux. 
Profefler ,  v.  a. 
ProfeiTeur ,  f.  m* 
profelfion ,  f.  f. 

profe{forat,f.  m.  emploi  de  Pro- 
feiTcur. 


PR  O 

Profil ,  f.  m.  t.  d' Architecture ,  de 
Peinture ,  &  de  Sculpture. 

Profiler ,  v.  a.  t.  de  Peinture.  Faire 
le  contour  d'une  figure. 

Profit ,  f.  m. 

Profitable  ,  adj.  m.  &  f. 

Profité ,  ée ,  adj. 

Profiter ,  v.  n. 

Profiterole ,  f.  m*  t.  de  Pâtiflier ,  & 

de  Cuifinier. 
Profond  ,  onde  ,  adj. 
Profondément,  adv. 
Profondeur  ,  f.  f. 
Profontié ,  adj.  m.  t.  de  Marine. 
Profufément ,  adv. 
Profufîon ,  f.  f.  prodigalité. 
Progéniture ,  f.  f. 
Programme ,  f.  m.  t.  de  Collège. 

Affiche  qui  annonce  quelque 

difcours. 

Progrès,  f.  m.  non  pas progrès* 
ni  progrès.  V.  préf.  let.  è.  Avan- 
cement. 

Progreflif,  adj.  m.  qui  avance. 
Progreifion ,  U  f.  mouvement  qui 

porte  en  avant. 
Prohibé  ,  ée,  adj.  &  C  m. 
Prohiber  ,  v.  a.  défendre. 
Prohibition ,  f.  f.  t.  d'Églife  &  de 

Palais. 

Proie ,  f.  f.  Ce  t.  a  des  lignifications 
différentes  ,  félon  les  termes 
auxquels  il  eft  joint. 
Tous  les  Anciens  ont  écrit 
proye  Boudot  &  quelques  Mo- 
dernes écrivent  pro ïe.  Pour  mot 
j'eftime  qu'on  doit  écrire  proie. 
V.  Préf.  let.  ï  &  r. 

Projeaion  ,  f.  f.  t.  d'Art. 

Projeaure,  Ù  f.  t.  d'Architecture. 
Saillie. 

Projet ,.  f.  m. 

Projeter,  v.  a.  préméditer  j  former 
le  detfeiru 

Piolabia ,  f.  le  devant  dûs  lèvres* 

Prolation, 
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Prolation,  f.  f.  t.de  Mufique.  Rou-  Promotion ,  f.  f. 
lement.  Promouvoir ,  v.  a.  Il  n'eft  guère 

Prolégomènes,  f.m.plur.  Préface,  d'ufage  qu'à  rinànitif ,  <m  dans 
t.  dogmatique.  les  temps  formés  du  part  cipe. 

Proleple.  f.  f.  Figure  deRhétori-  Prompt,  te,  adj.  on  ne  prononce 


que  par  laquelle  on  prévient  les 

objections  en  fe  les  faifant  à  foi- 

même, 
Proleptiquement ,  adv. 
Prolifère ,  adj.  t.  de  Botanique. 
Prolifique  adj.  f.  t.  de  Médecine. 
Prolixe ,  adj.  m.  &  f.  ennuyeux 

par  la  longueur-,  diifus. 
Prolixement,  adv.  diffufément. 
Prolixité ,  f.  f.  longueur  du  dif- 

çours. 

Prologue ,  f.  m.  Préambule  d'un 
difeours ,  d'une  pièce  de  théâtre. 

Prolongation ,  f.  f.  augmentation 
de  durée. 

Prolongé ,  ee ,  part.  paf.  &  adj.  & 
fubft.  f. 

Prolonger ,  v.  a.  Augmenter  la  du- 
rée de  quelque  chofe.  C'efl  aufii 
un  t.  de  marine. 

Prolulion  ,  f.  f.  effai  ;  prélude. 

Prome-conde ,  f.  m.  dépenser. 

Promenade ,  f.  f. 

Promener ,  v.  a. 

fe  Promener  ,  v.  n.  paf. 

Promenoir ,  f.  m. 

Promefle,  f.f. 

Prométhée  ,  t.  #Aftronomie  -,  8c 
homme  célèbre  dans  la  Fable. 

Prometteur  ,  eul'e ,  f.  m.&  f. 

Promettre,  v.  a.  qui  fe  conjugue 
comme  mettre. 

Promiffion,  f.  f.  t.de  l'Écriture. 

Promontoire ,  f.  m.  t.  de  Géogra- 
phie. Pointe  de  terre  ,  ou  de  ro* 
cher  qui  avance  dans  la  mer. 

Promoteur,  f.m.oificierEccléfiaf- 
tique  qui  fait  ce  que  Je  Pro- 
cureur du  Roi  fait  dans  les  Ju- 
ridictions séculières. 


pas  le  fécond  p. 
Promptement ,  adv* 
Promptitude ,  f.  f. 

L'Académie  ,  Furetiere,  Du- 
puys,  Baudoin  ,  Monet ,  liinet, 
Oanet  &  Boudot  écrivent  de  la 
forte  :  Richelct  &  Joubert  retran- 
chent le  fécond  p  de  ces  mo;s  y 
parce  qu'il  n'y  fonne  pas.  Mais 
cette  raifon  n'eft  pas  admifiible  > 
car  pour  écrire  félon  la  pronon- 
ciation ,  il  faudroit  écrire  pront  , 
pronte  ,  pront  itude  ,  ce  qui  répu- 
gneroit,  à  l'ufage  &  à  l'étymolo- 
gie  de  ces  mots  ,  qui  nous  vien- 
nent du  fupin  promptum.V .  Prëf. 
let.  P. 

Promptuairc  *  f.m.  unpromptuaire 

du  Droit  >  un  abrégé. 
Promu ,  ue ,  part.  &  adj. 
Promulgation  ,  f.  f.  publication 

des  loix. 

Promulguer ,  v.  a. 
Pronateur  ,  adj.  t.  d'Anatomîe. 
Proriation ,  f.  f.  t.  d* Anatomie. 
Prône,  f.  m.  V.  Préf.  let.  6. 
Prôner ,  v.  a.  Vanter  j  divulguer. 
Prôneur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Pronom ,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 
Pronominal,  aie,  adj.  de  pronom. 
Prononcé, f.  m.  t.  de  Palais. 
Prononcer ,  v.  a. 
Prononciation ,  f.  f.  Articulation 
diltincte. 

Pronollic ,  f.  m.  Acad.  Fwr.  R/VA. 
Joub.  Préfage  ;  conjecture. 

Au  pluriel  on  écrit  des  prono- 
flics.  Dans  Da net  on  trouve  pro- 
noftique  :  c'eil  une  faute.  Ce  mot 

,  tire  ton  étymologie  du  Latin  pro- 

V  Y  Y 
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gnoflicum  ,  non  pas  pronoftîriiniy 
comme  l'écrit  Joubert.  Dans 
Dapuys  ,  Baudoin  &  autres  An- 
ciens on  trouve  prognofii cation  , 
frogncftiquer  >  mais  l'ufage  a  re- 
tranché ce  g  ,  comme  il  Ta  fup- 
primé  au  mot  cognoître  ,  où  il 
n'eil  plus  admis. 

Pronoi tiquer  ,  v.  a.  Conjecturer. 

Ponoftiqueur ,  f.  m. 

Propagande,  f.  f.  forte  de  Congré- 
gation établie  à  Rome. 

Propagation  ,  f.  f.  Multiplication , 
augmentation  de  toutes  fortes 
d'êtres. 

Propager,  v.t.  nouveau.  Multiplier. 
Propenfion ,  f.  f.  Inclination*  pen- 
chant. 

Prophète ,  e(Te,  f.  m.  &  f. 

Prophétie ,  f.  f. 

Prophétique  ,  adj.  m,  &  f. 

Prophétiquement,  adv. 

Prophétifer^  v.  a. 

Propice ,  adj.  m.  &  f .  favorable. 

Propiciation,  f.  f.  facrifice  pour  fe 
rendre  Dieu  propice,  fatisfaire  à 
fa  jufticc  &  appaifer  fa  colère. 

Propiciatoire ,  adj.  il  eft  aufli  f.  m. 

Richelet  ,  Joubert  &  Boudot 
écrivent  fropitiation  ,  propitia- 
toire :mais  comme  ces  mots  font 
dérivés  de  propice  ,  il  me  femble 
que  la  manière  d'écrire  de  l'A- 
cadémie &  de  Furetiere  doit! 
l'emporter  ,  parce  que  de  négoce  j 
on  a  fait  négociation ,  négociant  > 
de  délices ,  délicieux  ;  de  péniten- 
ce ,  pénitencerie  &:  pénitencier , 
&ainfidc  quantité  d'autres  qu'on 
trouve  avec  un  c  plutôt  qu'a- 
vec un  t ,  excepté  le  mot  ejfentiel, 
dont  voyez  la  Remarque. 

Propine,  f.  m.  t.  de  Chancellerie 
Romaine. 

Propolis,  f.  f.  cire  vierge. 


Proportion ,  f.  f. 

Proportionné ,  ée ,  adj. 

Proportionnel,  elle,  adj. 

Proportionnellement  ,  adv. 

Proportionnèrent ,  adv. 

Proportionner ,  v.  a. 

Propos ,  f.  m. 

à  Propos ,  adv. 

Propofable ,  adj. 

Propofant ,  f.  m. 

Propofé ,  ée ,  part.  paf.  &  au> 

rropoier ,  v.  a. 

Propolition,  f.  f. 

Propre,  f.  m.  Patrimoine.  C*eft 
aulii  un  t.  Eccléfiaitique. 

Propre ,  adj.  m.  &  f. 

Proprement ,  adv. 

Propret ,  ette ,  adj.  Il  eft  du  ftyle 
familier.  Qui  a  une  propreté  af- 
fectée. ^ 

Propreté  ,  f.  f.  netteté. 

Propréteur ,  f.  m.  Magiflrat  Ro- 
main. 

Propriétaire ,  f.  m.  &  f. 
Propriété,  f.  f.  domaine 5  vertu 
particulière. 

Proquefteur ,  f.  m.  Lieutenant  du 
Quefteur. 

Prorata,  t.  pris  du  Latin  qui  figni- 

fie  à  porportion. 
Prorogation ,  f.  f.  délai. 
Prorogé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Proroger  ,  v.  a  ^de  Palais. 
Profaïque,  adj.  quifent  la  proie. 
Profateur ,  trice  ,  f.  m.  &  f.  qui 

écrit  en  profe. 

Profcription ,  f.  f.  condamnation 

abfolue;  baniflement  ;  exil. 
Profcrire,  v.  a.  Qni  fc  conjugue 

comme  écrire» 
Profcrit,  ite,  adj.&  C.  m.  &  f. 
Profe,  f.f.  Divinité  du  Paganifme 

alfez  inconnue  ,  elle  préfidoit 

aux  accouchements. 
Profe ,  f.  f.  langage  ordinaire. 
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Profélyte,adj.  &:  fm.&rf.  nouveau 
converti  à  la  Foi  :  il  faut  écrire 
ce  mot  avec  un  y ,  parce  qu'il 
vient  du  Grec. 

Profer  ,  v.  écrire  en  orofe. 

Proferpine ,  f.  f.  Fille  de  Jupiter 
&  de  Cérès.*  C'eft  aufli  la  com- 
pagne de  Pluton. 

Proîodie ,  £  f.  ce  qui  çnfeigne  la 
quantité  des  fy liâtes. 

Profopopée  ,  f.  f.  figure  de  Rhéto- 
rique qui  fait  parler  les  ani- 
maux ,  &  les  chofes  inanimées. 

Profj>ere ,  adj.  m.  &  f.  heureux. 

Proipérer ,  v.  n.  réuflir  heurcufe- 
ment. 

Profpérité  ,  f.  f. 

Proftates ,  f.  m.  t.  d'  Anatomie. 

Profternation ,  f.  f. 

Profterné ,  ée  ,  adj. 

Proftemement,  f.  m.  profternation. 

Profterner,  fe  Profterner,  v^n.paf. 

ProlUtué ,  ée ,  adj.  &  f.  f. 

Proftituer ,  v.  a. 

Proftitution,f.  f. 

Protafe ,  f.  f.  t.  de  Poéfie. 

Prote,  f.  m.Directeur  ^Imprime- 
rie ,  qui  corrige  le  premier  toutes 
les  épreuves. 

Protecteur ,  trice ,  f.  m.  &  f. 
Protection ,  f.  f. 

Protée,  f.  m.  Dieu  marin.  Il  avoit 
le  pouvoir  de  changer  de  corps  > 
&  de  prendre  toutes  les  formes 
qu'il  vouloit.  On  donne  ce  nom 
aux  perfonnes  inconftantes  & 
trompeufes. 

Protégé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Protéger,  v.  a. 

Proteftant ,  ante,  adj.  Il  eft  auflif. 

Proteftantifme ,  H  m.  t.  dogmati- 
que. Religion  des  Luthériens  & 
des  Calviniftes* 

Protestation ,  f.  & 

f  raréfier ,  v»  a« 
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Protêt,  f.  m.  t.  de  Banque. 
Prothefe ,  f.  f.  t.  de  Grammaire. 
Protocole,  f.  m.  formulaire  des 
actes  publics. 

Protonotaire ,  f.  m.  Orficier  de  la 
Cour  de  Rome. 

Prototype,  f.  m.  Modèle.  Acad. 
Fur.  Dan. 

Richelet  écrit  frototipe^  arohe- 
tipum  :  il  y  a  faute  dans  le  Fran- 
çois &  dans  le  Latin ,  parce  que 
ce  mot  vient  du  Grec. 

Protubérance ,  f.  f.  t.  d'  Anatomie. 

Protuteur,  f.  m.  t.  de  I  alais. 

Prou,  adv.  allez >  beaucoup.  Il 
eft  vieux. 

Proue  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Provéditeur ,  f.  m.  Oukier  de  la 

République  de  Veniie. 
Provenant ,  ante  ,  adj. 
Provençal ,  ait ,  f.  m.  &  f.  qui  eft: 

de  Provence. 

Provence,  Province  de  France. 
Provende,  f.  f.provifion  de  vivres. 
Provenir,  v.  n.  fe  conjugue  corn» 

me  tenir.  Venir  de-,  dériver. 
Provenu ,  ue  y  adj. 
Proverbe ,  f.  m.  fentence  courte 

&  naturelle. 
Proverbial  »  aie  >  adj. 
Proverbialement,  adv. 
Prouelfe,  i.  f.  action  de  valeur. 
Prouface,  vieux  adv.  C'étoit  un 

falut  qu'on  faifoit  autrefois  aux 

convies  au  fortir  de  table,  en 

lauhaitant  que  ce  qu'il  avoieut* 

mangé  leur  profitât. 
Provi- aire  ,  f.  m.  celui  qui  tient 

la  place  d'un  Vicaire. 
Providence,  f.  f. 

Provigner,  v*  a.  &  n.  faire  des, 
provins. 

pTovîn ,  f.  m.  branche  de  vigne-, 
couchée  en  terre  pour  y  prendre 
racine. 

V  v  vij 
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Province ,  f.  f. 

Provinces  des  Pays-Bar.  (  La  Ré- 
publique de  Hollande.  ) 

Les  Provinces  -  Unies  font  au 
nombre  des  fept.  LaGueldre  à  la- 
quelle eit  uni  le  Comté  de  Zut- 
phen  j  la  Hollande  ,  la  Zélande  i 
la  Seigneurie  d'Utrccht  j  l'Ové- 
riflcl,  Tlfle  de  Groningue,  &  la 
Frife.  Les  États -Généraux  font 
des  Députés  de  ces  Provinces. 

Provincial,  aie,  ad*].  Il  eft  aiufif. 

Provincialat,  f.  m.  dignité  de  Pro- 
vincial. 

Provh  cialement,  adv. 

Provins ,  ville;  de  france  dans  la 
Brie. 

Provifeur  *  f.  m.  protecteur  d'un 
Collège. 

Provifîon,  f.  f. 

Provifionrel ,  elle,  adj. 

Provtfon!iell«-ment ,  adv. 

Pro\  ifoire,  adj.  m.  &.  f.  t.  de  Pra- 
tique. 

Provifoirement  ,  adv.  Par  provi- 
fîon. 

Provocation ,  f.  f.  aftion  par  la- 
quelle on  provoque. 
Provocué,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Provoquer,  v.  a.  exciter  ;  obliger. 
Prouver ,  v.  a. 

proxénète ,  f.  m.  8c  f.  courtier.  Ce 
mo  elt  du  mafculin  en  parlant 
d\m  homme  ,  &  féminin  par- 
lant d'un,  femme. 

Pioxir  ité,  f.  f.  voifinage,  confan- 
puirué. 

Pruck»  \ iïle  d'Autriche. 

Prude,  ad;,  m.  &f.&Cfage;  mo- 
dèle. 

Prudemment,  adv. 

Prdence,  f.  f. 

Prudence,f.f.Divinitéallégoriquc 
Prudent  ,  ente ,  adj 
Pruderie ,  f,  f.  vertu  de  prude 
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Prud'homme  ,  f.  m.  Homme  de 
bien  bz  d'honneur.  Il  fe  dit  aufii 
des  artifans  jurés. 

Prud'hommie,  f.  f.  Il  vieillit.  Pro- 
bité. 

Prune ,  f.  f.  fruit  à  noyau. 
Pruneau  ,  f.  m.  fruit  cuit. 
Pruneiaie,  f.  f.  lieu  planté  de  pru- 
niers. 

Prunella,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Prunelle  de  Pceil ,  ou  fruit  iauva- 
ge ,  f  f. 

Prunellier 9  f  m.  prunier  fauvage. 
Prunier  ,  f.  m.  Arbre. 
Prurit ,  f.  m.  t.  de  Médecine,  dé- 
mangeaifon. 

Praffe ,  Royaume  dans  l'Allema- 
gne. 

Pfallctte,  f.  f.  Maifon  où  logent 
les  enfants  de  chœur  &  leur  Maî- 
tre de  Mufique. 

Pfalmifte,f.  m.  l'auteur  desPfeau- 
mes. 

Pfalmodie,  C  f.  récitation  foute- 
nue  des  Pfeaumes  -y  &  livre  d'É- 
glife. 

Plalmodier ,  v.  a.  &  n.  chanter 
des  Pfeaumes. 

Pfaltérion ,  f.  m.  infiniment  de 
Mufîque. 
Pfeautier ,'  f.  m. 

Pfeaume,f.  m.  Cantique  de  David. 

Pfeudonyme,  adj.  m.  nom  que  les 
critiques  ont  donné  aux  Auteurs 
qui  ont  fait  des  livres  fous  de 
faux  noms 

Pfora,  f.  m.  efpece  de  pullule. 
Pfychologie ,  f.  f.  traité  de  l'ame. 
Pfychomance,  ou  Pfychomancie. 

f.  f.  art  d'évoquer  lès  ames  des 

morts. 

Pfychrometre ,  f.  ni.  infiniment 
propre  à  mefurer  les  degrés  d'hu- 
midité de  l'air. 

Ptyalifme ,  f.  m.  t.  de  Médecine 
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Puammenc ,  adv.  non  pas  puan- 
ment.  V.  Prêt",  let.  AL 
Puant,  ante,  adj.  il  elt  quelquefois  f. 
Puanccur,  f.  f. 

Pubère ,  adj.  t.  de  Jurifprudence. 

Puberté ,  f.  f.  c'elt  l'âge  de  qua- 
torze ans  pour  les  garçons  &  de 
douze  pour  les  filles. 

Public ,  ique  ,  adj.  &  f.  m. 

Publicain  ,  f.  m.  fermier  des  im- 
pôts chez  les  Romains. 

Publication  ,  f.  f. 

Publicille,  f.  m.  qui  traite  du  droit 
public. 

Publicité,  f.  f.  notoriété. 

Publier,  v.  a. 

Publiquement ,  adv. 

Puce ,  f.  f.  infe&e. 

Puceau  ,  f.  m.,  garçon  qui  n'a  ja- 
mais connu  de  femme. 

Pucelage,  f.  m. 

Pucelle,  f.  f.  vierge. 

Pucelle ,  f.  f.  efpece  de  poiffon  , 
&  de  poire. 

Puceron ,  f.  m.  infe&e. 

Puchot,  ou  Trombe,  t.  de  Marine. 

Pudeur  ,  f.  f. 

Pudibond ,  onde,  adj.  t.  burlefque 
&  ironique.  Qui  a  de  la  pudeur. 

Pudicité  ,  f.  f.  chafteté  j  pureté. 

Padicité ,  f.  f.  Dcefle  chez  les  Ro- 
mains 

Pudique,  adj.  m.  &  f.  chatte. 

Pudiquement ,  adv. 

Pueil ,  bois  en  pueil.  Jeune  taillis 
qui  n'a  encore  que  trois  ans. 

Puer  ,  v.  n.  fentir  mauvais. 
Je  pus  ,  tu  pus  ,  il  put  :  nous 
^uons ,  vous  puez  ,  ils  puent-  Je 
puois  *  &c.  Nous  puions  ,  vous 
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Puérile ,  adj.  Aca d. 
Puérilement ,  adv. 
Puérilité ,  f.  f.  action  ,  ou  difeours 
d'enfant. 

Pugilat ,  f.  m.  l'art  de  combattre 
à  coups  de  poings. 
Puîné ,  ée ,  adj  né  apr£s  un  autre. 
Puis ,  adv.  de  temps.  Enfuite. 
Puifage,  f.  m.  action  de  puifer. 
Puifard ,  f.  m.  Puits  perdu. 
Puifaye  ,  pays  de  fiance  dans 
l'Auxerrois. 

Puisé ,  ée ,  part.  paf.  &:  adj. 
Puifeaux  ,  ville  de  france  dans 
l'Orléanois. 

Puifelles ,  f.  f.  plur.  inftrument  de 
chandelier. 
Puifer ,  v.  a. 

Puifoir  ,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 
Puifque,  conjonction. 
PuifTamment ,  adv. 
Il  ne  faut  pas  écrire  puijfanment 
comme  Richelet  ;  c'eft  une  faute. 
V.  Préf.  let.  M. 
Puiflfcnce ,  f.  f. 
Puiflantj  ante,  adj. 
Puits,  f.  m.  creux  profond  d'où 
on  tire  ordinairement  de  Peau» 
Pulluler  ,  v.  n.  multiplier. 
Pulmonaire,  f.  f.  plante. 
Pulmonie ,  f.  f.  maladie  de  pou- 
mon. 

Pulmonique ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 
L'Académie  ,  Tachard  ,  Da- 
net  ,  Richelet  &  Joubert  écri- 
vent de  la  forte;  quelques  au^ 
très  écrivent  poulmoniqm  :  pour 
moi  je  me  fais  un  devoir  de 
fuivre  l'Académie. 
Pulpe,  f.  f.  t.  de  Botanique, 
puiez,  ils  puoient.  Je  puerai ,  tujPulfatif,  ive.  adj.  t.  de  Médecine, 
pueras  ,  il  puera  :  nous  puerons  ,  Pulfat'ile,  f.  f.  plante. 


£src.  Que  je  pue  ,  &c.  Je  pue- 
jrois  ,  &cc.  J  aurois  pué  3  &c. 
J'euffc  pué,  &c. 


Pulfation  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Pultawa ,  ville  de  l'Ukraine. 
Pulvérin  >  f.  m.  petite  poudre. 
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Quelques-uns  difent  poulvrin  ou 

foulverin. 
Pulvérifation ,  f.  f. 
Pulvérifer,  v.  a.  réduire  en  poudre. 
Punais  ,  aife ,  adj.  &  f.  qui  a  le 

nez  puant. 

Punaife ,  f.  f.  petit  infe&e. 
Pujiaifie,  f.  f.  qualité  qui  rend 

un  homme  punais. 
Punch ,  f.  m.  boifïbn  angloife. 
Puni ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Punique  ,  adj.  qui  ell  de  Cartha- 

ge ,  ou  qui  y  a  rapport. 
Punir  ,v.  a. 

Puninable  ,  adj,  m.  &  f. 
Punition  ,  f.  f. 
Pupiliaire ,  adj.  t.  dé  Droit. 
Pupiilarité  ,  f.  f.  t.  de  Droit. 
Pupille  ,  f.  m.  &  f.  garçon  au 

deflous  de  quatorze  ans ,  ou  fille 

au  deflous  de  douze. 
Pupille ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Pupitre,  f.  m.  petit  meuble  de  bois 

qui  fert  à  foutenir  un  livre. 
Pur,  pure,  adj. 

Pureau ,  f.  m.  partie  de  la  tuile 
ou  de  l'ardoife  qui  demeure  dé- 
couverte. 

Purée,  f.  f'.fuc  qu'on  tire  des  pois. 

Purement  adv. 

Pureté ,  £  f. 

Purgatif ,  iye ,  adj.  il  eft  auflï  f. 
Purgation  ,Y.  f.  remède  qui  purge. 
Purgatoire ,  f.  m. 
Purgé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Purger ,  v.  a. 
Purification ,  f.  f. 

Purificatoire  ,  f.  m.  linge  d'E- 
ghfe. 

Purifié ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Purifier,  v.  a. 

Purifme ,  f.  m.  affectation  de  pu- 
reté dans  ie  langage. 

Purifte ,  f.  m.  celui  qui  affecte  la 
pureté  du  langage. 
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|  Puritains,  f.  m.  plur.  Calviniftes  de 
la  Grande-Bretagne. 
Purpurin ,  ine ,  adj. 
Purpurine ,  f.  f.  bronze  moulu  qui 
s'applique  à  l'huile  &  au  vernis. 
Purulent ,  ente ,  adj.  qui  eft  mê- 
le de  pus. 

Pus ,  f.  m.  corruption. 
Pufillanime  ,  adj.  homme  fans 
courage. 

Pufillaiiimité,  f.  f.  lâchetés  baf- 
feife  dacie. 

Pullule  ,  f.  f.  petite  gale. 
Putain ,  f.  f.  t.  d'injure. 
Putanifme,  f.  m.  vie  ,  ou  con- 
dition de  putain. 
Putaffer ,  v.  n. 
Putaîfier ,  f.  m. 

Putatif,  ive ,  adj.  qui  paffe  pour 
être  ce  qu'il  n'eft  pas. 
Putativement ,  adv. 
Putide ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Putois,  f.  m.  chat  fauvage. 
Putréfaction ,  f.  f.  corruption  qui 
caufe  de  la  puanteur. 

Putréfait,  aite,  adj.  corrompu, 
puant. 

Putréfier  ,  v.  a.  corrompre  ;  gâ- 
ter. 

Putride ,  adj.  t.  de  Médecine, 
le  Puy ,  ville  de  france ,  capitale 
du  Vélay. 

Puy-Cafquier,  ville  de  france  en 
Gafcogne. 

Puy-en- Anjou  ,  ou  Puy  -  Nôtre- 
Dame  ,  ville  de  france  en  An- 
jou. 

Puy4a-Roque ,  ville  de  france  en 
Querci. 

Puy -Laurent  ,  ville  de  france 
dans  le  Languedoc. 
Puy-PÉvêque  ,  ville   de  france 
dans  le  Querci. 

Puyfaye  x  petite  contrée  de  france: 
dans  le  Gâcinois. 
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?ygmée  ,  f.  m.  petit  homme. 
C'en  ainfi  qu'il  faut  l'écrire 
&  non  pigmée. 

Pygnotique ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Pylore ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Pyramidal ,  aie ,  adj.  fait  en  pyra- 
mide. 

Pyramidale  >  f.  f.  plante. 

Pyramide ,  f.  f.  corps  folide  qui 
aboutit  en  pointe. 

Pyracmon ,  f.  m.  compagnon  de 
Vulcain. 

Pyrénées  ,  f.  m.  plur.  Tune  des 
plus  célèbres  montagnes  de  l'Eu- 
rope ,  qui  sépare  la  France  de  j 
l'Elpagne. 

Pyrethre ,  f.  m.  plante. 
Pyrite ,  f.  m.  fubftances  métalli- 
ques. 
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Pyrobolifte ,  f.  m.  Nom  que  pren- 
nent les  Ingénieurs  à  feu. 

Pyrole ,  f.  f.  plante. 

Pyromance ,  ou  Pyromancie ,  f.  f. 
divination  qui  fe  fait  par  le  feu. 

Pyrotechnie  ,  f.  F.  art  qui  enfei- 
gne  l'ufage  du  feu. 

Pyrotechnique ,  adj.  m.  &  f. 

Pyrrhonien  >  enne  ,  f.  m.  &  f. 
celui  qui  doute  des  chofes  que 
les  autres  regardent  comme  cer- 
taines. 

Pyrrhonifme ,  f.  m.  afFe&ation  de 
douter  de  tout. 

Pyfeck ,  ville  de  Bohême. 

Python  ,  f.  m.  ferpent  fabuleux. 

Pythonufc ,  f.  f.  prêtrefle  d'Apol- 
lon y  femme  forciere  ,  &  devi- 
ner elfe. 
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de  V Alphabet* 


=fly  Uadernes, 
l»  î.m.  t.  du  jeu 
îï*    *§îïi  deTriarac. 
*K  ^J^iii  Quadragénaire, 
»l*xxxl*fô  adj.  qui  a  qua- 

rante  ans. 


Quadragéfimal, 
aie ,  adj.  t.  de  Bréviaire. 
Quadragéfime  ,  f.  f.  t.  de  Bré- 
viaire. 
Quadrain.  V.  Quatrain. 
Quadran  ,  V.  Cadran. 
Quadrangîe  ,  f.  m.  figure  qui  a 

quatre  ngles. 
Quadrangulaire,  adj.  qui  a  quatre 
angles. 

Quadrat ,  f.  m.  t.  d'Aftrologie , 
&  d'Imprimerie. 

Quadratin  ,  f.  m.  petit  quadrat. 

Qu actrice  ,  adj.  &  f.  f.  t.  de 
Géométrie  pratique. 

Quadrature ,  f.  f.  réduaion  géo- 
métrique d'une  figure  à  un 
quarré  qui  lui  foit  parfaitement 
égal.  Ce  mot  a  d'autres  figuifi- 
carions. 


Quadre  ,  f.  m.  quelques-uns  écri- 
vent Cadre.  Bordure  d'un  ta- 
bleau. 

Quad  er ,  v.  n.  convenir. 
Quadricolor  ,  Anémone  qui  a 
quatre  couleurs. 

Quadriennal ,  f.  m.  office  qui  ne 
s'exerce  que  de  quatre  ans  en 
quatre  ans. 

Quadrilatère  ,  f.  m.  t.  de  Géo- 
métrie. Figure  qui  a  quatre  côtés. 

Quadrille  ,  f.  m.  jeu.  Mouillez  les 
deux//. 

Quadrinôme,  f.  m.  t.  d'Algèbre. 

Quadrifyllabe  ,  f.  m.  mot  com- 
posé de  quatre  fyllabes. 

Quadrupède ,  f.  m.  qui  a  quatre 
pieds. 

Quadruple,f.m.quatrefoisautant. 

Ce  mot  vient  du  Latin  qùadrv- 
plum  j  ainfi  il  ne  faut  pas  écrire 
quatruple  ,  comme  on  le  trouve 
dans  quelques  Auteurs. 

Quadrupler ,  v.  a.  multiplier  par 

i  quatre. 

iQuai  ,  f.  m.  V.  Prcf.  ta.  J. 
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Muraille  en  talut  fur  les  bords  | 
d'une  rivière. 

Quaiche ,  t.  de  Marine. 

Quaker,  ou  Quacre,  f.  m.  Secte 
en  Angleterre,  trembleur. 

Qualificateur,  f.  m.  Théologien 
qui  qualifie  des  proportions. 

Qualification  ,  f.  f.  défignation  de 
la  qualité  d'une  perfonne  ou  d'u- 
ne chofe. 

Qualifié ,  ée ,  part,  paf.  &  adj. 

Qualifier ,  v.  a. 

Qualité ,  f.  f.» 

Quand ,  adv.  de  temps. 

Quanquam ,  f.  m.  t.  de  Collège. 

Quanquan  ,  f.  m.  t.  corrompu  du 
Latin.  On  prononce  cancan ,  & 
plufieurs  l'écrivent  ainfi.  Faire  du 
quanquan  ,  faire  beaucoup  de 
bruit.  Ce  mot  eft  bas. 

Quand  à  >  quoad. 

Quant  es  ,  toutes  fois     quant  es. 

En  ce  fens  ,  il  ne  faut  pa5  écrire 
toutefois  en  un  feul  mot,  com- 
me Dànet. 

Quantième,  adj.  Ordre  dans  le- 
quel une  chofe  eft  placée. 

Quantité,  f.  £ 

Quarantaine ,  f.  f. 

Quarante*  adj.  numéral. 

Quarantenier ,  f.m.  t.  de  corderîe. 

Quarantie  ,  f.  f.  c'cft  la  Cour  de 
Venife,  composée  de  quarante 

,  Juges. 

Quarantième ,  t.  numéral. 

Quarderonner ,  v.  a.  t.  de  char- 
penterie  &  de  menuiferie.  Faire 
lin  quart  de  rond. 

Quarre ,  f.  f.  la  quarre  d'un  cha- 
peau ,  d'un  habit,  &c. 

Quarré  ,  f.  m.  figure  qui  a  quatre 
angles.  &  quatre  côtés  égaux. 

Quarré  de  quarré,  t. d'Algèbre. 

Quarré ,  ée ,  adj. 
Plufieurs  Savants  écrivent  carré 
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Zt  quarré,  &  donnent  au  public 
le  choix  des  deux. 
Quarreau ,  f.  m.  ce  t.  a  piufieift* 
fignifications. 
Quarrément,  ad>. 
Quarrer ,  fe  Quarrer ,  v.  n.  paf. 
Quarrure ,  f  f. 

Quart ,  f.  m.  Quatrième  partie* 

d'un  tout. 
Quart,  arte',.  adj. 
Quartation ,  f.  f.  t.  de  Chymie, 
Quartaine ,  adj.  f.  Épithete  de  la 
fièvre  quarte, 

Quartanier. ,  ù  m.  t.  de  chaffe. 
Quartaut,f.m.le  quart  d'un  muid. 
Quarte,  f.  f.  mefure  de  grains  6c 
de  çhoCes  liquides.  C'eft  auûlurï 
t.  de  Mufique  &  escrime. 
Quartelage  ,  f.  m.  Droit  Seigneu- 
rial injufte* 

Quartelette,  f.  f.  bonne  ardoife. 
Quartenier,  f.  m.  Officier  de  Ville* 
Quarter ,  y.  a.  t,  dont  on  fe  ferc 
pour  obliger  les  cochers  &  char- 
retiers à  marcher  entre  deux  or- 
nières. 

Quarteron,f.  m.Poids,  &  compte* 
Quartier ,  f.  m. 

Quartis ,  f.  m.  t.  d'Aftronomie. 
in  Quarto  ,  f.  m.  t.  de  Librairie* 
Quartz ,  f.  m.  forte  de  pierre. 
Quafi,  adv.  Prefque. 
Quafimodo ,  f.  f.  t.  de  Bréviaire; 
Quaternaire,  adj.Qui  a  quatreuni- 
tés. 

Quaternité,  f.  f.  t.  dogmatique. 
Quatorzaine ,  f.  f.  durée  de  qua- 
torze jours.  ' 
Quatorze ,  t.  numéral. 
Quatorzième,  adj.  numéral  ordi- 
nal. 

Quatrain,  f.  m.  couplet  de  quatre 
vers. 

Quatre ,  adj.  numéral. 
Quatre-Temps  ;  t.  de  Bréviaires 
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Quatre-vingt ,  quatre- vingt  -  un , 
quatre-vingt-deux ,  &c. 

Us  s'ajoute  toujours  au  mot  de 
vingt*  multiplié  par  un  autre 
nombre  ,  lorfqu'il  précède  im- 
médiatement un  fubftantif,  ainfî 
l'on  dit  cent  quatre-vingts  che- 
vaux >  mais  il  ne  prend  point  l'x 
quand  il  précède  un  autre  nom- 
bre, auquel  il  eft  joint  :yainfi  Ton 
dit  >  quatre-vingt-deux  ,  &c. 

Quatrième,  adj.  numéral  ordinal, 

Quatrièmement ,  adv. 

Quatriennal,  ou  Quadriennal, qui 
revient  à  chaque  quatrième  an- 
née. 

Quayage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Que ,  pronom  relatif. 

Québec,  ville  de  l'Amérique  Sep- 
tentrionale, Capitale  de  la  Nou- 
velle France. 

Queenboroug ,  ville  d'Angleterre. 

Queensferry ,  ville  d'Ecoffe. 

Q-iel,  quelle,  adj.  relatif. 

Ce  mot  quelle  ne  doit  pas  avoir 
d'apoftrophc  ,  quand  il  lignifie 
qualis  -,  mais  quand  il  (îgnifie 
que  elle,  il  en  faut  une,  pour 
marquer  qu'il  y  a  élifion* 

Quelconque,  pronom. 

Quellement ,  adv. 

Quelque  ,  adj.  m.  &  f. 

Ce  mot  eft  quelquefois  adver- 
be indéclinable,  &  ne  prend  point 
d'x  quoique  joint  à  un  nom  plu- 
riel. Il  eft  adjedif  déclinable 
quand  il  eft  joint ,  ou  avec  un 
ieul  ïubftantif ,  ou  avec  un  fub- 
ûantif  fuivi  de  fon  adjectif ,  ou 
avec  un  adjectif  fuivi  de  fon  fub- 
ftantif  :  comme  quand  on  dit , 
Quelques  actions  que  je  faffe. 
Quelques  actions  éclatantes  que 
je  foflfe.  Quelques  éclatantes  ac- 
tions que  je  foflè. 
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Mais  quelque  eft  adverbe  indé- 
clinable, toutes  les  fois  qu'il  n'eft 
joint  qu'avec  un  nom  adjectif  sé- 
paré de  fon  fubftantif  :  comme 
dans  ces  exemples  -.Quelque  écla- 
tantes que  foient  les  actions  que 
j'ai  faites.  Quelque  féroces  qu'ils 
puilfent  être.  Quelque  éloignées 
de  la  terre  que  foient  les  planètes. 
M.Reftaut. 

Quelquefois,  adv. 

Quelqu'un ,  quelqu'une,  quelques- 
uns  ,  quelques-unes ,  adj.  Il  ne 
faut  pas  écrire  quelqu'un! ,  quel- 
qu'unes>m  quel c uns ,  quelcunesy 
comme  Richelet  &  Danet  :  ce 
(ont  des  fautes. 

Quémander  &  Quémandeur.  V. 
Caimander  ScCaimandeur.. 

Quenotte ,  f.  f.  Dent.  t.  familier. 

Quenouille ,  f.  f.  Sans  ». 

Quenoùillette,  f.  f. 

Quérat ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Querci,  Province  de  France. 

Querelle ,  f.  £ 

Quereller  ,  v.  a. 

Querelleur ,  eufe ,  adj.  &  fubfly 
Ces  mots ,  fuivant  1  Académie 
&  Tufage,  doivent  être  écrits 
avec  deux  //,  quoiqu'ils  viennent 
du  Latin  querela* 

Quérimonie ,  f.  f.  plainte  qu'on 
fait  aux  Juges  d'Eglife. 

Quérir ,  v.  a.  ce  verbe  n'eft  ufité 
qu'à  l'Infinitif.  Chercher  5  en- 
voyer chercher. 

Querquetulaires,  f.  f.  plur.  Nym- 
phes qui  préfidoient  à  la  coupe 
des  chênes. 

le  Quefnoy ,  ville  de  france  dans 
le  Haynaut. 

Queftable,  ou  Queftale ,  adj.  t.  de 
Coutume. 

Quefteur ,  f.  m.  Officier  de  l'an- 
cienne Rome* 
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^ueftionnaire ,  G  m.celui  qui  don- 
ne la  queftion. 
Queftionné ,  èe  ,  part.  paf.  &  adj. 
Queftionner  ,  v.  a.  interroger. 
Queftionneur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Qjefture ,  f.  f.  Charge ,  dignité  de 
Quefteur. 

La  lettre /Tonne  en  ces  derniers 
mots,  ainh  il  ne  faut  pas  lenôter. 
Quet ,  f.  m.  t.  de  Papeterie, 
Quête,  f. f. 
Quêter ,  v.  a. 
Quêteur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Queue ,  f.  f.  il  ne  faut  pas  écrire 
queiie.  ce  t.  a  pluficurs  lignifica- 
tions. 

Queue ,  f.  f.  forte  de  futaille. 
demi-Queue,  f.  f.  forte  de  futaille. 
Queue  d'aronde ,  f.  f.  t.  de  Char- 
penterie. 

Queux  ,  £  m.  Cuifinier. 
•Qni ,  pronom  relatif. 
Quia ,  t.  emprunté  du  Latin. 
Quibron  ,  Prefqu'Iile  de  france 

en  Bretagne. 
Quiconque ,  pronom  relatif. 
•Quidan ,  ou  quidam  ,  quidane  , 

f.  m.  &  f.  t.  emprunté  du  Latin. 

certaine  perfonne. 
Quiennes  Avoines ,  redevance  due 

en  avoine  pour  la  nourriture  des 

chiens  d'un  Seigneur. 
Quiet  *  ete  ,  adj.  pailîble. 
Quiétifme  ,  f.  m-  fentiment  des 

Qaiétiftes  fur  la  vie  myftique. 
Qinetifte ,  f.  m.  Sectateur  du  Quié- 
tifme 

Quiétude,  f.  f.  tranquillité. 

Quignon ,  f.  m.  morceau  de  pain, 
ce  mot  eft  bas. 

Quilboquet ,  f.  m.  inftrumcnt  de 
Menuiferie. 

•Quillan,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc, ; 
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Quille,  f.  f.  mouillez  les  deux  /£ 

Quillebeuf  ,  ville  de  france  ea 
Normandie. 

Quiller,  v.  n.  t.  de  Joueur  de  quil- 
les. 

Ouilier,  f.m.lecarréoùIondreÊ 
fe  les  quilles. 

Quillette,  f.  f.  t.  d'Agriculture. 

Quillon  ,  f.  m.  t.  de  FourbilTeur. 

Quiloa,  Royaume  d'Afrique. 

Quimper ,  ou  Quimper-Corentin* 
ville  de  france  dans  la  Bretagne. 

Quinaud ,  aude ,  adi.  confu?  d'a- 
voir été  vaincu.  Il  n  eft  d'ufage 
que  dans  le  burlefque. 

Quinconce,  f.  m.  t.  de  Jardinier* 

Quindéca^ône ,  f.  m.  t.  de  Géo- 
métrie. Figure  quia  quinze angles 
&  quinze  côtés. 

Quines,  f.  m.  t.  du  Jeu  de  Trictrac. 

Quingey,  ville  de  france  en  Fran- 
che-Comté. 

Quinola ,  t.  du  Jeu  de  Rcverfi ,  &: 
de  la  petite  Prime. 

Quinquagénaire,  adj.  m.  &:  f.  qui 
a  cinquante  ans. 

Quinquagéfime,  f.  m.  t.  d'Églife. 

Quinquaille ,  quinquaillerie  ,  8c 
quinquaillier.  V.  Clinquaille  9 
&c. 

Quinquennal ,  aie  ,  adj.  qui  dure 

cinq  ans. 
Quinquennium  ,  f.  m.  t.  d'Ecole. 
Quinquenove ,  f.  m.  forte  de  Jeu. 
Quinquille,  Jeu  de  l'Hombre  à 

cinq. 

Quinquina ,  f.  m.  Écorce  d  un  ar- 
bre qui  croît  dans  le  Pérou. 

Quint,  inte,  adj.  Cinq. 

Quint,  f.  m.  cinquième.  DroitSei- 
gheurial. 

Quintadiner  ,  y.  a.  t.  de  Facteur 
d'orgues. 

Quîntaine,  f.  f.  vieux  t.  de  M*- 
fleee, 

™  __     •  • 
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Quintal,  f.  m.  poids  de  cent  livres 
de  Paris. 

Qainte  ,  f.  f.  t.  de  Mufique,  d'Ef- 
crime,  &du  jeu  de  Piquet,  il 
lignifie  aufli  caprice ,  un  violent 
accès  de  toux. 

Quinté ,  ée  ,  part,  paf. 

Quinte-feuille,  f.  f.  forte  d'herbe. 

Quinter ,  v.  a.  c'eft  marquer  l'or 
&  l'argent  pesé  &  effayé ,  &  qui 
a  payé  le  droit  de  quint. 

iQuinteflence ,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
Ce  qu'il  y  a  de  plus  pur ,  de  plus 
fubtil  &  de  plus  fin  dans  une 
chofe. 

Quinteffencié ,  ée ,  part.  paf.  & 
adj.  rafiné. 

Quintefcencier ,  v.  a.rafinerj  ti- 
,  rer  la  quinteffence  d'une  chofe. 

Quinteux,  eufe  adj.  Capricieux. 

Quintil,f.  m.  t.  d'Aftronomie. 

Quintin  ,  f.  m.  forte  de  toile  fine. 

Quintin,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Quintuple ,  quantité  multipliée 

par  cinq.  , 
Quinzâin  ,  t.  dont  on  ic  f-t  au  jeu 

de  la  Paume.  • 
Quinzaine  ,  f,  f.  le  nombre  de 

quinze. 
Quinze ,  adj.  numéral. 
Qiinzieme  ,  adj.  nombre  ordinal. 
Quioffage,  f.m.  t.  de  Tanneur. 
Quiofle,  f.  f.  t.  de  Tanneur,  forte 

de  pierre  à  aiguifer  fur  laquelle 

on  fait  paffer  le  cuir. 
Quioffer ,  v.  a.  t.  de  Tanneur, 
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Quiproquo  >  f.  mf  mot  latin  qui  $ 

gnifie  méprife, 
Quirieu  ,  ville  de  france  en  Daii- 

phiné. 

Quittance,  f. f. 

Quittancé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Quittancer,  v.  a. 

Quitte  ,  adj.  m.  &  f. 

Quittement ,  adv.  d  une  manière, 
quitte. 

Quitter  ,  v.  a. 

Quittus ,  H  ni.  t.  de  Finance. 

Quodlibétaire ,  adj.  t.  de  Théolo- 
gie ,  &  de  Médecine. 

Qjoi,  particule, 

Quoique ,  conjonction. 

Quoiqu'il ,  quoiqu'elle  ,  quoi- 
qu'on. Quoi  qu'il  en  foit  ,  quoi 
qu'il  en  arrive.  Dans  ces  deux 
derniers  fèns  on  doit  écrire  en 
deux  mots  quoi  qu'il  -y  mais 
qaand  ce  mot  peut  être  traduit 
en  Latin  par  quamvis  ,  on  doit 
l'écrire  en  François  en  un  feul 
mot. 

Quolibet ,  f.  m.  façon  de  parler 
barte  &  triviale  ,  qui  renferme 
ordinairement  une  mauvaife  plai- 
fanterie. 

Quote ,  adj.  il  n'cft  d'ufage  que 
dans  cette  phrafe  quote  part» 

Quote  &  mafure,  t.  de  Coutume. 

Quotidien ,  enne  ,  adj.  Journalier. 

Quotient  ,f.  m.  t. d'Arithmétique. 

Quotité,  f.  f.  taxe  impofée  fur 
une  Communauté. 
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Sx  X^f  Rabailfé ,  éë  ,  adj. 
R        RabaiiTement  ,  f. 

frX        X^g  m.  diminution  de 

prix  RabaiiTement. 

Wt^^ttfK-fà  Rabahfer  ,  v.  a. 

Rabaner  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Rabans,  rude  Marine. 

Rabaftéens,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc. 

Rabat,  f.  m.  collet. 

Rabat -joie,  f.  m,  tout  ce  qui  trou- 
ble la  joie, 

Rabattre  ,  v.  a.  Acad*  Fur.  Dan. 
Joub.  diminuer,  déduire. 
Rabattu ,  ue  ,  adj.  on  dit  prover- 
bialement ,  Tout  compté  ix  ra- 
battu. 

Rabattue  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Rabbin ,  f.  m.  Docteur  Juif. 

Rabbinage ,  f.  m.  étude  des  Li- 
vres des  Rabbins. 

Rabbinique ,  adj.  m.  &  f.  qui  eft 
particulier  aux  Rabbins. 

Rabbinifme  ,  f.  m.  la  Doctrine 
des  Rabbins. 

Rabbiniite ,  f.  m.  qui  fuit  la  Do 
#Wie  4es  Rabbins, 


|  Rabdoïde ,  adj.  t.  d* Anatomie. 

I  Rabdologie,  f.  f.  partie  de  l'Arith- 
métique qui  enfeigne  à  faire  la 
multiplication  &  la  divifîon  par 
le  moyen  de  petites  baguetces. 
Il  faudroit  écrire  ce  mot  &  le 
fuivant  par  un  rh  à  caufe  du 
Grec. 

Rabdomancie  ,  f.  f.  divination 
qui  fe  fait  par  le  moyen  des 
baguettes, 

Rabêtir  ,  v.  a.  rendre  bête  &  ftu- 
pide. 

Rabillage ,  f.  m. 
RabHler ,  v.  a.  raçommoder  5  ra- 
jufter. 

Rable,^*.  m.  ce  t.  a  plufieurs  figni- 

fications. 
Rablu  ,  ue ,  adj.  Qui  a  le  rable 

épais. 

Rablure  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Rabonir ,  v.  a.  rendre  meilleur. 
Rabot ,  f.  m.  infiniment  de  Me- 
nuifîer. 

Raboter ,  v.  a,  unir  avec  le  rabot. 
|  Raboteux ,  eufe  ,  adj.  mal  uni. 
Rabotier ,  f.  m.  t,  de  mpnnoie* 
Rabougri  ,  ie ,  adj. 


Digitized  by  Google 


R  A  C 

Rabougrir ,  v.  n.  t.  de  Foreftier. 
fe  dit  des  arbres  qui  viennent 
mal* 

Rabouillere ,  f.  f.  t.  de  chaffe. 
R  aboutir  ,  v.  a.  il  eft  populaire. 
Rabrouer  ,  v.  a.  maltraiter  de 
•  paroles. 

Rabroueur ,  eufe  ,  adj. 

Racages  ,  f.  f.  plur.  t.  de  Marine. 

Racaille,  f.  f.^  t.  de  mépris,  la  lie 
du  peuple. 

Racambeaux ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Raccoller  ,  v.  a.  faire  le  métier  de 
raccoleur. 

Raccolleur ,  f.  m.  celui  qui  fait  le 
métier  d'enrôler  des  hommes. 

Raccommodage  >  f.  m. 

Raccommodé,  ée,part.  paf.  &  adj. 

Raccommodement^  f.  m. 

Raccommoder  ,  vfk*  rajufter  s  ré- 
concilier. 

Raccommodeur ,  eufe  ,  adj. 

Raccordement ,  f.  m.  t.  d'Archi- 
tecture. 

Raccorder  ,  v.  a.  &:  réduplicatif. 

Raccorder,  v.  a.  t.  d'Architecture. 

Raccoupler  ,  v.  a. 

Raccourci  ,  ie ,  part  paf.  &  adj. 

Raccourcir  ,  v.  a.  accourcir. 

Raccourcilfement ,  f.  m. 

Raccoûtrement ,  f.  m. 

R  accoutrer  ,  v.  a.  raccommoder. 

Raccoûtreur  ,  eufe  ,  adj.  il  clr  aufli 
fubll.  ravaudeur. 

Raccoutumer  ,  v.  a. 

Raccroché  ,  ée  ,  part.  paf.  Se  adj. 

Raccrocher ,  v.  a.  recouvrer;  rat- 
traper. 

Richelet  de  fon  autorité  pri- 
vée retranche  un  c  de  tous  ces 
mots  où  Pufage  en  a  toujours 
admis  deux  ;  ainfi  il  ne  faut  pas 
imiter  fon  Orthographe. 
Rice,  f.  f.  extraction  3  lignée  > 
efpece. 


R  A  C 
Racer,  v.  a.  t«àd'Oifelier. 
Rachalander  une  boutique,  v.  a. 
Rachat ,  f.  m. 
Rache  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Rachetable,  adj.  m.  &  f. 
Racheté,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Racheter  ,  v.  a. 

Rachitis  ,  ou  rhachitis  ,  f.  f.  t. 
de  Médecine. 

Racinal ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Racinaux ,  f.  m.  plur.  t.  d'Archi- 
tecture. 
Racine ,  f.  f. 

Racincr ,  v.  a.  t.  4e  teinture  &  de 
Jardinage. 

Racle  ,  f.  m.  t.  de  Marine,  petit 

initrument  de  fer. 
Raclé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Racler ,  v.  a.  emporter  la  fuper- 

ficie  d'une  chofe. 
Racleur  ,  f.  m.  mauvais  Joueur 

de  violon. 

Racloir  ,  f.  m.  outil  de  divers  ou- 
vriers. 

Racloire,  f.  f.  t.  de  Mefureurs 

de  grains. 
Raclure,  f.  f. 
Raconi ,  ville  du  Piémont. 
Raconté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Raconter ,  v.  a.  rapporter  un  fait , 

une  hiitoire. 

Raconteur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Racornir,  v.  a.  rendre  &  devenif 
dur. 

Racovie ,  ville  de  Pologne. 

Racquitter  ,  fe  racquitter  ,  v.  n. 
paf.  t.  de  Jeu. 

Ce  mot  doit  être  écrit  avec 
deux  tty  parce  qu'il  eft  formé 
d'acquitter ,  dont  l'étymologie 
eft  quitter  ,  &  l'Académie  écrit 
ainfi  ces  deux  derniers  mots,  il 
n'y  a  donc  pas  de  raifon  pour 
écrire  racquitter  autrement. 

Rade,  f.f.  certaine  étendue  de 
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féaux  reftent  à  l'ancre. 

Radeau,  f  m.  plufieurs  pièces  de 
bois  jointes  enfemble,  qui  fer- 
vent à  voiturer  quelque  chofe 
fur  des  rivières. 

Rader  ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Radeuis ,  f.  m.  t.  de  Gabelles. 

Radial  ,  f.  m.  t.d'Anatomie. 

Radiation,  f.f.  t.  de  Palais.  Rature. 
En  t.  de  Philofophie ,  il  fîgnifie 
production  de  rayons. 

Radical,  aie,  adj.  t.  dogmatique. 
Qui  eft  comme  la  foui  ce  &  le 
principe  de  quelque  chofe. 

Radicalement,  adv. 
que.  De  fa  nature  -,  dans  foîi  prin- 
cipe j  entièrement. 

Radication,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 
A&ion  des  plantes  qui  pouffent 
leurs  racines. 

Radicofani ,  ville  de  Tofcane. 

Radicule  ,  f.  f.  t.  de  Botanique. 

Radié ,  ée ,  adj.  t.  de  Botanique. 

Radier  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Radieux ,  eufe ,  adj.  qui  répand 
des  rayons. 

Radiometre,  f.  m.  Infiniment  géo- 
métrique &  agronomique  qui 
fert  à  obferver  les  hauteurs. 

Radis ,  f.  m.  forte  de  Rave. 

Radnor,  ville  d'Angleterre. 

Radoire ,  f.  f.  t.  de  mefureur. 

Radom ,  ville  de  Pologne. 

Radotage ,  f.  m. 

Radoter,  v.  n.  extravaguer. 

Radoterie,£  f. 

Radoteur,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Radoub ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Danet  écrit  radoubemint  j  mais 
radoub  eft  plus  en  ufage. 

Radouber  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Radoubeur,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Radouci ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 

Radoucir ,  v.  a. 


Radreffe,  f.  f.  petit  chemin  de 
traverfe  aboutifiant  à  un  grand 
chemin. 

Radftat ,  ville  d'Allemagne. 
Rar ,  f*  m  t.  de  Marine. 
Rafface  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Raffaifler,  v.  n.  &  rédupl.  s*a£* 
faiffen  diminuer. 
Raffermi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Raffermir,  v.  a.  rendre  plus  ferme. 
Raffermiffement ,  f.  m. 
Raffinage ,  f.  m.  aclion  de  raffiner 
le  fucre. 

Raffiné  ,  ée ,  part.  j>af.  &  adj. 
Raffinement ,  f.  m.  il  n'eft  guère 
ufité  au  propre.  Au  figuré  il  figni- 
fie  fubtilité,  délicateffe. 
Raffiner,  v.  a.  rendre  plus  fin  j 
fubtilifèr. 

Raffinerie,  f.  f.  Manufacture  oà 
Ton  raffine  le  fucre. 
Raffineur ,  eufe ,  adj.  &  fubft 
RafFolir ,  v.  n.  devenir  fou. 
Richelet  retranche  une  /  de 
tous  ces  mots  :  il  ne  faut  pas 
T  imiter. 

Rafle  ,  f.  f.  Quelques-uns  difent 
raffe9  &  d'autres  rape.  Grappe  de 
raifin  qui  n'aplus  de  grains. 
Rafle  ,  t.  de  Jeu  de  dés. 
Rafler ,  v.  a.  Emporter  tout. 
Rafraîchi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Rafraîchir ,  v.  a. 
Rafraîchiffant,  ante ,  adj.&  f.  nu 
Rafraîchiffement ,  f.  m* 
Rafraîchiffoir,  f.  m.  t.  de  Sucre- 
rie. é 

Ragaillardir ,  v.  a.  Donner  de  la 
joie. 

Rage,  f.  f.  forte  de  maladie  qui 
rend  furieux. 

Ragot ,  otte ,  adj.  il  fe  prend  quel* 
quefois  fubftantivement.  Qui  eft 
court  &  gros. 
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Ragottcr  ,  v.  fU  Gronder.  Il  eft 
bas. 

Ragouifte  ,f.  m.  Cuifinier  qui  fait 
de  bons  ragoûts. 

Ragoût ,  f.  m.  affaifonnement  qui 
pique  &:  réveille  l'appétit. 

Ragoûtant ,  ante ,  ad}. 

Ràgoûter ,  a.  mettre  en  appétit. 

Ragratïer ,  v.  a. 

Kagrandir  ,  v.  a.  * 

Ragréement,  f.  m.  t.  d'Architec- 
ture, &  d'autres  Arts. 

Ragréer  ,  v.  a.  mettre  la  dernière 
main  à  un  ouvrage. 

Ragué  ,  adj.  t.  de  Marine.  Cable 
altéré,  écorché. 

Ragufe ,  ville  Capitale  du  Ragu- 

fan  en  Dalmatie. 
Raie  ,  f.  f.  trait  tiré  de  long. 
1  Raie ,  f.  f.  efpeca  de  Poiffon  de 

mer. 

Rajeuni,  ie ,  adj. 

Rajeunir  ,  v,  n.  devenir ,  ou  ren- 
dre jeune.  r.; 

Rajeuniffement  y  f.  m.  'A 

Raifort ,  f.  m.  forte  de  rave. 
L  Académie  ,  Furetierc  ,  Da- 
net,  Joubcrt,  Rrchelet  &  Bou- 

..dot  écrivent  de  la  forte.  On  trou- 
ve dans  du  Cange  rafeutn,  rave. 
Mais  Dalechamp  croit  que  ce 
mot  vient  de  deux  mots  Latins, 
de  radix  &  dcfortis.  Quoi  qu'il 
en  foit,  ces  étymologies  autori- 
fent  Fufage  d'écrire  raifort,  non 
Vzs  raiphorty  que  quelques-uns 
dérivent  du  Grec ,  que  Pline  & 
Charles  Eftienne  ont  imité  en 
écrivant  raphanus. 

Railler,  v.  a.  plaifanter ,  badiner. 

Raillerie ,  f.  f.  plaifanterie. 

Railleur,  eufe,  adj. 

Raine  >  f.  f.  vieux  mot ,  qui  figni- 
fioit  grenouille. 

Rainette.  V.  Remette, 
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Rainure,  f.  f.  r.  de  Menuiferie. 
Raiponce,  f.  f.  Plante. 
Raire ,  v.  a.  rafer.  C'ell  auffi  un  r; 
d'Epinglier. 

Rais  d'une  roue,  de  la  Lune  ou  du 

Soleil  ,  f.  m.  Acad. 
En  Latin  ce  mot  fe  traduit  par 

raUH  :  ainfi  il  ne  faut  pas  écrire 

raie  ni  raye  en  ce  fens. 
Rais ,  f.  m.  plur.  trait  de  lumieté, 

Les  rais  de  la  lune, 
Raifîn  ,  f.  m.  fruit* 
Raifiné,  f.m.  confteure.  Acad,  M. 

Dan.  Joub. 

En  ce  fens  Riche!  et  &  Danet  ont 
auffi  écrit  réjiné-,  ç'elt  une  fauté; 
parce  que  ce  mot  écrit  de  la  forte 
n'a  aucun  rapport  au  mot  raifi» 
dont  il  eft  dérivé. 
Raifinier ,  f.  rru  arbre  des  Ifles  An- 
tilles. 

Raifon ,  f.  f.  ce  t.  a  pluûeurs  fign?- 
fkatiens. 

Raifonnable ,  adj-.  m.  &  f. 
Raifoiïnablement ,  adv. 
Raifonné ,  ée  ,  adj. 
Raifonnement ,  f.  m. 
Raifonner,  v.  n. 
Raifonneur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Rajurté,  ée ,  part,  paf.  &  adj. 
Rajuftement ,  f.  m. 
Rajufter,  v.a.raccomoder  j  accor- 
der.- 

Raiz,  prép.  tout  contre.  Raiz  pied, 
raiz  terre. 

Raiz  de  chauffée ,  f.  m.  plufieurs 
écrivent  rés  ou  rez ,  ce  qui  eft 
contre  l'Orthographe  de  l'Aca- 
démie. 

Rakonicfi,  ville  de  Bohême. 
Râle  ,  f.  m.  forte  d'oifeau. 
Râle,  f.  f.  aftion  de  râler. 
Râlement,  f.  m.  difficulté  de  ref- 
pirer. 

Ralenti  a  ie  >  part.  paf.  &  adj.- 

Ralenufj 
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Ralentir  ,  v*  a.  rendre  plussent. 
Kalentiffement ,  f*  m. 
Râler ,  v»  n*  refpirer  avec  peine* 
Ralinguer ,  v»  n.  t.  de  Mer. 
Ralingues ,  f.  m.  t.  de  Marine* 
Raliter,  v.  n. retomber  malade. Il 
ne  (e  die  qu'avec  le  pronom  per- 
fortnel  y  &  ne  fe  trouve  que  dans 
Pomey. 

Xaller ,  v.  c*  de  Chaflè. 

Ralliement  »  f.  m.  t.  de  Guerre. 

Il  ne  faut  pas  retrancher  IV  dans 
ce  mot  >  ni  écrire  r  al  liment  ou 
raniment .  L'Académie  ôcl'ufage 
ne  le  fouffrent  pas. 

Rallier ,  v.  n,  t.  de  Guerre. 

Rallumer,  v.  a.  &  réduplicatif.  Ex- 
citer y  recommencer. 

Ralongé  >  ée   part.  paf.  &  adj. 

Ralonger ,  v.  a.  &  réduplicatif*Ces 
mots  étant  formés  à'alonger  qui 
n'a  qu'une  / ,  ils  ne  doivent  pas 
*n  prendre  deux.  L'Académie 
écrit  rallonger* 

ÏUmadouer ,  v.  a.  radoucir  quel- 
qu'un en  le  careffant. 

damage,  f.  m.  chant  naturel  dés 
oifêaux.  11  a  deux  autres  ligni- 
fications. 

JUmager ,  v.  n.  il  ne  fe  dit  que 
des  oifeaux. 

Ramaigri ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 

Ramaigrir ,  v.  a.  rendre ,  ou  de- 
venir maigre. 

R amas,  f.  m,  affemblage  de  plu- 
sieurs chofes. 

Jlamaflfc  y  f.  f.  efpece  de  traîneau. 

Ramaifë*  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Ramïaffer ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Kamaffeur ,  f.  m.  celui  qui  conduit 
«ne  ramafic. 

Rambade ,  f.  f.  la  partie  la  plus 

avancée  de  là  Galère.  .  /  j 
Xamberge  >  C   t.  de  fariner 
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Rambouillet ,  petite  ville  de  fran-» 
ce ,  avec  un  magnifique  Château 
dans  la  Beauce. 

Rambour  ,  f.  m.  forte  de  pomme. 

Rame ,  f.  f.  të  de  Jardinier. 

Rame ,  f.  f.  aviron. 

Rame  de  papier ,  f.  f. 

Rameau ,  f.  m.  petite  branché. 

Ramée,  f.  f.  branches  entrelacées/ 

Ramendable ,  adj.  m.  &  f.  ouvra- 
ge* qu'on  peut  corriger. 

Ramendage ,  f.  m.  t.  de  Doreur 
fur  bois. 

Ramender  *  v.  n.  diminuer  de  prix  5 
fumer  les  terres  >  corriger  les  fau- 
tes d'un  ouvrage. 

Ramener,  Kâ. 

Rameneret,f.  m.  t.  de  Charpentier, 
Ramentevoir  \  v.  a.  faire  reffouye- 

nir  de  quelque  chofe.  , 
Ramequin  >  ft  m.  efpece  de  ragoût* 
Ramer ,  v.  a.  c.  de  Jardinier. 
Ramer  ,  v.  n*  tirer  à  la  rame. 
Ramereau  y  f.  m.  jeune  ramier* 
Ramette  ,  f.  f.  t.  d'Imprimerie. 
Rameur ,  f.  m.  qui  rame. 
Rameux,eufe,  adj,  qui  a  beau-; 

coup  de  branches. 
Ramier ,  Cm.  forte  de  pigeon. 
Ramification  ,  f.t  t.  d'Anatomie. 
Ramifier ,  y.  fe  divifer  en  plufieûrs 

rameaux* 

Ramilles,  &  Ramaflîs,  t.  des  Eaux 
&  Forées. 

Ramillies ,  village  des  Pays-Bas  > 
renommé  parla  bataille  de  170^. 

Ramiriagrobis,  f.  m.  té  populaire, 
qui  fe  die  d'un  homme  gros,  riche 
èc  fier  ;  &  d'un  chat. 

Ramirigue ,  adj.  m.  t.  de  Manège. . 

R  amoindrir,  Y.  a.  rendre  moindre. 

Ramoitir ,  v.  a*  rendre  moite. 

Ramolade.  V.  Rèmolade.       \-  *, 

Ramolli ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 

Ramollir  >  y»  a.  rendre  plus  mouV- 

Yyy 
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Ramolliflant,  f.  m.  t.  de  Méde- 
cine. 

Kamon ,Cm,  vieux  mot.  Balai. 

Ramonné  »  ée ,  part.  paf.  &  ad). 

Ramonner,v.  a.  netcoyer  une  che- 
minée. 

Ramonneur ,  f  .  m. 

Rampant ,  ante ,  adj.  qui  traîne 
fur  la  terre  j  humbk  s  bas  j  fer- 
yile. 

Rampe ,  f.  f.  degrés  d'un  efcalier  $ 
fcaluftrade  qui  règne  le  long  des 
marches. 

Campement ,  f.  m.  action  de  ram- 
per. 

"Ramper ,  v.  n. 

Quoique  ces  mots  paroiffent  ti- 
jer  leur  étymologie  du  Latin  ré- 
fère ,  cependant  l'Académie  & 
tous  les  Auteurs  de  Di&ionnaires 
les  écrivent  avec  un  a  ,  excepté 
Richelet  qui  écrit  remper.  Ainfî  il 
faut  facrifler  l'étymologie  à  rufa- 
ge ,  &  écrire  ramper  ,  &c. 

Ramure ,  f.  f.  t.  de  ChalTe.  Bois  de 
cerf. 

Rance ,  adj.  qui  commence  à  fe 

gâter.  Il  eft  aufli  fubft. 
Ranche ,  f.  m.  t.  de  Charpenterie. 
Hancidité ,  f.  f.  raciflure. 
Rancir ,  v.  n.  devenir  rance. 
Ranciffure ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 

tSk  rance. 

Rançon ,  f.  f-  fomme  qu'on  paye 
pour  fe  racheter  >  ou  pour  en  ra- 
cheter un  autre. 

Rançonné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Rançonnement ,  f.  m. 

Rançonner ,  v.  a.  faire  trop  payer. 

Rançonneur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Rancune ,  f.  f.  haine  diffimuiée. 

Rancunier  >  iere ,  f.  m.  &  f. 

Randans  ,  ville  de  france  dans 
l'Auvergne. 

Randonnce  >  f.  f.  t.  de  Chaffc. 
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Rang,  H  m.  ordre;  tour;  placrtf 
d'honneur  *,  préséance. 
Quand  ce  mot  eft  fuivi  d'uneî 
Conforme  ,  k  g  ne  fe  fait  point 
fentir  $  mais  fi  le  mot  fuivant  com- 
mence par  une  voyelle  ou  une 
h  afpirée ,  le  g  prend  le  fon  du  r  : 
Un  r4ng  honorable. 

Range  ,  f.  f.  t.  de  Paveur. 

Rangée,  f.  f.  fuite  de  plufîeurs 
chofes  placées  en  ligne  droite. 

Ranger,  v.  a. 

Ranger,  ou  Rangier ,  f,  m.  forte 
d'animal  ert  t.  de  Blafon. 
Rangette,f.f.  t.  enfantin.  De  rang» 
Rangnitz  ,  ville  de  Pruffe. 
Ranimé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Ranimer ,  y.  a. 

Ranulaire ,  adj.  t.  de  Médecine» 
Ranale ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Rapace  ,  adj.  m.  &  f.  avide  de 
prendre. 

Rapacité,  f.f.inclînationàprendre 
&  à  ravir. 

Rapallo ,  ville  de  l'État  de  Gènes. 

Rapatelle  ,  f.  f.  toile  faite  du  poil 
de  la  queue  de  cheval. 

Rapatriement,f.m.réconciliation. 
li  eft  du  ftyle  familier. 

Rapatrier ,  v.  a.  &  n.  raccomoder 
une  perfonne  avec  une  autre. 

Râpe ,  f  f.  efpece  de  lime. 

Rapé,  f.  m*  grappes  de  raifins  avec 
leurs  grains ,  qu'on  met  dan*  un 
tonneau  de  vin  poux  le  raccomo- 
der. 

Râper ,  v.  a. 

Raperfwil ,  ville  de  Suifle. 
Rapetaffé ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Rapetaffer ,  v.  a.  raccommoder  de 
vieilles  bardes. 

Rapetiffer ,  v.  a.  rendre ,  ou  deve- 
nir plus  petit. 

Raphaël ,  f.  m.  nom  d'un  Ange. 
Rapide  >  adj*  m.  &  f.  &  f.  m.  qui 
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coule  ;  qui  fe  fait  avec  vîteflê. 

îtapidement ,  adv. 

Rapidité,  Cf.  promptitude  jVÎteffc. 

Rapiécé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Rapiécer,    a.  meure  des 
quelque  chofe. 

Rapiécetage ,  C  m.  il  fe  dit  par  mé- 
pris d'un  habit  qui  a  plufieurs 
pièces. 

Rapiéceter,  v.  a.  ou  rapiécer. 
Rapière ,  C  f.  épée  longue. 
Rapine ,  C  f.  volerie  s  pillage. 
Rapiner,v.  a. 

Rapinerie ,  C  £  volerie  \  pilkrie. 
Kapontic ,  C  m.  plante. 
Rappaifer  >  v.  a.  calmer ,  adoucir 
quelqu'un. 

Rapparier ,  ou  R  appareiller  >  v.  a. 
&  réduplicatif. 
Rappel ,  f.  m. 

Rappellé,  ée  5part.  paf.  &  adj. 

Rappeller ,  v.  a. 

K appliquer,  v.  a. 

Rapport ,  C  m.  ce  t*  a  plufieurs  fig- 

nincations. 

Rapporté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Rapporter ,  v.  a. 

fe  Rapporter ,  v.  n.  paC  déférer 
au  jugement  $e  quelqu'un  j  con- 
venir. 

Rapporteur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Rapprendre  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 

comme  prendre, 
Rapprivoifer ,  v.  a  rendre  privé. 
Rapproché ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Rapprochement,  Cm. 
Rapprocher ,  v.  a. 
Rapfodeur ,  f.  m.  qui  chante  les 

Poéfies  d'Homert. 
Rapfodie ,  C  f.  recueil  de  plufieurs 

pensées  prifes  dans  divers  Au- 


teurs. 

Rapfodifte ,  C  m.  faifeur  de  rapfo 
dics. 

Rapfodomancie ,  f.  f.  forte  de  di-|  on  fait  des  Chapelets. 

Y  y  y  i) 
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vination ,  qui  fe  fait  ert  tirant  au 
fort  dans  un  Poëte. 
Rapt ,  f.  m.  enlèvement  d'une  per> 
fonne. 

Raque  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Raquedenaze ,  f.  m.  t.  populaire. 
Raquedon ,  C  t.  enfantin. 
Raquette ,  f.  f.  inftrument  qui  fere 

à  jouer  à  la  paume  &  au  volant. 
Raquettier ,  f.  m.  artifan  qui  fait 

des  raquettes. 

Raquetton  ,  f.  m.  raquette  plus 

large  qu'à  l'ordinaire. 
Rare ,  adj.  m.  &  f. 
Raréfa&if ,  ive  ,  adj.  t.  4e  Phiïofo- 

phie.  Qui  peut  raréfier. 
Raréfaction ,  C  f.  t.  de  PhUofophié* 

Dilatation  de  l'air. 
Raréfié,  ée,  adj. 
Raréfier ,  v.  a.  t.  de  Philofophie. 
Rarement  ,  adv. 

Rarefcence  ,  f.  f.  qualité  de  ce 
qui  eft  raréfié. 
Rareté,  Cf. 
Rariffime,C  m. 

Ras  ,  afe  ,  adj.  il  eft  fouvent 
fubft.  m. 
Rafade ,  f.  f. 

Rafant  ,  ante  t  adj.  t.  dé  forti- 
fication. 

Rafcien ,  enné ,  f.  m.  &  C  Peu- 
ple qui  eft  de  TEfclavonie  &  de 
la  Servie. 

Rafe ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Mélange 

de  poix  &  de  brai.  1 
Rasé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Rafement ,  f.  m.  démolition  d'une 

place. 

Rafer ,  v.  a* 

Rafibus,  t.  adverbial  Tout  près. 
Rafoir>C  m. 

Rafçatoir  ,  f.  m.  inftrument  de 

Chirurgie. 
Rallàde ,  f.  f.  perle  de  verre,  don» 
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Kaflafiant*  an  te,  adj. 
ÏUflafié ,  ée ,  part.  paf.  &  ad). 
JUffafiement,  f.  m, 
KalTaiîer ,  v.  a.  appaifer  la  faim. 
Raflembléj  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
RalTembler  ,  v.  a.  réunir. 
Rafîeoir,  feRafTeoir ,  v,  a.  &  n.  pat 
Rafséréner ,  v.  a.  rendre  ferein. 
ÏUfliéger ,  v.  a. 
Raflis ,  ife  ,  adj. 
Raflis ,  f.  m.  t.  de  Maréchal. 
Jlaffoté  ,  ée ,  part,  du  verbe  r affû- 
ter ,  qui  n'eft  plus  en  ufage, 
RaiToter ,  v.  a.  rendre  fot. 
JUffuré ,  ée ,  part,  paf.  &  adj. 
Rafîurer  ,  v.  a. 

£afure ,  f.  f.  coupe  du  poil ,  ou 

des  cheveux, 
Rat ,  f.  m.  forte  d'animal. 
Ratafia ,  f.  m.  forte  de  liqueur. 
Ratatiné ,  ée ,  adj.  raccourci,  il  eft 

du  ftyle  familier. 
Ratatiner ,  v.  n.  rétrécir. 
Rate,  f.  f.  t.  d'Anatomie, 
Râteau ,  f.  m.  nom  de  plufieurs 

outils, 

Râtelée ,  f.  f.  ce  qu'on  peut  ramaf- 

fer  avec  le  râteau. 
Râteler  j  v.  a.  ôter  avec  le  râteau. 
Rateleur  ,  f.  m.  qui  ratele. 
Rateleux ,  eufe  ,  adj.  fujet  au  mal 

de  rate. 

Râtelier ,  f.  m.  meuble  d'écurie. 
Ratenau ,  ville  d'Allemagne. 
Ratenbourg,  ville  du  Tirol. 
Rater ,  v,  n.  il  fe  dit  d  une  arme 

à  feu  qui  manque  à  tirer, 
Ratier ,  f.  m.  t.  de  mépris. 
Ratière ,  f.  f.  machine  à  prendre 

les  rats,  7 
Ratification,  f.  f.  acte,  par  lequel 
■  on  approuve  une  chofe  faite. 
Ratifié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
JUtifier  ,  v,a,  approuver j  confir- 


tatillon  »  f.  m.  petit  rân 
Ratine  ,  f.  f.  efpece  d'étoffe  dd 
laine. 

Ratiocination  ,  £  f.  t.  de  Logique 

Faculté  de  raifonner. 
Ratiociner ,  v.  n.  t.  de  Logique. 
Ration ,  f.  f.  t.  de  Guerre*  Portion 

de  vivres. 

Rationnel ,  elle ,  adj.  t.  de  Géo- 
métrie. 

Ratis ,  f.  m.  la  fougère. 
Ratisbone,  ou  Ratisbonne ,  ville 
du  cercle  de  Bavière  fur  le  Da- 
nube ,  où  fe  tiennent  ordinal* 
rement  les  Diètes  de  l'Empire. 
Ratiffé ,  ée ,  part,  paf.  &  adj. 
Ratiffer  ,  v.  a.  racler  quelque  cho- 

Ratiffoire  ,  f.  f. 
Ratilfure,  f.  f. 

Raton  ,  f.  m.  diminutif  de  rat. 

Rattacher ,  v.  a. 

Ratteindre,  v.  a.  attraper  quelqu'un 
qui  a  pris  les  devants. 

Rattendrir ,  v.  a.  rendre  tendre. 

Rattifer ,  v.  a,  raccommoder  lefcu* 

Rattolfszell ,  ville  de  Suabe, 

Rattraper ,  v.  a. 

Autrefois  on  mettoit  une  apo- 
ftrophe  au  commencement  de  ces 
mots,  pour  marquer  qu'on  faifoit 
une  éfifîon  de  la  prépofition  re 
dont  ils  font  compofés  ;  ainû  on 
écrivoit  Rattraper ,  &c.  comme 
on  le  trouve  encore  dans  quelques 
Dictionnaires  :  mais  ce  n'eft  plus 
l'ufage.  Richelet  ne  met  qu'un  t 
dans  ces  derniers  mots  :  il  faut  les 
écrire  avec  deuiX. 

Rature ,  f.  f. 

Raturé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Raturer ,  v.  a.  effacer. 
Ratzbourg.,  ville  de  Saxe. 
Rava  ,  ville  de  Pologne. 


w  Ravage ,  f,  m.  défordre  5  dégât. 
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Ravagé, ée, part. paf.  8< adj. 

.Ravager  ,  v.  a.      (  >  . 

"Ravalement ,  f.  m.  t.  de  Maçon. 

Ravaler ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

L'Académie  ,  Furetiere  ,  Ri- 
chelet  &  Boudot  écrivent  de  la 
forte  :  Baudoin >  Monet ,  Binet  ,j 
Danet  &  Joubert  écrivent  raval~\ 
1er  :  mais  comme  ce  mot  vient 
du  Latin  valor ,  ou  du  François 
avaler ,  ou  enfin  à'avàlare  ,  mot 
de  la  baffe  Latinité,  qui  fignifie! 
def cendre ,  il  eft  aisé  de  conclure; 
qu'on  doit  écrire  ravaler  avec! 
une  feule  /.  Avalare  ,  dit  du 
Gange,  id  eft  defceniere ,  aval 
tnim  noftris  eft  locus  inferior. 

Ravaudage ,  f,  m.  raccommodage 
de  vieilles  nippes. 

Ravaudé ,  ée ,  part*  paf.  &  adj. 

Ravauder  ,  v.  a.  raccommoder 
quelque  chofe  avec  l'aiguille. 

Ravauderie ,  f.  f. 

Richelet  écrit  ravoder ,  ravo- 
deur  ,  ravodeuje  :  ce  font  des 
fautes  contre  i'ufage. 

Ravaudeur ,  eufe ,  f.  nu  &  f. 

R  a  vaux,  f.  m.  plur.  t.  de  Chaffe. 

Raucité ,  f.  f.  rudelfe  ,  âpreté  de 
voix. 

Raucourt-,  f.  m.  drogue  qui  fert 

aux  Teinturiers. 
Rave ,  f.  f.  forte  de  racine. 
Ravelin ,  f.  m.  t.  de  fortification. 
Ravello  ,  ville  du  royaume  de 

Naples. 

Ravenne ,  ville  d'Italie ,  Capitale 
xle  la  Romagne. 

Ravensbourg ,  ville  de  Suabe. 

Raveftir ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 

Raveftiffement ,  f.  m.  t.  de  Cou- 
tume, Donation  mutuelle. 

Bavi ,  ie ,  ad], 

JUvicre,  f.  f.  terre  plantée  dejaves. 


\R  À  *  V  U* 

Ravieres  ,  ville  de  france  en 
Champagne. 

Ravigote  ,  f.  f.  forte  de  fauce. 

Ravigoter ,  v.  a  il  eft  bas.  Redon- 
ner de  la  vigueur. 

Ravilir ,  v.  a.  rendre  vil  &  mé- 
prifable. 

Ravin ,  C  m.  chemin  creux. 

Ravine  ,  f.  f.  cfpece  de  torrent 
formé  par  une  chûte  violente  de 
pluie.  Il  fe  prend  aufli  pour  le 
lieu  que  la  ravine  a  creusé. 

Ravir ,  v.  a. 

Ravifer ,  fe  Ravifer  9  v.  n. 
Raviffant ,  ante ,  adj. 
RavhTement ,  £  m.  enlèvement  ; 

tranfoort  de  joie  $  extafe. 
Ravifïeur ,  f.  m. 
Ravitaillement,  C  m. 
Ravitailler  ,  v.  a.  faire  entrer  des 

vivres  dans  une  place. 
Raviver  ,  v*  a.  rendre  le  feu  plus 

vif. 

Ravoir  ,  v.  a.  recouvrer.  V.  1* 
remarque  du  mot  rattraper. 

Ravoir ,  f.  m.  t.  de  Pêcheur  en 
mer. 

Ravoirer ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 
Rauque ,  adj.  m.  &  f.  enroué. 
Rayaux ,  f.  m.  plur.  t.  de  Mon- 
noie. 

Rayé ,  éej  part.  paf.  &  adj. 

Rayer ,  v.  a.  effacer  >  raturer. 

Rayon ,  f.  m.  trait  de  lumière.  Il 
a  d'autres  fignifications. 

Rayonnant ,  ante  ,  adj.  qui  jette 
des  rayons. 

Rayonnement ,  f.  m. 

Rayonner ,  v.  n. 

Rayure ,  f.  f. 

Raz,  f.  m.  mefure. 

Razes  ,  contrée  du  Bas-Langue- 
doc. 

Ré  ,  f.  m.  note  de  Muiïque. 
Ille  de  Ré  ,  Ifle  de  françe  fur 
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1  Océan ,  au  Pavs  d'Aunïs. 
Réa&ion  ,f.  f.  t.  de  Phyfiquc 
Reading,  ville  d* Angleterre. 
Keadmifllon^  £  f. 

Réagal,  ou  Réalgal ,  f.  m.  Ar- 
lenic. 

Réaggrave ,  f.  m.  t.  de  Droit  Ca- 
non. Dernier  monitoire. 
R&ggravcr ,  v.  a.  t.  de  Droit  Ca- 
non» Aggraver  de  nouveau  > 
augmenter  les  peines 


Réajournement,  f.  m.  t.  de  Prati-  volte. 


R  «battement ,  f.  t.  de  Manque. 
Rebattoir ,  C  m.  outil  des  ouvrier^ 
qui  tirent  l'ardohe. 
Rebattre,  v.  a. 
Rebattu ,  ue  ,  adj. 
Rebaudir ,  v.  a.  t.  de  Charte. 
Rebec ,  f.  m.  violon.  Il  n'efr  d'iu 
fage  que  dans  le  buriefque. 
Rebelle ,  adj.  m.  &  f.  &  f.  . 
Rebeller ,  fe  Rebeller ,  v.  n.  paC 
Rébellion,  f.  f.  foufevement;  ré* 


que.  Nouvel  ajournement. 
Reajourner  ,  v.  a.  t.  de  Pratique. 
Réal ,  aie  ,  adj.   t.  de  Marine. 
Royal. 

Réale  ,  f.  f.  Galère  que  monte  le 

Général. 
Réale  ,  f.  f.  monnoie  d*JSfpagne. 

Elle  vaut  ^f. 
Réalifé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Réalifer  ,  v.  a.  rendre  réel  & 

effeaif. 

Réalifte,  f.  m.  feftateurde  Scot. 
Réalité,  f.  f. 

Réalmont ,  petite  ville  de  france 

dans  le  Languedoc. 
Réarville  ,  ville  de  France  dans  le 

Querci. 
Réappofer ,  a. 
Réaflignation ,  f.  f.  nouvelle  a%- 
,  nation. 
Réaffigner  >  v.  a. 

Réatteler  ,  v.  su  atteler  de  nou- 
veau. 

Rebaifer  ,  v.  a.  baifèr  plufieurs 
fois. 

Rebander  un  arc  ,  v.  a. 
Rebaptifation ,  (If. 
Rebaptifer ,  v.  a. 

Rébarbatif ,  ive  ,  adj.  fantafque  5 
bourru. 


Rebénir ,  v.  a. 

Rebéquer ,  fe  Rebéquer,    n.  pal, 
fe  révolter. 
Reblanchir ,  v.  a. 
Reblandir ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 
ReblandifTement ,  f.  m.  t.  de  Cou- 
tume. A&e  par  lequel  un  vaffai 
demande ,  fur  quel  fondement  » 
on  lui  a  fait  une  faine. 
Reboire ,  v.  a. 

Rebondi ,  ie ,  adj.  au  figuré ,  grai  % 
ferme  ;  potelé. 

Rebondir  ,  v.  n.  faire  des  bonds» 
Rebondiffement ,  f.  m.  action  de 
rebondir. 

Rebord ,  f.  m.  bord  qui  avance  tà 
dehors. 
Reborder,  v.a. 

Rebotter ,  v.  a.  remettre  fes  bottes* 
Rebouchement  >  fl  m. 
Reboucher  ,feReboucher,  v.n:paC 
Rebouillir,  v.  n. 
Rebouifer ,  v.  a.  filouter ,  redref- 
fer  quelqu'un. 

Rebourgeonner  ,  v.  n.  pouffer  de 
nouveaux  jets. 

Rebours  ,  f.  m.  à  reboucs  ,  au 
rebours,  adv 

Rebours  ,  ourfe  ,  adj.  revôche.  fl 
eft  du  ftyle  familier. 


Rebâter,  v.  a.  remettre  le  bât  fur  Rebourfer ,  v.  a.  t.  d'Artifan. 
un  âne.  Rebourfoir ,  f.  m.  inftrumcm  d'Ott* 

Rebâtir,  v.  a*  I  vricr  «n  draps* 
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Reboutonner ,  v.  a. 
Rebras ,  fi  rru  vieux  mot.  Repli. 
RebrafTé ,  ée ,  adj.  t*  de  Blafon. 
Rebraûcr»,  v.  a.  rehauflèr  fes  man- 
ches. 

Rebricher ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 
Rebrider ,  V.  a. 

Rebroder ,  v.  a.  ajouter  une  nou- 
velle broderie  à  une  autre. 

Rebrouiller ,  v.a. 

Rebrouflèr  ,  v.  a.  retourner  fur 
fes  pas. 

à  Rebrouflê  poil,  adv.  à  contre  poil. 
Rebroyer  *  v.  a. 
Rebrunir  >  v.a» 

Rebuffade  t  f.  fi  paroles  rudes  & 
méprifantes. 

Richelet  écrit  rebufade  avec  une 
feule  fy  c'elt  une  faute,  parce 
que  félon  Ménage  ,  ce  mot  nous 
vient  de  buffi  ,  qui  autrefois 
fignifioit  un  fouffiet.  Dans  du 
Cange ,  on  trouve  buffa ,  a , 
Galli s  buffe,  ex  Italico  buffa  > 
qua  efi  ea  part  cajjiditper  quant 
mittitur  Jptritut.   Baffe  eft  un 

.  mot  très-ancien  dans  notre  Lan- 
gue ,  dont  les  Poitevins  on  fait 
buffer ,  qui  fignifiç  foufjler.  Dans 
le  Roman  de  Renard  MS.  on 
trouve  ces  deux  vers. 
Del  poing  li  donne  tel  buffet  , 
Del  cul  H  fit  faillir  un  peu 
Voyez  du  Cange  au  mot  Buffa. 

Rébus  .  f.  m.  jeu  defprit  j  em- 
blème. 

Rebut  3  f.  m. 

Rebutant ,  ante ,  adj. 

Rebuté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Rebuter  ,  v.  a.  &  n,  rejeter  >  dé- 
goûter. 

Recacher,  v.  a. 

Recacheter ,  v.  a* 

Récalcitrant,  adj.  répugnants  op- 

pofé. 


née  $4* 

Recalé ,  ée ,  adj.  t,  familier.  Fin  * 
rufé. 

Recaler  j  v.  a.  t.  de  Menuifcrie^ 
Polir  le  bois  avec  la  verlope, 

Recamer ,  v.  a.  enrichir  un  bro- 
card d'or  ou  d'argent  d'un  nou- 
vel ouvrage. 

Récapitulation ,  fi  fi  fommaire  de 
ce  qu'on  a  dit» 

Récapitulé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Récapituler  >  v.  a. 
Récarreler ,  y.  a.  carreler  de  nou* 
veau. 

Recaffer  ,  v.  su  t»  d'Agriculture» 
Recaûls ,  t.  d'Agriculture, 
Reccanati ,  ville  d'Italie. 
Recelé ,  ée ,  adj.  t.  de  Pratique» 
Recélement ,  C  m.  adtion  de  rece> 
1er. 

Receler ,  v.  a. 
Receleur ,  eufe ,  fi  m.  &  f. 
Récemment ,  adv.  depuis  peu. 
Il  ne  faut  pas  écrire  récenment  9 

comme  Richelet ,  c'eft  une  faute» 

V.  Préf.  1er.  M* 

Recenfement  ,  fi  m.  t.  de  Procé- 
dure ,  de  Commerce  ,  &  de 
Douane. 

Recenfer ,  v.  a.  t.  de  Procédure» 
Récent,  ente,  adj,  nouveau. 
Récepage  ,  f.  m.  t.  qui  Ce  dit  eu 

matière  d'arbres  &  de  bois, 
Réceper,  v.  a.  t.  de  Jardinier» 

Couper  les  arbres  par  la  tête* 
Récépiffé ,  f.  m.  t»  de  Palais  &  de 

Finances.  Reçu. 
Réceptacle  ,  f.  m.  lieu  où  s'a* 

maflent  phifieurs  chofes. 
Réception ,  fi  fi 

Récercelé ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon» 
Recette,  f.  fi# 
Recevable ,  adj.  m.  &  f. 
Receveur ,  eufe ,  f.  m.  &  £ 
Recevoir  v.  a. 

,  Je  reçois ,  tu  reçois ,  il  reçoit; 
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nous  recevons  ,  vous  recevez  , 
ils  reçoivent.  Je  recevois ,  &c. 
Nous  recevions ,  &c.  Je  reçus, 
tu  reçus ,  il  reçut  :  nous  reçû- 

■  mes ,  vous  reçûtes ,  ils  reçurent. 
J'ai  reçu  ,  &c.  Je  recevrai ,  tu 
recevras ,  il  recevra  :  nous  rece- 

i  vrons ,  vous  recevrez  ,  ils  rece- 
vront. Reçois ,  recevez.  Que  je 
reçoive  ,  que  tu  reçoives ,  qu'il 
reçoive  :  que  nous  recevions  , 
que  vous  receviez  ,  qu'ils  reçoi- 
vent. Je  recevrois  ,  &c.  Nous 

«  recevrions  ,  vous  recevriez  ,  ils 
recevraient.  Que  je  reçuffe  , 
que  tu  reçuffes  >  qu'il  reçût  : 
que  nous  reçuflions,  que  vous 

'  reçuffiez  ,  qu'ils  reçuffent.  Re- 
cevant. 

Recez,  f.  m.  qui  fè  dit  en  cette 
phrafe.  Un  recez  de  l'Empire  , 
qdi  eft  le  cahier  des  Défibéra- 

*  tions  d'une  Diète. 
Réchaffauder ,  v.  a.  faire  de  nou- 
veaux échaffauds.  > 

Réchampir  J  v.  a.  t.  de  Peintre. 

Rechange,  f.  m.  t.  de  Négoce. 

Rechanger  ,  v.  a.  changer  une  , 
ou  plulîeurs  fois. 

Rechanter  9  v.  a.  répéter  fouvent 

i  la  même  chanfon. 

Réchapper ,  v.  n#fe  tirer  du  dan- 
ger. 

Recharge  ,  f.  f.  réitération  d'un 
:  ordre,  &c. 

Rechargé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Recharger ,  v.  a. 

Rechaflfer ,  v.  a. 

Rechaffeur ,  f.  m.  t.  de  Chaffe. 

•  Celui  qui  fait  rentrer  les  bêtes 
dans  les  forêts. 

Réchaud  ,  ou  Réchaut  ,  f.  m. 
uftenfrfedecuUme»-  <- 
Réchauffement,  f.  m.,  t.  de  Jai*- 
^dinier.        .  ;  ;--  c    i-i  - . 


^  RÊC 
Réchauffer,  v.'  a.  &  n.  paf. 
Réchauffoir,  f.  m.  petit  potager  oïl 
l'on  fait  réchauffer  les  viandes. 
Réchauffer,  v.  a. 
Rechauffoir  ,  f.  m.  t.  de  Monnoie, 
Recherche ,  f. 

Recherché  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Rechercher ,  v.  a. 

Rechercheur,  f. m. 

Rechigné  ,  ée  ,  adj.  qui  cil  de 
mauvaife  humeur. 

Rechigner  ,  v.  n.  gronder  -,  être 
de  mauvaife  humeur. 

Rechin ,  ine ,  adj*  chagrin  j  mé- 
lancolique. 

Rechoir ,  v.  n.  retomber. 
Rechûte,  f.  f.  féconde chûte. 
Récidive  ,  f.  f.  rechûte. 
Récidiver,  v.  n.  retomber  dans 

la  même  faute. 
Récipé  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Récipiangle ,  f.  m.  inftrument  de 

Mathématique. 

Récipiendaire,  f.  jh.  t.  de  Palais 
Celui  qui  doit  être  reçu  en  quel- 
que charge. 

Récipient  ,  ù  m.  t.  de  Chymk. 

C'eft  une  partie  de  l'alambic 
R ce i procation  ,  f.  f.  a&ion  par 

laquelle  on  reçoit  y  on  rend  b 

pareille. 

Réciprocité  ,  f.  f»  qualité  réci- 
proque. •  y 

Réciproque ,  adj.  m*  &  f.  mutueL 

Récipa-oquement adv.. 

Réciproquer >  v.  n. 

Recirer ,  v.  a.  reparler  de  la  cire 
fur  une  chofe  circe. 

Récit ,  f.  m»  narré. 

Recitaseur^f.  m.  qui  r^cke: 

Récitatif,  f.  m.  forte  de  chant. 

Récitation  ,  f.  f.  déclamation. 

Récité ,  ée ,  pair.  paf.  &  adj. 

RécttfcrV K  a.  raconter  -y  dire  pat 

cœur  :-  < 

Réciteur, 
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Récîteur ,  f.  m.  faifcur  de  récit. 
Réclain  ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Réclamation  ,  f.  fé  t.  de  Palais. 

Revendication  d'un  meuble. 
Réclame  ,  f.  f.  t.  de  Coutume  , 

d'Imprimerie,  &  de  Fauconnerie. 
Réclamer  ,  v.  a.  &  n. 
Réclamper  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Réclinant,  adj.  t.de  Gnomonique. 

o^ui  penché  en  arrière. 
Recliner  ,  y.  t.  de  Gnomoniqueé 
Reclouer ,  v.  a.  fans  tu 
Reclurre ,  v.  a.  enfermer  dans  une 

clôture  très-étroite. 
Reclus ,  ufe ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 
Reclufion  ,  f.  f.  demeure  d'un 

reclus. 

Recoëffer  >  v.  a. 

Recogner ,  v.  a. 

Récognition  *  f.  f.  examen. 

Recoin,  £  m.  lieu  étroit. 

Récolement ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 

Récoler  ,  v.  a.  lire  aux  ♦témoins 
leurs  déportions. 

Il  eft  plus  vraifemblable  que 
ces  mots  tirent  leur  origine  de 
recolere  que  de  colligere,  Ainû  il 
faut  les  écrire  avec  une  feule  /  , 
comme  l'Académie  ,  Baudoin , 
Monet ,  Binet  &  Richelet. 

Récollecîion,  f.  f.  t.  de  dévotion. 
Examen;  recueillements  retraite. 

Recoller  %  v.  a. 

Récollet ,  ette ,  f.  m.  &  £  Reli- 
gieux, &  Religieufe  de  l'Ordre 

de  Saint  François. 
Récolliger ,  v.  a.  fe  recueillir  en 

foi-même. 

Récolte  ,  f.  f.  moiffon. 
Récolter ,  v.  a. 

Recommandable  ,  ad).  m«  &  f. 

Kecommandareffe  ,  f.  f.  femme 
qui  tient  une  efptce  de  Bureau 
d'adre(Te  pour  les  nourrices  & 
les  fcrvantes. 
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Recommandation ,  f.  f. 
Recommandé,  ée,  part.paf.&  adj. 
Recommander ,  v.  ». 
Recommencement ,  f.  m. 
Recommencer ,  v.  a. 
Recommenccur  ,  eufe  ,  f.  m*  &  f. 
Récomjpenfe ,  f.  f# 
Récompenfé,  ée  ,  part  paf.  &  adj. 
Récompenfcr ,  v.  a. 
Recompofé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Recompofer,  v.  a. 
Recompter ,  v.  a. 


rt 


m.  Celui 


Réconciliable ,  adj.  m*  &  f. 
Réconciliate 

réconcilie. 
Réconciliation  ,  f.  £ 
Réconcilié ,  ée ,  part*  paf.  &  adj. 
Réconcilier,  v.  a. 
Reconduction ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 
Reconduire  ,  v.  a.  conduire  pat 

politelfe  une  perfonne  qui  nous 

a  tendu  vifite. 
Reconfeffer  ,  y.  a. 
Reconfort  *  f.  nié  ce  qui  confok» 
Reconforter ,  v.a. 
Reconfrontation,  f. f. 
Reconfronter ,  y*  a.  confronter. 

Il  eft  quelquefois  réduplicatif. 
ReconnoiiTable ,  adj.  m.  &c  ù 
Reconnoiflfance  ,  f*  f. 
ReconnoilTant  ,  ante ,  adj. 
Reconnoître,  v.a.  il  fe  conjugue 

comme  connotîre. 
Reconnu  ,  ue ,  part.  paf.  &  adj. 
Reconquérir ,  v.  a.  Il  fe  conjugue 

comme  conquérir. 
Reconquis  ,  ife ,  part.  pif.  &  adj. 
Reconftru&ion ,  f.  f.  a&ion  àt 

Rebâtir. 

Reconftruire ,  v.  a.  &  rédupi.  il  fe 
conjugue  comme  conftruire. 

Reconfulter ,  v.  a. 

Reconter  ,  v.  J.  conter  une  fo» 
conde  fois. 

Reeontraâer  >  v.  n.  &  rédugi 


Digitized  by  Google 


54*  REC 
Reconvenir  ,  v.  a.  t.  de  Palais. 
Reconvention,  f.  f.  demande  inci- 
dente j  nouveau  traité. 
Reconvoquer ,  v.  a. 
Recopier,  v.  a. 

Recoqtiillé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Recoquillement ,  f.  m. 

Recoquiller ,  v.  a.  mettre  en  rond. 

Record  ,  f.  m.  t.  de  Palais  &  de 
Pratique,  atténuation. 

Recorder  ,  v.  a.  il  fignifie  aufli 
faire  figner  un  exploit  par  des 
témoins  -,  répéter  &  remettre 
quelque  chofe  en  Ton  efprit. 

Recordeur  ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Recorriger ,  v.  a. 

Récors  ,  f.  m.  aide  de  Sergent. 

Recoucher ,  v.  a. 

Recoudre ,  v.  a. 

Recoupe ,  f.  t.  Son  dont  on  n'a 
tiré  que  la  plus  fine  farine  ;  cha- 
pelures &  petits  morceaux  de 
pain  y  ce  qui  tombe  de  la  pierre 
lorfqu'on  la  taille. 

Recoupement ,  f.  m.  t.  d' Archi- 
tecture. 

Recouper ,  v.  a. 

Recourber ,  v.  a.  courber -,  cour- 
ber un  peu  plus. 

Recourir  >  v*  n.  &  rédupl.  il  figni- 
fie aufli  avoir  recours. 

Recourre  ,  v.  a.  reprendre  ce 
qui  a  été  enlevé. 

Recours  ,  f.  m.  refuge  ;  garantie. 

Recous  ,  ouffe  ,  ou  Recouru  ,  ue , 
part.  8c  adj.  repris  -,  retrouvé. 

Recoufftf  ,  f.  f.  délivrance ,  t.  de 
pratique.  / 

Recoufu  ,  ue ,  part.  paf.  Se  adj. 

Recouvert ,  erte  ,  adj. 

Recouvrable,  adj.  t.  de  Finance. 

Recouvré ,  ée ,  paît.  paf.  Se  adj. 

Recouvrement,  f.m. 

Recouvrer,  v.  a.  Je  recouvrois.J'ai 
recouvré,  non  pas  j'ai  rccQvven. 
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RecouVrir ,  v.  a.  8c  récluplicatif. 
Il  fe  conjugue  comme  couvrir. 

Recracher,  v.  a. 

Récréance ,  f.  f.  t.  de  Palais.  Juge- 
mont  qui  met  en  poffeflion  d'une 
chofe  htigieufe  jufqu'à  ladéciiîon 
du  procès. 

Récréancer ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

Récréatif,  ive,  adj. 

Récréation ,  f.  f. 

Récrédentiaire  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 

Récréer ,  v.  a. 

fe  Récréer ,  v.  n.  fe  divertir. 

Recreufer,  v.  a. 

Recribler  ,  v.  a. 

Récrier  ,  fe  Récrier,  v.  n.  paf.  s'é- 
crier hautement, foit  par  mépris, 
foit  par  admiration. 

Récriminant ,  part. 

Récrimination,  f.  f.  accusation  que 
forme  l'aceufé  contre  fon  accula- 
teur  fur  le  même  fait. 

Récriminer ,  v.  a.  il  n'eft  guère 
d  ufage  qu'en  cette  phrafe  :  En 
récriminant* 

Récrire,  v. a. 

Recroire ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 

Recroître ,  v.  n. 

Recroqueviller  ,  v.  n.  paf»  t.  de 
Jardinier,  fe  retirer. 

Recrotter ,  v.  a. 

Recru  ,  ue  ,  adi.  harafféj  las. 

Recrue  ,  f.  f.  levée  de  gens  de 
Guerre  pour  augmenter,  ou  rem- 
placer les  foldats  d  une  compa- 
gnie. 

Recruter  ,  v.  a.  t.  de  Guerre. 
Re&a  >  adv.  directement.  Il  eft  du 
ltyle  familier. 

Rectangle,  adj.  &  f.  t.  de  Géomé- 
trie. 

Rectangulaire,  adj.  t.  de  Géométrie, 
qui  a  plufieurs-  angles  droits. 
Re&eur,  f.  m. 

Rectification  ,  f,  f.  t,  de  Chymie. 
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Re&îfié ,  ée  y  part.  paf.  &  adj. 
Rectifier ,  v.  a. 

Rectiligne,  adj.  t.  de  Géométrie. 
Rectitude ,  f.  f.  droiture  ,  équité. 
Recto,  f.  m.  t.  emprunté  du  Latin. 

la  page  droite  d'un  livre  ouvert. 
Rectoral ,  aie ,  adj#  m.  &  f. 
Redorât, f.  m.  dignité  de  Recteur. 
Rectorcrie ,  f.  f.  direction  de  Pa- 

roilfe. 

Rectum ,  f.  m.  t.  d*  Anatomie. 
Reçu  ,  f.  m. 

Reçu  ,  ue  ,  part.  paf.  5c  adi. 
Recueil ,  f.  m. 

Recueiiïeme;;: ,  f.  m.  t.  de  dévo- 
tion. Récolleution  dej'efprit. 
Recueilli ,  ie  ,  part.  paf.  ïk  adj. 
Recueillir,  v.  a.  ilfe  conjugue  com- 
me cueillir. 
Recueilloir,  f.  m.  t. de  Cordier. 
Recuire ,  v.  a.  il  Ce  conjugue  com- 
me cuire. 
Recuit ,  ite ,  part.  paf.  &  adj. 
Recuit,  f.  m.  ou  Recuite,  f.  f. 
action  par  laquelle  on  recuit. 
Recuiteur,  f.  m.  nom  qu'on  donne 
aux  ouvriers  des  Monnoies  pen- 
dant leur  apprentiffage. 
Recul,  f.  m.  17  fe  prononce,  mou- 
vement en  arrière. 
Reculé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Reculée ,  f.  f.  action  par  laquelle 

on  fe  retire  en  arrière. 
Reculement ,  f.  m.  retardement. 
Reculer  ,  v.  a. 

à  Reculons,  adv.  En  arrière ,  à  re- 
bours ;  de  mal  en  pis. 
Récupérer,  fe  Récupérer,  v.  n.  paf. 
ie  dédommager  d'une  perte. 
Recurer  ,  -  v.  a.  t.  d'Agriculture. 
Récurrent ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Récufable,  adj.m.&f.  qu'on  peut 

réeufer. 
Récufation ,  f.  f.  acte  par  lequel  on 
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Récufé  ,  ée ,  part.  paf.  de  adj. 
Récuier  ,  v.  a.  rejetter ,  un  Juge  &c 

des  témoins  par  des  raifons  que 

la  Loi  autorife. 
Rédacteur  ,  f.  m.  compilateur. 
Rédaction ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Redanfer  ,  v.  a. 

Rédarator ,  f.  m.  Dieu  de  l'Agri- 
culture. 

Rédarguer,  v.  a.  t.  d^College.  re- 
prendre. 

Reddition  ,  f .  f . 

il  ne  faut  pas  écrire  redit  ion 
avec  un  féal  comme  Richelet, 
parce  que  ce  mot  vient  du  Latin 
reddition  à  reddendo  ,  &  que  les 
deux  dd  le  prononcent. 

Redébattre,  v.  a. 

Redéclarer ,  v.  a. 

Redédier  ,  v.  a. 

Redéfaire  ,  v.  a. 

Redéjeûner,  v.  a. 

Redélîbérer ,  v.  a. 

Redélivrer ,  v.  a. 

Redemandé  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Redemander ,  v.  a. 

Redcnieurer  ,  v.  n. 

Redémolir ,  v.  a. 

Rédempteur ,  f.  m.  Sauveur. 

Rédemption  ,  f.  f.  rachat.        *  ^ 

Redent ,  f.  m.  t.  de  Fortification. 

Redcpecher,  v.  a.  dépêcher  une 
féconde  fois. 

Redefcendre ,  v.  n. 

Redevable  ,  adj.  m.  &  f. 

Redevaler,  v.  n.  &  réduplicatif. 
redefcendre  une  féconde  fois. 

Redevance,  f.  f.  ce  qu'on  doit, 
payer  annuellement  pour  quel- 
que fonds  qu'on  poflfede. 

Redevancier  ,  f.  m.  celui  qui  doit 

une  redevance. 

Redevenir  ,  v.  n.  il  fe  conjugue 
comme  devenir. 


réeufe  un  Juge ,  des  témoins     jRcdevider  >  v.  a. 
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Redevoir,  v.  a.  Il  (ç  conjugue 

comme  devoir, 
Rédhibition  ,  f,  f.  ç.  de  Jurifpru- 

dence. 

Redhibitoire ,  adj.  m.  &  f*  t.de  Ju- 

rifprudence. 
Rédigé  ,  èe  ,  part.  paf.  &  adj. 
Rédiger,  v.  a.  mettre  par  ordre 

ou  par  écrit  quelque  chofe, 
Rédimé  ,  ée  >  part.  paf.  &  adj. 
Rédimer ,  v.  a.  Il  ne  le  dit  qu'avec 

le  pronom  perfonnel,  fe  redimer. 
•  fe  racheter  ,  s'exempter. 
Redingote ,  f,  f.  efpece  de  cafaque. 
Redire ,  v.  a. 

Redifeur  ,  f.  m.  qui  répète  ce  qu'il 

a  déjà  dit. 
Rediitribuer  ,  v.  a. 
Rediitribution,  f.f.  Nouvelle  diftri- 

bution. 

Redite ,  f.  f.  répétition  de  ce  qu'on 
a  dit. 

Redomter ,  v.  a. 

Redon,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Redondance ,  f.  f.  t.  dogmatique, 
fuperfluité  de  paroles. 

Redondant ,  an  te ,  adj.  fuperflu. 

Redondela ,  ville  d'Efpagne. 

Redonder ,  v.  n.  être  fuperflu  dans 
le  difeours. 

Redondo ,  ville  de  Portugal. 

Redonner  ,  v.  a. 

Redorer,  v.  a. &  réduplicatif. 

Redormir,  v.n. 

Redorte ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 

Redoublé  ,  ée  part.  paf.  &  adj. 

Redoublement ,  f.  m.  augmenta- 
tion. 

Redoubler ,  vf  a.  réitérer. 
Redoutable  adj.  m.  &  f. 
Redoute,  f.  f.  t.  de  Fortification, 
petit  fort. 
Redouté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Redouter  3  v.  a.  craindre  fort. 
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RedrefTement ,  f.  m.  t.  de  Maçon* 
nerie. 

Redrefler  ,  v.  a.  relever  »  rendre 
droit  ;  remettre  dans  le  bon  che- 
min corriger. 

RedrefTeur  ,  eufe,£  m  &  f. 

RedrelToir ,  f.  m.  inftrument  de  Ho- 
tierd'étain. 

Réductible  ,  adj.  m;  &  f.  qui  peut 
être  rédujt. 

Rédu&if ,  îve  ,  adj.  t.  de  Chymie, 

Réduction ,  f.  f. 

Réduire ,  v.  a. 

Je  réduis ,  (  non  pas  je  redui , 
comme  Danct  )  tu  réduis ,  il  ré- 
duit :  nous  réduifons ,  vous  ré- 
duifez  ,  ils  réduifent.  Je  redui- 
fois  ,  &c.  Je  réduifis ,  &c.  Nous 
réduisîmes,  &c.  J'ai  réduit,  &c. 
Je  réduirai,  &c.  Réduis ,  rédui- 
fcz.  Que  je  réduife ,  &ç.  Je  ré^ 
duirois ,  &x.  Que  je  réduifilTe  , 
que  tu  réduififTes  ,  qu'il  réduisît: 
que  nous  réduififlions ,  que  vous 
réduififfiez  ,  qu'ils  réduifuTent, 
Réduifant. 

Réduit ,  f.  m.  petit  logement. 

Réduit ,  ite  ,  part.  paf.  &  adj. 

Réduplicatif ,  ive,  adj.  Il  fe  dit  des 
mots  qui  marquent  redouble- 
ment ,  c'eft  un  t.  de  Grammai- 
re, Ke  efl  une  f  articule  rédupH- 
cative.  Redire ,  refaire  >  Sec*  ont 
un  fent  réduplicatif. 

Réduplication ,  f.  f.  repétition  d'une 
fyllabe. 

Réédification  ,  f.  f.  féconde  con- 
ftruclion  d'un  Bâtiment. 

Réédifier ,  v.  a.  rebâtir,. 

Monet  écrit  r édifier  Scréédifieri 
mais  l'ufage  &  la  raifon  veulent 
deux  éé  vat  ce  que  ce  mot  tire 
fon  origine  de  reedificare. 

Rééditeur  ,  f.  m.  qui  donne  uitfj 
nouvelle  édition  d'un  ouvrage. 
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Réédition  ,  f.  f.  nouvelle  édition. 
Réel,  elle,  adj. 
Réellement,  adv. 
Réengendrer ,  v.  a.  t.  de  piété. 
Réere ,  ou  Rére ,  ou  Raire,  v.  n.  t. 

de  Charte. 
Rées  ,  ville  de  Weftphalie. 
Refâcher,  v.  a. 
Refaçonner  ,  v.  a.  &  rédupUcatif. 
Refaire ,  v.  a. 
Retait ,  aite ,  adj. 
Refait,  f.  m.  t.  de  divers  jeux. 
Refaucher  ,  v.  a. 
Réfe&ion  ,  f.  f .  réparation  d'un 

bâtiment  -y  action  de  prendre  fon 

repas. 

Réfectoire,  f.  m.  lieu  où  dans 
les  Communautés  on  prend  fon 
repas. 

Réfe&oriaire ,  f.  f.  Religieufe  qui  a 
foin  du  linge  &  de  la  vaiiïelle 
du  réfectoire. 

Refend ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 

Refendre ,  v.  a. 
t  Référé ,  f.  m.  t.  de  Pratique,  rap- 
port qu'un  Confeiller  fait  à  fa 
Compagnie. 

Référé,  ée,  adj. 

Référendaire,  f.  m.  Officier  des  pe- 
tites Chancelleries. 

Référer  ,  v.  a.  faire  le  rapport 
d'une  affaire  à  quelqu'un  j  rap- 
porter. 

Refermé  ,  ée ,  part,  paf,  &  adj. 
Refermer  ,  v.  a. 
Referrer  ,  v.  a. 

Ref  êter  ,  v.  a.  rétablir  une  Fête. 
Refeuiller,  v.  a.  t.  d'Architecture. 
Reficher ,  v.  a. 
Refiger ,  v.  a. 

Refixer,  v.  a.  fixer  une  féconde 
fois. 

Reflatter ,  v.  a.  &  rédupl. 
'  Réfléchi  ,  ie ,  adj. 
Réfléchir  ,  v.  n,  renvoyer  la  lu- 
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miere ,  les  rayons  5  retomber  -, 
méditer  -,  examiner  mûrement 
une  affaire. 
Réfléchiffement ,  f.  m.  action  de 
réfléchir. 

Reflet ,  f.  m.  t.  de  Peinture.  Quel- 
ques-uns  écrivent  rtflex. 
Refleurir ,  v.  n.  Fleurir  de  nou- 
veau.. 

Reflex,  adj.  t.  de  Mathématique. 

Réflexibilité ,  f.  f.  qualité  de  ce 
qui  peut  être  réfléchi. 

Réflexible,  adj.m.&f. 

Réflexion  ,  f.  f.  action  de  réflé- 
chir ;  méditation  ,  examen  >  at- 
tention. 

Ceux  qui  écrivent  rêflettion  ne 
font  pas  attention  que  ce  mot 
nous  vient  du  fupin  reflexwn , 
comme  le  mot  diftion  du  fupin 
diftum. 

Refluer ,  v.  n.  Il  fe  dit  du  retour 
des  eaux  fur  elles-mêmes. 

Reflux,  f.  m.  retour  des  eaux  de  la 
mer. 

Refonder  des  dépens ,  v.  a.  t.  de 
Palais ,  |es  rembourfer. 

Refondre  ,  v.  a.  fondre  de  nou- 
veau. 

Refonte ,  f.  f.  t.  de  Monnoie. 
Reforcer  ,  v.  a.  foiliciter  ,  preffer. 
Reforger ,  v.  a. 

Réformable,  adj.  qu'on  peut  réfor- 
mer. 

Réformateur  ,  trice  ,  f.  m.  8c  f. 

Réformation ,  f.  f.  action  de  re- 
mettre leschofes  dans  un  meilleur 
état. 

Réforme ,  f.  f. 
Réformé ,  ée  ,  fubft.  &  adj. 
Réformer ,  v.  a. 
Refouetter ,  v.  a. 
Refouiller ,  v.  a. 
Refouir ,  v.  a. 
il  ne  faut  point  à'iï  tréma  dans 
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ces  trois  derniers  mots.  V.  la  Préf 
let.  û. 

Refouler ,  v.  a. 

Refouloir,  f.m.  t.  d'Artillerie,  for- 
te d'infiniment  qui  fert  à  bour- 
rer un  canon. 

Refourbir,  v.a. 

Refournir ,  v.  a. 

Réfraftairc  ,  adj.  m.  &  f.  &:  fublt. 
rebelle  aux  ordres  de  fon  fupé- 
rieur. 

Réfraction  ,  f.  f.  t.  d'Aftronomie , 

&  d  Optique. 
Refrain  ,f.  m.  vers  qu'on  répète  à 

la  fin  d'un  couplet  de  chanfon. 
Refranchir ,  t.  de  Marine. 
Réfrangibilité  ,  f.  £  t.  d'Optique, 

&  de  Phyfique. 
Refrapper ,  v.  a.  V.  fi  'apper* 
Refrayer  ,  v.  a.  t.  de  Potier. 
Refréner ,  v.  a.  réprimer. 
Réfrigérant ,  ante,  adj.  t.  de  Mé- 
decine, qui  rafraîchit. 
Réfrigérant ,  f.  m.  t.  de  Chymie. 
Réfrigératif,  ive,  adj.  t.deMédcf- 

rine,  qui  rafraîchit. 
Réfrigération  ,  f.  f.  t.  de  Chymie. 

action  de  rafraîchir. 
Réfringent,  ente  .  adj.  qui  caufe 
une  réfraction. 
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alyle;  exeufe  j  appui;  prote&eur. 
Réfugie, ée,  f.  m.  nom  qu'on  don- 
ne aux  Proteitants  François  qui 
depuis  la  révocation  de  l'Édit  de 
Nantes  ,  fe  font  retirés  dans  les 
pays  étrangers. 
Réfugier ,  v.  a. 

Te  Réfugier ,  v.  n.  paf.  fe  retirer 
en  quelque  lieu  ,  ou  auprès  de 
quelqu'un. 
Refuir  ,  v.  n.  t.  de  Vénerie. 
Refuite ,  f.  f.  t.  de  Vénerie.  Rufe 
du  cerf  qui  retourne  furfes  voies. 
Refus ,  f.  m. 

Refufé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Kefufer ,  v.  a. 
Refufion  ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Réfutation,  f.f. 
Réfuté,  ée,  part,  paf.  &  adj. 
Réfuter ,  v.  a.  détruire  les  raifons 
qu'on  nous  oppofe. 
Regagner,  v.  a. 
Regaillardir ,  v.  n. 

Regain ,  f.  m.  féconde  herbe  d'un 
pré. 

Régaires,  f.  m.  t.  de  Jurifprudcnce 
en  Bretagne. 
Régal ,  f.  m.  Feftin. 
Régalade,  f.  f.  boire  à  la  répalade. 
Régale ,  f.  m.  Jeu  de  l'orgue. 


Rerrire ,  v.  a.  il  fe  conjugue  corn-  Régale  ,  f.  m.  Droit  que  le  Roi  a 
me  frire,  t^-™.        i__  _  j.  _  * 


me  frire. 
Refritèr,  v.a. 

Refrogné.,  ée ,  adj.  rechigné. 

Refrognement ,  f.  m.  action  de 
fe  refrogner. 

Refrogner  ,  fe  Refrogner ,  fe  Ren- 
frogner ,  v.  n.  paf.  faire  une  mi- 
ne refrognée. 

Refroidi ,  ie ,  part.  paf.  &•  adj. 
Refroidir  ,  v.  a.  rendre   ou  de- 
venir froid  ;  ralentir,  diminuer. 
RefroidirTement,  f.m. 
Refrotter ,  v.  a.  V.  Frotter. 
Refuge  3  f.  m.  lieu  d'afliiraneej 


de  percevoir  les  fruits  des  Évè- 
chés  vacants  &:  des  Abbayes 
vacantes  ,  &  de  nommer  aux 
Bénéfices  à  la  collation  des  JÉvè- 
ques  ,  pendant  la  vacance  de 
leur  fiege. 

Régale  ,  adj.  efpece  d'eau-fortc 

qui  dhToutl'or- 
R  égalé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Régalement  de  la  Taille ,  f.  m. 

diltribution  d'une  taxe. 
Régaler ,  v.  a. 

Régaleur  ,  f.  m.  celui  qui  étend  , 
qui  appîanit  la  terre,  avecia pelle* 
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Régalien >  icnnc ,  adj.  Droit  rêga- 


lie 


Régalifte ,  f.  m.  pourvu  d'un  Bé 

ncfice  vacant  en  régale. 
Regard ,  f,  m. 

Regardant ,  ante ,  f.  m.  &  f.  il  eft 

aufli  adj. 
Regarder ,  v.  a* 
Regarnir ,  v.  a. 

Regayer ,  v.  a.  t.  de  Chanvrier. 
Rcgayoir  ,  f.   m.  uftenfile  de 
Chanvrier» 

Regayure  ,  f.  f.  ce  qui  demeure 
dans  le  regayoir. 
Regeler,  v.  n. 

Régence,  f.  f.  Gouvernement  d'un 
État  pendant  la  minorité  ,  ou 
l'abfence  du  Souverain  j  l'em- 
ploi d'un  Profeffeur  ,  le  temps 
qu'il  enfeigne. 

Régénération  ,  f.  f . 

Régénérer ,  v,  a,  t.  de  Théologie. 

Régensberg,  ville  du  Canton  de 
Zurich. 

Régent ,  ente ,  adj.  il  eft  fouvent 
fubft. 

Régenté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Régenter  ,  v.  a.  exercer  la  régen- 
ces profefferj  dominer. 

Regermer ,  v.  n. 

Regge ,  ou  Rcggio  ,  ville  d'Ita- 
lie ,  capitale  du  Duché  de  ce 
nom. 

Régicide ,  f.  m.  &  adj. 
Régie,  f.  f.  direction  d'un  re- 
venu. 

Hegimbement  ,  f.  m.  action  de 

regimber. 
Regimber  ,  y.  n.  ruer  5  réfuter  > 

ne  pas  obéir. 
Régime,  f.  m.  t.  de  Médecine,  il 

a  d'autres  lignifications. 
Régiment ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 
Reginglette ,  f.  f.  forcis  de  piège 

pour  les  oifeaux. 
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Région  ,  f.  f.  Contrée,  c'eft  auflj 
un  t.  de  Phyfique  &  de  Méde- 
cine. 

Régionnaire,  adj.  m.  titre  de  celài 
qui  a  quelque  adminiftration  dans 
une  Églife. 
Régir ,  v.  a. 
Régiflfeur,  f.  m. 

Regiftraire  ,  f.  m.  Gardien  des 
'  Régi  (1res. 

Regtitrata ,  t.  de  Palais. 
Rcgiftrateur ,  f.  m.  t.  de  Chan- 
cellerie Apoftolique. 
Regiftre  ,  f.  m.  livre  où  l'on  écrit 
les  actes  publics  ou  tout  autre 
chofe.  c'elt  aufli  un  t.  de  Chy- 
mie  ,  d'Organisé ,  &  d'Impri- 
merie. 

Richelet  a  jugé  à  propos  d'é- 
crire Regttre  avec  un  t  circon- 
flexe, &  d'en  retrancher  la  lettre 
f ,  quoiqu'elle  y  fonne  aufli  fen- 
iîblement  que  dans  les  mots  lift» 
&  funefte.  Pour  faire  approuver 
cette  nouvelle  Orthographe  , 
Richelet  dit  que  Marot  a  fait 
rimer  Regiftre  avec  Epttre  ,  ce 
qui  eft  vrai.  Mais  Richelet  ne 
devoit  pas  ignorer  que  du  temps 
de  Marot  on  écrivoit  &  pronon*. 
çoit  Epiftre,  comme  nous  pro- 
nonçons aujourd'hui  Regiftre  -,  & 
par  conféquent  que  la  rime  était 
bonne  alors ,  au  lieu  qu'elle  ne 
vaut  plus  rien  à  préfent.  C'eft 
donc  une  faute  qu'a  voulu  in- 
troduire Richelet  5  mais  faute 
d'autant  plus  dangereufe  ,  que 
des  Savants  du  premier  ordre  y 
font  déjà  tombés. 
Regiftré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Regiftrer,  v.  a. 
Règle,  f.f. 

Réglé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Règlement ,  f.  m. 
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églément ,  adv.  régulièrement. 
Régler ,  v;  a. 
Réglet ,  f.  m. 

Réglette  ,  f.  f.  t.  d'Imprimerie. 
Régleur,  eufe,  f.  m.&  f. 
Régliffe ,  f.  f.  plante. 
Ré^lure ,  f.  f.  t.  de  Librairie. 
Régnant ,  ante  ,  adj. 
Règne,  f.m. 
Régner,  v.  a. 

Regnicole ,  f.  m.  &  f.  Étranger 
qui  par  concefïion  jouit  des  droits 
des  naturels  du  pays. 

Regonflement ,  f.  m.  il  fe  dit  des 
eaux ,  qui  ne  pouvant  couler  par 
quelque  obftacle  ,  remontent 
vers  leur  fource. 

Regonfler,  v.n.  il  fe  dit  des  eaux. 

Regorgement ,  f.  m. 

Regorger  ,  v.  n.  il  fe  dit  de  ce 
qui  eft  trop  plein. 

Regouler ,  v.  a.  t.  populaire,  ra- 
brouer quelqu'un. 

Regourmer ,  v.  a. 

Regoûter ,  v.  a. 

Jtegrat  ,  f-  m.  vente  de  fel  à 
petite  mefure.  On  le  dit  auffi 
de  celui  qui  achète  en  gros  & 
vend  en  détail 

Regratter,  v.  a.  V.  Gratter ,  Ratif- 
fer ,  &c. 

Regratterie ,  f.  f.  Marchandife  de 
regrat. 

Regrattier ,  ïere ,  f.  m.  &  f.  celui 
ou  celle  qui  vend  en  détail. 

ftegreffer,  v.  a. 

Regrêler ,  v.a.  t.  de  Cirier. 

Regrès  ,  f.  m.  t.  de  Droit  Canon. 

Regret ,  f.  m.  douleur  s  chagrin  5 
triftefle. 

Regrettable,  adj.m.&f. 

Regretter ,  v.  a.  être  fâché. 

Reguinder,  v.a. 

Régularité ,  f.  f.  exactitude. 

Régule,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
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Régulier  ,  iere ,  adj.  il  s'emploie 
auffi  fubftanàvement. 

Régulièrement ,  adv. 

Régulus ,  f.  m.  t.  d' Aftronomie. 

Réhabilitation  ,  f.  f.  - 

Réhabilité  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Réhabiliter ,  v.  a.  rétablir  quel- 
qu'un dans  un  état  dont  il  eft 
déchu. 

Ces  trois  derniers  mots  nous 
viennent  du  Latin  habilis  *,  ainfi 
Richelet  a  tort  de  les  écrire 
fans  h. 

Réhabituer  ,  v.  a.  &  rédupl. 

Rehacher ,  v.  a. 

Rehanter,  v.a. 

Rehafarder ,  v.  a. 

Rehauffement ,  f.  m. 

Rehauffer ,  v.  a. 

Rehauts  ,  t.  de  Peinture. 

Reheurter  ,  v.  a.  &  n. 

Rejaillir,  v.  n.  Il  fe  dit  proprement 
des  chofes  liquides.  Au  figuré , 
retomber. 

Ce  verbe  ne  fe  trouve  «ju'i 
la  troifieme  perfonne.  Il  rejail- 
lit ,  ils  rejailliffent.  Il  rejailliffoit 
(non  pas  rejailloit.  )  lis  rejail- 
hffoient.  Il  rejaillit,  ils  rejaillirent. 
Il  a,  ils  ont  rejailli.  Il  rejaillira, 
Ils  rejailliront.  Rejaillis,  rejail- 
lhTez.  Qu'il  rejailliiTe  ,  qu'ils 
rejailliffent.  Il  rejailliroit  ,  ils 
rejailliroient.  Qu'il  rejaillît,  qu'ils 
rejailliffent ,  Qu'il  eût  ou  auroit 
rejailli.  Rejailliffant. 
Pour  répondre  à  une  lettre 
anonyme  &  fans  date  ,  par  la- 
quelle on  me  demande  pour- 
quoi rejaillir  &  treffaillir  ne  fe 
conjuguent  pas  l'un  comme  l'au- 
tre :  je  dis  que  cfs  deux  verbes , 

Suoique  de  la  même  rime  ,  ne 
>ntpas  les  feulsen  qui  Ton  peut 

remarquer  ce  défaut  5  <lue  À%' 

voir  y 
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"voir  »  pouvoir  &  [avoir  ne  s'ac- 
tordent  pas  mieux  ,  non  plus 
que  coudre ,  diffbudre  &  moudre  \ 
èc  que  nous  avons  même  des 
verbes  dont  le  composé  diffère 
en  quelque  chofe  du  {impie  : 
différence  donc  on  ne  peut  rendre 
aucune  raifon  ,  &  qui  cependant 
ett  autorisée  par  l'uiage. 

Quem  pênes  arbitrium  eîl  if  jus  4? 
norma  loquendi. 

Rejailliffement ,  u  m.  action  de 
rejaillir. 

Rejaunir  ,  v»  a. 

Reichenbac  ,  ville  d'Allemagne. 

Reichenltein ,  ville  de  Siiéiîe. 

Reichenweyer  ,  ville  de  france  en 
Alface. 

Rejet ,  f.  m.  t.  de  Finance. 

Kejet ,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 

Rejetable ,  adj.  m.  &  £ 

Rejeton  ,  f.  m.  nouvelle  pouffe 

•  d'un  arbre  -,  d  une  plante.  Au 
figuré ,  enfant. 

Rejeté,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Rejeter,  v.  a. 

Réimpofer ,  v.  a. 

Réimpofîtion ,  f.  f. 

Réimpreflion ,  f.  f.  féconde  édi- 
tion d  un  livre. 

Réimprimé  ,  ée  ,  part.  paf.  & 
adj.  imprimé  de  nouveau. 

Réimprimer  ,  v.  a. 

Sur  ces  cinq  derniers  mots.  V. 
la  Préf.  let.  ï. 

Rein ,  f.  m.  t*  d'Anatomie. 

Reine ,  f.  f. 

Reine-claude ,  f.  f.  forte  de  pru- 
ne. 

Reinette,  ou  Rainette,  f.  f.  forte 

de  pomme. 
Réinfe&er ,  v.  a. 
Reinfrew  ,  ville  d'Écoffe. 
Rcintégtande ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Réintégration ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
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Réintégrer ,  v.  a.  rétablir  quel- 
qu'un dans  la  poffeflion  de  quel- 
que chofe. 
Réinteïroger ,  v.  a*. 
Réinviter  ,  v.  a. 

Rejoindre ,  v>  a.  il  (t  conjugue: 
comme  joindre. 
Rejoint ,  ointe  ,  adj. 
Rejointoyer ,  v.  a.  t.  de  Maçon- 
nerie. 

Rejouer ,  v.  a. 
Réjoui  ,  ie,  adj. 
Réjouir  ,  v.  a.  &  rt.  paf.  Il  fe 
conjugue  comme  jouit. 
Réjcuiiîance,  f.  f.  joie  ;  divertilie- 
ment. 

Ré  jouiiîant ,  an  te  ,  ad). 
Rejoûter ,  v.  n. 

Reiperfweiler  ,  ville  de  ftanC< 
en  Alface. 
Réitération ,  f.  f. 
Réitéré  ,  ée  ,  adj. 
Réitérer ,  v.  a.  faire  quelque  chofe 
une  fecondd  fois ,  ou  plufieurs. 
Rékiet ,  f.  m.  inclination  que  font 
les  Turcs  dans  leurs  Mofquées. 
Relâche  ,  Cm.  Repos  5  celfocion 
de  travail. 

Relâché,  ée,  adj.        -  .# 
Relâchement ,  f.  m.  diminution 
de  force  ,  de  tenfion  >  dérègle- 
ment ;  détordre. 
Relâcher,  v.  a; 
Relais ,  f.  m. 
RelaiiTer  ,  t.  de  Ghafle. 
Relancer ,  v.  a.  t.  de  Chaflfe. 
Relaps ,  apfe ,  adj.  qui  eft  retom- 
bé dans  une  héréiîe. 
Rélargir  ,  y.  a. 
Relatif,  ive ,  adj. 
Relation  ,  f .  f 
Relativement,  adv* 

Relatter,  v.a. 
Relaver  ,  v.  a.  é 
Relaxation ,  f.  f.  t.  de  Palais. 

Aa  aa 
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Relaxer ,  v.  a.  relâcher  un  prifon- 
nier. 

Kelayer  ,  v.  a.  changer  de  che- 
vaux. 

,  Rélégation  ,  f.  f.  efpece  d'exil. 
Relégué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Reléguer ,  v.  a. 

Relent ,  f.  m.  mauvaife  odeur. 

Relevailles  ,  f.  f.  plur.  cérémonie 
qu'on  fait  à  l'Eglife  ,  quand 
une  femme  relevé  de  couche; 

Jtelevé ,  ée  ,  adj.  il  elt  aufli  f.  m. 

Relevée  ,  f.  f.  l'après-dînée. 

Relèvement ,  f.  m.  action  de  re> 
lever. 

Relever  ,  v.  a. 

Releveur ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
.Reliage,  f.  .m.  t.  de  Tonnelier. 
Relié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Relief,  f.m. 
Relier ,  v.  a. 

Relieur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

"Religieufement ,  adv. 

-Religieux ,  eufe ,  adj.  &  f .  m.  &  f. 

Religion  ,  f.  f.  vertu  qui  nous 
porte ,  à  rendre  à  Dieu  le  culte 
qui  lui  eft  dû.  Ce  t.  a  d'autres 
lignifications. 

R  eli  gionnaire  >f.  m.  &  f.  Pr  oteftan  t. 
Richelet  ,   écrit  Religionaire 
avec  une  feule  n  s  c'ell  une  faute' 
contre  l'ufage.  V.  la  Préf.  aux 
terminaifons. 
Relimer  ,  v.  a.  &  rèdupl. 
Reliquaire ,  f.  m. 
.Reliquat ,  f.  m.  t.  de  Palais. 
C'eft  ainfi  que  l'Académie  écrit 
ce  mot  ,  quoiqu'il  vienne  du 
Latin  reliqua  où  il  n'y  *  pas  de  r. 
Reliquataire  ,  f.  m.  débiteur  d  un 
.  reliquat. 

Relique  ,  f.  T.  ce  qui  nous  relie 
d'un  Saint. 

Relire,  v.  a.  il  fc  conjugue  comme 
lire. 
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Reliure ,  f.  f.  v.  Préf.  au  circon- 
flexe, &  let,  ii. 
Reloger ,  v.  a. 
Relouer,  v.  a. 
Relu  ,  ue ,  adj. 

Il  y  a  beaucoup  d'Imprimeurs 
qui  écrivent  aujourd'hui  relu  , 
relû'è.  V.  Préf.  au  circonflexe. 
Reluire ,  v.  n.  jeter  quelque  lueur  i 

briller. 
Reluifant,  ante,adj. 
Reluquer  ,  v.  a.  regarder.  11  eft 
bas  &  badin. 
Relultrer ,  v.  a. 
Remâcher,  v.  a. 
Remaçonner ,  v.  a. 
Remander,  v.  a. 
Remanger ,  v.  a. 
Remanié ,  ée ,  part.  pa£  &  adj. 
Remaniement ,  f.  m.  t.  d'Impri- 
merie. 

Remanier  ,  v.  a.  refaire ,  raccor% 
moder  un  ouvrage. 

Remarchander ,  v.  a» 

Remarcher,  v. n. 

Remarié ,  ée ,  adj. 

Remarier ,  v.  a. . 

Remarquable ,  adj.  m.  &  f. 

Remarque  ,  f.  f.  obfervation. 

Remarquer,  v. a. 

Remarqueur ,  C  m.  t.  de  Faucon- 
nerie y  faifeur  de  remarques. 

Remafquer,  v.  a. 

Remballer,  v.  a. 

Rembarqué ,  ée ,  part.  paf.  8c  adj. 

Rembarquement ,  f.  m. 

Rembarquer ,  v.  a. 

Rembarré ,  ée ,  part.  paG  &  adj. 

Rembarrer  ,  v.  a.  repouffer  vi- 
goureulement  j  parler  durement 
à  quelqu'un. 

Remblai ,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie. 

Rembiaver  ,  y.  a.  t.  d'Agricul- 
ture. 

Remboîtement ,  f.  m. 
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Remboîter,  v.  a.  remettre  les  os 
en  leur  place. 

Rembouger  ,  v.  remettre  de  la 
liqueur  dans  up  vaifTeau. 

Rembourré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Rembourrcmcnt ,  f.  m. 

Rembourrer  ,  v.  a.  remplir  de 
bourre. 

Remboursé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Rembourfement ,  f.  m. 

Rembourfer  ,  v.  a.  rendre  à  quel- 
qu'un l'argent  qu'il  a  déboursé , 
ou  avancé. 

Rembrafer,  v.  a. 

Rembraiîer ,  v.  a. 

Rcmbroché  ,  ée  ,  adj. 

Rcmbrocher ,  v.  a. 

Rembrunir,  v.  a.  rendre  plus  brun. 

Rembruniflement  ,  f.  m.  ce  qui 
rembrunit. 

Rembûchement ,  f.  m.  t.  de  chaffe. 
Rembûcher ,  fe  Rembâcher ,  v.  n. 
paf.  t.  de  Chaffeur. 
Remède,  C  m. 
Remédier ,  v.  n. 
Remêler ,  v.  a. 

Rémémoratif,  ive>  adj.  qui  fait 
refTouyenir. 

jRémémorer ,  v.  a.  faire  reffou ve- 
nir. 

Remenée ,  f.  f.  t.  de  Maçonnerie.  . 
Remener ,  v.  a.  reconduire. 
Remercié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Remerciement,  f.  m.  Quelques- 
uns  écrivent  remev ciment. 

Remercier,  v.  a.  rendre  grâce, 
congédier  \  refufer  honnêtement. 

Réméré,  f.  m.  t.  de  Palais. 

Rémérer ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 

Remefurer ,  v.  a. 

Remette ,  f.  f.  t.  de  Papeterie. 

Remettre ,  v.  a.  il  fe  conjugue  com- 
me mettre. 

Remeubler ,  v.  a. 

Kérninifcence  a  f.  £  reflbuvcnlr  des 
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chofes  qu'on  avoit  oubliées. 

Réminifcéré  ,  t.  de  Bréviaire. 

Remiremont,  ville  de  la  Lorraine  » 
où  il  y  a  un  chapitre  de  Chanoi- 
neffes. 

Remis ,  ife  ,  part.  paf.  &  adj. 
Remife ,  f.  f. 

Rémifïible  ,  adj.  m.  &  f.  pardon- 
nable. 

RérnhTion,  f.  f 

Rémiflionnaire ,  f.  m.  porteur  de 

lettre  de  rémilfion. 
Remmaillotter ,  v.  a. 
Remmancher,  v.  a. 
Remmené,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Remmener,  v.  a. 
Remois ,  contrée  de  fiance  dans  la 

Champagne. 

Rémolade  ,  f.  f.  remède  qu'on  «ap- 
plique aux  chevaux  quand  ils  ont 
des  foulures.  C'ell  encore  une  ef- 
pece  de  fauce. 

Remolat ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Remollient ,  ente ,  adj.  &  f.  m.  t. 
de  Médecine.  Qui  ramollit. 

Rémollitif,  ive ,  adj.  t.  de  Médeci- 
ne. Qui  ramollit. 

Remontadoire,  C  f.  t.  de  Papeterie. 

Remontant ,  participe  a£tif  du  ver- 
be remonter. 

Remonte ,  f.  f.  t.  de  Cavalerie. 

Remonté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Remonter ,  v.  a. 

Remontrance ,  f.  f. 

Remontré ,  ée  ,  part.  paf.  8r  ad}. 

Remontrer  ,  v.  a. 

Rémora ,  f.  m.  obftaclë.  Il  fignifte1 
auffi  un  petit  poiffon ,  que  plu- 
sieurs appellent  remore  ,  &  avec 
cette  terminaifon ,  il  eft  du  gen- 
re féminin. 

Remordre,  v.  a. 

Remords  ,  f.  m.  reproche  de  la 
confeience-,  regret  s  repentir; 
Remorque, f.  f.  t.  de  Marine. 

Aaaaij' 
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Remorquer ,  v.  a.  t,  de  Marine,  [Remplier,  v.  a.  t.  de  Tailleur, 
à  Rémotis  ,  expreffion  Latine  ,1  Remplir,  v.  a. 


jpour  dire  à  l'écart.  Us  finale  fe 
fait  fentir  comme  dans  le  Latin. 

Remoucher ,  v.  a. 

Remoudre ,  v.  a. 

Remouiller ,  v.  a. 

Remoux,  f.  m.  t.  de  Marine, 

Rempant.  V.  Rampant; 

Rempaqueter ,  vf  a, 

ftemparement  >  f.  m.  t.  de  Guerre. 
Rempart. 

Remparer,  fe  Remparer ,  v.  n,  paf. 
fe  fortifier  par  un  rempart. 

Rempart ,  f.  m.  levée  de  terre  qui 
règne  autour  d'une  place  de  guer- 
re. Au  figuré,  appui  j  protection. 

L'Académie  ,  Furetiere  ,  Mé- 
nage ,  le  Dictionnaire  des  Arts  , 
Baudoin  ,  Binet ,  Monet ,  Danet 
Se  Joubert  écrivent  rempart  avec 
une,  parce  que  ce  mot  au  rapport 
(le  Ménage  ,  nous  vient  du  Latin 
rimparare.  Malgré  ces  autorités 
&  Kifage  conltant  de  pluiîeurs 
ÎÎGclcs ,  Richelet  écrit  rampart, 
J'ofe  dire  qu'il  a  eu  tort  -,  parce 
que  les  mots  François  dérivas  des 
latins  en  im ,  prennent  em,  com- 
me Empereur  <k  Empire,  qui  vien- 
nent filmperator  8c  à'imperium  \ 
ou  conferventlafyllabe  im ,  com- 
me imPreJJton  ,  immunité,  qui 
tirent  leur  origine  à'imprçjfîo  , 
immunitas.  x 

Rempe.  V.  Rampe. 

Rempement.  V.  Rampement% 

Remper.  V.  Ramper. 

Remplacé  ,  ée ,  part.  paf.  &:  adj. 

Remplacement  ,  f,  m.  action  de 
remplacer. 

Remplacer ,  v.  a. 

jtemplage ,  ou  Rempllffage ,  f.  m 
t.  de  Marchand  de  vin. 

RemoU^flyt,  de  Tailleur. 


Je  remplis  ,  tu  remplis  ,  il  rem- 
plit :  nous  rempliiibns  ,  vous 
rempliiTez  ,  ils  rempliflent.  Je 
rempliiTois  ,  &c.  Je  remplis ,  tu 
remplis ,  il  remplit  :  nous  rem- 
plîmes ,  vpus  remplîtes ,  ils  rem- 
plirent. J'ai  rempli ,  &c.  Je  rem- 
plirai ,  &c.  Remplis  ,  remplirez, 
Que  je  rempliffe ,  &c.  Je  rempli- 
rois  ,  &c.  Rempliffant. 
Rempliffage ,  f  m. 
Remphlfeufe ,  f.  f.  fille  qui  remplit; 
des  dentelles. 

Remploi,  f.  m.  nouvel  emploi s 
remplacement. 

Remployer ,  v.  a.  Il  fe  conjugue 

comme  employer. 
Remplumer ,  v.  a.  &  n.  paf. 
Rempocher ,  v,  a.  remettre  dans  la 

poche. 

RempoiiTonner ,  v.  a. 

Remporté  ,  ée ,  part.  paf.  &  ad]. 

Remporter ,  v.  a. 

Remprifonner ,  v.  a. 

Remprunter  ,  v.  a. 

Remuage ,  f.  m.  a&ion  par  laqueli 
le  on  remue.' 

Remuant ,  ante  ,  adj. 

Remué  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Remue-ménage,  i.  m.  dérange- 
ment de  meubles  >  trouble. 

Remuement ,  f.  m.  action  de  re«. 
muer;  trouble  j  sédition. 

Remuer ,  v.  a. 

Remueur  ,  eufe ,  C  m.  &  f. 

Remugle,  f.  m.  odeur  defagréabîe. 

Rémunérateur ,  f.  m.  qui  récom- 
penfe. 

Rémunération  ,  f.  f.  récompenfe. 
Rémunérer  ,  v.  a.  récompenfer  un 
chacun  félon  fes  œuvres. 
Renaiflance ,  f.  f.  nouvelle  nauTan- 
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Renaiffant,  ante,  adj. 

Renaître  ,  v.  ,n.  V.  Naître. 

Rwnale  ,  adj.  t.  d'Anatomte. 

Renaquer,  v.  n.  t.  populaire.  Té- 
moigner fa  colère  en  naiîllanc , 
ou  jurant. 

Renard,  arde,  f.  m.  &  f.  forte 
d'animal  fin  &  rusé. 

Renardé ,  adj.  t.  de  Parfumeur. 

Renardier,  f.  m.  preneur  de  re- 
nards. 

Renardière,  f.  f.  Tanière  de  re- 
nards. 

Rencaiffer  ,  v.  a.  t.  de  Jardinier. 
Renchaîner ,  v.  a. 
Renchéri ,  ie  ,  part.  paf.  &  adj. 
Renchérir,  v.  a. 
RenchériiTement ,  f.  m. 
Renchier  ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Renclouer  ,  v.  a. 
Rencontre ,  f.  f. 

Rencontré,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Rencontrer ,  v.  a. 

Rencorfer  ,  v.  a.  Mettre  un  corps 
neuf  4  une  robe. 

R encourager  ,  v.  a. 

Rendable,  adj.  t.  de  Coutume. 

Rendage ,  f.  m.  t.  de  Monnoyeur. 

Rendant ,  ante ,  adj.  t.  de  Palais. 

Rendetter  ,  v.  a. 

Rendeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Rendez-vous ,  f.  m. 

Rendormir ,  fe  Rendormir  ,  v.  a. 
&  n.  paf. 

Rendormi (Tement ,  f.  m. 

Rendoubler  ,  v.  a.  Mettre  en  dou- 
ble le  bord  d'une  étoffe. 

Rendre ,  v.  a.  Verbe  qui  fe  con- 
jugue comme  attendre. 

Rendsbourg,  Ville  du  Duché  de 
Holitein.  * 

Rendu  ,  ue,  part.  paf.  &  adj. 

R^nduire ,  v.  a. 

Je  renduis  ,  tu  renduis,  il  ren- 
duit  :  nous  lenduifons  &c.  Je 
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renduifoîs,  &c.  Je  renduifis,  &c. 
J'ai  renduit,  &c.  Je  renduirai, 
6cc.  Renduis ,  renduifei.  Que  je 
renduife ,  &rc.  Que  je  rendui- 
-fiife,  &c.  Je  renduirois,  &c. 
Renduifant. 

Rendurci ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Rendurcir ,  v.  a. 
Rêne ,  f.  f.  courroie  de  la  bride 
d'un  cheval. 

Renégat ,  f.  m.  Apoftat  delà  Re- 
ligion Chrétienne. 

Reneiger ,  v.  n. 

Renette  ,  f.  f.  t.  de  Manège. 

Renettoyer,  v.  a. 

Renfaîter,  v.  a.  t.  d'Architecture. 

Renfermé  ,  ée ,  part.  paf.  &:  adj. 

Renfermer ,  v.  a. 

Reniiler  >  v.  a. 

R  enflammer  ,  v.  a.  Sz  rédupî. 

Renflement,  f.  m.  t.  d'Archite- 
cture. 

Renfler  ,  v.  a. 

Renfoncé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Renfoncement,  f.  m.  endroit  en- 
foncé. 

Renfoncer ,  v.  a.  " 
Pvenforcé,  ée,  part.  paf.  &:  adj. 
Renforcement ,  f.  m.  Augmeutar  . 

tion  de  force. 
Renforcer ,  v.  a. 
Renformir,  ou  Renformer,  v.  a. 

t.  d'Architecture. 
Renformis,f.m.  t.  de  Maçonnerie. 
Renfort ,  f.  m. 

Renfrogné,  ée,  part. paf.  &:  adj. 
fe  Renfrogner ,  v.  n.  fe  rider  le 
front. 

Rengagement,  f.m.  Action  de  fe 

rengager. 
Rengager,  v.  a. 
Rengainer ,  v.  a  remettre  dans 

le  fourreau. 
Rengendrer ,  v.  a. 
lie  Rengorger ,  v.  n.  paf. 
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RengraifTer ,  v.  a. 
Rengagement ,  f.  m.  Augmenta 

tion  de  mal. 
Rengréger,  y/ a.  Augmenter  le 

mal. 

Rèngrenement ,  f.  m.  t.  de  Mon- 
noie. 

Rengrener ,  v.  a, 

Renhardir ,  v,  a. 

Reniable,  adj.  m.  Se  f. 

Renié ,  ée  part.  paf.  &  adj. 

Reniement ,  f.  m.  blafphême  con- 
tre Dieu  iorfqu'on  le  renie. 

Renier,  v.  a.  nier  en  jurant  >  dé- 
favouer. 

Renieur ,  f.  m.  qui  renie. 

Renifler ,  v.  n.  faire  remonter  la 
morve  par  les  narines. 

Reniflerie ,  f.  f. 

Renifleur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Reniveler ,  v.  a,  &  rédupi.  exa- 
miner (î  un  niveau  qu'on  a  pris 
eft  jufte. 

Renne  ,  f.  f.  forte  d'animal. 

Rennes  ,  yille  de  france,  capitale 
de  la  Bretagne. 

Renoircir  5  y.  a* 

Renom,  C  m. 

Renommé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Renommée,  f.  f. 
Renommée ,  f.  f.  Divinité  poéti- 
que ;  mefTagere  de  Jupiter. 
Renommer,  v.  a* 
Renonce ,  f.  f.  t.  de  jeu  de  cartes. 
Renoncé,  ée ,  part,  pat  &  adj. 
Renoncement ,  f.  nu 
Renoncer ,  v.  a. 

Renonciation ,  f.  f.  t.  de  Palais* 
Renoncule ,  f.  f.  Plante. 
Rénovation ,  f.  f. 
Renoué  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Renouée  ,  f.  f.  Plante. 
Renouement,  f.m.  Réconciliation» 
Renouer ,  v.  a. 

Renoueur,  f.  m.  Chirurgien  qui 
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»  remet  les  os  difloqués. 

Renouveau ,  f.  m.  le  printemps. 
Il  eil  du  ftyle  familier. 

Renouvellé ,  ée ,  part.  paC  &  adj. 

Renouvellement,  f.  nu 

Renouveller ,  v.  a. 

Renfemencer,  v.  a. 

Rentamer ,  v.  a. 

Rentauer,  v.  a. 

Rente ,  f.  f.  Revenu  annuel. 

Renté,ée,  part.  paf.  &  adj. 

Renter,  v.  a. 

Rente  rrer  ,  v.  a. 

Renteux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Coutu- 
me. 

Renti ,  ville  de  france  en  Artois. 
Rentier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  celui  qui 

doit,  ou  celui  à  qui  il  elt  dû  des 

rentes. 

Rentoiler,  v.  a.  regarnir  de  toile. 
Renton ,  f.  m.  t.  de  Menuiferie,  & 
de  Charpenteris. 
Rentonner ,  v.  a. 
Rentortiller ,  v.  a. 
Rentraîner ,  v.  a. 
Rentraire ,  v.  a.  t.  de  Tailleur. 

Je  rentrais  ,  tu  rentrais ,  il  ren- 
trait :  nous  rentrayons ,  vous 
rentrayez ,  ils  rentraient.  Je  ren- 
trayois,  &c. J'ai  rentrait,  &c.  Je 
ren  trairai ,  tu  rentrairas ,  il  ren- 
traira  :  nous  rentrairons ,  &c. 
Rentrais ,  rentrayez.  Que  je  ren- 
traie,  &c.  Je  rentrairois  ,  &c. 
Rentrayant. 

Rentraiture ,  f.  f.  couture  de  drap, 
dont  les  pièces  font  jointes  bord 
à  bord. 

Rentrayeure  eft  dans  Monet , 
Binet ,  Danet ,  &c.  On  trouve 
rentraiture  dans  l'Académie , 
Furetiere ,  Richelet  &  Joubert  : 
maispuifque  du  mot  balayeur  on 
a  fait  balayures,  il  mefemble  que 
de  rentrayeur  on  pôurroit  faire 
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fent  rayareplutôt  quere  nt  rait  ure. 
Rentrant ,  ad),  t.  de  fortification. 
Rentrayeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Rentré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Rentrée ,  f.  f. 
Rentrer ,  v.  n. 
Renvahir,  v.  a. 
Renvelôpper  ,  v.  a. 
Renvenimer  ,  v.  a. £ 
à  la  Renverfe ,  adv. 
Renversé  ,  ée,  part.  paf.  &  adj, 
Renverfement ,  f.  m.  deftru&ion  s 

ruine  >  défordre. 
Renverfer  ,  v.  a. 
Renverfeur,  f.  m.  Qui  renverfe. 
Renvi,  f.  m.  t.  de  jeu.  Ce  que  Ton 

met  par  deffus  la  vade. 
Renvier  ,  v.  n.  t.  de  jeu. 
Renv  '  ,  f.  m.  &  non  renvoy*  V. 
,  Pr^..  let.  T. 

Renvoyer,  v.a.  V.  Envoyer. 

la  Réole ,  ville  de  france  dans  le 
Bazadois  en  Gafcogne. 

Réordination ,  f.  f.  Conférer  une 
féconde  fois  les  ordres. 

Réordiner ,  v.  a. 

Réordonnant,  f.m.qui  réordonne. 

Réordonner ,  v.  a.  Réordiner. 

Repaire ,  f.  m.  retraite  des  bêtesi 
farouches. 

Repairer ,  y.  n.  t.  de  Chaflb. 

Repaiffir ,  v.  a.  &  rédupl. 

Repaître,  v.  n.  manger. 

Je  repais ,  tu  repais ,  il  repaît  : 
nous  repaiffons,&c.  Je  repaifTois, 
&c.  Je  repus,  &c.  J'ai  repu,  &c. 
Je  repaîtrai ,  &c.  Que  je  repaif- 
(e,&c.  Repaiflant. 

Répandre ,  v.  a.  Verfer,  épancher. 
Je  répands ,  tu  répands ,  il  ré- 
pand :  nous  répandons ,  vous 
répandez  ,  ils  répandent.  Je 
répandois,  &c.  Nous  répan- 
dions ,  vous  répandiez  ,  &c. 
Je  répfuidis ,  &c.  J'ai  répandu , 
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8cc.  Répands  ,  répandez.  Que 
je  répande,  &c.  Que  nous  ré- 
pandions &c.  Je  répandrois , 
&c.  Que  je  répandhTe,  que  tu 
répandifles  ,  qu'il  répandît  :  que 
nous  répandiflions ,  &c.  Je  ré- 
pandrai, &c.  Répandant. 

Répandu ,  ue  ,  part.  paf.  &  adj. 

Réparable,  adj.  m.  &  f. 

Réparateur,  f.,m.  qui  répare. 

Réparation,  f.  f. 

Réparé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Réparer,  v.  a. 

Reparler,  v.  n.  Se  réduplicatif. 

Reparoître,  v.  n.  Il  fe  conjugue 
comme  parottre» 

Reparon  ,  f.  m.  t.  de  Tifferand, 

Repartie,  f.  f.  Réplique. 

Répartir,  v.  a.  Partager., 

Je  répartis ,  tu  répartis  >  il  ré- 
partit: nous  répartiffons  >  vous 
répartiffez ,  ils  repartiflent.  Je 
répartiffois  ,  &c.  Je  répartis  » 
&c.  J'ai  réparti,  &c.  Que  je 
répartiffe  ,  &c.  Danet  dit  que 
ce  verbe  n'eft  pas  ufité  dans  tous 
fes  temps  &  mœufs. 

Repartir,  v.  a.  Répliquer  *  ou 
partir  de  nouveau. 

Ce  verbe,  en  cette  lignification» 
fe  conjuge  comme  partir ,  s'ea  - 
aller. 

Répartition,  f.  f. divisons  diftri- 
bution. 

Répartons,  C  m.  plur.  t.  des  Ou-» 
vriers  qui  tirent  l'ardoife» 

Repas  ,  f.  m.  réfection. 

1 1  ne  faut  pas  écrire  ni  pronon- 
cer répas,  comme  la  plupart  des 
Gafcons. 

Repaffage,  f.  m. 

Repafsé,  ée  ,  part.  paf^&  a4J. 

Repaifer ,  v.  n. 

Repaffeur  ,  eufe,  f.m.  £ 

Repavé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
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Repaver ,  v.  a.  Paver  de  nouveau. 

Repayer ,  v.  a. 

Repêcher,  v.  a.  Retirer  de  Peau 
une  choie  qui  y  cil  tombée. 

Repeigner,  v.  a.  Il  fe  conjugue 
comme  peigner. 

Repeindre ,  v.  a.  Il  fe  conjugue 
comme  peindre. 

Rependre,  v.  a.  Il  fe  conjugue 
comme  pendre. 

Repenfer  ,  v.  a.  &  rédupl. 

Repentancc,  f.  f.  regret  j  repentir. 

Repentant ,  ante,  adj. 

Repentir,  fe  Repentir,  v.  n.  paf. 
m  Je  me  repens  ,  tu  te  repens , 
il  fe  repent  :  nous  nous  repen- 
tons ,  vous  vous  repentez ,  ils 
fe  repentent.  Je  me  repentois , 
&c.  Je  me  repentis  -,  &c.  Je  me 
fuis  repenti  ,  &c.  Je  me  repen- 
tirai ,  &c  Repens-toi  ,  repen- 
tez-vous. Que  je  me  repente, 
&c.  Je  me  repentirois ,  &c.  Que 
je  me  repentiffe ,  que  tu  te  re- 
penthTes  ,  qu'il  fe  repentît  :  que 
nous  nous  repentirions ,  &c. 
Repentant. 

Îepentir  ,  f.  m. 
epercer,  v.  a.  &  rédupl. 
Répercumf ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Répercumon  ,  i.  f.  Réverbération. 
Répercuter ,  v.  a.  Réfléchir. 
Reperdre ,  v.  a.  &  rédupl. 
Repère,  f.  m.  t.  d'Artifan. 
Répertoire  >  f.  m.  Inventaire  -, 

recueil,  &c. 
Repefer ,  v.  a. 
Répété,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Répéter ,  v.  a. 
Répétiteur  ,  f.  m. 
Répétition ,  f.  f.  Redite ,  &c. 
Repêtrir,  v.  a. 

Repeuplé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Repeuplement,  f.  nv  action  de 
repeupler. 
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Repeupler ,  v.  a.  Peupler  de  nom 
veau. 

Repic ,  Ù  m.  t.  du  jeu  de  Piquet. 

Repiler ,  v.  a.  &  rédupl. 

Repiquer,  v.  a. 

Répit,  f.  m.  relâche. 

Ménage  rapporte  l'origine  des 
Lettres  de  Répit  au  Roi  S.  Louis, 
qui  ne  lw>  accorda  qu'en  fa- 
veur de  ceux  qui  entreprirent 
de  fon  règne  le  voyage  de  Ja 
Terre  Sainte ,  refpe&u  itineris  5 
quoique  dans  la  fuite  ces  Lettres 
aient  été  accordées  pour  des 
raifons  moins  chrétiennes.  Sui- 


vant cette  etimoiogie ,  qui  me 
femble  jufte,  on  doit  écrire  répit 
fans  f  puifqu'on  écrit  aujour- 
d'hui dépit  au  lieu  de  defpiu  V. 
Préf.  let.  é. 
Replacé  ,  ée,  part. paf.  &  adj* 
Replacer,  v.  a. 
Replaider,  v.a. 
Replancheier ,  v.  a. 
Replanté ,  èe ,  part.  paf.  &  adj. 
Replanter,  v.  a. 
Replâtrer ,  v.  a. 

Replet,  ete,  adj.  Gros  &  gras. 

L'Académie ,  Danet  &  Joubert 
écrivent  replète  au  féminin  avec 
un  feul  t. 

Replétion ,  f.  f.  trop  d'embon- 
point. 

Repleuvoir ,  v.  n. 
Repli ,  f.  m.  Pli,  &C. 
Replié ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Replier,  v.  a. 
Réplique ,  f.  f.  réponfe. 
Répliqué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Répliquer,  v.  a.  répondre  à  ce 
qu'on  rrous  dit. 
ReplhTer ,  v.  a. 
Replonger,  v.  a. 
Repoli ,  ie ,  part.  paf.  Se  adj. 
I  Repolir,  v.  a. 

Repolon , 
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Repolon  ,  f.  m.  t.  de  Manège. 

Répondant ,  f.  m. 

Répondre ,  v.  su  faire  une  répon- 

fe ,  &c.  Autrefois  refpondre.  V. 

Préf.  let.  é. 

Je  réponds ,  tu  réponds  ,  il  ré- 
pond :  nous  répondons ,  vous  ré- 
pondez ,  ils  répondent.  Je  répon- 
dons ,  &c.  Je  repondis  ,  &c. 
Nous  répondîmes  ,  &c.  J'ai  ré- 
pondu ,  &c.  Je  répondrai ,  tu  ré- 
pondras ,  &:c.  Réponds ,  répon- 
dez. Que  je  réponde  ,  &c.  Je  ré- 
pondrois  ,  &c.  Qie  je  répondif- 
fe ,  <jue  tu  réponditTes ,  qu'il  ré- 
pondit :  que  nous  répondifïions  , 
que  vous  répondiffiez  >  qu'ils  ré- 
pondirent. 

Repondre ,  v.  a.  pondre  uru  fécon- 
de fois. 

Répons ,  f.  m.  t.  d'Éjlife ,  &  d'Im- 
primerie. 

Réponfe ,  f.  f,  réplique.  Autrefois 

refponfe.  V.  Préf.  let.  é. 
Reportage ,  f.  m.  redevance  ,  qui 

confiite  en  la  moitié  de  la  dîme. 
Reporter  ,  v.  a  &  rédupl. 
Repos ,  f.  m. 

Reposée ,  f.  f.  t.  de  Chafle. 
Repoter  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Repofoir,  f.  m.  lieu  oùonfere- 
pofe ,  &c. 

Repous ,  f.  m. 

Le  repous  eft  un  ciment  qui  fert 
à  rendre  une  chofe  ferme  >  &  ce 
mot  vient  du  verbe  repouffer.  Ce- 
la elt  fi  vrai  ,  qu'en  terme  de 
nier  un  repous  eit  un  repouiToir 
dont  on  fe  fert  pour  chalfer  une 
cheville.  Ainfi  Joubert  a  tort 
d'écrire  repoux  avec  un  x. 

Hépoufer ,  v.  a. 

Repouffable ,  adj.  m.  &  f. 

RepoulTé>ée)  paru  paf.  &  adj. 
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Repoufkment ,  f.  m. 
RépoufTer  ,  v.  a.  j 
Repouffoir ,  f.  m.  forte  d'outil. 
Repréhenfible,  adj.  m.  &  f. 
Repréhenfion  ,  fé  f.  réprimende  j 
correction. 

Reprendre  <  v*  a.  il  fe  conjugue 
comme  prendre. 

Repreneur  ,  f.  m.  il  n'eft  d'ufage 
que  dans  le  difeours  familier. 

Repréfailles ,  f.  f.  plur. 

Repréfent/nt  >  f.  m. 

Repréfeiicatif,  ive ,  adj.  qui  repré- 
fente. 

Repréfentation ,  f.  f. 
Repréfenté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj* 
Repréfenter,  v*  a. 
Reprcter ,  v.  a.  &  rédupl. 
Reprier ,  v*  a.  &  rédupl. 
Réprimande ,  f.  f.  repréhenfion  j 
correction. 

Réprimandé,  ée,  part.  paf.  &  adj^ 
Réprimander ,  v.  a.  blâmer  j  corri^ 
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Réprimer ,  v.  a.  arrêter. 
Repris ,  ife ,  part.  paf.  &  adj. 
Reprife ,  f.  f.  a&ion  de  reprendre, 
Reprifer,  v.  a- 

Réprobation ,  f.  f.  action  de  re^ 
prouver. 

Reprochable ,  adj.  m;  &  f. 

Reproche  ,  f.  m,  blâme. 

Reproche  ,  ée  ,  part,  paf*  &  adj. 

Reprocher ,  v.  blâmer. 

Reproduction  ,  f.  f.  action  de  re- 
produire. 

Reproduire,  v.  a. 

Repromettre  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 
comme  promettre. 

RépromilBon ,  f.  f.  t  de  l'écriture. 

Réprouvé ,  ée ,  fubit.  &  adj. 

Réprouver ,  v.  a.  rejeter. 

Reptile ,  adj.  m.  &  f.  qui  rampe 
fut  le  ventre. 

JRepu  ,  ue^  aij.-  qui  r>  mangé. 

Bbbb 
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Républicain ,  f.  m. 

On  trouve  Républiquain  ,  Ré- 
fubliquaine  ,  dans  Furetiere  & 
Danet  j  mais  puifqu'on  écrit  Afri- 
cain à'AfricanUs  >  &  Publicain 
de  Public  anus  ,  on  doit  écrire 
Républicain  avec  un  c. 

République ,  f.  f.  Gouvernement 
populaire. 

Répudiation  >  f.  f.  action  de  répu- 
dier* 

Répudié  >  éê ,  part.  paf.  8c  adj. 
Répudier ,  v.  a.  fe  féparcr  de  fa 
femme. 

Répugnance  ,  f.  f.  averfion. 
Repue,  f.  f.  repas.  Il  ne  fe  dit 

qu'en  mauvaite  part  des  écorni- 

fleurs. 

Répugnant ,  ante  ,  ad). 
Répugner,  v.  n.  être  contraire. 
Répuiluler,  v.  n. 
Répulfion ,  f.  f.  aftion  de  repouffer. 
Repurger ,  v.  a.  &  rédupl. 
Réputation  ,  f.  f. 
Réputer  ,  v.  a.  eftimer  -,  croire. 
Requart ,  f.  m.  t.  de  Palais. 
Requena ,  ville  d'Efpagne. 
Requérant ,  ante ,  adj.  t.  de  Palais. 
Requérir ,  v.  a.  demander  s  vou- 
loir >  exiger. 

.  Je  requiers ,  tu  requiers  >  il  re- 
quiert :  nous  requérons  ,  vous 
requérez ,  il  requièrent.  Je  requé- 
rois,  &c.  Nous  requérions,  &c. 
Je  requis ,  tu  requis  ,  il  requit  : 
nous  requîmes ,  vous  requîtes , 
ils  requirent.  J'ai  requis,  &c.  Je 
requerrai  ,  tu  requerras  ,  &c. 
(  u  y  en  a  plulieurs  qui  écrivent 
je  requérerai ,  c'eft  une  faute.  ) 
Que  je  requière  ,  &c.  Je  requer- 
rois,  &c.  iNonpas<7*  requéreroir. 
Que  je  requifle  >  que  tu  requif- 
fes ,  qu'il  requît  :  que  nous  re- 
quiffions,  que  yous  requifliez, 
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1  qu'ils  requnîent.  Requérant.  Im- 
!  pérat.  Requiers,  requérez. 
Requête,  f.  f.  fupplvque. 
Requêter  ,  v.  a.  t.  de  Chaflè. 
Requin ,  f.  m.  gros  pouTon  de  mer. 
On  l'appelle  aiiût  Requiem. 
Requinquer  ,  fe  Requinquer ,  v.  n. 
paf.  il  fe  dit  .des  vieilles  qui  fe 
parent. 

Requint }  Cm»  droit  feigneuriaL 
Réquiper ,  v.  a.  6ç  rédupl. 
Requis ,  requife  ,  adj. 
Requife ,  f.  f.  une  chofe  de  requife, 
Requilition ,  f.  f. 
Requifitoire  ,Cm,t,  de  Palais. 
Rerefief ,  f.  m,  t.  de  Palais. 
Rerevaflàl,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Rès  de  chauflëe.  V.  Raiz  de  chauf- 
fée. 

Refacrer  ,  v.  a.  &  rédupL  refai- 
gner  ,  refailir ,  refaluer  refauter , 
resécher  ,  refeller  ,  refemelcr  , 
refemer,  rdfortir. 
Ces  dix  derniers  mots  fe  trou- 
vent avec  une  feule / dans  les  Di- 
ctionnaires de  Furetiere ,  Riche- 
let  &  Joubert.  V.  à  ce  fujet  ma 
Préf.  let.  S.  A  l'égard  de  la  lec 
/ ,  il  y  en  a  beaucoup  <jui  la 
doublent  dans  le  mot  refj'emeler 
parce  qu'il  eit  dérivé  de  femelle , 
en  Latin  fapella  ,  diminutif  de 
fapa.Ma.is  comme  Tufage  auto- 
rité chandelier  avec  une  feule  /  > 
quoiqu'il  foit  compofe  de  chan- 
delle ;  Chapelain  y  quoiqu'il  vien- 
ne de  Chapelle ,  Chancelier .  G  a- 
beleur ,  Châtelain  &  femblables , 
quoiqu'ils  tirent  leur  étymologie 
de  Chancellerie ,  Gabelle  ,  CkàteU 
lente ,  &c.  où  il  y  en  a  deux  >  il  me 
(emble  qu'on  doit  pareillement 
écrire  reffemeler  >  comme  i* Aca- 
démie 

Refaigner ,  v.  a. 
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Relaifir ,  v.  a. 
Refaluer ,  v.  a. 

Rcfarcelé ,  éc ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Refcarre  de  four ,  t.  de  Coutume. 
Refcht ,  ville  de  Perfe. 
Refcindant ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 

Moyen  pour  caffer  un  acte  dont 

pn  fe  plaint. 

Refcinder  ,  v.  a.  annuler  un  a&e. 

Refcifion  ,  f.  f.  adion  par  laquel- 
le un  a&e  eft  annulé. 

Refcifoire ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 

Refcription,  f.  f.  mandement  qu'on 
donne  à  un  fermier,  &c.  pour 
payer  une  fomme. 

Refait  ,  f.  m.  réponfe  du  Pape  , 
d'un  Souverain  à  quelque  pro- 
pofition. 

Réfeau,  f#  m.  ou  Rézeau.  Sorte 
de  tiflu  de  fil  ,  ou  de  foie. 

Resécher ,  v.  a.  &  rédupl. 

Refellé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Refeller  ,  v.  a.  remettre  la  felle  à 
un  cheval. 

Refemé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Refemer ,  v.  a. 

Réservation ,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Réferve  ,  f.  f.  exception  *,  réfra- 
ction j  retenue, 
à  la  Réferve ,  adv. 
Réfervé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Réferver  >  v.  a. 

Réfervoir  >  f.  m.  lieu  où  Ton  garde 
du  poiffon. 
Réfidant ,  ante  ,  adj. 
Réfidence ,  f.  f. 

Réfident ,  f.  m.  Agent  d'un  Roi 
en  la  Cour  d'un  autre. 
Richelet  écrit  de  la  forte  ,  foit 
que  ce  mot  foit  fubftantif ,  adje- 
ctif ou  participe.  L'Académie 
approuve  cette  Orthographe  , 
quand  le  mot  Réfident  eft  fub- 
ftantif  ,  comme  Agent  ,  Préfi- 
dent ,       Mais  elle  veut  qu'on 
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écrive  réfidant  avec  un  a ,  quand 
il  eii  participe,  &r  adjectif  verbal  j 
&  je  fuis  en  cela  du  fentiment  de 
l'Académie. 
Réfider  ,  v.  n. 

Réfîdu  ,  f.  m.  ce  qui  refte  à  payer. 
Réfignant ,  ante  ,  f.  m.  &  f. 
Réfignataire  ,  f.  m.  celui  à  qui  on 

a  réfigné. 
Réfignation ,  f.  f. 
Réfigné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Réfigner ,  v.  a.  fe  démettre  d'un 

bénéfice. 

Réfiliation  ,f.  f.  caffation  d*una&e. 
Réfiliement ,  f.  m.  réftiiation. 
Réfilier ,  v.  n.  t.  de  Pratique. 
Réfine,  f.  f.  matière  huileufe  qui 

coule  de  quelques  arbres. 
Réfineux  ,  eufe ,  adj. 
Réfipifcence ,  f.  f.  retour  à  une 

conduite  plus  fage. 
Réfiirance,  f.  f. 
Réfifter ,  v.  n. 
Réfolu  ,  ue  ,  adj. 
Réfolu  ,  f.  m.  t.  de  Mufique. . 
Réfoluble  ,  adj.  qui  peut  mériter 

des  réflexions. 

Réfolument ,  adv.  abfolumcnt. 
Réfolutif ,  ive ,  adj.  &  f.  m.  t.  de 
Médecine. 
Réfolution  ,  f.  f. 

Réfolu  toire,ad  j.  t.  de  Ju  rifpr  udence. 

Réfonnant ,  ante ,  adj. 

Réfonnement,  f.  m.  t.  de  Mufique. 

Réfonner ,  v.  n.  retenir. 

Réfoudre,  v.  a. 

Je  réfous  ,  tu  refous ,  ri  refour, 
(  Il  ne  faut  pas  écrire  jerêfoudt  y 
tu  ré  fonds ,  comme  Richelet  & 
Jacquier ,  parce  que  ce  n'eft  plus 
l'ufages  m  je  refoud  ,  comme 
Danet  *,  attendu  que  c'eft  une 
faute.  )  Nous  réfolvons  ,  vous 
réfolvez,  ils  réfolvent.  Je  réfol- 
vois  5  &c.  Je  réfoius  ,  &c.  J'ai 
Bbbbij 
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réfolu  >  &c.  Je  réfoudrai  ,  8rc. 
Réfous  ,  réfoivez.  Que  je  réfol- 
ye,  &:c.  Je  réfoudrois ,  &cc.  Que 
je  réfolu  (Te  ,  que  tu  réfolufles  , 
qu'il  réfolût  :  que  nous  réfoluf- 
fions  ,  que  vous  réfoluffiez ,  &:c. 
Jacquier  écrit  que  je  réfolviffe  ; 
mais  je  n'ai  trouvé  cette  manière 
de  parler  que  dans  Ton  Livre. 

Rejje&8  f.  m. 

Rcfpectable ,  adj.  m.  &  f. 

Refpecié  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Refpectcr ,  v.  a. 

Rdpectif ,  ive  ,  adj.  mutuel. 

Keipe&ivement  >  adv. 

Reffc&ueufcment ,  adv. 

Refpedtueux  ,  eufe  ,  adj. 

Refpirable  ,  adj.  m.  &  f. 

Refp: ration  ,  f.  f.  action  de  ref- 
pirer. 

Rdpirer ,  v.  n.  attirer  &  repouffer 
lair. 

Refpiendir  ,  v.  n.  éclater. 
Refplendîffant ,  ante,  adj. 
RtfplendUfemer.t,  f.  m.  éclat. 
Refyonfable  ,  adj.  m.  Se  f. 
Refponfif ,  ivc  ,  adj.  qui  contient 

une  réponfe.^ 
Refponhon  ,  f.  f.  t.  adopté  aux 

Ordres  militaires. 
Reffac ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
R  étoffer,  v.  a. 

RefTaut,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
ReOauter ,  v.  n. 

Refséant  ,  éante ,  adj.  qui  rélîde 
dans  un  lieu. 

RefTemblance ,  f.  f. 

Reflemblant ,  ante ,  adj. 

Reflembler  ,  v.  a.  avoir  de  la  ref- 
femblance  j  imiter. 

Reffemeler  ,  v.  a.  t.  de  Cordon- 
nier. 

Reffénti ,  ie ,  part.  pa£  &  adj. 
Jtcffentiment ,  f.  m.  refte  de  dou- 
leur s  déplailîr, 
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Reffeniir,  v.  a.  avoir  du  ref&n' 
timent.  Il  fe  conjugue  comme 
jentir. 

Ces  trois  mots  fe  trouvent  écrits 
de  la  forte  dans  tous  les  Diction- 
naires ,  quoiqu'ils  foient  compo- 
sés de  la  propofition  re  &  du 
fubftaîKif  /intiment  ,  auffi-bien 
que  du  verbe  fentir. 

Reflferré ,  ée  ,  part.  p.if.  &  adj. 

Refferrement ,  f.  rn.  a&ion  par  la- 
quelle on  refferre. 

Relferrer ,  v.  a. 

Reffjf  >  ou  Récif  ,  f.  m.  t.  de 

Marine. 
R  effort,  f.  m. 

Reifortir  ,  v.  n.  Acad.  Fwr.  Mo- 
net ,  Dan.  Rich.  Jottb. 

Quand  rejfortir  lignifie  fortirde 
nouveau  ,  on  le  conjugue  com- 
me le  verbe  fortir  :  quand  il  li- 
gnifie être  du  reffort  ,  on  doit 
écrire  &  conjuguer  ainfi.  Je 
reffortis  ,  tu  reffortis  ,  il  ref- 
fortit  :  nous  re{forti(fons ,  vous 
reffortiflez  ,  ils  relfortiffent.  Je 
relforthîois  ,  &c.  Relfortmant. 
Danet. 

Ke(Torti(fant,ante,  adj. 

Reffouder  ,  v.  a.  fouder  de  nou- 
veau. 

Reffource ,  f.  f.  moyen  de  réparer 

fes  pertes  ;  efpérance. 
Reîfouvenance ,  f.  f.  fouvenir. 
Refloti venir ,  f,  m.  mémoire. 
RefTouvenir ,  fe  reifouvenir ,  v.  n. 

paf. 

Je  me  reffouviens  ,  &c.  Je  me 
reffouvins  ,  &c.  Je  me  fuis 
reffouvenu  ,  &x.  Je  me  reffou- 
viendrai  ,  &c.  Que  je  me  ref- 
fouvienne  ,  &ç.  Que  je  me 
reffouvinfle  ,  Qcc.  Je  me  reffou- 
viendrois  >  &c. 

Reffiuge ,  f.  m.  t.  de  Monnoyeux. 
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Refluer, v.  n.  t.  de  Monnoyeur,' 
Reiîiii,fkm.  t.  us  chaife. 
RefTufcité,  ée,  parc.  paf.  &  adj.l 
Reflufciter,  v.  a.  revivres  rendre 

la  vie  à  quelqu'un. 
Refluyer,  v.  n. 
Re*tant ,  ante,  adj. 
Relraur,f.  m.  t.  de  Marine. 
Reiraurant,  f.  m.  Remède  qui 

répare  les  forces. 
Beitaurateur ,  f.  m.  qui  répare  ; 

qui  rétablit. 
Reiiauration ,  f.  f.Rétablhîement  ; 

réparation. 
Reitaurer ,  v.  a. 
Reite,  f.  rn. 
Rclter ,  v.  n. 

Relfrituable ,  adj.  m.  &  f. 

Rcftituer ,  v.  a. 

RelHtution,  f.  f. 

Rellor,  f.  m.  t.  de  Palais. 

Reitreindre  ,  v.  a.  Reftcri  er ,  &c. 
Jicad.  Fur  m  Dan. 

Je  reftreins,  tu  reftreins,  il  ref- 
trcint  :  nous  retfcreignons ,  Sec. 
Ce  verbe  fe  conjuge  comme 
feindre  :  Richelet  ,  Joubert, 
Jacquier  &  Danet  même  aux 
conjugaifons  des  verbes  iï régu- 
liers ,  écrivent  reftraindre  avec 
un  a.  mais  comme  ce  mot  elt 
un  compofé  du  verbe  être  in  Ire  , 
dont  la  féconde  fyllabe  fe  trouve 
par-tout  avec  un  e  ,  il  me  fem- 
ble  qu'on  doit  écrire  restreindre. 
D'ailleurs  ce  mot  tire  fon origine 
du  Latin  firingere  :  par  consé- 
quent on  doit  écrire  restreindre  ; 
parce  que  les  mots  Latins  en  in- 
gère fe  changent  en  François  en 
eindre  ,  comme  peindre  ,  fein- 
4re  ,  teindre  8c  ceindre. 

Reftreintif  ,  ive,  adj.  qui  referre 
Je.  ventre, 

Reftri&if  ,jyc\  adj.  qui  relTerre. 
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Reftriction  ,  f.  f .  Modification, 

limitation. 
Rcltringent ,  ente ,  adj.  &  f.  m.  t. 

de  Médecine* 
Réfultant,  ante,  adj. 
Résultat ,  f.  m. 
Réfrilter  ,  v.  n.  s'enfuivre. 
Réfumé ,  f.  m. 

Réfumer,  v.  a.  Répéter  -,  repren- 
dre la  fubftance  d'un  difeours 
pour  le  réfuter. 

Réfumpte ,  f.  f.  t.  d'école  de 
Théologie. 

Refumptif ,  adj.  t.  de  Pharmacie. 

Refumption ,  f  f.  Récapitulation 
de  ce  qu'on  a  dit. 

Réfurrection  ,  f.  f. 

Retable  ,  f.  m.  Ornement  d* Ar- 
chitecture. 

Rétabli ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Rétablir ,  v.  a. 
Rétabliffement ,  f.  m. 
Retaille,  f.  f.  Rognure. 
Retaillé,  f.  m.  t.  de  Chirurgie. 
Retaillement ,  f.  m. 
Retailler ,  v.  a. 

Retard,  f.m.il  n'eft  pas  du  bel  ufage. 

Retardation ,  f.  f.  t.  de  Palais. 

Retardé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj* 

Retardement ,  f.  m.  Délai. 

Retarder ,  v.  a.  [ 

Retâter ,  v.  a. 

Re taxer  ,  v.  a. 

Reteindre ,  v.  a.  Se  rédupl. 

Je  reteins ,  tu  reteins  ,  il  re- 
teint :  nous  reteignons  vous 
reteignez  ,  ils  reteignent.  Je  re- 
teignois ,  &c.  Je  reteignis ,  &c. 
J'ai  reteint ,  &rc  Je  reteindrai , 
&c.  Reteins  ,  reteignez.  Que 
je  reteigne,  &c.  Que  je  retei- 
gnifle ,  &c.  Je  reteindrois  ,  &:c. 

Rétel,  ou  Réthel,  ville  de  fran- 
ce  ,  Capitale  du  Rételois  en 
Champagne. 
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Rételois ,  oife,  £  m.  &  £  Qui  cft 
de  Rétel. 

Retendre ,  v.  a.  &  rédupl. 

Retendu,  ue,  adj. 

Retenir ,  v.  a. 

Je  retiens ,  tu  retiens ,  il  re- 
tient :  nous  retenons  ,  vous  re- 
tenez, ils  retiennent.  Je  retenois, 
&c.  Je  retins  ,  'ta  retins,  il 
retint  :  nous  retînmes  ,  vous 
retîntes ,  ils  retinrent.  J'ai  rete- 
nu, &c.  Je  retiendrai,  &c. 
Retiens  ,  retenez ,  Que  je  re- 
tienne, &c.  Que  je  rctinffe, 
que  tu  retinffes,  qu'il  retînt. 
Retenant. 

Rétenter ,  v.  a. 

Rétentif ,  ive,  adj.  t.  dogmatique. 

Qui  retient. 
Rétention ,  f.  £ 

Rétentionaire  ,  £  m.  &  £  qui 
retient  ce  qui  appartient  à 
d'autres. 

Retentir ,  v.  n. 
Je  retentis,  tu  retentis,  il  re- 
tentit :  nous  retentiffons  ,  vous 
retentiflèz,  ils  retentuTent.  Je 
retentifTois ,  &c.  Je  retentis, 
&c.  J'ai  retenti ,  &c.  Je  reten- 
tirai ,  &c.  Retentis  ,  retentUTez. 
Que  je  retentifte ,  &c.  Je  re- 
tentirais ,  &c. 

Retentiffant ,  an  te  ,  adj. 

Retentrflêment ,  £  m. 

Retentum  ,  £  m.  t.  de  Palais. 

Retenu ,  ue ,  part.  paf.  &  adj. 

Retenue,  £  £  circorifpe&ions  mo- 
deftie;  prudence,  &c. 

Retford ,  ville  d'Angleterre. 

Retiaire,  £m.  efpece  de  Gladiateur. 

Réticence  ,  £  £  t.  de  Rhétorique 
par  lequel  on  feint  de  ne  vou- 
loir pas  dire  une  chofe ,  dont  on 
ne  iaifle  pas  de  parler  en  paf- 
fant. 


Réticûlaîre,  adj.  t.  d'Anatomîe. 
Retiers ,  ou  Reciercement  5  f.  m. 
t.  de  Coutume. 

Rétif,  ive,  adj.  il  fe  dit  d'un  che- 
val qui  recule  au  lieu  d'avan- 
cer. 

Rétifotme,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Retimo,  ville  de  Candie. 

Rétine  ,  £  £  t.  d'Oculifte. 

Retirade ,  £  £  t.  de  Guerre. 

Retiration  ,  £  £  t.  d'Imprimerie. 

Retiré ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Retirement ,  f.  m.  A&ion  de  ce 
quife  retire. 

Retirer,  v.  a. 

fe  Retirer ,  v.  n.  paf. 

Retoifer,  v.  a.  &  rédupl. 

Retombée  ,  £  £  t.  d*  Archite&ure. 

Retomber ,  v.  n. 

Rctondeur ,  £  m.  qui  retond. 

Retondre  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 
comme  répondre. 

Retordement,  £  m.  t.  de  Manu- 
facture. 

Retordre,  v.  a.  tordre  plufieurs 
fois. 

Je  retords  ,  tu  retords  ,  il  re- 
tord :  nous  retordons,  vous 
retordez  ,  ils  retordent.  Je  re- 
tordois ,  &C.  Je  retordis  ,  &c. 
J'ai  retordu ,  &c.  Je  retordrai , 
&c.  Retords,  retordez.  Que  je 
retorde  ,  &c.  Que  je  retordiffe , 
&c.  Je  retordrois ,  &c. 
Rétorquer ,  v.  a.  fe  fervir  contre 
quelqu'un  de  l'argument  qu'il  a 
fait. 

Retors ,  orfe ,  part.  paf.  &  adj. 
Qui  eft  retordu.  Au  figuré,  fin, 
rusé. 

Retorfion,  f.  £  t.  de  Dialectique. 
Retorfoir,  £  m.  rouet  à  faire  du 
bitord. 

Retorte ,  £  £  Vaiffeau  de  Cty- 
mie« 
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Retoucher ,  v.  a. 
Retour,  f.  m. 
Retourne ,  f.  f,  t.  de  Jeu. 
Retourner  ,  v.  n.  &  a. 
Retracer ,  v.  a.  &  rédupl. 
Rétractation ,  Cf. 
Rétradter ,  v.  a.  &  n.  fe  dédire. 
Rétraétion  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Retraindre,  v.  a.  t.  d'Argentier. 
Retraire ,  v.  a.  t.  de  pratique. 
Retrait ,  f.  m.  Aétion  par  laquelle 
on  retire  un  héritage  aliéné. 
Retrait ,  adj.  t.  d'Agriculture. 
Retraite ,  f.  f. 
Retraiter,  v.  a. 

Retranché ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Retranchement ,  f.  m.  Diminutions 
réduit.  C'eft  aufli  un  t.  de  Guerre. 

Retrancher ,  v.  a. 

Retrayant ,  ante ,  fubft.  qui  exer- 
ce un  a&ion  en  retrait. 

Rétrécir,  v.  a.  étrecir. 

Rétreciffement ,  f.  m. 

Retremper ,  v.  a. 

RetrerTer,  v.  a. 

Rétribuer ,  v.  a.  donner  à  quel- 
qu'un la  récompenfe  qu'ilmérite. 
Rétribution,  Cf. 
Rétrier ,  v.  a. 
Rétriller ,  v.  a. 

Rétroactif,  ive ,  adj.  t.  de  Palais. 

Rétrocéder,  v.  a.  rendre  au  cédant 
ce  qu'il  avoit  cédé. 

Rétroceflion ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 

Rétrogradation ,  f.  f.  t.  d' Agro- 
nomie. Action  de  rétrograder. 

Rétrograde,  adj.  m.  &  f.  qui 
retourne  en  arrière. 

Rétrograder ,  v.  n.  Retourner  en 
arrière. 

Retrouffement ,  f.  m. 
Rctrouifer,  v.  a.  relever. 
Retrouffis  ,  f.  m.  partie  du  bord 
d'un  chapeau  qui  eft  retroufsé. 
Retrouver,  v.  a. 
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Rets,  f.  m.  ouvrage  de  corde. 
R étudier,  v.  a. 
Rétulit  de  Notaire,  t.  Latin, 
port. 

Rétuyer,v.  a.  &  rédupl. 
Retz  ,  Contrée  de  France  en 
Bretagne. 

Revalider ,  v.  a.  rendre  valide. 
Revaloir  ,  y.  n.  rendre  la  pareille* 
Il  fe  conjugue  comme  valoir. 
Revanche ,  f.  f.  plufieurs  écrivent 
revenche  \  mais  l'Académie  pré- 
fère le  premier. 
Revancher ,  v.  a. 
Revancheur ,  f.  m. 
RevafTer,  v.  n.  Ne  faire  que  rêver. 
Rêve ,  f.  m.  Songe. 
Revêche ,  f.  f .  Sorte  d'étoffe. 
Revêche,  adj.  &  C  m.  &  £ 
Piquant  y  indocile  5  capricieux. 
Réveil,  f.  m. 

Réveille-matin ,  f.  m.  elpece  d'hor- 
loge. 

Réveillé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Réveiller ,  v.  a.  &  n.  pal. 
Réveilleur,  f.  m.celui  qui  réveille. 
Réveillon ,  f.  m. 

Revel ,  petite  ville  de  france  dans 
dans  le  Languedoc  j  &  grande 
ville  en  Ruffie,  avec  un  Paru 
Révélation,  £  f. 
Révélé ,  ée ,  part,  pat  &.  adj. 
RéVéler ,  v.  a. 
Revenant 3  ante,  adj. 
Revenant-bon ,  f.  m.  Profit. 
Revendage,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Revendeur  ,  eufe ,  f.  m.  &  £ 
Revendication ,  C  £  t.  de  Palais* 
Revendiquer  ,  v.  a.  Réclamer  une 
chofe  qui  nous  appartient. 
Revendre ,  v.  a.  if  fe  conjugue 
comme  vendre. 

Revenir  ,  v.  n.  il  le  conjugue 
comme  tenir. 

Revente,  £  f.  yente  réitérée. 
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Reventons,  f.  m.  plur.  t.  de  Cou- 
tume. 

Revenu  ,  f.  m,  au  plur.  Revenus, 

Rentes. 
Revenu  *  ue ,  adj. 
devenue ,  £,  f.  t.  des  Eaux  & 

Forêts. 
Rêver ,  v.  n. 

Réverbération ,  f.  f.  reperculfion 

de  la  lumière,  du  feu,  de  la 

voix. ,  &c. 
Réverbère, f. m.  t. de  Chymie. 
Réverbérer  ,   v.  a.  Renvoyer  s 

repouffer  la  lumière,  &c. 
Revercher ,  v.  a.  t.  de  Papeterie. 
"Reverdir ,  v.  n. 
Reverdiffemcnt,  f.  m.  Action  de 

reverdir. 

Révéremment,  adv.  Refpectueufe- 

ment. 
Révérence,  f.  f. 
Révérencieufement ,  adv. 
Révérencieux,  eufc,  adj. 
Révérend ,  ende  ,  adj. 
Révércndiflime ,  adj.  m,  &  f. 

Titre  d'honneur. 
Révérentielle,  adj.  f.  t.  de  Palais, 

qui  fe  dit  avec  le  mot  crainte. 
Révérer ,  v.  a. 

Rêverie ,  f.  f.  Délire;  extravagan- 
ce; méditation. 
Revernir,  v.  a.  t 
Revero,   ville    du  Mantouan. 
Revers,  f.  m. 
Reverfer,  v.  a. 

Reverfi  ,  f.  m.  forte  de  Jeu  de 
cartes.  . 

Reverfiblc ,  adj.  m.  &  f.  Qui  doit 
retourner. 

Reverfion ,  f.  f.  retour. 

Reveftiaire,  f.  m.  lieu  où  les  Ec- 
clcfciitiques  vont  s'habiller  pour 
célibrer  l'Omce  divin. 

Revêtement,  f.  rru  t.  de  fortifica- 
tion» 
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Revêtir  ,  v.  a.  V.  Préf.  let.  ê. 
Je  revêts ,  tu  revêts ,  il  revêt  i 
nous  revêtons,  vous  revêtez, 
ils  revêtent.  (  Il  ne  faut  pas 
écrire  nous  revêtijfonr.  )  Je  re- 
vêtois ,  &c.  Je  revêtis  ,  &c. 
J'ai  revêtu,  &c.  Je  revêtirai, 
itec.  Revêts-toi ,  revêtez-vous. 
Que  je  revête ,  &*c.  Je  revê- 
tirais, &c.  Que  je  revêtiife, 
&c.  Revêtant. 

Revêtu  ,  ue,  part,  pafL  &  adj. 
Rêveur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Revin  ,  ville  de  france  ,  fur  la 
Meufe. 

Revirade ,  f.  f.  t*  de  jeu  de  Tric- 
trac. 

Revirement ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Revircr ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Revifer ,  v.  a.  examiner  de  nou- 
veau. 

Revifeur,  f.  m.  t.  de  Chancelle- 
rie Apoftolique. 
Revifion,  f.  f. 
Reviiiter ,  v.  a. 

Revivification ,  C.  f.  adion  de  re- 
vivifier. 

Revivifier,  v.  a.  rendre  la  vie 
à  quelque  chofe. 

Revivre ,  v.  n.  Il  fe  conjugue 
comme  vivre. 

Réunion,  f.  f. 

Réuni ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 

Réunir ,  v.  a.  il  fe  conjugue  com- 
me unir. 

Révocable,  adj.  m.  &  f. 
Révocation,  f.  f. 
Révocatoire ,  adj.  dont  on  peut 
fe  relever. 

Revoici,  adv.  voici. encore. 
Revoir ,  v.  a.  corriger.  Il  fe  con- 
jugue comme  voir. 
Revoir,  f.  m.  rencontre. 
Revoler,  v.  n. 
Revolin  ,  C  m.  t.  de  Marine. 

Rivolie  » 
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Révolte,  f.  f.  rébellion. 
Révolté,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Révolter  ,  v.  a.  &  n.  paf. 
Révolu  ,  ue  ,  adj.  achevé  s  fini. 
Révolution  ,  f.  f. 
Revomir ,  v.  a. 

Révoquer  ,  v.  a.calîer  3  annuler  j 
fe  dédire* 

Réunir,  v.  n.  V.  Préf.  au  Tréma, 
Je  réuuis  ,  tu  réunis,  il  réunit  : 
"nous:  réulïïflons  ,  vous  réunif- 
iez, ils  réuf&ftent.  Je  réufliilbis, 
&c.  Je,réuflis  ,  tu  réunis  ,  il 
réufiït  :  nous  réufsîmes  ,  vous 
réufsïtes  >  ils  réunirent.  J'ai  réuf- 
fï,  &c.  Je  réunirai  ,  &rc.  Que 
je  réuiliife  ,  Sec.  Je  réuùlrois  , 
&c.  Que  je  réufluîe ,  &rc.  Que 
nous  réufltffions  ,  &c.  Rcuifit- 
fant. 

Réuûlte ,  f.  f.  V.  la  Préf.  let.  «. 
Reutlingen  ,  ville  de  Suabe. 
Revu ,  ue ,  part.  paf.  8c  adj. 
Revue ,  f.  f.  t.  de  Guerre.  Il  figni- 

fie  aufli  perquîfition  j  examen. 
Autrefois  on  écrivoit  reveuyre- 

mzuè  1  mais  depuis  quarante  ans, 
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Rheingrave  ,  f.  m.  titre  de  Sei- 
gneurie Allemande. 

Rhcnen  ,  ville  djs  Provinces- 
Unie^;. 

Rhéteur  ,  C  m.  qui  enfeîgne  l'arc 
de  bien  dire. 

Rhétoricien ,  enne ,  f.  m.  &  f. 

Rhétorique,  f.  f.  artd:  bien  dire* 
Ces  mors  font  originairement 
Grecs  ,  &  Ce  trouvent  par-tout 
écrits  avec  une  afpiration  dans 
cette  Langue  ^  ce  que  les  La- 
tins ont  imité  en  les  écrivant 
avec  une  h.  Nos  anciens  Au- 
teurs François,  &  la  plus  fainé 
partie  de  nos  meilleurs  Rhéto- 
riciens  modernes  les  écrivent  pa- 
reillement avec  une  h.  Il  n  y  a 
queRichelet  qui  ait  ofé  la  retran- 
cher. Si  quelqu'un  de  fès  partifans 
m'objecte  que  Ml  Grecs  n'ont 
point  d'h  dans  lAir"  alphabet  , 
je  lui  répondrai  qu'il  eft  vrai  : 
mais  en  revanche  il  faudra  qu'il 
m'avoue  qu'ils  ont  un  efprit 
rude  &  des  lettres  doubles  qui 
la  valent. 


ou  environ  ,  on  écrit  revu,  re-Rhin  ,  f.  m.  l'un  des  plus  céle- 


vue. 


bres  fleuve  de  l'Europe. 


Révuhlf  ,  ive  ,  adj.  t.  de  Méde-  Rhinfeld ,  ville  de  Suabe. 
cine.  Qui  détourne  les  humeurs.  (Rhinocéros, f.  m.  forte  de  bête fau- 
Révulfion  ,  f.  f.  t.  de  Médecine,  vage. 


"Révolution  d'humeurs. 
Rey  na ,  ville  d'Efpagne. 
Rez  -de  chauffée ,  rei  pied  ,  rez 

terre.  V,  Rai 2. 
R.ezan ,  ville  de  Ruflîe. 
Rhabillage ,  f.  m. 
Rhabillé ,  ée ,  part.  paf.  3c  adj. 
Rhabiller,  v^  a. 

Rhadamanthe  ,  ou  Radimanthe, 
f.  m.  un  des  trois  Juges  des 
Enfers. : 

Rheims*-vUle4&fiaace  en  Cham- 
pagne. 


Rhinthal ,  vallée  du  îthin  dans  la 
Suifte. 

Rhitophàge ,  f*  m.  qui  vit  de  ra- 
cines. 

Rhodes  ,  ville  capitale  de  rifle 

de  Rhodes. 
Rhodes  ,  f.  f.  efpcce  de  prune. 
Rhodîot  ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  de 

l'Iile  de  Rhodes. 
Rhombe  ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Rhomboïde,  I*.  m.  t.  de  Géométrie. 
Rhône ,  .0.1  Rhofne  ,  f.  m.  grand 

Heuve  de  France. 

C  ecc 


- 
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fthubarbe  ,  f.  f.  forte  de  racine 
médicinale. 

Rhumatifme ,  f.  m.  maladie. 
Rhume ,  f.  m.  forte  de  fluxion. 
L'é tymologie  &  l'ufage  veulent 

une  h  dans  ces  mots ,  malgré  le 

fentiment  de  Richelet. 
Riant,  ante,  adj. 
Ribadavia  ,  ville  d'Efpagnc 
Ribadeo,  ville  d'Efpagne. 
Ribaud ,  aude  ,  adj.  t.  inj 

Impudique. 

Ribemont  ,  ville  de  france  en  Pi- 
cardie. 

Ribes ,  H  f.  nom  que  les  Apothi- 
caires donnent  aux  grofeilles  rou- 
ges. 

'Riblette9  ù  f.  tranche  de  viande 

qu'on  fait  rôtir  fur  le  gril. 
Ribleur  ,  C  m.  débauché }  filou. 
Ribordage  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Ribor4t  f.  m»  U  de  Marine. 
Ricanement ,  f.  m.  ris  moqueur. 
Ricaner ,  v.  n.  rire  avec  éclat. 
Ricaneur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Ric-à-ric ,  adv.  exactement. 
Richard ,  arde ,  f.  m.  &  f.  qui  a 

beaucoup  de  bien.  Il  eft  du  iiyle 

familier. 
Riche  ,  adj.  m.  S:  f.  &  fubft. 
Richedale ,  f.  f.  monnoie  d'argent 

battue  en  Allemagne.  Celle  de 

Hambourg  vaut  3.  liv.  13. f. 
Richelieu  ,  ville  de  france  dans  le 

Poitou  ,  avec    un  magnifique 

Château. 
Richement ,  adv. 
Richemont,  ville  d'Angleterre. 
RichefTe ,  f.  f. 

RichefTe ,  f.  f.  Divinité  poétique  ; 

fille  du  travail  &  de  l'épargne. 
Ricin  ,  f.  m.  plante. 
Ricochet ,  f.  m.  jeu  d'enfant.  Ceft 

auffi  un  t.  d'Artillerie. 
Ricochon ,  f.  m.  t.  de  Monnoie.    I  vers. 


R  I  F, 

Ricume ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Ride ,  f.  f.  repu*  de  la  peau. 

Ce  mot  eit  plus  en  ufage  au 
pluriel  qu'au  fingulier. 
Ridé  ,  ée  ,  part.  paf.  6c  adj. 
Rideau ,  f.  m. 
Ridée ,  f.  f,  t.  de  Vénerie. 
Ridelle ,  f.  f.  t.  de  Charron. 
Rider  ,  v.  a.  replier  la  peau. 
Ridicule  ,  adj.  m.  &  f.  &  fubfh, 
Ridiculement ,  adv. 
Ridiculifer  ,  v.  a.  tourner  en  ri- 
dicule j  rendre  ridicule. 
Rien  ,  f.  m. 

Rierefief ,  f.  m.  t.  de  Jurifprudence. 
Arriere-ficf. 
Riéti ,  ville  de  l'état  de  l'Églife. 
Rieur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f . 
Ricux  ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 
Riez  ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Riflard ,  f.  m.  outil  d'Artifan. 
Rifler  ,  v.  a.  il  eft  populaire.  Man- 
ger goulûment. 

Riga ,  ville  capitale  de  la  Livo- 
nie. 

Rigide ,  adj.  m.  &  f.  févere. 
Rigidement,  adv. 
Rigidité,  f.  f.  auftérité. 
Rigodon  ,  f.  m.  forte  de  danfe. 
Rigole ,  f.  f.  petite  tranchée  j  petit 
folTé. 

Rigoler ,  v.  n.  il  ne  fe  dit  qu'avec 
le  pronom  perfonnel  \fe  réjouir. 
Rigorifme,  f.  m.  morale  trop  fé- 
vere. 

Rigorifte  ,  f.  m.  févere. 
Rigoureufement ,  adv. 
Rigoureux ,  eufe  ,  adj. 
Rigueur ,  f.  f. 

Rimaille ,  f.  f.  méchante  Poéûe. 
I  Rimailler ,  v.  a.  faire  de  mauvais 
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Rimailleur  5  f.  m.  mauvais  Poë'te. 
Rimafter ,  v.  n.  faire  des  vers.  Il 

eft  burlefque. 
Rimaflèur ,  f.  m.  mauvais  Poëte. 
Rime ,  f.  f. 

Rimer ,  v.  n.  &  quelquefois  a. 
Rimeur ,  f.  m, 

Rimini ,  ville  de  l'état  de  TÉglife 
dans  le  Golfe  de  Venife. 

Rinaire  ,  adj.  t.  de  Médecine. 

Rinceau  ,  f.  m.  t.  de  Peinture. 

Rincer  un  verre ,  v.  a. 

Nos  Anciens  écrivoient  reinfer  ; 
Furetiere  &  Jouberc  écrivent 
rir.fer  &  rincer.  Mais  l'Académie 
préfère  ce  dernier, 

Rinçoir  ,  f.  m.  t.  de  Papeterie. 

Rinçure  ,  f.  f.  eau  avec  laquelle 
on  a  rincé  un  verre. 

Ringard ,  f.  m.  forte  de  barre  de 
fer. 

Ringcoping ,  ville  de  Danemarck. 

Ringeot ,  ou  Brion ,  f.  m.  t.  de  Ma- 
rine. 

Rinftruire ,  v.  a. 

R  intien ,  ville  de  Weftphalie. 

Riolé ,  ée  >  adj.  rayé  de  diverfes 
couleurs.  Il  n'eit  en  ufage  qu'en 
cette  phrafe  proverbiale  ;  Riolé 
&  piolé  comme  la  chandelle  des 
Ro/x. 

Riom  ,  ville  de  fiance  dans  la 

Limagne  d'Auvergne. 
Rions  ,  petite  ville  de  france  dans 

la  Guiene. 

Riote ,  f.  f.  petite  querelle. 
Rioter  ,  v.  n.  fourire. 
Rioteux ,  eufe  ,  adj.  pointilleux. 
Ki paille ,  f.  f.  grand'chere.  Il  eft 
familier. 

.  Ripe ,  f.  f.  outil  de  Tailleur  de  pier- 
re. 

Rjpen  ,  ville  de  Danemarck. 
Riper  ,  v.  a.  t.  de  Tailleur  de  pier- 
re. Gratter  la  pierre  ayec  la  ripe. 
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Ringfted  s  ville  de  Danemarck. 
Ripopé ,  C  m.  mélange  que  font 
les  Cabaretiers  de  différents  re- 
lies de  mauvais  vins. 
Ripofte,  f.  f.  on  difoit  autrefois  rif- 
pofte.  Réplique.  C'eft  aulfi  un  t. 
d'Efcrime. 
Ri  porter  ,  v.  n. 
Rippon ,  ville  d'Angleterre. 
Rire ,  v.  n. 

Je  ris ,  tu  ris ,  il  rit  :  nous  rions , 
vous  riez ,  ils  rient.  Je  riois ,  &c. 
Nous  riions  ,  &c.  Je  ris ,  tu  ris  , 
il  rit  :  nous  rîmes ,  vous  rîtes  , 
ils  rirent.  Jai  ri ,  &c.  Je  rirai , 
&c.  Ris  ,  riez.  Que  je  rie ,  &:c. 
Je  rirois,  &c.  Que  je  rifle,  que 
tu  rifTes ,  qu'il  rît  :  que  nous  rif- 
fions  ,  que  vous  riiiiez  ,  qu'ils 
riffent.  Riant. 

Ris ,  f.  m.  le  rire.  Au  plur.  les  Ris. 
Ris ,  f.  m.  t.  de  Boucherie. 
Ris ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Risban ,  f.  m.  t.  de  Fortification. 
Risée ,  f.  f.  raillerie  j  moquerie. 
Rifelle  ,  ville  de  france  dans  l'Ar- 
magnac. 

Rifibilité ,  f.  f.  faculté  de  rire. 

Rifible,  adj.  m.  &  f. 

Rifquable ,  adj.  dangereux. 

Rifque ,  f.  m.  . 
L'Académie  veut  que A  ce  mot 
foit  toujours  du  m  afeu  in  ,  exce- 
pté en  cette  façon  de  parler  :  A 
toute  rifque. 

Rifqué ,  ée ,  part.  paG  &  adj. 
Rîiquer  9  v.  a» 

Riflole  ,  f.  f.  forte  de  pâtifTerie. 
Riflblé ,  ée  ,  part.  j>af.  &  adj. 
Riflbler,  v.  a.  faire  cuire  de  la 

viande  jufqu'à  ce  qu'elle  ait  une 

couleur  roulTe. 
RhTon ,  f.  m.  c  de  Marine. 
Rit ,  f.  m.  quelques-uns  difent  R/- 

te  3 1.  dogmatique. 

Ce  ce  ij 
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B itoumelle , f.  f.  petite  fvmphonie. 'Robin ,  f.  m,  t.  de  mépris. 
Rituel ,  f.  m.  livre  d'Églife.  Robinet ,  f.  m.  clef  d'un  robinet. 

Riva  ,  ville  d'Italie.  ouvrir  £r  fermer  v.n  robinet. 
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Rivage,  f.  m. 

Rival ,  aie : ,  adj.  concurrent. 
Rivalité ,  i.  f. 

Rivallo  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Rive ,  f.  f.  rivage. 

Rive» ,  v.  a.  t.  de  Serrurier. 

River  ige  ,  f.  m.  droit  domanial , 
&  quelquefois  feulement  Sei- 
gneurial. 

Riverain ,  f.  m. le  voiiîn  d'un  lieu. 

Rivefaltes ,  f.  m.  loue  de  vin  mui- 
cat. 

Rivet ,  f.  m.  t.  de  Manège  ,  &  de 

Cordonnier. 
Rivière  ,  f.  f.  courant  d'eau. 
Rivière  ,  ville  de  france  dans  le 

Forez, 

Riviereux ,  adj.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Rivoli  >  ville  du  Piémont. 

Rivure ,  f.  f.  t.  de  Serrurier, 

Riz  ,  f.  m.  forte  de  grain  dont  on 
fait  des  potages. 

Rizière,  Lf.campagefeméederiz. 
Quelques-uns  écrivent  ris  : 
mais  je  ne  n'approuve  pas  cette 
façon  d'écrire  ,  parce  que  ce  mot 
\ient  du  Latin  oryza ,  qu'on  trou- 
ve par-tout  avec  un  2 ,  &:  par- 
ce qu'on  pounoit  le  confondre 
avec  ris ,  rifus  ,  £c  ris  de  veau. 
C'cft  pour  ces  raifons  que  j'eui- 
me  qu'on  doit  écrire  riz  ,  com- 
me l'Académie. 

Rô  ,  f.  m.  t.  de  Tefïier. 

Rob ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie. 

Robe ,  f.  f. 

Ce  mot  nous  vient  de  l'Alle- 
mand ratibcn  ou  raub  >  d'où  il 
eft  aisé  de  conclure  qu'on  doit 
écrire  robe  avec  un  feul  b. 


Roboratif,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Robufte ,  adj.  m.  &  f. 
Robuliement  ,  adv. 
Roc ,  f.  m.  rocher. 
Rocaille ,  f.  f.  coquillage  ,8c  autres 
petites  chofes  dont  on  embellit 
des  grottes  dans  les  Jardins. 
Roc  a  illeur  ,  f .  m.  ouviier  qui  met 
k  rocaille  en  œuvre. 
Rocambolle ,  f.  f.  forte  d'ail. 
Kocantin,  f.  m. ebanfon  composée 
de  plufieurs  vieilles  chantons. 
Roche  ,  f.  f.  roc  ;  rocher, 
la  Roche ,  ville  des  Pays-E 
Roche-Bernard  ,  ville 
en 
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Bretagne. 


Roche-  Chouart ,  petite  ville  de 
france  dans  le  Poitou. 
Roche-Dirien ,  ville  de  france  en 
Bretagne. 

Rochefort ,  ville  de  france  d.ins 

l'Aunis,  avec  un  bon  Port  ;  & 

ville  dans  les  Pays-Bas. 
la  Rochefoucault ,  ville  de  france 

dans  l'Angoumois. 
la   Rochelle,  ville  de  france  , 

capitale  du  pays  d'Aunis  ,  avec 

un  port. 

Roche-Pofay ,  nom  de  lieu  fur  les 

confins  du  Poitou  ,  renommé 

par  fes  eaux. 
Rocher  ,  f.  m.  roc  ;  roche. 
Rochefter  ,  ville  d'Angleterre. 
Roche-fur-Yon  ,  ville  de  frar.ee 

dans  le  Bas-Poitou. 
Rochet ,  f.  m.  furplis  à  manches 

étroites. 

Rochoir,  f.  m.  petite  boîte  qui  fert 

aux  ouvriers  en  métal. 
Rocou  ,  ou  Roucou  ,  f.  m.  forte 

de  teinture. 
Rccouler ,  v.  n.  il  fe  dit  du  bruit 
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que  font  les  pigeons  dans  le  co- 
lombier, 

Kocoux  ,  nom  de  lieu  près  Liège, 
célèbre  par  la  Victoire  complète 
remportée  par  les  Troupes  du  Roi 
<ie  France  commandées  par  M. 
le  Maréchal  de  Saxe  ,  fur  l'Ar- 
jnée  combinée  des  Anglois, 
Autrichiens ,  Holiandois ,  Hano- 
veriens  6z  HefTois  ,  le  n.  Ofto- 
Ire  174^. 

Rccroi  ,  ou  Rocroix ,  ville  de 
fiance  en  Champagne. 

Rodage  ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 

Rode  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Roder ,  v.  n.  aller  3c  venir 
èz  là. 

Rôdeur  ,  f.  m.  qui  rode. 
Rodez  ,  ville  de  france  ,  Capitale 
du  Rouer gue. 

Rodomont ,  f.  m.  fanfaron. 
Rodomontade ,  f.  f.  faufTe  bra- 
voure. 

Roeux ,  ville  des  Pays-Bas. 

Rotations  ,  i.  f.  plur.  t. 

Rogaroire  ,  adj.  t.  de 

Rogatons ,  f.  m.  plur.  vieux  pa- 
piers ,  ou  viandes  ramafsées. 

Rogne  ,  f.  f.  efpece  de  çale. 

P.o^ne-picd ,  f.  m.  outil  de  Maré- 
chal. 

Rogner,  v.  a.  diminuer  j  retran- 
cher. 

Rogneur  ,  eufc  ,  f.  m.  &  f. 
Rogneux  ,  eufe,  adj.  qui  a  de  la 
rogne. 

Rognon  ,  f.  m.  partie  de  l'animal. 
Rognorer ,  v.  n.  murmurer  entre 

les  dents. 
Rognure  ,  f.  f. 

Rôgomme,  f.  m.  toute  fcrte  de 
liqueur  exquife  ,  Sz  quelquefois 
de  l'eau-de-vie. 

Jlo^ue,  ad%  m.  Se  f.  Superbe  ; 
vicier. 


d'Éïlife. 
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Rohan  ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne \  &  nom  d'une  des  pre- 
mières Maifons  de  fiance. 
Roi ,  f.  m. 

Tous  les  Savants  font  d'accord 
qu'on  doit  écrire  Rois  au  plur. 
ce  qui  fuflfiroit  pour  prouver 
qu'on  doit  écrire  Rc;  au  finçuiier. 
V.  Fréf.  lct.  I. 

Roide  *  adj.  m.  &  f.  on  prononce 
rai  de» 

Roidement ,  adv. 

Roideur,  f.  f.  vigueur,  force-, 

rigidité,  k 
RoUir,  v.  a.  &  n/paf.  rendre, 

devenir  roide. 

Roie  ,  ville  de  france  en  Picar- 
die. 

Roitelet ,  f.  m.  peut  Souverain. 

Roitelet ,  f,  m.  petit  oifeau. 

Rôle ,  f.  m. 

L'Orthographe  de  ce  mot  ava- 
rié plufieurs  fois.  Dans  Baudoin 
on  trouve  Rolle  ,  roliet  y  dans 
Monet  roole  j  dans  Binet  rôle  ; 
dans  l'Académie  &  Furetiere 
ro/e.V.  la  remarque  du  motCofi- 
trôle.  Danet  écrit  rôle  comme 
Binet,  Se  il  y  a  apparence  qu'il 
dérive  ce  mot  du  Gaulois  roler , 
qui  fe  dit  encore  dans  quelques 
Provinces  pour  rouler.  En  effet, 
les  rôles  étant  ordinairement  des 
papiers  fans  couverture  ,  les  gens 
de  Pratique  les  roulent  pour  les 
mettre  dans  leurs  poches  avec 
plus  de  facilité.  Du  Cange  écrie 
roolle.  &  rolle ,  qu'il  dérive 
du  Latin  rotulus  ,  rotula  ,fche- 
da,  charta  in  fpeciem  rotuU  feu 
rota  convoluta.  Cette  étymolo- 
gie  autorife  l'Orthographe  de 
Danet. 

Rôler ,  v.  n. écrire  des  rôles. 
Rôlct ,  f.  m.  t.  qm  n'a  guère  d'u- 
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fage  qu'en  cette  phrafe ,  Il  eft  an 

bout  de  [on  rôlet. 
Romagne ,  Province  de  l'État  de 

l'Églife  en  Italie,  &  Bourg  de 

France  en  Poitou. 
Romain  ,  aine ,  f.  m.  &  f. 
Romain  ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie. 
Romaine  ,  C  f.  forte  de  balance. 
Roman ,  fl  m.  Hiftoire  fabuleufe. 
Romance  ,  f.  t.  Mot  tiré  de  l'Ef- 

pagnol,  quifignifie  une  forte  de 

Poéfîe. 

Romancier,  f.  m.  Auteur  des  an- 
ciens Romans. 

Romanefque,  adj.  m.  &  f. 

Romanefquement ,  adv. 

Romanie,  Province  de  la  Turquie 
en  Europe. 

Romanifer,  v.  n.  faire  des  Ro- 
mans. 

Romanilte ,  f.  m.  &  f.  faifeur  de 

Romans. 
Romano ,  ville  d'Italie. 
Romans  ,   ville  de  france  en 

Dauphiné. 
Romarin,  f.  m.  ArbruTeau. 
Rome ,  ville  Capitale  de  l'État  de 

l'Églife ,  &  du  Monde  chrétien. 

Rome  fe  prononce  comme  les 

mots  qui  ont  deux  mm. 
Romei,  Pays  du  Bugey  en  France. 
Rommois,  ou  Roumois,  petite 

Contrée  «de  France  dans  la  Nor- 
mandie. 

Romarantin,  ville  de  France  dans 
le  Blaifois. 


R  O  N 
pit  :  nous  rompîmes,  vous  rom- 
pîtes, ils  rompirent.  Je  rompui , 
&c.  Romps  ,  rompez.  Que  je 
rompe,  &c.  Je  romprois,  Sec. 
Que  je  rompiile ,  que  tu  rom- 
pifles  ,  qu'il  rompît  :  que  nous 
rompiiïions  ,  que  vous  rompif- 
fïez,  qu'ils  rompiffent.  Rom- 
pant. 

Rompu,  ue,  adj.  Cafsé;  brisé, 
à  bâtons  Rompus,  Phrafe  adver- 
biale &  proverbiale,  qui  fe  die 
des  chofes  qu'on  fait  négligem- 
ment ou  avec  interruption. 
Romulus,  f.  m.  Fondateur  de 
Rome. 

Ronce,  f.  f.  plante  ligneufe  & 
épineufe. 

Ronceroi,  C  m.  Haie  pleine  de 
ronces. 

Rond,  onde,  adj. 
Rond ,  f.  m.  Cercle. 
Ronda,  ville  d'Efpagne. 
Rondache ,  f.  f.  efpece  de  boa- 
clier. 

Ronde ,  f.  f.  t.  de  Guerre. 
Rondeau,  f.  m.  t.  de  Pocfie  Fran- 
çoife.  Cercle  j  rond. 
Rondeler,  v.  n.  faire  des  ron- 
deaux. 

Rondelet ,  ette ,  adj.  diminutif  de 
rond. 

Rondelin,  f.m.  mot  burlefque  &: 
fait  à  plaifir,  pour  figniiier  un 
homme  fort  gros. 
Rondelle ,  f.  f.  efpece  de  bouclier. 
Rompement  de  tête ,  f.  m.  grand  jRondellier ,  f.m.  Soldat  qui  por- 

bruit j  grande  application.       )  te  une  rondelle. 
Rompre ,  v.  a.  cafler  j  brifer.  Il  Rondement ,  adv.  en  rond  Au 


a  d'autres  lignifications. 
Je  romps,  tu  romps,  il  rompt  : 
nous  rompons  ,  vous  rompez  , 


figuré  ,  franchement  ;  uniment. 
Rondeur ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 
eft  rond. 


ils  rompent.  Je  rompois,  tu i Rondin,  f.m.  bâton  rond  j  bûche 
rompois,  &:c.  J'ai  rompu  ,  &c.  ronde. 
Je  rompis ,  tu  rompis ,  il  rom-  'Ronfle ,  f.  f.  efpece  de  jeu. 


Digitized  by  Google 


R  O  Q 
Ronflement,  f.m. 
Ronfler ,  v.  n.  refpirer  avec  bruit 

en  dormant. 
Ronfleur ,  eufe,  f.  m.  &  f. 
Ronge ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
Rongé,  ée,  part.  paf.&  adj. 
Ronger,  v.  a.  Rogner  avec  les 

dents. 

Rongeur,  adj.  il  n'eft  d  ufageque 
dans  cette  phrafe:  le  ver  rongeur. 

la  Roque ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 

Roquebrune,  ville  de  la  Princi- 
pauté de  Monaco. 

Roquefort ,  ville  de  france  dans 
le  Rouergue. 

Roquelaure,  f.  f.  forte  de  manteau. 
Roquelaure,  ville  de  france  en 
Armagnac. 

Roquemadour ,  ville  de  france 
dans  le  Qiierci. 

Roquemaure,  ville  de  france  dans 

le  Bas- Languedoc. 
Roquer,  v.  n.t.  du  jeu  des  Échecs. 
Roquet ,  f.  m.  petit  chien. 
Roquette ,  G  f .  plante. 
'Roquille ,  f.  f.  la  plus  petite  des 

mefures  devin. 

Roface ,  f.  f.  t.  d'Archite&ure. 
Rofaire,  Cm.  chapelet  composé 
de  150.  grains. 

Rofat ,  adj.  m.  composé  de  rofes. 
Rolay ,  ville  de  France  en  Brie. 
Rofchild ,  tille  de  Danemarck. 
Rofcommon,  ville  d'Irlande. 
Rofe ,  f.  f. 

Rofe  des  vents  &  du  compas,  t. 
de  Marine. 

Rosé,  adj.  m.iln'eft  guère  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  ;  Yin  rosé. 

Rofeau,  f.  m.  plante  marécageufe. 

Rosée ,  f.  f.  petite  pluie  &  menue. 

Rofenfeld,  ville  de  Suabe. 

Jloferaie,  f.  f.  terroir  planté  de 
roiiers. 
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Rofes,  ville  d'Efpagne. 
Rofette  ,£  f.  forte  d'encre  rouge. 
On  appelle  aujp  le  Cuivre  rouge 
non  employé  y  de  la  Rofette. 
Rofette ,  f.  f.  t.  de  'dame ,  &  de 
Lingere. 

Rosheim ,  ville  de  france  en  AU 
face. 

Rofier,  f.  m.  arbrifleau. 
Rofporden ,  ville  de  france  en  Bre- 
tagne. 

Rofl*,  Province  de  l'Ecoffe  Sep- 
tentrionale. 

Roffane ,  f.  f.  nom  qu'on  donne 
à  toutes  les  pêches  de  couleur 
jaune. 

RofTano,  ville  du  Royaume  de 

Naples. 
Rofïe ,  f.  f.  cheval  usé. 
Rofsé,  ée,  part. paf.  &  adj. 
RofTer ,  v.  a.  Battre.  Il  eft  bas. 
Rofïignol ,  f.  m.  petit  oifeau. 
Roflignoler ,  v.  n.  chanter  comme 
un  rofïignol. 
RolTolis ,  f.  m.  Liqueur. 
Roder  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Roftock,  ville  de  Saxe. 
Roftof,  ville  de  Ruflie. 
Roihrale,  adj.ù  Couronne  roftrale* 
Rofture,  f.  f. 1.  de  Marine. 
Rot ,  f.  m.  vent. 
Rôt ,  f.  m*  viande  Rôtie. 
Rotateur ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Rotation,  f*  f.  t.  d'Aibronomic* 
altion  de  tourner. 
Rôt-de-bif ,  f.  m.  t.  de  Cuifîne.  k 
Rote ,  f.  f.  le  premier  Tribunal  d* 
la  Coûtée  Rome. 
Rownberg ,  Fortertffe  de  la  Fraiw 
conie.        ,  . 
Rotenbourg,  ville  Impériale  de  J* 
Franconie. 

Roterdam,  ville  des  Provinces* 
Unies,  en  Hpliande. 
yiothefay,  vilk  d'jkojfe, 
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Rôti,  Cm.  rôt.  . 
Rôti ,  ie ,  part,  paf.  8c  aâ) . 
Rôcie ,  f.  £ 

Rotiere ,  f.  f.  lieu  où  Ton  met 

rouir  le  chanvre. 
Rôtir ,  v.  a.  faire  cuire  de  la  viande 

ou  du  pain  en  la  tournant  devant 

le  feu. 

RôthTerie ,  f.  f.  lieu  où  l'on  vend 

des  viandes  rôties. 
Rôtifleur  5  eufe  ,  f.  m.  &:  f. 
Rotonde  ,  f.  f.  qui  eft  fait  en  rond. 
Rotondité ,  f.  f.  t.  dogmatique. 

Rondeur. 
Rotter,  v.  h.  faire  des  rots. 
Rotteur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Rotule,  f.  f.  t.  d'Anaromie. 
Roture  ,  f.  f.  condition  de  ceux 

qui  ne  font  pas  nobles. 
Roturier,  iere ,  adj»  &  f.  m.  Se  f. 
Roturiérement ,  adv. 
Rouable  ,  f.  m.  Inftrument  de 

Boulanger. 

Rouage,  f.  m.  toutes  les  roues 
d'une  machine.  . 

Rouan  radj.  t.  de  Manège. 

Rouane,  ou  Roanne  ,  ville  de 
France  dans  le  Forez. 

Rouane,  f.  f .  Inftrument  de  fer 
acéré  &  concave. 

Rouaner,  v.  a.  Marquer  les  ton- 
neaux  avee  la  rouanette. 

Rouanette  ,  f.  f .  Inftrument  de 
«Commis  aux  Aydes,  pour  mar- 
quer les  tonneaux.  • 

RotfâhVv  adj.  t.  de  Rlafon. 

Rouble,  f.  m.  Monnoie  dé  Mof- 
covie,  qui  vaut,  5.  livide  France. 

RdttcW,£  f.  *.  de  Marine.  •  t; 

Roucy ,  ville  de  france  en  Charn- 
ue; c 

Roue?f.  t.  . . 

Rouelle;  £  f.  Tranche  dé  mets. 
Rouen ,  ville  de  france  3c  Capitale 
de  la  Normandie. 


ROU 
(Rouenois,  oife,  f.  m.  &  f.  Ouï 
eilde  Rouen. 

petit  Rouen  ,  forte  de  danfe. 

Rouer ,  v.  a.  fe  conjugue  com- 
me jouer,  rompre  un  criminel  & 
Texpoicrfur  la  roue. 

Rouergue,  Province  de  France. 

Rouet,  f.  m.  forte  tViiîrtrument 
dont  on  fe.  fert  pour  nier ,  ou 
dévider. 

Rouctte,  f.  £  menues  branches 
d'olier. 

Rouge*  adj-  m.  &  f. 
Rouge  âtre ,  adj.  m.  &  £ 
Rougeaud,  eaude ,  adj. 
Rouge-gorge,  f.  m.  petit  oifeau. 
Rougeole ,  f.  f.  Maladie. 
Rouget ,  f.  m.  efpece  de  poifton  de 
Mer.  .  .. 

Rougeur ,  f.  f. 
Rougi ,  ie ,  part,  pak  &  adj. 
Rougir  v  v.  a. 

Rougilîure  ,  f.  f.  la  couleur  du 
cuivre  rouge.  ? 
Roui>  ie ,  adj. 

Rovigo ,  ville  de  l'État  de  Venife. 
Rouille,  f.  f.  forte  de  craflè  qui 

s'engendre  fur  les  métaux- 
Rouillé,  ée,  part*  paf.&  adj. 
Rouiller ,  v.  a.  contracter  de  la 

rouille. 
Rouillure,  f.f.  rouille. 
Rouir  du  chanvre ,  v.  a. 
Roulade i  f.  f.  roulement  delà 

voix. 

Roulage  ,  f.  m.  métier  de  rouiier, 
fon  falaire. 

Roulant,  ante,  ad). 

Roulé ,  ce ,  part.  paf.  &  adj. 

Rouleau,  fi  rn.  îpicce  de  bois  lon- 
gue &  ronde. 

Roulement,  £  nu  a&ion  de  rou- 
ler ,  &cv 
Rouler ,  v.  a. 

ftpulctte,  f.  f.  petite  roue.. 

Rouiier, 
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Roulier  >  f.  m.  Voituricr. 
Roulis ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Rouloir ,  f,  m.  t.  de  Cirier. 
Roulons ,  petits  barreaux  ronds. 
Roumare  ,  f.  m.  Poiiîon. 
Rovoreic,  Ville  du  TiroL 
Roupeau  ,  f.  m.  Efpece  de  Héron. 
Roupie  j  f.  f.  ce  qui  pend  au  bout 

du  nez,  lorfqu'il  fait  froid. 
Roupiere,  f.  f.  forte 'd'épée. 
Roupieux,  eufe  ,  adj.  qui  a  la 

roupie. 

Roupiller,  v.n.fommeilleràdemi. 
Roupillcux  ,  eufe ,  f.  m.  &:  f. 
Rouquet ,  (7  m.  Lièvre  mâle. 
Roulîeâtre  r  adj.  qui  tire  fur  le 
roux. 

Roufleau ,  f.  m.  qui  a  le  poil  roux. 

RoufTelart  ,  ville  de  france  en 
Flandre. 

RoulTelct ,  f.  m.  forte  de  poire. 

Rouflfeline  ,  f.  f.  poire. 

RoufTette ,  f.  f.  petit  oifeau  brun  j 
chien  de  mer. 

Roulfeur ,  f.  f.  couleur  rouflfe. 

Roufli ,  f.  m.  forte  de  cuir. 

Roufli,  ie,  parr.  paf.  &  adj. 

Rouffitlon  ,  Contrée  de  France 
dans  les  Pyrénées. 

Rouffin ,  f.  m.  efpece  de  cheval. 

Roufïir ,  v.  a. 

Route ,  f.  f.  chemin. 

Routier ,  iere,  f.  m.  8c  f. 

Routine,  f.  *f.  Longue  pratique. 

Routiner,  v.  a.  apprendre  par  rou- 
tine. 

Rouverain  ,  adj.  m.  Il  fe  dit  du  fer 
qui  eft  difficile  à  forger. 

Rouveyroux,  ville  de  france  dans 
le  Rouergue. 

Rouvre,  f.  m.  efpece  de  chêne. 

Rouvrir ,  v.  a. 

Roux ,  rouflèj  adj.  un  peu  ardent. 
Roux-vents ,  f.  m.  t.  de  Jardinier. 
Royal,  aie,  adj. 


RUB  Ç70 
Royal,  f.  m.  Généreux*,  libéral* 
Royale ,  f.  f.  forte  de  culotte  que 

l'on  portoit  autrefois, 
à  la  Royale ,  adv. 
Royalement,  adv. 
Royalhte,  f.  m.  &  adj.  qui  eft 

attaché  à  fon  Roi. 
Royan,  ville  de  france  en  Sain- 

tonge. 

Royaume ,  f.  m. 
Royauté,  f.  f. 

Roye,  ville  de  france  en  Picar- 
die. 

Ru ,  f.  m.  canal  d'un  petit  ruhTeau. 
Ruade,  f.  f.  élancement  des  pieds 
de  derrière  d'un  cheval ,  &c. 
Ruage,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Ruban ,  f.  m. 

Rubaner ,  v.  a.  t.  de  Cirier. 
Rubanerie ,  f.  f.  profefTioh  de  Ru- 
banier. 

Rubanier,  iere,  f.  m.&c(.JÎcad» 
Fur.  Mortet ,  Dan.  Rich.  Joub. 
On  trouve  Ruben  ,  Rubenmer 
dansDupuys  &  Baudoin;  mais 
ce  n'eft  plus  l'ufage.  Il  y  en  a 
d'autres  qui  écrivent  Rubannier 
avec  deux  nn  :  cette  Orthogra- 
phe dépend  de  l'ufage  ,  parce 
que  les  compofés  des  mots  en 
an  doublent  les  uns  cette  finale , 
comme  année ,  annuel ,  vanner , 
tannerie  ,  tanneur  ,  qui  nous 
viennent  des  mots  a»,  van,  & 
tan.  D'autres  ne  la  doublentpas, 
comme  Mer  Océane,  Cour  Ot- 
tomane ,  Court  if ane ,  %fc.  Ainfï 
chacun  eft  libre  d'écrire  avec  une 
feule  n  ou  avec  deux  le  mot  R«- 
banier.  V.  Préf.  aux  adjectifs  en  ». 

Rubiacé,  ée,  adj.  t.  de  Botanique. 
Se  dit  des  Plantes  qui  ont 'quel- 
ques caractères  de  la  Garance. 

Rubican ,  adj.  m.  Couleur  du  poii 
d'un  cheval. 

Dddd 
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Rubicond,  onde  adj.  t,  burlesque* 
rouge. 

Rubis,  f.  m.  pierre  précieufe  rouge 

&c  tranfparente, 
Rubord ,  f.  m.  t.  de  charpenterie. 
Rubricaire,  f.  m. 
Rubrique ,  f.  f.  efpece  de  terre 

rouge. 

Rubrique, f.  f.  Ordre  pour  dire 
l'Office  j  &  Titres  des  Livres  de 
Droit  Civil  &  Canonique, 

Ruche,  f.f. Logement  des  abeilles. 

Ruche?  f.f.  plein  une  ruche. 

Rud-Ânier ,  f.  m.  t.  du  bas  peuple, 
qui  fe  dit  des  gens  greffiers ,  & 
d'un  Pédagogue, 

Rude ,  adj.  m.  &  F. 

Rudement,  adv. 

Rudcnté,  ée,  ad),  t.  d'Architec- 
ture. 

Rudenture,  f.  f.  t.  d' Architecture, 
Ruderation,  f.f.  t.  d' Architecture. 
Rudelfc ,  f.  f. 

Rudiment ,  f.  m.  petit  livre  qui 
contient  lés  premiers  principes 
de  la  Langue  Latine. 

Rudoyé ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Rudoyer ,  v.  a.  On  prononce  ru~ 
deyer.  Traiter  quelqu'un  rude- 
ment. 

Rue ,  f.  f.  plante. 

Rue ,  f.  f.  chemin  dans  une  ville , 

un  bourg,  un  village* 
Rue  ,  ville  de  france  en  Picardie. 
Ruelle,  f.  f.  petite  rue*,efpace  qu'on 

laifie  entre  un  lit  &  la  muraille. 
Rueller  ,  v.  a.  t.  d'Agriculture. 
Ruer ,  v.  n.  jeter  des  pierres ,  ou 

autre  chofe.  Il  fe  dit  ^uifîi  d'un 

cheval ,  &c. 
Rueur,  eufe ,  f.  m.  &  f.  8c  adj. 
Ruffac ,  ville  de  France  en  Alface. 
RurTecq,  ville  de  france  en  An- 

goumois. 

Rugenwalde,  ville  de  Poméranie. 


Rttgine ,  f.  f.  Inftrument  deChirur* 
gien. 

Ruginer,v.  a,  t.  d'Anacheurde 
dents. 

Rugir ,  v.  n.  Il  ne  fe  dit  au  propre 

que  du  cri  du  Lion. 
Rugiffant,  ante,  adj. 
RugifTement ,  f.  m.  cri  du  Lion* 
Rugles ,  petite  ville  de  france  en 

Normandie. 
Ruillée ,  f.  f.  t.  de  Couvreur. 
Ruine,  f.  f. 

Ruiné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Ruiner ,  v.  a. 

Ruineux  >  eufe  >  adj.  qui  menace 
ruine  ;  qui  caufedu  dommage. 

Ruinure,  f.  f.  t.  d'Architecture, 

Ruiftèau,  f.  m. 

RuifTelant ,  ante,  adj.  verbal. 

Ruiffeier ,  v.  n.  couler  comme  un 
ruiffeau. 

Rum,  f.  m.  liqueur  fpiritueufe, 

Rumb,  f.  m.  t.  de  Marine, 

Rumeur,  f.f. 

Ruminant ,  ante ,  adj. 

Rumination ,  f.  f. 

Ruminé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Ruminer,  v.a.  Remâcher  ce  qu'on 
a  mangé.  Au  figuré  ,  rêver  i  mé- 
diter, 

Rupelmonde,  petite ,  ville  deFlan- 
dre. 

Ruptoire ,  f.  m.  t.  de  Chirurgie. 

Rupture ,  f.  f,  état  d'une  cholê  rom- 
pue j  fracture  j  défunion. 

Rural,  aie,  adj.  qui  concerne  la 
Campagne. 

Ruremonde ,  ville  des  Pays  -  Bas, 
Rufe,f.  f. 

Fu^é  ,  ée ,  adj.  Il  s'emploie  aiilfi 
fubftântivement. 
Rufcr ,  v.  n. 

Rûffe ,  f.  m.  Se  f.  qui  eft  de  Ru(fie. 
Ruffien  i  enne ,  f.  m.  &  f.  qui  ap- 
partient à  la  Ruifie. 
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Ruflîe ,  vafte  Empire  dans  l'Eu- 
rope. 

Rufliote,  f.  m.  langue  Ruifieiine* 
Ru  il  an  y  petit  pays  du  Bigorre  en 
Gafcogne.  n 
Ruftaud  ,  aude ,  adj.  greffier. 
Ruftaudemcnt ,  adv. 
Rurticité,  C  f.  Groffiéreté. 
Ruitique3  adj.  m.  &  f. 
Ruftiquement,  adv. 
Ruftiquer  ,  v.  a.  t.  de  Maçonnerie, 


R  U  Y  ç8t 
Ruftre  ,  adj.  &  fubtt.  m.  &  £ 
Incivil. 

Ruftre,  f.    c.  de  Blafon. 
Rut ,  f.  m.  t.  de  chafle, 
Rutigliano ,  ville  du  Royaume  de 
Naples. 

Ruys  ,  Contrée  de  France  dans  U 
Bretagne. 

Rye,  ville  d'Angleterre. 
Ryptique,  f.  m.  forte  de  Médica- 
ment, 
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5 Subjîant  if  féminin  9  Lettre  confonne  s  (y  la  dix  -  huitième 

de  V Alphabet. 


ïvvwîJ  A  5  Pronom  P"" 
^XXX^Xg  fonnei  féminin. 

rFx  S  X*  Son  >  mafculin. 
X^  Ses  au  pluriel» 
XXX^  Sabaïfme  ,  f.  m. 

âMMËft&K  Culte  des  Aftres. 
Idolâtrie  anciene. 

Sabbat,  f.  m.  li  a  plusieurs  fîgni- 
fxations. 

Ce  mot  fe  tro  nje  écrit  de  plu- 
fîeiirs  manières    fférentes.  Jou- 
bert  éciit  Sa&if  &  Sabbat  j  Ri- 
chtlet  Sahat  ;  Boudot  Sabath, 
Panet  &:  Calepin  Sabath,  &  en 
Latin  Sabbatkum  avec  deux  ftfrj 
&  une  /j  ,  comme  on  le  trouve 
dans  Charles  Eltienne,  Joubert, 
Boudot  &  ailleurs.  l'Académie 
&  Furetiere.  écrivent  Sabbat. 
Pour  favoir  la  véritable  Ortho-  j 
graphe  de  ce  mot,  j'ai  eu  recours 
à  une  Bible  des  plus  anciennes , 
où  j'ai  remarqué  en  différents 
endroits  Sabbatum  fans  h.  Dans 
l'interprétation  des  mots  Hé-i 
breux  par  S.  Jérôme,  on  trou-; 
ve  pareillement  Sabbatum,  re-* 


quies.  Dans  la  Grammaire  Hé- 
braïque ,  imprimée  chez  Guil- 
laume Lebé  en  \6zu  à  Paris, 
on  trouve  aufli  Sabbatum  fans 
h.  D'où  je  conclus  qu'on  doit 
écrire  Sabbat  en  François ,  con- 
formément à  lu  (âge  de  la  plus 
grande  partie  des  Auteurs ,  & 
à  Tètymologie  qu'en  donne  du 
Cange ,  tom.  III.  fol.  718.  où  il 
dit  Sabbatum  apid  Hebrœos  pro 
tota  hebdomada  ,  &  pro  feptimo 
hebdomadif  die  fumttur  

Sabbatine ,  f.  f.  Thefe  qu'on  fou- 
tient  le  famedi  fans  folemnité. 

Sabbatique  ,  adj.  m.  &  f. 

Sabine,  Province  de  l'État  de  TÉ- 
glifc. 

Sabine ,  f.  f.  ou  Savinier,  f.  m.  Ai- 

briflfeau  bas. 
Sabioneta  ,  ville  d'Italie. 
Sable,  f.  m. 
Sable  ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Sablé  ,  ville  de  France  dans  le 

Maine. 

Sabler ,  v.  a.  Couvrir  de  fable  les 
ailées  d'un  Jardin, 


S  A  B 

Sables  d'Olonne ,  ville  de  france 
dans  le  Bas-Poitou. 

Sableitant,  Province  du  Royau- 
me de  Perfe. 

Sableux,  eufe,  adj. 

Sablier,  f.  m.  forte  d'Horloge. 

Sablière  ,  f.  f.  lieu  creux  d'où  on 
tire  du  fable, 

Sablon ,  f.  m.  Menu  fable. 

Sablonné ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Sablonner ,  v.  a.  écurer  la  vaiffelle  | 
avec  du  fablon. 

Sablonneux ,  eufe,  adj. 

Sablonnier ,  £  m.  qui  vend  du  fa- 
blon. 

Sablonniere,  f.  f.  Heu  d'où  on  tire 
du  fablon. 

Sabord ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Sabot ,  f.  m.  chauffure  de  bois  j 
forte  de  toupie. 

Saboter ,  v.  n.  faire  tourner  un  fa- 
bot  y  faire  du  bruit  en  marchant 
avec  des  fabots. 

Saboteur  ,  f.  m. 

Sabotier ,  f.  m. 

Saboulé ,  êe ,  part.  paf.  &  adj. 

Sabouler  ,  v.  a.  il  elt  bas.  Il  le  dit 
de  ceux  qui  fe  roulent  par  terre 
&:  fe  houfpillent. 

Sabre ,  f.  m.  coutelas. 

Sabrenauder  ,  v.  a  Mal  travailler. 

Sabrer ,  v.  a. 

Saburre,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Sac ,  f.  m. 

Sacade  ,  f  f.  t.  de  Manège. 
Sacanie  ,  Tune  des  quatre  '  Pro- 
vinces de  la  Morée. 
Saccage ,  f.  m. 
Saccagé ,  ée ,  part.  paf.  &:  adj. 
Saccagement,  f.  m.  Saccage. 


SAC  5*3 
Saccager,  v.  a.  piller;  ruiner. 
Saccomeufe  ,  f.  t.  Inttrurnent  que 
nous  appelions  Cornemufe. 
Sacerdoce ,  f.  m.  dignité ,  &z  qua- 
lité de  Prêtre. 
Sacerdotal ,  aie  ,  adj. 
Sachée  ,  f.  f.  plein  un  fac. 
Sachet,  f.  m.  petit  fac. 
Sachet,  ette ,  f.  m.  &  f.  Religieux 
&  Religieufe  de  l'Ordre  de  la 
pénitence. 
Sacoche,  f.  f.  deux  bourfes  de 
cuir  jointes  enfemble. 
Sacôme,f.  m.  t.  d'Architecture. 
Sacquage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Sacquatier ,  f.  m.  Voiturier  de 
charbon. 

Sacquier  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Sacraire ,  f .  m.  petit  Temple ,  ou 
Oratoire. 

Sacramental,  facramentale ,  adj. 
&  facramentel,facramenteile. 

Pafchal  ,  Furetiere  6c  Boudot 
préfèrent  cette  premire  façon 
d'écrire:  Danet  &  Joubert  ad- 
mettent la  féconde  :  l'Acadé- 
mie, Binet  &:  Richelet  les  ap- 
prouvent toutes  les  deux.  Ce- 
pendant il  me  femble  que  la  pre- 
mière eft  plus  conforme  au  La- 
tin facramcnralis ,  dont  elle  tire 
fon  étymologie. 

Sacramentalernent,  ou  Sacramen- 
tellement,  adv. 
Sacre,  f.  m.  Oifeau  de  proie. 
Sacre,  f.  m.  action  par  laquelle 
on  facre  un  Roi  ,  un  Évêque. 
Sacré ,  ée ,  part.  paf.  tte  adj. 
Sacrement,  f. m. 
Sacrer,  v.  a. 


Il  ne  faut  pas  imiter  Richelet  Sacret ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie, 
qui  écrit  facagement  ,  facager  \  Sacrificateur ,  trice ,  f.  m,  &  f. 
avec  un.fcul  c ,  fans  aucune  au-  Sacrincature,  f.  f.  dignké  de  Sacri- 
tre  raifon ,  que  parce  qu'on  pro-!  ficateur. 
nonce  de  la  forte.  ISacrifice,  f.  m. 
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part.  paf.  &  adj. 


5&4 

Sacrifié 

Sacrifier»  v.  a. 
Sacrilège ,  f.  m.  il  eft  auûl  adj. 
Sacrilégement  ,  adv. 
Sacriiïain,  tine ,  f.  m.  &  f. 
Sacriitie ,  f.  f.  Lieu  où  Ton  garde 

les  ornements  d'Églife ,  &c. 
Safran ,  f.  m.  forte  de  plante. 
Safran ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Safraner ,  v.  a.  peindre  avec  du 

iafran. 

Safranier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  fean- 

queroûtier  qui  n'a  plus  de  bien. 
Safre,  adj.  goulu  ^  glouton. 
Safre,  f.  f  terre  minérale. 
Sagacité,  f.f.  pénétration d'cfprit. 
Sagan ,  ville  de  Silène. 
Sagapenum>f  m.  forte  de  gomme. 
Sage,  adj.  m.  &  f.  il  fe  prend  auffi 

fubltantivenient. 
Sage-femme ,  f.  f.  accoucheufe. 
Sagement,  adv.  prudemment. 
SagcfTe ,  f.  f.  prudence  ;  retenue. 
Sagittaire,  f.m.  figne  du  Zodiaque. 
Sagittale  ,  t.  d'Anatomie. 
Sagone ,  ville  de  l'Me  de  Corfe. 
£agou,f.  m.  pâte  faite  avec  une 

efpece  de  rofeau. 
Sagouin  ,  f.  m.  forte  de  petit 

fïnge. 

Sagres ,  ville  de  Portugal. 

Saguenay  ,  Contrée  de  la  Nou- 
velle France  en  Amérique. 

Saie,  f.  f.  ancien  habillement  de 
Gens  de  Guerre  5  petite  brofle 
forte;  forte  de  ferge. 

Saïette,  f.  f.  Serge  de  foie  ou  de 
laine. 

Saïetter ,  v.  a.  t.  d'Orfèvre.  Net- 
toyer avec  lafaie. 
Saïetteur ,  f.  m.  faifeur  de  faie» 
Saignant ,  ante ,  adj. 
Saigné  ,  ée,  fart.  paf.  &  adj. 
Saignée,  f.  f. 
Saignement  3  f.  m, 
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Saigner,* v.  a.  tirer  du  fang. 
Saigneur ,  f.  m.  Médecin  qui  fait 
beaucoup  faigner. 
Saigneux  eufe ,  adj.  taché  de 
fang. 

Saignotter,  v.  a.  tirer  de  temps 
en  temps  un  peu  de  fang. 
Saillans,  ville  de  france  en  Dau- 
phinç. 

Saillant ,  ante ,  adj.  qui  avance  en 
dehors. 

Saille ,  t.  de  Marine. 
Saillie  ,  f.  f.  t.  d'Architefture. 
Avance  de  quelque  partie ,  ou 
de  quelque  ornement  d'un  ou- 
vrage. Au  figuré,  fougue i  tranf- 
port  de  colère ,  de  l'eipritj&c. 
Saillir ,  v.  n.  Jaillir  ;  fortir  avec 
impétuofîté.  Il  ne  fe  dit  que  des 
chofes  liquides,  8c  il  fe  conjugue 
ainfi. 

Je  faillis  >  tu  faillis ,  il  faillit  : 
nous  faillirions  ,  vous  failluîez , 
ils  failluTent.  Je  failluTois,  Sec. 
Je  faillis,  tu  faillis,  il  faillit  mous 
faillîmes,  vous  faillîtes ,  ils  fail- 
lirent. J  ai  failli ,  &c.  Je  faillirai, 
&c.  Je  faillirois ,  &c. 
Saillir,  v.  n.  t.  d'Architecture.  U 
fe  dit  des  ornements  qui  débor- 
dent ,  &  on  le  conjugue  ainfi. 
Je  faille,  tu  failles,  il  faille, 
&c.  mais  il  n'a  d'ufage  qu'à  l'In- 
finitif &  à  la  troifieme  perfonne 
de  quelques  temps. 
Sain ,  faine,  adj.  qui  fe  porte  bien. 
Sain-doux,  f.m.  graille  de  pour- 
ceau. 

Sainement ,  adv*  judicieufement. 
Sainfoin ,  f.  m.  plante. 
Saint  ,  fainte ,  f.  m.  &  f. 
Saint-Agnan ,  ville  de  france  dans 
le  Berry. 

Saint  -  Amand ,  ville  de  franco 
,  dans  le  BouxbonnoiSf 


- 

-, 


Digitized  by 


S  A  I 

Saint-Amand,  ville  de  Flandre 

dans  le  Tournaiiis. 
Saint- Ambroife  >  ville  de  france 

dans  le  Languedoc. 
Saint  Amour ,  ville  de  france  en 

Bourgogne. 

Saint-Andiol  *  ville  de  france  dans 
le  Vivarais. 

Saint  -  Antoine ,  gros  Bourg  de 
France ,  dans  le  Dauphiné  avec 
une  Abbaye  Chef  d'Ordre  du 
même  nom. 

Saint-Antonin ,  ville  de  france 

dans  le  Rouergue. 
Saint-  Arnould ,  ville  de  france 

dans  la  Beauce, 

Saint-Avauld ,  ville  de  Lorraine. 
Saint- Aubin-du  Cormier ,  ville  de 

france  dans  la  Bretagne, 
Saint-Aubinet ,  f.  m,  t.  de  Marine, 
Sainte-Barbe ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Saint-Breuc ,  ville  de  france  en 

Bretagne. 

Saint-Chaumont ,  ville  de  france 

dans  le  Lyonnois. 
Saint-Chriltopbe,  ville  de  france 

en  Touraine. 
Saint-Clar,  ville  de  France  dans 

l'Armagnac. 
Saint-Claude ,  ville  de  france  en 

Franche-Comté. 
Saint-Denis  ,  ville  de  l'Iflc  de 

France ,  où  eft  la  fépulture  de 

nos  Rois. 
Saint-Dizier ,  ville  de  france  en 

Champagne. 
Saint-Domingue,  ville  Capitale 
del'Ifle  de  ce  nom  dans  la  mer 
du  Mexique. 
Saint -Enemie,  ville  de  france 
dans  le  Gévaudan. 
Saint-Efprit,  le  Pont-Saint-Efprit, 
ville  de  france   dans  le  Lan- 
guedoc. 


SainMitieune-le-Forens ,  ville  deJSaint-Gervais  ,  ville  de  francs 
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france  dans  le  Forez. 
Sâint-Étienne  d'Agen  ,  ville  de 

france  dans  la  Guie.ine. 
Saint-Étienne  d'Argenton  ,  ville 

de  france  dans  le  Berry. 
Saint-Étiennc-de-Lauzun ,  ville  de 

france  dans  la  Guienne. 
Saint-Fargeau  ,  ville  de  france 

dans  l'Orléanois. 
Saint- Fk>rent- le- vie!  ,  ville  de 

france  en  Anjou. 
Saint-Florentin  ,  ville  de  france 

dans  le  Senonois. 
Saint-Flour  ,  ville  de  france  en 

Auvergne. 
Sainte-Foi  >  villes  de  france  en 

Guienne ,  &  en  Armagnac. 
Saint-Frique ,  ville  de  france  en 

Guienne. 

Saint-Gall,  petite  république  en 
SuuTe. 

Saint-Galmier-  ,  ville  de  france 
dans  le  Forez. 

Saint-Gaudens  ,  ville  de  france 
en  Gafcogne  5  &  bourg  dans  le 
Poitou  ,  près  Civrai  ,  recoro- 
mendable  par  l'excellente  qualité 
de  l'es  châtaignes. 
Saint~Gengoux-le-Royal ,  ville  de 
fiance  en  Bourgogne. 
Saint- Geniez-de-Malgoires  ,  ville 
de  france  en  Languedoc. 
Saim-Genis-Laval  ,  ville  de  fran- 
ce dans  le  Lyonnois. 
Saine-Germain  ,  ville  de  france 
dans  le  Limoufin. 
Saint-Germain-en-Laye  ,  ville  de 
Tlfle  de  France. 
Saînt-Germain-Lambron ,  ville  de 

france  en  Auvergne. 
Saint-Germain-Laval  ,   ville  de 
france  dans  le  Forez. 
Saint-Germano ,  ville  du  royau- 
me de  Naples. 
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dans  le  Bourbonnois. 

Saint-Ghiflain  ,  ville  des  Pays- 
Bas  ,  conquife  par  les  François 
le  zf  Juillet  1746. 

Saint-Gilles,  petite  ville  de  fian- 
ce dans  le  Bas-Languedoc. 

Saint-Girons,  ville  de  france  en 
Gafcogne. 

Saint-Hippolyte  ,  ville  de  france 
en  Lorraine. 

Saint-Hubert ,  ville  des  Pays-Bas. 
Saint-Iago ,  nom  de  pluûeurs  villes 

en  Amérique. 
Sainte-James ,  ville  de  france  en 

Normandie. 
Saint-Ibara  ,  ville  de  france  dans 

le  pays  de  Foix. 

Saint-Jean  ,  ville  de  fiance  aux 
confins  de  la  Lorraine. 

Saint- Jean-d'Angély  ,  ville  de 
france  dans  la  Saintonge. 

Saint- Jean-de-Bruel ,  ville  de  fran- 
ce dans  le  Querci. 

Saint-Jean-de-Fos ,  ville  de  france 
dans  le  Languedoc. 

Saint- Jean-de-Laune ,  ville  de  fran- 
ce en  Bourgogne. 

Saint-  Jean-de-Luz  ,  ville  de  france 
au  pays  des  Bafques. 

Saint-Jean-de-Maurienne ,  ville  de 
Savoie. 

Saint-Jean-des-Vigncs  ,  ville  de 

france  dans  le  Soiifonnois. 
Saint-Jean-Picd-de-Port ,  ville  de 

france  en  Navarre. 
Saint-Ildefonfe ,  magnifique  mai- 

fon  royale  d'Efpagne. 
Saint- Julien  ,  ville  de  france  en 

Bretagne. 

Saint- Julien-du-Sault  ,  ville  de 

france  en  Gâtinois. 
Saint-Junien  ,  ville  de  france  dans 

Je  Limoufin. 
Siwît-Izeri ,  ville  de  france  dans 

je  Querci. 
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Saint-Labouer ,  ville  de  france  en 
Gafcogne. 

Saint-Laurent-lès  -  Châlon  ,  ville 

de  france  en  Bourgogne. 
Saint-Leo,  ville  de  l'État  de'FÉglifc. 
Saint-Léonard ,  ville  de  france 

dans  le  Limoufin. 
Sainte-Livrade,  ville  de  france  en 

Guienne. 
Saint-Lizier  ,  ville  de  France  en 

Guienne. 

Saint- Lo ,  ville  de  France  en  Nor- 
mandie. . 

Saint-Lucar-de-Barrameda ,  ville 
d'Efpagne. 

Saint-Lucar- de-Guadiana ,  ville 

d'Efpagne. 
.Saint -Macaire ,  ville  de  france 

en  Guienne. 

Saint-Maixant ,  ville  de  france 
dans  le  Poitou. 

Saint-Malo ,  ville  de  france  en 

Bretagne  avec  un  Port. 
Saint  -  Marcel ,  ville  de  France 

dans  le  Languedoc. 
Saint-Marcelin  ,  ville  de  france 

dans  le  Dauphiné. 
Saint-Martin ,  ville  de  France  dans 

rifle  de  Ré. 
Sainte-Maure,  ville  de  france  en 

Touraine. 
Saint-Maximin,  ville  de  france  en 

Provence. 
Sainte- Menehould,  ville  de  France 

en  Champagne. 
Saint-Michel,  villes  du  Duché  de 

Bar,  &  dans  la  Gafcogne. 
Saint-Nicolas  ,  ville  de  Lorraine; 

&  Ifle  du  Cap  Verd. 
Saint-Omer,  ville  de  france  dans 

l'Artois. 

Saint-Palais  ,  ville  de  france  dans 

la  Navarre. 
Saint-Papoul,  ville  de  france  dans 

le  Languedoc. 

Saint- Paul , 


Digitized  by  Google 


S  A  î 

Saint-Paul ,  villes  de  france4  en 

Dauphiné  ,  en  Languedoc  >  &: 

dans  les  Pays-Bas.  ' 
Saint-Paul-de-Léon ,  ville  de  Fran- 
ce en  Bretagne. 
Saint-Pierre ,  villes  de  france  eii 

Languedoc  ,  &  en  Guienne. 
Saint-Pierre-le-Moutier  3  ville  de 

france  en  Nivernois. 
Saint-Pons-de-Tomieres ,  ville  de 

france  dans  le  Languedoc. 
Saint-Pourçain ,  ville  de  france  en 

Auveigne. 
Saint-Prieft ,  ville  de  france  dans 

le  Forez. 
Saint-Quentin ,  ville  de  france  en 

Picardie  ,  &  capitale  du  Ver- 

mandois. 

Saint  Rambert-le-Joug  ,  ville  de 

france  dans  le  Bugey. 
Saint-Remy  3  ville  de  france  en 

Provence. 
Saint-Riquier ,  ville  de  france  en 

Picardie. 
Saint-Romain-le-Puy  ,  ville  de 

france  dans  le  Forez. 
Saint-Rome-de-Tarn  ,  ville  de 

france  dans  \t  Rouergue. 
Saint-Salvador ,  ville  capitale  du 

Bréfil. 

Saint-Saulge ,  ville  de  france  dans 

le  Nivernois. 
Saint-Sauveur-le-Vicomte  ,  ville 

de  france  en  Normandie. 
Saint-Sébaftien ,  ville  d'Efpagne 
Saint-Sever*  vUle  de  france  en 

Gafcogne. 
Saint-Severina  »  ville  du  royaume 

de  Naples. 
Saint-Sulpice ,  ville  de  france  dans 

le  Languedoc. 
Sainte-Suzanne  ,  ville  de  france 

dans  le  Maine* 

Saint-Symphorien-le-Châtel ,  ville 
de  france  dans  le  Lyonnois. 
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Saint-ïropèz ,  ville  de  france  en 
Provence. 

Saint-Tybery,  ville  de  france  en 
Languedoc. 

Saint- Valéry ,  villes  de  france  ert 
Picardie  ,  &  en  Normandie. 

Saint- Vallier  ,  ville  de  france  en 
Dauphiné. 

Saint-Venant ,  ville  des  Pays-Bas. 
Sainte- Victoire  9  ville  de  france 

dans  la  Guienne. 
Saintement>  adv. 
Saintes ,  ville  de  france  *  capitale* 

de  la  Saintonge* 
Sainteté ,  f.  f. 

Saintonge  ,  province  de  franco. 
Saintongeois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  saintonge. 
Saintre,  Droit  Seigneurial 
Saint- Yrier-de-la-Perche  ,  ville  de: 
france  dans  le  Limoulîn. 
Saïque ,  f.  f.  navire  de  Turquie, 
Saifi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Saifie ,  f.  f.  t.  dd  Palais 
Saifine,  f.  f.  t.  de  Palais. 
Sailir ,  v.  a. 

-  Je  faifîs ,  tu  faifis ,  il  faifit  :  rioius 
faifnîons ,  vous  faifîflcz ,  ils  fai- 
fîffent*  Je  faififfois ,  tu  faififlbis  , 
&c.  Nous  faififfions  ,  &c.  Je 
faifis>  tu  faifis,  il  faifit  :  nous 
faisîmes  ,  vous  faisîtés,  ils  faifî- 
rent.  J'ai  failî  >  &c.  Je  faifirai , 
&c.  Saifis ,  faififfez.  Que  je  fai-» 
fifle ,  &c.  Que  nous  faifîûipns  * 
Sec.  Je  faifirois ,  &c.  Que  je  fai-r 
fute  ,  &c. 

Saififlant ,  ante ,  adj. 
Saififfement ,  f.  m.  mouvement  fu-« 

bit  causé  par  la  frayeur ,  ou  quels 

que  accident. 

Saifon  3  C  f.  nom  commun  aux  qua- 
tre parties  de  Tannée. 

Saiflac,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc* 

£eee 
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Sal ,  f.  m.  furnom  qui  fignifie  in- 
fensé. 

Sala ,  ville  de  Suéde. 
Salace ,  adj.  qui  a  en  foi  beaucoup 
de  Tel. 

Salade ,  f.  f. 
Saladier ,  f.  m, 
Siladine,  adj.  dîme. 
Salage ,  f.  m.  action  de  faler ,  & 
droit  fur  le  Tel. 

Salaire ,  f.  m.  récompenfe  j  châti- 
ment. 

Salaifon  ,  f.  f.  temps  propre  pour 
faler  -,  viande  ,  ou  poiifon  falé. 

Saiamalec,  f.m.falut  à  la  Turque. 

Salamandre  ,  f.  f.  forte  de  Léfard. 

Salamanque  ,  ville  d'Efpagne  cé- 
lèbre par  fon  Univerfité. 

Salant ,  adj.  m.  marais  où  Ton  fait 
le  fel. 

Salarié  ,  part.  paf.  récompensé. 
Salarier  ,  v.  a.  récompenfer.  Il  eft 
vieux. 

Salé, adj.  m.  &  f.  qui  n'elt  pas  net  ; 

mal-propre. 
Salé ,  ville  du  royaume  de  Fez  en 

Barbarie. 

Salé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
du  Salé ,  f.  m.  viande  falée. 
le  franc  Salé ,  f.  m. 
Salement ,  adv. 

Saler  ,  v*  a.  affaifonner  avec  du 
fel. 

Saleran  ,  ou  Salaran  ,  f.  m.  t.  de 

Papeterie. 
Salcrne ,  ville  du  royaume  de  Na- 

ples. 

Saleron ,  f,  m.  t.  d'Orfèvre. 
Salers  ,  petite  ville  de  france  en 
Auvergne. 
Saleté ,  f.  f. 

Saleur ,  f.  m.  celui  qui  fale  le  poif- 
fon. 

Salicot ,  ou  Salicoque  ,  f.  m.  petit 
poiifon  de  mer. 
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Salicns  ,  f.  m.  plur.  prêtres  du  Dieu 
Mars. 

Salière ,  f.  f.  petit  vafe  où  l'on  met 
du  fel. 

Salies,  ville  de  france  en  Gafco- 
gne. 

Saligaud,  aude,  adj.  t.  bas  &  popu- 
laire. Sale  j  mal-propre. 

Salignac ,  ville  de  france  en  Pé- 
rigbrd. 

Salignon ,  f.  m.  pain  de  fel  blanc. 
Salin,  ine,.adj.  qui  contient  du  fel. 
Salin ,  f.  m/ 1.  de  vendeufe  de  fel. 
Saline ,  f.  f.  chair  ou  poiifon  falé 
Saline  ,  f.  f.  lieu  où  le  fait  le  fel. 
Salins ,  ville  de  france  en  Franche- 
Comté. 

Salique  ,  adj  f.  épithete  qu'on 
donne  à  une  Loi  ancienne  de 
France. 

Salir,  v.  a. 

Salisbury ,  ville  d'Angleterre. 

Saliifant  ,  ante ,  adj. 

SalilTon ,  f.  f.  t.  bas  &  populaire. 

SalhTure ,  f.  f.  tache  \  ordure. 

Salivaire ,  adj.  t.  d' Anatomie. 

Salivai ,  aie  ,  adj.  t.  d' Anatomie. 

Salivation ,  f,  f.  t.  de  Chirurgie. 

Salive,  f.  f. 

Saliver  ,  v.  n. 

Salle  d'une  maifon  ,  f.  f. 

Furetiere  ,  Richelet  ,  Joubert 
&  autres  écrivent  fale  avec  une 
feule  /.  On  a  donné  plufîeurs  éty- 
mologies  de  ce  mot.  Ménage 
prétend  qu'il  vient  de  l'Allemand 
faale  qui  fignifie  la  même  chofe. 
Du  Cange  le  dérive  de  fala  ,  qui 
dan*  la  barTe  Latinitéfignifioit  une 
maifon  :  ex  fala  veteri  francico. 
Voyez  du  Cange  tom.  III.  fol* 
753.  &  Furetiere  au  mot  fale. 
Malgré  ces  érymologies  ,  l'Aca- 
démie &  Danet  écrivent  faite 
avec  deux  // ,  ce  qui  le  diftingue 
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de  faîe  adjectif  qui  (ignifie  ma/-[Salvations  ,  f.  f.  plur.  t.  de  Palais. 
propre.  Cette  orthographe  elt  ap-j  Salubre,  adj.  t.  dogmatique.  Qui 
prouvée'par  lufage,  &  il  faut  la   contribue  à  la  fan  té. 


fuivre. 

Sallon ,  f.  m.  petite  falle. 

Salmes  ,  ou  Saim,  ville  de  Lor- 
raine. 

Salmi,  f.  m.  forte  de  ragoût. 
Salmigondis ,  f.  m.  efpece  de  ra- 
goût. 

Salo ,  ville  de  l'état  de  Venife, 
Saloir ,  f  m.  vailTeau  dans  lequel 

on  fale  de  la  viande,  &  où  Ton 

garde  du  fel. 

Salon  ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Salonique ,  ville  de  la  Turquie  en 
Europe. 

Salope ,  adj.  fem.  il  eft  aulfi  fubft» 
Salopement ,  adv. 
Saloperie  ,  f.  f.  mal-propreté. 
Salorge,  f.  f.  amas  de  fel. 
Salpêtre ,  f.  m.  fel  lexivial. 
Salpêtrier  ,  f,  m.  celui  qui  fait  du 
falpêtre, 

Salpêtriere ,  f.  f.  lieu  où  Ton  fait 
le  falpêtre. 

Salfepareiile ,  f.  f.  plante. 

Salfifis  ,  f.  m.  forte  de  racine. 

Salfugineux ,  eufe ,  adj.  qui  a  rap- 
port au  fel. 

Saltinbanque,  f.  m.  bateleur. 

Saltza ,  ville  de  Saxe. 

Saltzbourg  ,  ville  du  cercle  de  Ba- 
vière ,  capitale  de  l'Archevê- 
ché de  Saltzbourg. 

Saluade  ,  f.  f.  action  de  faluer. 

Salvage ,  ou  Sauvclage ,  u  de  Cou- 
tume. * 

Salvagnac ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 

Salvatellc,f.f.t.  d'Anatomie.Nom 
d'une  veine. 

Salvatierra ,  villes  de  Portugal,  & 
d'Efpagne. 


Salubrité ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui  eft 
falutaire. 

Saluces  ,  ville  du  Piémont. 
Salve ,  C  f.  t.  de  Guerre. 
S:iivé  ,  £  m.  prière  à  la  Sainte 
Vierge. 

Salué  ,  ce ,  part.  paf.  &  adj. 
Saluer ,  v.  a. 

la  Salvetat ,  ville  de  france  dans 
le  Rouergue. 

Salure  ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui  eft 
falé. 

Salut ,  f.  m. 

Salutaire ,  adj.  m.  &  f.  utile  ;  bon. 
Salutairement ,  adv. 
Salutation ,  f.  f.  révérence  ^  civilité. 
Samarcande  ,  ville  capitale  du 

royaume  de  ce  nom  en  Afie. 
Sambuque ,  f.  f.  ancien  instrument 

de  Mufique. 
Samedi  ,  f.  m. 

Samequin  ,  f.  m.  forte  de  vàiffcau 
Turc. 

Samis,  ou  Samilis  ,  f.  m.  forte 
d'étoffe  qui  vient  de  Venife. 

Sammatan,  ville  de  france  dans 
le  Comminge. 

Samoreax  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Samos  ,  Ille  de  l'Archipel. 

Sancerre  ,  ville  de  france  dans 
le  Berry. 

Sancir,  v.  n.  t.  de  Marine.  Cou- 
ler à  fond. 

Sancoins  ,  ville  de  france  ejv 
Berry.  " 

Sanctifiant ,  ante  ,  adj. 

Sanctification ,  f.  f.  action  par  la- 
quelle on  rend  faint. 

Sanctifié  ,  ée ,  part.  paf.  cVr  adj. 

Sanctifier ,  v.  a.  rendre  faint* 

Sanction  ,  f.  ù  conftitution  j  or- 
donnance. 

Eeee  ij 
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San&uaire ,  G  m.  le  lieu  le  plus 
faint  d'une  Égiife. 
Ricbelet  a  retranché  la  lettre  c 
de  ces  lîx  derniers  mots  :  c'eft 
une  faute. 

Sandal  >  f.  m.  bois  des  Indes. 
Sandale ,  f.  f.  chauffure. 
Sandale ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Sandalie ,  f.  f.  nom  d'une  efpece 

de  pêche. 
Sandalier,  f.  m.  celui  qui  fait  les 

fandales. 

Sandaraque ,  f.  m.  fuc  minéral  ou 
;vemis  dont  on  frotte  le  papier 
pour  l'empêcher  de  boire. 

Sandecz  ,  ville  de  Pologne. 

Sandomir ,  ville  capitale  du  Pa- 
latinat  de  ce  nom  en  Pologne. 

SAndix  ,  f.  f.  cérufe  calcinée  au 
feu. 

Sandragon  ,  f.  m.  Gomme  qui 
découle  d'une  efpece  de  Palmier. 

Sandwich ,  ville  d'Angleterre. 

Sang,  f.  m. 

Lorfque  ce  mot  eft  fuivi  d'une 
confonne  ,  le  g  ne  fe  prononce 
point  j  mais  on  lui  donne  le  fen 
du  c  quand  le  mot  fuivant  com- 
mence par  une  voyelle  :  Do 
[avg  illuftre* 

Sanglade  ,  f.  f.  grand  coup  de 
fouet. 

Sanglant,  ante ,  adj. 
Sangle  ,  f.  f.  tiiïii  de  corde  ,  on 
bande  de  cuir. 


SAN 
voit  ch angle ,  changîer  ;  cepen* 
dant  ces  Meffieurs  écrivent  [an- 
gle y  fangler  ,  comme  l' Acadé- 
mie ,  Richeîet  ,  Joubert ,  Bou- 
dot  &  plufieurs  autres  Moder- 
nes. Danet  écrit  cengle  &  fan* 
gle  y  ce  qui  prouve  qu'il  balan- 
çoit  fur  le  choix  qu'il  devoit 
faire.  Ceux  qui  écrivent  cengle 
&  cengler  ,  le  font ,  i<\  Parce 
que  ces  mots  tirent  leur  ori- 
gine du  Latin  cingula.  i*.  Parce 
qu'on  prononce  également ,  (bit 
qu'on  écrive  cengle  ou  [angle. 
3°.  Parce  que  les  mots  Latins 
en  in  ,  changent  ordinairement 
cette  fyllabe  en  en  dans  notre 
Langue.  Ex.  Cinit  ,  cendre  j 
infans ,  enfant  ;  inferere ,  enter  j 
inter ,  entre  ;  intrare  ,  entrer  ; 
intonare  ,  entonner  ,  &c.  ou  ils 
les  changent  en  tin.  Ex.  Pingerey 
peindre  \  tingert  ,  teindre  -,  fin- 
gère  ,  feindre ,  &c.  Je  ne  fais 
quel  Auteur  a  mis  [angle  à  la 
mode  ;  mais  je  fuis  certain  qu'il 
n'a  aucun  rapport  avec  cingula , 
dont  tous  les  Savants  convien- 
nent que  ces  deux  mots  font 
dérivés.  Cependant  comme  Tu- 
iage  ,  l'Académie  ,  &  le  plus 
grand  nombre  des  Auteurs  font 
poux  fangler  y  il  ne  me  convient 
pas  de  fuivre  une  autre  Ortho- 
graphe. 

Du  Cange  &:  le  P.  Monet ,  édi-i  Sanglé ,  ée ,  adj. 
tion  de  Rouen  1637»  Le  P.  Bi-  Sangler ,  v.  a.  ferrer  avec  des 
net  ,  Dupuys  fur  Eftienne,  6c   fangles,  &c. 
Baudoin  fur  Nicod  ,  écrivent]  Sanglier  ,  f.  m.  porc  fauvage. 

Sanglon ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Sanglot,  f.  m.  foupir  redoublé  & 
entrecoupé. 


çengler.  J'ai  trouvé  dans  deux 
autres  Dictionnaires. dont  j'igno- 
re le  nom  des  Auteurs  ,  cen- 
gler un  cheval ,  cengler  fa  mon- 
pare.  Furetiere  &  Ménage  con- 
viennent qu'autrefois  011  ccri-i  ce  mot. 


angloter,v.  a.  pouffer  desfangîots, 
C'eft  ainfî  que  l'Académie  écrit 
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Sane-fue  ,  f.  f.  ibrte  d'infe&e. 

On  prononce  fatifue. 
Sanguification  ,  f.  f.  changement 

de  la  nourriture  en  fang. 
Sanguin  ,  ine ,  adj.  qui  eft  d'un 

tempérament  où  le  fang  domine. 
Sanguinaire ,  adj.  m.  &-  f.  cruel. 
Sanguine ,  f.  f.  efpece  de  pierre. 

Sanguinolent  ,  ente  ,  adj.  t.  dej  id  eft  ,  ligoniburfubvertere.  Mais 

fans  avoir  égard  à  cette  étymo- 
Furetiere 


Médecine. 

Sanhédrin  ,  f.  m.  Tribunal  des 

anciens  Juifs. 
Sanicle ,  f.  m.  plante. 
Sanie ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Sanieux,  eufe ,  adi.  t.  de  Médecine. 
San-Marino  ,  ville  d'Italie. 
Sannes,  ou  Sanne,  f.  m.  t.  de 

Tri&rac. 

Sans ,  prépofition  exclunVe. 
Sans-fleur,  f.  efpece  de  pomme. 
Sanfonnet,  C  m.  forte  d'oifeau. 
Sans-prendre  ,  f.  m.  t.  du  jeu 
d'Hombre. 

Santa-Cruz  ,  ville  du  Royaume 
de  Maroc. 

Santaren ,  ville  de  Portugal. 
Santé ,  f.  f. 

Santen  ,  ville  de  Weftphalie. 
Santerre  ,  contrée  de  la  Picardie, 
en  France. 

Sanxay ,  petite  ville  de  france  dans 
le  Poitou. 

Saonois  ,  territoire  de  france 
en  Normandie. 

Saorre  >  f.  f.  t.  de  Marine. 

Saoul.  V.  S  oui. 

Saoulant.  V.  Soûlant. 

Saoulard.  V.  Soulard. 

Saoulaud.  V.  Soûlaud. 

Saouler.  V.  Souler. 

Sapajou ,  f.  m.  efpece  de  Singe. 

Sape ,  f.  f.  action  de  faper. 

Saper  ,  v.  a.  fouir  fous  les  fonde- 
ments d'une  muraille  pour  la 
faire  tomber. 


K  SAP  jçt 

Sapeur ,  f.  m.  celui  qui  travaille  à 
la  fape. 

L'Académie  ,  Monet  ,  Riche- 
let  &  Joubert  écrivent  ces  trois 
mots  av  ec  un  feul  p  ,  comme 
venant  ,  félon  Ménage  &  du 
Cange ,  de  fapa ,  mot  de  la  bafie 
Latinité ,  dont  on  a  fait  faparc , 


logie  ,  Furetiere  ,  Danet  & 
plufieurs  autres  Auteurs  écrivent 
ces  mêmes  mots  avec  deux  pp* 
Saphene,  f.  f.  t.  d'  Anatomie.  Nom 
d'une  veine.  • 
Saphique ,  adj.  Vers  faphîque. 

Ce  mot  vient  de  Sapho  la  Le{l 
bienne  ,  que  Catule  nomme 
Mufe  Saphique  >  &  d'autres  la 
dixième  Mufe  ,  à  caufe  de  la 
beauté  de  fes  vers. 
Saphir  ,f.m.  pierre  précieufo 
L  Académie  ,  Furetiere  ,  Da-* 
net ,  Richelet  &  Joubert  écri- 
vent ce  mot  avec  un  feul  p. 
Mais  Dupuys  ,  Baudoin  ,  Mo- 
net ,  Binet  &  Calepin  écrivent 
Sapphir ,  parce  qu'il  eft  originai- 
rement Grec ,  &  écrit  dans  cette 
Langue  avec  un  w  &  un  <p ,  que 
les  Latins  ont  imité  en  écrivant 
fapphirus  ,  comme  on  le  peut 
voir  dans  Charles  Efticnne  , 
Calepin,  &  tous  les  bons  Diction- 
naires Grecs  &  Latins.  Malgré 
cette  étymolôgie ,  je  penfe  qu'il 
convient  de  fe  conformer  à  l'Or- 
thographe de  l'Académie.  Si  1  on 
écrivoit  fapphir  ,  on  feroit  porté 
à  prononcer  ce  mot  comme  s'il 
avoit  fapfir  ,  au  lieu  qu'il  faut 
prononcer  fafir. 

Sapience ,  f.  f.  t.  de  Théologie. 
SagefTe. 

Sapienciaux,  adj.  m.  plur.  il  fe 
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dit  de  quelque  Livres  de  l'Écri- 
ture. 

L'Académie  écrit  Sapientianx. 
Mais  il  me  femble  qu'il  eft  mieux 
d'écrire  ce  mot  avec  un  c ,  parce 
qu'il  eft  formé  du  fubrfantif 
Saphnce» 

Sapin ,  f.  m.  arbre. 
Sapine  ,  f.  f,  t.  d' Architecture. 
Sapinette ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Sapinière  ,  f.  f.  forêt  de  fapins. 
Saponaire  ,  f.  f.  plante. 
Saporifique ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Saquebute,  f.  f.  efpece  de  trom- 
pette. 

Sarabande ,  f.  f.  forte  de  danfe. 

Saragolfe  ,  ville  d'Efpagne  ,  ca- 
pitale du  royaume  d'Arragon. 

Saratof  »  ville  de  Ruffie. 

Sar bourg ,  villes  de  Lorraine ,  & 
de  l'éleétorat  de  Trêves. 

Sarcafme ,  f.  m.  raillerie  amere. 

Sarcelle -,  ou  Gercelle ,  f.  f.  Oifeau 
aquatique. 

Sarcler ,  v.  a.  t.  de  Jardinier. 

Sarcleur ,  f  m.  t.  de  Jardinier. 

Sarcloir ,  f.  m.  t.  de  Jardinier. 

Sarclure ,  f.  f.  t.  de  Jardinier. 

Sarcocele ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Sarcocolle  >  f.  f.  forte  de  gomme. 

Sarcoîogie  >  f.  f.  t.  d'Anatomie. 

Sarcoma ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Sarcomphale ,  f.  m. t.  de  Médecine. 

Sarcopiplocele,  f.  m.  t. de  Médecine. 

Sarcotique ,  f.  m.  &  adj.  t.  de  Mé- 
decine. 

Sardagne ,  ou-Sardaigne,  une  des 
plus  grandes  Ifles  de  la  Mer 
Méditerrannée. 

Sardienne  ,  adj.  qui  fe  dit  d'une 
pierre  précîeufe. 

Sardin  ,  ou  Jardin  ,  f.  m.  t.  de 
Marine. 
Sardine ,  f.  f.  poiffon  de  mer. 
Sardoine  ,  f.  f.  pierre  précieufe. 


SAR 
Sardonien,  adj.  m.  malheureux. 
Sare,  £  f.  rivière  de  Lorraine. 
Sargans ,  ville  du  Canton  de  Zu- 
rich. 

Sarguemine ,  ville  de  Lorraine. 
Sarlandois  ,  contrée  de  france 
dans  le  Périgord. 
Sarlat ,  ville  de  france  dans  le 
.  Périgord. 

Sar-Louis  ,  ou  Sars-Louis ,  bonne 
forterelfe  en  Lorraine  ,  bâtie 
par  Louis  XIV. 

Sarman  ,  ville  du  royaume  de 
Tripoli. 

Sarment >  f.  m.  bois  que  poufle  la 
vigne. 

Sarno  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Sarrafïn ,  adj.  m.  il  n'a  d'ufage  que 
dans  cette  phrafe  :  bled  farrajin. 
Sarrafine ,  f.  f.  t.  de  Fortification 
&;  de  Pharmacie. 
Richelet  &  Joubert  écrivent  fa- 
razin  ,  farazine  ;  Danet  ,  farra- 
zin  yfarrazine.  Mais  l'Académie 
&  Furetiere  écrivent  farrajin  , 
Jarrafine. 

Sarrafînois ,  f.  t.  de  Tapiffier. 
Sarrau ,  f.  m.  efpece  de  fouque- 
nille  que  portent  les  payfans. 
Sarrete ,  f.  f  plante. 
Sarriette,  f.  m.  forte  d'herbe. 
Sarfine  ,  ville  de  l'état  de  l'Égli/e. 
Sart ,  f.  m.  herbe  qui  croît  au  rond 
de  la  mer.  La  même  chofe  que 
Goémon. 
Sartie ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Sar-Verden ,  ville  de  france  dans 
la  Lorraine. 
Sarzane ,  ville  de  l'état  de  Gènes. 
Sas  ,  f.  m.  forte  de  tamis. 
Sasde-Gand  ,  viile.de  Flandre, 
conquife  par  les  François  >  le 
17.  Avril  1747. 
Saifafras ,  ù  f.  bois  Jaune. 
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Safie ,  f.  f.  t  de  Marine. 

Saflenage,  f.   pierre  pour  les  yeux. 

Safler ,  v.  a.  palfer  par  le  tamis. 

Saifet  ,  f.  m.  petit  fas. 

Saffoire  ,  f.  f.  t.  de  Charron. 

Satan  ,  f.  m.  chef  des  démons. 

Satellite ,  f.  m.  homme  armé  qui 
accompagne  quelqu'un  pour  exé- 
cuter fes  ordres. 

Satiété  ,  f.  f.  réplétion  d'aliment. 

Satin  ,  f.  m,  étoffe  de  foie  polie. 

Satinade ,  f.  f..  petite  étoffe. 

Satiné,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Satiner ,  v.  a.  faire  un  tiffu  à  la  ma- 
nière du  fatin. 

Satisfaction ,  f.  f. 

Satisfa&oire ,  adj.  t.  dogmatique. 

Satisfaire,  v.  a. 

Satisfait ,  aite ,  adj.  content, 

Satisfaifant ,  ante,  adj. 

Satrape  ,  f.  m.  Gouverneur  de 
province  chez  les  Perfes. 

Satrapie ,  f.  f.  gouvernement  de 
Satrape. 

Saturnales ,  f.  f.  plur.  fêtes  célé- 
brées par  les  Romains  en  l'hon- 
neur de  Saturne. 

Saturne  ,  f.  m.  autrement  appellé 
le  temps ,  fils  du  Ciel  Se  de  la 
Terre. 

Saturnien  ,  enne  ,  adj.  qui  eft 
mélancolique. 

Satyre ,  f.  f.  efpece  de  Poëme  Epi- 
que ,  où  Ton  cenfure  ,  où  Ton 
critique. 

Satyre ,  f.  m.  demi-Dieu  ,  moitié 
homme  &  moitié  chèvre ,  avec 
des  cornes ,  qui  habitoit  les  bois. 

Satyrion  ,  f.  m.  plante. 

Satyrique ,  adj.  m.  &  f. 

Satyriquement  ,  adv. 

Satyrifcr ,  v.  a.  faire  des  fatyres. 

Kichelet ,  &  Danet  écrivent  ces 
mots  fans  y  :  Danet  foutient 
même  qu'on  doit  ccrixe  en  JLa- , 


S  A  T  s9i 
tm  S aiira  ou  Satura  »  &  en 
François  Satire ,  en  parlant  d'u- 
ne pièce  de  vers  ,  parce  que  ce 
mot  ne  vient  pas ,  dit-il  ,  des 
Satyres  ,  Divinités  fabulcufes, 
11  en  appelle  à  témoin  le  favant 
Cafaubon  ,  &  M.  Dacier  dans 
fa  Préface  fur  Horace.  J'avoue 
que  l'autorité  de  ces  Meilleurs 
ell  très-confîdérable  ,  mais  ils 
ont  des  antagoniftes.  Le  P.  Jou- 
vency  dans  fa  première  note  fur 
la  première  Satyre  d'Horace  , 
dit  :  Satyra  efi  carmen  quoddam 

dicax  &  faifum  it a  diftum 

à  Satyris  veterum  Dits  petu- 
lantibus  ac  protervis.  Céfar  Sca- 
liger  elt  du  même  fentiment  au 
Liv.  I.  de  fa  Poétique  ,  chap.  ix. 
M.  Dacier,  pag.  ix  de  fa  Pré- 
face fur  les  Satyres  d'Horace  , 
édition  d'Amlterdam  17x7. 
convient  que  ces  fortes  de  vers 
dans  leur  origine  ètoient  remplir 
de  railleries grojjîeres ,  &  accom- 
pagnés de  poftures  &  de  dan  fes.  Il 
ajoute  :  Ces  vers  ét oient  fait  par 
un  peuple  encore  fauvage ,  jy  qui 
ne  connoijfoit  d'autres  Maître? 
que  la  joie  &  que  les  vapeurs  du 
vin.  Charles  Etienne  écrit  Sa- 
tyra avec  un  y.  Du  Cange  & 
Calepin  principalement ,  prou* 
vent  qu'on  doit  écrire  Satyra  > 
Satyricus  ,  &  en  François  Sa-l 
tyre  ,  en  quelque  fens  que  cç 
foit.  Il  me  paroit  qu'en  voilà  fuf- 
nTamment  pour  prouver  qu'on 
doit  écrire  en  Latin  Satyra  ,  Sa- 
tyrus  ,  Satyricus  ,  &  en  Fran- 
çois ,  Satyre  Satyrique ,  Saty- 
r:fer  :  Auffi  eft-ce  de  cette  fa- 
çon qu'ont  écrit  MM.  de  l'A- 
cadémie ,  Baudoin  ,  Monet  , 
Bhvx  ,  Fuxetjere  9  Joubert  > 
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Y  Auteur  de  rofficina  Ldtinita- 
tis  &  plufieurs  autres  Savants 
qui  ont  fuivi  en  cela  le  fen  ti- 
nrent de  Scaliger  &d'Heinfius. 

Satz  >  ville  de  la  Bohême  ,  capi- 
tale du  cercle  de  ce  nom. 

Savamment  ,  adv.  doctement. 

Savant ,  ante ,  adj.  docte. 

Savant  aile,  f.  m. 

Savate ,  f.  f.  vieux  foulter. 

Savaterie ,  f.  f.  lieu  où  Ton  trafique 
de  vieille  chauflure. 

Sauce ,  ou  Saufle,  f.  f.  afiaifonne- 
ment  liquide. 

Saucer  ou  Sauffer  ,  v.  a. 

Saucière,  ou  Saufliere,  f.  f.  efpece 
de  vafe  creux. 

Sauciffe  ,  f.  f.  forte  de  mets. 

Sauciffon ,  f.  m.  groffe  fauciffe. 

Saverdun  ,  ville  de  france  en 
Languedoc. 

Saverne ,  ville  de  la  Baflè-Alface , 
avec  un  beau  château  appar- 
tenant à  M.  l'Évêque  de  Straf- 
bourg ,  6c  magnifiquement  em- 
belli par  feu  Monfeigneur  le 
Cardinal  de  Rohan, 
&  par  Son  Altesse  É  m  i- 

NENTISSIME  MONSEIG- 
NEUR le  Cardinal  de 

SOUBISE. 

Saveter ,  v.  a.  travailler  grolfiére- 
ment. 

Savetier ,  ère ,  f.  m.  &  f. 
Saveur ,  f.  f.  le  goût  des  viandes. 
Sauf,  forte  de  prépofition  ,  & 
d'adv. 

Sauf,  fauve  ,  adj.  en  sûreté. 
Sauf-conduit ,  f.  m.  lettre  donnée 

par  autorité  publique. 
Sauge ,  f.  f.  plante. 
Saugrenée ,  f,  f.  affaifonnement  de 

pois. 

Saugrenu  ,  ue  ,  adj.  il  eft  familier. 
Exuravagam. 


S  AU 

|  Saugue ,  f.  f.  bateau  de  pêcheur  en 
Provence. 

Saugues ,  villes  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Savilian ,  ville  du  Piémont. 
Saule ,  f.  m.  arbre. 
Saulgen ,  ville  de  Suabe. 
Saulieu ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Sault ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Saumaque ,  C  f.  t.  de  Marine. 
Saumâtre ,  adj.  il  ne  fe  dit  qu'en 

cette  phrafe  :  Eau  faumâtre. 
Saumée ,  f.  f.  médire  de  terre  la- , 

bourée ,  en  quelques  Provinces. 
Saumon  ,,f.  m.  gros  poiflbn. 
Saamonné ,  ée ,  adj.  qui  a  la  chair 

rouge. 

Saumur  ,  ville  de  france  dans 
l'Anjou. 

Saumure  ,  f;  f.  liqueur  faite  de 
fel  fondu. 

Saunage  ,  f.  m.  marchandife  de 

fel.  Faux-faunage. 
Sauner ,  v.  a.  faire  du  fel. 
Saunerie ,  f.  f.  lieu  où  fc  fait  le  feL 
Saunier  ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 

du  fel.  Faux-faunier. 
Sauniere  ,  f.  f.  groffe  fàliere  de 

bois. 

Savoie ,  contrée  de  l'Europe. 
Ceux  qui  écrivent  ce  mot  avec 
un  y  ne  peuvent  apporter  au- 
cune  raifon  pour  )uftifier  leur 
Orthographe. 

Savoir  ,  v.  a.  Académie. 

Je  fais  ,  (  on  trouve  aufli  je/à/ , 
mais;*  fais  eft  plus  régulier.) 
Tu  fais ,  il  fait ,  nous  lavons , 
vous  favez  ,  ils  favent.  Je  fa- 
vois ,  &c.  Je  fus  ,  tu  fus  il  fut  : 
nous  sûmes ,  vous  sûtes  ,  il  su- 
rent. J'ai  fu  ,  &c  (  Autrefois 

on  écrivoit  j'ai  fc$um  V.  à  ce 

fujet 
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fujet  ma  Viéhcc  au  circonflexe.  ) 
je  faurai ,  &c.  que  je  fâche  ,  &c. 
Je  faurois .,  &c.  Que  je  luffe  , 
que  tu  fuffcs  ,  qu'il  sût  :  que 
nous  fuflions  ,  que  vous  fufïlez , 
qu'ils  fuflent.  Sachant.  Il  elt  in- 
conteltable  que  ce  verbe  &  les 
mots  qui  en  font  formés ,  tirent 
leur  origine  du  verbe  latin  fapere 
&  non  de  [cire.  On  en  trouve 
la  preuve  dans  les  Langues  Ita- 
lienne &  Efpagriole  qui  expri- 
ment le  même  mot  par  fapere  &: 
fabery  dontTétymologie  n'eit  pas 
équivoque.  Ainfi  on  doit  écrire 
[avoir  &  non  ff avoir.  Il  n'en  cil 
pas  de  rriême  du  mot  feience  , 
où  la  Langue  Françoife  a  con- 
fervé  le  c  comme  l'Italienne  & 
l'Efpagnole  dans  fiienza  &  feien- 
cia  ,  parce  que  ces  mots  dans 
les  trois  Langues  viennent  de 
frire.  L'Académie  convaincue 
de  ces  étymqlogies  y  a  Confor- 
mé fon  Orthographe  dans  la 
dernière  édition  de  fon  Di- 
ctionnaire ,  en  écrivant  favoir 
ic  feience.  Au  lieu  de  favoir  , 
on  difoit  anciennement  feir ,  je 
fois  y  nous  feiffons  9  Sec.  &  les 
mots feieiiee ,  feiemment ,  efeient 
font  fans  doute  des  reftes  de  cet 
ancien  verbe.  V.  là  deffus  la 
fixieme  édition  de  là  Grammaire 
de  M.  Reftaut. 

Savoir ,  f.  m,  érudition. 

5  avoir  ,  à  favoir ,  adv. 

Savoir-faire  ,  f.  m.  induftfie  s 
adreffe. 

Saroir-vivre ,  f.  m.  politeffe. 

Savon  >  f.  m.  compofition  qui  fert 
à  netoyer ,  à  dégraiffer ,  à  blan- 
chir ,  &c. 

Savonc  ,  ville  de  l'ccat  d«  Gènes 
en  ItaJie.  j 


S  A  V  5?< 
Savonnage  >  f.  m.  action  de  ia- 
vonner. 

Savonné  ,  ée  ,  part*  paf.  &  adj. 
Savonner,  v.  a. 

Savonnerie ,  f.  f.  lieu  où  l'on  fait 
du  favon. 
Savonnette ,  f.  f. 

Savonneux,  eufe,  adj. qui  tient  de 
la  qualité  du  favon. 
Savburement,f.  ril.  action  de  fa- 
vourer. 

Savourer,  v.  a.  goûter  avec  plaifïr. 
Savouret ,  f.  rri.  os  où  il  y  a  de  la 
moelle. 

Savourcufement  ,  adv. 
Savoureux  ,  eufe  ,  adj. 
Savoyard  ,  arde,  G  m.  &  f.  qui  eft 
de  Savoie. 
Saupiquet ,  f.  m.  forte  de  mets. 
Saupoudrer  ,  y.  a.  poudrer  de  fel; 
Saur,  adj.  m.  Hareng  Jaur. 

Ce  mot  vient  de  faur  qui  eri 
vieille  langue  Gothique  fignifte 
couleur  ronjfe  i?  enfumée  ,  com- 
me dit  Ménage  après  Scaliger; 
D'ailtres  le  dérivent  d'infolatur  y 
comme  qui  diroit  hâlé  (y  brûlé 
du  fileiU 

Saurage,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 
Saure,  adj.  m.  &  f.  t.  de  Manège. 
Saurer ,  y.  a.  faire  sécher  des  ha- 
rengs. 

Saufet ,  adj.  m.  hareng  fauret. 
Saulfaie,  f.  f.  lieu  planté  de  fatilci, 
Acad.  Rte  h. 

Danct  écrit  faufaye  avec  une 
feule  f  au  milieu  du  riiot  :  c'eîl 
une  faute.  A  l'égard  de  l'y  >  V* 
Préf.  let.  T. 
Saut ,  f.  m. 

Sautant ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Suutelant ,  ihue ,  adj. 
Sauteler ,  ou  Sautiller  ,  v.  ri. 
Sautelle  ,  f.  f.  t.  d'Apiculture. 
\  Sauter  >  v.  n. 

Ffff 
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iautêreau  ,  f.  m,  diminutif  de  faa- \$âyon  ,  f.  m.  forte  d'habillement 


teur. 

Sautereaux ,  f.  m.plur.  pièces  d'un 

Clavefiin. 
Sauterelle  ,  f.  f.  infecte  volant. 
Sauteur  ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Sautillement  >  f.  m.  action  de  fau- 

tiller. 

Sautiller,  v.  n.  faire  de  petits fauts. 
Sautoir  ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Sauvage ,  adj.  il  eft  aufli  fubft. 
Sauvageon ,  f.  m.  t.  de  Jardinier. 
Sauvagefle,  f.  f.  femme  fauvage. 
Sauvagin  ,  ine ,  adj,  il  s'emploie 

ordinairement  au  fubft.  Goût  de 

bête  fauvage. 

Sauvagine  ,  f.  f.  tous  les  oifeaux 
&  les  bêtes  qui  fentent  le  fauva- 
gîn.  • 

Sauvé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Sauve-garde  ,  f.  f.  V.  la  Préface  à 
la  divifion. 

Ce  mot  fignifie  prote&ion ,  &  le 
garde  que  l'on  envoie  dans  une 
maifon  ou  dans  un  château. 

Sauvement ,  f.  m.  falut. 

Sauver ,  v.  a. 

Sauves  ,  perite  ville  de  france 
'  dans  le  Languedoc. 
Sauveté  ,  f.  £  lieu  privilégié. 
Sauveterre ,  f.  f.  efpece  de  marbre. 
Sauveterre  ,  ville  de  france  dans 
le  Béarn. 
Sauveur ,  f.  m. 

Sauxiîanges  ,  ville  de  france  en 

Auvergne. 
Saxatile  ,  adj.  m.  &  f.  qui  eft  par- 
mi les  pierres. 
Saxe  ,  Éleâorat  très-confidérable 
dans  l'Allemagne. 


militaire. 
Scabellon  ,f.m.t,  d'Architecture 
Scabieufe ,  f.  f.  plante. 
Scabreux ,  eufe ,  adj.  difficile  >  ru- 
de ;  dangereux  >  délicat. 
Scala  ,  ville  du  royaume  de  Na- 
ples. 

Scalanova ,  ville  de  Turquie. 
Scalene  >  adj.  t.  de  Géométrie. 
Scalitz  ,  ville  de  Hongrie. 
Scalpel ,  f.  m.  inftrument  de  Chi- 
rurgie. 

Scalïim ,  pièce  de  bois  qui  for- 
me la  côte  d'un  Navire. 

Scammonée  ,f.  f.  plante. 

Scandale ,  f.  m.  mauvais  exemple 
qui  porte  les  autres  au  mal. 

Scandaleufement ,  adv. 

Scandaleux ,  eufe ,  adj. 

Scandalifer,  v.  a.  &  n.  paf. 

Scander  un  vers,  v.  a.  t.  de  Gram- 
maire. 

Scandinavie,  partie ,  de  l'Europe, 
qui  comprend  le  Danemarck ,  la 
Suéde  &  la  Norwege. 

Scaphifme,  f.m.  tourment  chez  les 
Ptrfes. 

Scaphoïde ,  t.  d*  Anatomie. 

Scapulaire  ,  f.  m.  forte  de  vête- 
ment de  Religieux  &  de  Reii- 
gieufe  y  petit  habit  qu'on  porte  en 
l'honneur  de  la  Vierge. 

Scarabée, f.m  infecte. 

Scaramouche ,  f.  m.  bouffon. 

Scarboroug,  ville  d'Angleterre. 

Scarificateur  ,  f.  m.  inftrument  de 


Chirurgie. 
Scarification ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Incifion  de  la  peau. 
Saxifrage ,  f.  Cpîante.  Il  eft  au flij Scarifier  ,  v.  a. 
adj.  &  veut  dire  :  Oui  rompt  les  Scariole ,  f.  f.  forte  de  chicorée. 
pierres  avec  Ces  dents.  Scartatine ,  adj.  f.  forte  de  fièvre. 

Saxon  ,  one  ,  1.  m.  &  f.  qui  eft  de  j  Scaron ,  f.  m.  forte  de  vers  latin. 
Saxe.  i'Sceau  ,  f.  m.  cachet. 
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Scel ,  f.  m.  Sceau.  Il  n>ft  d'ufage 
qu'en  termes  de  Pratique. 

Scélérat  ,  ate  ,  adj.  il  s'emploie 
auffi  fubftantivement. 

Scélératefle,f.  f. méchanceté  noire. 
'  Scella ,  province  d'Afrique, 

Scellans  >  f.  m,  petit  poiflbn. 

Scellé ,  f.  m.  t.  de  Palais.  Sceau. 

Scellement ,  f.  m.  t.  de  Maçon. 

Sceller  ,  v.  a.  appofer  le  fceau. 

Plufieurs  Savants  ont  jugé  à 
propos  d'écrire  en  ce  fens  fil , 
Jeauy  [elle, .  Mais  ces  mots  écrits 
de  la  forte  feront  aisément  con- 
fondus avec  fil  à  faler  ,  Ce  an  à 
puifer  de  l'eau ,  &  le  verbe  /e/- 
1er  un  cheval.  Cependant  il  me 
paroît  néecifaire  de  les  diltinguer 
aux  yeux  par  l'Orthographe  , 
puifqu'on  ne  peut  les  différen- 
cier à  l'oreille  par  le  fon  qui  elt 
femblable  en  tous  ces  fens.  Il  faut 
donc  les  écrire  avec  un  c,  fui- 
vant  l'ufage  de  la  plus  grande  par- 
tie des  Savants  ,  8c  principale- 
ment de  l'Imprimerie  du  Louvre , 
d'où  fortent  les  Édits ,  Déclara- 
tions &  Ordonnances  du  Roi, 
&  les  Arrêts  du  Confeil  ,  qui 
fervent  de  modèles  à  prefque 
tous  les  Imprimeurs  du  Royau- 
me. Nos  Anciens  écrivoient  fiel , 

feeller  s  mais  cç  n'eft  plus  l'u- 
fage. 

Scelleur ,  f.  m*  officier  qui  appo- 
fe  le  fceau. 
Scène ,  f.  f. 

Scénique ,  adj.  m.  &  f.  qui  appar- 
tient à  une  feene. 

Scénite ,  f.  m.  &  f.  qui  habite  fous 
des  tentes. 

Scénographie,  f.  f.  delcription  d'un 
pays  ou  d'un  édifice ,  qu'on  voit 
en  perfpeftive ,  &  qui  forme  des 
ombres. 
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Scepticifme ,  f.  m.  doclrinc  ou  opi- 
nion des  Sceptiques. 

Sceptique  ,  adj.  qui  doute  de  tout. 

Sceptre ,  f.  m.  bâton  royal. 

Schaffoufe ,  ville  capitale  du  Can- 
ton Suilîe  de  ce  nom. 

Schalholt ,  ville  capitale  de  rifle 
d'Iilande. 

Scharafi  ,  f.  m.  monnoie  d'Fgypte. 
Scheikhalellam  ,  f.  m.  chef  de  la 
loi  Mufulmane. 

Scheikittum ,  f.  m.  Doyen  du  Cler- 
gé Mahométan  en  pérfe. 

Se  helling,f.m.monnoied' Allema- 
gne ,  d'Angleterre  ik  de  Hollan- 
de. En  Hollande  \c  fchclling  vaut 
7.  ou  8.  fols  monnoie  de  France  \ 
en  Angleterre  13.  ou  14.  fols. 

Schemnitz  ,  ville  de  Hongrie. 

Scher  ,  ville  de  Snabe. 

Schéra,  f.  m.  t.  d'Allronomie. 

Schielland  ,  contrée  de  la  Hollan- 
de méridionale. 

Schiras ,  ou  Siras ,  ville  de  la  Perte. 

Schifmatique  ,  adj.  &  f.  m.  &  t. 

Schifmé ,  f.  m.  ad  ion  de  le  fou- 
ftraire  à  l'obéiffunce  de  l'Êglife. 

Schiite ,  f.  m.  pierre  qui  fe"  fend 
comme  Fardoife. 

Schleftat  ,  oj  Seleflat ,  ville  de 
France  en  Aliace. 

Schnaphan  ,  f.  m.  prononcez  Se  lie  « 
napart*  Nom* qu'on  donne  fur  les 
frontières  de  l'Allemagne  à  des 
payfans  qui  volent  les  parfants. 

Scholatité,  f.  f.  t.  de  Barreau. 

Scholaitique,adj.  &  f.f.  qui  appar- 
tient à  l'école. 

Scholaftiquement  >  adv. 

Scholiafte ,  C  m.  commentateur. 

Scholie ,  f.  fé  commentaire. 

On  trouve  ces  defniers  mors 
fans  h  dans  Richelet  *,  c'eft  une 
faute.  V.  la  Préf.  let.  H. 

SchWein&rc ,  ville  de  Franctaie* 
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Schweidnitz  ,  ville  de  Siléfie. 
<  Schwitz ,  ou  Switz ,  un  des  Can- 
tons Suiffe. 
Sciage ,  f.  m.  action  de  fcier. 
Sciamachie ,  f.  f.  exercice  d'armes. 


SCO 

Richelet  retranche  le  c  de  ces 
mots  ,  mais  il  eft  le  feul  de  fon 
fentiment ,  encore  ne  s'accorde- 
t-il  pas  avec  lui-même;  car  au 
mot  Stguette.  il  écrit  fort  bienfeie 
Sciatérique  ,  adj.  Académie.  Il  fe  1  avec  un  c. 
dit  d'un  cadran  qui  montre  l'heu- 1  Sclérophtalmie,  f.  f.  forte  de  mala* 
re  par  le  moyen  d'un  ityle.  C'elll  die  aux  yeux, 
ainiî  qu'il  faut  écrire ,  &  non  pas  jSclérotide ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 


fciotévtque, 
Sciatique  ,  adj.  f.  il  n'eft  d'ufage 
qu'en  cette  phrafe  :  Goutte  feia- 
itque. 

Scie  ,  f  f.  outil  de  divers  Artifans. 
Scie  ,  f.  f.  forte  de  poilfon. 
Sciemment ,  adv. 
Science ,  U. 

Sciehoitm ,  t.  de  Chancellerie. 
Scientifique ,  adj.  m.  &:  f.  qui  con- 
cerne les  feiences  fublimes. 
Scientifiquement ,  adv. 
Scier  ,  v.  a. 

Scieur,  f.  m.  celui  qui  feie. 

Scille,  f.  f.  plante  bulbeufe. 

Scillitique ,  adj.  Vin  fcillitiquc. 

Scintillation, f.  f.  :.  d'Aftronomie. 

Scintiller  ,  v.  n.  les  deux  //  fe 
prononcent  &  ne  fe  mouillent 
pas ,  non  plus  que  dans  le  mot 
jcintillaiion, 

Scio  ,  Ilîe  de  l'Archipel. 

Sciographie,  f.  f.  t.  d' Architecture. 

Sciomande ,  f.  f.  efpece  de  divi- 
nation ,  par  le  moyen  des  om- 
bres, des  mânes  des  morts. 

Scion  ,  f.  m.  rejetton  d'arbres  far- 
culus. 

Richelet  retranche  le  c  de  ce 
mot  &  de  plufieurs  autres  fui- 
yants  ,  en  quoi  il  fait  très-mal, 
Sciflile ,  àdj.  m.  &  f.  qui  fe  peut 
fendre. 

Sciffion  ,  H  f.  feparation. 


Sculpture,  f.  f.  art  détailler  le  bois, 
Sciure  >  f.  f.  action  de  fcier  ;  pou-  îâ  fierté ,  &rc.  pour  faire  diverfc' 
'  dre  dû  bois  que  l'on  fde.  I  repréfentations. 


Sclérotique,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Scolopendre,  f.f.  plante,  &  infecte. 
Scorbut,  f.  m.  forte  de  maladie. 
Scorbutique ,  adj.  m.  &  f. 
Scorie ,  f.  f.  craffe  du  métal, 
scorpion ,  f.  m.  infecté. 
Scorpion  ,  f.  m.  un  des  douze 
lignes  du  Zodiaque. 
Scorfonere ,  f.  f.  plante. 
Scote  ,  f.  f.  t.  de  Capucin. 
Scotie,  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Scoue ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Scourgeon ,  ou  Efcourgeon ,  f.  m. 
efpece  d'orge. 

Scourfon  ,  ou  Courfon ,  f.  m.  t.  de 

Vigneron. 
Scribe ,  f.  m.  celui  qui  gagne  fa 

vie  à  écrire. 

Scripteur ,  f.  m.  t.  de  Banque. 

Scrophulaire  ,  f.  f.  plante. 

Scrophule ,  f.  f.  écrouelles. 

Scrophuleux ,  eufe ,  adj. 

Scrotum ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Scrupule ,  f.  m.  trouble  de  la  con- 
fidence -,  petits  poids. 

Scrupuleusement ,  adv. 

Scrupuleux  ,  eufe ,  adj. 

Scrutateur,  f.  m/ 1.  de  l'Ecriture. 
Sainte. 

Scrutin ,  f.  m.  manière  de  procé- 
der fecrétement  à  une  élection. 
Sculpter,  v.  a.  exercer  la  Sculpture, 
Sculpteur ,  f.  m. 
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Scurrile ,  adj.  il  n'eft  d'ufage  qu'en 
parlant  d'une  plaifanteric  balfe. 

Scurrilement,  adv. 

Scurrilité  f.  f.  plaifanterie  baffe. 

Scutari,  ville  de  Turquie  en  Eu- 
rope. 

Scute,  f.  f,  t.  de  Marine. 
Scutiforme,  adj.  nom  d'un  Carti- 
lage. 

Scyron,  f.  m.  fameux  Brigand. 
Scythie,  grande  Contrée  de  l'Afie. 
Sdiles  ,  ou  Délos,  Ille  de  TAichi- 
pel. 

Se,  foi ,  pronom  perfonnel  de  la 
troifieme  perfonne. 

Séance ,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs  ligni- 
fications. 

Séant,  part.  t.  de  Palais.  Le  Par- 
lement séant  à  Paris. 

Séant ,  f.  m.  Situation  ^  pofture. 

Séant,  ante,  adj.  décent j  qui 
fied  bien. 

Bienséance,  f.  f.  Bienséant,  adj. 
I.'ufage  veut  qu'on  écrive  aujour- 
d'hui bienséance  y  bienféant ,  en 
un  mot  &  fansdivifîon. 

Seau  à  puifer  de  l'eau,  f.  m. 

Sebenico,  ville  de  Dalmatie. 

Seberte ,  f.  f.  nom  d'un  fruit. 

Sébille ,  f.  f.  vaiffeau  de  bois  pour 
puifer  de  l'eau. 

Sec,  feche,  adj.  Il  eft  aufli  fubft. 

Sèche ,  f.f.  forte  de  poiffon  de  mer. 

Séché  ,  ce ,  part.  paf.  &  adj. 

Sèchement,  adv. 

Sécher  ,  v.  a. 

Séchereffe ,  f.f.  défaut  d'humidité; 
aridité. 

Sec  héron  %  f.  m.  t.  d'Agriculture. 
Séchoir ,  f.  m  t.  de  parfumeur. 
Second  ,  onde ,  adj. 
Secondaire,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Seconde ,  f.  f.  t.  d' Aftronomie. 
Secondement,  adv. 
Seconder  ,  v.  a. 


SEC  Ç99 
'Secondicier,  f.  m.  Seconde  person- 
ne dans  le  Clergé  d'une  Eglife 
Secondines,  ou  Secondes,C  f.plur. 
t.  de  Médecine. 
Secouement ,  f.  m. 
Secouer  -,  v,  a.  fans  u  Agiter. 
Secourable,  adj.  m.  &  f. 
Secourir  ,  v.  a.  donner  fècours  > 
affûter  dans  le  befoin. 

Je  fecours ,  tu  fecours  ,  il  fe- 
court  :  nous  fecourons,  vous  fe- 
courez ,  ils  fecourent.  Je  fecou- 
rois,  &:c.  Je  fecourus  ,  tu  fecou- 
rus,  il  fecourut  :  nons  fecourû- 
mes ,  vous  fecourûtes  ,  ils  fecou- 
rurent ,  J'ai  fecouru,  &:c.  Je  fe- 
courrai ,  &:c.  Secours,  fecourez* 
qu'il  fecoure ,  &c.  Que  je  fecou^  * 
ruffe,  que  tu  fecouruffes  ,  qu'il 
fecourût  :  que  nous  fecouruflions 
que  vous  fecourulfiez  ,  qu'ils  fe- 
couruffent.  Je  fecourrois.  Secou- 
rant. Il  faut  remarquer  que  Ton 
ne  double  la  lettre  r  qu'au  futur 
de  l'indicatif,  &  à  l'imparfait 
du  fubjon&if. 
Secours ,  f.  m. 

Secouffe ,  f.  f.  Agitation  violente. 
Secques ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Secret ,  ete  ,  adj.  Il  eft  aufli  fubft. 
Secrétaire ,  f.  m. 

Sécrétai rerie,  f.f.  dignité  de  Se- 
crétaire d'État  y  lieu  où  font  dé- 
posées les  minutes  des  actes. 

Secrétariat,  f.  m.  Charge  de  Secré- 
taire \  lieu  où  il  expédie  ce  qui 
ett  de  fon  emploi. 

Sécrétion  >  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Secrète ,  f.  f.  Oraifon  qu'on  dit  à 
la  Meffe. 

Secrètement ,  adv. 

Sectaire ,  f.  m.  Hérétique. 

Sectateur  ,  trice,  f.  m.  &  f.  celui 
qui  fuit ,  &  foutient  les  fentiments 
d'un  chef  de  parti. 
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Se&e ,  f.  f. 

Secteur,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 

Sedtion ,  f.  f.  divifion  d'un  chapi- 
tre, d'un  traité  ,  d'un  livre.  C'eft 
auffi.  un  t.  de  Géométrie,  d'Af- 
tronomie  &  d' Architecture. 

Séculaire,  adj.  m.  &  f.  quife  fait , 
qui  arrive  de  cent  ans  en  cent 
ans. 

Sécularifation  ,f.f. 

Sécularisé ,  ée ,  part,  paf  &  adj. 

Séculariler ,  v.  a.  rendre  séculier 
ce  qui  étoit  régulier. 

Sécuiarité,  f.  f.  état  de  celui  qui 
n*a  point  fait  de  vœux. 

Séculier ,  iere  ,  adj.  Laïque. 

Séculiérement ,  adv. 

Securidaca ,  f.  m.  Plante. 

Sécurité ,  f.  f.  grande  affurance. 

Securor  ,  f.  m.  efpece  de  Gladia- 
teur chez  les  Romains. 

Sedan,  ville  de  fiance  dans  la 
Champagne. 

Sédanoife  ,  f.  f.  t.  d'Imprimeur. 

Sédentaire  ,  adj.  m.  &  f  qui  eft 
ordinairement  aflis  j  qui  ne  fort 

point.  " 

Sédiment ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Ce  qu'il  y  a  de  plus  groûler  dans 
une  liqueur. 

Séditieufement,  adv. 

Séditieux ,  eufe  ,  adj. 

Sédition,  f.  m.  émotion  populaire. 

Sédu&eur  ,  trice  ,  f.  m.  &  f. 

Séduâion ,  f.  f.  tromperie  en  ce 
qui  regarde  la  religion  &  les 
mœurs. 

Séduire ,  v.  a.  tromper  ,  &c. 
Je  séduis,  tu  séduis,  il  séduit: 

1  nous  séduifons  ,  vous  séduifez  , 
ils  5éduifent.  Je  séduitois,  &c. 
Jeséduitls,  tu  séduifis,  îlsedui- 
fit  :  nous  séduisîmes ,  &rc.  J  «il 
séduit ,  fec.  Je  séduirai,  ^.  Sé- 
duis, séduifez.  Que  je  seduife, 
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&c.  Que  je  séduifnTe,  que  tu  sé- 
duîfiflès  ,  qu'il  séduisît ,  &c.  Je 
séduirois ,  &c. 

Séduifant ,  ante ,  adj.  verbal. 
Séduit ,  ite,  part.  paf.  &  adj. 
Séez ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Segment ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Segmoïdal ,  aie  ,  adj.  t.  d'Anato- 
mie.  | 

Segni,  ville  de  l'État  de  ftÉglife. 
Ségorage ,  ou  Ségréage ,  i.  m. 

droit  fur  les  Forêts. 
Ségorbc,  ville  d'Efpagne. 
c.égovie,  ville  d'Efpagne. 

.égrairie,  f.  f.  t-,  des  Eaux  &  Fo- 

rêcs 

Ségrais ,  f.  m.  t.  des  Eaux  &  Fo- 
rêts. 

Ségrayer,  f.  m.  t.  des  Eaux  & 
Forêts. 

Ségré,  ville  de  france  dans  1  An- 
jou. 

Ségrégation ,  f.  f.  t.  dogmatique. 

Ségréger,  v.  a.  t.  dogmatique. 
Mettre  à  part. 

Seigle,  f.  m.  On  prononce  Segle. 
Sorte  de  bled. 

Quelques-uns  prétendent  qu'il 
faut  même  écrire  ainfi ,  parce 
que  ce  mot  vient  du  Latin  fecale 
qui  eft  fait  de  fecare,  couper. 

Seigneley,  ville  de  france  en 
Bourgogne. 

Seigneur,  f.  m. 

Seigneuriage,  f.  m.  t.  deMonnoie. 

Seigneurial,  aie,  adj. 

Seigneurialement ,  adv. 

Seigneurie  ,  f.  f.  Terre  Seigneu- 
riale, &c. 

Seillans,  petite  ville  de  france 
en  Provence. 

Seille  ,  f.  f.  Seau. 

Seillure ,  f.  f.  t.  de  Marine.  Sillage 
I  eft  plus  ufité. 
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Seime ,  f.  f.  maladie  du  pied  du 
cheval. 
Sein ,  f.  m. 

Scincos,  f.  m.  efpece  de  croco- 
dille. 

Seine  ,  f;  f.  Grande  rivière  de 
France. 

Seine ,  f.  f.  efpece  de  petit  filet 

quifetraine  fur  lès  grèves. 
Seing,  f.  m.  Signature. 
Séjour,  f.  m. 

Séjourner,  v.n.  demeurer  en  quel- 
que lieu. 

Seiifel,  ville  de  france  dans  le 
Bugey. 

Seize,  adj.  numéral. 

Seizième ,  adj.  nombre  ordinal. 

Sel ,  f.  m.  eau  de  mer  coagulée. 

Sêlénite,  f.  f.  Pierre  blanche, 
légère,  tranfparente  &  friable, 
appelléeen  latin  lac  luna. 

Sélénographie ,  f.  f.  Partie  de  la 
Cofmographie  qui  traite  de  la 
Lune. 

Sélénographique ,  adj.  m.  &  f. 
Selle,  f.  f. 

Sellé ,  éc,  part.  paf.  &  adj. 
Seller  v.  a. 

Sellerie ,  f.  f.  lieu  où  Ton  tient  en 
ordre  les  felles  &:  harnois  des 
chevaux. 

Sellette,  f.  f.  diminutif  de  felle. 
Sellier,  f. m.  qui  fait  des  felles. 
Selon,  prépofition. 
Selongey  ,  ville  de  france  en 

Bourgogne. 
Seltz  ,  ville  de  france  dans  F  Al- 

face. 

Semack ,  f.  m.  t.  d' Aftronomie. 
Semaille,  f.  f.  Aclion  de  femer  les 

grains.  Il  ne  fe  dit  guère  qu'au 

pluriel. 
Semaine ,  f.  f. 

Semainier,  iere,  f.  m.  &  f.  t. 
d'Édik.  1 
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Semaque,  f.  f.  Vaiffeau  à.  un  mât. 
Semblable,  adj.  m.  &  f.  il  eft 

auifi  fubit. 
Semblablement ,  adv. 
Semblance,  f.  f.  Reffemblaace. 
Semblant,  f.m. faire ftmbiant. 
Sembler,  v.  n.  paroître. 
Semé ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Semée ,  f.  f .  droit  Seigneurial. 
Sémele,  ou  Sémelé,  f.  £  Fille  de 

Cadmus  &  de  Thébé. 
Semelle ,  f  f.  Ce  t.  a  plufieurs 

fignifications. 
Ménage  dérive  ce  mot  de  fa* 

pella,  diminutif,  defafa. 
Semence ,  f.  f. 

Sementincs ,  adj.  f.  plur.  Fêtes  des 
Romains ,  pour  obtenir  de  bon- 
nes femailles. 

Semer ,  v.  a. 

Semettre ,  adj.  il  eft  aufli  fuit, 
efpace  de  fix  mois. 
Semeur ,  f.  m.  celui  qui  feme. 
Sémi ,  mot  qui  lignifie  demi. 
Sémi-breve,  f.  f.  t.  deMufique. 
Sémi-diapafon ,  f.  m.  t.  de  Mufî- 
que 

Sémi-diapente ,  f.  m.  t.  de  Mulî- 
que. 

Sémi-diate(Taron ,  f.  m.  t.  de  Mu- 
fique. 

Sémt-double  ,  adj.  m.  &  f.  t.  de 
Bréviaire. 

Sémillant ,  ante,  adj.  il  ne  fe  dit 
guère  que  des  enfants  remuants, 
^mi-minime ,  f.  f.  t.  de  mufiquec 
Séminaire ,  f,  m. 

Séminal,  aie,  adj.  t.  de  Médecine. 
Séminarifte ,  C  m.  celui  qui  eft 

élevé  dans  un  Séminaire. 
Séminial ,  ou  Siménial ,  adi.  il  fe 

dit  du  pain  fait  de  fine  fleur  de 

farine. 

Sémiotique,  f.  f.  partie  de  la  Mé- 
decine 3  l'Indicative, 
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Sémi-pite  ,  f.  f.  moitié  d'une  pite. 

Sémi-prébende ,  f.  f.  petite  Pré- 
bende dans  une  Églife. 

Sémi-preuve ,  f.  f.  Preuve  impar- 
faite. 

Semis ,  f.  m. 

Sérrii-ton  ,  f.  m*  t.  de  Mufïque. 

Semoir,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 

Semonce ,  f.  f.  Invitation  5  aver- 
tiffement. 

Scmondre ,  v.  a.  vieux  mot  qui 
fignifie  avertir ,  inviter,  il  ne  fe 
dit  plus  qu'en  fait  de  cérémonie^ 

Sémonneur,  f.  m.  qui  porte  de* 
billets  pour  certaines  convoca- 
tions* 

Semotte ,  f.  f.  t.  de  Jardinage- 
Semoule  ,  f.  f.  pâte  faite  en  forme 

de  petits  grains. 
Sempach ,  ville  du  Canton  de 

Luzerne. 
Sempiternel  ,  elle  ,  adj.  qui  vit 

trop  long-temps. 
Sempiterneux  ,  eufe  ,  adj.  vieux 

mot. 

Sémur,  ville  de  france  en  Bour- 
.  gogne. 

Sèmur  en  Briennois ,  ville  de 
france  en  Bourgogne. 

Sénat ,  f.  m.  Affemblée  des  plus 
notables  habitants  d'une  Répu- 
blique. 

Sénateur  ,  trice ,  f.  m.  &  f. 

Sénatorial^  aie,  adj. 

Sénatorien,  enne,  adj.  quieft  de 
famille  de  Sénateur. 

Sénatus-Confulte ,  f.  m.  délibéra- 
tion ,  Arrêt  du  Sénat  Romain. 

Senau ,  f.  m.  forte  de  barques  des 
Flamands. 

Séné ,  f.  m.  Arbriffeau  dont  les 
feuilles  font  purgatives. 

Sénéchal ,  f.  m.  Officier  de  Robe 

♦  courte. . 

Sénéchaufféç>,f.  f.  étendue  de  là 


SEN 

JurifdicYion  d'un  Sénéchal. 
Séneçon,  f.  m.  Plante. 
Senegré,  f.  m.  Plante. 
Senelles ,  ou  Sinelles ,  f.  f.  plur< 
fruit  qui  croit  dans  les  haies. 
Seneftre ,  adj.  m.  &  f.  Gauche. 
Sénevé,  f.  m.  Plante. 
Senez ,  ville  de  france  en  Pro* 
vence. 

Senieur,  f.  m.  Ancien. 
Senlis,  ville  de  Pille  de  France. 
Senner ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Senonois,  Province  de  France  en 
Champagne. 
Sens ,  f.  m.  le  bons  fens.  Ce  t.  a 
d'autres  lignifications. 
Sens,  ville  de  france,  Capitale 
du  Senonois  en  Champagne. 
Senfation  ,  f.  f.  action  des  fens. 
Sensé  ,  ée ,  adj.  prudent  ;  fage. 
Sensément  >  adv.  prudemment. 
Senfibilité,  f.  f. 
Senfible ,  adj.  m.  &  f. 
Senfîblement ,  adv. 
Senfitif,  ive,  adj.  Qui  alafaculrf 
de  fentir.  • 
Senfitive,  G  f.  Plante. 
Sent  ualité ,  f.  f. 
Senfuel,  elle,  adj# 
Senfuellement ,  adv. 
Sentence ,  f.  f. 

Sentencier ,  v.  a.  u  de  Palais.  Con- 
damner. 

Sentencieufement ,  adv. 


entencieux,  eufe  adj.  qui  con- 
tient une  fentence. 
Senteur  ,  f.  f.  odeur. 
Sentier  ,  f.  m.  petit  chemin. 
Sentiment ,  f.  m. 

Sentin ,  f.  m.  Dieu  des  Romains. 
Sencine ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Sentinelle,  f.  f.  t. de  Guerre. 
Sentir ,  v.  a. 

Je  fens ,  tu  fens ,  iî  fent  :  nous 
fencons,  vous  fentCz,  ils  fentent. 

Je 
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Je  fentois,  &c.  Je  fends  >  tu  ferr  |  c'dt  une  faute  contre  Tufage  8c 
ris,  il  fentit  :  nous  fcntîrnes,   rétymologiedecemot,  quinous 


vous  fentîtes,  ils  fentirent.  J'ai 
fenti,  Xrc.  Je  fendrai,  &c.  Sens  , 
(entez.  Que  je  fente ,  &c.  Que 
nous  fendons ,  &x.  Je  fentirois , 
&c.  Que  je  (entiflé  ,  que  tufen- 
jiffes ,  qu'il  fentîc  :  que  nous  fcn- 
tiflions,  &c.  Sentant. 
Senvre ,  f.  f.  Herbe  qui  croît  dans 
les  bleds. 

Seoir,  v.  ri.  V.  Ajfeoir. 
Seoir ,  v.  n.  être  convenable» 
Sep,  V.  Cep. 
Séparable  ,  adj.  m.  &:  f. 
Séparation,  f.  f.  divilion i  partage. 
Réparé  ,  ée ,  part.  paf.  6c  adj. 
Séparément,  ady. 
Séparer ,  v.  a. 

Sépeau,  f.  m.  Tronc  de  bois  fer- 
van  t  aux  ./onnoies. 

Sepée,  f.  f.  touffe  de  plufieurs  tiges 
de  bois. 

Seps,  f.  m.  cfpece  de  ferment. 
Sept ,  nom  de  nombre  indéclina- 
ble ,  &f.  m.  en  t  de  Jeu. 
Septaine,  f.  f.t.  de  Coutume. 
Septante  ,  f.  m.  nom  de  nombre 


vient  du-  Latin  feptimus. 
Septier.  V.  SLt:er. 
Seprizone ,  f.  f.  t.  d'Archké&ure , 
&  d'Antiquaire. 

iepruagcnaire ,  adj.  m.  &:  f.  qui  a 

foixante  &  dix  ans. 
Septuagélîmé,  f.  f.  t.de  Calendrier 

hccléiiaftique. 
Sepcum,  t.  d'Anatomie. 
Sépulcral,  aie  >  adj. 
Sépulcre,  f.uiu  Acad.  Fiàret.  Ton* 

beau. 

Dans  Baudoin1*  &  Monet  oh 
trouve  sépulchre  avec  un  A ,  6c 
je  ne  défapprouve  pas  cette  Or- 
thographe ,  parce  que  Budëé , 
Charles  Èftiénne  &;  plufieurs  au- 
tres bons  Auteurs  n'écrivent  en 
îatin  que  fepulchrum. 
faint  Sépulcre ,  f.  m.  Ordre  de 
Chanoines  réguliers. 
Sépulture,  f.  u    .  . .  #.  , 
Séquelle,  f.  f.  Je  me  moque  de  lui 
&  dé  toute  fafequelle 

Séquence,  f.  f.  t.  de  certains  Jeux 
de  cartes. 


indéclinable.  On  dît  les  Septante,  Sequeltration ,  f.  f.  Action  par  là- 
pour  fîgniner  les  foixante  -  dix  ;  quelle  on  fequeftre,  on  sépare. 
Interprètes  qui  traduisirent  l*An-  Sequeltre,  f.  m.  t,  de  Palais, 
cien  'fetlament    d'Hébreu  en  Sequeiiré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 


Grec. 

Septembre  ,  f.  ra.  Mois. 
Septemvir,f.m.Magiftrat  Romain,  j 
Septénaire ,  adj.  m.  &  f.  nombre 

de  fept. 
Septennal ,  aie  ,  adj. 
Septentrion ,  f.  m.  Nord. 
Septentrional ,  aie  ,  adj. 
Septcrée ,  f.  f.  terrein  qui  contient 

environ  un  arpent. 
Septième ,  adj.  nombre  ordinal. 
Septièmement ,  adv. 

JUchelet  écrie  sétiéme  fans  p , 


Sequeltrer ,  v.  a.  '.lettre  en  main 

tierce ,  en  dépôt. 
Sequin,  f.  m.  Monnoie  d'or, 
Serancer  le  Lin ,  vé  a.  le  peigner. 
Serancolin  ,  fi  m.  forte  de  'Marbre. 
Sèrans,  f.  m.  outil  à  préparer  le 
chanvre  &  le  lin. 
Séraphin,  f.  m.  Ange. 
Séraphique,  adj.  m*  $c  f. 
Sérask';er,  f.  m.  Général  d'Armée 
chez,  les  Turcs. 

Serdeau  ,  f.  m.  Onice  de  la  Mai- 
fon  du  Roi. 

Gggg 
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Serein ,  f.  m.  vapeur  froide. 

Serein ,  eine,  adj.  doux  &  calme. 

Sérénade, Y.  f.  Concert  de  nuit. 

Séréner,  v.  a.  appailer. 

Séréniffime ,  adj.  m.  &.  f.  Titre 
d'honneur. 

Sérénité,  f.  f. pureté  de  l'air;  beau- 
té du  temps  ,  &c.  C'eit  aufli  un 
titre  d'honneur. 

Séreux ,  eufe ,  adj.  t.  de  Médecine. 

Serf,  jcrve,  f.  m.  &  f.  L*/Te  pro- 
nonce. Quietl  dépendant. 

Serfouette,  f.f.  t.  de  Jardinier. 

Serfouetter,  v.  a.  t.  de  Jardinage, 
ferfouit. 

Serfouir ,  v.  a.  t.  de  Jardinage. 

Serge ,  f.  f.  forte  d'étoffe. 

On  trouve  Sarge  dans  Vaugelas 
&  Danet  5  mais  cette  manière 
d'écrire  répugne  à  lufage  &rà  Té- 
tymologie  de  ce  mot ,  qui,  félon 
duCange,  tom,  III.  fol.  1719. 
nous  vient  de  fannus  fer  ko  la- 

.neusyundenoînen  ferge. 

Sergent,  f.  m.  Officier  de  Juflice 
&  d'Infanterie. 


SER 

Serger ,  f.  m.  Ouvrier  qui  fait  dé 
la  ferge. 

Sergette ,  f.  f.  diminutif  de  ferge. 

Série ,  f.  f.  t.  de  Géométrie, 

Sérieufement ,  adv. 

Sérieux ,  eufe ,  adj.  Il  s'emploie 
aufti  fubltantivement. 

Serignan,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Serin,  ine ,  f.  m.  &:  f  petit  oifeaiw 

Seringat ,  f.  m.  forte  de  fleur. 

Seringue,  f.  f.  Inftrument. d* Apo> 
thicaire. 

Seringuer ,  v.  a. 

Sériofité  ,  £  f.  air  sérieux. 

Sermaize  ,  ville  de  france  ei* 

•  Champagne. 

Serment,  f.  m, 

Sermologe,  f.  m.  JLivre  contenant 
des  Sermons. 

Sermon ,  f.  m.  difeours  chrétien. 

Sermonnaire,  f.  m.  Recueil  de  Ser- 
mons. 

Danet  ,  Richelet  &  Joubert 
écrivent  Sermonaire^  mais  il  faut 
deux  nn  en  ce  mot.  V.  la  Préf. 
let  N.  6c  aux  Adjectifs. 
Sermonner,  v.  a.  il  eft  familier. 
Sermonnettc,  f.  f.  Anémone. 


Dans  Danet  on  trouve  Serge anti 
c'eft  une  faute  contre  l'ufage  3c 
Vétymologie  de  ce  mot.  Voyez 

Boucheul  fur  la  Coutume  de j Sermonneur,  eufe,  f.  m.  &  f. 
Poitou,  tom.II.page  ^35.  nombr.  j  Sérofité  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
1.  i.&  fui  vantes,  On  a  appelle  Serpa,  vil-e  de  Portugal. 
Autrefois  fergents  de  D:>«,  les  Serpe,  f.  t. inftrument  de  Jardinier, 
dévots,  au  lieu  de  dire,  fervi-  Serpent,  f.  m.  Animai  reptile.  Au 
teurs  de  Dieu*,  preuve  que  fer-\  figuré,  dangereux  i  perfide. 
£ent  vient  de ferviens ,  dont  par 1  Serpentaire ,  f.  f.  Plante. 


Je  retranchement  de  \'v  >  on  a 
Fait  sériant ,  Se  sérient ,  puis  de 
Yi  voyelle,  un/confonne,  fer- 
ment :  6c  en  changeant  cet  j  con- 
fonne  en  g ,  fergent. 

Sergent,  f.  m.  t.  de  Fleurifte. 

Sergenter,  v.  a.  Envoyer  des  Ser- 
gents. 

Sergenterie,  f.  f. Office  de  Sergent. 


Serpente  ,  adj.  nom  qu'on  donne 
à  une  efpece  de  papier. 
Serpenté,  ée,  adj. 
Serpenteau,  f.  m.  t.  d'Artificier. 
Serpenter  ,v.  n.  faire  divers  tours* 
Serpenticole ,  f.  m.&  f.  Adorateur 
du  ferpent. 

Serpentin  ,  ine  ,  adj.  Il  eft  auffi  f. 
m»  &  fignific  une  forts  dç  tuyaa 
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Ac  cuivre  à  l'ufage  des  Chymif- 
tes. 

Serpentine,  f.  f.  herbe.  C'eft  aulli 
une  pierre précieufe. 

Scrper ,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Serpette ,  f.  f.  t.  de  Jardinier. 

Serpillière,  f.  f.  grolfe  toile  d'em- 
ballage. 

Danet  écrit  ftrpiliere  &  farpi- 
liere  :  l'Académie,  le  Di£t.  des 
Arts ,  Furetiere  6c  Boudot  écri- 
vent JerpilUere  :  Richelet  &  Jou- 
bert  fer pil  1ère.  Voilà  quatre  fa- 
çons d  écrire  ce  mot ,  &  je  don- 
ne la  préférence  à  celle  de' l'Aca- 
démie ,  quoiqu'à  confulter  l'é- 
tymologie,  il  femble  qu'on  la 
trouve  dans  /èrp/'/er/^motdela 
baffe  Latinité. 

Serpolet ,  f.  m.  forte  d'herbe. 

Serrage ,  ou  Serres,  t.  de  Marine. 

Serrail ,  f  m.  Palais  des  Empereurs 
Turcs. 

Serravalle,  ville  du  Milanez. 
-Serre ,  f.  f.  lieu  où  Ton  met  des 

arbres  pendant  l'hiver. 
Serre ,  f.  f.  t.  de  Fauconnerie. 
Serre,  ville  de  france  en  Dau- 

phiné. 

Serré ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Serré ,  adv.  Fortement  :  toujours 

précédé  de  fi ,  de  trop ,  ou  de 

bien* 

Serre-bauquieres  ,  t.  de  Marine. 

Serre-file ,  f.  m.  t.  de  Gueire. 

Serre-goutieres ,  t.  de  Marine. 

Serrement,  f.m.  action  par  laquel- 
le on  ferre. 

Serrément,  adv. 

Serre-papiers ,  f/  m.  Heu  où  Ton 
ferre  des  papiers. 

Serrer ,  v.  a. 

Serrure ,  f.  f.  du  Latin  Sera. 
Serrurerie ,  f.  f.  Art  de  travailler 
Je  fer. 
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Serrurier ,  f.  m. 
Serfe  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Serfelly,  ville  d'Afrique. 
Sertir ,  v.  a.  t.  de  Jouaillier. 
SertilTure ,  f.  f.  t.  de  Jouaillier. 
Servage ,  Ç.  m.  t.  de  Coutume. 
Servant ,  adj.  m. 
Servante,  f.  f.  celle  qui  fert  dans 
une  maifon. 

Serverete,  ville  de  france  dans  1* 
Gévaudan. 
Serveur  de  MeiTe  ,  f.  m. 
Serviable,  adj.  m.  &  f. 
Serviablement ,  adv. 
Service ,  f.  m. 

Servie ,  Province  de  la  Turquie  ca 
Europe. 

Serviette  ,  f.  f.  linge  de  tabje. 

Servile ,  adj.  m.  &  f. 

Servilement ,  adv. 

Serviote ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Servir,  v.  a. 

Je  fers  ,  tu  fers ,  il  fert  :  nous 
fervons,  vousfervez,  ils  fervent. 
Je  fervois ,  &x.  Je  fervis,  tu  fer- 
vis  ,  il  fervit  :  nous  fervîmes , 
vous  fervîtes  ,  ils  fervirent.  J'ai 
fervi,  &c.  Je  fervirai ,  &c.  Sers , 
fervez.  Que  je  ferve,  &c.  C^ue 
nous  fervions ,  &c.  Je  fervirois  , 
Sec.  Que  je  ferviffe  ,  que  tu  fer- 
vuTes,  qu'il  fer  vît  :  que  nous  fer» 
vïflions  ,  que  vous  fervifllez, 
qu'ils  fervinent.  Servant. 

Servis  ,  f.  m.  rentes  feigneuriale^. 

Servite ,  f.  m.  Ordre  de  Religieux. 

Serviteur ,  f.  m» 

Servitude ,  f .  f.  efclavage  s  charge  \ 
affujettirfement. 

Servivi ,  f.  m.  t.  de  JurlTprudence» 
Sérum ,  f.  m.  mot  Latin  qu'on  çnv 
ploie  en  Médecine. 
Séfame ,  f.  m.  Plante. 
Séfamoïde,  adj.  m.  t.  d'Anatoiaie» 
Sefejij  C  m.  Plante. 

Ogggij 
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Sefquialtere ,  adj.  t.  de  Géométrie 

&  d'Arithmétique. 
Sefqui-o£tave  ,  t.  de  Mufigue. 
Sefqui-quarté ,  t.  de  Mufique. 
Sefaui-tierce,  t.  de  Mufique. 
Seiîion,  f.  f.  Séance  d'un  Concile. 
Sefterage,  f.m.  Droit  Seigneurial. 
Sefterce,  f.  m.  Monnoie  d'argent 

chez  les  Romains. 
Seitb ,  ville  du  Milanez. 
Seftola,  ville  du  Duché  de  Mo- 

dene. 

Seft  ri-di-Levante ,  ville  de  l'État 

de  Gènes. 
Seftri  di-Poncnte,  ville  de  l'État 

'6t  Gènes. 

Seftuple ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Série",  f.  f.  t.  de  Marine.  : 
Sérier ,  f.  vn*  Académie.  Sorte  de 
mefure. 

Dans  banet  &  quelques  autres 
prj  trouve  feptier  ;  &  peut  -  être 
pénfôiént-ils  que  ce  mot  dut  li- 
gnifier la  même  chôfe  que  fepti- 
mapars  :  mais  ils  fe  trompoient 
d'un  point  ;  car  (et ter ,  en  Latin 
fextarïuf  i  lignine  un  fixieme. 
Boudot  écrit  jextier,  qui  ne  vaut 
rien. 

Serine,  f.  f.  certaine  étendue  de 
'  près: 

Seton,  f.  m.  t.  de  Chirurgie. 
Setubâl ,  ville  de  Portugal. 
Seve,  f.  f  Liqueur  d'un  arbre  >  ou 

d  une  plante. 
Séverac-le  Chatel,  ville  de  france 

dans  le  Rouergue. 
Sévère,  adj.  rn.&f.Exa&s  rigide; 

rude. 
Sévèrement,  adv. 
Sèverie,  Province  de  Ruffie. 
Sévérité ,  f.  f.  Rigueur  >  conduite 

;ude&  aitffere. 
Séveronde ,  f.  f.  t.  d* Architecture. 
Sévice,  f.  f.t.  de  Palais. Rude  traï- 


S  E  H 
tement  que  fait  un  mari  à  fafem- 
me. 

Seuîl  d'une  porte  ,  f.  m. 
Séville,  Ville  d'Hfpagne,  Capitale 

de  TAndaloufie. 
Seuillet,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Sévir ,  v.  n.  rninir  5  maltraiter. 
Seul,  feule,  adj. 
Seulement,  adv. 
Seulet,  ette,  adj.  Diminutif  de 

féul.  ' 
Seulle ,  f.  f.  lieu  où  l'on  met  des 

marchandifes  en  dépôt. 
Sevrage,  f.m* 

Seure ,  ville  de  france  eu  Bour- 
gogne. 

Sevter v.  a.  Fmpêcher  un  enfant 
de  tétter.  Il  fe'  dit  àulfi  des  ani- 
maux à  quatre  pieds. 

Sexagénaire ,  adj.  m.  &  f. 

Sexagené  ,  ù  f.  t.  d'Arithmétique 
àftronorriique. 

Sexagéfime ,  f.  f.  t.  de  Calendrier 
Eccléfiaftique. 

Sexe ,  f.  m.  Ce  qui  fait  la  diffé- 
rence du  mâle  &  de  là  femelle  ; 
le  beaufexe  ,  s'eritend  toujours 
des  femmes. 

Sextant,  f.m.  t.  de  Mathématique. 
Sextc,  f.  f.  t.  de  Bréviaire. 
Sexté ,  adj.  m.  t.  de  Gabelles. 
Sextelage,  f.  m.  droit  fur  desmar* 
chandifes  vendues  aux  halles. 
Sextil,  adj,  t.  d'Aftrologie. 
Sextuple ,  f.  m. 

Séyér  les  bleds  ,  v.  a.  Il  vient  du 
Latin  fecare  :  c'eft  pourquoi  jelè 
préfère  à  fayer  que  Ton  dit  quel- 
quefois. 

Seymen-Bachi ,  f.  m.  Grand  Ve- 
neur de  l'Empereur  des  Turcs. 

Seyne,  ville  de  France  dans  la 
Provence. 

Seylfel ,  ville  de  France  au  Bu. 
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fiezannè,  ville  de  france  dans  la 

•  Brie. 

Sgrarit ,  f.  m.  t.  de  Peinture, 

Shérif,  f.  m.  Officier  commis  dans 
chaque  Contrée  d'Angleterre. 

Shrewsoury,  ville  d'Angleterre. 

Si ,  conjonction  conditionnelle. 

Siam  ,  ville  de  l'Inde  delà  le  Gan- 
ge, ifc  Capitale  du  Royaume  de  Siéger  ,  v.  n.  Occuper  un  Siège. 
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préfent,  quoiqu'on  trouva  il 
fiyoit ,  il  fiéra,  il  fier  oit,  Danec 
rapporte  cette  phrafe  :  Ces  baf* 
fejjes  ne  fioient  point  à  un  vieil' 
lard.  Il  falloit  dire  ne  [ey oient 
point.  # 
Siège,  f.  m. 

Siégen ,  ville  de  Wétcravic. 


ce  nom. 
Siamois ,  oife ,  f.  m.  &  f. 


Sien  ,  fienne.  Pronom  pofleffirT 
Sienne,  viile   d'Italie  ,  Capitale 


Siamoife ,  f.  f.  forte  d'étoffe  de  fil   du  Siennois  dans  la  Tofcane. 
&:  de  coton.  Siennois,  oife  ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 


Siara  ,  ville  du  Bréfil. 
Sibérie,  grand  Pays  de  la  Tartarie 
Mofcovite. 

Sibilot,  f.  m.  qui  contrefait  les  ef-j  Sifflant,  ante,  adj.  qui  fîme. 

prits  &  les  ames  des  défunts.       |  Suflement ,  f.  m. 
Çibylle ,  f.  f.  Prophéteffe  chez  les  \  Siffler ,  v.  n. 


de  Sienne  en  Italie. 
Sieur ,  f.  m.  Titre  d'honneur.  Il 
n'elt  que  d'une  fyllabe. 


païens. 

Richelct  en  écrivant  Sibile  ne 
fait  que  deux  fautes  en  ce  mot, 
qui  nous  vient  du  Grec  que  les 

,  JLatins  ont  imité  en  écrivant  Si- 
hylla.  V.  la  Préf.  let.  T. 

Sibyllins,  adj.  m.  plur.  Livres 
conpenant  les  prédictions  des 
Sibylles. 

Jjcamor ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 

Siccité,  f.  f.  féchereffe. 

Sicile,  laplusconfidérable  deslfles 
de  la  Méditerranée,  dans  l'Italie. 

Sicilien ,  enne,  f.  m.  &  f.  &  adj. 
Les  Vêpres  Sicilienne*. 

#cle  ,  U  m.  certain  poids ,  &  cer- 
taine mpnnoie  ancienne. 

Sidéral,  aie,  adj.  qui  concerne  les 
aftres. 

Sidération,  f  f.  t.  de  Chirurgie. 
Sidéritis ,  f.  m.  forte  de  plante. 
Sidrc.  V.  Cidre. 
Siècle, f.  m.  efpace  décent  ans. 
Sied  ,  il  fied,  de  cet. 

Ce  verbe  imperfonnel  eft  peu 
wfité  en  tont  autre  temps  qu  au 


Sifflet ,  f.  m.  petit  inftrument  à 
vent  y  conduit  de  la  refpiration. 
Sirfleur?  eufe,  f.m.&  f. 

L'Académie  ,  Joubert  &  Bou- 
dot  doublent  la  lettre^* dans  ces 
cinq  derniers  mots  j  &  il  faut  fui- 
vre  cette  Orthographe  appuyée 
par  l'ufage. 

Sigillée  ,  adj.  f.  Épithete  qu  on 
donne  à  une  forte  de  terre ,  ou 
craie. 

Sigmoïde  ,  adj.  t.  a  Anatomie. 
Signagc,  t  m.  t  de  Vitrier. 
Signal,  f.m. 

Signalé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Signalement,  f.m.  defeription  de 

la  figure  d'un  criminel,  ou  d'un 

déferteur. 

Signaler  ?  v.  a.  rendre  célèbre. 
Signamment ,  adv,  qui  marque  la 

fpécification  de  quelque  chofe. 
Signandaire,  adj.  t.  de  Palais. 
Signature ,  f.  f.  le  feing  d'une  per- 

fonrîe. 
Signe  f.m. 

Signé ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
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Signer,  v.  a. 

Signet ,  f.  m.  le  g  ne  fe  prononce 
pas.  Ruban  qui  eft  dans  un  li- 
vre. Ce  mot  vient  du  Latin 
Signum. 

Signifiance,  f,  f.  Témoignage. 

Signifiant ,  ante ,  adj.  expreflif. 

Significateur,  f.m.  t.  d'Aitrologic. 

Significatif,  ive,  adj.  Expreflif. 

Signification,  f.  f.  Le  fens  d'un 
mot ,  &c.  Ceft  aufli  un  t.  de 
Palais. 

Signifié,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Signifier ,  v.  a.  contenir  «quelque 

fensi  marquer.  Ceft  aufli  un  t. 

de  Palais. 

Sigucnza ,  ville  d'Efpagne. 
Siguette ,  f.  f.  t.  de  manège. 
Sil,  f.  m.  terre  minérale. 
Silence,  f.m. 

Silence,  f.  m. Divinité  allégorique. 

Silenciaire,  f.  m.  qui  garde  le  fi- 
lence. 

Silencieux,  eufe ,  adj. 

Siléfie,  grande  Province  du  Ro- 
yaume de  Bohême. 

Siléfien,  enne ,  f.  m.  &  f.  qui  eft 
de  Siléfie.  ' 

Silique  ,  f.  f.  t.  de  Botanique. 

Sillage,  f,  m.  t.  de  Marine, 

Sillée ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Siller,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Sillet ,  f.  m.  t.  de  Luthier. 

Sillon,  f.m.  Longue  raie  que  fait 
la  charrue. 

Sillonner ,  v.  a.  t.  d'Agriculture. 

Simagrée  ,  f.  f.  Façon  affectée. 

Simarre  f.  f.  forte  d'habillement 
long  &  traînant. 

Similaire,  adj.  t.  de  Médecine. 

Similitude,  f.  f.  comparaifon. 

Simmeren ,  ville  du  Palatinat  du 
Rhin. 

Simoniaque ,  adj.  qui  a  acheté  à 
prix  d'argent  un  Bénéfice  >  &c. 
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Sîmonîe ,  f.  f.  crime  qu'on  com- 
met quand  on  trafique  les  cho- 
fes  facrées. 

Simonthorna,  ville  de  Hongrie. 
Simple ,  f.  m.  t.  de  Mufique. 
Simple  ,  f.  m.  Herbe  >  plante. 
Simple,  adj.  m.  &  f. 
Simplement  ,  adv. 
Simpleffe ,  f.  f.  il  n'eft  guère  d'u- 
fage  qu'en  cette  phrafe  prover- 
biale :  Il  ne  demande  qu'amour 
&  fiwplejfe. 
Simplicifte ,  f.  m.  qui  connoît  les 
fimples.  On  die  plus  fouvent 
Botanifte* 
Simplicité ,  f.  f. 

Simplifier  ,  v.  a.  rendre  une  chofe 
plus  fimple. 

Simulacre,  f.m. Idole iphantôme, 
Simulation,  f.  f.  t.  de  Palais.  Dé- 
guifement. 
Simulé,  ée,  adj.  déguisé. 
Simuler,  v.  a.  déguifer. 
Simultanée,  adj.  de  même  temps* 
Sinapifme,  f.  m.  médicament  ex- 
terne. 

Sincère,  adj.  m.  &  f.  franc. 
Sincèrement,  adv. 
Sincérité ,  f.  f.  franchife  s  droiture. 
Sinciput,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Sindon  ,  f.  t.  de  Chirurgie. 
Singe,  f.  m.  AnimaLSinge  eft  auffi 
un  engin  d* Architecte ,  &  unin£ 
trument  de  perspective. 
Singerie,  f.  f.  action  du  Singe. 
Au  figuré ,  action  plaifante  & 
badine. 

Singlade ,  f.  f.  coup  de  fouet. 
Singularifer  ,  v.  n.  paf. 
Singularité,  f.f.  chofe  finguliere 
&  particulière. 

Singulier,  iere  ,  adj.  unique-,  par- 
ticulier -,  rare.  Ceft  aufli  un  t. 
de  Grammaire. 
Singulièrement ,  adv. 
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Siniftre,  ad),  ni.  &  f.  Malheureux  \ 

funelle  \  fâcheux. 
Siniltrcment,  adv. 
Sinnis ,  f.  m.  fameux  brigand. 
Sinon  ,  adv.  Si  ce  n'eft  que. 
Sinope ,  ville  de  la  Natolie. 
Sinople>  f.  m.  t.  de  Blatbn. 
Sinueux  )  eufe,  adj.  tortueux. 
Sinuofité,  f.  f.  tour  &  détour. 
Sinus ,  f.  m.  t.  de  Trigonométrie. 
Sion  d'arbres.  V.  Scion, 
Sion,  ville  Capitale  du  Vallais. 
Siphon,  f.  m.  t.  d'Hydraulique. 
Siradie ,  ville  de  Pologne. 
Sirân  ,  ville  de  france  en  Lan- 
guedoc. 
Sire ,  f.  m.  titre  d'honneur. 
Sirène,  f.  f.  Monltre  fabuleux. 
Sirerie,  f.  f.  dignité  d'une  terre. 
Sirius,  f.  m.  t.  d'aftronomie. 
Siroc  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Sirop  ,  f.  m.  compofition  faite 
avec  des  fucs  de  fruits  ,  ou  de 
fleurs  ,  avec  du  fucre. 

Quelques  -  uns  écrivent  fyrop , 
fous  prétexte  que  ce  mot  vient 
de  deux  mots  Grecs;  mais  l'A- 
cadémie l'écrit  avec  un/,  fans 
avoir  égard  à  cette  étymologie. 
On  ne  prononce  point  le  p. 
Siroter,  v.  n.  boire  à  petits  coups. 

ïl  rit  bas. 
Sirques  ,  ou  plutôt  Sirck,  ville  de 

Lorraine. 
Sirtes,  f.  m.  plur.  t.  de  Marine. 
Sirupeux  ,  eufe  ,  adj.  t.  de  Méde- 
cine. 

Sis ,  nTe,  adj.  Situé,  te. 
Siïîphe,  f.  m.  homme  le  plus  rusé 

de  fon  temps. 
Sifon ,  f.  m.  plante. 
Siiteron,  ville  de  france  dans  la 

Provence.    Quelques  Auteurs 
"écrivent  Ci  fier  on, 
Sitcjf.  m.  t.  de  Peinture, 
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Si-tôt  que,  conjonction. 

Situation  ,  f.  f.  aûlete  d'un  lieu* 
état  ;  difpofition. 

Situé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Situer  ,  v.  a.  placer;  pofer. 

Six ,  adj.  numéral. 

Sixain ,  f.  m.  pièce  de  Poéfîe. 

Sixième ,  adj.  &  f.  m. 

Sixièmement,  adv.  Vx  fe  pronon- 
ce comme  un  z  dans  ces  quatre 
derniers  mots. 

Sixte,  f.  m.  cinq  Papes  ont  porté 
ce  nom. 

Slabre ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Siée ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Slefwick,  ville  du  Duché  de  ce 

nom  en  Danemarck. 
Sluczk ,  ville  de  Lithuanie. 
Smille,  f.  f.  marteau  de  Maçon, 
Smiller,  v.  a.  t.  de  Maçonnerie. 
Smolensko ,  ville  de  Ruflie. 
Smyrne,  ville  de  la  Turquie  en 

Ane. 

Sobre ,  adj.  m.  &  f.  Tempérant. 

Sobrement ,  adv. 

Sobriété,  f.  f.  tempérance  dans 

le  boire  &  dans  le  manger. 
Sobriquet,  f.  m.  forte  de  fur -nom. 
Soc  ,  f.  m.  infiniment  de  fer  qui 

fait  partie  d'une  charrue. 
Soccolant ,  f.  m.  Religieux  de 

l'Ordre  de  Saint  François  d'une 

réforme  particulière.  De  l'Italien 

foccolantt. 

Sochaczow  ,  ville  de  Pologne. 
Sociable,  adj.  ni.  &  f.  qui  aime  , 

qui  recherche  la  compagnie. 
Sociablement ,  adv. 
Société  ,  f.  f.  commerce  civil  que 

les  hommes  ont  enfemble;  union* 

amitié  \  avîociation. 
Socle ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Socque  ,  f.  f.  efpece  de  fandale. 
Soda ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Sœur>  f.f.  t.  relatif. 
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Sofa,  f.  m.Efpccc  de  flege  &  de 

lit  de  repos, 
Soffite  ,  u  m.  t.  d*  Architecture. 
Soi ,  pronom  perfonnel ,  foi-même 
Soie  ,  f.f.  Ouvrage  de  ver  à  foie; 

poil  du  dos  d'un  Sanglier ,  d\m 

Cochon. 
Soie  d'Orient ,  C  f.  plante. 
Soierie ,  f  f.  toute  forte  de  mar- 

chandife  de  foie. 
Soif,  f.  f.  r/fe  prononce.  Envie 

de  boire*  defîr  ardent. 
Soigné ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Soigner  ,  v.  n.  &  a.  avoir  foin. 
Soigneusement ,  adv. 
Soigneux,  eufes  adj.  exact,  qui  a 

du  foin. 

Soin ,  f.  m. exactitudes  attention. 
Soir,  f.  m. 
Soirée .  f.  f. 
SoifTonnois  ,  Contrée  de  l'Ifle  de 
France. 

SoiiTons ,  ville  de  Plfîe  de  France, 
Capitale  du  Soiflbnnois. 

Soit,  adv.  &  conjonction  alterna- 
tive. 

Soixantaine,  f.  f.  Collectif.  Vx  fe 
prononce  comme  deux  ff. 

Soixante,  adj.  numéral. 

M.  de  Vau gelas  foutient  qu'on 
doit  écrire  foîxanîe-un ,  foixante- 
dettx.  l'Académie  écrit foixanîe 
4j  un  ,  foixante-Jeux. 

Soixanter,  v.  a.  t.  du  jeu  de  Piquet 

Soixantième ,  adj.  il  eft  quelque- 
fois fubftantif. 

Sol ,  f.  m.  t.  de  Mufique. 

fol  ,  f,  m.  terroir  confidéré  fuivant 
fa  qualité. 

Sol ,  f.  m-  Monnote. 

L'Académie  au  mot  fol  renvoie 
à  fou*  Le  fol  de  Hambourg  vaut 
*.  fo!$4  den.  de  notre  monnoie: 
Le  fol  de  Londres  vaut  x.  liv. 
a.fols  6.  den. 


SOL 

Solaire,  adj.  m.  &  f.  qui  concerné 
le  ioleil. 

Sol-batu,  ue,  adj.  t.  de  Manège 
Sol-bature ,  f  f.  maladie  de  che- 
val. 

Soldan,  ou  Soudan  >  C.  m.  Prince 
Mahométan. 
Soldanelle ,  C  f.  Planœ. 
Soldat,  f.  m. 

Soldatefque,  ù  f.  lesîfimplesSol- 
dais 

Solde,  G  f.  paie  journalière. 
Solder ,  v.  a.  u  de  Compte  &  de 

Finance.  rV 
Soldoyé,  ée^  parc  paf.  &  ai). 
Soldoyer  V.  Soudoyer. 
Sole,  f  f.  une: étendue  de  champ. 
Sole,  f  f  Poiffon  de  mer. 
Sole,  f  f  le  deflbus  d'uo  pied 

de  chéval.  ; 

Solécifme,  C  m.  t.  de  Grammaire. 
Soleil  ,;fwimf -Globe  lumineux. 
Soleme ,  vïïle  de  france  dans  le 
Maine. 

Solemnel,  elle,  adj.  célèbre  -,  au- 
thentique. 

Solennellement,  adv. 
Pour  écrire  ces  mots  comme  on 
les  prononce  il  faudroit  écrire  fo- 
lanelyfolanellemenî  :  mais  cette 
Orthographe  choqueroit  la  vue. 
Richelèt  en  a  inventé  une  autre 
adoptée  par  l'Académie ,  en  écri- 
vant folennel ,  folennillement  : 
mais  MM.  de  Port  Royal,  dans 
leur  Méthode  ,  prouvent  que 
c'eft  une  faute,  parce  que,  di- 
fent-ils,  ces  roots  ne  viennent 
pas  de  folus  &  à'annus ,  comme 
le  croient  ceux  qui  écrivent  en 
Latin  folennis  avec  deux  n n ,  à 
quoi  les  anciens  Livres  répugnent 
avec  raifon,  Se  veulent  foUmnit 
avec  une  m  &  une» ,  parce  que 
ce  mot  rire  fon  étymologie  de 

deux 
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deux  Grecs ,  qui  ont  donné  Heu 
aux  Latins,  de  dire  nuftiarum  fo- 
lamnia  i  funerum  folemnia ,  &rc. 
V.  la  Méthode  de  Port  Royal. 

Solemnifation ,  ù  f. 

Solemnisé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Solemnifer ,  v.  a.  célébrer. 

Solemnité,  i.  f.  célébrité,  céré- 
monie folemnelle. 

Soleure,  ville  de  SuhTe,  Capitale 
du  Canton  de  ce  nom. 

Solfier  ,  v.  a.  t.  de  Mufique. 

Solidaire,  adj.  &  f.  t.  de  Palais. 

Solidairement ,  adv. 

Solide ,  adj.  m.  &  f.  Durs  ferme  -, 
fiable. 

Solidement,  adv. 

Solidité,  f.  f. 

Soliloque,  f.  m.  raifonnement  ou 
réflexion  qu'on  fait  avec  foi- 
même. 

Solins,  t.  d'Architecture. 

Solitaire ,  adj.  m.  &  f.  il  eft  auffi 
fubft.  Qui  mené  une  vie  retirée. 

Solitairement,  adv. 

Solitude,f.f.lieu  défert&  inhabité. 

Solive ,  f.  f.  pièce  de  bois  de  fciage. 

Soliveau,  f.  m.  pièce  de  bois  de 
fciage. 

Sollicitation,  f.  f.  inflance;  prière 

preflante. 
Sollicité,  ée,  part.  paf.  Se  adj. 
Solliciter,  v.  a.  preffer  s  exciter  ; 

induire  s  affilier  s  fecoarir. 
Solliciteur,  eufe,  f,  m.  Se  f. 
Sollicitude ,  f.  f.  inquiétudes  foin  s 

vigilance. 

Sologne,  Pays  de  France. 
Sqlftice ,  f.  m.  t.  d' Aftronomie. 

Temps  auquel  le  Soleil  cft  le  plus 

éloigné  del'£quateur. 
Soldicial ,  adj.  point  du  folftice* 
Solvabilité,  f.  f.  moyen  de  payer. 
Solvable,  adj.  m.  U  f.  qui  peut 

payer. 


S  O  M  6xt 

Solutîon,f.f.  Éclair  ciflementd  une 

difficulté^  paiement. 
Somache ,  adj.  t.  de  Marine. 
Somatologie,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Traité  des  parties  folides  du  corps 

humain. 

Sombre,  adj.  m.  &  f.  obfcur  s  triC- 
te>  taciturnes  rêveur. 

Sombrer,  v.  a.  t.  de  Marine.  On  dit 
qu'un  Vaijjeau  a  [ombré  fout  voi- 
le ,  quand  il  a  péri  tout  d'un 
coup  étant  appareillé. 

Sommage,  f.  m.  droit  Seigneurial. 

Sommai!,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Sommaire ,  f.  m.  abrégé. 

Sommaire,  adj.  m.  &  f.  Succinô; 
court. 

Sommairement ,  adv.  en  abrégé. 
Sommation ,  f.  f.  action  de  fom- 
mer. 

Somme,  f.  f.  quantité  d'argent  ; 
ou  fardeau. 

Somme,  f.  m.  Sommeil. 
Sommé ,  ée ,  part.  paf.  Se  adj. 
Sommeil,  f.  m. 

Sommeil,  f.  m.  Fils  de  TÉrebe  & 
de  la  Nuit. 

Sommeiller ,  v»  n.  dormir  {légère- 
ment. 

Sommelier ,  C  m.  Officier  dans  la 
maifon  d'un  Grand  Seigneur. 

Sommeliere ,  f.  f.  t.  de  Monaftere. 

Sommellerie,  ù  f.  lieu  où  fe  diftrU 
bue  le  vin. 

Sommer»  v.  a.  demander  à  quel- 
qu'un l'exécution  d'une  chofè 
qu'il  doit  faire. 

Sommet ,  f.  m.  le  plus  haut  point 

de  quelque  chofe. 
Sommier  ,  f.  m.  Ce  t.  a  pluiîeurs 

lignifications. 
Sommieres,  ville  de  france  dans 

le  Languedoc. 

Sommilte,  f.  m.  t.  de  Chancelle- 
rie Romaine. 

Hhhf* 
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Sommité ,  f.  f.  le  Commet.  [Sonnette,  f.  £  efpece  de  clochette. 
Somnambule,  f.  m.  &  f.  qui  mar- 1 Sonneur ,  f.  m. 


cne  en  dormant. 

Somnifère ,  adj.  m.  &f.  &  £  m.  t. 
de  Médecine.  Qui  fait  dormir. 

Somptuaire  ,  adj.  Les  loix  fomp- 
*ua/V*x,qui  concernentla  dépenfe. 

Somptueufement ,  adv.  ' 

Somptueux,  eufe,  adj.  magnifi- 
que >  de  grande  dépenfe. 

Somptuoficé,  f.  f. 

Son,  fa,  fes,  pronoms  poflèûlfs. 

Son,  f.  m.  bruit. 

Son ,  f.  m.  la  partie  la  plus  grof- 
fiere  du  bled  moulu. 

Sonate ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Les  Italiens  difent/«o»jf<i  &  au 
pluriel  fuonate ,  &  fouvent  aufli 
fans  u  yfonata. 

Sonde,  f.  f.  forte d'inftrument. 

Sondé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Sonder,  v.  a.  chercher  à  connoître 
la  profondeur  de  l'eau,  d'une 
plaie,  la  qualité  du  terrein ,  les 
fentiments  de  quelqu'un. 

Sondeur,  f.  nu  celui  qui  fonde. 

Sondrio ,  ville  des  Grifons ,  Capi- 
tale de  la  Valteline. 

Songe ,  f.  m.  rêve 

Songe-creux ,  f.  mu  rêveur. 

Songe-malice ,  f.  m.  &  f.  malin* 

Songer ,  v.  n.  rêver  j  penfer. 

Songes ,  f.  m.  plur.  Divinités  qui 
font  fous  la  puiflance  dû  fom- 
rheil. 

Songeur,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Sonica ,  t.  du  jeu  dé  Pharaon. 
Sonnaille,  f.  f.  clochette  que  por- 
tent les  bêtes  au  coi. 
Sonnant,  ante,  adj. 
Sonner ,  v.  a.  &  n. 
Sonnerie?  f.  f. 

Sonnet ,  f.  m.  Ouvrage  de  Poéfîe. 


Sonnez  >  f.  m.  t.  du  jeu  de  Trictrac. 
Sonore ,  adj.  m.  &  f.  qui  rend  un 
fon  agréable* 
Sonorement ,  adv. 
Sophi ,  ou  Sofi,  f.  m.  Roi  de  Perfe. 
Sophifme,  f.  m.  argument  cap- 
tieux. 

Sophifte,  f.  m.  qui  fait  des  argu- 
ments  captieux. 
Sophiftication ,  f.  f. 
Sophiftique,  adj.  m.  &  £  captieux. 
Sophiltiqucr,  v.  a.  fubtilifer. 
Sophiiliquerie ,  f.  f.  altération  de 
marchandifes*,  fauflèfubtilité. 
Sophîftiqueur,  f.  m.  celui  qui  vend 
des  marchandifes  faufTes  &  alté- 
rées pour  de  bonnes,  &  qui  cher- 
che à  fubtilifer. 

Soporatif ,  ive  ,  adj.  &  fubft.  qui 
a  la  vertu  d'endormir. 
Soporeux,  eufe,  adj.  mii  affoupit. 
Soporifere,  ou  Soporifique,  adj. 
qui  endort. 

Sor  ,  adj.  m.  Harwg  for*  Il  vaut 
mieux  écrire  faur* 
Sor ,  adj.  t.  de  Fauconnerie. 
Sora ,  ville  du  Royaume  de  Na- 
ples,  &  de  Danemarck 
|Sorbe>f.  m.  fruit  du  forbier. 
Sorbet,  f.  m.  forte  de  compofition 
faite  de  citron  >  de  fucre ,  d'am- 
bre, &c. 

Sorbier ,  f.  m.  arbre.  Cormier* 
Sorbone  ,  f.  f.  la  plus  célèbre  Eco* 
le  de  Théologie  qui  foit  dans 
l'Univerfité  de  Paris. 
Sbrbonique ,  f.  f.  a&e  de  Théolo- 
gie qui  fc  foutient  en  Sorbone. 
Sorbonifte,  f.  m.  Docteur  de  Sor- 
bone. 

Sorcellerie,  f.  f.  art  magique. 


Sonnetier  >  f.  m.  qui  fait  des  fon-  Sorcier ,  iere,  f,  m.  &  f.  Magicien, 
netxes.  1  Sordide,  adj.  m#&f.avaie. 
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Sordidement  ,  adv. 
Soda,  ville  d'Efpagne. 
Sornette ,  1*.  f.  difcours  frivole, 
Sorock ,  ville  de  Pologne, 
Soi  rcnto  ,  vilfc  du  Royaume  de 
Naples. 

Sort,  f.  m.  Hafards  deftinée.  t 
Sort,  f.  m.  Divinité  allégorique. 
Sortabie,  adj.  m.  &  f,  qui  eft  con- 
venable. 

Sorte,  f.  f.  genre  s  efpece. 

Sorte ,  f.  f.  t.  de  Librairie. 

de  Sorte  que,  en  Sorte  que ,  en 
trois  mots.  Façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Sortie ,  f.  f. 

Sortilège,  f.  m.  Maléfices  enchan- 
tement. 

au  Sortir,  adv.  à  i'iffue. 
Sortir,  v.  n. 

Je  fors ,  tu  fors  :  il  fort  :  nous 
fortons ,  vous  fortez ,  ils  fortent. 
Jefortois,  &c.  Nous  for tions , 
vous  fortiez  ,  ils  fortoient.  Je 
fortis,  &c.  J'ai  forti,  ou  je  fuis 
forti ,  &c.  Nous  fortîmes ,  vous 
fortîtes ,  ils  fortirent.  Je  fortirai , 
£:c.  Sor<,  fortez.  Que  je  foue, 
&c.  Que  nousfortions  ,  &c.  Je 
fortirob  ,  &:c.  Que  je  fortifie , 
que  tu  fortifies ,  qu'il  fortît  :  que 
nous  fortifiions,  que  vous  fortif- 
iiez ,  qu'ils  fortifient.  Sortant. 
.  Sortir  ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

Je  fortis ,  tu  fortis ,  il  fortit  : 
nous  fortifions,  vous  fortifiez , 
ils  fortifient.  Je  fortifiais  ;  &c. 
La  Sentence  fortira  [on  effet* 

Sofpelio ,  ville  de  Savoie.  • 

Sot,  fotte,  adj.  Acad. 

Sottement,  adv. 

Sottifc ,  f.  f.  bêtife;  impertinence. 

Sortifier,  f.  m.  recueil  de  bons 
mots  ,  &  autres  chofes  propres 
à  égayer  la  converfarion. 


SOU  6n 
Sou,  f.  m.  Monnoie.  Quelques- 
uns  écrivent  encore  fol, 
Souballcment,  f.  m.  t.  deTapiflier, 
&  d'Arcîûîert^re.  Il  ne  faut  pas 
écrire  foubajitmsn:* . 
Soubife ,  ville  de  france  en  Sain- 
tonge. 

Soubrefaut,  f.  m.  faut  fubit  &  im 
prévu. 

Soubrette,  f.  f.  t.  de  mépris  ,  qui 
fe  dit  d'une  femme  de  chambre. 

Soubrevelte,  f.  f.  forte  de  vête- 
ment. 

Souche,  f.  f.  partie  du  bas  du  tronc 

d'un  arbrej  ftupides  infcnfiblej 

extractions  origine. 
Souchet,  f.  m.  pierre  dont  on  fe 

fertdans  les  bâtiments. 
Souchecage,  f.  m.  t.  des  Eaux  & 

Forêts. 

Soucheteur,  f.  m.  expert  que  cha- 
que partie  nomme  de  fon  côté 
pour  la  vifite  des  fouches, 

Souchever ,  t.  de  Carrier. 

Soucheveur,  f.  m.  Ouvrier  qui 
travaille  à  ôrer  le  foucher. 

Souci ,  f.  m.  forte  de  Plante. 

Souci ,  f.  m.  chagrin  >  ennui,  in- 
quiétude. 

Soucie ,  f.  f  .  &:  m.  Oifeau. 
Soucier,  fe  Soucier,  v.  n.  pafïif. 

Se  mettre  en  peine. 
Soucieux  ,  eufe,  adj.  qui  a  du 

fouci,  inquiet. 

Soucoupe ,  f.  f.  forte  d'afïiette  fur 
laquelle  on  fert  les  verres. 

Soudain  >  adv.  Subitement. 

Soudain, aine, adj. Subit  :  prompt. 

Soudainement,  adv.  Subitement, 

Soudaineté ,  f.  f.  ce  mot  n'elt  plus, 
du  bel  ufage. 

Soudain  que ,  adv,  aufîi  -  tôt  que. 

On  ne  le  dit  plus. 
Soudard,  f.  m. Soldat, On  ne  k  die 

pUiS  qu'en  badinant. 

Hhhhij 


Digitized  by 


*i4  SOU 
Soude ,  f.  f.  forte  de  plante. 
Soudé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Souder ,  v.  a.  Unir  enfemble  des 

pièces  de  métal  par  le  moyen  de 

ta  foudure. 

Soudoir,  f.  m.Inffrument  deCirier. 

Soudoyer ,  v.  a.  entretenir  des  gens 
de  guerre. 

Soudre  ,  v.  a.  t.  dogmatique.  Don- 
ner la  folution. 

Soudrille,  f.  m.  t.de  mépris.Soldat 
libertin. 

Soudure ,  f.  f.  Matière  composée 

de  plomb  &  d'étain. 
Soufferte ,  f.  f.  Droit  Seigneurial. 
Soufflage,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Soufflant,  ante,  adj. 
Souffle ,  f.  m. 

Soufflé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Souffler ,  v.  a.  Acad.  F«r.  Dan. 
Joub.  Boud. 

Richelet  écrit  foufier  avec  une 
feule  /.  mais  il  ne  faut  pas  l'imi- 
ter •  parce  que  ce  mot  tire  fon 
origine  du  Latin  fuffiare,  où  il  y 
en  a  deux.  V.  Baudoin  fur  Nicod. 

Soufflerie,  f.  f.  foufflets  d'une  Or- 
gue, leur  action  defourfler. 

Soufflet ,  f.  m. 

Souffletade ,  f.  f.  foufflets  réitérés. 
Souffleté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Souffleter,  v.  a.  donner  des  fouf- 
flets. 

Soufflcteur ,  eufe,  f.  m.  &  f. 

Souffleur ,  eufe,  f.  m.  &  f. 

Souffleur ,  f.  m.  poiffon  de  mer. 

Soufflure,  f.  f.  t.  d* Artillerie. 

Souffrable,  adj.  m.&  f.  Suppor- 
table. 

Souffrance,  f.  f. 

Souffrant,  ante,  adj.'verbaî. 

Souffre-douleurs,  f.  m.  qui  a  toute 
la  fatigue  dunemaifon. 

Souffreteux,  eufe,  adj.  Misérable. 
Ueft  vieux. 


SOU 

Souffrir ,  v.  a. 
Je  fouffre ,  &c.  Nous  fouffrons, 
&c.  Je  fouffrois,  &c.  Nousfouf- 
frions,  &c  Je  fouffris,  &c.  Nous 
fouffrîmes',  &c.  J'ai  fouffert,  &c. 
Je  fouffrirai,  &c.  Souffre,  fou f- 
frez.  Que  je  fouffre ,  &c.  Jefouf- 
frirois,  &c.  Nous  fouffririons , 
&c.  Que  je  fouffriffe ,  que  tu 
fouffriftes ,  qu'il  fouffrît  :  que 
nQusfouffriffions,  &c.  Souffrant. 
Richelet  ne  veut  qu'une  feule  f 
dans  tous  les  mots  ci-defïus ,  ou 
de  tout  temps  Tufage  en  a  admis 
deux. 

Soufre,  f.m.  minéral  bitumineux 
Soufré ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Soufrer ,  v.  a.  enduire  de  foufre. 
Sougardc,  f.  f.  t.  d'Armurier. 
Sougorge,  f.  f.  bande  de  cuir  qui 

pafle  fous  la  gorge  d'un  cheval 
Souhait ,  f  m.  defïr  3  envie, 
à  Souhait,  adv.  félon  fesdefirs. 
Souhaitable ,  adj.  m.  &  f. 
Souhaité,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Souhaiter ,  v.  a.  Délirer. 
Sou  il ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
Souillac ,  petite  ville  de  france 

dans  le  Querci. 

Sou  il  lard ,  u  m.  t.  deCharpenterie. 
Souille,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Souillé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
SouTîter ,  v.  a.  falir  -,  gâter. 
Souillon  j-f.  m.  &  f.  qui  eft  mal- 
propre. 

Souillure,  f.  £  tache. 
Soul ,  foule ,  adj.  raflalîé  ;  ivre. 
C'efl  ainfî  qu'écrit  l'Académie, 

au  lieu  de  faoul ,  comme  on  écri- 

voit  autrefois. 

Soulacier,  v.  n.  fe  réjouir.  Vieux 
mot. 

Soulagé,  ée,  adj. 
Soulageant ,  eante,  adj. 
Soulagement,  £  m. 
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Soulager,  v.  a.  diminuer  la  peine  >]  Soupir  ,  f,  m. 
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&c,  adoucir  >  confoler. 
SoulaiK ,  ante ,  adj.  qui  foule. 
Soulard*,  arde,  adj*  &  f.  Gour- 
mand. 

Soûlaud,  aude,  adj.  &  f.  Goinfres 
qui  eft  foui  &  mal-propre.  Il  eft 
bas. 

Sou  1er ,  v.  a.  raffafîer. 
Soulevé ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Soulèvement ,  f.  m.  fédition. 
Soulever ,  v.  a.  lever  doucement 

quelque  chofe  >  faire  révolter, 

caufer  des  nausées. 
Souleur ,  f  f.  Frayeur  fubite. 
Soulier,  f.  m. 
Souligner,  v.  a. 

Souloir ,  v.  n.  avoir  coutume.  Il 

eft  vieux. 
Soumettre ,  v.  a.  Il  (e  conjugue 

comme  mettre»  Domter  ;  vaincre. 
Soumis ,  ife ,  part.  paf.  &  adj. 
Soumiffion ,  f.  f. 
Soun ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Soupape,  f.  f.  languette  qui  s'ou- 

vre  &  fe  ferme  pour  donner  paf- 

fageau  vent. 
Soupçon ,  f.  m. 

Soupçonné,  foupçonnée,  part.  paf. 

8c  adj. 
Soupçonner ,  v.  a. 
Soupçonneux  ,  eu(e ,  adj.  défiant. 
Soupe ,  f.  f.  potage. 
Soupeau  ,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 
Soupente ,  f.  f.  large  courroie  qui 

foutient  le  corps  .d'un  carrofle. 
Soupente,  f.  f.  entrefoL 
Souper,  ou Soupé,  f.  m. 
Souper ,  v.  n.  prendre  le  repas  du 

foir. 

Soupefer  ,  v.  a.  élever  quelque 
corps  pcfant  pour  juger  à  peu 
près  de  fa  pefanteur. 

Soupier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  qui  aime 
bien  là  foupe. 


Soupirail,  f.  m.  Ouverture  en  gla- 
cis. AU  plur.  Soupiraux. 
Soupirant,  ante,  adj.  verbal,  &: 
fubft.  Qui  afpire  à  quelque  chofe. 
Soupirer  ,  v.  n.  gémir  j  defirer. 
Soupireur,  f.  m. 

Souple,  adj.  m.  &  f.  flexible  j  fou- 
mis-,  obéiffantj  infinuant. 
Souplement ,  adv. 
Soupleffe,  f.  f. 

Souprofe,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Souque,  t.  de  Marine. 
Souquenille,  f.  f.  forte  de  vête- 
ment. 

Source ,  f.  f. 

Sourcil ,  f.  m.  le  poil  qui  vient  au 
demis  des  yeux. 

Sourciller ,  v.  n.  remuer  les  fourcils. 

Sourcilleux ,  eufe ,  adj.  il  ne  s'em- 
ploie que  figurément&  poétique- 
ment. 

Sourd ,  fourde  ,  adj  8r  îubft. 

Sourdaud,  aude,  ad). qui  a  l'oreille 
dure.  Acad. 

Dans  Furctiere ,  Richelet ,  Jou- 
bert  &  Boudot  on  trouve  Cour'- 
daut  avec  un  t:  mais  il  me  paroîc 
plus  régulier  d'écrire  (ourdaud  ■% 
parce  que  tout  le  mondé  convient 
qu'on  doit  écrire  (ourdaud s,  au 
féminin. Or  il  eft  certain  que  four- 
daude  ne  peut  venir  que  de  four- 
dûud  ,  comme  grande  vient  de 
grand  :  autrement  il  faudroit 
écrire  fourdaute ,  ce  qui  feroit 
abfurde.  V.  les  Remarques  des 
mots  Crapaud  &  Echafaud. 

Sourdeline,  f.f.  efpece  de  mufette. 

Sourdement,  ady. 

Sourdine ,  f.  f.  Trompette  qui  farç 
un  bruit  fourd. 

à  la  Sourdine,  adv.  fans.bruit  3  fe- 
crétement. 


■ 
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Sourdre,  v.  ru  fortir  de  terre.  Il  ne 

fe  dit  que  des  eaux. 
Soure ,  ville  du  Portugal. 
Soureze ,  ville  de  france  dans  le 

Languedoc. 
Souriceau,  f.  m.  Jeune  fouris. 
Souricière,  f.  f. 

Souriquois,  oife ,  f.  m.  &  f.  Peu- 
pie  de  la  Nouvelle  France. 

Souriquois,  oife,  adj.  t.  forgé, 
pour  fignifier  ce  qui  appartient 
aux  fouris  &  aux  rats,  le  peuple 

fouriquois. 

Sourire,  v.  n.  il  fe  conjuge  comme 
rire. 

Sourire  jf.  m.  action  defourire.. 

Souris,  f.  m.  a  61  ion  de  fou  rire. 

Souris ,  f.  f.  petit  animal. 

Sournois,  oife,  adj.  &  fubfl.  Ca- 
chés diflimulé. 

Sous,  prépofition. 

Sous- affermer,  &  plus  commu- 
nement  [ous-fermer ,  v.  a. 

Sous  -  arbriflèau  ,  f.  m.  plante 
moyenne  entre  l'arbrilfeau  &• 
l'herbe. 

Sous-bail,  f.m.  Bail  que  le  preneur 
fait  à  un  autre. 

Sous-bande ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Sous-barbe,  f.  f.  coup  que  Ton 
donne  fous  le  menton. 
Sous-barque,  t.  de  Cnarpenterie. 
Sous-berme,  f.m.  t.  de  Marine. 
Sous-bibliothécaire ,  f.  m. 
Sous-Brigadier,  f.  m. 
Sous-Camérier,  f.  m. 


Sous-Chantre,  f.  m.  Dignitaire"  Sous-Lieutenant ,  f. m. 


dans  un  Chapitre. 
Sous-chevron ,  f.  m.  t.  de  Char- 
penterie. 

Sous-clavier ,  iere  adj.  t.  d' Anato- 
mie. 

Sous-Clerc,  f.  m. 
Sous-Comite ,  f.  m. 
Sous-Commis ,  f.  m» 


SOU* 

Soufcripteur,  f.  m.  Celui  qui  fouf- 
crit  pour  l'exemplaire  d'un  livre. 

Soufcription,  f.  f.  Engagements 
fîgnature  au  bas  d'une,  lettre, 
d'un  écrit. 

Soufcrire  ,  v.  a.  Il  fe  conjugue 
comme  écrire.,  Signer  au  bas 
d  une  lettre ,  d'un  écrit  j  acquie- 
fcerj  confentir. 

Soufcrivant ,  f.  m.  le  même  que 
fcufcripteur. 

Sous-Diaconat,  C  m. 

Sous-Diacre ,  f.  m. 

Sous-Doyen,  f.  m. 

Sous-Doyenné,  f.  m.  Maifon  & 
Dignité  du  Sous-Doyen, 

Sous-enter.dre ,  v.  a.  concevoir  ce 
qui  n'eft  pas  exprimé» 

Sous-entendu ,  ue ,  adj. 

Sous-entente ,  f.  f.  ce  qui  eft  fous- 
entendu. 

Sous-épineux,  C  m.  t.  d'Anato- 

mie. 

Sous-établi ,  f.  m.  t.  de  Pratique! 
Sous-faîte ,  f.  m.  t.  de  Cnarpen- 
terie. 

Sous-ferme ,  f.  f.  Sous-bail. 

Sous-fermer.  V.  Sous-affertner. 

Sous-Fermier,  iere ,  f.  m.  &  f. 
Qui  prend  des  Droits  à  fous- 
ferme. 

Sous-freter  ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Sous-Gouvernante,f.  f. 
Sous-Gouverneur,  f.  m. 
Sous-Introdu&eur ,  f.  m. 
Sous-Lieutenance,  f.f. 


Sous-Locataire ,  f.  ni.  &  f. 
Sous-louer ,  v.  a. 
Sous-Maître,  f.  m. 
Sous-Manant,  f.  m.  t.  de  Coutu- 
me. Sujet  d'un  Seigneur. 
Sous-multiple,  f.  m.  t.  d'Arithme* 
tique. 

ISous-Ordre>f.m.t.de  Pratique* 
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Sous-Pénjtencerie,  f.  £  qualité  de 

Sous-Pénitencier. 
Sous-Pénitencier ,  f.  m. 
Sous-Précepteur,  f.  m. 
Sous-Prieur,  f.  m. 
Sous-Prieure ,  f.  f, 
Sous-Réfe&orier ,  iere,  f.  m.  &  f. 

Office  dans  un  Monaftere. 
Sous-rente ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Sous-Rentier,  f.m.t.  de  Coutume. 
Sous-Sacriftain ,  f.  m. 
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Sous-Vicomte ,  f.  m* 
Soutampton,  ville  d'Angleterre. 
Soutane ,  f.  f.  habit  ecciéfialtique. 
Soutanelle ,  f.  f.  diminutif. 
Soute,  f.  f.  t.  de  Pratique  &  de 
Marine. 

Soutenable ,  adj.  m.  &  f. 
Soutenant,  f.  m.  qui  foutient  des 
Theies. 

Soutènement ,  f.  m.  t.  de  Maçon* 
nerie,  Se  de  Palais. 


Sous-Scapulaire,  £  t.  d'Anatomie.  Souteneur,  f.  m.  Celui  qui  fou^ 


Sous -Secrétaire,  f.  m. 

Soufïïgnë,  ée,  part.  paf.  du  verbe 
SouJJigner ,  qui  n'eft  plus  en  ufa- 
ge.  Il  eft  aufli  adj.^ 

Sous-tangente,  f.  £  t.  de  Géomé- 
trie. Acad. 

Sous-tendante,  f.  f.  t.  de  Géomé- 
trie. Acaâ. 

Soufthon  ,  ville  de  france  en  Gaf- 
cogne. 

Sourtra&ion ,  f.  f.  féconde  règle  de 
l'Arithmétique.  Action  de  fouf- 
traire. 

Souftraire,  v.  a.  &  n.  déduire  ; 
prendre;  enlever -y  ôter. 
Je  fouftrais,  tu  fouftrais,  il 
fouftrait  :  nous  fouftrayons,  vous 
fouftrayez ,  ils  fouitraient.  Je 
fouftray  ois,&c  jious  fouftray  ions, 
&c.  J'ai  fouftrait ,  &rc.  Je  fouf- 
trairai,  &c.  Souftrais,  fouftra- 
yez. Que  je  fouftraie,  &c.  Je 
fouftrairois ,  &c.  Que  j'aie  fouf- 
trait ,  &c  Souftrayant. 

Souftrait ,  aite ,  part. 

Sous-Traitant ,  £  m.  qui  traite 
des  fermes. 

Sous-Traité,  Cm.  Sous-ferme  gui 
fait  partie  d'un  plus  grand  traité. 

Sou  s -ventrière,  f.  f ,  courroie  de 
cuir. 

Sous- Vicaire ,  f.  m. 


Sous-Vicariat ,  C  m» 


tient. 

Soutenir  ,  v.  a.  il  fe  conjugue 
comme  tenir»  . 
Soutenu,  ue  >  adj. 
Souterrain,  aine,  adj.  &  fubft.  m» 
qui  eft  fous  terre, 
la  Souterraine ,  ville  de  france 
dans  le  Limoufin. 
Soutien ,  f.  m.  appui. 
Soutirage ,  £  m.  a&ion  de  fouti- 
rer. 

Soutirer ,  v.  a.  Tranfvafer  du  vin. 
Soutrait ,  ou  Souftries >  £  m.  u 
de  Papeterie. 

Souvenance,  f.  £  Souvenir. 
Souvenir,  fe  Souvenir,  v.  n.  paC 
Il  fe  conjugue  comme  tenir. 
Souvenir ,  f.  m.  Mémoire. 
Souvent \  adv. 

Souverain,  aine,  adj.  &  fubft. 
Souverain  ,  £  m.  monnoie  d'or 
frappée  en  Flandre.  Il  étoic  reçu 
en  France  pour  13.  liv. 
Souverainement ,  adv. 
Souveraineté ,  f.  f.  Puiffance  Sou- 
veraine. Etat  Souverain. 
Souvigni ,  ville   de  france  dans 
le  Bourbonnois. 
Soyer,  v.  a.  couper  les  bleds.  11 
faut  dire  séyer ,  puifque  ce  mot 
vient  du  Latin  jecare,  couper. 
Soyeur  >  eufe ,  £  m.  &  f.  qui  veu- 


.  pe  les  bleds. 
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Soyeux,  eufe  .  adj.  fin  j  doux. 
Soz  ,  petite  ville  de  France  en 

Gafcogne. 
Spacieufcment ,  adv. 
Spacieux  >  eufe ,  adj.  étendu. 
Spadaftin  >  f.  m.  bretteur. 
Spadillc ,  f.  m.  t.  du  jeu  de  l'Hom- 
bre. 

Spagirique- ,  adj.  épithete  flu'on 
donne  auxMédecins  Chymiques. 

Spahi- Agafî,  f.m.  Commandant 
des  Spahis. 

Spahis ,  f.  m.  Cavalier  de  l'Armée 

Ottomane. 
Spalato,  ou  Spalatro,  ville  des 

Vénitiens. 
Spak>  f.  m.  forte  de  pierre. 
Spandaw  ,  ville  de  Saxe. 
Spangenberg ,  ville  de  Hefle. 
Spanheim ,  Contrée  du  Palatinat 

du  Rhin. 
Sparadrap ,  f.  m.  c  de  Pharmacie, 

&  de  Chirurgie. 
Spargelle ,  f.  £  plante. 
Sparies ,  ou  chofes  Spariées ,  t.  de 

Marine. 
Sparton ,  t.  de  Marine. 
Spafmatique ,  adj.  qui  eft  affecté 

de  fpafme 

Spafme,  f.m.  t.  de  Médecine.Con- 
vulfion. 

Spafrnodique  ,  adj.  Mouvements 
jpafmodiquer* 

Spafmologie,  f.  f.  traité  des  fpaf- 

mes.  -, . 

Spatule,  f.  f.  Infhumcnt  de  Chi- 
rurgie ,  &  de  Pharmacie. 

Spé ,  f.  m.  le  plus  ancien  des  en- 
fants de  cœur  dans  la  Cathédra- 
le de  Paris. 

Specia,  ville  de  l'Etat  de  Gènes 
Spécial ,  aie ,  adj.  Particulier. 
Spécialement,  adv. 
Spécialité ,  f.  f.  qualité  particulière. 
Spéçieufemçm ,  adv. 


SPE 

Spécieux,  eufe,  adj.  apparent. 

Spécification,  f.  f. 

Spécifier ,  v.  a  particularifer. 

Spécifique ,  adj.  m.  &  f.  &  lubft. 
Particulier  s  iingulier. 

Spécifiquement,  adv.  Particulière- 
ment. 

Spectacle,  f.  m. 

Spectateur,  fpectatrice ,  f.  m.  &  f. 

Spectre ,  f.  m.  Fantôme. 

Spéculaire ,  f.  £  feience  qui  traite 
de  l'art  de  faire  des  miroirs. 

Spéculaire ,  adj.  f.Qui  le  dit  d'une 
pierre  diaphane. 

Spéculateur,  f.  m. 

Spéculatif,  ive,  adj.  &  f.  qui  con- 
fiée dans  la  fpéculation. 

Spéculation-,  f.  f.  contemplation. 

Spéculer,  v.  a. 

Speculum-anûs ,  infiniment  de 
Chirurgie. 

Specuium-matricis,  infiniment  cb 
Chirurgie. 

Spcculum-oris,  infiniment  de  Chi- 
rurgie. 

Spermatique,  adj.  m.  &  f.  t.  d'À* 

natomie. 

Sperme,  f.  m.  femence  dont  l'ani- 
mal eit  formé. 

Sphacel,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Sphénoïde ,  adj.  t.  d' Anatomie. 

Sphère ,  f.  f.  t.  d' Aflronomie. 

Sphérique  ,  adj.  t.  d' Aflronomie. 

Sphériquement  >  adv. 

Sphéroïde,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 

Sphin£ler>  f.  m.  t.  d* Anatomie. 

Sphinx ,  f.  m.  Monflre  qui  avoit 
fe  vifage  d'une  femme,  le  relie 
du  corps  jreffcmblant  à  un  chien 
&  à  un  lion  ,  avec  des  ailes. 

Spi*tz  ,  ville  du  Canton  deBerr.e. 

Spinellc ,  adj.  Nom  qu'on  donne 
aux  rubis.  . 

Spir ,  Contrée  du  Comté  de  Rouf- 
uilon  en  France. 

Spiral  » 
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Spiral  9  aie ,  ad],  t.  de  Géométrie. 

Il  ett  aufli  fublh  fém. 
Spiration ,  f.  f.  t.  de  Théologie. 
Spire ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 
Spire  ,  Ville  du  haut  Cercle  du 

Rhin  en  Allemagne, 
fcpiritualifation  f.  f.t.  de  Chymie. 
Spirituaiifé  ,  ée  ,  paru  paf.  6c  adj. 
Spiritualifer  ,  v.  a. 
Spiritualité ,  f*  f. 
Spirituel ,  elle  ,  adj* 
Spirituellement  ,adv. 
Spiritueux ,  eule,  ad  j .  plein  d'éf- 

prit. 

Spithéa  ,  Rade  d, Angleterre. 

Spitzperg,  pays  le  plus  feptentrio- 

~nal  de  notre  hémifphere # 

Splendeur,  f.  f.  Éclat  >  lultre. 

Splendide,  adj.  m.&  f.  Magnifique 

Splendidement  ,  adv. 

Splénique,  adj.  t.d'Anatomk. 

Spolette ,  Ville  capitale  du  Duché 
^ece  nom  dans  l'État  de  l'Églife. 

Spoliateur ,  f.  m.  Voleur* 

Spoliation,  C  f.  Action  par  laquelle 
on  dépouille  quelqu'un*. 

épolier  ,v.  a.  t.  de  pratique. 

Spondaïque,adj.t.  de  Grammaire. 

Spondée,  f.  m.t.de  profodie  Grec- 
que &  Latine.  De ttx  longuet. 

Spondyle  ,  ou  Sphondyle ,  f.  m. 
Plante. 

Spongieux ,  éufe ,  adj.  Qui  eft  de 

fa  nature  de  l'éponge. 
Spontanée,  adj. t.  dogmatique. 
Qui  eft  volontaire  j  qui  fe  fait 

de  foi- même. 

Spontanéité,  f.  f.t.  dogmatique. 
Sponto'n  ,  f.  m.  Demi-pique.  V. 
Efponton* 
S'poradique,  adj.  t.  de  Médecine. 
Sporte  ,  f.  f.  t.  de  Capucin. 
Sprottaw  ,  Ville  de  Siléfie. 
Squammeux ,  eufe  ,  adj. 
Squelette ,  f.  m,  Carcaife* 


SquînanciCé  V.  Ejfquinancie. 

Squirrhe ,  ou  fquirre ,  f.  m.  Tif-» 
meur  dure.  , 
Ce  mot  nous  vient  du  Grec  qutf 
les  Latins  ont  imité  en  écrivant 
feirhus  y  qui  fignifie  proprement 
une  dureté*  Cependant  l'Acadé- 
mie &  Richelet  écrivent Jquirré 
fans  fe,  malgré  cette  étymologie* 

Squirrhcux  ,ou  Squirreux  ,eulef 
adj . 

St  ,  t.  indéclinable  dont  cm  fe  ferc 
pour  impofer  filenccr 

stabilité, r.f.   ' 

Stablat,  f*  m  Habitation  des  Piy- 
fans  des  Montagnes  dans  des 
étables. 

Stable,  ad),  m.  &f.  Ferme  jfolidé* 

Stade,  f  .  m.  pas  *o  ftades 
font  une  lieue  de  France. 

Stadhouder,f  m.  Gouverneur  Gé- 
néral ,  &  Chef  .des  province Sr 
Unies.  Prononcéi StaiéudertÛ* 
Bailler  dit  Statfildrt.     \  r> 

Stadhoudérat,f.  m.  Charge  deStik 
dhouder.    *     :  ■ 

Stage  ,  f.  m.  R-éfiàehce  d'un  Cha-» 
noine»  , 

Stagier ,  f.  m.  Chanoine  qui  faïc 
fon  liage.  , 

Stalactite,  f.  f.  Pétrification  qui 
fait  dans  les  grottes  fou  ter  rai  nd^ 

Stalle,  f.  m.  ou  f.  Siège,  ou  formé 
de  chœur. 

Sramenas  y  t.  de  Marine. 
Staminée ,  adj.  t.  de  Botanique* 
Stance ,  f.  f.  t.  de  Poélie. 
Stanford  >  Ville  d'Angleterre» 
Stanguc^f.  f.  l.  de  Blafon,    ^  . 
Sranté ,  adj.  m.  t.  de  Peinture. 
Staphifaigrcf.  f.  Plante. 
Stargard ,  Ville  Capitale  de 

Poméranie.  :Lj*2 
Starofte ,  f. .  m.  (ioUvernéur  d?Uflf 

Territoire* en  Pologne/ 

ti-W 
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Statice,f  f.  Mante. 
Staroftie  ,  petite  étendue  de  Pays 
'  eh  Pologne. 
Station  f,  f.  Paufç  ,  &c. 


Stenai ,  Ville  de  France,  en  chan* 
pagne, 

Stenrbrd  i  yille  de  Weftphalie. 
Stentorée ,  adj.  f.  Voix  extraor- 


Stationnaire>ad).t.d'AftronomieJ  dmairement  Forte; 


Stationnât^  aie ,  adj.  Où  l'on  fait 
des  itàtions. 

Statique  ,  f.  f.  Partie  des  Mathé-. 
matiques  qiii  a  pour  objet  le, 
mouvement  ou  l'équilibre  de 

•  corps  folides. 

.Statuaire  f.  m.  Sculpteur  qui  fait 
~  <kï  itàtues. 

Statuaire  ;  f.  £  Art  de  faire  des 
fta  tues. 

Statuaire  ,  f.  f.  *Matieré  dépofée 
pour  faire  des  ltatues. 

Statue  ,  f.  f.  Figure  humaine  dp 
métal ,  &c. 

'Statuer,  v.  a.  t.  de  Palais.  Ordorr- 
ner  j  preferire 

Stature,  f.  f.  Taille  d'un  homme. 

Statut ,  f,  m.  Règlement,'  ordon- 
nance. 

Stavanner  r  Ville  de  Norwege. 
*Steenberg,  Ville  des  Pays-Bas. 
S:eenwick .  Ville  des  Provinces- 
'  Unies. 

Stéganographie  >  f.  f.  Art  d'écrire 
en  chiffres,  ou  de  déchiffrer. 

Stéganographique ,  adj. 

iStein,  Villedu  Canton  de  Zurich. 

Steinxerque ,  f.  f.  Ajuftement  de 
femme. 

Stélage ,  C  m.  Droit  qui  fe  levé 
dans  les  Marchés  fur  les  grains. 

Stéîagier,  f.m.Fermier  du  ftélage. 

Stellionat ,  f.  m. 

C'eft  la  vented'unemême  cho- 
fe  à  deux  perfonnes ,  en  Latin 
fiéllionatus  :  par  conféquenc  il 
ne  faut  pas  écrire  ftelionat  avec 
nnrfeule  / ,.  comme  Richelet. 

Stellionat  aire  ,  C  m.  &  f.  Qui 

•  commet  le  Ilellionat; 


des 


Stercoration ,  f.  f. 
Scérel,  Contrée  de  France  enPro 
vence. 

Stéréographie,f-f.Àrtde  tracer  les 
figures  des  folides  fur  un  plan. 

Stéréométrie,  f.f.  Troifieme  partie, 
de  la  Géométrie,  qui  enfeigne 
àjmefurerles  corps  folides. 

Stéréotomie,  f.  f.  Science  qui  en* 
feigne  la  fe&ion  des  folides. 

St.  ri  le  ,  adj.  m.  &  f. 

Stérilité ,  f.  f. 

Sterling,  f  m.  t#de  MonnoicUne 
livre  fterling  vaut  14  livres  de 
notre  Monnoie. 

Sterling,  Ville  ^ÉcofTe. 

Sternum,  f.  m.  L'affemblage 
os  de  la  poitrine. 

Sternutatif,  ive  ,  adj.  qui  provo- 
que réternument. 

Sternuta'toire ,  f,  m.  &  adj.  Médi^ 
camerrt  propre  à  faire  éternuer. 

Sterzïngen ,  Ville  du  Tirol. 

Stetin  ,  Ville  Capitale  de  la  Po- 
méranre  Royale ,  avec  un  port 
confîdérable  quele  ftoi  de  Prulfc 
y  a  établi. 

Steyr ,  Ville  d'Autriche. 

Sribié ,  ée ,  adj.  t.  de  Pharmacie* 
Du  tartre  ftibié. 

Stigmates,  f.  m.  piur.  t. des  Reli- 
gieux de  l'Ordre  de  Saint  Fran- 
çois. 

Stigmatifer ,  v.  a.  Marquer  une 

pèrfonne  au  front. 
Stildegrun,  ou  de  grain,  £  m. 

Couleur  jaune. 

IStilet.  V.  Stylet. 
Stipendiaire,  f.  m.  Qui  eft  à  la-fol* 
de  d'un  autre* 
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Stipendié ,  ée  ,  adj.  Payé.         !  coups.  Il  eft  du  ftyle  familier. 
Stipulant , ,  ante ,  adj.  t.  de  Jurif-  f  Strapa  ffoncr ,  v.  a.  t.  de  Peinture, 
prudence,,  Strapontin ,  V.  Eftrapontin. 

Stipulation ,  f.  f,  t.  de  Jiirifpru?  Strasbourg  ,  V^le  der France ,  8C 


dence.  Convention. 
Stipule ,  tC  t-  de  Botanique. 
Stipulé ,  ce  ,  adj.  t.  de  Juritpru- 
dence.  r«#, 
Stipuler ,  v.  a.  Convenir, 
Stirie  ,  Province  du  Cercle  d'Au- 
triche. 

Stoxhoim,  Ville  Capitale  de  la 
Suéde. 

Stoécologie ,  f.  f.  Traité  des  Élé- 
ments. 

Stoïcien ,  enne ,  adj.Ferme  -,  dur  j 
févere. 

Stoïcifme,f.  m.  Doctrine,  opi- 
nion des  Stoïciens. 

Stoïque  ,  adj.  Qui  tient  de  la  fer- 
meté, de  rinlenfifcilité. 

Stoïquement  >  âdv.  En  Stoïcien. 

Stolhoffen  i  Ville  .de  Suabe. 

Stplidité,  f.  f.  Sapidité.  On  doute 
de  l'ufage  de  ce  mot. 

Stolpen  i  Ville  de  Saxe. 

Stomacacé,  f.  m.  Nom  qu'on 
donne  au  Scorbut. 

Stomachal,ale,  adj.  On  prononce 
ftomacal.  Bon  pour  reltornaç, 

Stomachique,adv.Qui  appartient 
à  Teltomâc. 

Storax ,  f.  m.  Arrtre ,  8c  gomme. 

Store  ,  f.  m.  Efpecé  de  rideau  de 
coutil 

Stormarie,  Pays  dans  leHolftein. 
Strai>ifme  i  f.  m.  Mauvâile  difpo- 
fition  de  l'œil. 

Scraction,  f.  f.  t.  d'Imprimerie. 
laStradella,  Ville  du  Milanez. 
$tçalen ,  Ville  desPays-Bas. 
Straliund  ,  Ville  de  Poméranie. 
angurie ,  f.  f.  t..de^édecine. 
antawer ,  Ville  d'Econc. 


I  J 


ciapaffcr,  V.     'Maltraiter  de.  écrire.  - 


Capitale  de  l'Alface. 
Strate,  f.  f.  t.  de 'Négoce. 
Stratagème,  f.  nuRufe  de  guerre. 
Stratification  ,  f.  £,  t.  de  Chymie. 
Statifier  ,  v.  a.  t.  de  Chymie. 
Stratonique,  Cm.  Victorieux. 
Straubing  ,  Ville  de  Bavière. 
Strcngnes ,  Ville  de  Suéde. 
Stria,  adj.  t. de  Philofophie  &  de 

Théologie.  Étroit  j  refferré. 
Strictement ,  adj. 
Strié  ,  ée,  adj.  Cannelé. 
Striure  ,  f,  f.  t.  d'Architecture. 
Stromberg  ,  Ville  d'Allemagne; 
Strongle  vf.  m.  Ver  des  inteft  in$» 
Strophe,f.  f.  t.  de  Poéfie.  Co  upiet 
Structure, f.  f.  Conftru&ion. 
StuBn  ,  Ville  de  Hongrie. 
Stuc ,  f.  m.  Mortiôr  apprêté  pour 
fajrë  des  ftatues .  /  \  ' 
Stucateur  ,  f.  m.  Ôuvrier  en  ftuc, 
Studieufemenc,  adv. 
Sudieux»  eut»  adj.  Qui  aime 
J'iétudc. 

StupéfacYif,  adj.  t.  de  Médecine: 
Sïupéfa&ionA0  ff  u  de  .Médecine» 
Stupéfait,  aite  >  adj.  Interdit  \  im- 
mobile.   .  .     r  j  ,î, 
Stupéfiant ,  anté,  adj.  tK  dogma- 
tique. ,.-r 
Stupéfier ,  y.  a.  Rendre  immobile. 
Stupéiir >  f.f.  t.  dogmatique. ,  rR 
Stupide,  adj-  m-  &:  f.  &  fubft. 
Stupïdérriijnt  i  adv. 

Stupidité  ,  f.  f.  Bêtife. 
Sture ,  Vallée  du  Piémont. 
Scutgard,  Ville  de  Suabe,  Capi- 
tale du  Wurtemberg. 
Style,f.  m.  Sorte  de  poinçon  dont 
les  Anciens  fe  fervoient  pouï 


— . . .  ». 
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6tylé,f.  un.  panière  4'e'crfre- 
-dotn  ,  ' kïtrttt   un  -     M  .r~irm 

Stylé, 6:  > paru t>à{;&  adj. ' 

-  Cës  %oîs^érni<ts  mots  nous 
viennent  du  latin  ./ry/i** ,  qu'cfa 
trouve  tki^Ghâries  Eftiénne  , 
Budée  &  Calepin,"  &  qui  fignî- 

'  fié  un  iiAtrurriejf t  ile  cuivre  ou  de 
fer ,  dont  onft  fervoit  autrefois 
pour  écrire  furr  des  tablettes  en- 
duites dé  ci?É;  vlfifirumenium*- 
veum  velferreum,  quo  antïquitùt 
in  ceratts  •  tabulit  ■  fcrfbe&atnr. 
AinfJ  on  doit  écrire  en  François 
ykr  nonpas/**7e  avec  uii 

V ,  comme  Ftiretiere  >  Danet  & 
Eichelet.  Il  etf  vrai  qu'il  y  a  quel- 
ques Livres  latins  dans  lefquels 

•  en  trouvé  ftrluj  avec  un  f té- 

•moin  du  Cange',  Torn.  fol. 
3ot4.-in*i$ftytus  avec  ixpy  eft 
plus,  correct. 

Stylet,  f.  rh.  Petit  poignard, 
fjsyljte ,  adj.  Quîie  tient  fur  une 
-coldhnêv  *  *■     r:  ?i  :  f 

Stylobate,  f.  m-  t,  d'Archite&ure. 
Stypîqde ,  adj.  t.  «le  Médecine. 


Suahe ,  Pays  d'Allemagne. 
Suage,  f.  îti.  t.  de  Marine. 
Suaire,,  f.  m.  Drap  mortuaire. 
Suant  y  aritcadjv1^  * 
Suave  ,  adj.  Odeur  fauve. 
Cavité, £  ly  pouceur  agréable 

aux  fensy        '  *'  •*  •  * 
Subalterne  ,  adj.  Inférieur* 
Subbiaco ,  Ville  de  l'État  de  1% 

cjliie-      *"    *    *  '■>''•- 

Subdélégation  ,  t  f.  Çommiflron  jSubnormâl ,  (V  F.  t.  dè  Géojinet. 
"qu'un* délégué  donne  à  une  autrë  Subordination  *  f,  f.  Dépendance, 
pou  agir*  en  fa  place,  :  !         Stibordinémeht,adv/.    r  1  1 
feubdélegué  ,  f.  rri-  Subordonné  ,  ée  part.  paC  &  adj. 


Subdéléguer  ,V.  *.  Mettre  quel* 
*  qu'un  en  ta1  place  potor  s'acquit- 
ter d'une  commilfioB* 
Subdivifé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Subdivifer, v  zl  Divifer  une  chofç 
déjà  divifée. 
Subdivifion.  f4  f,  • 
Sùbduple,  adj^t,;  de  Géométrie, 
Subgronde ,  ou  Sévéronde,  f.  f, 

t.  d'Architc&ure. 
Subhaftation  ,  f.  f.  Encan- 
Subhafter ,  v.  a.  Vendre  des  héri- 
tages à  cri  public  4 
Subjonûif,  f.  m  t.  deGram. 
Subir 'i  V;  a  •  Soufirir  Volontaire* 
ment ,  ou  forcément. 
Subltj  lté,  adj-  Prompt.  >  foudain. 
Subitement ,  ad  v .  Soudainement, 
Subjugal  >'aje*,  adj.  t,  de  Plain- 
Chant,.  "[  <' 

Subjuguer,  v.  a.  Vaincre,domter, 
Sublapfaire,  f.  m,  &  f,  t.  deThéo* 
"Bgre. 1  '    *  v     - : 
Sublimation  ,  f.F.  t.  de  Chymic, 
Sublimé  i-f.  m-  Préparation  du 
mercure,  *• 
Sublime*,  adj.  m.&  f.  Élevé, 
Sublirnèment  yadv. 
Sublimer  ,  v.  a,  ù  de  Ghyrriie. 
Sublimité  ,  f.  f.  Hauteur*,  éléva- 
tion *,  excellence.'  * 
Sublingual,  aie ,  adj.  Qui  çft  fout 
la  langue, 
Sublanaire,  adj.  t«  dogmatique. 
Submergé  ,  éè  j  part;  paC  &  adj, 


Submerger  ,  v.  a.  Enfoncer  dans 

Peau  >  monder. 
Submerfion  ,  f.  f.  A&ion  de  fut* 

merger.  .  * 
Submultipîe  *  adj.  t.  de  Géomét, 
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*rdre  de  dépendance  de  l'infé- 
rieur au  fupérieur. 

Subornateur ,  f.  m.  t.  de  Palais, 
Qui  fu borne  des  témoins. 

Subornation  ,  f.  £  Séduction. 

Suborné ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Suborner  ,  v,  a.  Séduire. 

Suborneur ,  eufe  ,  fr  m;  f. 

6ubrécot,f.nv.Lefurplusdel  ecot. 

On  devroit  à\rt  furécot  ,  qui 
eft  le  véritable  mot.  Mais  l'ufage 
a  introduit  un  b  dans  ce  mot  > 
&  l'Académie  l'écrit  àiàBi 

Subreptice  ,  adj.  m.  &:  f.  11  le  dit 
des  grâces  obtenues  par  furprifç. 

Subrepticement,  adv. 

Subreption  ,  f.  f.  Snrprife  qu'on 


fait  à  un  Supérieur  de  qui  on  Subltituer ,  v.  a 


SUB 

Subfolanus ,  f.  m.  L'un  des  pria- 

cipaux  vents- 
Subitance,  f  f. 

Subitantiel  ,elle  ,  adj.  t.  dogma- 
tique. Qui  concerne  la  fubttance. 

Subftannellement ,  ady.  V.  la 
Remarque  du  mot  tjjmiel. 

Subttantieux,  eufe,  adj.  Succu- 
lent. L'ufage  de  ce  mot  n'eft 
pas  certain. 

Subltantif ,  ive ,  adj.  t.  de  Gram- 
maire. Mot  qui  fignirie  feul  une 
choie  rixe  &  déterminée. 

Subftantitié ,  ée ,  part.paf.  &  adj. 

Subltannfier ,  v.  a. 

Subftantivcment ,  adv. 

Subftitué  ,  ée ,  part.  &  adj. 


obtient  quelque  grâce-,  en  fup 

primant  une  partie  de  ce  qu'on 

auroit  du  dire.        :  ' 
Subrogation  ,  f.  f.  Subltitution. 
Subrogatis .  f.  m.  t.  de  Palais. 
Subrogateur ,  f.  m,  t.  du  ltyle  du 

Confeii  privé. 
Subrogé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Subroger ,  v:  a.  t.  de  Palais.  Met- 
"  tre  quelqu'un  en  fa  place. 
Subfelles,  f.  m.  plur.  Chaire  à 

prêcher. 
Sabféqirmment ,  adv.  Enfuite. 
Sublequent  , 'ente, 'adj.  Qui  vient 

après. 
Strbfide,  f.  m.  Impôt. 
Subtfdiaire ,  adj.  t.  de  Palais. 
SûbfMiaircment,adv'.t.  de  Palais. 
Subfiftance,  f.£ 

i  Quoique  ce  mot  vienne  du 
J  aun/i'i/ï/fëre  ,  &  qu'il  fembfe 
wirlaïlder  Ernv ,  cependant  l'A- 
cadémie,  Trévoux  ,  Kithelet  & 
Jpuben  l'ccrivcnt  avec  un  a  :  &r 
rcïîe  Orthographe  eft  Confir- 
mée par  1  ufage-  - 


Subllirut ,  f.  m.  Celui  qui  exerce, 
une  charge  pour  un  autre. 
Subltitution  ,  f.  f.  t.  de  Droit.  ^ 
Subtangente,  f  f.  t.  de  Géomé- 
trie. On  dit  outil  fous-tangente. 
Subtendante  ,  f.  f.  t.  de  Géomé- 
trie. On  dit  aufli  fous-tendante. 
Subterfuge  ,  f.  m.  Fuite  arfedéç 

u:i  chicaneur. 
Subtil ,  ile  ,  adj. 
Subtilement .  adv. 
Subtilifatiôn,  f.  f.  t.  de  Chymie. 
Subtilifé  ,  ée,  part-  paf.  ci  adj. 
Subtililer,  v.  a. 
Subtilité ,  f.  f. 

Subrriple,  adj.  t.  de  Géométrie. 
Subvenir,  v.  n.  Il  fc  cônjugue 

comme  tenir.  Aider  i  fécourir  > 

pourvoir  \  fournir. 
Subvention  ,*C  f.  t.  de  Finance. 

Sorte  d  impôt. 
Subversion  ,  f.  f- 

Subvcrtir,v.a.  Détruire^renverfer 
Suc ,  f  m.  Subitance  liquide. 

C.  Al 

Succéder ,  v.  n. 

Sutcentcur ,  f.  m.  Sous-ChanrrC* 


I Succès,  f.  m.  V.  Préf.  lec.  è. 


» 


> 
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Succefleur ,  f.  m. 
Succeffif ,  ive ,  adj. 
Succelfion ,  f.  f. 
Succeflivement ,  adv. 
Succin,  f.  m.  Ambre  jaune. 
Succind ,  inte ,  adj. 
Succinctement,  adv.  Brièvement; 
en  peu  de  mors. 

Quelques  uns  écrivent  fuccint> 
fuçcmtemtnt* 

Succion  ,  f.  f.  A&ion  de  fucer. 

Succomber,  v.  n. 

Succube,  f  m.  Démon  qu'on  dit 
emprunter  la  figure  d'une  fem- 
me ,  pour  exciter  les  hommes 
a  la  pailUrdife. 

Succulent,  ente,  adj.  Qui  a  beau- 
coup de  fuc. 

Succurfale,adj.f.  ÉgUfe  bâtie  pour 
fecvir  de  fecours  à  une  Paroiffe 
de  trop  d'étendue 

Sucement,  f.  m.  A&ion  de  fucer. 

Sucer,  v.  a. 

Suceur ,  f.  m.  Celui  qui  fuce  une 

.  plaie. 

Suçon,  C  m.  Baifer  fortement 
appliqué 

Suçoter,  v.  a.  Sucer  peu  à  peu 
&  à  diverfes  Jrepr jfes. 

Sucre ,  f.  m» 

Baudoin  ,  Calepin  ,  l'Acadé 
mie ,  Furetiere  &  Richelet  écri- 
vent ce  mot  avec"  un  feul  c  ; 
Binet ,  Danet  &  Joùbert  Té 
crivent  avec  deux',' parce 'r qu'il 
vient  du  Grec  dont  les  Latins 
ont  fait  faccharum.  Mais  Tufage 
&:  l'autorité  de  l'Académie  doi- 
vent remporter. 

Sucrée ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

jucrer,  v.  a. 

Sucrerie,  f.  f .  Lieu  oïl  l'on  recueil- 
le &  où  on  préparé  le  SUçre  j 
confitures. 

Sucrier,  f.  m, 


S  XJ  F 

Sucrin  ,  ine  ,  adj.  Qui  a  le  goût 
de  fucre. 

Sud ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Sudbury ,  Ville  d'Angleterre. 
Suderkoping ,  Ville  de  Suéde. 
Sud-eft  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Sud-oueft,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Sudurifique  ,  adj.  il  elt  auflî  C 
Qui  fait  fuer. 

Suéde,  Royaume  en  Europe. 
Suédois ,  oife  ,  f.  m.  &  f.  Qui  eft 
de  Suéde. 

Suée",  f.  f.  Inquiétude  fubite.  U 

eft  bas  8c  burlefque. 
Svelte  ,  adj.  t.  d'Architecture ,  & 

de  Peinture.  Léger  -,  déliés  menu. 
Suer ,  v.  n. 

Suette ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Sueur,  f.  f. 

Suffire ,  v.  n. 
JefufRs,  &c.  Nous  fuffifons , 
ckc.  Je  fuffifois  ,  &rc.  Nousfuf- 
fifîons ,  &:c.  Je  fuffis  ,  &c  Nous 
fuffîmes ,  &c.  J'ai  fufTi ,  &c.  Je 
fufïirai ,  &c.  Nous  fufHrons  , 
&c.  Que  jefuERfe  ,  &c.  Je  fut 
firois,  &:c.  S  ifBfant.  Ce  verbe 
eft  plus  ordinairement  employé 

"comme  împerfonnel  \  c'eft-à- 
dire,  à,  la  troilieme  peifonne. 

Sumfamment,  adv.  AiTez. 

Suffifance  i  f.  f. 

Suffifant ,  ante  ,  adj-  Qui  fufHr. 

Suffocation  ,  f.  f.  Étoutïement. 

Suffoquant,  ou  Suffisant ,  anic, 
adj. 

Suffoquer ,  v.  a.  Paire  perdrejU 
refoi  ration  ;  étouffer^         f  T 

Suftragaht,  f.m.  t.  E,ccléfiaitique 
&  relatif. 

Suffrage ,  i.  m. 

Suffuroigation  x  f.  f.  t.  de  Méde- 
cine.  ' 

Suffufion ,  f.  f  t.  de  Médecine* 
Richelet ,  ne  met  qu  uheTftuIe/ 


Gc 


su  l 

dans  tous  les  mots  cl-deSus: 
il  ne  faut  pas  l'imiter* 

Suggérer)  v.  a.  InTrârer  à  quel- 
qu'un quelque  deffein ,  ou  quel- 
que penfée. 

Suggeftion,T.f.  A&ion  de  fuggérer. 

Suicide ,  T.  m*  Meurtrier  de  Toi- 
même. 

Suie ,  f.  f. 

Sujet ,  ette ,  adj.  Il  eft  auiE  Tubft. 
Il  eft  fitjet  du  Roi. 

Sujet ,  (.  m.  Caufe ,  raifon. 

Sujétion ,  f.  f.  Dépendance  j  ap- 
plication. 

Suif,  T.  m. 

Suint  •  f.  m.  Sorte  de  Tueur. 

Suinter ,  v  n.  Il  Te  dit  d'une  li- 
queur qui  s'écoulé  préTque  im- 
perceptiblement. 

Suilîe ,  grand  Pays  d'Europe. 

SuilTe,  elîe,  T.  m.&  £  Qui  eft 
de  Suifle. 

Suite ,  T.  t* 

Suivant,  ante,  adj. 

Suivant,  prépofition 
nelle. 

Suivant  que ,  conjonction. 

Suiver,  v.  a.  Enduire  deTuif. 

Suivi,  ie,  part.paT. 

Suivre,  v.a. 
Je  Tuis,tuTuis,  il  Tuit:  nous 
fuivons,  &c.  Je  fui  vois,  &c. 
Je  Tuivis ,  &c.  Nous  Tuivimes  , 
&c.  JaiTuivi,  &c.  Je  Tuivrai, 
&c.  Que  je  Tuive  ,  &c.  Je 
ftûvrois ,  &c.  Que  je  TuiviiTe , 
que  tu  fuiviffes,  qu'il  Tuivk: 
que  nous  Tuiviffions  ,  &c  Sui 
van  t.  Impérat.  Suis ,  Tuivez. 

Sulfureux,  euTe  ,  adj.  Qui  tient 
du  Toufre. 

Sully ,  Ville  de  France  dans  l'Or 
léanois. 

Sulmona ,  Vilk  du  Royaume  de 
Naple$. 


$  û  v  êit 

Sulpicien ,  (t  m.  EccléfuÛique  dd 
Séminaire  de  Saint  Sulpice  à 
Paris. 

Sultan ,  T.  m.  Titre  qu'on  donne 
aux  Empereurs  d'Orient. 
Sultane ,  T.  f.  Femme  de  Sultan* 
Sultane  ,  f  f.  VauTeau  Turc 
Sumatra ,  lfle  des  Indes. 
Sumatre ,  T.  m.  t.  de  Marine. 
Sumtum,T.m.  t.  de  Chancelle- 
rie. 

Sunderbourg ,  Ville  de  Dane- 
marck. 

Suntgaw,  Pays  de  France  en  Al* 
lemagne. 

Super  ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Supération  »  T.  f.  t.  d'Aftronomk* 
Superbe  ,  adj.  m.  &  £ 
Superbe ,  f.  f.  Orgueil. 
Superbement  >  adv. 
Supercargo ,  T.  m.  t»  de  Marine» 
Supercherie ,  T.  f .  Tromperie. 
Superfétation ,  C  f.  t.  de  Méde- 
cine. 

Superficialité ,  T.f.  Qualité  de  ce 
quieftfuperficiel. 
Superficie,  T.f. 

Superficiel ,  elle,  adj.  Qui  appar- 
tient à  la  fuperficie  5  qui  n'eft 
pas  profond. 
Superficiellement ,  adv. 
Superfin,  adj.  m.  Très  fin. 
Superflu,  ué,  adj.  &  Tubft. 
Superfluité,  T.f.  Ce  qui  eft  de  trop- 
Supérieur,  eure,  adj  11  eft  auftt 
T.  rru  &  £  //  faut  obéir  à  Je*  Su- 
périeurs* 

Supérieurement ,  adv. 
Supériorité ,  T.  f.  Dignité ,  emploi 

de  Supérieur  s  jtf&mmeriçe* 

avantage. 

Superlatif,  ive  ,  adj.  t.  de  Granv 
maire.  Il  eft  auffi  T.  m. 
Superlativement ,  adv.  • 

Supernuméraiff ,  adj.  Qui  eft  ait 
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delà  du,  nombre.  On  «Bt  .plus 
ordinairement  fumuméraire*  . 

sUperpartient ,  ente,  adj.  t. _de 

SGéomé^ne.  ^  uj 

Superpurgation  ,  f.  f-  t.  de  Mé- 
decine. x         ,  . 

Superféder  ,  v.  n.  t.  de  Pratique. 
Surfeoir.  »  \ 

Superftitieufement ,  a^y. 

Superltitieux  ,  eufe  ,  adj. 

Saperftiûon,  f.  f.  Culte  vains 
faune  piété. 

SUpin»  f.  m.  t.  de  Grammaire 
Latine. 

Supinateur  ',  adj.  t.  d'Anatomie. 

Supination  ,  f.  f.  t.  dAnatomie. 

Supino,  Yiile  du  Royaume  de 
Naples.  . 

Suppl  an  tateu  r,f.  m.Qui  fu  pplan  te. 

Supplanté,  ée,  part.,  paf.  &  adj. 

Supplanter,  v.  a.  Faire  perdre  à 
Suei'qu:un  une  charge  >  un  ern- 
ploi ,  &c.  pour  le  mettre  à  la 

^ppléé* ,  éée,  part.  paf.  &  adj. 
Suppléer  ,  v.  a. 
Supplément,  f.m. 
Suppliant,. ante,  adj.  /  . 
Supplication,  f.  f.  Tres-humble 

prière.     .  . 
Supplice  ,  f.  m.  . 
Supp'xié ,  ée  >  part,  paf.  &  adj. 
Supplicier,  v.  a.  Faire  fouffrir  le 

jupplice  de  la  mort. 
Sui  plié ,  ée ,  part  paf  &  adj. 
Supplier ,  v.  a. 

Supplique  ?  f.f.  t.  de  Chancellerie 

Romaine. 
Support ,  f,  m*  Ce  qui  foutient 

quelque  chofe  ;  aide  >  appui. 
Supportable  i  adj.  m.  &  f. 
Supportablement ,  adv. 
Supportant ,  adj.  t-  de  Blafon. 
Supporter,  v.  a. 
Suppofé ,  ée .  part.  çaf.  &  adj.* 


Suppofer  »  y.  a.  \ 
Suppoûtion ,  f.  f.  A&ion  de  fu£- 

poier., 

Suppofitoire,  f.m.t.  de  Pharmacie* 
Suppôt,  Cm. 

Suppreffion ,  f.  f.  Exindtton  s  re- 
tranchement. 
Opprimé,  ée,  part.  paf. &  adj. 
Supprimer,  v.  a.  i 
Suppuvatif ,  ive , .  adj.  Il  eft  aufS 
quelquefois  fubftanuf.  Qui  faie 
fuppurer. 
Suppuration ,  f.  f.  Écoulement  do- 
pus. 

Suppuré ,  ée ,  adj.  .    .  : 

Suppurer,  v.  n.  Rendre  du  pus. 
Supputation ,  f.£  Calcul. 
Supputé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Supputer  ,  v.  a.  Calculer. 
Richelet  ne  double  la  lettres 
dans  aucun  des  mots.  çi-defTus  : 
c'ejtuneteute  contre  leur  étymo; 
logie  &  Tufage  des  Savantsi 
enu'âutrcs  de  l'Académie ,  Fu- 
retiere,  Danct ,  Jôubert ,.  Bou- 
dot»  Biriet,  Monet,  Baudoin i 
Dupuys  &  de  tous  les  Anciens* 
Suprématie,  Cf.Supériorité  du  Roi 
d'Angleterre  fur  l'Églife  Angli- 
cane, il 

Suprême,  adj.m  &  f.Le  plus  haut; 
Je  plus  éminent.  ...  . 
Sur,  prépolition.  Sur -tout,  prin- 
cipalemet. 

En  cette  fîgnification  on  doit 
écrire,  fur  .tout  en  deux  mots#J 
avec  une  divifîon   .  . 
Sulfure,  adj.Qui  a  un  goût  aigret. 
Sûr»  iûre,  adj  Certain. 
Surabondamment ,  adv. 
Surabondance  %  f.  f. 
Surabondant ,  ante ,  adj.  Super- 
flu excefljf.  '[  ... 
Surabonder,  v«  n.  Abonder  avec 
excès. 

Suracheter  > 
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Suracheter ,  v.  a.  Acheter  une  cho-î  Surdoré  ,  ée  ,  parc  paf.qui  eft  do 


fe  plus  qu  elle  ne  vaut 
Suraigu  ,  uë ,  adj.  t.  de  Mufique. 

L"e  tréma  eltabfolument  nécef- 
faire  au  féminin  de  cet  adjectif, 
afin,  que  l'on  prononce  cette  der- 
nière lyllabe  autrement  que  celle 
de  bègue. 

Suraller,  v.  r.  de  Chaflfe. 
Surandouiller,  f.  m.  t.  de  Chafle. 
Surrannation,f.f.t.de  Chancellerie. 
Suranné ,  ée ,  adj.  Qui  cft  d'une 
.  année  précédente  >  qui  eit  trop 
vieux. 

Suranner,  v.  n.  Qui  fe  dit  de  ce 

qu'on  laiffe  vieillir ,  ou  qu'on 

garde  après  un  an. 
Surarbitre,  Cm.  celui  qu'on  choi- 

fit  par  deflus  deux  ou  piuueurs 

arbitres. 

Surate ,  ville  des  Indes* 
Surbaifsé  j  ée ,  adj.  t.  d'Archite- 
cture. 

Svirbaiffement  ,  f.  m.  t.  d'Archi- 
tecture. 

SurbauTer, v.  a.  t.  d'Architecture. 
Surbande ,  f.  f.  t.  Chirurgie. 
Surcafe  ,  f.  f.  t.  de  Trictrac. 
Surcens ,  f.  m.  t.  de  Jurifprudence 
féodale. 
Surcharge,  f.  f. 

Surchargé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Surcharger ,  v.  a.  charger  trop. 
Surchautfures,  f.f.plur.t.deForge. 
Sarcilier  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Surcroiiîance ,  f.  f.  ce  qui  croî;  au 
.  corps  par  deflfus  la  nature. 
Surcroît ,  f.  m.  Augmentation. 
Surcroître ,  v.  n.  Il  ne  ledit  ^iiere 


ré  doublement.  11  cil  auili  f.  rru 
Surdorer ,  v.  a.  mettre  de  l'or  fur 
quelque  chofe. 

Surdos ,  f.  m.  t.  de  Bourrelier. 
Sureau,  f.  m.  arbriifeau. 
Surécot ,  f.  m.  Rich.  On  dit  Plus 
ordinairement  fubrécot* 
Sûrement ,  adv. 

Suréminent,adj.  Élevéau  fuprême 
degré. 

Surenchère,  f.  f.  enchère  qu'on 
fait  fur  une  aune  enchère. 

Surenchérir ,  v.  a.  offrir  plus. 

Surérogation ,  f.  f.  Il  te  dtc  de  ce 
qui  e(t  au  delà  des  obligations.. 

Surérogatoire,  adj.  qui  eit  au  delà 
de  ce  qu'on  eit  obligé  de  faire. 

Suret,  ette,  adj.  Diminutif  de  fur* 
Aigret. 

Sûreté ,  f.  f.  Affurance. 

Surface,  f.  f.  furperticie. 

Surfaire ,  v.  a.  Il  fe  conjugue  com- 
me faire.  Demander  trop  de  fa 
marçhandife. 

Surfaix,  f.  m.  fangle  de  cheval. 

Surfeuiile,f.f.  membrane  qui  cou- 
vre le  bourgeon. 

Surfonciere,  adj.  f.  t.  de  Coutu- 
me. 

Surgarde ,  f.  m.  nouveau  garde  éta- 
bli après  d'autres. 

Surgeon ,  f.  m.  rejeton  qui  fore 
d'un  tronc. 

Surgir,  v.  n.  arriver  au  port.  Il 
rt'étt  d'ufage  qu'à  l'infinitif,  &  il 
vieillir. 

Surhaulfement,f.m.actiondcfur- 
haulfer. 


que  de  la  chair  qui  vient  dans  Su rhau ifer ,  v.  a.  t.  d'Architecture, 


les  plaies. 
Surdeniande,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Surdent,  f.  m.  dçntqui  vient  hors 

de  rang. 
Surdité,  f.  £ 


Surhumain,  aine,  adj.  qui  e4t  aii 
deffns  de  l'homme. 
Surjauié  ,  t.  de  Marine. 
Surjet ,  f.  m.  t.  de  Tailleur. 
Surjet ,  f  m.  t.  de  Coutume. 
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Surjetant ,  f.  m,  t. de  Jurifprudénce.I  Sttrpaflèr ,  v.  a. 
Enchériffeur.  I  Surpayer,  v.  a» 

Surjeter  ,  v.  a*  t.  de  JurifprudenccJ  Surpeau  ,  f.  f.  t.  d'Anatomie* 


Enchérir. 
Su  r  jeter, a*  t.  de  Tailleur  d'habits. 
Surindift,  adj.  t.  de  Coutume.  Sur- 
'  charge. 

Surintendance  ^  f.  f. 
Surintendant ,  f.  m.  Infpe#eur& 

•directeur  général. 
Surintendante ,  f.f.  Première  Offi- 

ciere  de  la  Maifon  de  la  Reine. 
Surlendemain ,  f.  m. 
Surlonge,  C  f.  t.  de  Boucherie. 
Surmarcher ,  t.  de  Chafïè. 
Surmé,ou  Surmeh,  f.m.  Couleur 

noirâtre. 
Surmener ,  v.  a.  t.  de  Manège. 
Surmefure,  f.  f. 

Surmonté,  ée,part,  paf.  &  adj. 
Surmonter,  v.  â.furpaflen  vaincre. 
Surmoût ,  f.  m.  rm  tiré  de  la  cuve 

fans  être  cuvé. 
Surmulet,  f.m.  nom  d'unPoiffon. 
Surnager ,  v.  n.  nager  deffus. 
Surnaitre ,  v.n.Ilfe  conjuguecom- 

me  naître.  Naître  deffus. 
Surnaturel ,  elle ,  adj.  qui  eft  au 

dcflîis  des  forces  de  la  nature. 
Surnaturellement ,  adv. 
Surneigécs,  f.  f.  plur.  t.  de  Chaflè. 

Voies  des  bêtes  où  il  a  tombé  de 

la  neige. 
Surnom,  f.  m.  nom  ajouté  au 

nom  propre. 

Surnommé,  ée  ,  part.  paf.  Se  adj. 

Surnommer,  v.  a.  donner  un  fur- 
nom  à  quelqu'un. 

Surnuméraire ,  adj.  m.  &  f.  qui 
eft  au  delà  d'un  nombre  fixe. 

Suros ,  f.  m.  t.  de  Manège.* 

S  rparticuliere,  adj.  f.  t.  deMufi- 
que. 

Siupartient,  ente,  adj.  t.  de  Ma- 
thématique ,  &  de  Mufique. 


Surpente ,  f.  h  t.  de  Marine. 
Surplis ,  f.  m<  ornement  Ecclefîaf- 
tique* 

Plufieurs  écrivent  furpelir ,  en- 
tr'autres  le  Dift.  de  Trévoux*  Je 
ne  défapprouvtf  point,  cette  Or* 
thograpne  qui  eft  plus  conforme 
à  l'étymologie.  Mais  l'Académie 
écrit  furplis ,  &  c'eft  ainfi  qu'il 
faut  prononcer.  Ce  mot  vient  du 
Latin  fuperpelliceum  parce  qut  . 
félon  Ménage ,  on  le  mettoit  au- 
trefois fur  faumuffequi  couvroit 
la  tête. 

Surplomb ,  t.  d'architedture. 
Surplomber  ,  v.  a.  t.  d'Artifte. 
Surpluêes  ,  f.  f.  plur.  t.  de  Chaffe. 

Voies  des  bêtes  où  il  a  plu. 
Surplus ,  f.  m. 
au  Surplus  ,  adv.  au  refre. 
Surpoint ,  f.  m.  t.  de  Corroyeur. 
Surprenant ,  ante ,  adj. 
Surprendre ,  v.  a.  Il  fe  conjugué 

comme  prendre* 
Surpris  ,  ife ,  part.  paf.  &  ad;. 
Surprife,  f.  fi 
Sur  quoi ,  adv. 
Surfaut ,  f.  m.  furprife. 
Surséancé ,  f.  f.  délai. 
Sursée  ,  ville  du  Canton  de  Lucer- 

ne. 

Surfemaine ,  f.  f.  ce  qui  eft  au  de- 
çà ,  ou  au  delà  d'une  femaine. 

Surfemer,  v.  a.femer  dans  une  ter- 
re déjà  enfemencée. 

Surfeoir  ,  v.  a.  différer  \  fufpen- 
dre. 

Jacquier  conjugue  ce  verbe  d*u- 
ne  façon  qui  me  paroît  atfez  ex- 
traordinaire \  &  M.  Reftaut  de 
cette  forte  ,  avec  l'Académie  : 
Je  fiixfois»  nous  furfoyons.  Jf 
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lurfoyoîs  ,  nous  furfoyions.  Je 
furfis.Jefurfeoirai.  Je  furfeoirois. 
Impérat.Surfeois.Que  je  furfoie  j 
que  nous  furfoyions ,  que  je  fur- 
fiife.  Ce  verbe  eit  moins  en  ufage 
aux  temps  (impies  qu'aux  com* 
posés ,  comme  fat  furji /. 

Surfis ,  £  m.  t.  de  Palais.  Délai. 

Surfis,  ife  ,  adj.  retardé  ;  différé. 

Surfolide ,  f.  m.  t.  d'Algèbre. 

Surtaux,  f.  m.  taxe  qui  excède  les 
forces  de  celui  qui  la  doit  payer. 

Surcaxé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Surtaxer,  v.  a*  taxer  trop  haut. 

Surtondre  ,  v.  a.  t.  de  Parche- 
minier. 

Surtonte  ,  £  f.  t.  de  Parcheminier. 

Surtout,  f.  m.juftaucorps  fort  lar- 
ge y  &  grande  pièce  de  vaiflèlle 
qu'on  place  au  milieu  des  tables. 

Sur-tout  ,  adv.En  deux  mots,  avec 
une  divifion. 

Surveillant,  ante,  adj. 

Surveille ,  f.  f.  Le  jour  qui  précè- 
de la  veille. 

Surveiller,  v.  n.  avoir  l'œil  fur 
quelqu'un ,  ou  fur  quelque  chofe. 

Survenance,  £  £  t.  de  Jurifpru- 
dence. 

Survenant,  ante,  adj. 

Survendre  ,  v.  a.  Il  fe  conjugue 
comme  vendre.  Vendre  une  cho- 
fe plus  qu'elle  ne  vaut. 

Survenir,  v.  n.il  fe  conjugue  com- 
me tenir.  Arriver  fans  qu'on  s'y 
attende. 

Survente ,  f.  £  Exçès  du  prix  d'une 
chofe. 

Survenu  ,  ue,  adj. 

Survêtir,  v.  a.  llieconjugue  Com- 
me vêtir.  Mettre  un  habillement 
pardeifus  un  autre. 

Survie ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 
.  Survivance,  £  £  Grâce  que  le  Roi 
accorde  à  quelqu'un  pour,  fuccé- 
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der  à  ta  charge  d'un  autre  après 
fa  mert. 

Survivancier,  f.m.  qui  a  une  char- 
ge en  furvivance. 

Survivant ,  ante ,  adj.  t.  relatif. 

Survivre ,  v.  n.  il  fe  conjugue  com- 
me vivre. 

Survuidcr ,  v.  a.  ôter  d'un  fac ,  ou 
d'un  vaiffeau  ce  qu'il  y  a  de 
trop. 

Sury-le-Comtal ,  ville  de  france 
dans  le  Forez. 

Sus,  prepofition.  Le  tiers  en  fury 
le  quart  en  fus. 

Sufanncr,  v.  ru  t.  de Jurifprudence. 
Devenir  inutile  faute  d'avoir  été 
pour fuivi  pendant  l'an. 

Susbande  ,  f.  f.  t.  d'Artillerie. 

Suf-bec  ,  t.  de  Fauconnerie. 

Sufceptible ,  adj.  m.  &  £  capable 
de  recevoir. 

Sufception,  ££  a&ion  par  laquel- 
le on  reçoit. 

Sufcitation ,  £  £  follicitation  \  in- 
ftance. 

Sufcité ,  ée  >  part.  paf.  &  adj. 
Sufciter ,  v.  a.  produire  >  faire  naî- 
tre v  exciter. 

Sufcription ,  f.  £  adreflè  d'une  let- 
tre. 

Sufdal .  ville  de  Ruine. 
Sufe ,  ville  de  Piémont. 
Sus-épineux ,  adj.  &  £  m.  U,  d*À- 
natomie. 

Siifin ,  ou  Suzain ,  f.  m.  t*.  de  Ma- 
rine. 

Sufoecl: ,  e&e ,  adj. 

Sufpendre ,  v.  a.  il  fe  conjugue- 
comme  pendre. 

Sufoendu ,  ue  ,  adj* 

Sufpens  ,  adj.  rru  interdit. 

en  Sufpens,  adv.  dans  l'incertitu- 
de. 

Sufpenfe,  f.£cenfure  Eccléfiaftjjr 
que.  . 

Kkkkij 
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$ufpcnfîon,  f.f. 
pour  quelque  temps, 

Sufpenfoire,  f.  nu  t.  de  Chirurgie. 

Sufpicion ,  f.  f.  c  de  Palais.  Soup- 
çon ;  défiance. 

Suflfex ,  Province  d'Angleterre. 

Su  (tentation  ,  f.  f. 

Suftenté ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Sullcnter,  v.  a.  nourrir;  entretenir. 

Suitcren >  ville  de  Weftphalie. 

Sutri  ,  ville  de  l'État  de  l'Églife. 

Suture ,  f.  f.  t.  d'Anatomie ,  &  de 
Chirurgie. 

Swerin  ,  ville  de  Saxe. 

Suzerain ,  aine,  adj.  t.  de  matière 
féodale.  Quelques  -  uns  écrivent 
Suferain, 

Sycomore ,  f.  m.  forte  d'arbre. 

Syllabe ,  f.  f.  partie  d'un  mot. 

Syllaber ,  v.  a.  affembler  des  let- 
tres. 

Syllabique,  adj.  t.  de  Grammaire 
Grecque.  Angment  fyllabique. 

Sy)lepfe,f.  f.  t.  de  Grammaire. 
Figure  par  laquelle  on  conçoit 
le  fens ,  autrement  que  les  mots 
ne  portent. 

Syllogifer,  v.n.  t.  de  Logique.  Fai- 
re des  fyllôgifmes. 

Syllogifme ,  f.  m.  t.  de  Logique. 
Argument  composé  de  trois  pro- 
portions. 

Sylphe ,  f.  m.  être  chimérique. 

Sylvain ,  f.  m.  Dieu  des  Forêts. 

Symbole,  f.m.  fîgne;  marque. 

Symbolique,  adj.  m.  ôr  f. 

Svmboliftr,  v.  n.  avoir  du  rapport 
&  de  la  conformité. 

Symmétrie ,  f.  f.  rapport  régulier 
ide  plufîeurs  chofes  enfemble^ 
difpofition  régulière. 

Symmétrique,  adj.  m.  &  f.  fait 
avec  fymmétrie. 

Sympathie ,  f.  f.  convenance  d'af- 
fections 7  d'inclinations. 


SYN 

Sympathique ,  adj.  m.  &  f. 

Sympathiier  ,  v.  n.  avoir  un  rap- 
port d'humeur  &  d'inclination 
avec  quelqu'un. 

Symphonie ,  f.  f.  Mufîque. 

Symphonifte,f.  m.  qui  joue  des 
inltruments. 

Symphyfe ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Symptomatique ,  adj.  t.  dogmati- 
que. 

Symptôme ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Signe-,  marque. 

Synagogue  ,  f.  f.  affemWée  des 
Juifs  -,  le  lieu  où  ils  font  leurs 
prières. 

Synalephe  ,  f.  f.  figure  de  Gram- 
maire. Contraction  de  fyllabes. 

Syncope ,  f.  f.  t.  de  Médecine.  Dé- 
faillance ;  pâmoifon.  En  t.  de 
Grammaire ,  il  fîgnifie  retranche- 
ment d'une  lettre  ,  ou  d  une 
fyllabe  d'un  mot. 

Syncoper,  v.  a.  t.  de  Mufique. 

Syndérefe,  f.  f.  reproche  intérieur. 

Syndic  ,  f.  m.  Officier  qui  eft  char- 
gé des  affaires  d'une  ville  ou  d'une 
Communauté. 

Syndical  >  aie  ,  adj.  La  Chambré 
Syndicale  det  Libraires. 

Syndicat ,  f.  m.  Charge  de  Syndic 

Syndiquer,  v. a.  blâmer  les  a&ions 
d'autrui.  On  dit  aufli  fe  Syndi- 
quer ,  faire  corps  pour  fuivre 
une  affaire. 

Synecdoche ,  f.  f.  Figure  de  Rhé- 
torique. 

Synérefe,  f.  f.  çontracYionde  d< 
fyllabes  en  une  \  comme  dans 
Virgile  ,genva  labant  pour^e»u4 
lobant. 

Synevrofe ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Synodal ,  aie ,  adj.  qui  appartient 
au  Svnode. 

Synodalement ,  adv.  En 
node. 
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Synode ,  f.  m.  affemblée  de  per- 

lbnnes  d'Églite. 

Synodique ,  adj.  t.  d'Aftronomic. 

Synodite ,  f.  m.  Moine  qui  vit  en 
communauté. 

Synonyme ,  adj.  &  £  m. mot  qui  a 
la  même  lignification  qu'un  autre. 

Synoque  ,  adj.  t.  de  Médecine. 

Synovie ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Syntaxe ,  f.  f.  t.  de  Grammaire. 
Conltru&ion  &  liaifon  de  mots 
&  de  phrafes ,  félon  les  règles. 

Synthefe,  f.  f.  t.  deDidi&ique,  de 
Chirurgie  &  de  Pharmacie. 

Synthétique  ,adj. 

Synthétiquement,  adv. 

Syracufe ,  ville  de  la  Sicile. 

Syriac,  Syriaque,  adj.  &  fubft.  La 
Langue  Syriaque. 

Syrie,  grande  Région  delà  Tur- 
quie en  Afie. 

Syrien,  enne,  Cm.  &  f.  nom  de 
Peuple. 


SYS  <ji 

1-Syrop.  V.  Sirop. 

Syroter,  V.  Siroter. 

;  Syftématique ,  ad). 

Syltême  ,  f.  m.  arrangement  de 
principes  &  de  concluions ,  donc 
toutes  les  parties  font  tellement 
liées  enfemble,  qu'elles  dépen- 
dent les  unes  des  autres. 

Syitole  f.  f.  Figure  qui  rend  brève 
une  fyllabe  naturellement  lon- 
gue. Joub.  Boud. 
"  Tous  ces  mots  depuis  fycomore 
jufqu'ici  ,  nous  viennent  des 
Grecs ,  que  les  Latins  fe  font  fait 
honneur  d'imiter  comme  leurs 
Maîtres.  Par  la  même  railon 
nous  devons  en  faire  autant  5  & 
fuiri  le  mauvais  exemple  de  Ri- 
chelet  ,  qui  dans  la  manière  d'é- 
crire ces  mots  n'a  fuivi  que  fon 
goût  particulier. 

Syzygie,  f.  f.  t.  d'Aftronomic* 
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3b     àtjtj  de  la  féconde  per- 
(F  fonne. 
Tabac  >  f.  nu  Plan- 
te dont  le  nom  & 
l'origine  nous  vien- 
nent de  Tabaco,  Province  du 
Royaume  de  Jucatan. 
Tabagie  ,  f.  f.  lieu  delliné  pour 
fumer  du  tabac*,  &  petite  boîte 
pour  en  renfermer. 
Tabarin ,  ine ,  f.  m.  Se  f.  farceur 
dans  les  Places  publiques. 
Tabarinage  ,  f.  m,  bouffonnerie. 
Tabarimque ,  adj.  fait  à  la  manie* 
re  de  Tabarin. 
Tabatière ,  f.  f. 
Tabellion,  f.  m.  Notaire. 
Tabellionage  ,  f.  m.  charge  de 

Tabellion. 
Tabellioner ,  v.  a*,  t.  de  Pratique. 
Tabernacle  ,  f.  m.  l'endroit  fur 
T  Au  tel  où  Ton  renferme  le  Saint 
Ciboire. 
Tabès  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Tabide,  adj.  t.  de  Médecine. 
Tabis  >  f.  m.  Gros  taffetas. 


Tabisé,  ée,  part,  paf.  &adj. 
Tabifer ,  v.  a.  rendre  une  étoffe 
ondée. 

Tablature ,  f.  f.  Pièce  de  Mufîque 
notée  fur  du  papier.  Au  figuré, 
peine. 

Table ,  f.  f. 

Table  de  marbre,  f.  f.  Jurifdiftion 
des  Eaux  Se  Forêts. 
Tableau ,  £  m. 

Tabler ,  v.a.t.  du  Jeu  deTri&rac. 
Tabletiet ,  iere ,  f.  m.  &  f.  Acad* 

Qui  fait  des   Echiquiers  ,  des 

Tridtracs»  &c. 
Tablette ,  f.  f.  Acad. 
Tabletterie ,  f.  f.  métier  de  Ta- 

bletier. 

Tablettes ,  f.  f.plur.  feuilles  pour 
écrire. 

Tablier ,  f.  m.  mot  de  trois  fy lia- 
bes. 

Tablouins  ,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 

Tabouret ,  f.  m.  Siège. 

Tabourin  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Tac  ,  ou  Tac-tac  ,  f.  m.  mot  qui 
exprime  le  fon  des  corps  durs  Se 
fces  >  qui  frappent  les  uns  fur  les 
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autres* 

Tac ,  f.  ni.  maladie  contagieufè. 

Tac  arnaque  f,  f.  forte  de  gomme. 

Tacet,  f.  m.  t.  de  Mufique. 

Tacha,  ville  de  Bohême. 

Tache ,  f.  f.  ibuillure.  La  première 
îyllabe  de  ce  mot  eft  brève. 

Tâche,  f.  f.  ouvrage  à  faire.  Alon- 
gez  la  première  lyllabc. 

Taché  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Tacher ,  v.  a.  Souiller. 

Tâcher,  v.  n.  faire  fes  efforts  pour 
venir  à  bout  de  quelque  choie. 

Tacheté ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Tacheter ,  v.  a.  &  fréquentatif  de 
tacher.  Marquer  de  plufieurs  ta- 
ches. 

Tachygraphie ,  ou  Tachéogra- 
f>hie,f.  f.  L'art  d'écrire  vite. 

Tacite,  adj.m.Sc  f.  qu'on  n'ex- 
prime point. 

Tacitement,  adv. 

Taciturne,  adj.  m.  &  f.  rêveur 5 
qui  parle  peu. 

Taciturnite ,  f.  f.  Tempérament  de 
celui  qui  eft  taciturne. 

Ta& ,  f.  m.  fentiment  du  toucher. 

Tadtile ,  adj.  m.  8r  f.  t.  dogmati- 

■  que. Ce  qu'on  peut  toucher. 

TacYion ,  f.  f.  t.  de  Philofophie. 
A&ion  de  toucher.  - 

Tactique ,  f.  f.  fcience  de  ranger 
des  tbldats  en  bataille,  Se  de  con- 


T  A  I  6tf 
Cange,  tom.  III.  fol.  ti6*.  il 
nous  vient  du  Latin  taffata.  Mé- 
nage en  donne  une  autre  étymo- 
logie,  qui  n'eft  pas  approuvée 
dans  le  Di&«  des  Arts. 
Tagarot ,  f.  m.  oifeau  de  Faucon» 
nerie. 

Taïaut ,  cri  des  Chaffeurs. 

Taie,  f.  f.  linge  qui  fert  d'envelope 
à  un  oreiller.  C'eit  aufli  une  ma- 
ladie de  l'œil. 

Taillable,  adj.  m.  &  f.qui  eft  fujec 
à  la  taille. 

Taillade ,  f.  f.  coupure. 
Taillader,  v.a.  couper. 
Taillage ,  f.  m.  Impôt  ;  taxe. 
Taillanderie ,  f.  f.  métier  de  Tail- 
landier. 

Taillandier ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 

toute  forte  de  ferrements. 
Taillant  d'un  couteau  ,  f.  m. 
Taille ,  f.  f.  en  tous  fens. 
baffe-Taille ,  f.  f.  t.  de  Sculpture; 

&de  Mufique. 
Taillé,  ée,  part.  paf.  &  adj. 
Taillcbourg ,  ville  de  france  en 

Saintonge. 
Taille-douce ,  f.  f. 
Taille-doucier ,  H  m. 
Taille-mechc,  f.  m.  Infiniment  de 

Cirier. 

Taille-mer ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tailler  ,  v.  a.  couper  5  séparer  , 

&c.  ...  - 


(bruire  des  machines  de  guerre. 
Tafia,  f.  m.  liqueur  fpiritueufe  qui!  Taillercne ,  f.  f,  t.  de  Monnoie. 
fetire  des  cannes  de fucre,  &  qui  Taillette  ,  f.  f.  t.  d'ouvriers  de; 


qui 

eft  une  efpece  d'eau-de-vie. 
Taffetas ,  f.  m.  Étoffe  de  foie. 
L'Académie,  Furetiere ,  le  Dic- 
tionnaire des  Arts ,  du  Cange  & 
Baudoin  écrivent  de  la  forte  :  Mé- 
nage ,  Binet ,  Danet  &  Riche- 
let  écrivent  tàfetas  ,  avec  une 
feule/ y  mais  il  en  faut  deux  dans 

ce  root  2  parce  que  >  félon  du. 


ouvriers 
Carrières  d'ardoifè. 
Taille-vent,  f.  m.  Oifeau  mari- 
time. 

Tailleur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Taillis ,  adj.  il  n'eft  d'ufage  que 

quand  il  eft  joint  au  f.ibft.  bois. 
Tailloir,  f.  m.  t.  d'Architecîuie. 

Prononcez  taillot. 

Tailloa ,  f.  nv'fosoAds  aille. .  ' 
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Taillure,  C  f.  t.  de  Brodeur. 

Tain ,  £  m.  lame  d'étal n  fort 
mince,  qui  fertà  faire  des  mi- 
roirs. 

Taine,  ville  d'Écoffe. 
Taire  ,  v.  a* 

fe  Taire ,  v.  n.  garder  le  filence. 

Je  me  tais ,  tu  te  tais,  il  fe  tait  : 
nous  nous  taifons  >  vous  vous 
raifez,  ils  fe  taifent.  Jeme  taifois, 
&c.  nous  nous  taiiîons,  &c.  Je 
me  tus^  Nous  nous  tûmes  &c. 
Je  me  fuis  tu ,  &c.  Je  me  tairai , 
&c.  Nous  nous  tairons,  &ç. 
Tais-toi ,  taifez-vous.  Que  je  me 
taife,&c.Que  nous  noustaifions, 
&C.  Je-me  tairois ,  &c.  Que  je 
me  tuflc,  que  tu  tetulfes ,  qu'il 
(e  tût.  Taifant. 

TauTon ,  f.  m.  Bléreau.Da».  Rick. 
JouK  - 

Talapoin,  f.  m.  Prêtre  Indien. 
Talavera,  ville  4'Efpagne. 
Talc ,  f.  ni.  forte  de  pierre  lui- 
fanteV 

Talent ,  f.  m.  Fameux  poi4s  >  & 

monnoie  des  Anciens. 
Talent ,  f.  m.  Don  de  la  nature. 
Taler,  ou  Daler  ,  f.  m.  Monnoie 

d'Allemagne,  de  la  valeur  d'un 

écu. 

Talinguer,ou  Étalinguer ,  v.  a. 
t.  de  Marine 

Talion,  f.  m.  Punition  pareille  à 
roffenfe. 

Talifman>f.  m.  Figure  gravée  ou 
fondue  fous  certains  afpe&s  de 
conftellations,à  laquelle  on  attri- 
bue des  vertus  extraordinaires. 

Du  Cange  dit  que  ce  mot  dl 
dérivé  de  xalameifca  ,  qui  lignifie 
illufion,  malquc,  fauxvifage., 

Talifmatique ,  adj.  qui  appartient 
au  Talifman. 

TalUu.f..m#.udç  Marine./  , 
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Tallard,  ville  de  france  dans  le 

Dauphiné. 
Tallemont ,  ville  de  france  dans 

le  Poitou. 

Talmoufe,  f.  f.  forte  de  Pâtiflèrie. 

Talmud ,  ou  plutôt  Tnalmud  f. 
m.  Livre  où  les  Juifs  ont  renfer- 
mé tout  ce  qui  regarde  l'explica- 
tion de  leur  loi. 

Taimudique,  ou  Thalmudique, 
adj.  qui  appartient  au  Talmud; 

Talmudifte,ouThalmudifte,  t.  m. 
quifuit  lesfentimentsdu  Talmud. 

Taloche,  f.f.  coup  de  main  don- 
né fur  la  tête.  Il  eit  bas. 

Talon ,  f.  m. 

Talonner,  v.  a.  pourfuivre  deprès. 

Il  eft  familier. 
Talonnier  ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 

des  talons  de  bois. 
Talonnieres,  f.  f.  plur.  t.  Poétique. 

Les  ailes  que  Mercure  porte  aux 

talons. 

Talut. ,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie. 

Quelques-uns  difent  talut. 
Taluter ,  v.  a.  t.  de  Maçon.  Élever 

en  talut. 

Tamarin ,  f.  m.  fruit. 
Tamaris  >  ou  Tamarifc ,  C  m. 
Plante. 

Tambour,  f.  m. 

Tambourin ,  C  m.  forte  de  pcrjc 
tambour.  <• 

Tambouriner ,  v.  n. 

Tambourineur ,  f.  m.  t.  de  méprif. 

Tamis ,  f.  m,  fas. 

Tamifaille ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Tamife,  f.  f.  la  plus  fameufe  riviè- 
re de  la  Grande-Bretagne 

Tamifer,  v.  a.  pa(Ter  parje  tamis. 

Tammesbruck,  Yillede  la  Thu- 


rmge. 


Tampon ,  f.  m.  bouchon. 
Jamponncr ,  v.  a.  mettre  un  tam- 

■Poji»  .  »    • .     .  ■ . 
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Tan  ,  f*  m.  Ecorce  de  chêne  mou- 
lue. 

Tancer,  v.  a.  réprimander. 

Tanche ,  f*  f.  poiiron. 

Baudoin,  Ménage  ,  du  Cange 
Se  autres  Anciens  ont  écrit  un- 
che ,  à  caufe  du  Latin  tinca. 
Mais  malgré  cette  étymoiogic, 
l'Académie,  Furetierc,  Danet , 
Richelet  &  Joubert  écrivent  ce 
mot  avec  un  «. 

Tandis,  conjonction  :  tandis  que, 
en  deux  mots  ,  non  pas  tandif- 
que ,  comme  Danet.. 

Tandrole ,  f.  f.  t.  de  Verrerie. 

Tanérie,  f.  f.  plante. 

Tangage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Tangente  ,  f.  f.  t.  de  Trigonomé- 
trie. 

Tanger,  ville  du  Royaume  de 
Fez. 

Tangermund ,  ville  de  Saxe. 
Tanguer ,  v.  n.  t.  de  Marine. 
Tanière,  f.  f.  retraite  des  bêtes 

fauvages. 
Tanne ,  f.  f.  forte  de  petite  bube 

durcie. 

Tanné,  ée,  part.  paC  &  adj. 
Tannée  ,  f.  f.  t.  de  Tanneur. 
Tanner,  v.  a.  mettre  les  cuirs 
-  dans  le  tan. 

Tannerie ,  f.  f.  lieu  propre  pour 
tanner  les  cuirs. 

Tanneur ,  f.  m. 

Ménage,  Danet ,  Richelet  & 
Joubert  écrivent  ces  fix  derniers 
mots  avec  une  feule  n  *,  au 
contraire  l'Académie  ,  Fure- 
tiere ,  le  Dictionnaire  des  Arts , 
Baudoin  &  du  Cange  veulent 
qu'on  les  écrive  avec  deux  •> 
parce  qu'au  rapport  de  du  Can- 
ge ,  tom.  III. /b/.  1177.  & 
de  tannum  vient  le  mot  tan->  de 
tannare ,  tanner  ,  de  tannaria  , 


TAP  <}J 
tannerie.  Nicod  &  Ménage  dort-» 
nent  à  ces  rjiots  ^'autres  étymo* 
logies  y  mais  celle-ci  me  parôît 
la  plus  naturelle* 

Tanquer,  v.  n.  t.  de  Marine. 

Tanqueurs ,  f*  m.  t.  de  Marine. 

Tant ,  adv.  Tant  à  tant. 

Tantale ,  f.  m.  Fils  de  Jupiter. 

Tantarare.  Mot  imaginé  pour  ré* 
préfenter  le  fon  de  la  Trompette 

Tante ,  f.  f.  t.  relatif* 

Tantôt ,  ad</* 

Taon,  f. m. forte  de  groffe mou- 
che. On  prononce  ton. 

Tapabor ,  f.  m.  Bonnet  à  l'An* 
gioife* 

Tapage ,  f.  m.  Bruit  *  tintamarre. 
Tapageur ,  f.  m. 
Tape ,  f.  f.  coup  dé  la  main. 
Tapecu  ,  f*  m.  forte  de  bafcule 

qui  fert  à  bahTer  &  à  lever  un 

Pont-levis. 

Tapef  i  V.  â.  donner  des  tapes* 
Tapiere ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Tapinois,  en  tapinois*  Façon  dâ 
parler  adverbiale*  En  cachette* 
Tapion ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tapir ,  fe  Tapir  ,  V.  m  pafl 
Tapis ,  f.  rru 

Tapifsé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj» 
Tapiffer,  v.  a* 
Tapilferie,  f.  f. 
TapifTier  ,  iere ,  f*  m*  &  f. 
Tapon ,  f.  m.  t.  de  Marine* 
Tapoter,  v.  a.  Il  eil  du  ftylc  fami* 
lier. 

Taquet ,  f.  m.  t.  dé  Marine. 
Taquin  *  ine ,  adj.  &  f.  Avare*  il 

éft  du  ftyle  familier. 
Taquinement ,  adv.  En  taduin. 
Taquinerie ,  f.  f*  Avarice  fordide 

Se  outrée. 

Taquon  *  f.  m.  t.  dTmprimerié, 
Tara ,  f.  Efpece  de  Tamarin. 
Tarabat,  f.  m.  Inltrument  de boia 

X.1U 
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pour  réveiller  les  Religieux. 
Tarabulter,  v.a.  Importuner,  Il 
dt  famiiier, 

laTarantaife,  Province  de  Savoie. 

Tarare,  efpece  d'interjection  fa- 
milière dont  on  fe  fert  pour  fe 
moquer. 

Tarare,  petite  ville  de  france  dans 
le  Lyonnois. 

Xarafcon ,  ville  de  france  dans  le 

Haut-Languedoc. 
Tarauder,  v.  a.  faire  un  trou  dans 

une  pièce  de  métal. 
Taraux,  ou  Tarau,  t.  d'Artifan. 
Tarbes,  ville  de  france,  Capitale 

de  la  Bigorre ,  en  Gafcogne. 
Tard,  adv.  de  temps.  11  s'emploie 

auiïi  fubirantivement. 
Tardpnois,  ou  Tartenois,  f.  m. 

Contrée  de  l'Iue  de  France, 
farder  ,  y.  n. 
Tardif ,  ive  ,  adj. 
Tardivement,  adv.  lentement. 
Tardiveté,  f.  f. 
Tardonne ,  f.  f.  Oifeau. 
Tare  ,  f.  f.  diminution  >  défeftuo- 

fité. 

Taré ,  ée ,  adj.  Boit  ou  arbre  taré. 
Tarente ,  ville  du  Royaume  de 
Naples. 

Tarentin  5  ine ,  (.  m.  &  f.  Qui  eft 
de  Tarente. 

Tarentule  ,f.f.  Efpece  de  petit  Lé- 
fard, 

Tarentule ,  f.  f.  Efpece  de  groife 
araignée. 

Tarefonde  ,  f.  f.  Poiffon  de  mer. 
Targe,  f.  f.  t.  de  Jardinage. 
Targette,  f.  f.  petite  plaque  de  fer. 
Targuer ,  fe  Targuer ,  v.  n.  paf.  fe 

prévaloir.  Il  eit  du  ttyie  familier. 
Tarier  ,  f.  m.  Oifeau. 
Tarière ,  f.  t.  outil  pour  percer. 
Tarif ,  f.  m.  rôle  qui  marque  le 

prix  de  certaines  denrées. 
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TarifFe,  Ville  d'Efpagne 
Tarin, f.  m.  forte  de  getit  oifeau. 
Tarir,  v.  a.  mettre  à  fec  ;  épuifer. 
Tanifable,  adj  Qui  fe  peut  tarir. 
Tariffement,  f.  m.  dçfséchement 
Taro,  Ville  du  Parmefan. 
Tarot,  f.  m.  Infiniment  à  anche. 
Taroté,  ée ,  adj.  Cartes  tarotées. 
Taro  ter,  v.  n.  fe  plaindre. 
Tarots,  f.  m.  plur.  forte  de  cartes 
à  jouer. 

Taroupe  ,  f.  m.  poil  qui  croît  en- 
tre les  deux  fourcils. 

Tarragone ,  Ville  d'Efpagne. 

Tarragonois  ,  oife  ,  f.  m.  &  £ 
qui  eit  de  Tarragone. 

Tarrer ,  v.  a.  t.  de  Blafon. 

Tarfe ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Tartane ,  f-  f.  forte  de  barque. 

Tartare  ,  f.  m.  &  f.  Habitant  àt 
la  Tartarie. 

Tartare,  f.  m.  valet  d'un  homme 

de  la  maifon  militaire  du  Roi. 
Tartare,  f.m.  Lie  a  dans  les  Enfers 

où  vont  ceux  qui  ont  mal  vécu. 
Tartareux,  eufe,  adj.  qui  a  la 

qualité  du  tartre. 
Tartarie,  Pays  dans  l'Europe,  & 

dans  l'Ane. 

Tartarifer ,  v.  a.  t.  de  Chymie. 
Tartas ,  ville  de  france  en  Gafco- 
gne. 

Tarte ,  f.  f.  pièce  de  PârifTerie. 
Tartelette ,  f.  f.  petite  tarte. 
Tartre ,  C  m.  certain  (el  qui  pro- 
vient du  vin. 

Tartre  -  émé tique,  Ç.  m.  forte  de 
remède. 

Tartufe,  f.  m.  faux  dévot. 
Tartuferie  ,  f.  f.  hypocrifie. 
Tas ,  f.  m.  monceau. 
TaiTe ,  f.  f.  vauTeau  pour  boire. 
TafTeau ,  f.  m.  efpece  de  petite 
clume  5  &  t.  de  Menuiferie. 
Taisée,  f.  f.  plein  une  taffe. 
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Taffer ,  v.  a.  arranger  des  chofes 

les  unes  fur  les  autres. 
Taflêtte,  f.f.  pièce  d'une  cuirafle. 
Ta  ta  ,  f.  m.  t.  enfantin. 
Tâte-poule  >  f.  m.  fobriquet  qu'on 

donne  à  un  idiot. 
Tâter  ,  v.  a. 

Tâte-vin ,  f.  m.  forte  d*inftrument. 

Tâteur ,  eufe ,  adj.  &  f. 

Tatillon  ,  f.  m.  qui  entre  mal-à- 
propos  dans  toute  forte  de  petits 
détails. 

Tatillonnage ,  f.  m.  action  de  tatil- 
lonner. 

Tatillon ner  ,  v.  n.  ces  trois  mots 
font  populaires. 

Tâtonnement ,  f.  m.  l'a&ion  de 
tâtonner. 

Tâtonner ,  v.  n,  manier  fouvent  5 
aller  en  tâtant  >  agir  avec  incer- 
titude. 

à  Tâtons ,  adv.  en  tâtonnant. 
-Tau  5  f.  m*  t.  de  Blason. 
Tavaïolle ,  f.  f.  forte  de  linge  garni 

de  dentelles. 
Taudion  >  f.  m.  lieu  fale. 
Taudis ,  f.  m;  petit  logement  fale. 
Taveler ,  v.  a.  moucheter. 
Tavelle,  f.  f.  paffcment  fort  étroit. 
-Tavelure  ,  f.  f.  bigarrure  d'une 

peau. 
Taverne ,  f.  f.  cabaret. 
-Tavernier  ,  ieré  ,  f.  m.  &  f.  Qui 

tient  taverne. 
Taulignan  ,  ville  de  france  dans  le 

Dauphiné. 
Taupe ,  f.  f.  forte  d'animal. 
Taupe-grillon  ,  f.  m.  infe&e. 
Tauper ,  v.  n.  confentir. 
Taupier ,  f.  m.  celui  qui  prend  les 

taupes. 

Taùpiere ,  f.  f.  machine  à  prendre 
des  taupes. 

Taupinière ,  f.  f.  monceau  de  ter- 
re élevé  par  une.  taupe.  , 
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Taure ,  f.  f.  jeune  vache. 
Taureau,  f.  m.  le  mâle  delà  vache. 
Taureau ,  f.  m.  un  des  douze  Si- 
gnes du  Zodiaque. 
Tauris  ,  ville  de  Perfe. 
Taurocataplîes,f.  m.  plur.  combat 
de  taureaux. 

Taurophage,  £  m.  mangeur  de 
taureaux. 
Taute ,  f.  m.  pouTon  de  Marfeille. 
Tautogramme,  f.  m.  forte  de  Poë- 
me. 

Tautogie,  f.  f.  répétition  de  mots. 
Taux ,  f.  m.  taxe. 
Taxatcir  ,  f.  m.  t.  de  Palais. 
Taxation  ,  f.  f.  t.  de  Finance. 
Taxe ,  f.  f. 

Taxé ,  ce ,  part.  paf.  Se  adj. 
Taxer ,  v.  a.  ce  t.  a  pluficurs  ligni- 
fications. 

Tayon ,  f.  m.  t.  des  Eaux  &  Fo- 
rets. 

Tchiaoufch-Bachi ,  C  m.  chef  des 
Chiaoux  *à  la  Cour  du  Grand- 
Seigneur. 

Te,  pronom  perfonnel.v 
Té,  f.  m.  t. de  Mineur. 
Téca  ,  f.  m.  bled  des  Indes  Occi- 
dentales. 

Technique  ,  ad),  tiré  .du  Grec-, 
qui  fe  dit  de  certains  mots  in- 
ventés pour  exprimer  cequiap* 
partient  aux  Arts. 
Technologie ,  f.  f.  fauffe  feience 
de  mots  qui  cachent  le  fens  des 
chofes. 

Te  Deum  ,  f.  m.  Cantique. 
Tégument ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Teignaffe ,  f. f.  perruque,  t.  de  mé- 
pris. * 
Teigne ,  f.  f.  gale  piatte  qui  vient 
à  la  tête. 

Teignerie ,  f.  f.  Heu  d'un  Hôpital 
où  l'on  panfe  les  teigneux. 
i  Teigneux ,  eufe ,  adj.  &  fubft* 

LUI  ij 
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Teille ,  f.  f.  écorfe  délice  d'un  brin 
de  chanvre. 

Teiller ,  v.  a.  détacher  le  chanvre. 

Teiileur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

feindre,  v.  a.  donner  la  teintu- 
re aux  étoffes. 

Je  teins ,  tu  teins ,  il  teint  :  nous 
teignons ,  vous  teignez  ,  ils  tei- 
gnent. Je  teigno:s,  &c.  Je  teignis, 
tu^tegnis  ,  il  teignit  :  nous  tei- 
gnîmes ,  vous  teignîtes ,  ils  tei- 
gnirent. J'ai  teint ,  &c.  Je  tein- 
drai, &c.  Teins,  teignez.  Que 
je  teigne.  Que  je  teigniffe ,  que 
tu  teigniffes ,  qu'il  teignît  :  que 
nous  teignifîions ,  que  vous  tei- 
gaiffiez ,  qu'ils.teigniffent.  Je  tçin-r 
drois ,  &c.  ' 

Teint ,  f.  m.  art  de  teindre. 

Teint ,  f.m.  colons  du  vifage. 

Teint ,  einte ,  part.  paf.  &  ad;. 

Teinte  ,  f.  f.  t.  de  Peinture. 

Teinture,  f.  f. 

Teinturier ,  ère ,  f.  m.  &  f. 

Tékié ,  f.  m.  monaftere  parmi  les 
Turcs. 

Tel ,  telle ,  adi. 

rj  élémaque  ,  f.  m.  fi  s  d'Ulyfle  Se 
de  Pénélope, 

Télefcope,  f,  m.  t.  d'Optique.  Lu- 
nette à  longue  vue. 

Telgen ,  ville"  de  Suéde, 

Tellement ,  adv. 

Tellement  que ,  conjonction. 

Tellement  quellement.  Manière  de 
parler  adv  ?rbia  le. 

Tellieré ,  forte  de  papier, 

Telline ,  f.  f.  coquille- 
Téméraire,  adj.  m.  &  f.  &  fubff. 

Témérairement ,  adv. 

Témérité,  f.f. 

Témefwar ,  ville  de  Hongrie. 

Temgid,f;  m.  prière  que  les  Turcs 
doivent  faire  à  minuit, 

Témoignage ,  f.  m* 


-à 


Témoigner ,  v.  a. 
Témoin,  f.m. 

Tempe ,  f.  f.  partie  double  de  la 
tête,  oui  eft  à  l'extrémité  du  front 
entre  les  yeux  &  les  oreilles, 
Plufîeurs   écrivent  &  pronon. 

cent^emp/e^maisfem^emeparoît 
préférable ,  puifqu'il  vient  du  La- 
tin tempus. 

Tempé  ,  vallée  où  les  Dieux  &  les 
Déefles  alloient  fe  promener  & 
fe  réjouir. 

Tempérament ,  f.  m. 

Tempérance ,  f.  f.  vertu  qui  règle 
les  appétits  fenfuels. 

Tempérance ,  f.  f.  Divinité  allégo- 
rique. 

Tempérant ,  ante  ,  adj.  modéré. 

Température ,  f.  f,  qualité  de  l'air. 

Tempéré,  ée,  adj.  adouci  j  mo- 
déré j  prudent  j  réglé. 

Tempérer,  v.  a.. 

Tempeftueux  ,  eufe ,  adj.  qui  cau- 
fe  la  tempête. 

Tempêtatif ,  adj.  qui  fait  du  bruit. 

Tempête ,  f.  f. 

Tempêter ,  v.  n. 

Temple ,  f.  m. 

Templet ,  f.  m.  t.  de  Relieur. 

Templier ,  f.  m.  forte  de  Chevi- 
ller militaire  du  onzième  fiecle. 

Temporal ,  adj.  t.  d*  Anatomie. 

Temporalité  ,  f.  f.  revenu  tempo- 
rel d'un  Eccléfîaftique. 

Temporel ,  elle ,  adj.  &  fubfl. 

Temporellement ,  adv. 

Temporifement  ,  f.  m.  retarde, 
ment. 

Temporifer ,  v.  n.  retarder, 

Temporifeur ,  f,  m. 

Temps ,  f.  m. 

L'académie  ,  Dupuys  ,  Bau- 
doin ,  Binet ,  Furetiere ,  Dana, 
Joubort ,  YOfficina  &:  la  plupart 
des  Auteurs  écrivent  ce  mot  avec 
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un  p  :  mais  Richelet  &  ceux  qui 
aiment  la  nouveauté,  n'en  veu- 
lent pas  >  parce  que  ,  difent-ils  , 
cette  lettre  ne  fonne  pas  dans  ce 
.  mot  y  ce  qui  eft  très- véritable.  Je 
les  prie  de  m'avouer  avec  la  mê- 
me franchife ,  quelle  ne  forme 
pas  davantage  dans  les  mots 
drap ,  corps  ,  coup  ,  loup  ,  firop , 
champ  ffept , galop  ,  trop  ,  beau- 
coup ,  et  autres  femblables  -,  & 
que  ce  feroif  vouloir  s'expofer  à* 
la  critique  du  Public  ,  que  d'en 
retrancher  le  p. 

Le  P.  Buffier  dans  fa  Gram- 
maire Françoife  ,  nombre  19*. 
dit  qu'on  perdroit,  en  quittant 
l'ancienne  Orthographe ,  la  con- 
noiiTance  des  étymologies  qui 
font  Voir  de  quels  mots  Latins 
ou  Grecs  viennent  certains  mots 
François.  Ce  même  Auteur  ajou- 
te àu  nombre  zoo.  que  l'on  ne 
verroit  plus  le  rapport  qui  eft 
Se  qui  doit  être  entre  les  mots 
dérivés  l'un  de  l'autre.  Par  exem- 
ple ,  fi  l'on  écrit  tems  au  lieu  de 
temps  y  en  ôtant  le  p  on  ôtera  le 
rapport  de  temps  aux  mots  tem- 
porel ,  temporifer  ,  bc  autres 
femblables. . 

Martin  Fertel  dans  fon  Traité 
de  l'Imprimerie  ,  l'Auteur  de 
VOfficina  Latinitatis  ,  &  plu- 
fieurs  autres  Savants  remarquent 
que  la  lettre  m  ne  prend  le  fon 
de  la  lettre  n  ,  que  lorfqu'elle  elt 
finale  5  comme  en  ces  mots 
daim  ,  dam,  faim ,  nom  ,  renom  , 
pronom  .  furnom  ,  parfum  ,  &- 
femblables  >  &:  lorfqu'elle  eft 
fuivie  d'une  n  ,  d'un  b  ,  d'un 
p ,  ou  d'une  autre  m ,  &  quel- 
quefois devant  le  f,  comme  en 
ces  mots  folemml  >  embarquer , 


T  E  M  ^9 
embrâffer, temple ,  exemple y  pru- 
demment ,  emmener  ,  comte  • 
exemter ,  &  autres  femblables  ; 
où  il  çft  néceflaire  d'obferver  » 
qu'outre  que  la  lettre  m  prend  le 
fon  de  P» ,  elle  donne  encore  à 
Ve  qui  la  précède  le  fon  naturel 
de  Va* 

C'eft  cette  dernière  obferva- 
tion  qui  a  fait  dire  à  l'Auteur  de 
YOtflcina  Latinitatis  ,  dans  fon 
petit  Traité  de  l'Orthographe 
Françoife  ,  page  7.  que  c'eft 
mal  à  propos  que  quelques-uns 
veulent  retrancher  le  p  du  mot 
temps  -,  car  fi  ce  p  eft  abfent , 
ne  peut  prendre  le  fon  de 
P»5  &  par  conséquent  l  e  ne 
prendra  point  la  prononciation 
de  l'a.  V.  outre  cette  remarqué 
la  Préface  aux  lettres  E ,  M  & 
P  5  &  faites  attention  que  les 
mots  terminés ,  en  em  ,  comme 
Jerufalem  ,  Sichem  ,  &  autres, 
s'ils  avoient  un  pluriel ,  ne  chan- 
ger oient  pas  de  terminaifon  pour 
une  s  finale  ,  8r  qu'on  ne  diroit 
pas  les  Jerufalans  .  les  Sichans. 
Par  conféquent  la  letrre  x  ne 
donne  pas  à  Vm  qui  la  précède , 
le  fon  de  Vn ,  &  à  Ve  celui  de 
Va  :  c'eft  le  p  qui  leur  donne 
ces  fons. 

Temps ,  f.  m.  Divinité  poétique, 
à  Temps,  façon  de  parler  adver- 
biale. 

Tenable ,  adj.  m.  &  f. 

Tenace  ,  adj.  m.  &  f.  vifqueux. 

Tenace  ,  t.  du  jeu  de  l'Hombre. 

Ténacité ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 
eft  tenace  ;  avarice. 

Tenaille ,  f.  f.  inftrument  de  fer.  ' 

Tenailler  ,  v.  a.  tourmenter  un 
criminel  avec  des  tenailles  ar- 
dentes. 
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Tenancier  ,  iere ,  f.  m.  &  f. 

Tenant ,  ante ,  adj.  &  fubft. 

tout  en  un  Tenant ,  tout  d'un 
Tenant,  Façons  de  parler ,  dont 
on  fe  fert  en  parlant  d'hérita- 


Tenants  &  aboutiffants,C  rh.  plur. 

Tenar ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Tenche.  V.  Tanche. 

Tendance,  f.  f.  aftion  de  tendre 
à  quelque  chofe. 

Tendant ,  ante  ,  adj. 

Tende,  ville  de  Piémont. 

Tendelet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Ten  derie ,  f.  f.  forte  de  châtie. 

Tendeur  ,  f.  m.  qui  prend  les 
o ;f*iux  de  proie  au  paflage. 

Tendineux  ,  eufe ,  adj.  t.  de  Mé- 
decine, 

Tendon  .f.m.  r.  d'Anatomie. 

Tendre  ,  v  a.  il  fe  conjugue  com- 
me œtîwhe* 

Tendre ,  adj.  m.  &  f. 

Tendrement ,  adv. 

Tendreife ,  f.  f.  fenfibilité  du  cœur 
&  de  Pame. 

Tendreté,  f.  f.  qualité  d'un  fruit 
ou  légume  tendre ,  s'il  efl  per- 
mis d'ufer  d'un  tel  terme  qui 
paroît  encore  barbare  ;  mais  qui 
cependant  étant  fort  fîgnificatif, 
nous  feroit  extrêmement  né- 
cefTaire. 

Tendrifier.,  v.  a.  attendrir,  t.  de 
préc'eùfè. 

Tendron ,  f.  m.  la  partie  fort  ten- 
dre de  quelque  chofe. 

Tendu  ,  ue ,  part.  paC  &  adj. 

Ténèbres  ,  f.  f  plur.  obfcurité  -, 
erreur  y  aveuglement  -,  égare- 
ment ,  &rc. 

Ténébreux  ,  eu(e ,  adj. 

Tenement ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 

Tenefme ,  fl  m.  envie  continuelle 
d'aller  à  la  felle. 


TÉ.N 

Tenette,  f.  f.  inftrument  de  Chi- 
rurgie. 

Teneur ,  f.  f.  le  contenu  dans  un 

écrit. 

Teneur ,  f.  m.  qui  tient  des  livres 
chez  un  Marchand. 

Tenir  ,  v.  a*  &  n. 

Je  tiens,  tu  tiens  ,  il  tient  : 
nous  tenons  ,  vous  tenez  ,  ils 
tiennent.  Je  tenois  ,  &c.  Nous 
tenions  ,  &c.  Je  tins  ,  tu  tins  , 
il  tint  :  nous  tînmes  ,  vous 
tîntes  ,  ils  tinrent.  J'ai  tenu  , 
&c.  Je  tiendrai  ,  &c.  Tiens  , 
tenez.  Que  je  tienne ,  &c.  Que 
nous  tenions ,  &c.  Je  tiendroîs , 
&c.  Nous  tiendrions ,  &c.  Que 
je  tînffe,  que  tu  tinffes  ,  qu'il 
tînt.  Qu'ils  tinflènt.  Tenant. 

Tennftad ,  ville  de  Thuringe. 

Tenon ,  f.  m.  t.  commun  à  pla- 
ideurs Arts. 

Tenfement ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 
Tenfion  ,  f.  f.  état  de  ce  qui  eft 
tendu. 

Tentant  ,  ante,  adj.  qui  tente. 
Tentateur  ,  trice ,  f.  m.  &  r. 
Tentatif ,  ive ,  adj.  qui  tente. 
Tentation  ,  f.  f. 
Tentative ,  f.  f.  effai. 
Tente  ,  f.  f.  efpece  de  pavillon. 
Tenté ,  ée ,  part.  paf. 
Tentement  ,  f.  m.  t.  de  Maître 
d'armes. 

Tenter  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs 

lignifications. 

Tenture  ,  f.  f.  t.  de  TapifEer. 
Ténu  ,  ue  ,  zày.  il  n'eft  d'ufage 

que  dans  le  doe^matique. 
Tenu  ,  f.  f.  il  fe  dk  du  temps 

pendant  lequel  certaines  alfeni- 

blées  fe  tiennent. 

Tenue ,  C  f.  t.  de  Tri&rac  ,  &  de 
Coutume.  Fermetés  réfolutioas 
confiance. 
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Ténuité,  f.  f.  qualité  d'une  chofe 
ténue. 

Tenure,  f.  f.  t. de  matière  féodale. 

Teralfon ,  ville  dans  le  Périgord. 

Tercere ,  Me  de  la  mer  du  nord; 
Ja  principale  des  Açores. 

Térébenthine  ,  f.  f.  Efpetc  de  réfine. 

Térébinthe ,  f.  m.  forte  d'arbre 
réfineux. 

Richeiet  écrie  ces  deux  mots 
fans  h  j  c'eit  une  faute ,  parce 
qu'ils  nous  viennent  du  Grec 
que  les  Latins  ont  imité  en  écri- 
vant terebinthus ,  non  pas  tere- 
bynthut ,  qu'on  trouve  dans 
Charles  Eltienne. 

Térébration,  f.f.  Action  de  percer, 

Téréniabin,  f.  m. matière  gluante. 

Tergiverfateur ,  f.  m. 

Tergiverfation ,  f .  f . 

Tergiverfer ,  v.  n.  chicaner  *  biai- 

.  fer.  Ces  trois  mots  font  t.  de 
Palais. 

Terme ,  f.  m. 

Terme  ,  f.  m.  Divinité  qui  préfi- 
4oit  aux  limites  des  champs. 

Terminaire  ,  f.  m.  Religieux  des 
Ordres  Mandiants,  qui  vont 
prêcher  dans  les  lieux  de  leur 
diltria. 

Terminaifon,f.  f.  t.  de  Grammaire. 

La  dernière  fyllabe  d'un  mot. 
Terminai ,  aie  ,  adj.  furnom  que 

les  Anciens  donnoient  à  Jupiter. 
Terminé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Terminer,  v.  a  borner  >  finir. 
Termini,  ville  d'Italie. 
Termoli ,  ville  du  Royaume  de 

Naples. 

Termuiden  ,  ville  des  Pays-Bas. 

Terminaire,  adj.  t.  d'Arithméti- 
que. Nombre  de  trois. 

Terne  ,  adj.  qui  n'a  pas  l'éclat 
qu'il  doit  avoir. 

Terne  a  f.  m,  Efpeç*  d'pifeau. 
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Ternes,  C  m.  plur.  t.  de  Tridrac» 

Terneufe,  ville  de  Flandre. 
Terni ,  ie ,  part.  paf.  ite  adj. 
Ternir,  v.  a.ôtei  le  luftre,  l'éclat; 
obfcurcir. 

TernhTure,  f.f  Action  qui  ternie* 
Terouane,  ville  de  france  dans 
l'Artois. 

Terpfichore,  f.  f.  une  des  neuf 
Mufes,  elle  préfidoit  à  la  Mulî- 
que  &  à  la  Danfe. 

Terracine,  ville  de  l'État  de  l'É- 
glife. 

Terrage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Terrager  ,  v.  a.  t.  de  Coutume. 

Terragier  ,  iere ,  f.  m.  &  f.  t.  de 
Coutume. 

Terragnol,  adj.  m.  t.  de  Manège. 

Terrain,  f.  m.  Acad,  Efpace  de 
terre  y  fol  de  la  terre  :  fe  dit  aûffi 
au  figuré,  pour  connoître  l'hu- 
meur ,  le  caractère  des  perfon- 
nesj  prendre  des  précautions. 

Ce  mot  vient  du  Latin  terremusi 
ainfi  il  ne  faudroit  pas  écrire  ter- 
rain ,  parce  que  les  mots  Fran- 
çois dérivés  des  Latins  en  enus  , 
lont  ordinairement  terminés  en 
ehty  comme  plein  qui  nous  vient 
de  pUnuf  :  au  contraire  on  écrit 
humain  avec  un  a  parce  qu'il  tire 
fon  origine  d'humanus.  Cepen- 
dant on  trouve  terrain ,  avec  un 
a  dans  le  Dictionnaire  de  l'Aca- 
démie. 

Terrai ,  adj.  m.  Se  f.  t.  de  Marine. 
Terra-Nuova ,  ville  ditalie. 
Terraflc ,  f.  f.  Endroit  élevé  &  fait 

de  terre ,  propre  pour  la  promet 

nade, 

Terrafsé,  ée ,  part.  paC  &  adj* 
TerraiTer ,  v.  a. 

Tcrralfier,  f.  m.  Ouvrier  qui  tr%» 
vaille  à  des  terraflès* 
Terre,  f.f. 
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Terre-à-terre ,  adv.  t.  de  Marine. 
Terreau ,  f.  m.  fumier  pourri. 
Terre^neuve,  Me  fur  ia  Côte 

orientale  de  l'Amérique. 
Terre-neuvier  ,  f.  m.  Habitant  de 

Tille  de  Terre-neuve. 
Terre-plein, f.  m.  t.  de  fortification. 
Terrer ,  v.  n.  paf.  Il  n'eft  d'ufage 

qu'avec  le  pronom  perfonnel.  Se 

cacher  fous  terre. 
Terreftre ,  adj.  m.  &  f. 
Terreftréités ,  ù  f.  plur.  t.  de  Chy- 

mie. 

Terreur ,  f.  f. 

Terreux,  eufe ,  adj.  plein  de  terre. 
Terrible ,  adj.  m.  &  f. 
Terriblement,  adv. 
Terrien,  enne,  f.  m.  &  f.  Qui 

poffede  beaucoup  de  terre. 
Terrier,  adj.  Papier  terrier» 
Terrier ,  f.  m.  trou. 
Terriere ,  f.  f.  trou  de  lapins. 
Terrine ,  f.  f.  forte  de  vaiifeau  de 

tare. 

Terrinée ,  f.  f.  Ge  qui  eft  contenu 
dans  une  terrine. 
Terri r  ,  v.  n. 

Territoire,  f.  m.  Le  reflbrt,  ou  Té- 
tendue  delà  jurifdi&ion  d'un  Juge. 

Territorial,  aie ,  adj.  Qui  concer- 
ne ,  qui  comprend  un  Territoire. 

Terroir ,  f.  m.  Terre  confédérée 
félon  les  qualités. 

Ters,  erfe,  adj.  frotté. 

Terfer ,  v.  a.  t.  de  Vigneron, 

Terfet ,  C.  m.  t.  de  Poéfie. 

Tertre ,  f.  m.  Petite  éminence  de 
terre  dans  une  plaine. 

Tcruel ,  ville  d'Eipagne. 

Tervere  ,  ville  des  Provinces- 
Unies, 

Tefchen  ,  ville  de  Silène. 
Teflcaux ,  G  m.  plur.  t.  de  Marine. 
Telfel ,  Ille  de  la  Hollande. 
Tefïier,  f.  m.  TuTerand. 
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Teft ,  C  m.  Formulaire  de  ferment 

chez  les  Anglois. 
Teftacée ,  adj.  t.  dogmatique.  Il 

eft  quelquefois  fubll.  Qui  a  une 

écaille  dure  &  forte. 
Teitament,  f.  m. 
Teftamentaire  ,  adj.  Difpofitioi 

teftamentaire* 

Teftateur,  teftatrice,  f-m.  &  f. 
Tefter  ,  v.  n.  Difpofer  de  fes  biens. 
Tefticule,  f.  m. 
Teftimonial ,  aie ,  adj.  qui  rend 
témoignage.  ; 

Tefton ,  f.  m.  ancienne  monnoie 
de  France. 

Teftonner ,  v.  a.  peigner  les  che- 
veux.' Il  eft  vieux. 

Têt ,  f.  m.  morceau  d'un  pot  de 
terre  cafsé. 

Têt ,  f.  m.  Crâne.  Il  eft  vieux. 
Tétanos  »  f.  m.  t.  de  Médecine» 

Sorte  de  convulfion. 
Têtard ,  f.  forte  d'infe&e  noir. 
Tête  ,  f.  f. 
Tête  à  tête ,  adv. 
Tête-à-tête  ,  f.  m.  entretien  de 

deux  perfonnes. 

Tête-cnevre,  f.  f.  oifeau  nofturne. 
Têtière  ,  f.  f.  béguin  d'enfant  en 

maillot  y  &  t.  d'Imprimerie. 
Têtoir,  C.  m.  outil  d'Épinglier» 
Tetracorde,  t.  de  Mufïque. 
Tétraèdre ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Tetragone ,  f.  m.  Figure  à  quatre 

angles. 

Tetraple ,  adj.  Bible  à  quatre  co- 
lonnes. 

Tetrarchat  ,  f.  m.  Domination 
d'un  Tetrarque. 

Tetrarque ,  f.  m.  Prince  qui  a  » 
&  qui  gouverne  la  quatrième 
partie  d'un  Royaume. 

Tétraftyle,  f.  m.t.  d' Architecture, 

Tétrique ,  adj.  m.  &  f.  auttere. 

retraite ,  C  f.  mammeUe  molle. 
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ïette  .  f.  f,  le  bout  d< 


la 


melle.  Il  ne  fe  dk  guère  que  des 
bêtes. 

Tctter  ,  v.  a.  Bintt ,  Dané  Joub. 
Boud. 

Tettin ,  f,  m,  le  bout  de  la  mam- 
melle  des  femmes.  Il  fe  du  auffi 
pour  tetton  ,  mais  dans  le  ftyle 
bas  &  comique 

Tettine,  f.  f.  Joub.  Le  pis  de  la 
vache  ,  ou  de  la  truie  confidéré 
comme  bon  à  manger. 

Tetton ,  f.  m.  On  prononce  tetery 
tctlne ,  teton. 

Baudoin ,  Binec ,  Danet ,  Jou- 
bert  &  Boudot  doublent  la  lettre 
t  dans  ce  mot;  mais  tous  ces 
Auteurs  ne  s'accordent  pas  dans 
l'Orthographe  de  fes  composés. 
L'Académie  après  avoir  écrit  fer- 
re, écrit  tetajjè  ,  ttter ,  tetin,  té- 
tine ,  teton.  Puretiere  &  Riche- 
let  font  plus  uniformes,  écrivant 
tous  ces  mots  avec  un  feul  r  au 
milieu.  Pour  moi  je  penfe  qu'on 
doit  le  doubler  par  -  tout  >  parce 
qu'au  rapport  de  Ménage ,  ces 
mots  nous  viennent  du  Grec  que 
Charles  Eftienne  &  Budée  tra- 
duifentpar  mammay  &  dont  les 
Latins ontfait  tetta>1kno]xstette, 
de  tettare ,  tetter  ;  de  tettinus  & 
t  et  Tina ,  tettin  &  nttine  ;  &  de 
tettene  »  tetton.  V.  Ménage. 

"Têtu,  f.  m.  t.  de  Maçon. 

Tttu,  f.  m.  PohTon  de  mer  &  de 
rivière. 

Têtu ,  ue ,  ad),  opiniâtre. 

Tetuan,  villedu Royaume  de  Fez. 

Teutonique,  adj.  m.  &f.  qui  ap- 
partient aux  Teutons ,  ou  en  gé- 
néral aux  Allemands. 

Tewksbnrv,  ville  d'Angleterre. 

Texel ,  ville  des  Pays-Bas. 

Texte ,  f.  m.  les  paroles  mÊm«s 


T  H  fe  ^4} 
mam-l  d'un  Auteur,  d'un  Livre,  &c. 


Textile ,  adj.  m»  &  f.  qui  peut  être 
tiré  en  filets. 

Textuaire ,  f.  m.  Livre  qui  ne  con- 
tient que  le  texte. 

Textuel,  elle ,  adj.  qui  cil  dans  le 
texte. 

Texture,  f.  f.  t.  de  Fabrique  de 
toile* 

Thabor  ,  ville  de  Bohême. 

Thali&rum,  f.  m.  Plante. 

Thalic,f.  f.  une  des  neuf  Mutes, 
elle  préfidoit  à  la  Comédie  &  a 
la  Poélie  lyrique. 

Thalyfo  ,  f.  f.  plur.  Fêtes  à  l'hon- 
neur de  Cérès  &  de  Bacchus. 

Thann ,  Ville  de  france  en  Alface. 

Thapfie  ,  f.  f.  Plante. 

Thaumaturge,  f.m.  &  f.faifeurde 
miracles. 

Thé,  f.  m.  Liqueur  qu'on  fait  avec 
les  feuilles  de  l'arbre  qui  porte 
ce  nom. 

Ce  mot  eft  le  feul  que  Richelet 
ait  écrit  avec  tint  8c  une  h,  ayant 
retranché  cette  dernière  lettre, 
même  des  noms  propres.  V.  à  ce 
fujet  ma  Préface ,  1er.  H. 

Theandrique,  adj.  t.  dogmatique* 
Divin  &  humain. 

ThéanthropeX  m.  t.  dogmatique 
qui  fùinifie  la  perfonne  J ssus- 
Chrtst. 

Théatin,  f.  m.  nom  de  Religieux 

ou  de  Clercs  Réguliers. 
Théatine,  f.  f.nom  de  Religieufe. 
Théâtral,  aie ,  adj. 
Théâtre,  f.  m.  la  pénultième  elfc 

longue. 

Thêbaïde,  f.  f.  contrée  d'Egypte. 
Thébain,  aine,  f.  m.  &  Cno  n 
de  Peuple". 

Thebes  ,  ville  de  Grèce. 
Thélefphoie,  l.  m.  Dieu  qu'on 
adoroit  à  Fsrgame. 
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Thème,  f.  m. 
Thémis,  f.  f.  Déeffe  delà  Juftice. 
Théocratie ,  f.f.  État  gouverné  par 

la  volonté  abfolue  de  Dieu  feul. 
Théocratique,  adj.  qui  appartient 

à  la  Théocratie. 
Théodolite  ,  f.  m,  Inftrument  en 

ufage  dans  l'arpentage. 
Théogonie,  f.f.  Théologie  Payen- 

ne. 

Théologal ,  f.  m.  Docteur  qui  en- 
.  feigne  la  Théologie. 

Théologale,  f.  f.  Prébende  d'une 
Églife  Cathédrale. 

Théologale,  adj.f. VertuThéologale, 

Théologie ,  f.  f.  fcience  qui  traite 
de  Dieu  &  de  la  Religion. 

Théologien ,  f.  m. 

Théologien,  enne ,  adj. 

Théologique ,  adj.  m.  &  f. 

théologiquement ,  adv. 

Théologifer,  v.  n.  parler  des  ma- 
tières théologiques. 

Théologium,  f.  m.  lieu  du  théâtre 
d'où  parioient  les  Dieux  chez  les 
Anciens. 

Théomancie  ,  f.  f.  Divination  par 
le  nom  de  Dieu. 

Théophanie ,  f.  f.  nom  que  l'on 
donnoit  autrefois  à  l'Épiphanie, 

Théorbe  >  f.  iïh  Plufieurs  pronon- 
cent Thuorbe*  forte  d'inflr  tirant. 

Théorème,  f.  m.propofition  d'une 
vérité  fpéculative  qui  fe  peut  dé- 
montrer. 

Théorie,  f.  f.  fpéculation. 

Théorique ,  adj.  m.  &  f. 

Théoriquement,  adv. 

Théofophe,  f.m.  Qui  fait  la  Théo- 
logie. 

Thérapeutique,  f.f.  partie  des  ma- 
ladies ,  qui  traite  de  celles  qui 
font  incurables. 

Thériacal ,  aie,  adj.  qui  a  la  vertu 
de  la  Thériaque. 
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Thériaque ,  f.  f.  compofition  me'* 
dicinafe. 

Thermes ,  f.  m.  plur.  bains  des 
Anciens. 

Thermomètre ,  f.  m.  inftrument 
qui  fert  à  connoître  la  tempéra- 
ture d'un  lieu. 

Théfaurifer ,  v.  n.  Amaffer  destré- 
fors. 

Thefe ,  f.  f.  t.  dogmatique.  Propo- 
rtion fur  laquelle  on  difpute  dans 
les  Écoles. 
Thetford ,  ville  d'Angleterre. 
Thétiere,  ou  Théière  ,  f.  f.  Vafe  à 
faire  bouillir  de  l'eau  pour  le  thé. 
Je  crois  que  théière  eiï  plusufité. 
Thétis ,  f.  f.  Déelfe  de  la  Mer. 
Thézan ,  ville  de  france  dans  le 

Languedoc. 
Thiarubekeffis,  f.  m.  balayeur  des 
Mofquées  en  Perfe. 
Thie ,  f.  f.  Inftrument  de  Fileufe. 
Thiérache,  Pays  de  France  en 
Picardie. 

Thiers,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Thimerais,  partie  du  Perche,  Pro- 
vince de  France, 

Thionville ,  ville  de  france  dans  le 
Luxembourg. 

Thiviers ,  ville  de  france  en  Péri- 
gord. 

Thlafpi ,  H  m.  plante. 

Thoilîei ,  ville  de  france  dans  la 

Principauté  de  Dombes. 
Thomifme ,  f.  m.  Doctrine  de  S. 

Thomas  d'Aquin. 
Thomifte ,  f.  m.  Théologien  qui 

fuit  la  Doctrine  de  S.  Thomas 

d'Aquin. 
Thon ,  f.  m.  grand  poiffon  de  mer. 
Thonon ,  ville  de  Savoie. 
Thonnaire  ,  f.  m.  Sorte  de  fiîet 

dont  on  fe  fert  pour  prendre  des 

thons. 
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Thonnine,f.f.  Chair  de  thon  cou- 
pée &  falée. 

Thorax ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Thorigny  ,  ville  de  france  en 
Champagne. 

Thorn,  ville  de  Pologne, 
Thouars ,  ville  de  france  dans  le 
Poitou. 
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Tic  ,  f.  m.  Maladie  de  chevaux. 
Tic ,  f.  m.  force  de  mouvement 
convulfif. 

Tical ,  f.  m.  Monnoie  d'argent  de 
Siam. 

Tiède ,  adj.  m.'&  f.  il  nefe  dit  pro- 
prement que  des  chofes  liquides. 
Tièdement,  adv. 


Thoun,  ville  du  Canton  de  Berne.  {Tiédeur,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 
Thrace,  f.  m.  &  f.  nom  de  Peuple,  j  eft  tiede^  froideur  s  indolence. 


Thrace,  grande  Contrée  de  l'Eu- 
rope. 

Thrumbus  ,  f.  m.  tumeur  qui  ar- 
rive fouvent ,  après  la  faignée , 
à  Fendroit  où  le  vaifTeau  a.  é:é 
ouvert. 

Thucion ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Thuriféraire ,  f.  m.  qui  porte  l'en- 
cenfoir. 

Thuringe,  Contrée  du  Cercle  de 
la  Haute-Saxe. 

Thuyr ,  ville  de  france  dans  le 
RouflUlon. 

Thym ,  f.  m.  plante  odoriférante. 

Thymbrée ,  f.  m.  Surnom  d'Apol- 
lon. 

Thyrfe  f.  m.  Bâton  de  Bacchus. 
Acad.  Dan.Joub. 
Ces  mots  viennent  des  Grecs, 
dont  les  Latins  ont  imité  l'Or- 
thographe en  les  écrivant  avec 
une  A-.ainfî  nous  ne  devons  pas 
la  retrancher ,  comme  Richelct 
&  quelques  autres  Modernes, 

Tiano ,  ville  du  Royaume  de  Na- 
ples. 

Tiare,  f.  f.  Triple  couronne  du 
Pape. 

Tibériade ,  f.  f.  ancienne  ville  de 

la  Terre  Sainte. 
Tibia ,  f.  m.  t.  d'Anatomie.  Os 

intérieur  de  la  jambe. 
Tibial ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Tiburon ,  ou  Tiburin  3  f,  rru  poif- 

fon  monftieux». 


Tiédir,  v.  n.  devenir  tiede. 
Tiel,  ville  des  Pays-Bas. 
Tien  ,  tienne,  pronom  pofieffif  de 
la  féconde  perfonne. 
Tienbord  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tiencin ,  ville  de  la  Chine. 
Tiennettc  ,  f.  f.  petite  Étienne. 
Tiennot,  f.  m.  diminutif  d'Étienne. 
Tieran  ,  ou  Tiers-an ,  f.  m.  t.  de 
ChafTe. 

Tierçaire,  ouTierciaircf.m.  &  f. 
Homme  ou  femme  d'un  tiers - 
Ordre. 

Tierce ,  f.  f.  t:  d'Imprimerie. 
Tierce  ,  f.  f.  t.  de  Mufique. 
Tierce,  f.  f.  t.  de  Bréviaire. 
Tierce-feuille ,  t.  de  Blafon. 
Tiercelet ,  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 
Tiercement ,  f.  m.  t.  de  Finance. 
Tiercement,  adv. en  troiûemelteu. 
Tiercer,  v.  a.  t.  d'Agriculture. 
Tiercer ,  v.  n.  hauffer  d'un  tiers  le 
prix  d'une  chofe. 
Tierceron ,  ou  Tierceret ,  f.  m.  r. 
d'Architecture. 
Tierceur,  f.  m.  qui  fait  une  enchè- 
re d'un  tiers. 

Tiercier,  adj.  m.  t.  de  la  Coutume 
de  Poitou.  Boijfeau  tiercier. 
Tiercine ,  f.  f.  t.  de  Couvreur. 
Tiers ,  tierce,  adj.  Troifieme.  Il  cft 
auifi  f.  m. 

Tiers  &  danger  >  t.  des  Eaux  $C 
Forêts. 
,  Tiers-J-ut,  f.  m. 
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Tiers-Ordre ,  fainre  Alfociarionde 
séculiers  ou  séculières  à  des  Rè- 
gles d'un  Ordre  Religieux» 

Tiers-point, f. m.  t.d* Architecture. 

Tiers-poteau  ,  f.  m.  t.  d'Architec- 
ture. 

Tiffauges ,  petite  ville  de  france 
en  Poitou. 

Tige ,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs  fignifi- 
cations. 

Tige  ,  ée,  adj.  t.  de  Elafon. 

Tigette,  f.  f.  t.  d'Architecture. 

Vigne,,  f.  f.  efpccefd'infecle.  On 
oit  plus  communément  iiigne. 

Tignon  ,  f.  m.  il  le  dit  des  femmes 
en  parlant  de  la  partie  des  che- 
veux qui  tft  derrière  la  tête. 

Tignonner ,  v.  a.  fe  prendre  par  le 
tignon.  Il  eft  bas. 

Tigrc,elïe,f.m.&  f.  Animal  féroce. 

Tigré ,  ée ,  adj.  Moucheté. 

Til ,  f.  m.  Arbre  de  la  nature  du 
bois  blanc.  On  fe  fert  plus  ordi- 
nairement de  til î euh 

Tillac ,  f.  m.  t.  de  Marine, 

Tille ,  f.  f.  la  p  ?:ite  peau  qui  eft en- 
tre i'écorce  &  le  bois  du  tilleul. 

Tillet,  f.m.  t.  de  Libraire  de  Paris. 

Tilleul,  f.m.  Arbre  de  bois  blanc. 

Tilliers,  petite  ville  de  france  en 
Normandie. 

Timar  ,  f.  m.  Seigneurie  que  le 
Grand-Seigneur  donne  à  cultiver 
&  en  ufufruit  aux  Spahis  pour  les 
entretenir. 

Timariot,  f.m.  qui  jouit  du  timar. 

Timbale  ,#  f.  f.  forte  de  tambour. 

Timbalier ,  f.  m.  qui  bat  des  tim- 
bales* 

Quelques-uns  écrivent  ces  mots 
avec  un  y  ,  comme  venant  de 
tympanum  que  les^  Latins  ont 
ciré  du  Grec.  Mais  l'Académie 
d'après Tufage  général,  les  écrit 
gycç  un  j  fimpie, 


TIN 

Timbre ,  f.  m. 

Timbre,  ée,  ^>art.  paf.  5radj. 
Timbrer ,  v.  a.  t.  de  Blafon  &  de 
Palais ,  &c. 

Timbreur  ,  f.  m.  qui  marque  le 
timbre  fur  le  papier. 
Timide,  adj.  m.  &  f.  craintif. 
Timidement,  adv. 
Timidité,  f.  f. 

Timon,  f.  m.  Partie  du  train  d  un 
carrolîeou  d'un  charriot. 

Timonnier ,  f.  m.  cheval  qu'on  met 
au  timon. 

Timoré ,  ée ,  adj.  il  ne  fe  dit  que 

de  la  crainte  d'offenfer  Dieu. 
Tin  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tine  ,  f.  m.  petit  vailfeau  propre 

à  mettre  de  l'eau. 
Tinet ,  f.  m.  gros  bâton  dont  on 

fe  fert  pour  porter  les  tinettes. 
Tinette ,  f.  f.  vailTeau  femblable 

aux  tines. 

Tinrelintintin,  t.  populairepour  ex- 
primer le  fon  d'une  petite  cloche, 
&  le  trinquement  des  verres. 

Tintamarre,  f.  rn.ii.fe  dit  de  toute 
forte  de  bruit  éclatant. 

Tintamarrer  ,  v.  n.  faire  du  bruit. 
Il  eft  du  ftyle  familier. 

Tinté ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Tintement ,  f.  m.  le  bruit  d'une 
cloche. 

Tinter,  v.  a.  faire  fonnet  lente- 
ment une  cloche. 

Tintouin ,  f.  m.  bourdonnement 
d'oreille. 

Tiphis ,  f.  m.  Fameux  Pilote. 
Tiphoé,  ou  Thiphon ,  f.  m.  Géant 
monftreux. 


animaux. 

Tiquer,  v.  n.  il  ne  fe  dit  que 
chevaux, 
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Tiqueté,  ée,  ad},  marqué  de  plu-  Tire-moëllc, f.m.  petit  inftrument 


fieurs  petites  taches. 
Tiqueur ,  f,  m.  cheval  qui  a  le  tic. 
Tir  ,  f.  m.  t.  de  guerre. 
Tirade  ,  f.  f.  t.  de  joueur  d'inftru- 
ment  à  cordes. 
Tirage ,  f.  m.  a&ion  de  tirer. 
Tiraillement ,  f.  m.  action  de  ti- 
railler. 

Tirailler  ,  v.  a.  &  fréquentatif. 
Tiiailleur  ,  f.  m.  t.  de  Chatte. 
Tirano  ,  ville  des  Grifons. 
Tirant  ,  f.  m.  cordon  fervant  à 

ouvrir  ou  fermer  une  bourfe. 
Tirant ,  f.  m.  t.  de  Charpenterie. 
Tirant,  anre  ,  adj.  qui  tire. 
Ti rafle,  f.  f.  grand  filet  de  Chaf 

leur. 

Tiralïer  ,  v.  a.  charter  à  la  tirafle. 
Tire  ,  f.  f.  traite  de  chemin  faite 

fans  fe  repofer. 
Tire-balle  ,  f.  m.  inftrument  de 

Chirurgie. 
Tire-botte,  f.  m.  tiflii  de  fil  qui 

fert  à  chaufler  les  bottes. 
Tire-bouchon ,  f.  m.  forte  de  vis 

de  fer. 

Tire-bourre ,  f.  m.  inftrument  qui 
fert  à  décharger  une  arme. 

Tire-bouton  ,  f.  m.  t.  de  Tailleur. 

Tire-clou  ,  f.  m.  outil  de  cou- 
vreur. 

Tire -fient ,  f.  m.  t.  d'Agriculture. 
Tire-fo-.n  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tire-fond  ,  f.  m.  outil  de  Ton- 
nelier. 

Tne-taifle ,  f.  m.  t.  de  moquerie. 

Tire  larigot  ,  adv.  boire  excefli- 
vement.  Il  eft  familier. 

Tire-ligne  ,  f.  m.  inftrument  de 
Géométrie. 

Tire-lire ,  f.  f.  petit  tronc  portatif, 
qui  a  une  ouverture  en  haut , 
où  Ton  fait  paîfer  la  monnoie 
qu'on  donne  en  aumône. 


d'argent  dont  on  fe  fert  à  table. 
Tire-monde  ,  Madame  Tire-mon- 
de ,  expreflion  balle  pour  dire 
une  fage- femme. 
Tire-pied  ,  f.  m.  t.  de  Cordonnier. 
Tire-plomb  ,  f.  m.  inftrument  de 
Vitrier. 

Tire-poil ,  f.  m.  t.  de  Monnoie. 
Tirer,  v.  a. 

Tircfias  ,  f.  m.  fameux  devin. 

Tire-fol ,  f.  m.  celui  qui  fur  un 
contrat  avance  de  l'argent ,  en 
gagnant  le  fol  pour  livre  ,  ou 
qui  fait  métier  de  recevoir  les 
rentes  à  l'Hôtel  de  Ville  de 
Paris. 

Tiret ,  f.  m.  morceau  de  parche- 
min tortillé. 

Tiretaine  ,  f.  f.  forte  de  droguet. 
Tire-veille  ,  ou  Tire-vieiile ,  f .  t. 
de  Marine. 
Tireur, f.  m.  qui  tire. 
Tirnau ,  ville  de  Hongrie. 
Tiroir ,  f.  m. 

Tirol ,  province  du  cercle  d'Au- 
triche en  Allemagne. 

Tirot ,  f.  m.  petit  bateau. 

Tifane  ,  f.  f.  on  écrivoit  autrefois 
ptifane.  Sorte  de.  breuvage. 

Tifiphone ,  f.  f.  une  des  furies. 

Tifon,'f.  m.  morceau  de  bois  brûlé 
par  un  bout. 

Tifonner  ,  v.  n.  remuer  les  tifons 
fans  befoin. 

Tifonneur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 
Tifonnier,  f.  m.  outil  d'Artifans 
qui  travaillent  à  la  forge. 
Tifler  ,  v.  a.  t.  de  faifeufes  de 
point. 

TilTerand  ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 
de  la  toile. 

Autrefois  on  a  dit  Se  écrit  Te- 
xicr  ,  TeJJïer  &  Tellisr ,  du  Latin 
ula. 
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TiiTotier ,  f.  m.  ouvrier  qui  fait 

des  rubans. 
Tiiîu,  ue,  adj.  il  eft  auffi  £  & 

iîgnifîe  de  petits  ouvrages  tiiTus 

au  métier. 
Tiflure ,  f.  f.  art  de  faire  le  tiflii. 
TtfTutier  ,  f.  m.  Rubanier.  Artifan 

«jui  fait  des  rubans* 
Tiitre ,  v.  a.  faire  de  la  toile. 
Titan  ,  f.  m.  Dieu  de  l'antiquité 

païenne. 

Tithius ,  ou  Titye  ,  f.  m.  géant 
prodigieux. 

Tithymale  ,  f.  m.  plante. 
Titillation ,  f.  f.  chatouillement. 
Titre ,  f.  ni. 

Titré  ,  éc ,  adj.  qui  a  un  titre. 
Titrier  ,  £  m.  nom  des  faifeurs 

de  faux  titres. 
Titul,  ville  de  Hongrie. 
Titulaire ,  f.  m.  &  adj.  qui  a  un 

titre. 

Tivoli ,  ville  de  l'état  de  l'Églife. 
Tmefe ,  f.  f.  t.  de  Grammaire. 
Toc,  t.  exprefllf  du  bruit  que  font 

deux  corps  folides  qui  frappent 

Tun  fur  l'autre. 

Tocane ,  £  f.  t.  de  Gourmets ,  & 
de  Marchands  de  vin. 
Tociln  ,  f.  m.  fon  d'une  cloche 
qui  lignifie  quelque  alarme. 

L'Académie,  Richelet  &  Jou- 
bert  écrivent  ainfî ,  &  l'Impri- 
merie Royale  s'y  conforme. 
Quelques  -  uns  écrivent  tocfing 
en  un  feul  mot ,  qu'ils  compo- 
lènt  de  tocquer  frapper,  &  de fing 
qu'on  a  dit  autrefois  pour  dé- 
figner  une  cloche*  C'eft  delà 
qu'eft  venu  le  proverbe  :  11  en 
fera  bien  les  fîngs  fonner  ;  pour 
dire  :  Il  en  fera  beaucoup  de 
bruit.  Ainfî  tocfing  paroît  plus 
régulier  ,  quoique  toc  fin  fans  g 
foit  le  plus  en  ufage*  1 


TO  L 

Todi ,  ville  de  l'état  de  TÉglife. 


Toge  f.  f.  habit  Romain. 
Toi ,  pronom  perfonnel. 
Toile ,  £  £ 

Toilerie,  £  f .  marchandife  de  toile. 
Toilette  ,  £  £  ce  t.  a  plufieurs 
fîgnifications. 

Toiliere  ,  £  £  lingere  qui  vend 
de  la  toile. 

Toife ,  £  f.  mefure  de  fix  pieds. 
Toifé ,  f.  m.  mefurage  de  quelque 
fuperflcie. 

Toifé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Toifer  ,  v.  a.  mefurer  à  la  toife, 
Toifeur ,  £  m.  celui  qui  toife. 
Toifon ,  £  £  la  laine  que  l'on  a 

tondue  fur  une  brebis. 
Toit ,  £  m.  quelques-uns  écrivent 
totEh  ,  mais  mal.  La  couverture 
d'un  bâtiment ,  &c. 
Tokay  ,  £  m.  forte  de  vin  de 
Hongrie. 

Tokay  ,  ville  de  Hongrie. 
Tôle  ,  £  £  plaque  de  fer  battue. 
Tolède ,  ville  d'Efpagnc  dans  la 
nouvelle  CaiHIIe. 
Tolentin ,  ville  de  Kétat  de  l'É- 
glife. 

Tolérable  ,  adj.  m.  &  £  fuppor- 
table. 

Tolérablement ,  adv. 
Tolérance ,  £  f. 
Tolérant ,  ante  ,  adj. 
Tolérantifme  ,  £  m.  do&rine  des 
Tolérants. 

Toléré ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Tolérer  ,  v.  a.  fourFrir  jfupporter  > 
diffimuler. 

Tolet ,  £  m.  t.  de  marine. 
Tollé ,  £  m.  mot  latin  pris  de  l'É- 
vangile. Crier  tollé  fur  quelqu'un* 
Tolola,  ville  d'Efpagne. 
Tomar ,  ville  de  Portugal. 
Tombac ,  £  m.  forte  de  métal. 
Tombe ,  £  f.  grande  pierrç  qu'oa 
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met  pour  couvrir  la  fépulturc 
d'un  mort. 

Tombé ,  ée  ,  adj. 

Tombeau  ,  f.  m.  fcpulcre ,  &c. 

Tombelier,  f,  m.  charretier  qui 
conduit  un  tombereau  pour  trans- 
porter des  terres. 

Tomber ,  v.  n. 

Jacquier  s'eit  trompé  en  met- 
tant ce  verbe  au  rang  des  irré- 
guliers *,  car  il  fe  conjugue  com- 
me aimer  ,  en  mettant  tomb  au 
lieu  à' ai  m. 

Tombereau ,  f.  m.  forte  de  char- 
rette. 

L'Académie  ,  Ménage  ,  Fure- 
tiere  ,  le  Dictionnaire  des  A  rcs , 
Binet  ,  du  Cange  ,  Richelet  , 
Joubert  &  autres  bons  Auteurs 
écrivent  de  la  forte.  Danet  écrit 
tombreau.  Ménage  dit  que  ce 
mot  vient  de  T  Anglois  tumbrell  : 
il  ajoute  qu'on  trouve  dans  les 
Loix  Angloifes  tumbrellum  & 
tumberellum.  Du  Cange,  tom. 
III.  fol.  1341.  écrit  tumbereau  , 
tomberel ,  tumberiel ,  tutneriaus , 
&  tombereau.  Mais  de  toutes  ces 
manières  d'écrire  la  meilleure 
eft  tombereau. 

Tôme ,  f.  m.  volume. 

Tomotocie ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 

Ton ,  f.  m.  inflection  de  la  voix. 

Ton ,  pronom  poifeffif ,  m.  de  la 
féconde  perfonne. 

demi-Ton ,  ou  fémi-Ton ,  f.  m.  t. 
de  Mufique. 

Ton  de  couleur ,  fe  dit  de  l'har- 
monie des  couleurs  d'un  tableau. 

Tondaiile ,  f.  f.  l'action  de  ton- 
dre les  moutons. 

Tondeur,  f.  m.  Artifan  qui  fait 
métier  de  tondre. 

Tondin ,  f.  m.  t.  d'Architecture. 

Tondre,  y  a.  couper,  rafer  le  poil. 
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Je  tonds,  tu  tonds  ,  il  tond: 
nous  tondons  ,  vous  tondez  , 
ils  tondent.  Je  tondois  ,  &c.  Je 
tondis  ,  &c.  Nous  tondîmes  , 
&c.  J'ai  tondu  &c.  Je  tondrai , 
& c.  Tonds  ,  tondez.  Que  je 
tonde ,  &c.  Je  tondrois  ,  &c. 
Que  je  tonduîe  ,  que  tu  ton- 
diïTes ,  qu'il  tondît. 

Tondu ,  ue ,  part.  paf.  &  adj. 

Tongres ,  Ville  des  Pays-Bas. 

Tonie ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Tonique,  adj.  t.  de  Médecine, 
&  de  Mufique. 

Tonlieu ,  C  m.  droit  feigneuriai 
qui  fe  levé  pour  la  place  qu'oc- 
cupent les  Marchands. 
Tonnage ,  f.  m.  droit  qui  fe  paye 
au  Roi  d'Angleterre  pour  les 
marchandifes  qui  fe  voiturenc 
par  terre  &  par  eau. 
Tonnant ,  ante,  adj. 
Tonnay-Boutonne ,  ville  de  frart- 
ce  en  Saintonge. 
Tonnay-Charente ,  ville  de  france 
en  Saintonge. 

Tonne  ,  f.  f.  grand  vauTeau  de 
bois. 

Tonneau  ,  f.  m.  vaifTeau  de  bois. 
Tonneins  ,   ville  de  Trance  en 
Guienne. 

Tonneler  ,  v.  a.  prendre  à  la 
tonnelle. 

Tonneleur  ,  f.  m.  qui  prend  des 

perdrix  à  la  tonnelle. 
Tonnelier ,  f.  m.  Artifan  qui  fait 

des  tonneaux. 

Tonnelle,  f.  f.  berceau  de  treil- 
lage couvert  de  verdure. 

Tonnelle ,  f.  f,  filet  à  prendre  des 
perdrix. 

Tonnellerie ,  f.  f.  lieu  où  l'on  tra- 
vaille du  métier  de  Tonnelier. 

Tonner ,  v.  imperfonnel ,  &  quel- 
quefois neutre. 
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Tonnerre,  Cm.  bruit  éclatant  ,Scc. 

Tonnerre  ,  ville    de  france  en 

Champagne. 
Tonrelontonton ,  f.  m.  chanfon  de 

Benferade. 
Toniîlle,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
Tonfure  ,  f.  f.  premier  degré  de 

la  cléricature,  &c. 
Tonfuré  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Tonfurer ,  v.  a.  donner  la  tonfure. 


T  O  R 

Topographique  ,  adj.  m.  &  f. 

Toquart,  f.  m.  on  appelle  ainfî 
en  converfation  ceux  qui  por- 
tent des  toques. 

Toque ,  f.  f.  forte  de  chapeau  à 
petits  bords. 

Toqué ,  éc ,  adi.  qui  n'a  qu'une 
toque  fur  la  tête. 
Toquer  ,  v.  a.  vieux  mot  qui 
fîgnifioit  autrefois  toucher. 


Tonte  ,  f.  f.  action  de  tondre  ;  la  Toquet ,  f.  m.  bonnet  d'enfant, 
faifon  où  Ton  tond  les  brebis  ;  ce  Toral  ,  f.  m.  élévation  de  teiie 
que  l'on  coupe  de  certains  arbres. 


Tontine  ,  f.  f.   forte  de  rentes 
viagères. 

Tontinier  >  f.  m.  qui  a  une  ou 
plufieurs  allions  à  la  tontine. 
Tontine ,  f.  f.  forte  de  tapilfcric. 
Tonton  >  G  f.  diminutif  de  Jean- 
neton  ,  ou  petite  Jeanne. 

Tonture  ,  f.  f.  ce  qu'on  coupe  du 
drap  >  l'herbe  d'un  pré. 

Toparchie ,  f.  f.  petit  État. 

Toparque  ,  f.  m.  Seigneur  d'une 
Toparchie. 

Topaze ,  f.  f.  pierre  précieule. 

Ce  mot  nous  vient  du  Grec  que 
les  Latins  ont  imité  en  écri- 
vant topaziîis  :  ainlî  il  ne  faut 
pas  écrire  topafe  ,  comme  Ri- 
chelet  &  quelques  autres  ;  ni 
topajfe ,  comme  Calepin. 

Tope ,  forte  d'interjection  ,  t.  du 
jeu  de  dés. 

Toper ,  v.  n.  t.  du  jeu  de  dés. 

Topinambou  ,  f.  m.  peuple  du 
Bréfil  en  Amérique  méridionale. 

Topinambour  ,f.  m.  Acad.  Pom- 
me de  terre. 

Topique  ,  adj.  t.  de  Médecine. 
Rcmcde  extérieur. 

Topiques,  f.  m.  plur.  argument 
probable. 

Topographie ,  f,  f.  defeription  de 
quelque  lieu. 


qui  fert  de  séparation  entre  deux 
Héritages. 

Torcello ,  ville  de  l'état  de  Venife. 
Torche  ,  f.  f.  forte  de  flambeau. 
Torche-cul ,  f.  m. 
Torche-nez  ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Torche-pinceau  ,  f.  m.  t.  de  Pein- 
ture. 

Torché ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Torcher  ,  v.  a.  nettoyer  >  enduire 
un  mur  de  terre  gratte. 
Torchère ,  f.  f.  efpece  de  guéri- 
don. Pluileurs  dilent  Torchiere. 
Torchis ,  f.  m.  mortier  de  terre. 
Torchon ,  f.  m.  morceau  de  grofle 
toile  usée. 

Torde ,  t.  de  Marine. 
Tordeur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f.  t.  de 
Lainier. 
Tordre,  v.  a. 

Je  tords ,  tu  tords  ,  il  tord  : 
nous  tordons  ,  vous  tordez  ,  ils 
tordent.  Je  tordois ,  &c.  Je  tor- 
dis ,  &c.  J'ai  tordu  ,  &c.  Je 
tordrai  ,  Sec.  Tords  ,  tordei. 
Que  je  torde ,  &c.  Que  je  tor- 
diîfe  ,  que  tu  tordules  ,  qu'il 
tordît  :  que  nous  tordimons ,  5cc, 
Je  tordrois  ,  &c. 
Tordu  ,  ue ,  adj. 
Tore,  f.  m»  t.  d' Architecture. 
Torgau  ,  ville  de  Saxe. 
Toiigni,  ville  en  Normandie. 

Tormeatille 
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Tormentillc ,  f.  f.  plante, 
l'orna  ,  ville  de  Hongrie, 
Tome  ,  ville  de  Suéde. 
Toro,  ville  d'Kfpagne. 
Toron  ,  ou  Tauron ,  f.  m.  forte 
ce  confiture. 

Toron ,  f.  ni.  t.  de  Cordier. 
Torpille  5  f.  f.  poillbii  de  nier* 
Tordue ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 
Torquer  ,  t.  des  lilcs  où  Ton  fait 

le  tabac.  Faire  les  cordes  du 

.tabac. 

Torquct  3  f.  m.  donner  un  tor- 
quet  à  quelqu'un  ,  pour  dire  le 
.  tromper. 

Torquette  ,  f.  f.  certaine  quantité 
de  marée  entortillée  dans  de  la 
paille. 

Torqueur ,  f.  m.  qui  fait  les  cordes 
de  tabac. 

Torréfaction,  f.  f.t.  de  Pharmacie. 

Torréfier ,  v.  a.  t.  de  Chymie.  j 

Torrélage ,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Torrent >  f.  m.  courant  d'eau  im- 
pétueux ,  formé  par  une  pluie 
abondante. 

Torres-Nov as,  ville  de  Portugal. 

Torride ,  adj.  f.  Zone  Torride. 

Tors ,  torfe  ,  adj.  qui  ell  tordu. 

Torfe ,  f.  m.  t.  de  Sculpture.  Tronc 
d'une  figure  tronquée. 

Torfe ,  adj.  t.  d'Architecture. 

Torfer  ,  v.  a.  t.  d'Architecture. 

Tort ,  f.  m.  injuftice  ;  lélion  ;  in- 
jure -,  ce  qui  eil  contraire  à  la 
raifon. 

à  Tort ,  adv.  iojuftemcnt. 
à  Tort  &  à  travers  ,  adv.  fans 
confidération. 

Tort ,  torte ,  adj.  de  travers.  Bâton 
tort.  Jambe  torte. 

Tortelle ,  f.  f.  plante. 

Torticolis,  f.  m.  mal  qui  fait  qu'on 
ne  peut  tourner  le  cou  fans  dou- 
leur. 


ÎOR 

Tortil ,  Ou  Tortis  ,  f.  t.  de  Blafon. 

Tortii ,  f.  m.  t.  de  Mulique. 

Tortillant,  ante ,  adj.  t. de Blafon. 

Tortillé ,  ée,  part.  paf.&  adj. 

Tortillement ,  f.m.  action  de  Tor- 
tiller -,  état  d  une  chofe  tortillée. 

Tortiller,  v.  a.  tordre. 

Tortillis ,  f.  m.  t.  d'Architecture* 

Tortillon ,  f.  m*  coeffure  des  fille* 
de  balTe  condition. 

Tortionnaire  ,  adj.  t.  de  Pratique. 

Tortis y  f.  m.  efpece  de  couronne 
de  fleurs.  Il  elt  vieux. 

Tortis,  f.  m.  alfemblage  de  plu- 
rieurs  fils  de  chanvre ,  &c. 

Tortoir ,  ou  Garot ,  f.  m.  forte  de 
gros  bâton  à  l'ufage  des  charre- 
tiers. 

Tortone,  ville  du  duché  de  Milan 
en  Lombardie ,  conquife  par  l'In- 
fant Dom  Philippe  le  $  Septem- 
bre 1745. 

Toi  torelle ,  f.  f.  machine  de  guer- 
re dans  le  moyen  âge. 

Tortcfe ,  ville  d'Efpagne. 

Tortu  ,  uc  ,  adj.  qui  n'eft  pas 
droit. 

Tortue ,  f.  f.  efpece  d'animal  am- 
phibie. 

Toi  tuer,  v\  a.  rendre  tortu. 
Tortueufement ,  adv. 
Tortueux  ,  eufe ,  adj.  qui  fait  plu- 
Meurs  tours  &  retours. 
Tortuolité ,  f.  f. 

Torture,. f.  f.  gêne  ;  tourment, 
qu'on  fait  fouffrir  à  un  criminel. 

Tory  ,  f.  m.  fameux  parti  en  An- 
gleterre qui  tenoit  pour  l'autorité 
Royale. 

Tofcan,  ane,  adj.  t.  d'Archite- 
cture. 

Tofcan ,  ane ,  adj.  8c  f.  m.  Se  f. 
qui  eft  de  la  Tolcane. 
Tofcanc ,  grande  contrée  d'Italie.  r 
Toile,  t.  Marine. 
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Tôt ,  adv.  de  temps. 

Autrefois  toft.  V.  Prcf.  let.  ô. 
Tôt  ou  tard  en  trois  mots.  Tan- 
tôt>  bientôt ,  plutôt ,  doivent  être 
écrits  Çàns  divifions;  mais  il  en 
faut  une  à  aujfi-tôt  s  c'eft  lufa- 

Total ,  aie ,  adj. 
Total ,  f.  m.  Le  tout. 
Totalement,  adv. 
Totalité ,  f.  f.  le  total. 
Toton ,  f.  m.  forte  de  dé  à  jouer. 
Touage  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Touaiile ,  f.  f.  effuie-main, 
Touc,f.  m.  t.  de  Coutumc.Oraa/. 
Toucan  >  f.  m.  oileau. 
Touchant ,  prépofition. 
Touchant ,  ante ,  adj. 
Touche ,  f.  f.  t.  de  Mufîque ,  Sec. 
Touché  5  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Toucher ,  f.  m.  le  tact. 
Toucher ,  v.  a. 

Touci,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Toue ,  f,  f.  t.  de'Marine. 
Touer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Toueux ,  f.  m.  t.  de  Marine, 
Toufan  ,  f.  m.  Tourbillon  de  vent 
qui  agite  la  mer ,  tellement  que 
les  vagues  bouillonnent. 


Touffe ,  f.  f.  affemblage  de  certai- 
nes chofes. 

Quelques-uns  prétendent  que 
ces  mots  doivent  être  écrits  avec 
une  feule/,  parce  qu'ils  vien- 
nent du  Latin  tuf  a  qui  fignineune 

^erbe  dont  la  feuille  eft  touffue. 
Mais  T  Académie  >  Furetiere  , 
Baudoin  ,  du  Cange  ,  DanSc  , 
Joubert ,  Boudot  Se  la  plus  gran- 
de partie  des  Auteurs  les  écrivent 
avec  deux  Jf ,  &  c'en  eft  allez 
pour  en  fixer  l'Orthographe. 

Touffu  >  ue ,  adj.  feuillu  ;  épais. 

Tôugjf.m.  efpeçe  d'étendard  que 
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!  l'on  porte  devant  le  Grand-Viûr 
'  &  les  Bâchas. 

Touget ,  ville  de  france  en  Arma- 
gnac. 

Touiilauc,  f.  m.  prononcez  Touillé. 
Gaillard;  éveillé,  t.  bas. 
Toujours  ,  adv.  de  temps.  Autre- 
fois toujîours. 

m  Les  Imprimeurs  mettent  au- 
jourd'hui un  circonflexe  far  Je 
premier  u  de  ce  mot  :  nuis  c'eit 
une  Orthograpbe  fans  fonde- 
ment ;  car  les  Auteurs  n'en  met- 
tent point  dans  leurs  manuferirs, 
y  étant  effectivement  inutile  > 
pu  il  que  la  fyllabe  ton  doit  être 
brève  à  la  prononciation  ,  com- 
me elle  1  eft  dans  les  mots  fui- 
vants. 

Toul ,  ville  de  Loraine. 
Toulet ,  £  m.  t.  de  Marine. 
Touletiere ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Toulon ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence ,  avec  un  Port  confidera- 
ble. 

Touloufain  >  aine  ,  f.  m.  &  f.  qui 

eft  de  Touloufe. 

Touloufe,  ville  de  france,  capi- 
e  taie  du  Languedoc. 
Toupet ,  f.  m.  petit  bouquet  de 


cheveux  ou  de  barbe. 
Toupeti ,  f.  m.  pièce  de  toile  dont 
les  Indiens  fe  couvrent. 
Toupie  ,  T.  t.  efpece  de  fabot. 
Toupier,  v.  n.  on  dit  plus  com- 
munément toupiller.  Tournoyer 
comme  une  toupie. 
Toupillon ,  f.  m.  diminutif  de  t ou- 
pet. 

Toupin ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Touquet ,  f.  m.  ou  Rouffette ,  {.  f. 

nom  d'un  oileau. 
Tour  ?  f.  f.  édifice  rond. 
En  tout  autre  fens ,  ce  mot  eft 

du  genre  mafcuUn.  Un  tour  d$ 
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foupletfe  ;  un  tour  de  Tourneur  •> 
un  tour  ,  circuit ,  &c. 
Tour-à-tour ,  adv,  l'un  après  l'au- 
tre. 

Tour  de  cable ,  t-  de  Marine. 

la  Tour-du-Pin ,  ville  dj  france  en 
Dauphiné. 

Touraine  ,  province  de  France. 

Tourangeau  ,  elle ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Touraine. 

Tourbes ,  f.  f.  plur.  motte  faite  de 
terre  graiTe  propre  à  brûler. 

Tourbe, f.  f.  multitude  confufè  de 
peuple.  Il  eft  vieux,  is:  n'cft  d'u- 
fage  qu'en  cette  phrafe  :  Enqucte 
far  tourbe  t. 

Tourbier ,  ou  Tiubier  ,  f.  m.  t.  de 
Palais.  Témoin  oui  aux  Enquêtes 
par  tourbes. 

Tourbillon ,  f.  m.  vent  impétueux. 

Tourbillonner ,  v.  n.  aller  en  tour- 
noyant. 

Tourd ,  f.  m.  ou  T°urde ,  f.  f.  mot 
qui  en  Provence  &  en  Langue- 
doc lignifie  grive, 

Tourdiôn,  f.  m.  mouvement  du 
corps  ,  qui  lui  fait  faire  plufieurs 
contorilons.  Il  eft;  populaire. 

Tourelé ,  ée  ,  adj.  où  il  y  a  des 
tours. 

Tourelle ,  f.  f.  petite  tour. 
Touret ,  f.  m.  t.  de  Taillandier. 
Touri ,  petite  ville  de  france  dans 

l'Orléanois. 
Touriere ,  f.  f.  office  clauftral  chez 

les  Religieufes. 
Tourillon  ,  f.  m»  gros  pivot  de  fer 

qu'on  met  au  bas  des  portes  co- 

çheres. 

Tourment ,  C  m.  fouffrance  ;  dou- 
leur violente;  peine  ;  inquiétude. 
Tourmentant ,  ante ,  adj. 
Tourmente ,  f.  f.  orage  ;  tempête. 
Tourmenté ,  ée ,  part.  paf.  8:  adj. 
Tourmenter;  v.  a.  faire  fournir  des 
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tourments  j  chagriner  ;  molefter. 

Tourmenteux  ,  adj.  m.  t.  de  Géo- 
graphie. 

Touimentin  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tournai  ,  ville  des  Pays -bas  , 
capitale  du  Tournants  en  la  Flan- 
dre Françoife  ,  conquife  par  l'Ar- 
mée Françoife  en  1745.  com- 
mandée par  le  Roi  >  Monfeigneur 
le  Dauphin  accompagnant  Sa  Ma- 
jeité. 

Tournaire  ,  f.  m.  chanoine  à  qui 
appartient  le  droit  de  conférer  les 
bénéfices  vacant  pendant  fa  fc- 
maine. 

Tournaifis  ,  ou  Tournefis  ,  con- 
trée de  la  Flandre  Françoife. 
Tournant ,  ante ,  adj. 
Tournant  de  mer.  Certains aby mes 
de  l'Océan, 
Tourne ,  f.  f.  t.  de  Jeu. 
Tourné  ,  ée ,  part.  paf. 
Tourne-à-gauche,  f.  m.  outil  de 
plufieurs  Artifans. 
Tournebout ,  f.  m.  t.  de  Mufique. 
Tournebroche ,  f.  m.  petit  marmi- 
ton ,  Se  machine  fervant  à  faire 
tourner  la  broche. 
Tournecoupe ,  ville  de  france  en 
Gafcogne. 

Tournée ,  f.  f .  voyage  qu'on  fait 
en  divers  endroits.  K 
Tournefeuillet ,  f.  m.  petit  ruban. 
Tournelle ,  f.  f.  chambre  du  Parle- 
ment pour  juger  en  matières 
criminelles. 

Tournelle ,  f.  f.  petite  tour.  Il  n'a 
d'ufage  qu'en  parlant  de  certains 
anciens  bâtiments, 
Tournemain ,  f.  m.  petite  efpace  de 
temps. 

Tourner ,  v.  a. 
Tournes  ,  t.  de  Coutume. 
Tournéfien  ,  en  ne  ,  f.  m.  6c  f,  qui 
eft  de  Tournai. 
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Tournefol ,  f.  m.  plante. 

Tournette  ,f.f.  petit  infiniment  de 
bois  >  qui  tourne  fur  des  pivots , 
propre  à  dévider  la  laine. 

Tournevire ,  f.  t.  de  Marine. 

Tournevircr,  v.  a.  examiner  tour- 


Tournevïs  ,  f.  m,  infiniment  de 
fer. 

Tourneur ,  f.  m.  Artifan  qui  fait  des 
ouvrages  au  tour.  / 

Tourniquet ,  f.  m.  moulinet ,  ou 
petite  barrière. 

Tournoi,  f.  m.  exercice  &  diver- 
tiflement  de  guerre  &  de  galan- 
terie que  faifoient  les  anciens 
Chevaliers  François. 

Tournoiement ,  f.  m.  il  ne  faut  pas 
à'y  dans  ce  mot,  parce  qu'on  n'y 
prononce  pas  deux  iù 

Tournoir ,  f.  m.  t,  de  Potier. 

Tournois ,  f.  m.  petite  monnoie. 

Tournois ,  ad),  il  fe  dit  des  livres 
valant  vingt  lois. 

Tournon ,  ville  de  France  dans  le 
Languedoc. 

Touritoyant ,  ante ,  adj. 

Tournoyer,  v.  n.  aller  en  tour- 
nant >  faire  divers  tours. 

Tournure ,  f.  f.  t.  de  Méchanique. 

Tournus ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne- . 

Touron ,  f.  m.  t.  de  Cordier. 

Tours,  ville  de  france,  capitale 
de  la  Touraine. 

Tourte  ,  f.  f.  forte  de  pâtiiTerie. 

Tourte,  f. f.  t. de  Verrerie. 

Tourteau  ,  f.  m.  forte  de  gâteau. 
Ceft  auffi  un  t.  de  Blafon. 

Tourtereau ,  f.  m.  jeune  tourterel- 
le. 

Tourterelle ,  f.  f.  oifeau. 
Tourtière ,  f.  f.  meuble  de  cuifine. 
Quelques  perfonnes  confondent 

cç  mot  avec  tome  ,  &  difent 
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manger  une  tourtière  :  c'eft  parler 

très-mal. 
Tourtoire ,  f.  m.  t.  de  Vénerie. 
Tourtoufe ,  f.  f.  corde  qu'on  mec 

au  cou  d'un  patient  qu'on  pend. 
Tourne ,  f.  f.  Tourterelle. 
Toufelle ,  ou  Touzciie ,  f.  f.  fono 

de  froment. 

la  ToufTaint ,  f.  f.  fête  de  tous  les 
Saints.  Acad.  Rich. 
Furetiere  ,  Baudoin  ,  Bînet  > 
Danet  &  Joubert  écrivent  la 
Toujfaints  ,  avec  une  *  finale  : 
l'Académie  &:  Kichelet  n'en  veu- 
lent  point;  &  je  fuis  de  leur  fen- 
riment ,  parce  que  l'article  U  dé- 
ligne un  finguîier. 

Toulfer  ,  v.  n.  avoir  la  toux. 

TouiTerie  ,  f.  f.  action  de  toufler. 

Touifeur,  f.  m.  Toufifeufe ,  f.  f. 

Tout ,  m.  Toute ,  f.  au  pluriel  tous* 
toutes. 

Quand  ce  mot  eft  employé 
comme  adv.  il  eft  indéclinable  \ 
ain(î  Ton  doit  écrire  tout- à- fait , 
par-tottfy  fur-tout  :  ils  font  tout 
nuds ,  des  gens  tout  prêts  à  par- 
tir, &  autres  femblables  manières 
de  parler.  V.  la  Grammaire  de 
M.  Reftaut  ,  au  chap.  de  l'Or- 
thographe. 

Tout ,  f.  m. 

Tout ,  adv. 

Toute-bonne  ,  f#  f.  herbe  potagè- 
re. Dan  Joub* 

à  Tout  hafard.  Façon  de  parler  ad- 
verbiale. 

Toutefois ,  adv.  néanmoins. 

En  ce  fens  on  doit  écrire  de  la 
forte  ;  mais  dans  cette  manière 
de  parler  toutes  fois  #  quantes , 
on  doit  écrire  toutes  en  un  mot 
féparé. 

Toute-préfence  ,  f.  f.  qualité  de 
ce  qui  eft  prêtent  par -tout. 
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Toute -puûfance ,  t.  f.  qualité  de 

ce  qui  eit  tout-$>  uhfant. 
Toute-faine ,  f.  r.  plante. 
Tout-puiffant ,  ante  ,  adj.  &  f. 
Tou-tou ,  f.  m.  t.  enfantin. 
Toux ,  f.  f  forte  de  maladie, 
Trabe ,  f.  m.  météore  enflammé , 

qui  paraît  en  forme  de  poutre 

dans  le  Ciel. 

Trac  ,  f.  m.  il  fc  dit  de  l'allure  du 
cheval.^ 

Tracas ,  f.  m.  mouvement  accom- 
pagné de  trouble  Se  d'embarras. 

Tracaiïtr ,  v.  n.  être  dans  le  tra- 
cas >  inquiéter  *,  tourmenter. 

Tracalfexie  ,  f.  f.  méchant  pro- 
cédé. 

Tracaflier  ,  iere  ,  f.  m.  &:  £  qui 

tracafTe. 
Trace  ,  f.  f,  veftige. 
Tracé ,  ée ,  part.  paf.  5r  adj. 
Tracement  ,  f.  m.  action  de  tracer. 
Tracer ,  v.  a.  marquer-,  ébaucher. 
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Traditive ,  G  f.  chofe  aj 
tradition  > 

Traducteur,  f.  m.  celui  qui  traduit 
un  ouvrage  en  une  autre  langue. 

Traduction  »  f.  f.  verfion  d'un 
livre ,  &c. 

Traduire  ,  v.  a.  j 
Je  traduis,  tu  traduis,  il  tra- 
duit :  nous  traduifons  ,  &c.  Je 
traduifois  ,  &rc  Je  traduifis  > 
tu  traduits  ,  il  traduifît  :  nous 
traduisîmes  ,  &c.  J'ai  traduit  > 
Cvc.  Je  traduirai ,  &c.  Traduis  > 
traduifez.  Que  je  tradùife,  &c. 
Çv.ie  je  traduinffe  ,  &c.  Quq 
nous  iraduiiiûions  ,  &c.  Tra- 
duifant. 

Traduit  s  ite  >  part,  paf,  &:  adj. 
Trafic  ,  f.  m.  négoce  j  commerce- 
Trafiquant  ,  ante ,  adj.  il  eft  aufli 
fubîtantif.  Qui  trafique. 
Trafiqué  ,  ée  j  part.  paG  &  adj. 
Tranquement ,  f.  m. 


Traceret ,  f.  m.  t.  de  mécha nique.  Trafiquer ,  v.  a.  &  n.  commercer. 
Trachée- Artère ,  G  £  t.  d'  -\nato-  Trafiqueur ,  f.  m.  &  adj.  m.  qui 


mie.  Canal  qui  porte  l'air  aux 
poumons. 
Traçoir ,  f.  m.  outil  de  Graveur. 
Tractation,  f.  f.  manière  de  traiter 

une  matière. 
Tractrice ,  f.  f.  t.  de  Géométrie. 
Traditeur ,  G  m.  on  appelloit  ainfi 
les  Chrétiens  ,  qui  dans  les  pre- 
miers fieclcs  ,  pour  éviter  la 
mort ,  livroient  les  faints  livres 
aux  perfécuteurs. 
Tradition  ,  f.  f.  action  de  livrer 
quelque  chofe  -,  tout  ce  qui  fe 
tranfmet  de  bouche ,  d'une  géné- 
ration à  l'autre. 
Traditionnaire ,  f.  m.  &  f.  il  fe 
dit  des  Juifs  ,  qui  expliquent 
l'Écriture  par  les  traditions  de 
leurs  Pères. 
Traditionnel ,  elle  ,  adj. 


trafique. 

Tragédie ,  f.  f.  poëme  dramatique; 
événement  fâcheux ,  funefte. 

Tragédien ,  G  m.  adteur  de  Tra- 
gédie. 

Tragi  -  comédie  >  G  f.  pièce  de 
Théâtre. 

Tragi-comique  >  adj.  qui  appar- 
tient à  la  Tragi-comédie. 

Trafique,  adj.  m.  cV  f. 

Tragiquement,  adv. 

Trahir  ,  v.  a.  qui  fe  conjugue 
comme  obéir.  Ufer  de  trahtfon. 

Trahifon ,  f.  £  perfidie  s  tromperie  5 
défaut  de  fidélité. 

Trajet ,  f,  m.  efpace  à  traverfer. 
fur  la  mer ,  ou  fur  une  rivière, 
&c. 

Train,  G  m. allure. Ce  t.  a  plufieur* 
autres  lignifications. 
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en  Train  ,  adv. 
Traînant,  ante,  adj. 
Traînaffe  ,  f.  f.  plante. 
Traîne ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Traîné,  ée  ,  part.  paf.  &  a<dj. 
Traîneau,  f.  m.  forte  de  voiture 
fans  roues. 

Traînée ,  f.  f.  petite  quantité  de 
certaines  chofes  épanchées  en 
long. 

Traîne-malheur,  f.  m.  gueux. 
Traîne-potence,  f.  m.  mot  burlef- 
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Traitement,  f.  m. 

Traiter,  v.  a.  ce  t.  a  pluficurj 

lignifications. 
Traiteur  ,  eufe ,  f.  m.  Se  f.  celui 

qui  donne  à  manger  pour  de 

l'argent. 
Danet  double  le  t  au  milieu  de 

ces  fept  derniers  mots  :  c'eft 

une  faute  contre  lufage  gc  l'é- 

tymologie. 

Traitoire,  f."  m.  inftrument  de 
Tonnelier. 


que.  Il  fe  dit  de  celui  qui  engage!  Traître  ,  traîtreffe,  adj.  &  fub- 


des  gens  dans  un  parti  révolté* 
Traîne-rapiere ,  f.  m.  bretteur. 
Traîner ,  v.  a. 

Traîneur ,  f.  m.  il  fe  dit  particu- 
lièrement d'un  foldat. 

Traire ,  v.  a.  preflêr  le  pis  dune 
vache ,  &c.  pour  en  faire  fortir 
Je  lait. 

Je  trais ,  tu  trais ,  il  trait  :  nous 
trayons,  vous  trayez ,  ils  traient. 
Je  trayois,  &c.  Nous  trayions, 
&c.  J'ai  trait,  &c.  Je  trairois, 
&c.  Trais ,  trayez.  Que  je  traie , 
Sec.  Je  trairois,  &c.  Que  j'aie 
trait,  &c.  Trayant.  Jacquier 
écrit  au  préfent  je  trai  fans  s  j 
c'eft:  une  faute. 

Trait ,  f.  m.  il  a  plufîeurs  lignifica- 
tions. Autrefois  on  écrivoit 
traiEl.  V.  Préf.  let.  C. 

Trait ,  adj.  qui  eft  tiré  &  pafsé 
par  la  filière. 

Traitablc  ,  adj.  m.  &  f.  doux  s 
affable. 

Traitant*  f.  m.  qui  prend  les 


ftantif.  Perfide  j  fcélcrat. 
Traîtreufement ,  adv. 
Tram  ail ,  f.  m.  forte  de  filet  pour 
la  pêche. 
Trame,  f.  f.  Fil  pafsé  &  conduit 
par  la  navette  entre  les  fils  tendus 
pour  faire  des  étoffes  ;  intrigue 
maligne. 

Tramé  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Tramer,  v.  a.  paflèr  la  trame 
entre  les  fils  fur  un  métier  pour 
faire  de  l'étoffe;  confpirer. 

Tramontane,  f.  f.  Vent  du  Nord; 
étoile  du  Nord. 

Tranchant,  ante,  adj. 

Tranchant,  f.  m. Le  fil  d'une  épée, 
d'un  couteau  •»  &c. 

Tranche,  f.  f.  il  ne  fe  dit  guerequô 
des  chofes  qu'on  mange. 

Tranche  de  marbre,  t.  d* Archi- 
tecture. 

Tranchée,  f.  f.  ce  t.  a  plufîeurs 
lignifications. 

Tranche-file ,  f.  f.  t.  de  Relieur. 
Tranche- filer ,  v.  a.  t.  de  Relieur. 


Fermes  du  Roi,  &  fe  charge  des  Tranche-lard,  f.  m.  Couteau  de 
recouvrements  des  deniers  & 
&  impofitions. 


Traite  ,  f.  f .  diftance  d'un  lieu  à 
un  autres  tranfport  de  marchan- 
vdifes. 

Traité , f.  nu  convention*  accord!  finir. 


cuiline  tort  mince. 
Tranche-montagne,  Cm.  fanfaron. 
Tranche-plume ,  f.  m.  t.  d'Écri- 
vain. 

Trancher  *  y.  a.  couper  >  abréger. 
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Tranchet  ,  f.  m.  outil  de  Cor- 
donnier. 

Tranchis ,  f.  m.  t.  de  Couvreur. 

Tranchoir  ,  f.  m.  elpece  d'afïïette 
de  bois. 

Danet  écrit ,  avec  un  e  au  lieu 
<Tun  a  la  première  fyllabe  de 
tous  ces  mots,  depuis  tranchant 
jufqu'ici  incluiivement  :  c'eil  une 
fauie  qu'il  ne  faut  pas  imiter. 

Trangles ,  f.  f.  t.  de  Blafon. 

Tram ,  ville  du  royaume  de  Na- 
ples. 

Tranler  ,  v.  a.  t.  de  Chafle. 

Tranquille ,  adj.  les  //  ne  fe  mouil- 
lent pas  dans  ce  mot,  ni  dans 
f«rs  dérivés. 

Tranquillement ,  adv. 

Tranquillité ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Tranquillifer,  v.  a. 

Tranquillité  ,  f.  f.  ; 

Tranfa&ion  ,  f.  f.  Vf  fe  prononce 
comme  un  z.  Convention  à  l'a- 
miable, 

Tranfcendance  ,  f.  f.  fupériorité. 

Tranfcendant  ,  ante  ,  adj.  t.  de 
Philofophie  fcholaftique. 

Tranfcendantal ,  aie  ,  adj.  t.  de 
Géométrie. 

Tranfcription  ,  f.  f.  action  par 
laquelle  on  tranferit. 

Trai-.fcrirc  *  v.  a.  copier  un  écrit. 
Je  tranferis  ,  tu  tranferis ,  il 
tranferit  :  nous  transcrivons  , 
8cc.  Je  tranferivois  ,  &c.  Je 
rranferivis  ,  &c.  J'ai  tranferit , 
?>zcm  Je  tranferirai  ,  &c.  Tranf- 
ciis  ,  tranferivez.  Que  je  tranf- 
crive  ,  &c.  Que  ^e  tranferi- 
ville  ,  &c.  Je  tranferirois  ,.&c. 
Transcrivant. 

Tranferit ,  ite  ,  part.  paf.  &  adj. 

Tranfdiablé  ,  ée ,  adj.  tout  pénétré 
du  démon. 

Tranfe,  f.f.  mainte. 


T  R  A         £57  „ 
Tranfeat ,  f.  m.  t.  de  Palais. 
Tranfclérnentation,  f.  f.  t.  dogma- 
tique. 

Transféré ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Transférer  ,  v.  a.  conduire ,  por- 
ter d'un  lieu  en  un  autre. 

Transfiguration  ,  f  f.  changement 
d'une  figure  en  une  autre. 

Transfigurer,  v.  a.  t. de  Théologie. 

Transformation ,  f.  f.  changement 
de  forme. 

Transformé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Transformer ,  v.  a.  changer  la  for- 
me. 

Transfuge ,  f.  m.  t.  de  Guerre. 
Transfufer  ,  v.  a.  faire  paflêr  Iç 

fang  d'un  animal  dans  les  veines 

d'un  autre. 

Trans/ufion ,  f..f.  action  de  tran£ 
fufer. 

Tranfgrefler  ,  v.  a.  contrevenir  à 
quelque  loi. 

Tranfgrefleur  ,  f.  m.  qui  viole  la 
loi  divine. 

Tranfgreffion,  f.  f.  infraction  d'une 
loi. 

Tranfi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Tranfiger  ,  v.  n.  Vf  fe  prononce 

comme  un  z.  Faire  une  tran- 

faction. 

Tranfilvanie  ,  grande  contrée  de 
l'Europe,  dans  le  royaume  de 
Hongrie. 

rraniir ,  v.  a.  Se  n.  être  faiiï  de 
froid:  de  peur. 

Je  tranfis ,  tu  tranfis  ,  il  tranfit  : 
nous  tranfilfons ,  vous  tranfiflez  , 
ils  tranfiiTent.  Je  tranfijfois  ,  &c. 
Je  me  fuis  tranfi ,  &c.  Je  tran- 
fis ,  tu  tranfis  ,  il  tranfit  :  nous 
transîmes  ,  vous  transîtes  ,  ils 
tranfirent.  Je  tranfirai  ,  &c. 
Tranfis,  tranfiffez.  Que  je  me 
tranfiffe ,  &c.  Je  me  tranfirois  t 
TranfuTant. 
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TranfuTement ,  f.  m.  l'état  où  eft 
un  homme  tranlï. 

Tranfition ,  f.  f.  t.  de  Rhétorique. 
Partage  d  une  matière  à  une 
àut;rc  dans  un  difeours 

Tranfitoire  ,  adj.  t.  de  Partager. 
On  prononce  tranzitoire. 

Transjurane ,  adj.  f.  t.  de  Géo- 
graphie. 

ïranllater  ,  t.  a.  traduire  d'une 

Langiv;  en  une  autre.  Il  eft  vieux. 
Tranflateur  >  f.  m.  traducteur.  Il 

eft  vieux. 
Tianflation  ,  f.  f.  tranfport.  Tran- 

Jîation  d'un  Corps  Saint. 
Tranfmarin ,  adj.  qui  eft  au  delà 

de  la  mer. 
Tranfmettre ,  v.  a.  ilfe  conjugue 

comme  mettre. 

Tranfmigration  ,  f.  f.  tranfport 
d'une  Nation  entière  en  un  autre 
pays. 

Tranfmis ,  ife  ,  part.  paf.  &  adj. 

Tranfmiflibie ,  adj  m.  &  f. 

ïranfmiflion ,  f.  f.  action  de  tranf- 
mettre ,  ou  de  tranfportcr. 

Tranfmuable  ,  adj.  m.  &:  f.  qui 
peut  être  changé. 

Tranfmuer  ,  v.  a.  transformer. 

Tranfmutation,f.  f.  il  n'eltd  utage 
que  dans  le  ityle  dogmatique. 
Changement  d'une  fubllance  en 
une  autre. 

Tranfoxanc  >  adj.  Se  U  u  té  de 
Géographie. 

Tranfparence ,  f.  f.  qualité  d'une 
chofe  qui  peut  être  pénétrée 
«>ar.  la  vue  &  par  les  rayons  de 
la  lumière. 

Tranfparent ,  ente ,  adj. 

Tranfparent ,  f.  m.  il  fe  dit  d  un 
papier  ,  où  font  tracées  plu- 
heurs  lignes  noires  ,  dont  on 
fe  fert  pour  s'accoutumer  à  écrire 
droit. 
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Tranfparoître ,  v.  n. 
Tranfpercé ,  ée  ,  part.  paf.  &  sg*. 
Tranfperccr ,  v.  a.  percer  au  tra- 
vers. 

Tranij>irable ,  adj.  t.  dogmatique 

Tranipiration ,  f.  t*. 

Tranlpirer ,  v.  n.  s'exhaler. 

Tranfplantation ,  f.  f. 

Tranfplanté ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Tranfplantement ,  f.  m. 

Tranfplanter ,  v.  a. 

Tranfport ,  f.  m. 

Tranfporté  ,  ée ,  part.  pa".  8c  adj. 

Transporter ,  v.  a. 

Tranfposé ,  ée  ,  part.  paf.  3c  adj. 

Tranfpofer ,  v.  a. 

TranfpoûYion ,  f.  £ 

Tranflubftantiateur ,  f.m.  qui  croie 
la  tranrtubitantiation. 

Tranrtubftantiation  ,  f.  f.  change- 
ment du  pain  au  corps  de  J.  C. 
6c  du  vin  en  fon  fan  g. 

Richelet  écrit  tranfiwflantiatm. 
c'ell  une  faute.  Ce  mot  eit 
composé  de  deux  Latins  ,  de 
trans  &:  de  fubflantra  :  ainfi 
Ton  doit  écrire  avec  deux Jf  de 
fuite  tratîjfubftantiaticn,  comme 
l'Académie  &  Furetiere. 

Trânrtubfl entier,  v.  a. 

Ces  trois  mots  font  des  t.  de 
Théologie. 

Tranrtuder  ,  v.  n.  fe  filtrer. 

Tranfvafer ,  v.  a.  il  ne  fe  dit  qi? 
des  liqueurs. 

Tranfvct  ûî ,  aie  >  adj.  t.  de  Ma- 
thématique. 

Tranfveifatàmci>: ,  adv.  ^ 
Tranfverfe,  ou  Tranù criai,  aie, 

adj.  t.  d'Anatomie. 
Trantran  ,  f.  m.  mot  faaice  & 

populaire  qui  fiçnifie  le  cours  de 

certaines  affaires. 
Traou ,  ville  de  i'é^t  de  Venbe. 
Trapan ,  f.  m.  le  haut  de  l'efca- 

ber 
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lier  où  finit  la  charpente* 
Traper ,  v.  n.  t.  de  Jardinage. 
Trapèze ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Trappe,  f.  f. 
Baudoin ,  Binet  ,  Ménage ,  Fu- 
retiere ,  Danet ,  Richelet  &  Jou- 
bert  écrivent  ce  mot  avec  un  feul 
f  :  du  Cange  3c  l'Académie  écri- 
vent trappe  avec  deux  pp.  Ména- 
ge allure  que  ce  mot  nous  vient 
de  trappa ,  d'où  dérive  adtrappa- 
re,  &  de  celui-ci  intrappare  , 
dont  on  a  fait  tnCuittattrapper  & 
entrapper.  Du  Cange  le  dérive 
auffi  de  trappa  j  voici  fes  termes  : 
Trappa  ,  mufcipula  ,  tranfenna  , 
decipulaavibus  capiendis>Gallis 
xrappe ,  îtalit  trappola ,  Theuto- 
nib.  rrappen.  On  trouve  auffi 
dans  la  Loi  Salique,  titre  VII. 
§.  9.  Si  qui*  turturem  de  trappa , 
&C  Il  elt  naturel  de  croire ,  fui- 
vant  ces  étymologies ,  qu'on  doit 
écrire  trappe  ,  plutôt  que  trape  : 
mais  ceux  qui  écrivent  ce  mot 
avec  un  feul  p  >  prétendent  qu'il 
vient  d'un  mot  Grec.  C'eft  le 
fentiment  de  Baudoin  &  Nicod. 
Mais  la  première  Orthographe 
me  paroît  la  plus  en  ufage. 

Trapu ,  ue  ,  adj.  gros  &  court. 

Traquenard  ,  f.  m.  piège  s  ou  che- 
val qui  va  l'amble. 

Traquer ,  v.  a.  t.  de  Chaflè.  En- 
tourer un  bois. 

Traquet  de  moulin ,  f.  m. 

Trattes ,  f.  f.  t.  de  Chai  pente. 

Travades ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Travail  »  f.  m,  au  plur.  travaux. 

Travaillé  ,  ée,  part.  paf.  &  adj. 

Travailler,  v  a.  &  n. 

Travailleur ,  f.  m. 

Travaifon ,  f.  m.  t.  d' Architecture. 

Travée ,  f.  f.  efpace  qui  çft  entre 
deux  poutics. 
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Travemunde ,  ville  de  Saxe. 
Travers  ,  f.  m.  l'étendue  d'un 
corps  confidéré  félon  fa  largeur, 
de  Travers ,  adv. 

au  Travers,  à  Travers,  prépofi- 
tions. 

Traverfe ,  f.  f.  ce  qui  croife ,  &c. 
Travcrfé ,  ée .  part.  paf.  &  adj. 
Traverfée ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Traverfement ,  f.  m.  a&ion  de  tra- 
verfer. 

Traverfer  ,  v.  a.  1 
Traverfer ,  v.  t.  de  Marine. 
Traverser ,  ère ,  adj.  t. de  Marine, 
&  de  Muiique. 
Traverfin  ,  f.  m.  partie  d'un  lit. 
Travefti ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Traveftir ,  v.  a.  déguifer. 
Traveltiffement  ,  f.  m.  déguife- 
ment. 

Trauler ,  v.  a.  &  n.  courir  çà  &  là. 
Travon ,  f.  m.  t.  de  Charpenterie. 
Travouil ,  f.  m.  dévidoir  a  mettre 

le  fil  en  échevaux. 
Travouiller ,  v.  n.  dévider. 
Travouillette  ,  f.  f.  petit  bois  pour 

foutenir  les  fufèesen  travouiUanc 

ou  dévidant. 

Travoul ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
TrauiTan  ,  petite  ville  de  france 

dans  le  Languedoc.  , 
Trayon ,  f.  m.  le  bout  du  pis  d'une 

vache. 

Trebes  ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Trébuchant ,  ante ,  adj.  il  ne  fe  die 
guère  qu'en  matière  de  monnoie 
d'or  &  d'argent. 

Trébuchement,  f.  nu  chftte.  Ueft 
vieux. 

Trébucher ,  v.  n.  faire  un  faux  pas. 
Trébuchet,  f.  m.  petite  balance,  ou 

machine  pour  attraper  des  oï* 

féaux. 

Trétheur  ,  t  m.  n  de  Blafoik 

Oooo 
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Tréffeau  ,  ou  Tréfeujeau  >  f.  m. 
bûche  qu'on  brûle  la  nuit  de 
.  Noël. 

Tréhierie,  f.  £  t.  d'épinglier. 
Tréfileur,f.  m.  ouvrier  employé  à 
la  Trérilerie. 

Trèfle ,  f.  m.  plante  à  trois  feuilles. 

Trèfle ,  f.  m.  l'une  des  quatre  cou- 
leurs du  jeu  de  cartes. 

Tréflé ,  ée ,  adj.  t.  de  Monnoyeur. 

Tréfoncier  ,  f.  m.  Seigneur  dired. 

Tréfonds,  f.  m.  vieux  mot  qui  li- 
gnifie le  fonds  d'un  héritage. 

Tréguier ,  ville  de  france  en  Bre- 


tagne. 


Treillage  >  f.  m.  ouvrage  d'échalas. 
Treillager ,  v.  a.  garnir  de  treillage. 
Treillageur ,  f.  m.  ouvrier  en  treil- 
lage. 

Treille ,  f.  f.  ceps  de  vigne  foute- 
nus  par  des  perches,  en  forme 
de  berceau ,  ou  autrement. 

Treillis ,  f.  m.  clôture  d'une  porte 
ou  d'une  fenêtre. 

TreillifTer,  v.  a.  garnir  de  treillis 
de  fer  ou  de  bois. 

Treizain,  f.  m.  ancienne  monnoie. 

Treizaine ,  f.  f.  nombre  de  treize. 

Treize ,  adj.  numéral. 

Treizième,  adj.numéral  ordinal.  Il 
eft  auffi  fubft. 

Treizièmement ,  ady. 

Trelant,  motimaginépour  fignifier 
un  certain  fon  de  tambour. 

Trelingage ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Trelinguer ,  v.  n.  qui  fe  dit  quand 
on  fe  fert  d'un  cordage  à  plu- 
fieurs  branches. 

Tréma ,  adj.  t.  d'Imprimerie.  U  fe 
dit  de  l'4>de  l'ï,&  de  IX  V. 
Préf. 

Tremblaie  ,  f.  f.  lieu  planté  de 
trembles.  On  écrivoit  autrefois 
tremblaye.  V.  Préf.  let.  T. 

Tremblant,  antc>  adj. 
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Tremble ,  f.  m.  efpece  de  peuplier. 
Tremblement ,  f.  m. 
Trembler ,  v.  n. 

Trembleur ,  eufe  ,  f.  m.  &  f.  qui 

tremble  fans  fujet. 
Tremblotant,  ante ,  adj. 
Trembloter  ,  v.  n.  diminuf  de 

trembler.  Académ.  Binet ,  Rick. 

Joub. 

Furetiere  &  Danet  écrivent 
tremblotter  j  c'eft  une  faute. 

Trémeau ,  t.  de  Fortification. 

Trémie  ,  f.  f.  partie  d'un  moulin. 
C'eft  auffi  un  vaiffeau  où  l'on 
donne  à  manger  aux  pigeons. 

Trémion ,  f.  m.  bois  qui  foutient  la 
trémie. 

Trémois ,  f.  m.  menus  bleds  qu'on 

terne  en  Mars. 
TrémoufTement ,  f.  m.  adtion  de 

trémoufler  \  agitation. 
Trémouffer ,  fe  TrémoufTer ,  v.  n» 

paf.  remuer  ,  fe  remuer. 
Trempe ,  f.  f.  manière  de  tremper 

le  fer. 

Trempé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Trempcment  ,  f.  m.  action  die 
tremper. 

Tremper,  v.  a.  &n. 

Trempis ,  f.  m.  il  fe  dit  d'une  eau 
ou  l'on  a  lailfé  tremper  de  la  mo- 
rue. 

Tremplin ,  f.  m.  t.  de  Sauteur. 
Trempure ,  f.  f.  t.  de  Meunier. 
Tremue ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Trentain ,  t.  du  jeu  de  la  Paume. 
Trentaine ,  f.  f.  t.  collectif. 
Trente,  adj.  numéral. 
Trente ,  ville  d'Italie ,  capitale  de 

l'évêché  de  Trente. 
Trentième ,  adj.  numéral. 
Trentin ,  ine ,  f.  m.  &  f.  qui  eft  de 

Trente. 

Trentin ,  l'évêché  de  Trente* 

Treou  >  t.  de  Maxjae. 
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Trépan ,  f.  m.  t.  de  Chirurgie. 

Trépaner ,  v.  a.  faire  l'opération 
du  trépan  à  quelqu'un. 

Trépas ,  f.  m,  la  mort, 

TrépalTé ,  ée ,  ad),  il  cft  quelque- 
fois fubll.  homme  mort. 

TrepalTement ,  f.  m.  trépas.  Il  eft 
vieux. 

TrépalTer ,  v.  n.  mourir. 

Trépidation ,  f.  f.  t.  d' Agronomie 
&  dei  Médecine. 

Trépied,  f.  m.  uftenfîle  de  cuifine. 

Trépied  ,  f.  m.  petit  (îege  à  trois 
pieds  ,  fur  lequel  les  Prêtres  &: 
Prê-relTes  d'Apollon  rendoient 
leurs  oracles. 

Trépignement  ,  f.  m.  action  de 
trépigner. 

Trépigner  ,*  v.  n.  battre  les  pieds 
contre  terre  en  les  remuant  d'un 
mouvement  prompt. 
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Tréforiere  ,  f.  f. 

TrelTaillement ,  f.  m.  agitation  fu- 
bite  d'une  perfonne  qui  treflaille. 

Treiîaillir  ,  v.  n.  être  fubitement 
ému. 

Je  treftailie  ,  tu  treflailles  >  il 
treffailie.  Le  refte  de  ce  verbe  fe 
conjugue  comme  ajfaillir* 

Trèfle ,  f.  f.  tiffu  plat  fait  de  petits 
cordons. 

Richelet  écrit  treee ,  trecer  :  ce 
font  des  fautes  contre  l'ufage. 

TreiTé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

TrelTer  ,  v.  a.  cordonner  en  trèfle. 

Treffeur ,  eufe ,  C  m.  &  f.  compa- 
gnon Perruquier. 

TrefToir  ,  f.  m.  instrument  à  treiTer 
les  cheveux. 

Tréteau  ,  f.  m.  forte  de  chevalet  dc^ 
bois  qui  fert  à  foutenir  des  tables* 
Trêve ,  f.  f.  caiTation  de  tous  a&cs 


Trépoint*  f.  m.  ou  Trépointe,f.   d'hollilité  pour  un  certain  temps, 
f.  t.  de  Cordonnier. 
Tréport  >  f.  m.  t.  de  Marine. 
Très  ,  autrefois  Très. 

Particule  qui  marque  un  fuper- 
Jatif ,  &c  fe  doit  joindre  avec  une 
divilîon  à  l'adjectif  qui  la  fuit.  V. 
Préf.  let.  è ,  à  la  divifion. 
Tréfeau  ,  f.  m.  aiTemblage  de  trois 
gerbes  enfemble  qu'on  lahTe  fur  le  ;  let.  i'u 
champ  jufqu'à  ce  qu'elles  aient  Trévino  ,  ville  d'Efpagne. 


Trêves  ,  ville  d'Allemagne  ,  ca- 
pitale de  l'Archevêché  &  Éle- 
ftorat  de  Trêves. 

Trêves,  ville  de  france  en  An- 
jou. 

Trevier  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Treuil,  f.  m.  t.  de  Méchanique. 
Gros  rouleau  de  bois.  V.  Préf. 


été  dîmées. 
Tréfeiile ,  f.  f.  t.  de  Charron. 
Tréfillon  ,  ou  Étréfillon  ,  f.  m. 

^morceau  de  bois  qu'on  met  entre 

des  ais  nouvellement  fciés ,  pour 

les  faire  fécher. 
Ti éfor ,  f.  m. 

C'elt  ainfî  que  l'Académie  écrit 

ce  mot ,  &  rufage  paroît  avoir 

adopté  cette  Orthographe. 
Tréforerie  ,  H  f,  bénéfice  Ecclc- 

liattique ,  &rc. 
Tréforier,  f.m. 


Trevirer ,  v.  a.  t.  de  Marine. 
Trévifo,  ville  de  l'état  de  Vernie. 
Trévoux  ,  ville  de  france  dans  la 
BrelTe ,  capitale  de  la  Principauté 
de  Dombes. 

Trézalé ,  adj.  fe  dit  d'un  tableau  ' 
fur  lequel  on  apperçoit  de  petites' 
fentes. 

Triacleur ,  f.  m.  vendeur  de  thé- 

riaque  fur  un  théâtre. 
Triade  harmonique ,  f.  t.  de  Muiî- 

que. 

Triage  ,  f.  m.  choix* 
Ooooij 
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Trialogue ,  f.  m.  entretien  de  trois  Tricoterie,  f.  f.  petite  affaire.  Il  eft 
perfonnes. 

Triangle ,  f.  m.  t.  de  Géométrie. 
Triangulaire,  adj.  t.  de  Géométrie. 
Qui  a  trois  angles. 
Trianon ,  maifon  royale  de  Fran 
ce  dans  le  Parc  de  Verfailles. 
Tribade ,  H  f.  femme  impudique 
Tribord ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Tribordais ,  t.  de  Marine. 
Tribouiller ,  v.  a.  t.  populaire  pour 
dire  remuer» 
Triboulet ,  f.  m.  t.  d'Orfèvre. 
Tribu  ,  f.  f.  partie  d'un  peuple. 
Tribulation ,  f.  f.  t.  de  dévotion. 

Affliction  >  adverfité. 
Tribule ,  f.  m.  plante. 
Tribun ,  f.  m.  un  des  principaux 
Magiftrats  chez  les  Romains. 


Tribunal,  f*  m.  le  fïege  d'un  Juge, 
&c. 

Tribunat ,  f.  m.  charge  de  Tribun. 
Tribune ,  f.  f.lieu  d'où  l'on  haran- 

guoit  le  peuple  chez  les  Romains. 
Tribut,  {.m. 
Tributaire ,  adj.  m.  &  f. 
Trie ,  t.  d'Imprimerie.  Signal  pour 

quitter  l'ouvrage. 
Tricaftin  >  petite  contrée  de  france 

en  Dauphiné. 

Tricennales ,  f.  m.  plur.  l'efpace  de 
trente  ans. 

Tricher ,  v.  a.  tromper  au  jeu. 
Tricherie,  f.  f.  filouterie. 
Tricheur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Tricoifes ,  f.  f.  plur.  tenailles  à  lu-, 

fage  des  Maréchaux. 
Tricolor ,  adj.  de  trois  couleurs. 
Tricon ,  f.  m.  t.  de  divers  jeux  de 

canes. 

Tricot ,  f.  m.  bâton  gros  &  court. 

Tricotage ,  f.  m.  travail  d'une  per- 
sonne qui  tricote. 

Tricoter,  v.  a  faire  des  bas  ou  au- 
tres ouvrages  à  J'aiguille. 


populaire. 
Tricotet ,  f.  rru  forte  de  danfê. 
Tricoteur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Tri&rac ,  f.  m.  forte  de  Jeu. 
Danet  &  Joubert  écrivent  ce 
mot  avec  une  divifion  au  milieu , 
il  n'en  faut  point. 
Trident ,  f.  m.  fourches  à  trois 
pointes. 

Triennal ,  aie ,  adj.  ce  qu'on  exer- 
ce de  trois  ans  en  trois  ans. 
Triennalité ,  f.  f.  il  ne  fe  dit  guère 
qu'en  parlant  d'unedignité  qui  ne 
dure  que  trois  ans. 
Triennat,f  m. l'efpace  de  trois  ans. 
Trier  ,  v.  a.  choifir  >  éplucher. 
Triefte ,  ville  d'Italie. 
Triétéride ,  f.  f.  efpace  de  trois  ans. 
Trieur .  eufe ,  f.  m.  &  f.  t.  d'épin- 

Trigame ,  f.  m.  &  f.  qui  a  été  ma- 
rié trois  fois. 

Trigamie ,  f.  f.  troifieme  noce. 
Trigaud,  aude ,  adj.  qui  n'agit  pas 
franchement. 

Trigauder,  v.  n.  n'agir  pas  fran- 
chement. 

Trigauderie,  f.  f.  a&ion  detrigaud. 
Trigémeau ,  f.  m.  quand  il  y  a 
trois  enfants  d'une  feule  couche, 
c'eft  le  nom  de  chacun  d'eux. 
Triglotifme ,  f.  m.  phrafe  compo- 
fée  de  trois  langues  différentes. 
Trigône ,  f.  m.  t.  d' Aftrologie. 
Trigonométrie ,  f.  f.  partie  de  la 
Géométrie. 
Trilatéral ,  adj.  t.  de  Géométrie. 
Trimer  ,  v.  n.  aller  vite.  t.  de 
gueux. 

Tri  mettre ,  f.  m.  efpace  de  trois 
mois. 

la  Trimouille ,  ville  de  france  dans 
le  Poitou  s  &  nom  d'une  des 
premières  Maifons  de  France. 
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Trin ,  ad},  m.  on  prononce  8e  «juet- 
ques-uns  écrivent  trine.  t.  d'A- 
ftrologie. 

Tringle,  f.  f  .  verge-,  &  morceau 
de  bois  long  ,  plat  &  étroit. 

Tringler ,  v.  a.  &  n.  t.  de  Menui- 
ferie  &  de  Charpenterie.  Mar- 
quer une  ligne  droite  fur  du  bois 
avec  un  cordeau. 

Trinitaire  ;  f.  m.  ordre  de  Reli- 


gieux. 

Trinité,  f.  f.  t. de  Théologie.  Sacré 

Myftere  de  notre  Foi. 
Trino  ,  ville  de  Sardaigne.  v 
Trinôme ,  f.  m.  t.  d'Algèbre. 
Trinquenin  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Trinquer ,  v.  n.  boire  en  choquant 

Je  verre. 

Trinquet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Trinquette,  ou  Triquette,  f.  f.  t.  de 
Marine. 

Trio  ,  f.  m.  compofition  de  Mufî- 
que  à  trois  parties. 

Triolet ,  f.  m.  forte  de  poéfie. 

Triomphal ,  aie ,  adj. 

Triomphalement,  adv. 

Triomphant  ,  an  te  ,  adj.  victo- 
rieux. 

Triomphateur ,  f.  m.  victorieux. 
Triomphe ,  f.  m. 

Triomphe ,  f.  f.  t.  de  jeu  de  cartes. 
Triompher ,  v.  n. 
Tripaiile,  G  f.  il  n'eft  d'ufage  qu'en 

parlant  des  inteftins  des  animaux. 
Tripartite ,  adj.  f.  qui  ell  diyifé  en 

trois. 

Tripe ,  f.  f. 

Tripe  de  velours  ,  &  abfolument 
tripe ,  f.  f.  étoffe  de  laine. 

Tripe-madame ,  f.  f.  forte  d'herbe. 

Triperie ,  f.  f.  lie*  où  Ton  diftribue 
les  tripes. 

Tripette ,  f.  f.  petite  tripe. 
Triphthongucf.  f.  t.  de  Grammai- 
re. Jon&ion  de  trois  voyelles. 
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Tripier ,  iere ,  f.  m.  Se  f.  qui  vend 
des  tripes. 

Triple  ,  adj.  ni.  &:  f. 
Triplé  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Triplement ,  f  m.  t.  de  Finance. 
Triplement  adv. 

Tripler ,  v.  a.  multiplier  par  trois. 
Triplicata ,  f.  m. 

Triplicité ,  f.  f.  qualité  de  ce  qui 
cft  triple  j  quantité  triplée. 
Tripliquer,  v.  n.  répondre  à  des 
dupliques. 

Tripoli ,  f.  m.  forte  de  pierre  blan- 
che. 

Tripoli ,  ville  capitale  du  royau- 
me de  ce  nom  en  Barbarie  5  8c 
ville  en  Syrie. 
Tripolir,  v.  a.  écurer  la  vaiffelle 
avec  du  tripoli. 

Trigolitain,  aine,  f.  m.  &  f.  &  adj, 
qui  eft  de  Tripoli. 

Tripolium ,  f.  m.  plante. 

Tripot,  f.  m.  jai  de  Paume. 

Tripotage ,  f.  m.  mélange  qui  pro- 
duit quelque  chofe  de  mauvais 
goût. 

Tripoter  ,  v.  n.  mélanger  diffé- 
rentes chofes  enfemble. 

Tripotier  ,  iere ,  f.  m.  8c  f.  maître 
du  tripot. 

Triqiie ,  f.  f.  gros  bâton. 
Triqueballe ,  f.  m.  t.  d'Artillerie. 
Triquenique ,  f.  f.  affaire  de  néant» 
Triquer  ,  v.  n.  trier  les  triques. 
Triquet ,  f.  m.  efpece  de  battoir 

fort  étroit ,  dont  on  fe  fert  pour 

jouer  à  la  paume. 
Triregne  ,  f.  t.  de  Blafon, 
Trirème ,  f.  f.  vaiffeau  de  mer  des 

anciens. 

Trifaïeul ,  eule ,  f.  m.  &  f.  le  pere 

ou  la  mere  du  bifaïeul. 
Trifarchie  ,  f.  f.  gouvernement 

commun  à  trois  diverfes  perfon- 

nés. 
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Trife&ion ,  f.  f.  divifîon  en  trois, 
Trifmégille ,  f.  m.  t.  d'Imprime- 
rie. 

Trifolympionique,f.  m.  qui  a  trois 
fois  remporte  le  prix  aux  jeux 
Olympiques. 

Trifpalîe ,  f.  f.  machine  à  trois  pou- 
lies. 

Triflfe ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
TruTyllabe  ,  adj.  &  f.  m.  &  f.  t.  de 

Grammaire,  Mot  compofé  de 

trois  fyllabes. 

Richelet ,  écrit  trifilabe.  Il  y  a 
trois  fautes  d'Orthographe  en  ce 
mot. Premièrement,  il  faut  l'écri- 


TRÔ 

(buhaîterois  qu'on  écrivît  Tr/om- 
virat.  V.  la  remarque  du  mot 
onzièmement» 

Troc ,  f.  m.  échange  de  nipes ,  de 
meubles  ,  &c. 

Trocart ,  f.  m.  inftrument  de  Chi- 
rurgie. 

Trochanter ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Trochée ,  f.  m.  t.  de  Poéfie  Grec- 
que  &  Latine.  Prononcez  Tro- 
quée. 

Troches ,  t.  de  Vénerie. 
Trochet ,  f.  m.  t .  d' Agriculture.  Pe- 
tit bouquet  de  fleurs  ou  de  fruits 
fortis  d'un  même  bouton. 


re  avec  deux  Jf ,  parce  qu'une/l  Trochile ,  f.  m.  t.  d'Architecture, 
entre  deux  voyelles  empruntant  Trochifque ,  f.  m.  t.  de  Pharmacie, 
le  fon  du  z  ,  on  prononceroit  tri-  Trochoïde ,  f.  f.  t.  de  Géométrie. 
zillabe ,  ce  qui  feroit  ridicule.  En  Trocholique,f.  f. partie  des  Mathé- 
fecond  lieu  ,  il  faut  un  y  &  deux 


// ,  parce  que  ce  mot  tire  fon  éty- 
mofogie  du  Grec. 

Trifte  ,  adj.  m.  &  f. 

Tri  fte  ment ,  adv. 

Trifteffe  ,  f.  f. 

Triton ,  f.  m.  Dieu  marin. 

Triton  ,  f.  m.  t.  de  Mufique. 

Triturable ,  adj.  qui  peut  être  pilé. 

Trituration ,  f.  f.  t.  de  Pharmacie, 
&  de  Médecine. 

Triturer ,  v.  a.  t.  de  Chymie.  Ré- 
duire en  poudre. 

Trivento  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Triviaire  ,  adj.  place  où  trois  che- 
mins aboutirent. 

Trivial ,  aie ,  adj.  commun. 

Trivialement ,  adv. 

Trivialité,  f.  f.  qualité  de  ce  qui  eft 
trivial. 

Triumvir .  f.  m.  Magiftrat  chez  les 
Romains.  On  prononce  trionvir. 

Triumvirat ,  f.  m.  Le  Gouverne- 
ment de  trois  perfonnes. 
On  prononce  Trionvir  at  »  &  je 


manques. 

Trochure ,  f.  f.  t.  de  Chafle. 
Troène  ,  f.  m.  efpece  d'arbufte. 
Troglodyte ,  f.  m.  &  f.  peuple  d'A- 

Trogne,  f.  f.  t.  de  plaifantene ,  qui 
fe  dit  d'un  vifage  qui  marque  le 
goinfre. 

Trognon  ,  f.  m.  le  cœur.  Il  fe  dit 
principalement  des  pommes  8t  des 
poires. 

Troies ,  ou  Troyes ,  ville  de  fran- 
ce ,  capitale  de  la  Champagne. 

Trois,  adj,  numéral  pluriet. 

Troifîeme ,  adj.  numéral  ordinal, 
lls'emploie  auffifubftantivement. 

Troifiémement ,  adv. 

Trois-quarts ,  f.  m.  infiniment  de 
Chirurgie. 

Troki ,  ville  de  Pologne. 
Troller ,  v.  a.  &  n.  mener  -,  aller.  Il 

eft  bas  &  populaire. 
Trombe ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Trombone,  f.  m.  inftrument  <k 

Mufique  à  vent. 
Trompe,  f,£ 
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Trompé  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Tromper ,  v.  a. 

Tromperie  ,  f.  f.  fourberie  -y  dol. 
Trompeté ,  éc  ,  part.  paf.  &  adj. 
Trompeter ,  v.  a,  publier  à  fon  de 
trompe. 

Trompette ,  f.  f.  infiniment  de  Mu-, 
fique. 

Trompette,  f.  m.  celui  dont  la  fon- 
ction ett  de  fonner  de  la  trom- 
pette. 

Trompeur  ,  eufe ,  adj.  &  fubft. 
Trompillon  ,  f.  m.  t.  d'Archite- 
cture. 

Tronc  ,  f.  m.  le  gros  d'un  arbre. 
Prononcez  Tron. 

Tronche ,  f.  f.  groffe  pièce  de  bois. 

Tronchet »  f.  m.  t.  de  Tonnelier. 

Tronçon  ,  f.  m.  morceau  coupé  , 
ou  rompu  d'un  tout. 

Tronçonner ,  v.  a.  couper  en  pie- 
ces. 

Trône,  f.  m.  lîege  élevé  où  fe  pla- 
cent les  Rois ,  &c. 

Quelques-uns  écrivent  thrône  , 
mais  l'Académie  &  le  plus  grand 
ufage  en  ont  retranché  l'A. 

Trôniere ,  f.  f.  t.  d'Artillerie. 

Tronquer ,  v.  a.  retrancher. 

Trop,  adv. 

Trope ,  f.  m.  t.  de  Rhétorique  qui 
fe  dit  des  figures  &  des  expreflions 
figurées. 

Tropea  ,  ville  du  royaume  de 
Naples. 

Trophée ,  f.  m.  la  dépouille  d'un 
ennemi  vaincu ,  mife  en  parade 
Fur  un  tronc  d'arbre ,  &c. 

Tropique,  f.  m.  t.  d'Aftronomie. 

Tropologique ,  adj.  qui  ell  figuré. 

Troppau,  ville  de  la  Siléfie. 

Troquer ,  v.  a.  échanger. 

Troqueur ,  eufe ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 

Troc ,  f.  m.  forte  d'allure  des  bê- 
tes de  voiture, 
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Trotte  ,  f,  f.  efpace  de  chemin. 

Trotte-menu ,  épithete  burlefque 
que"la  Fontaine  donne  auxfouris. 

Trotter ,  v.  n.  aller  le  troc  3  mar- 
cher beaucoup. 

Furetiere,  Ménage,  Baudoin, 
du  Cange  ,  Danet  ,  Richelet  , 
Joubert  &  autres  écrivent  f  roter  : 
l'Académie  écrit  trotter  ,  &  c'eft 
l'Orthographe  la  plus  en  ufage. 
Ainfi  il  elt  inutile  d'examiner 
quelle  peut  être  l  étymologie  de 
ce  mot. 

Trotteur ,  f.  m.  t.  de  Manège. 
Trottin ,  f.  m.  petit  laquais.  Il  eft 
bas  &  populaire. 

Trottiner  ,  v.  n.  diminutif  de 
trotter.  Marcher  peu  &  fouverit. 

Trottoir ,  f.  m.  chemin  élevé. 

Trou ,  f.  m.  au  plur.  trous. 

Troubadour  ,  f.  m.  nom  que  Ton 
donne  aux  anciens  Poètes  Pro- 
vençaux. 

Trouble ,  adj.  m.  &  f.  obfcur  $ 
brouillé. 

Trouble ,  f.  m.  confufion  5  brouil- 
lerie. 

Troublé ,  ée ,  pan.  paf.  &  adj. 
Trouble-eau ,  f.  m.  inftrument  qui 
fert  à  la  pêche. 

Trouble-Fête  ,  f.  m.  importun  5 

indiferet. 
Troubler ,  v.  a. 
Troué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Trouée  ,  f.  f.  ouverture  faite  dans 

un  bois  bc  dans  une  haie. 
Trouer ,  v.  a.  V.  Préf.  1er.  il. 
Trou-madame  ,  f.  m.  efpcce  de 

jeu. 

Troupe  ,  f.  f.  t.  collectif.  .v 
Troupeau  ,  f.  m.  r.  collectif.  '~ 
Troulîe,  f.  f.  faifeeau  deplufieurs 
chofes  liées  enfemble.  II  a  plu- 
fieurs  autres  fignifications. 
Troulfé ,  ée ,  parc.  paf.  &  adj. 
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Trouffeau  ,  f.  m.  harde  ,  linge 

qu'on  donne  à  une  fille  quand 

on  la  marie,  &c. 
Trou  lie  -  galant ,  f.  m*  forte  de 

maladie. 

Trouflfe-queue ,  f.  m.  morceau  de 
cuir. 

Troufle-quin ,  f.  m.  forte  de  felle. 
Trouifer ,  v.  a.  hauifer  -,  relever. 
Troufîis ,  f.  m.  pli  qu'on  fait  à  une 
robe. 

Trouvaille ,  f.  f.  chofe  trouvée. 
Trouvé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Trouver,  v.  a.  rencontrer  j  inven- 
ter. 

Trouveurs,  t.  de  charte. 
Troye ,  ville  fameufe  de  l'Anti- 
quité. 

Troyen,  enne,  f.  m.  &  f. 

Truand,  ande,  f.  m.  &  f.  Vaga- 
bond >  mendiant. 

Truandaille ,  f.  f.  ceux  qui  truan- 
dent. 

Truander  ,  v.  n.  gueufer-,  men- 
dier. Ces  trois  mots  font  vieux 
&  bas, 

Truaux,  f.  m.  plur.  filets  de  pê- 
cheur. 

Truble,  f.  f.  petit  filet  de  pê- 
cheur. 

Truc ,  f.  m.  efpece  de  billard. 

Truchement ,  f.  m.  Interprète. 

Trucher,  v  n.  gueufer. 

Trucheur,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Truculent,  adj.  cruel 5  brutal. 

Truelle ,  f.  f.  Inftrument  de  Ma- 
çon ,  Se  de  Couvreur. 

Truellée,  f.  f.  t.  de  Maçon. 

Truffe,  f.  f.  quelques-uns  écrivent 
trufie.  Efpece  de  racine,  fans 
tige  &  fans  feuilles. 

Truffière,  f.  f.  lieu  ou  il  vient  des 
truffes. 

Truie  ,  f.  f,  la  femelle  du  porc. 
Truite ,  f.  f.  forte  de  poiffon.  J 


TR  B 

(Truite* ,  ée,  adj.  t.  de  Manège. 
Truiton ,  f.  m.  petite  truite. 
Trullization ,  f.  f.  t.  d'Architec- 
ture. 

Trumeau  ,  f.  m.  quelques  -  uns 
difent  tretne&u»   Le  jaret  d'un 
•  bœuf. 

Trumeau ,  f.  m.  miroir ,  &  t. 
d'Architecture. 

Trufquin ,  f.  m.  outil  d'Arrifan. 

Truxillo ,  ville  d'Efpagne. 

Tu  ,  pronom  perfonnel  de  la  fé- 
conde perfonne  au  fingulier. 

Tuable ,  adj.  m.  &f.  qui  peut-être 
tué. 

Tuage,  f.  m.  t.  de  tueur  de  cochons. 

Tuant,  ante,  adj.  Fatigant. 

Tu-autem ,  f.  m.  façon  de  parler 
familière ,  empruntée  du  Latin, 
qui  fignifie  :  le  point  ejfentiel. 

Tube,  f.  m.  Tuyau. 

Tubercule ,  f.  m.  t.  de  Jardinage. 

Tubéreufe,  f.  f.  forte  de  fleur  odo- 
riférante. 

Tubéreux  ,  eufe,  adj  ,  épithete 
qu'on  donne  aux  racines  char- 
nues. 

Tubérofité ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Tubingen ,  ville  de  Suabe. 
Tudela,  ville  d'Efpagne. 
Tudefque ,  adj.  Se  dit  des  peuples 
&  de  la  Langue  Allemande. 
Tue-chien,  plante. 
Tue-loup  ,  t.  de  Botanifte. 
Tue-tête,  adj.  qui  rompt  la  tête. 
Tué ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Tuer ,  v.  a.  ôter  la  vie  >  fatiguer  ; 


accabler. 


Tuere,  ville  de  Ruffie. 

Tuerie  ,  f.  f.  maffacre.  i!  fe  dit 

aufli  de  l'endroit  où  Ton  tue  les 

animaux. 
Tueur,  eufe,  f.  m.  8z  f.  qui  rue. 
Tueufe ,  f.  f.  épée.  Ce  mot  eft  du 

ftyle  comique.  ■ 

Tuf, 
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Tuf ,  f.  m.  forte  de  terre  blanchâ- 
tre, &  de  pierre. 

Tuirier ,  ère ,  adj.  terre  tuffiere. 

Tugue ,  ou  Tuque ,  f.  f.  t.  de  Ma- 
rine. 

Tuiie ,  f.  f. 

Tuileau ,  f.  m.  Morceau  de  tuile 
caflee. 

Tuilerie ,  f.  f.  Lieu  où  Ton  fait  des 
tuiles. 

Tuileries ,  f.  f.  plur.  Palais  &  Jar- 
din de  nos  Rois  à  Paris. 

Tuilier,  f.  m.  Qui  vend  ou  qui 
fait  des  tuiles. 
Il  y  en  a  qui  écrivent  thuile  , 
thuUerie  ,  thnilter  ,  avec  une  h  > 
c'elt  une  faute. 

Tulbentoglan,f.rn,  Page  qui  a  foin 
du  Turban  du  Grand-Seigneur. 

Tulipe ,  f.  f.  forte  de  fleur. 

Tulle,  viile  de  france  dans  le 
Limoufin. 

Tuméfaction ,  f.  f.  r,  de  Méde- 
cine. Tumeur  j  enflure. 

Tuméfier ,  v.  a.  t.  de  Médecine. 

Tumen  ,  ville  de  Ru  Aie. 

Tumeur  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 
Enflure. 

Tumulte,  f.  m.  trouble  -,  défordre -, 

confufion  ;  émotion. 
Tumultuaire ,  adj.  m.  &  f.  qui  fe 

fait  à  la  bâte  3c  en  confufion. 
Tumultuairement ,  adv. 
Tumultueufement,  adv. 
Tumultueux,  eufe,  adj. 
Tungufîe  ,  ou  Tongulie,  grand 

Pays  de  la  grande  Tartarie  en 

A  fie. 

Tunicelle,  f.  f.  t.  de  certains  Reli- 
gieux. Petite  tunique. 

Tunique,  f .  f .  forte  de  vêtement. 

Tunis,  ville  Capitale  du  Royau- 
me de  Tunis  en  Barbarie. 

Tunifien,  enne,  f.  m.  &  f.  qui 
cft  de  Tunis. 
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Tunquin ,  Royaume  de  l'Inde  de- 
là le  Gange. 

Tunquinois ,  oife,  f.  m.  &  f.  Qui 
elt  du  Tunquin. 

Tuorbe,  f.  m.  efpece  de  luth  à 
long  manche.^ 

Tuquet ,  f.  m.  forte  de  hibou. 
Turban ,  f.  m.  Bonnet  des  Turcs. 
Turbé  ,  f.  m.  Sépulcre  chez  les 
Turcs. 

Turbie ,  f.  f.  levée  de  terre  ou  de 
pierre. 

Turbine ,  f.  f.  efpece  de  jubé  éle- 
vé dans  les  É^iifes. 

Turbit,  f.  m.  forte  de  racine. 

Turbot,  f.  m.  Ponfon  de  mer. 

Turbotin,  f.m.  petit  turbot. 

Turbulemment ,  adv. 

Turbulence ,  f.  £  inclination  à  ex- 
citer du  trouble. 

Turbulent,  ente,  adj.  3c  fubft.  Re- 
muant >  inquiet. 

Turc ,  Turque,  f.  m.  &  f.  Sujet  de 
l'Empéreur  d'Orient. 

Turcie,  f.  t\  levée ,  ou  chaufsée. 

Turckheim,  ville  de  france  dans 
l'Alface. 

Turcol,  f.  m.  Efpece  d'Hermitaje 
chez  les  Brachmanes  dans  les  In- 
des. 

Turcoman ,  ane ,  f.  m.  &  f.  Peu- 
.  pîe  de  l'Empire  du  Grand  -Sei- 
gneur en  Ane. 

Turcot ,  ou  Turcon ,  f.  m.  nom 
d'oifeau. 

Turenne ,  ville  de  france  dans  le 
Lirnouun. 

Turi ,  ville  de  france  en  Norman- 
die. 

Turiféraire.  V.  Thuriféraire. 
Turin,  ville  Capitale  du  Piémont. 
Turlupin  ,  ine,  f.  m.&  f.  Mauvais 
plaifant. 

Turlupinade,  C  f.Plaifanteriefade. 
Turlupiner ,  y.  n.  &  a.  faire  des  eux-, 
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lupinadesj  tourner  quelqu'un  en 

ridicule. 
,  Turlure,  ou  Turelure  ,  t.  bas. 
Turiut ,  f.  m,  forte  d'alouette. 
Turpitude  ,  f.  f.  infamie. 
Turpot ,  f.  m.  fr.  de  Marine, 
à  la  Turque,  adv. 
Turquefque,  adj. 


T  Y  P 

Tuyau,  f.  m.  canal;  conduit,  &rc. 

Tuyère ,  f.  f.  ouverture  d'un  four- 
neau ,  pour  recevoir  les  becs  des 
fourriers. 

Tycokzin  ,  ville  de  Pologne. 
Tymbale.  V.  Timbale.. 
Tymbalier.  V.  Timbalier. 
Tympan ,  f.  m.  t.  d'Anatomie,  Se 


Richelet  écrit  Turquejfe\  c'eft  ?  d'Imprimerie. 
Une  faute.  Tympanisé ,  ée ,  part.  paf.  &:  adj. 

Turqueife,f.  f.  femme  de  Turc.  Tympanifer,  v. a.  Publier; décrier 


Turquet,  f.m.Efpece  depetitehien. 

Turquet,  f.  m.  efpece  de  froment. 

Turquetce  ,  f.  f.  Plante. 

Turquie,  l'Empire  des  Ottomans. 

Turquin ,  adj.  Il  fe  joint  toujours 
avec  bleu ,  &  fignifie  foncé. 

Turquoife,  f.  f.  pierre  précieufede 
couieur  bleue. 

Turfan ,  Pays  de  France  en  Gaf- 
cogne. 

Tuiïilage,  f.  f.  Plante. 

Tutéiaire,  adj.  m.  îk  f.  qui  garde; 
qui  protège. 

Tutele,  f.  f.  l'office  d'un  tuteur , 

.  qui  coniifte  à  avoir  foin  d'un  pu- 
pille &  de  fes  biens.  Il  ne  faut 

.  qu'une  /. 

Tuteur  ,  tutrice ,  f.  m.  &  f. 

Tutie ,  f.  f.  vapeur  de  cuivre. 
L'Académie  ,  Ménage  ,  Fure- 
ticre ,  Richelet  &  la  plupart  des 
Auteurs  écrivent  de  la  forte  :  ce- 
pendant on  trouve  thutie  avec 
une  h  dans  Baudoin  ,  Danet  , 
Joubert  &  quelques  autres;  mais 
je  préfère  ce  mot  fans  h ,  parce 
que  ,  félon  Ménage  ,  il  nous 
vient  de  l'Arabe  tut  ta ,  quoiqu'on 
trouve  vians quelques  Dictionnai- 
res îutlva  en  Latin. 

Tutoiement ,  f.  m.  Action  de  tu- 

v  toyer. 

Tutoyer,v.a.  on  prononce  tttteyer. 
Tuy,  ville  d'jÊfpagnc. 


quelqu'un  publiquement, 
i  ympanues ,  f.  m.  enflure  du  bas- 
ventre.  , 
Tympanon\L  m.  infiniment  de 
Mufique.  'hir 
Type ,  f.  m.  modèle  -,  figure  ori- 
ginale, exemplaire  ;  fymbole. 
Typhomanie,  f.  f.  maladie  du 
cerveau. 

i  ypique,  adj. m.  &  f.  Allégorique. 
Typographe ,  f.  m.  Imprimeur. 
Typographie ,  f.  f.  l'Art  de  l'Im- 
primerie. 

Typographique  ,  adj.  qui  concer- 
ne l'imprimerie. 
Typographifte ,  f.  m.  qui  travail- 
le fur  l'Art  de  l'Imprimerie. 
Tyran ,  f.  m. 

Tyranneau  ,  f.  m.  diminutif  de 
Tyran. 

Tyrannie  ,  f.  f.  Gouvernement 
d'un  Tyran. 

Tyrannique,  adj.  qui  regarde  la 
tyrannie. 
Tyranniquement ,  adv. 
Tyrannisé,  éc,  part.  paf.  &  adj. 
Tyr  a  imiter ,  v.a. 

On  trouve tyrannizer dans  Dan. 
V.àce  fujet  ma  Préf.  let.  S  &  Z. 
Richelet  écrit  tous  ces  mots  avec 
un  /  {impie  :  il  ne  faut  pas  l'imiter . 
Tyrrhénien ,  enne  ,  f.  m  &  f .  An- 
cien habitant  deTofcane. 
i  Tzenogar ,  ville  de  Ruflie. 
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U     Subjlantif  mafculin  ,  vingtième  Lettre  de  Pjtlphmtek 

11  y  a  un  17  voyelle  &  un  Jr  confonne  ,  &  ce  font  deux 
lettres  qui  n'ont  aucun  rapport  entre  elles.  On  trouvera  dans 
une  première  fuite  tous  les  mots  qui  commencent  par  VU 
voyelle ,  &  dans  une  féconde  ,  tous  ceux  qui  commencent 
par  VV  confonne. 

4 

U  Voyelle. 


f^^s^^iQuisTF. ,  f.  m.  I 
àtjfe  de  rUnivcrfîté  de 
Ç  Paris.  Docteur  en 
^  ^  Théologie  qui  n'eft 
,  ~-JÏ/£  attaché  à  aucune 
PC*S**«**  Maifon  ;  qui  neli 
ni  de  ceîie  de  ôorbonne ,  ni  de 
celle  de  Navarre. 
Udinc,  ville  de  l'État  de  venife. 
Ukraine,  Pays  des  Cofaques  dans 

laRufïie  &  la  Pologne. 
Ulacide ,  f.  m.  Courier  à  cheval 
chez  les  Turcs. 

Ulcération  >  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Plaie  causée  par  des  humeurs 

âcres  &  corrofives. 
Ulcère  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Ulcéré,  ce,  adj. 
Ulcérer ,  v.  a.  Caufer  un  ulcère. 
Ulm  ,  ou  Ulme  ,  grande  Viilc  du 

Cercle  de  Suabe, 


Ulmaire  ,  f.  f.  Plante. 

Ultérieur  ,  eure,  adj.  t.  de  Géo- 
graphie. Au  delà. 

Ukonie,  une  des  quatre  Provinces 
d'Irlande. 

Ultramédiaire ,  adj. t.  de  Barreau. 
Uicramoncain,  aine,  adj.  Qui  ciï 

ail  delà  des  monts. 
UîhTe,  ù  m.  Roi  de  lTfle  d'Iraque. 
Umbilic  ,  f.  ni.  t.  d'Anatomie.  « 
Umbilical,  adj.  t.  d'Anatomie. 

Cordon  umbilical. 
Un,  adj.  le  premier  de  tous  les 

nombres.  Il  eft  quelquefoblubtt. 
Un ,  une  ,  adj  numéral.., 

Unanime,  adj.  m. Se  f.  qui  eft  d"un 

accord  mutuel. 

Unanimement,  adv. 

1 Unanimité,  f.  f.  accord  mutuel 
Underwald,  un  des  treize  Can- 
tons SuuTes. 
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Unguis ,  G  m.  t.  d'Anatomie. 

Uni,ie,  adj. 

Uni  adv.  Uniment. 

Unième  ,  adj.  numéral  ordinal. 
Vingt  &  unième- 

Uniforme,  adj.  m.  &  f.  Égal. 

Uniforme  ,  f.  m.  t.  Militaire.  Ha- 
billement d'un  Régiment. 

Uniformément ,  adv. 

Uniformité ,  f.  f.  conformité. 

Uniment  ,  adv. 

Un;on ,  f.  f. 

Unique  ,  aùj.  m.  &  f.  feul. 

Un  quement ,  adv.  feulement. 

Unir  ,  V.  a. 

J  unis ,  tu  unis ,  il  unit  :  nous 
unifions,  vous  uniilez  ,  ils  unif- 
fent.  JWflbis,  &c.  J'unis,  &c. 
Nous  unîmes ,  vous  unîtes ,  ils 
unirent.  J*ai  uni  ,  &c.  J'unirai , 
&c.  Unis ,  unifiez.  Que  j'unûTe , 
&c.  J'unirois ,  &:c.  Unifiant. 

Un  fle  n  ,  f.  m.  t.  de  Mufique. 

Unitaire,  f.  m.  Nom  de  certains 
Hérétiques. 

Unité ,  f.  f.  Principe  des  nombres. 

Unitif ,  ive ,  adj.  t.  de  dévotion. 

Univers ,  f.  m.  le  monde  entier. 

Univerfaliftc,  f.  m.  qui  croit  la 
Grâce  univerfelle. 

Uriiverfaîité ,  G  f.  généralité. 

Univerfaux  ,  f.  m.  plur.  t.  de  Lo- 
gique. 

Univerfel,  elîe  ,  adj.  général. 

Univerfcliement ,  adv. 

Univerfîté ,  f.  f.  Académie  ou  Ton 
enfeigne  toutes  fortes  de  Scien- 
ces ,  où  Ton  prend  des  degrés. 

Univocation  ,  f.  f.  t.  de  Logique. 

Univcque  ,  adj.  t.  de  Logique. 

Urar.ie ,  f.  f.  une  des  neuf  Mufes. 
Elle  prélîdoit  à  l'Aflronomie. 

Urbanises,  f.  f.  plur.  Religieufes 
de  Sainte  Claire. 

Urbanité ,  C  f.  civilité. 


U  R  T 

Urbin  ,  ville  de  l'État  de  l'Églife 
en  Italie. 

Urebec ,  G  m.  petit  animal  qui  ron- 
ge les  bourgeons  des  arbres. 

Uretau ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Urétere  ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Urètre ,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Urgel ,  ville  d'Efpagne. 

Urgent,  ente  ,  adj.  Preifant. 

Un,  un  des  treize  Cantons  fuif- 
fes. 

Urinai ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Urinateur ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Urine ,  f.  f. 
Uriner ,  v.  n. 

Urineux  >  adj.  t.  de  Chymie. 
Urne ,  f.  f.  vaie  où  Ton  mettoit 

les  cendres  des  morts  après  les 

avoir  brûlés. 

Ui fuîmes ,  f.  f.  plur.  ordre  de  Re- 
ligieufes  qui  fuivent  la  règle  de 
Saint  Auguftin. 

Us ,  f.  m.  plur.  t.  de  Pratique.  Ufa- 
Ufage, f.m. 

Ufager ,  ère,  G  m.  &  f.  qui  a  droit 
d'ufage  dans  des  bois  ,  dans  des 
pâcages. 

Ufagier ,  G  m.  t.  de  Coutume. 

Ufance,  G  f.  Ufage  reçu.  En  t.  de 
Lettre  de  Change  il  fîgnifie  tren- 
te jours, 

Ufant ,  an  te ,  adj.  t.  de  Palais. 
Usé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Ufer,  v.  n. 

Ufer  ,  ou  Usé ,  f.  m.  il  fe  dit  des 
chofes  qui  durent  long-temps. 

Ufez ,  ville  de  fiance  dans  le  Bas- 
Languedoc. 

Ufité  ,  ée  ,  adj.  qui  eft  en  ufage. 

Ufnée  ,  G  f.  plante. 

Ufquebac  ,  f.  m.  Liqueur  forte. 

Ufquuf ,  Uskuf,  ou  Uskup ,  G  m. 
Corne  droite  que  les  Janiffaires 
portent 


leur  bonnet. 


Digitized  by  Googtë 


U  S  U  U  T  I  «71 

UîTel  ,  ville  de  france  dans  le'Ufure,f.  f.  profit  illégitime. 


Limoulîn. 
Uifon  ,  ville  de  france  en  Au- 
vergne, 

Uîteimle  ,  f.  m.  tous  les  petits 
meubles  qui  fervent  dans  le  mé- 
nage, &  particulièrement  à  la 
canine. 

Ce  mot  tire  fon  origine  du  La 


Ufure,  f.  f.  diminution  d'une  chofe 
par  l'ufage  &  par  le  temps. 
Ufurier  ,  iere  ,  f.  m.  &  f.  celui 
qui  prête  à  ufure. 
Ufurpateur ,  trice,  f.  m.  &  f.  in  jufte 
poflefleur  du  bien  d'autrui. 
Ufurpation ,  f.  f.  action  d'ufurper  . 
Ufurpé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 


tin  uttnfile  >  ainfi  il  me  femble  Ufurper,  v.  a.  s'emparer  in  jufte- 

qu'on  devroit  écrire  ut  enfile  ,  ment  du  bien  d'autrui. 

comme  Richeiet  &  Joubert.  Je  Ut ,  f.  m.  la  première  des  notes 

ne  prétends  pas  cependant  déci-  de  Mufique.  On  prononce  le  t 


der  fur  ces  deux  manières  d'é- 
crire: je  dis  feulement  q\ï  ut  enfile 
elt  plus  conforme  à  la  raiibn , 
&•  uft enfile  plus  en  ufage  ,  & 
adopté  par  l'Académie  i  mais 
qu'il  ne  faut  pas  écrire  utencile 
avec  un  c  ,  comme  on  le  trouve 
dans  Danet  3  parce  que  c'eft  une 
faute. 

Uition  ,  f.  f.  t.  de  Pharmacie. 
Ufucapîon ,  f.  m.  t.  de  Jurifpru- 

dence.  Prefcription. 
Ufucl ,  elle,  adj.  dont  on  fe  fert 

ordinairement. 
Ufufru&uaire,  adj.  t.  de  Jurifpru- 

dence.  Qui  donne  le  droit  d'u- 

fufruit. 

Ufufruit, f.  m.  t. de  Jurifprudence. 
droit  de  jouir  &  de  percevoir 
les  fruits  d'un  hériuge,  dont  un 
autre  a  la  propriété. 


comme   dans  la  conjonction 
Latine  ut. 
Utérin  ,  ine  ,  adj.  il  fe  dit  des 
frères  ou  fœurs  nés  de  môme 
mere ,  &  de  pères  différents. 
Utile ,  adj.  m.  &  f.  &  f.  m. 

Autrefois  Ton  écrivoit  util  fans 
e  au  mafeulin  -,  mais  l'ufage  depuis 
long-temps  veut  qu'on  écrive 
utile  au  mafeulin  comme  au 
féminin. 
Utilement,  adv. 
Utilité ,  f.  f.  profit  ;  avantage. 
Utrecht  ,  ville  des  Provinces- 
Unies  ,  capitale  de  celle  quî  por- 
te fon  nom. 

Utricule,  f.  m.  t.  de  Botanique. 
Uvée  ,  f.  f.  t.  d'Anatomie.  On 

appelle  ainfi  une  des  tuniques 

de  l'oeil. 

U vule,  f.  f.  f.  t.  d'Anatomie. 


Ufufruitier ,  iere ,  f.  m.  &  f.  t.  de  Uzel  ,  ville  de  fiance  en  Bre- 


Jurifprudence. 


I  tagne. 


Ufuraire,  adj. m. &f. qQi contient. Uzerche,  ville  de  france  dans  le 
quelque  profit  defendu.  |  Limoufin. 

Ufurairement ,  adv.  t  lUzifur ,  t.  de  Chymie. 


V  Consonne. 


VA , féconde  perfonne de l'Im- 
péiatif  du  verbe  Aller  ,  & 
troifieme  perfonne  du  Préfent 
de  l'Indicatif. 
Va ,  f.  m.  t.  du  jeu  de  dés ,  &  de  la 
bafferte. 

Vaali ,  f.  m.  gouverneur  de  Pro- 
vince en*Perfe. 

Vabres ,  ville  de  france  en  Rouer- 
gue. 

Vacance ,  f.  f.  défaut  de  titulaire 
légitime  en  une  charge ,  en  un 
bénéfice. 

Vacances  ,  f.  f.  plur.  le  temps  au- 
quel le  Palais  &  lesétudes  ceffent. 

Vacant,  ante,  adj. 

Vacarme ,  f.  m.  bruit  ;  querelle. 

Vacation  ,  f.  f.  profefTion. 

Vacations ,  f.  f.  plur.  la  cefîation 
des  séances  des  gens  de  Juftic». 

Vache ,  f.  f.  femelle  du  taureau. 

Vacher ,  ère ,  f.  m.  &  f .  garçon 
ou  fille  qui  garde  les  vaches. 

Vacherie  ,  f.  f.  étable  à  vaches. 

Vaciet ,  (.  m.  nom  qui  a  été  don- 
né à  diverfes  plantes. 

Vacillant,  ante  ,  adj.  les  deux// 
fe  prononcent. 

Vacillation  ,  f.  f.  mouvement  ir- 
régulier. 

Vaciller ,  v.  n.  chanceler. 
Vacue ,  f.  f.  t.  de  Palais.  Vuide. 
Vacuifte ,  f.  m.  &  f.  qui  admet  du 
vuide. 

Vacuité,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Vacune,  f.  f.  fauffe  Déefle  de  la 
Campagne ,  chez  les  Romains. 

Vade ,  f.  f.  t.  du  jeu  de  Brelan. 

Vademanque,t.  deBanque.  Dimi- 
nution du  fonds  d'une  caûTe. 


Vade-mecum ,  f.  m.  t.  Latin,  dont 
i  on  fe  fert  en  François  en  par- 
;  lant  d'une  chofe  qu'on  porte 
!  avec  foi. 

Vadrouille ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
(Vagabond ,  onde ,  adj. 
j  Vagabonner ,  v.  n.  être  vagabond. 

Vagant ,  f.  t.  de  Marine. 

Vagin,  ou  Vagina,  f.  m.t.dA- 
natomie. 

Vaginal ,  aie ,  adj.  t.d'Anatomie, 
Vagiifement  ,  f.  m.  •  le  cri  tes 

enfants.  Il  eft  nouveau. 
Vague ,  f.  f .  eau  agitée  par  le  vent  j 

flot. 

Vague ,  adj.  m.  &  f.  &  f.  m.  indé- 
terminé; indéfini. 

Vaguement,  adv. 

Vaguemeftre ,  f.  m.  Magiftrat  Al- 
lemand* Je  préfère  Waguemeftrc. 

Vaguer ,  v.  n.  errer  çà  &  là. 

Vaigrage ,  ou  Végrage ,  f.  m.  t. 
de  Marine.  Planchés  qui  fane 
le  revêtement  intérieur  d'un 
VauTeau. 

Vaigrer ,  ou  Végrer,  y.  a.  t.  de 
Marine. 

Vaigres  ,  ou  Vegres ,  f.  f.  t.  de 
Marine. 

Vaillac,  ville  de  france  dans  le 
Querci. 
Vaillamment ,  adv. 
Vaillance ,  f.  f.  valeur  -,  courage. 
Vaillant,  ante,  adj.  brave  -,  hardi. 
Vaillant ,  f.  m.  le  fonds  du  bien 
d'un  homme. 

Vaille  que  vaille ,  forte  d'adv.  à 
tout  hazard. 

Vain  ,  aine  ,  adj.  frivole  j  inutile  i 
glorieux. 
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en  Vain  ,  adv.  inutilement. 

Vaincre  ,  v.  a.  domtet  ;  dcTaire 
les  ennemis  >  furmonter. 

Je  vaincs  ,  tu  vaincs ,  il  vainc. 
Ce  fingulier  eft  peu  en  ufage  : 
nous  vainquons ,  vous  vainquez» 
ils  vainquent.  Je  vainquois ,  &c. 
Je  vainquis,  tu  vainquis-,  il  vain- 
quit :  nous  vainquîmes  ,  vous 
vainquîtes  ,  ils  vainquirent.  J'ai 
vaincu,  &c.  Je  vaincrai  ,  &c. 
Que  je  vainque  ,  &c.  Je  vain- 
ci  ois ,  &c.  Que  je  vainquifle  , 
que  tu  vainquiifes  ,  qu'il  vain- 
quît :  que  nous  vainquiûlons , 
îx'c.  Vainquant. 

Vaincu ,  ue ,  part.  paf.  &  adj. 

Vainement,  adv.  inutilement. 

Vainqueur ,  f.  m.  victorieux. 

Vair  ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 

Vîtirc ,  ée  ,  adj.  t.  de  Blafon. 

Vairé ,  f.  f.  herbe  déliée. 

Vairon ,  adj.  m.  t.  de  Manège. 

Vailbn  ,  ville  de  fiance  au  com- 
tat  Venaiffin. 

VaifTeau ,  f.  m.  ce  t.  a  plulîeurs 
lignifications. 

VauTelle  ,  f.  f.  t.  colleftif. 

Val ,  f.  m.  Vallée.  Au  plur.  Vaux. 

Val-des-choux.  Nom  d'un  Ordre 
Religieux. 

Val-des-écoliers,  Congrégation  de 
Chanoines  Réguliers. 

Valable ,  adj.  m.  &  f. 

Valablement ,  adv. 

Valais ,  petite  République  (îtuée 
entre  la  Suiffe,  le  Duché  de  Milan 
&  la  Savoie. 

Valancine  ou  Balancine .  f.  f.  t.  de 
Marine. 

Valant ,  part.  paf.  &  adj. 

Valaque,  f,  m.  &  f.  habitant  de 
la  Valaquie. 

Valaquie  ,  ou  Vaîachie  ,  grand 

pays  de  l'Europe. 
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Valence ,  ville  de  fiance  en  Dau- 
phiné  \  &  villes  d'Efpagne  &: 
d'Italie.  r  & 

Valencé,  ville  de  france  dans  le 
Blaifois. 

Valcnciennes ,  ville  de  france  dans 
les  Pays-Bas. 

Valentine ,  ville  de  france  dans 
le  Comingeois. 

Valentinois ,  contrée  du  Bas-Dau- 
phiné  en  france. 
Valériane ,  f.  f.  plante. 
Valet ,  f.  m. 

Valetaille  ,  f.  f.  multitude  de  va- 
lets. 

Valeter ,  v.  n.  faire  fa  cour  d  une 
manière  baffe. 

la  Valette  ,  ville  de  france  dans 
TAngoumois. 

Valétudinaire ,  adj.  qui  eft  fou- 
vent  malade. 

Valeur  ,  f.  f.  eftimation  ,  prix 

d'une  chofe. 
Valeur ,  f.  f.  bravoure. 
Valeureufement,  adv. 
Valeureux,  eufe,  adj.  brave. 
Validation ,  f.  f.  t.  de  la  Chambre 

des  Comptes. 

Valide ,  adj.  m.  &  f.  vigoureux  5 
valable. 

Validement ,  adv. 

Valider ,  v.  a.  rendre  valable. 

Validité  ,  f.  f.  bonté  d'un  atte 
fait  dans  les  formes. 

Valife ,  f.  f.  efpece  de  fac  de  cuir. 

Valladolid,  ville  d'Efpagne. 

Vallage,  pays  de  france  en  Cham- 
pagne. 

Vallée ,  f.  f.  pays  renfermé  entre 
deux  montagnes ,  ou  deux  co- 
teaux. 

Vallon  ,  f.  m.  petite  vallée. 

Ces  deux  mots  nous  viennent 
du  Latins  Vallit  :  ainii  il  ne  faut 
pas  en  mrancher  une  /  comme 
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Richelet  ,  quoiqu'on  prononce 
Valée  ,  Valon 

Valionia ,  f.  f.  Déeffe  des  Vallées 
chez  les  Romains* 

Valognes  ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie, 

Valoir  ,  v.  n.  être  d  un  certain 
prix  9  d'un  certain  revenu. 
Je  vaux  >  tu  vaux  ,  il  vaut  : 
nous  valons  ,  vous  valez  ,  ils 
valent.  ]e  valois ,  &c.  Nous  va- 
lions 9  &c.  Je  valus ,  &c.  Nous 
valûmes  ,  vous  valûtes  •  ils  va- 
lurent. J'ai  valu ,  &c.  Je  vau- 
drai >  tu  vaudras  ,  il  vaudra  : 
nous  vaudrons  >  vous  vaudrez  , 
ils  vaudront.  Que  je  vaille , 
&c.  Je  vaudvois  ,  &x.  Nous 
vaudrions  ,  &c.  Que  je  valuf- 
fè,  &c.  Que  nous  valuflions, 
&c.  Valant. 

Valois  »  contrée  de  Tlfle  de  France. 

Valombreufe ,  f.  Ordre  Religieux. 

Valromey,  pays  de  france  dans 
le  Bugey. 

Vais  »  ville  de  france  dans  le 
Vivarais. 

Valteline  ,  contrée  fujette  aux 
Grifons. 

Value  ,  C.f.plnf  value.  Excédent. 
Valvulaire ,  adj.  m.  &  f. 
Valvule ,  f.  f.  ces  deux  mots  font 
t.  d'Anatomie. 

Vampire ,  f.  m.  être  chimérique. 

Van/.m.inftmmentd'ofierquifert 
à  vanner  toutes  fortes  de  grains. 

Vanant ,  ante ,  adj  t.  de  Papetier. 

Vandoife,  f.f.  poiflbn  d'eau  douce. 

Vandale ,  f.  m.  &  f.  c'étoit  an- 
ciennement un  des  grands  peu- 
ples de  la  Germanie. 

Vandœuvre  ,  ville  de  france  en 
Champagne. 

Vanille  ,  f.  f.  efpece  de  goufle 
odoriférante. 


VAN 

Vanité ,  f.  f. 

Vaniteux  ,  eufe  ,  adj.  orgueil- 
leux. 

Vanne,  f.  f.  porte  de  bois  dont  on 

fe  fert  aux  moulins. 
Vanneau  ,  f.  m.  forte  d'oifeau. 
Vanner ,  v.  a.  nettoyer  le  grain. 
Vannerie ,  C  f.  métier  de  celui  qui 

fait  divers  vaiffeaux  d'ofîer. 
Vannes  ,  ou  Vennes  ,  ville  de 

france  ,  capitale  de  la  BaiTe- 

Bretagne. 

Vannets ,  t.  de  Blaforu 
Vannette  ,  f.  f.  forte  de  grand 
panier. 

Vanneur  ,  f.  m. 

Vannier,  f.  m.  ouvrier  qui  tra- 
vaille en  ofier. 

Richelet  retranche*  une  n  de  ces 
mots  qui  nous  viennent  du  La- 
tin Vannuj.  Il  y  a  apparence 
cju'il  fongeoit  à  la  prononcia- 
tion plutôt  qu'à  l'Orthographe 
&  à  rétymologie  :  mais  il  de- 
voit  favoir  fqu'on  prononce  ry- 
ranie ,  quoiqu'on  écrive  tyrannie 
avec  deux  »». 
les  Vans ,  ville  de  france  dans  le 
Bas-Languedoc. 

Vantail ,  (.m.  battant  d  une  porte. 

Vanté  ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Vanter ,  v.  a.  louer  beaucoup. 

Vanterie ,  f.  f.  vaine  louange. 

Vanteur ,  f.  m.  qui  fe  vante. 

Danet  écrit/*  venter ,  venterie  , 
venteur  avec  un  e  au  lieu  d'un  a  : 
c'eft  une  faute  groffiere  ,  &  l'on 
ne  doit  écrire  venter  que  lorf- 
que  ce  mot  lignifie  faire  du  vent  9 
ventur. 

Vantiller ,  v.  n.  t.  de  Charpentier. 
Vapeur ,  f.  f. 

Vaporation  ,  f.  f.  t.  de  Chyrnîe. 
Vaporeux ,  eufe ,  adj.  plein  de  va- 
peurs. 

Vaquer  > 
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Vaquer ,  v.  n. 

Varambon  ,  ville  de  france  en 
Brefle. 

Varander ,  v.  a.  t.  de  Marine, 
Varangue,  f.  f.  t.  de  Marine, 
Varech ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Varen  ,  ville  de  france  dans  le 
Rouergue. 

Varenne ,  f.  f.  plaine, 
Varennes ,  ville  de  france  dans  le 
Bourbonnois. 

Varet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Variable,  adj.  m.  &  ù  changeants 

inconftant. 
Variant,  ante,  adj. qui  varie. 
Variantes  ,  f.  f.  plur.  fe  dit  des  di- 

verfes  explications  d'un  même 

texte. 

Variation ,  f,  f.  changement. 

Varice,  f.  f.  u  de  Médecine.  En- 
flure de  veines. 

Varié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Varier ,  v.  a.  &  n.  changer  d'opi- 
nions ,  de  fentiments  s  diverfifier. 

Variété,  f.  f,  diverlité  >  inconltan- 
ce. 

Varilhes,  petite  ville  de  France 
dans  le  Languedoc. 

Variolique  ,  adj.  t.  de  Médecine. 
La  matière  variolique  eft  celle 
qui  forme  la  petite  vérole. 

Variorum,mot  Latin  qui  fe  dit  par- 
mi les  gens  de  Lettres  :  les  Va- 
riorum  de  Hollande  font  une 
Compagnie  de  Savants  qui  ont 
commenté  les  Auteurs  Latins. 

Varlet ,  f.m.  vieux  mot.  Le  môme 
que  Valet. 

Varlope ,  f.  f.  Outil  de  Menuifîer. 

Varrer,  v.  a.  t.  de  Marine. 

Varreur ,  f.  m.  Pêcheur  de  tortues. 

Varfovie ,  ville  Capitale  du  Ro- 
yaume de  Pologne. 

Varzy  ,  ville  de  Fiance  en  Bour- 
gogne. 


VAS  "«7ç 
Vafart,  adj.  t.  de  Marine,  fond 
rempli  de  vafe. 

Vafe ,  f.  f.  bourbe  qui  eft  au  fond- 
de  la  mer,  des  fleuves ,  &c. 
Quelques-uns  écrivent  vaze. 

Vafe ,  f.  m.  forte  d'ultenfile. 

Vafeau ,  f  m.  t.  d'Épinglier. 

Vafeux,  eufe,  adj.  qui  a  de  la  vafe. 

Vafiere ,  f.  f.  grand  baflin  dans  les 
Salines. 

Vaflal ,  aie ,  f.  m.  &  f.  au  plur. 
Vaffaux.  Qui  doit  prêter  foi  &: 
hommage  à  un  Seigneur  pour 
raifon  d'un  fief  mouvant  de  lui. 

Danet  écrit  au  féminin  vajfalle  : 
c'eft  une  faute,  parce  que  les  ad- 
jectifs en  al  ne  doublent  point  la 
finale  au  fingulier  :  fatal  fait  fa- 
tale, &c.  V.  ma  Préface  aux  ad- 
jectifs en  al. 

Vaflêlage,f.  m.  condition  de  vaf- 
fai.  Ilfignifie  aufli,  réprimande. 

VafTerbourg,  ville  de  Bavière. 

VafTi,  ville  de  france  en  Cham- 
pagne. 

Vafîojes,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Vafte,  adj.  m.  6c  f.  Fort  ét 
Vatan,  ville  de  france  dans  le  B 
ry. 

Vatican,  f.  m.  Tune  des  fept  mon- 
tagnes de  la  ville  de  Rome,  fur 
laquelle  on  voit  le  magnifique 
Palais  des  Papes. 

Vaticination  ,  1.  f.  prédiction. 

Va-tout ,  t.  du  jeu  de  Brelan. 

Vavain,  f.  m.  gros  cable  de  Mari- 
ne &  de  rivière. 

Vaucoulcurs ,  petite  ville  de  fran- 
ce en  Champagne. 

Vaudables,  ville  de  france  en  Au- 
vergne. 

Vaudemont,  ville  de  france  en 
Lorraine. 

Vauderoute  ,  f.  f.  Il  n'eft  d'ufage 
qu'avec  la  prépofition  à  y  & 

Q.qqq 


ndu. 
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dans  cette  phrafe  :  à  Vauierouf$i 
qui  veut  dire ,  défaite  d'une  ar- 
mée. 

Vaudeville  ,  f.  m.  cbanfon  qui 
court  par  la  Ville. 

On  trouve  Vau-de-ville  avec 
deux  divifions  dans  Danet  >  qui 
prétend  qu'on  devroit  dire  Vau- 
de-vire ,  parce  que  ces  fortes  de 
chantons  ont  été  inventées  à  Vi- 
re ,  ville  de  -  Normandie.  Quoi 
qVil  en  foit ,  il  faut  fuivre  Tufa- 
ge  qui  veut  Vaudeville  en  un  feul 
mot. 

Vaudois,  f.  m.plur.forte  d'anciens 
Hérétiques. 

Vaujour ,  ville  de  rifle  de  France, 
è  Vau-l'eau  ,  adv.  au  courant  de  | 
l'eau. 

Vaureas ,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Vaurien,  f.  m.  fainéant. 
Vautour,  f.  m.  Gros  oifeau  de 
proie. 

Vautrait,  f  m.  t.  dechaffe. 
Vautrer ,  v.  n.  t.  de  chaffc. 
Vauvcrt ,  ville  de  france  dans  le 

Languedoc. 
Vayvode ,  f.  m.  titre  qu'on  donne 

au  Prince  qui  commande  en  Va- 

lachie. 

Veau,  f.  m.  le  petit  de  la  vache. 
Veau-marin  ,  f.  m.  forte  de  gros 
poilfon  de  mer. 

Veautrer ,  v.  n.  paf.  Il  n'eft  guère 
d'ufage  qu'avec  le  pronom  per- 
fonnel.  S'enfoncer  ,  s'étendre 
dans  la  boue,  dans  la  fange,  & c. 

VedarTe,  f.f.  efpece  de  cendre  gra- 
velée. 

Vedette ,  f.  f.  fèntinelle  à  cheval. 
Végétable,  adj.  qui  peut  croître. 
Végétal,  f.  m.  ce  qui  végète 
Végétal, aie,  adj. t.  de  Philofo- 
phie  chymiquc. 
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Végétant,  ante,  adj.  qui  végète, 
Végétatif ,  ive,  adj.  qui  a  la  fa- 
culté de  végéter. 
Végétation,  Ç.  f.  action  de*  vécéter. 
Végétaux ,  C  ni.  plur.  t.  collectif. 
V  égéter,  v.  n.  fe  nourrir  &  croître 
comme  les  végétaux. 
Véhémence,  f.  f.  forces  vigueur j 
grande  vivacité. 
Véhément,  ente ,  adj. 
•.  éhérie ,  f.  f.  t.  de  Droit. 
Véhicule ,  f.  m.  t.  de  Phyiique. 
Veillant,  ante,  adj.  qui  ne  dort 
point -,  qui  eft  éveillé. 
Veille,  f.  f.  ce  mot  a  plufieurs  li- 
gnifications. 

Veillée,  f.  f.  temps  de  la  nuit 


qu'on  parte  à  veiller. 
Veiller ,  f.  m.  travail  continuel 
Veiller  ,  v.  a.  &  n. 
Veilleur ,  f.  m.  On  appelle  ainfià 
Paris  TEccléfiatiique  qui  veille 
auprès  d'un  mort. 
Vcilloir ,  f.  m  t.  de  Bourrelier ,  & 
de  Cordonnier. 

Veillote  ,  f.  f.  t.  d'Agriculture. 
Veine,  f.  f.  t.  d'Anatomie.  Ii  à 

d'autres  fignifications. 
Veiné,  ée,  adj.  qui  eft  plein  de 

veines. 

Veineux,  eufe,  adj.  plein  de  vei- 
nes. 

Vélanida,  f.  f.  l'une  des  plus  bel- 
les efpeces  de  chêne.  Il  croit 
dans  les  Mes  de  l'Archipel. 

Velar  ,  f.  m.  plante. 

Velaut ,  ou  Veloo ,  f.  t.  de  chafle. 

Vélay ,  petite  Contrée  de  France 
dans  les  Cevenes. 

Vêler  ,  v.  n.  il  fe  dit  d  une  vache 
qui  met  bas. 

Velet ,  f.  m  t.  de  Religieufe. 
Vélin  ,  f.  m.  parchemin  rb. 
Velléité,  f.f.  t. dogmatique. Vo- 
lonté foible  &  imparfaite. 
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Velletri ,  ville  de  l'État  del'Églife. 
Vélocité,  f.  f. promptitude  ;  vîceflc. 
Vélot ,  f.  m,  t.  de  Parcheminicr. 
Velours ,  f.  m.  étoffe  de  foie. 
Velouté  ,  ée ,  adj.  Il  fe  dit  des 

étoffes  dont  le  fond  n  eft  pas  de 

velours. 

Velouté  ,  f.  m.  Galon  fabriqué 

comme  du  velours. 
Velouter,  v.  a.  t.  de  Rubartier. 


Velte,  f.  f. 


{ortc 


de  mefure.  La 


velte  contient  trois  pots. 

Velu ,  ue ,  adj.  Plein  de  poil. 

Velvote ,  f.  f.  Plante. 

Vensifon  ,  f.  f.  chair  de  gibier. 

Venaiffm,  adj.  m.  Le  Comtat  Ve- 
ftaijjitty  Contrée  de  France  en 
Provence. 

Vénal ,  aie ,  adj.  qui  fe  vend. 

Vénalement,  adv. 

Vénalité,  f.  f,  qualité  de  ce  qui 
eft  vénal. 

Venant,  ante,  adj. 

Venafque,  ville  d'Efpagne. 

Vence,  ville  de  france  en  Pro- 
vence. 

Vendange ,  f.  f  Récolte  de  raifms. 

Il  fe  dit  au  pluriel  du  temps  où  fe 

fait  la  récolte  du  raifîn. 
Vendangé ,  ée  ,  part.  paf.  Se  adj. 
Vendangeoir  ,  f.  m.  maifon  où 

Ton  fait  la  vendange. 
Vendanger  ,  v.  a.  faire  la  récolte 

des  raifins 
Vendangeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  qui 

cueille  les  raifms. 
Vendeur,  vendereflè,  f.  m.  &  f. 

qui  vend. 
Vendeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f.  qui  fait 

la  profeflion  de  vendre. 
L'Académie  explique  ainn*  les 

deux  lignifications  du  mot  ven- 
deur. 

Vendication ,  f.  f.  action  de  répé- 
ter. 1 
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Vendiquer,  v.  a.  redemander  i 
répéter. 

Vendition,f.  f.  vicuxt.de  Palais, 
Vendôme,  ville  Capitale  du  Ven- 

domois  en  France. 
Vendomois  ,  Contré  de  la  Bcauce 

en  France. 

Vendre ,  v.  a.  donner  une  chofe  à 
prix  d'argent  s  trahir.  - 

Je  vends  ,  tu  vends  ,  il  vend  : 
nous  vendons ,  vous  vendez ,  ils 
vendent.  Je  veudois,'&:c.  Je  ven- 
dis ,  Sec.  J'ai  vendu ,  &c.  Je  ven- 
drai, &rc.  Vends,  vendez.  Que  je 
vende ,  &:c.  Je  vendrois ,  &c. 
Que  je  vendiife ,  &c.  Que  nous 
vendiûions ,  &c.  Vendant. 

Vendredi ,  f.  m. 

Vendu  ,  ue  adj. 

Vené,  ée  >  adj.  qui  fent  la  venai- 
fon. 

Vénéfice ,  f.  m.  emgoifonnement. 
Mot  nouveau. 

Venelle,  f.  f.  petite* rue.  11  eft  vieux. 
Vénéneux ,  eufe ,  adj.  Venimeux 
eft  aujourd'hui  plus  en  ufage. 
Vener ,  v.  a.  chaffer 
Vénérable,  adj.  m.  &  f. 
Vénération,  f.  f. refpefl. 
Vénéré,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Vénérer ,  v,  a.  honorer  ;  refpe&er 
Vénerie  >  f.  f.  l'art  de  chaffer. 
Vénérien ,  enne ,  adj. 
Véneur,  f.  m.  celui  qui  conduit  la 
"chaffe  &  les  chiens. 
Vengé,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Vengeance ,  f.  f 
Venger  ;  v.  a. 

Vengeur,  vengereffe,  f.  m.  &  f. 

Veniat ,  f.  m.  Ordonnance  d'un 
Supérieur  à  un  inférieur  >  par  la- 
quelle il  lui  mande  de  venir  ren- 
dre compte  de  fa  conduite. 

Véniel,  elle,  adj.  t.  de  1 néolo- 
gie. ♦ 


*  v 
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Mde  Deshoulieres  fait  véniel  de 
trois  fyllabes  en  Poéfic. 

Véniellement ,  adv. 

Veni-mecum.  Deux  mots  Latins , 
defquels  nous  faifons  une  efpece 
defubftantit 'que  nous  difonsd'un 
livre  que  nous  portons  toujours 
avec  nous. 

Venimeux,  eufe,  adj. 
Venin,  f.m.  poiibn,  malignité. 
Venir  ,  v.  n.  Qui  fe  conjugue 
comme  tenir. 

Venife ,  ville  Capitale  de  la  Répu- 
blique de  ce  nom  en  Italie. 

Venlo,  ville  des  Provinces-Unies. 

Venofa,  ville  du  Royaume  de 
Naples. 

Vent ,  f.  m. 

Ventaille ,  f.  m.  t.  de  Blafon. 

Vente ,  f.  f. 

Venté, ée,  adj. 

Venter,  v.  n.  faire  du  vent. 

On  nedoit  écrire  venter  aytcxxn 
t  à  la  première  fyllabe ,  que  dans 
ce  fens ,  &  non  pas  quand  il  li- 
gnifie fe  donner  de  la  vaine  gloi- 
re ,  j a 61  are. 

Venterolles  ,  f.  m.  plur.  t.  de  Cou- 
tume. 

Venteux,  eufe,  adj.  exposé  aux 
vents*,  qui  caufe  des  vents  dans 
le  corps. 

Ventier,  f.  m.  nom  qu'on  donne 
aux  Marchands  de  bois  en  gros. 

Ventilation ,  f.  f.  t.  de  Pratique. 
Eitimation&'difcuffion  d'un  bien 
pour  parvenir  à  un  partage. 

Ventiler,  v.  a.  t.  de  Pratique. 

Ventolier,  adj.  m.  t.  de  Faucon- 
nerie. 

Ventoftté,  f.  f.  amas  de  vents 
dans  le  corps. 

Ventoufe ,  f.  f.  t.  de  Chirurgie. 
Ventoufer ,  v.  a.  appliquer  des 
Yentoufcs, 


VER 
Ventre  ,  f.  m. 

Ventreé,f.f.  portée  d'une  bête. 
Ventricule  ,  f.  m.  t.  d'Anatomic. 
Ventrière  T  f,  f.  partie  du  harnois 
d'un  cheval. 

Ventriloque ,  adj.  Perfonne  qui 
parle  en  retirant  lair  dans  le 
poumon. 

Ventrouiller,  v.  t.  de  chalTe. 
Ventru ,  ue ,  adj.  qui  a  un  gros 
ventre. 

Vents ,  f.  m.  plur.  Divinités  poé- 
tiques. 

Venu,  ue,  adj. 
Venue,  f.  f.  arrivée. 
Vénule,  f.  f.  petite  veine. 
Vénus ,  ou  Cypris  ,  f.  f.  Déelîede 
l'Amour. 

Vénus,  f.  f.  Une  des  fept  Planètes. 

Vêpre,  f.  m.  le  foir  j  la  fin  du  jour. 

Vêpres ,  f.  f.  plur.  partie  des  Heu- 
res de  l'Office  divin. 

Ver ,  f.  m.  petit  infecte. 

Véracité ,  f.  f.  Sincérité  qualité 
d'une  perfonne ,  ou  d'une  chofe 
véritable. 

Verbal,  aie, adj.  t.  de  Grammaire, 

Verbalement,  adv. 

Verbalifer ,  v.  n.  dreflèr  un  pro- 
cès verbal. 

Verbe,  f.  m.  t.  tle  Grammaire. 

Partie  d'Oraifon  quife  conjugue 

par  temps  &  par  modes,  par 

nombres  &  perfonnes. 
Verbe  ,  f.  m.  t.  de  Théologie.  La 

féconde  perfonne  de  U  Trinité. 
Verbération ,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 

Action  par  laquelle  rair  frappé 

en  plufieurs  manières  produit  des 

fons  différents. 

Verberie ,  petite  ville  de  l'Iile  de 
France. 

Verbeux,  eufe,  adj.  Abondant  en 
paroles. 

Verbiage,  f.  m.  Abondance  depa? 


gitized  by  Googl 


VER 
roîes  qui  ne  fîgnifiertt  rien* 

Verbiager ,  v.  n.  Employer  beau- 
coup de  paroles. 

Verbiageur,  eufe ,  f.  m.  &  f. 

Verboquet,  f.  m.  t.  de  Maçonnerie, 

Verbofité ,  f.  f.  fupcrfluité  de  pa- 
roles, 

Verceil,  ville  du  Piémont, 
Verceillois,oife,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Verceil 

Vercoquin  ,  f.  m.  forte  de  chenil, 
le  de  vigne, 

Verd ,  verte ,  adj. 

On  écrit  vertey  au  féminin  ,  en 
tout  fens  >  mais  au  mafculin 
prefque  tous  les  Savants  écrivent 
indifféremment  ver  à  &  vert.  Ce- 
pendant il  me  femble  qu'on  ne 
doit  écrire  verd  avec  un  d  ,  que 
lorfque  ce  mot  défigne  de  la  ver- 
deur ou  de  la  verdure  5  &  vert 

.avec  un  t ,  lorfqu'il  tire  fon  éty- 
mologie  &  fa  lignification  du 
Latin  virtus  ,  qui  fignifie  de  la 
vigueur.  Ainfï  il  vaut  mieux 
écrire  :  Ce  vieillard  efi  encore 
vert ,  que  verd  par  un  d  ;  on 
trouve  dans  l'Académie  :  Un 
homme  vert. 

Verdâtre  ,  adj.  qui  tire  fur  le 
verd. 

Verdaud,  aude,  adj.  Ce  vin  efi  un 
peu  verdaud. 

Ver i -de-gris,  f.  m.  rouille  de  cui- 
vre. 

Verdce ,  f.  f.  forte  de  vin  de  Flo- 
rence. 

Verdelet ,  ette ,  adj.  diminutif  de 
-  verd. 

Verderie,  f.  f.  étendue  de  bois 
commife  à  la  Jurifdi&ion  d'un 
Verdier. 

Verdet,  f.  m.  Verd-de-gris  qui 
j'engendre  fur  le  cuivre. 
Verdeur,  f.  f.  vigueur  j  couleur 
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verte  des  arbres  &  des  plantes. 
Il  fc  dit  auffi  du  défaut  de  matu- 
rité du  vin  &  des  fruits. 
Verdier ,  f.  m.  Officier  des  Eaux 
&  Forêts. 

le  Verdier,  ville  de  france  dans 
le  Languedoc, 

Verdillons  ,  f.  m,  plur.  Outil  des 
Ouvriers  qui  fouillent  l'ardoife. 

Verdir ,  v.  a.  dévenir  ,  ou  rendre 
verd. 

Verd-montant,  f.  m.  forte  de  petit 
oifeau. 

Verdoyant ,  ante ,  adj.  qui  eft  * 

ou  qui  devient  verd. 
Verdoyer ,  v.  n.  devenir  verd. 
Verdun,  ville  de  france  dans  II 

Lorraine,  la  Bourgogne,  &  la 

Gafcogne. 

Verdunois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 
eft  de  Verdun. 

Verdunois ,  Territoire  de  Verdun 
en  Lorraine. 

Verdure,  f.  f.  le  verd  des  feuilles. 
&  des  plantes  i  l'herbe  verte. 

Verdurier ,  f.  m.  Officier  qui  a 
foin  de  fournir  les  herbages  dans 
les  Maifons  Royales. 

Véreux,  eufe ,  adj.  il  fe  dit  des 
fruits  danslefquels  s'engendrent 
des  vers. 
On  trouve  verreux^  dansBinet, 
Furetiere ,  Richelet  &  Danet  5 
mais  comme  ce  dernier  place  ce 
mot  après  verdure ,  au  lieu  de 
le  placer  après  le  mot  verre  à 
boire ,  j'ai  tout  lieu  de  croire  que 
cette  Orthographe  n'eft  pas  de 
Danet  :  au  relte,  je  ne  blâme 
point  abfolument  cette  manière 
d'écrire  >  car  quoique  IV  final® 
ne  double  pas  ordinairementdans 
les  composés  ,  puifque  danger 
fait  dangereux -,  amer  amere.  Fuir 
je  fuir  ai  y  Qï  doré,  dur  durillon  ; 
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cependant  de  fer  on  a  fait ferraille  I 
&  ferrer ,  ainii  c'eft  à  ï'ufage  à 
décider.  Pour  moi  je  fuis  du| 
fentiment  de  V  Académie  qui  n'é- 
crit que  véreux  5c  vsreufe» 

Verge,  f.  f.  bâton  menu  ,  &c. 

Vergée,  adj.  f  t.  de  Négoce. 

Verger ,  f.  m.  lieu  planté  d'arbres 
fruitiers. 

Vergèter  ,  v.  a.  Nettoyer  avec  des 
vergettes. 

Vergetier,  f.  m.  Artifan  qui  fait  & 
vend  des  vergettes. 

Vergettes,  f.  f.  plur.  broffes. 

Vergeure ,  f.  f.  on  prononce  Ver- 
jure  t.  de  Papeterie >  Fils  de  lai- 
ton ,  attachés  fur  la  former  & 
raies  que  font  ces  fiis  fur  la  feuil- 
le de  papier. 

Verglacé,  ée,  adj.  Terre  couverte 
de  verglas. 

Verglacer  ,  v.  imperfonnel.  Faire 
du  verglas. 

Verglas, Y.  m.  petite  pluie  qui  fe 
glace  en  tombant. 

Vergogne,  f.  f.  honte.  Il  vieillit, 

Vcrgogneux ,  eufe ,  adj.  honteux. 
H  vieillit. 

Vergue ,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Véricle,  t.  d'Orfèvre. 

Véridicité  ,  f.  f.  qualité  des  per- 

fbnnes  &  des  chofes  véridiques.! 
Véridique ,  adj.  m.  &  f.  qui  aime 

à  dire  la  venté  -,  qui  ne  déguilei 

rien. 

Vérificateur ,  f.  m.  expert  nommé 

pour  examiner  la  vérité  d'une 

écriture,  &c. 
Vérification  ,  f.  f.  examen  de  la 

vérité  d'une  écriture,  cVc. 
Vérifié >  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Vérifier,  v.  a.  examiner  que  que 

chofe. 

Véritable ,  adj.  m.  &  f. 
Véritablement ,  adv. 
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Vérité ,  f.  f.  le  vrai. 
Vérité-,  f.  f.  Divinité  allégorique, 
en  Vérité,  à  la  Vérité,  adv. 
Verjus ,  f.  m.  le  lue  acide  qu'on 

tire  des  raifins  qui  ne  font  pas 

mûxs. 

Ver  juté,  ée ,  adj.  qui  a  une  pointe 
d'acide  comme  le  verjus. 

Vermandois ,  Centrée  de  la  Picar- 
die en  France. 

Vermanton ,  ville  de  France  en 
Bourgogne. 

Vermeil,  cille ,  adj.  rouge. 

Vermeil  doré,  ou  abfolumen:  ver- 
meil, f.  m.  argent  doré. 

Vermeil ,  f.  m.  endroit  où  il  y  a 
des  vers* 

Vermeille,  f.  f.  pierre  précieufe , 
que  les  Anciens  appelloient , 
Grenat  bohémique. 

Vermicelli ,  f.  m.  efpece  de  mets. 

Vermiculaire  ,  adj.  qui  a  quelque 
rapport  aux  vers. 

Vermtcule,  adj  t.  de  Sculpture. 

Vermiforme ,  adj.  t.  d' Anatomie. 

Vermilleri  v.  n.  t.  de  Vénerie. 
Ce  mot'  fe  dit  en  parlant  du 
fanglier,  lorfqu'il  fouilie  en  terre 
pour  y  chercher  des  vers. 

Vermillon,  f.  m. forte  déminera!. 

Vermillon,  f.  m.  couleur  rouge 
fort  eftimée. 

Vermillonner ,  v.  n.  t.  de  cluffe. 
Vermine,  f.  f.  t.  colle^if. 
VermuTeau ,  f.  m.  petit  ver  de  teire. 
Vermouler ,  v.  a.  qui  ne  fe  dit 

qu'avec   le  pronom  perfonncl. 

Devenir  vermoulu. 
Vermoulu ,  ue ,  adj.  bois  mangé 

des  vers. 
Vermoulure ,  f.  f.  trace  que  les 

vers  laiifent  dans  ce  qu'ils  ont 

rongé. 

Vernal,  aïe,  adj.  t.  d* Agronomie» 
qui  appartient  au  Printemps. 
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Verne ,  f.  f.  t.  des  Ouvriers  qui   nue  marchandife  de 
fouillent   l'avdoife.  Verrou ,  f.  m.  au  pluriel  verrous. 


Vevneuil ,  ville  de  france  en  Nor- 
mandie. 

Verni ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 


Verrouiller  ,  v.  a.  fermer  au  ver- 
rou. 

Verrucaire ,  f  f.  plante. 


Vernir,  ou  Verniilêr,  v.  a.  enduire  Verrue,  f  f.  pecit  durillon  qui 


avec  du  vernis. 
Vernis ,  f.  m.  liqueur  épaiffe  & 
luiùnte. 


vient  ordinairement  au  vifage  ou 
aux  mains. 
Vers  de  Poélîe  ,  f.  m. 


vernis. 

Vernon,  ville  de  frauce  en  Nor- 
mandie. 

Vérole,  f.  f.  Maladie. 

Vérolé,  ée  ,  adj.  qui  a  la  vérole. 

Il  eit  auftt  lubit. 
Vérolie ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Vérolique ,  adj.  m.  &  f.  qui  tient 

de  la  vérole. 
Véron,  f.  m.  Poiflon  de  rivière. 
Vérone,  ville  de  l'État  de  Venife 

en  Italie. 
Véronique ,  f.  f.  forte  de  plante. 
Véronis ,  ville  de  Rufte. 
Véronois,  Contrée  de  l'État  de 

Venife  en  Italie. 
Verrat ,  f.  m.  Pourceau  mâle. 
Verre,  f.  f.  corps  tranfparent  & 

jm  mm 

fragile. 

Verrde ,  f.  f.  plein  un  verre. 
Verrerie ,  f.  f.  lieu  où  l'on  fait  le 
verre. 

Verrier ,  f.  ttu  Ouvrier  qui  fait  du 
verre. 

Verrière  ,  f.  f.  quarré  de  verre 
blanc. 

Verrin ,  f.  m.  Machine  qui  £ert  à 
élever  de  fort  gros  fardeaux. 

Verrine,  f.  f.  t.  d'É/nailleur. 

Verrine  ,  adj.  &  f.  f.  Il  fe  dit  des 
Oraifons  de  Cicéron  contre  Ver- 
rès. 

Verroterie,  f.  f.  t.  de  Négoce.  Me- 


France  ,  avec  ie  plus  beau  Palais 
Royal  de  l'Europe. 
Verlant ,  ante  ,  adj.  Il  if  eft  d'ufa- 
ge  qu'en  parlant  des  carofles  & 
autres  voitures. 

Verfatile,  adj.  m.  &  f.  inconstant, 
à  Verfe ,  adj.  il  fleut  à  ve>  fe, 
Verfe ,  adj.  t.  de  Géométrie.  Vn 
jinus  verfe. 

Versé,  ée,  part.  paf.  &  adj.  ré- 
pandu ;  lavant  *>  expérimenté. 

Verfeau,  f.  m.  t.  dVitronomie. 
Un  des  Signes  du  Zodiaque. 

Verfer  ,  v.  a.  répandre >  ren ver- 
fer. 

Verfet,f  m.  partie  d'un  Chapitre, 
d'une  le&ion. 

Vérificateur ,  f.  m.  qui  fait  des 
vers. 

Verfirication  ,  f.  f.  manière  de 
tourner  les  vers. 

Veriïhe,  ce,  part.  paf.  &  adj.  qui 

ett  mis  en  vers. 
Verfifier,  v.  n.  faire  des  vers. 
Verfion  ,  f.  f.  Traduction. 
Verfo ,  f.  m.  t.de Palais.  Le  fécond 

cô  é  d'un*  page. 

Verlbir,  f.  m.  Une  des  pièces  de 
la  charrue. 

Vert,  verte,  adj.  &  fubft.  Acad. 
Vertébral,  aie,  adj.  t.  d'Anato- 
mie. 

Vertèbre  *  f.  f.  t.  d'Anatomie. 
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Vertement ,  adv.  avec  fermeté  5 
vigoureufement. 

Vertemoute,  f.  m.  t.  de  Coutume. 

Vertenelles ,  f.f.  plur.  t.  de  Marine. 

Vertevelle,  f.  f.  t.  de  Serrurerie. 

Vertex,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 

Vertical,  aie,  adj.  t.  d'Aftrono- 
niie.  Perpendiculaire  à  Phorifon. 

Verticalement ,  adv.  Perpendicu- 
lairement à  Thorifon. 

Verticalité ,  f.  f.  fituation  d'une 
chofe  placée  perpendiculairement 
à  Thorifon. 

Verticillé , ée,  adj.  t. de  Botanique. 

Verticilles  ,  f.  m.  plur.  t.  de  Bota- 
nique. 

Verticordia ,  f.  f.  furnom  gue  les 
anciens  Romains,  donnoient  à 
Vénus. 

Vertige  ,  f.  m.  indifpofition  du 
cerveau. 

Vertigineux ,  eufe ,  adj.  qui  a  des 
vertiges. 

Vertigo  ,  f.  m.  maladie  de  cheval. 
Vertu ,  f.  f.  ce  t.  a.  plufîeurs  ligni- 
fications. 

Vertu  ,  f.  f.  divinité  allégorique  5 
fille  de  la  vérité 

Vertueufement ,  adv. 

Vertueux ,  eufe ,  adj. 

Vertugade  ,  f.  f.  forte  de  bourre- 
let que  portoient  les  femmes  au 
deffous  de  leurs  corps  de  robe. 

Vertugadier  ,  iere  ,  f.  m.  &  f.  ou- 
vrier qui  faifoit  des  vertu  gadins. 

Vertugadin  ,  f.  m.  diminutif  de 
Vertugade. 

Vertumne ,  f.  m.  le  Dieu  des  jar- 
dins ,  qui  changeoit  de  forme 
comme  Protée. 

Vertus  ,  ville  de  france  dans  la 

Champagne. 
Ve  ve  ,  f.  f.  certaine  émotion 

defprit. 

Verue,  ville  du  Piémont, 
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Verveine ,  f.  f.  plante. 

Vervelle ,  G  f.  t.  de  Fauconnerie. 

Verveux ,  f.  m.  efpece  de  filet  à 
prendre  du  poiffon. 

Vervins  ,  ville  de  france  en  Pi- 
cardie. 

Verzat  ,  ville  de  france  dans  le 
Limoulin. 

Verzols,  ville  de  france  dans  le 
Rouergue. 

Vefce ,  f.  f.  efpece  de  grain  rond 
&  noirâtre.  Il  fe  prend  aufii  pour 
la  plante  qui  porte  la  vefce. 

Vefceron  ,  f.  m.  efpece  de  vefce 
fauvage. 

Vefelize ,  ville  de  france  en  Lor- 
raine. 

Vefiau  ,  f.  m.  t.  de  Coutume, 
Voifinage. 

Véficaire  ,  f.  f.  plante. 
Véficatoire ,  f.  m.  remède  topique. 
Vé(îcûle,f.  f.  petite  veflie. 
Véficuleux ,  eufe ,  adj.  qui  reffem- 

ble  à  de  petites  veflies. 
Vefly  ,  ville  de  france  dans  le 

Soilfonnois. 
Vefoul  ,  ville  de  france  dans  la 

Franche-Comté. 
Vefpérie ,  f.  f.  le  dernier  a&e  de 

Théologie  &  de  Médecine.  On 

dit  aufil  donner  la  vtfpêrie  à 

quelqu'un. 

Vefpérifer  ,   v.  a.  réprimander 
quelqu'un. 
Vefle ,  f.  f. 

Ve(fe-de-loup  ,  f.  f.  faux  cham- 
pignon. 

Vejfer ,  v.  n.  quelques-uns  difent 
vefjir.  Ces  expreffions  font  baffes. 

Vefieur  ,  eufe  ,  f.  m.  &  f. 

VefEe ,  f.  f.  t.  d'Anatomie. 

Vefligon  ,  f.  m.  t.  de  Manège. 

Vefta  ,  f.  f.  DéelTe  des  anciens 
Grecs  Se  Romains. 

Veftale ,  f.  f.  fille  vierge  qui  fe 

confacrou 
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cnfcracroit  au  culte  de  la  Déefle  Veut,  veuve,  adj.  &  f.  m.  &  £ 
V2Ra.  Veule  ,  adj.  foible.  Il  eit  bas. 


Veilales ,  f.  f.  plur.  Fêtes  de  Vefta.  Veuvage,  f.  m.  État  de  viduité. 
Velte ,  f.  f.  forte  d'habillement.     Vexation ,  f.  f. 

Vexé ,  ée,  part.  paf.  Se  adj. 
Vexer ,  v.  a.  Tourmenter. 


Veftiaire,  Cm.  Argent  qu'on  donne 
à  un  Religieux  pour  s'habiller. 
Vellibule ,  f.  m.  partie  d'un  bâti- 
ment qui  fert  de  pafTage  à  piu- 
fieurs  appartements. 
VeiHge ,  f.  m»  trace. 
VéTuve ,  Montagne  fameufe  du 
Royaume  de  Naplés. 
Vêtement ,  f.  m.  habillement. 
Vétéran  ,  f.  m.  Qui  a  fervi  pen- 
dant un  temps  preferit. 
Vétérance  ,  1.  r.  qualité  de  vé- 
téran. 

Vétille,  f.  f.  Bagatelle. 
Vétiller ,  v.  n.  s'amufer  à  des  vé- 
tilles. 

Vétillerie ,  f.  f.  chicanerie. 
Vétilleur,  eufe  ,  ou  Vétillard, 

arde  ,  f.  m.  &  f.  qui  s'amufe  à 

des  vétilles. 
Vêtir,  v.  a.  Habiller. 
Je  vêts,  tu  vêts,  il  vêt:  nous 

vêtons ,  vous  vêtez ,  ils  vêtent. 

Je  vêtois     &c.  Je  vêtis  ,  &c. 

Nous  vêtîmes  ,  vous  vêtîtes,  Languedoc,  &  des  Provinces- 
ils  vêtirent.  J'ai  vêtu,  &c.  Je;  Unies. 

vêtirai,  &c.  Que  je  vête,  &c.  Viaram ,  f.  efpece  de  Divinatiori 
r^.^     «A^;/n»   m*  t-%i  vAi-;n^t     qU<  fe  fajt        ie  moven  d'uti 

homme  qu'on  rencontre  à  fa 


Vexin ,  Contrée  de  France. 
Veynes ,  ville  de  france  en  Dau- 
phiné. 

Vezelay ,  ville  de  france  en  Ni- 
vernois. 

Viable,  adj.  qui  eftaflez  bien  conf- 
titué  pour  faire  efpérer  qu'il  vivra 
long-temps. 

Viadana  ,  ville  du  Manrouan. 
Viage  ,  f.  m.  vieux  terme  de  Cou- 
tume. La  vie. 

Viager,  ère,  qui  dure  pendant  la 
vie. 

Viagiêr  ,  (t  m.  t.  de  Coutume. 
Viales ,  f.  m.  plur.  tDivinités  qui 
préfidoient  aux  grands  chemins* 
Vîana,  ville  d'efpagne. 
Viande ,  f.  f . 

Vianden ,  ville  des  Pays-l$as. 
Viander ,  v.  n.  t.  de  vénerie. 
Viandis ,  f.  m.  Pâturé  de  cerf. 
Viane  ,  villes  de  france  dans  Id 


Que  je  vêtiffe  ,  que  tu  vetiffes , 
u'il  vêtit  ,  &c.  Je  vêtirois 


qu  1»  j     -  - .    ,  -  , ,  ,    , ,  ^  1 1  ^  i  â .  »„  ^    — .  i    ,.  „ .  s  v. ....  i 

&:c.  Le  mot  RAtétif,  habiller  eftj  droite  dans  un  chemin. 
•  plus  en  ufage 

Vetturin ,  f.  m.  Loueur  de  chevaux 
en  Italie.  ' 

Vêtu ,  ue ,  part.  paf.  &  adj. 
Vêture,  f.  f.  cérémonie  Ecclé- 
fialHque. 

Vétufté ,  f.  f.  ancienneté. 
Vevay ,  ville  du  Canton  de  Ber- 


ne. 


Veudre ,  ville  de  france  dans  le 
Bourbonnois. 


Viatique,  f.  m.  provisions ,  ou  ar- 
geiit  qu'on  donne  à  quelqu'un 
pour  un  voyage.  Il  n'eft  guère 
d'ufage  que  chez  les  Religieux. 
Viatique,  f.  m.  Communion  que 
l'on  donne  aux  malades. 
Vibilve ,  f.  f.  Déeife  des  anciens 
Romains.  ., 
Vibord,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Vibrais ,  Ville  de  fraïUe  dans  le 
Maine. 
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Vibration  ,  f.  f.  mouvement  d'un 
poids  lufpenduqui  va  &  qui  vient 
Vie,  ville  de  rrance  au  Pays  Mef- 

Vicaire  >  ù  m. 

Vicairie ,  f,  f.  Cure  deffervie  par 

un  Vicaire  perpétuel. 
Vicarial ,  aie  >  ad],  qui  regarde  le 

Vicaire. 

Vicariat,  f.  m.  fonction  du  Vicaire. 

Vicarier ,  v.  n.  faire  les  fondions 
de  Vicaire. 

Vice ,  f.  m.  défaut. 

Vice- Amiral ,  f.  m.  qui  comman- 
de une  armée  navale  en  Tabience 
de  T  Amiral. 

Vice-Amirauté,  f.  f.  charge  de 
Vice- Amiral. 

Vice-Bailli ,  f.  m.  Officier  qui  fait 
la  fonction  de  Prévôt  |Jes  Maré- 
chaux. 

Vice-Chancelier ,  f.  m. 

Vice-Chanceliere  ,  f.  f. 

Vice-Conful ,  f.  m.  qui  tient  la 
place  de  Conful. 

Vice-Confuiat ,  f.  m. 

Vice-Doge,  ou  Vice-Duc,  f.  m. 
Officier  Vénitien. 

Vice-Gérant ,  f.  m.  Qui  tient  la 
place  de  POfficial. 

Vice- Légat ,  f.  m.  Prélat  établi 
par  le  Pape  en  qualité  de  Gouver- 
neur. 

Vice-Légation,  f.  f.  Emploi  du 
Vice-Légat. 

Vicence,  ville  de  l'État  de  Venife. 

Vicennal,  aie,  adj.  t.  d'Antiquai- 
re. Qui  fe  fait  après  vingt  ans 

Vicentih,  Contrée  de  l'État  de 
Venife  en  Italie. 

Vice-Préfidcnt ,  f.  •  m. 

Vice-Procureur ,  f.  m,  celui  qui 
fait  les  fonctions  de  Procureur 
Général  de  l'Ordre  de  Mate  en 
fon  abfencê. 
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|  Vice-Reine ,  C  f. 
Vice- Roi  f.  m. 
Vice- Royauté ,  f.  f. 
Vice-Sénéchal  »  f.  m, 
Vichi ,  petite  ville  de  France  dam 
le  Bourbonnois, 

Vicié,  ée,  part.  paf.  &  adj.  Gâté; 
mal  conditionne.  , 
Vicier,  v.  a.  t.  de  Pratique.  Ren- 
dre défectueux ,  nul. 
Vicieufement  ,  adv. 
Vicieux,  eufe ,  adj.  Sujet  à  quel- 
que vice  y  défectueux. 
Viciffitude,  f.f.  révolutions  chan- 
gement. 

Vic-le-Comte,  petite  ville  de  fran- 
ce  dans  la  Balfo  Auvergne. 
Vicomte ,  telle ,  f.  m.  &  f. 
Vicomté,  f.  f.  Titre  attaché  à  une 
terre. 

Vicomtier,  iere,  adj.  Seigneurie 
Vicomtiere* 
Victime ,  f.  f. 
Victoire,  f.f. 

Victoire,  f.f. Divinité  allégorique. 
Victoriat,  f.  m.  Monnoie  Romai- 
ne. 

Victorieufement,  adv. 
Viftorieux,  eufe ,  adj. 
Victorin,Cm.  Chanoine  Régulier 
de  Saint  Victor 

Victoriole  ,f.  f.  petite  victoire. 
Victuaille  ,  ù  f.  collectif,  vivres. 
Vi&uailleur  ,  f.  ip.  t.  de  Marine. 
Vidame,  f.  m.  Titre  de  Seigneur. 
Vidamic,  f.  f.  qualité  de  Vidame. 
Videlle ,  f.  f.  nom  d'un  instrument 
de  Pâtiflkr  ,  composé  d'une  rou- 
lette &d  un  manche,  quifertà 
couper  la  pâte. 

Viden,  ville  de  Turquie  en  Euro- 
pe. 

Vidimer ,  v.  a.  t.  de  Pratique. 
Vidimus ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 
Viduité,f.f,  Veuvage. 
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Vie,  f  f. 

Viédafe.  f.  m.  t.  injurieux.  Furc 
tiere  prétend  qu'il  n'eft  point  ob- 
fcene ,  ic  qu'il  ne  fignihe  que  vi- 
fage  d'cne. 

VieU,  ou  Vieux,  vieille ,  ad j.  &  f. 
On  écrit  aujourd'hui  vieux  au 
mafculin  fingulier  ,  le  mot  vieil 
n'étant  plus  admis  que  dans  ce 
fens,  le  vieil  Adam>  lé  vieil  hom- 
me. Cette  obfervation  ,  qui  eit 
de  xMénage ,  a  prévalu  fur  le  fen- 
timent  de  Vaugelas. 

Vieillard,  f.  m.  Homme  âgé. 

Vieillement,  adv.  * 

Vieillerie ,  f.  f. 

Vieillefle ,  f.  f. 

Vieilli ,  ie ,  part,  te  ad)» 

Vieillir,  v.  n. 

Vieillot,  otte,  f.  m,  &  f.  qui  com- 
mence à  vieillir. 

Vielle ,  f.  f.  Inflmment  de  Mufî- 
que. 

Vieller  >  v.  n.  jouer  de  la  vielle. 
Vielleur,  eufe,  f.  m.  &  f.  qui  joue 
de  la  vielle. 

Richelelet  écrit  viéle  ,  vie  leur, 
&  je  penfe  que  ce  font  des  fautes-, 
parce  que  ces  motsnous  viennent 
de  viella  <jui  fe  trouve  dans  la 
bafle  Latinité,  au  témoignage  de 
du  Cange  qui  rapporte  ce  vers  : 
Oceurrum  Mimi  duîci  refonante 
viellâ. 

Vielmur ,  ville  de  france  dans  le 
Languedoc. 

Vienne,  Ville  d'Allemagne,  Ca- 
pitale d'Autriche. 

Vienne,  ville  de  france  ,  Capita- 
le du  Viennois  en  Dauphiné. 

Viennois  ,  oife  ,  f.  m.&  f.  Qui  eft 
de  Vienne. 

Viennois,  Pays  de  France  en  Dau- 
phiné. 

Vierg,  f.  m.  c'eft  aiiifi  qu'on  ap- 
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pelle  le  premier  Magiftrat  de  Ta 

ville  d'Autun. 
Vierge ,  f.  f.  fille  pucclle. 
Vierge,  f.f.  un  des  fignes  du  Zor 

diaque. 

Vierge ,  adj.  cire  vierge. 
Vierzon,  viHe  de  france  dans  le 
lkrry. 

Vif,  vive ,  adj.  ce  t.  aplufîeurs  fe 
gnifications. 

Vif-argent,  f.  m.  Métal  liquide. 

le  Vigan  ,  petite  ville  de  france 
dans  le  Languedoc. 

Vigeon,  f.  f.  Animal  d'Amé- 
rique. 

Vigies  ,  f.  f.  plur.  t.  de  Marine* 
Vigilance ,  f.  f.  attention,  loin; 
exactitude. 

Vigilant ,  ante  ,  adj.  diligent. 
Vigile ,  f.  f.  veille  de  certaines  Fê- 
tes. 

Vignage ,  f.  m.  droit  Seigneurial, 
vigne,  Cf. 

Vigneron ,  onne ,  f.  m.  &  f.  qui 
foin  des  vigne*. 

Vignette  ,  f.  f.  t.  d'Imprimerie. 

Les  Imprimeurs  appellent  de  ce 
nom  certains  ornements  qui  fe 
trouvent  au  commencement  des 
Chapitres  &  ailleurs  -,  parce  que 
les  premières  vignettes  repréfen- 
toient  une  branche  de  vigne 
chargée  de  pampres  &  de  raiûns. 

Vignoble ,  f.  m.  lieu  planté  de  vi- 
gnes. 

Vignori,  petite  ville  de  france  en 
Champagne. 

Vignot ,  f.  m.  on  appelle  ainfi  à 
Dieppe  &  au  Havre-de-grace, 
une  forte  de  groffe  coquille. 

Vigo ,  ville  d'Efpagne. 

Vigogne,  f.  m.  forte  d'animaL 

Vigordan ,  f.m.  L  angue  de  Bigorre> 

Vigorte ,  t.  d' Artillerie. 

Vigoureufement ,  adv. 
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Vigoureux,  ev.fe,  adj. 
Viguerie,  C  f.  Charge  de  Viguier 
Vigueur  ,  f.  f.  force*  courage*  fer- 
meté* 

Viguier ,  ère ,  f.  m.  &  f.  Juge  en 
Languedoc,  Provence,  Limqu- 
ûi\ ,  6c  autres  Provinces  voifi 
nés, 

Vihers,  vilie  de  France  en  Anjou. 
Vii,  île,  adj.  Bas  *  abject. 
Vilain  ,  C  m.  Payfan  *  homme  de 

néant ,  ou  mal  propre. 
Vilain ,  aine  ,  adj. 
Vilainement ,  adv. 
Vilcom,  C  m. t.  Allemand,  qui  fi- 

gnifie  un  grand  verre. 
Vilebrequin,  Cm.  Outil d'artifan, 

qui  fert  à  percer. 

Vilement,  adv.  d'une  manière  vile. 

Vilenie ,  f.  f.  avarice  fordide  y  or- 
dure-, faleté. 

La  raifon  voudroit  qu'on  écri- 
vît vilainie  -,  mais  Tufage  veut 
vilenie^ 

Vileté,  f.  C  Eas  prix.  Açad.  Kick. 
Joub. 

Danet  écrit  vilité\  ce  qui  eft 
plus  conforme  au  Latin  vilitas. 
JFuretiere  écrit  des  deux  maniè- 
res, vileté  Se  vil ité  -,  mais  Tufage. 
femble  fe  déclarer  pour  vileté. 
Vilipendé ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj 
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Villardonnel ,  ville  de  Fraicedan* 
le  Languedoc. 

Ville,  f.f.  aflemblage  deplutëeurs 
maifonsdifposées  par  rues  &  ren- 
fermées de  murs ,  ou  je  foisés. 

Villefranche ,  ville  de  france  en 
Beaujolois. 

Villefranche,  ville  du  Comté  de 

Nice ,  foumife  aux  François  le 

ri.Juin  Ï747. 
Villefranche  de  Confiant,  ville  de 

france  en  R'oufïillon. 
Villefranche  de  Rouergue  ville  de 

france  ,  Capitale  de  la  BaiVc- 

Marche  en  Rouergue. 
Ville -Mur,  ville  de  france  en 

Languedoc. 

Vilienage  ,  C  m.  t.  de  Coutume. 

Ville-Neuve ,  nom  de  plulieurs pe- 
tites villes  en  France. 

Villette,C  f.  petite  ville, 

Vilvorde ,  ville  des  Pays-Bas  con- 
quife  par  les  François  le  4.  Fé- 
vrier X74tf. 

Viniaire ,  C  f.  viçux  t.  de  Coutu- 
me-, qui  ngnifie  force  majeure , 
orage.  Vis  major. 

Vimeux,  ou  Vimeu  ,  Contrée  de 
la  Picardie  en  France. 

Vin ,  C  m.  liqueur  qu'on  tire  des 
raifins. 

Vinade ,  C  f.  t.  de  Coutume. 


Vilipender  ,  v>  a.  Il  eft  du  ftyle  fa-  Vinage ,  C  m.  t.  de  coutume. 


milier.  Méprifer  i  rendre  mépri- 
fable. 

Villac,  ville  d'Autriche. 
Villace ,  C  f.  ville  mal  peuplée, 
mal  fortifiée. 

Village, Cm.  habitation  composée 

de  plufieurs  maifons  de  payfans. 
Villageois  ,eoife,  C  m.  &  f.  habi- 

tarit  de  village.  Il  s'ejnploie  aufli 

adje&iveme^t. 
Vilianelle,  C  C  forte  de  Poéfie  paf- 

torale. 


Vinaigre ,  C  m. 
Vinaigré ,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 
Vinaigrer  ,  v.  a.  mettre  du  vinai- 
gre dans  quelque  chofe. 
Vinaigrette,  C  f.  forte  de  faucc  fai- 
te avec  du  vinaigre ,  &c. 
Vinaigrier,  f.  m.  ardfan  qui  fait 
&  vend  du  vinaigre  *,  &  vailfeau 
où  on  met  le  vinaigre. 
Vinatier,  C  m.  arbriffeau  épineux. 
Vinca,  ville  de  france  dans  le 
Rouffillon, 
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Vincennes  ,  Château  des  Rois  de 
France  dans  rifle  de  France. 

Vincetoxicum  >  f.  m.  Plante. 

Vindas,  f.  m.  machine  pour  re- 
monter les  bateaux ,  &  tirer  des 
fardeaux. 

Vindicatif ,  ive,  adj.&fubft. 

V indication ,  f.  f.  a6tion  réelle. 

Vindicte ,  f.  f.  t.  de  Palais. 

Vinée ,  f.  f.  récolte  de  vin. 

Vineux ,  eufe,  adj. 

Vingt,  adj. numéral. 

Vs  s'ajoute  toujours  au  mot 
vinzt ,  multiplié  par  un  autre 
nombre  >  lorfqu "il  précède  immé- 
diatement un  fubftantif,  ain(î  on 
dit  cent  quatre  -  'vingts  piftoies  , 
cent  quatre  -  vingts  chevaux  ,  (îx 
vingts  hommes ,  quatre-vingts 
ans  ;  mais  il  ne  prend  point  Ys 
quand  il  précède  un  autre  nom 
bre  auquel  il  eft  joint  :  ainfi  Ton 
dit  quatre- t/jjig-r-deux  ,  cuatre- 
vingt-trois*  &c.'Ceft  le  fenti- 
ment  de  l'Académie. 

Vingtaine  ,  f.  f.  t.  collectif. 

Vingtième,  adj.  numéral  ordinal. 
V.  la  Préf.let.  é  II  eft  quelque- 
fois fubit. 

Richelet  écrit  fang  g ,  vint  vin- 
taine ,  vintieme  ,  vint  &  un  ; 
l'Académie  écrit  vingt  &  un  8c 
vingt-un.  On  trouve  aufli  vintie- 
me dans  Joubèrr  :  mais  j'ai  lieu 
de  douter ,  f\  cette  Orthographe 
eft  de  lui  ou  de  fou  Imprimeur  : 
quoi  qu'il  enfoir,eUe  ne  vaut  rien. 

V  intaire  ,f.  f.  t.  de  Maçon. 

Vintimille,  ville  dans  l'Etat  de  Gê- 
nes. 

Viol,  f.  m.  violence  qu'on  fait  à 
une  fille. 
Violât ,  adj.  Sirop  violât. 
Violateur,  f.  m. 

Violation ,  f.  f.  A&ion  de  violer. 
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Viole, f.  f.  inftrument  de  Mufique. 
Violé ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Violement  ,  f.  m.  infraction,  & 

action  de  violer. 
Violement,  adv.  avec  violence. 
Violence,  f. f.  grand  effort ,  impé- 

tuofité. 

Violent,  ente,  adj. emporté*,  rude. 

Violenter ,  v.  a.  faire  violence. 

Violer  ,v.  a.  ce  t.  a  pluûeurs  ligni- 
fications. 

Violet ,  ette  ,  adj. 

Violette ,  f.  f.  fleur  r>riritaniere. 

Violier  ,  f.  m.  Giroflier. 

Violon ,  f.  m.  inftrument  de  Mulw 
que. 

Violoncel,  f.m.  Bafle  de  violon. 
Viorne  ,  f.  f.  arbrifieau. 
Vipère ,  f.  f.  petit  ferpent. 
Vipéreau ,  f.  m.  le  petit  d'une  vi- 
père. 

Vipérine ,  f.  f.  plante. 

Virago ,  f.  f.  filfe  ou  femme  de 
grande  taille  qui  araird'untiom-r 
me.  Il  eft  du  ftyle  familier.  Va 
eft  long. 

Vire ,  ville  de  france  en  Norman- 
die. 

Virelai  ,  f.  m.  ancienne  Poéfie 
Françoife. 

Virement,  C  m.  t.  de  Commerce. 
Virer  ,  v.  n.  tourner. 
Vires ,  t.  de  Blafon.  - 
Virevau  ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Virevole,  f.  f.  t.  du  jeu  de  la  Bête. 
Virevolte  ,  f.  f.  tour  &  retour  faiç 
avec  vîteffe. 

Vireur  ,  f.  m.  t.  de  Papeterie. 
Virgile,  f.  m.  Prince  des  Poètes 
Latins. 

Virginal ,  aie ,  adj. 

Virginenfe  ,  ou  Virginale,  f.  £ 
DéelVc  des  Romains. 

Virginie,  grande  Région  de  l'A- 
mérique. 
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Virginité,  f.  f.  pureté  de  vierge,  , 
Virgouleufe,  f.  f.  forte  de  poire. 
Virgule,  f.  f.  t.  de  Grammaire. 
Virguler,  v.  a. mettre  des  virgules. 
Virhoule ,  ou  Vcrhoule ,  f.  f.  t.  de 
Marine. 

Viril  ,  ile,  adj.  qui  appartient  à 
Thomme  -,  courageux  >  hardi. 

Virilement ,  adv. 

Virilité,  f.  f.  l'âge  viril. 

Viripiaca  ,  ou  Viriplaque,  f.  f. 
Déeffe  qui  mettoit.la  paix  dans 
les  ménages  des  Romains. 

Virole,  f.  f.  petit  cercle  de  fer. 

Virolet ,  f.  m.  t.  de  Marine. 

Virtuel ,  elle ,  adj.  qui  a  la  force 
&  la  vertu  d'agir. 

Virtuellement,  adv. 

Virtuofe ,  adj.  de  tout  genre.  Qui 
a  des  talents  pour  les  Arts.  De 
l'Italien  Virtuofo. 

Virulent ,  ente ,  adj.  t.  de  Chi- 
rurgie. 

Virure ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Virus ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Vis  de  preffe ,  &c.  f.  f..Màchine  de 
Méchanique. 

Vis-à-vis  de ,  façon  de  parler  qui 

fert  de  prépofition. 
Vis-à-vis ,  f.  m.  forte  de  voiture. 
Vifa ,  f.  m.  t.  de  Pratique. 
Vifage  ,  f.  m.  la  face  de  l'homme. 
Vifagere ,  t.  d'Ouvrier.  Le  devant 

d'un  bonnet  de  femme. 
Vifapour  ,  ville  des  Indes. 
Vifcere ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 
Vifcofité ,  f.  f .  qualité  de  ce  qui 

eft  vifqueux. 

Visé,  ée  ,  part.  paf.  8c  adj. 

Visée ,  f.  f.  dire&ion  de  la  vue  à 
un  certain  lieu. 

Vifer ,  v.  a.  &  n.  mirer  -,  tendre. 

Vifer ,  v.  a.  t.  de  Palais. 

Viabilité ,  f.  f.  t.  dogmatique.  Qua- 
lité qui  rend  les  chofes  vifibles. 


VIS 
Vifible  ,  ad),  m.  &  £ 
Villblement ,  adv. 
Vifiere,  f.  f.  ouverture  d'un  ca£ 
que. 

Vifîf,  ive,  adj.  t.  dogmatique. 

Vifigot ,  f.  m.  nom  de  peuples 
d'occident  j  qui  s'emploie  faty- 
riquement  dans  la  Langue  pour 
dire  ,  groffier. 
On  écrivoit  autrefois  Wifigot 
avec  un  double  :i  :  mais  je  n'ap- 
prouve pas  cette  Orthographe, 
parce  que  le  double  w  fc  pronon- 
ce en  ou. 

Vifîon,  f.  f.  action  de  voir;  ima- 
gination faufle. 

Vifionnaire ,  adj.  m.  &  f.  &  f. 

Vifîtandine  ,  f.  f.  Religieufe  de  la 
Vifîtarion. 

Vifîtation  ,  f.  f.  vifîte  ;  rapport  &: 
jugement  d'un  procès. 

Vifîtarion ,  fe  dit  auffi  d'une  forte 
d'Ordre  de  Religieufes. 

Vifitatrice ,  f.  f.  Religieufe  qui  a 
la  commiflîon  de  vifîter  les. 
Monafteres  de  fon  Ordre. 

Vifite,  f.  f.  adtion  de  vifîter. 

Vifîté ,  ée ,  part.  paf.  &  ad;. 

Vifiter,  v.  a.  rendre  vifite;  exa- 
miner. 

Vifîteur  ,  f.  m.  celui  qui  vifite. 
Viforium ,  f.  m.  t.  d'Imprimerie* 
Vifqueux,  eufe,  adj.  Gluant. 
Vifuel ,  elle,  t.  de  Phyfique, 
Vital ,  aïe ,  adj.  t.  d* Anatomie. 
Vite,  adj.  &adv.  V.  Préf.  let./. 
Vitelots  ,f.  m.  plur.  efpecede  Pi- 

tilferie. 
Vîtement,  adv.  vite. 
Viterbe,  ville  de  l'Etat  de  l'Églifc. 
VîtefTe ,  £  f.  Célérité  ;  prompti- 

tude. 

Vitonniere,  f.  F.  t.  de  Marine. 
Virrage ,  f.  m.  toutes  les  vnra 
d'un  bâtiment. 
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Vitrail,  C  m.  grande  fenêtred'une 

Églifc 

Vicraux,f.  m.  plur.  grandes  vi- 
tres des  fenêtres  des  Églifes. 

Vitre ,  f.  £  verre  qu'on  met  aux 
fenêtres. 

Vitré  ,  ville  de  France  en  Bretagne 
Vitré, ,  ée  ,  part.  paC  &  adj. 
Vitrée ,  ou  Cul-blanc ,  f.  m.  forte 
«l'oifeau. 

Vitrer  ,  v.  a.  Garnir  de  vitres. 
Vitrerie,  f.  f.  Art  &  commerce  de 
Vitrier. 

Vitri-le-François ,  ville  de  france 
en  Champagne. 

Vitrier,  f-  m.  artifan  qui  accom- 
mode les  vitres. 

Vitrification  ,  f.  f.  t.  de  Phyfique. 

Vitrifier,  v.  a.  t.  de  Phyfique. 
Convertir  en  verre. 

Vitriol ,  f.  m.  efpece  de  minéral 
acide. 

Vitriolé ,  ée ,  adj.  où  il  y  a  du 
vitriol. 

Vitriolique,  adj  t.  deChymie. 

Vitteaux ,  ville  de  france  en  Bour- 
gogne. 

Vittoria,  ville  d'Efpagne. 

Vitula ,  f.  f.  Décile  de  la  joie  chez 
les  Romains. 

Vitulicole,  f.  m.  Idolâtre  qui  ado- 
re un  veau,  un  taureau. 

Vitut>ete ,  f.m.  Blâme.  Il  eft  vieux. 

Vitupérer ,  v.  a.  Blâmer. 

Vivace,  adj.  m.  &  f.  qui  renfer- 
me en  foi  les  principes  d'une 
longue  vie. 

Vivacité ,  f.  f.  ce  t.  a  plufîeurs  li- 
gnifications. 

Vivandier ,  iere  ,  f.  m.  &  f.  Mar- 
chand qui  porte  des  proVrfions  à 
la  fuite  de  l'armée. 

Vivant,  ante  ,  adj.&rf. 

Vivarais,  Contrée  de  France  dans 
ic  Languedoc. 


V  I  V  «ta 

Vivarois,  oife ,  adj.  &  f.  m.  &  f. 

qui  eft  du  Vivarais. 
Vivat ,  mot  Latin  dont  on  fe  fert 

pour  applaudir. 
Vive ,  f.  f.  efpece  de  poiffon  de 

mer. 

Vive  ,  cri  de  joie. 

Vivement  ,  •  adv.  d'une  manière 
vive. 

Vive-pâture  ,  f.  f.  t.  de  Coutume. 
Vivier,  f.  m.  pièce  d'eau  courante, 
ou  dormante. 

Viviers ,  ville  de  france  ,  Capi- 
tale du  Vivarais. 

Vivifiant ,  ante ,  adj.  qui  vivifie. 

Vivification  ,  f.  f.  t.  de  Médecine. 

Vivifié ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 

Vivifier ,  v.  a.  donner  la  vie  j  ra- 
nimer. 

Vivifique ,  adj.  qui  donne  la  vie , 
la  conferve. 

Vivipare,  adj.  t.  de  Naturalise. 

Vivoter,  v.  n.Mot  populaire  qui 
fîgnifie ,  vivre  avec  peine. 

Vivre ,  v.  n.  Ce  t.  a  plufieurs  li- 
gnifications. 
Je  vis ,  tu  vis ,  il  vit  :  nous  vi- 
vons, vous  vivez  ,  ils  vivent.  Je 
vjvois,  tu  vivois  ,  il  vivoit  :  nous 
vivions  ,  vous  viviez  ,  ils  vi- 
voient.  Je  vécus  ,  tu  vécus ,  U 
vécut  :  nous  vécûmes  ,  vous 
vécûtes  ,  ils  vécurent  s  '  ou  je 
véquis  ,  tu  véquis ,  il  véquit  : 
nous  véquîmes,  vous  véquîtesi 
ils  véquirent.  (  Ces  deux  Aorif- 
tes  ont  chacun  leurs  partifans  : 
Meneurs  de  l'Académie  préfè- 
rent je  vécus  y  Corneille  croyoic 
même  qu'on  ne  deyoit  pas  dire 
je  véquis.  Cependant  il  le  trouve 
dans  Richelet  &•  Joubert ,  auffi- 
bien  que  dans  MM.  Vaugelas 
&  Danet  ,  qui  les  admettent 
des  deux  façons.  Mais  il  me 
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femble  que  le  fentiment  de  l'A- 
cadémie l'emporte  aujourd'hui  ; 
auffi  eft-ce  celui  de  M.  Reftaut , 
&  le  mien.  J  ai  vécu ,  &c.  Au 
futur ,  Je  vivrai ,  tu  vivras ,  il 
vivra  i  nous  vivrons  ,  vous  vi- 
vrez ,  ils  vivront.  Impérat.  Vis  , 
vivez.  Subj.  Que  je  vive,  8cc. 
Que  nous  vivions ,  &c.  Je  vi- 
vrois ,  &c.  Nous  vivrions,  &c. 
Que  je  vécuffe  ,  que  tu  vécuifes , 
qu'il  vécût,  que  nous  vécuilions, 
que  vous  véculfiez  ,  qu'ils  vécuf- 
lent. 

Vivre  ,  f.  m.  nourriture*» 

Ce  mot  eft  plus  en  ufage  au 

pluriel  :  des  vivres. 
Vivre ,  f.  m.  t.  de  Bialon. 
Vivré ,  ée ,  adj.  t.  de  Blafon. 
Vizir  ,  f.  m.  plufieurs  écrivent 

Vifir  :  Premier  Miniftre  chez  les 

Turcs 

Vizmal ,  aie  ,  ad). 

Viziriat ,  f.  m.  Charge  de  Vizir. 
Le  grand  Vizir  eft  le  premier  Mi- 
niftre du  Grand  -  Seigneur. 

Vocabulaire,  f.  m.  t.  de  Gram- 
maire. Dictionnaire  d'une  Lan- 
gue. 

Vocabulifte ,  f.  m.  Auteur  de  Vo- 

cubulaire. 
Vocal ,  aie  ,  adi.  Prière  vocale. 
Vocalement ,  adv. 
Vocatif,  f.  m.  t.  de  Grammaire. 
Vocation,  f.  f.  Infpiration  divine 

pour  embrafTcr  un  état  s  deftina- 

tion  à  un  état. 

Voerdcn  ,  ville  des  Provinces- 

UnieSV  rr    r-  > 

Vœu,  f.  m.  promené  faite  a 

Dieu. 

Vogue,  Cf.  réputation. 
Vogue ,  f.  f.  t.  ac  Marine. 
Vogue-avant,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Voguer,  v.  n.  t.  de  Marine.  Faire 


VOI 

aller  un  vanTeau  à  force  de  ra- 
mes. 

Vogueur,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Voici  ,  adv. 

Voie ,  f.  f.  ce  t.  a  plufieurs  ligni- 
fications. 

Voilà ,  adv. 

L'ufage  veut  un  à  grave  fur  ce 
mot  -,  parce  que  ,  fuivant  la  re- 
marque de  du  Cange ,  voilà  fi- 
gnifie  voyez-là. 

Voile ,  f.  m.  ce  t.  a  plufieurs  ligni- 
fications. • 

Voile,  f.  f.  t.  de  Marine. 

Voilé ,  ée ,  paru  paf.  &  adj. 

Voiler ,  v.  a.  couvrir  d'un  voile. 

Voilerie,  f.klieu  où  Ton  raccom- 
mode les  voiles. 

Voilier ,  f.  m.  Votre  vaijfeau  eft 
bon  voilier. 

Voilure ,  f.  f.  manière  de  porter 
fes  voiles. 

Von*  ,  v.  a.  ce  t.  a  plufieurs  ligni- 
fications. 

Je  vois ,  ou  je  voi.  [  Le  pre- 
mier eft  le  plus  régulier  ;  mais 
en  Poéfie  on  fait  fort  bien  rimer 
loi ,  moi y  toi ,  &c.  avec  je  voi 
fans  s  comme  on  peut  le  re- 
marquer dans  ces  quatre  vers  de 

Richelet., 
Tu  t'emporte*  contre  moi , 
Et  même  avec  infolence  : 
Ah  !  mon  pauvre  ami  ,  je  voi 
Q^te  la  vérité  t'ojfenfe.  ] 
Tu  vois  ,  il  voit.  (  Autrefois  il 
void  avec  un  d  \  mais  ce  n'eil 
plus  l'ufage.  On  trouve  dans 
Danet  il  voi  fans  t  \  c'eft  une 
faute.  (  Nous  voyons  ,  vous 
voyez  ,  ils  voient.  )  La  plupart 
des  Savants  écrivent  encore  Ut 
voyent  ->  mais  je  penfe  qu'on  ne 
doit  pas  écrire  de  cette  dernière 
façon,  parce  que  ce  mot  écrit 

de 
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de  la  forte  feroic  de  deux  fyl- 
labcs  ,  tandis  qu'il  n'eir.  que 
d'une  feule  :  vérité  qu'ont  re- 
connue Jacquier  &  M.  Reltaut 
en   écrivant    ///  voient  )  Je 
voyois  ,  &c.  Nous  voyions  , 
vous  voyiez  ,  ils  voy oient.  Je 
vis  j  tu  vis  ,  il  vit  :  nous  vîmes  , 
vous  vîtes  ,  ils  virent.  J'ai  vu  , 
&c.  (Nos  Modernes  écrivent 
j'ai  vu  ,  nos  Anciens  j*ai  veu. 
Mé  Reltaut  ne  veut  point  d'û 
circonflexe  en  cet  endroit  ,  & 
je  fuis  de  fon  fentiment.  Vé  ma 
Préf.  let.  û.  )  Je  verrai  >  tu  ver- 
ras ,  il  verra  :  nous  verrons , 
vous  verrez  ,  ils  verront.  Vois  , 
voyez.  Que  je  voie  ,  que  tu 
voies  ,  qu'il  voie  :  que  nous 
voyions  ,  que  vous   voyiez  , 
qu'ils  voient.  Je  verrois  ,  &rc. 
Nous  verrions  ,  &c.  Que  je 
VifTe  ,  que  tu  viffes ,  qu'il  vît  : 
que  nous  viffions ,  &c.  Voyant. 
Voire  même  ,  adv. 

Cette  expreifion  n'entre  plus 
que  dans  le  ftyle  burlefque. 
Voirie ,  f.  f.  la  charge  de  voyer. 
grand  chemin. 

Voiron ,  ville  de  france  en  Dau- 
phiné. 

Voifin  ?  ine  ,  ad},  il  eft  auffi 
fubftantif. 

Voifinage,  f.  m*  lieu  proche  de 
celui  où  l'on  demeure. 

Voifîner  ,  v.  n.  vifiter  familiè- 
rement fes  voifins. 

Voiture ,  f«  f. 

Voicuré ,  ée ,  part.  paf.  8f  adj. 
Voiturer ,  v.  a. 

Voiturier ,  f.  m.  celui  qui  voiture. 
Voiturin ,  f.  m.  celui  qui  loue 
des  chevaux. 

Voiturifer ,  v.  n.  imiter  Voiture , 
Auteur.  François. 


VOL  tfof 
Voix ,  f.  f.  fon  qui  forme  les  parole* 

tk  exprime  Ijs  pe:ifées ,  &rc. 
Vol ,  f.  m  mouvement  de  l'oifeau 
qui  fe  foutient  en  l'air. 
Vol  ,  f.  m.  aétion  de  celui  qui 
dérobe. 

Volage  ,  adj.  m.  &  f.  inconftant. 
Il  eit  aufli  quelquefois  fubit. 
Volaille,  \\  f.  il  fe  dit  des  oifeaux 
domeitiques. 

Volaillier  ,  f.  m.  marchand  de 
volaille. 

Volant  >  ante ,  adj*  qui  vole. 
Volant  5  f.  m.  morceau  de  liège 
garni  de  plumes  ,  qu'on  poulfe 
avec  des  raquettes. 
Volatil,  ile,  adj.  t.  de  Chymie* 
Qui  fe  difape  en  l'air. 
Volatile ,  f.  m.  animal  qui  vole. 
Volatilifation ,  f.  f.  t.  de  Chymie* 
Volatilifer,  v.  a.  t.  de  Chymie. 
Rendre  volatil  -,  fubtilifer. 
Volatilité ,  f.  f.  il  ne  fe  dit 
que  des  fels  &  des  efprits. 
Volatiiic ,  f.  fi  il  le  dit  de  tous 
lès  oifeaux  qui  font  bons  à 


manger. 

Volcan ,  f.  m.  nom  que  les  Na- 
turaliitesdonnent  aux  montagne* 
qui  vomiifent  du  feu. 

Vole ,  f.  f«  t.  de  jeu  de  cartes. 

Volé  ,  ée  ,  atlj, 

Volée  ,  f.  f.  le  vol  d'un  oifeau.  Il 
a  encore  d'autres  (lanifications* 

Voler,  v.  n.  s'élever  en  l'air. 

Voler ,  v.  a.  prendre  furtivement* 

Volereau  >  f.  m*  périt  voleur. 

Volerie ,  f.  f.  t.  de  Fauconnerie. 

Vplerie ,  i\  f.  larcin.  Il  e4t  du  ftyle 
familier. 

Volet ,  f.  m.  lieu  où  Ton  nourrît 
les  Pigeons. 

Volet  d'une  fenêere,  ft  m. 
Voleter,  v.  n.  voler  à  plunWs 
leprifew  - 

Sfff 
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Volettes,  f.  f.  plur.  petites  cordes 
qui  font  attachées  à  une  maniè- 
re de  fangle  que  Ton  met  le  long 
des  flancs  du  cheval,  afin  dechaf- 
fer  les  mouches. 

Voleur,  eufe,  f.  m.  &  f. 

Volfe,  ou  Wolfe,  f.  m.  t.  de 
Marine. 

Volhinie,  Province  de  la  Ruflîe 

Rouge  en  Pologne. 
Volianus ,  ou  Voïien,  f.  m.  Dieu 

des  Gaulois. 

Voliche  ,  ou  Volige ,  f.  f.  t.  de 
Menuifier. 

Volière ,  f.  f.  lieu  où  Ton  nourrit 
des  oifeaux  pour  fon  plaifir. 
Volontaire ,  adj.  m.  &  £  &  f. 
Volontairement ,  adv. 
Volonté,  f.  f. 

Volontiers ,  adv.  de  bon  gré. 
Volte,  f.f.  t. de  Manège. 
Volte-face ,  f.  f.  t.  de  Guerre. 
Volter,  v.  n.t.  de  Maître  d'armes. 
Volterre,  ville  de  la  Tofcane. 
Voltigement ,  f.  m.  action  de  ce 
qui  voltige. 

Voltiger  ,  v.  n.  ce  t.  a.  plufieurs 
lignifications. 

Voltigeur ,  eufe ,  f.  m.  &  f. 
Voltiglole  ,  f.  f.  t.  de  Marine. 
Volturne,  f.  m.  faux  Dieu  des  Ro- 
mains. 

Volubilis  ,  f.  m.  plante. 

Volubilité ,  f.  f.  facilité  de  fe  mou- 
voir ,  &  de  parler. 

Volue,  f.  f.  t.  Je  Tifferan. 

Volume ,  f.  m.  Livre. 

Ce  mot  vient  du  Latin  volumen, 
&  celui  -  ci  de  volvere  ;  parce 
qu'en  eifet  les  Anciens  rouloient 
leurs  livres  pour  les  fermer,  & 
les  dérouloient  pour  les  lire. 

Volumineux,  eufe,  adj.  qui  eft 

.  en  plufieurs  volumes. 

Voiumne  ,  f.  m.  &  f.  nom  d'un^ 
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Dieu  8c  d'une  DéelTe  des  anciens 
Romains  ,  qui  préfidoient  aux 
noces. 

Volupté ,  f.  f.  plaifir  des  fens ,  ou 
de  l'ame. 

Voluptueufement ,  adv. 
Y  oluptueux ,  eufe ,  adj.  &  f. 
Volute ,  f.  f.  t.  d'Architecture. 
Vuluter ,  v.  dévider  le  fil  fur  des 
fusées. 

Volutrine,  f.  f.fauffe  Déeffe  des 
Romains ,  qui  avoir  foin  des  en- 
veloppes qui  fonc  aux  grains  du 
bled.  - 

Volvulus,  f.  m.  t.  d'Anatomie. 
Vomi ,  ie ,  part.  paf.  &  adj. 
Vomica ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 
Vomique,  adj.  Noix  vomique, 
Vomique ,  f.  f.  abcès. 
Vomir ,  v.  a. 

VomifTement ,  G  m.  action  de  v<* 
mir. 

Vomitif,  ive,  adj.  Il  s'emploie  au£ 
fi  fubftantivement.  Qui  excite  le 

vomiiTcment. 

Vomitoire ,  f.  m.  Il  fignifie  la  mê- 
me chofe  que  vomitif  :  mais  il 
eit  vi^ux. 

Voquer  ,  v.  a.  t.  de  Potier. 
Vorace,  adj.  m.  &  f  Carnaffier. 
Voracité ,  f.  f.  avidité  à  manger. 
Vos ,  pluriel  de  votre  ,  pronom 

poffeififde  la  féconde  personne. 
Votatîon ,  f.  f.  action  de  donner 

fa  voix. 

Voter  ,  v,  n.  donner  fa  voix.  Il  eft 
principalement  d'ufage  dans  les 
Affemblées  Eccléftaltiques. 

Votif  y  ive ,  adj.  qui  contient  des 
vœux  j  qu'on  a  voué. 

Votre,  pronom poifefEf  de  la  fé- 
conde perfonne. 

Il  a  au  pluriel  vos  &  vôtres  Re- 
marquez que  la  première  fyilabe 
eft  longue  loifquc  vôtre  eit  cm- 
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ployé  relativement  au  fubftantrf 
qui  précède  :  Ce  cheval  là  nefi 
pat  le  votre  \  mais  elle  eft  brève 
lorfque  le  votre  marche  devant 
le  fubltantif  ;  &  il  ne  faut  point 
y  mettre  d'accent  pour  L'allon- 
ger :  Votre  ami,  V.  Notre. 

Vouede,  f.  m.  plante  qui  fert  aux 
Teinturiers. 

Vouer ,  v.  a.  dédier.  V.  Préf.  let.  «. 

Vouge,  f.  f.  t.  de  Vénerie. 

Vouloir ,  v.  a. 

Je  veux ,  tu  veux>  il  veut  :  nous 
voulons ,  &c.  Te  voulois ,  &c. 
Nous  voulions  ,  &c.  Je  voulus , 
tu  voulus,  il  voulut  :  nous  vou- 
lûmes ,  vous  voulûtes ,  ils  vou- 
lurent. J'ai  voulu  ,  &c.  Je  vou- 
drai, &c.  Nous  voudrons,  &c. 
Que  je  veuille,  que  tu  veuilles  , 
qu'il  veuille  :  oue  nous  voulions, 
que  vous  vouliez  ,  qu'ils  veuil- 
lent. Je  voudrois  ,  &c.  Nous 
voudrions ,  &c.  Que  je  vouluf- 
fe ,  que  tu  voulufles  ,  qu'il  vou- 
lût :  que  nous  vouluffions ,  que 
vous  vouluffiez,  qu'ils  vou  luf- 
fent.  Voulant. 

Vouloir ,  f.  m.  L'a&ion  de  la  vo- 
lonté. 

Voulou,  f.  m.  efpcce  de  canne 
d'Inde. 

Vous ,  pronom  perfonnel  de  la  fé- 
conde perfonne  au  pluriel. 

Vouflbirs ,  ou  V ouûcaux  ,  f.  m. 
plur.  t.  d'Architecture. 

Voufïure,  f.  f.  t.  d'Archite&ure. 
La  hauteur ,  ou  -l'élévation  d'une 
voûte. 

Voûte ,  f.  f* 

Voûté  ,  ée ,  part.  paf.  &  adj. 
Voûter  ,  v.  a.  faire  une  voûte 
Voyage ,  f.  m. 
Voyager ,  v»  n.  faire  voyage. 
Voyageur  a  çufe ,  Ç  m.  &  £ 


V  R  A  6?>t 
Voyagifte,  C  m.  qui  décrit  un 

voyage. 

Voyant ,  f.  m.  t.  de  l' Écriture. 

Voyant ,  ante ,  adj.  il  ne  fe  dit  que 
des  couleurs  qui  font  extrême- 
ment éclatantes. 

Voyelle,  f.  f.  t.  de  Gammaire. 

Voyer,  f.  m.  OHicier  préposé  pour 
les  chemins ,  &c. 

Voyer ,  v.  Voyer  la  lejjive. 

Voyerie.  V.  Voierie. 

Voyette,  f.f.grandeécueliedeboi$ 
emmanchée  pour  voyer  la  leffive, 

Vrai ,  aie ,  adj.  Il  eft  auiTi  f.  &  li- 
gnine vérité. 

au  Vrai ,  adv. 

état  au  Vrai ,  t.  de  Finance. 
Vraiment ,  adv.  véritablement. 
Vrauemblable ,  adj.  m.  &  f.  Pro- 
bable. 

Vraifemblablement ,  adv. 
Vraifemblance ,  f.  f.  probabilité  j 
apparence. 

Vraifemblant ,  ante ,  adj. 

Vreder,  v.  n.  t.  populaire  qui  li- 
gnifie ,  courir  deçà  &  delà. 

Vrille,  f.  f.  outil  de  fer  propre  a 
percer. 

Vrille ,  f.  f.  certains  filets  qui  nai£- 
fent  à  la  vigne. 

Vrillier,  f.  m.  qui  fait  des  vrilles. 

Vu ,  vue ,  adj. 

Autrefois  on  écrivoit  veu9  veue-y 
&  c'ell  encore  i'ufage  de  l'Impri- 
merie du  Louvre.  Tous  les  au- 
tres Imprimeurs  du  Royaume 
écrivent  vu  ,  vûe.  Mais  l'accent 
circonflexe  elV  abfolument  inutile 
dans  ces  mots  ,  parce  qu'il  ne 
fert  pas  à  la  prononciation. 

Vue  ,  la  vue  ,  f.  f. 

Vuidange  ,  f.  f.  On  ne  prononce- 
point  le  fécond  u  ;  quelques-uns 
ne  récrivent  plus. 

Vuidajigeur,  f.  m.  celui  qui  vuide- 

Sfff  ii 
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les  foffes  des  privés, 

Vuide ,  adj.  m.  &  f.  &  f.  m. 

On  ne  prononce  point  lefecond 
u  ,  &  quelques-uns  ne  récrivent 
plus,  ce  que  je  n*approuve point. 
Ménage  dérive  ce  mot  de  l'Ita- 
lien vuotoy  vuide  :  ce  qui  me  pa- 
roît^uite.ll  elt  quelquefois  fubft 
&  fignifie  efpace  vuide. 

Vuidé,  ée  ,  part.  paf.  &  adj. 

Vuide-bouteiile,  f.m,  Petit  appar- 
tement. 

Vuider ,  v.  a.  ce  t.  a.  plufieurs  li- 
gnifications. 

Vulcain,  f.  m.  Dieu  des  feux  fou- 
terrains. 


V  U  L 

Vulcaniime,  f.  m.  l'état  de 
dont  la  femme  eft  infidèle. 

Vulgaire ,  adj.  m.  &  f.  &:  f.  com- 
mun ;  ordinaire  j  le  peuple  3  la 
multitude. 

Vulgairement ,  adv. 

Vulgate  ,  f.  f.  Verfîon  Latine  de 
l'écriture  Sainte. 

Vulnérable,  adj.  m.  &  f. 

Vulnéraire ,  adj.  &f.  m.  t.  de  Mé- 
decine. 

Vulturne ,  f.  m.  un  des  vents  qui 
fouffle  &  pafle  avec  plus  de  vî- 
tefle. 

.  Vulve  ,  f.  f.t.  d'Anatomie. 
Vu  que,  forte  de  conjonction. 


,W.  Cette  Lettre  n'ejl  pas  proprement  une  Lettre  Françoifè  ,•  c*ejl 
une  Lettre  des  Peuples  du  Nord  ,  que  nous  admettons  dans 
plujieurs  Noms  propres.  Pour  la  prononciation  ,  elle  n'en 
a  point  £  autre  dans  notre  lanpie  que  l'V  confonne. 

- 


\V   du  Cercle  de  Suabe. 
Waicourt,  ou  Valencourt ,  ville 
des  Pays-Bas. 

Waldeck  ,  ville  d'Allemagne, 

Capitale  du  Comté  de  Waldeck. 
Waldshut,  l'une  des  quatre  villes 

foreftieres  de  la  Suabe. 
Wallon,  one,  f,  m.  &r  f,  on  donne 

ce  nom  à  tous  les  Peuples  des 

Pays-Bas. 

Wallon  ,  one  ,  adj.  &  f.  m.  Lan- 
gue que  parlent  les  Wallons. 

Wangen,  ville  de  france en  Alfa- 
ce  -,  £c  ville  de  Suabe. 

le  grand  Waradin  ,  ville  de  Hon- 
grie. 

Waradin  ,  ville  de  l'Efdavonie. 
YfM  wkk  y  ville  Çapicalcdu  Com 


!  té  de  ce  nom  en  Angleterre, 
i  Waterford ,  ville  d'Irlande. 
Waterganck,  f.  m.  mot  tiré  du 

Flamand ,  qui  fe  prononce  Oua.- 

tergan  ;  &  fe  dit  d'un  fofsé  plein 

d'eau  bourbeufe. 
Weimar ,  ville  de  la  BatTe-Saxe. 
Weinheim  ,  ville  d'Allemagne. 
WeifTenbourg  ,  villes  de  france 

en  Allace ,  de  la  Hongrie ,  &  de 

Saxe. 

Wells,  ville  d'Angleterre. 

Wefel ,  ville  de  Weltphalie. 

Wellminiler ,  ville  d'Angleterre, 
à  une  lieue  de  Londres. 

Wetrcras ,  ville  de  Suéde. 

Weltphalie ,  Tune  des  neuf  gran- 
des* Provinces  qui  compolen,c 
i  J*  Allemagne, 
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Weflphalien  ,  enne ,  f.  m.  &  f. 

qui  eft  de  weftphalie. 
Wcftro-gothie ,  grand  Pays  de  la 

Suéde.  1 
Wétéravie,  grand  Pays  de  la  baffe 

partie  du  Cercle  du  Haut-Rhin» 
Wetzlar,  ville  d'Allemagne  dans 

le  Landgraviat  de  Hefle. 
Whig,  f.  m.  parti  d'Angleterre 

qui  étoit  contraire  à  l'autorité 

royale. 

WiWrg ,  ville  de  Ruflie  j  &  de 

Dannemarck. 
Wigan,  ville  d'Angleterre. 
Willemftadt ,  ville  des  Pays-Bas. 
Wilna,  ville  Capitale  4e  la 

thuanie. 

Winchcfter  >  ville  d'Angkcerre. 


W  U  R  «9$ 

Wîndaw ,  ville  de  Curlande. 

Winterthour,  ville  du  Canton  ds 

Zurich. 
!  Wifmar,  ville  de  Saxe. 

Wittembcrg ,  ville  de  Saxe. 

Wolftenbutel ,  ville  de  Saxe. 

Wolgaft ,  ville  de  Saxe. 

Wolodimer >  ville  de  Ruflie. 
'Wologda,  ville  de  Ruflie. 
;  Worcefter  >  ville  d'Angleterre, 
j  Worms  i  ville  du  Palatinat  du 
Rhin. 

Wurtemberg  ,  ou  Wirtemberg  i 
c 'eft  le  plus  grand  des  États  de 
Suabe. 

wurtzbourg  >  ville  de  la  Flan- 
conie  ,  Capitale ,  de  T^yêché 
qui  porte  fon  nom. 
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X  |  Subjlantif  mafculin  ,  /<x  ym^î  d«  unième    Lettre  dt 
V Alphabet  François.  On  prononce  ics. 

L'Xeft  une  lettre  double  qu'on  a  empruntée  du  Latin. 
On  le  prononce  quelquefois  comme  une  /  ;  ainfi  on  dit 
Bruffelles  ,  au  lieu  de  Bruxelles.  On  le  prononce  auiïi  quel- 
quefois comme  un  [  ;  ainfi  l'on  dit  fi^ieme  ,  au  lieu  àejixieme. 


3fr— Ou  s  n'avons  point 
""1ÎC  *"|||  de  mot  François  qui 
£J  jtf,  commence  par  cette 
[il  lettre ,  excepté  quel- 
ques noms  propres , 
comme  Xavier ,  &c. 
Autrefois  Ton  écrivoit  Xaïntes  » 
Xaintonge  \  mais  depuis  long- 
temps Pufage  veut  qu'on  écri- 
ve Saintes ,  Saintonge  ,  Saint  on- 


geois ,  ce  qui  eft  plus  conforme  à 
Pétymologie  de  ces  mots  ,  qui 
viennent  du  Latin  Santonum ,  non 
pas  Xantonum.  Je  ne  puis  m'em- 
pêcher  de  faire  là-demis  cette  ré- 
flexion ,  qu'il  eft  toujours  louable 
en  fait  d'Orthographe  comme  en 
autre  chofe  ,  de  quitter  une  mau- 
vaife  habitude  pour  en  contracte! 
une  meilleure. 
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Y  >  Subjlantif  mafculin  ,  la  vingt- deuxième    Lettre  de 
V Alphabet  François  $  il  a  le  même  J on  que  V\  voyelle. 


<^  ^  il 


f.  m.  nom  d'un 
petit  vaifleau  à 
mâts  &  à  voiles; 
on  s'en  fert  en 
Angleterre  & 
en  Hollande. 


W*g&&&%  A  c  ,  ou  Yacht , 

j«*  v 

*ft      I  -X-4 

H*  Si 

Quelques-uns  écrivent  Jacfcf. 
Yarmouth  ,  ville  d'Angleterre. 
Yatifî ,  f.  m.  l'heure  du  coucher 

chez  les  Turcs. 

Yeldic  ,  f.  m.  t.  de  Philofophie 

Hermétique. 
Yelion ,  f.  m.  t.  de  Philofophie: 

Hermétique.  ^ 
Yenkc,  f.  f.  femme  chez  les  Turcs 

qui  couche  la  mariée  le  jour  de 

{es  noces. 
Yenville  ,  ville  de  france  dans 

l'Orléanois. 

Yeufe ,  f.  f.  forte  de  chêne. 
Yeux,  f.  m.  pluriel  d'oeil. 
Ynca  ,  f.  m.  nom  qu'on  donnoit 

aux  Kois  du  Pérou. 
Yoïde ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Yolatol ,  f.  m.  forte  de  bouTon 

des  Indes  Orientales. 


Yorck ,  ville  d'Angleterre ,  capi- 
tale de  la  province  qui  porec 
fon  nom. 

Youghil ,  ville  d'Irlande. 
Ypreau ,  f.  m.  peuplier. 
Ypres  ,  ville  des  Pays-Bas ,  fou- 
mife  aux  François  le  15.  Juin 
1744- 

Ypfiloïde ,  adj.  t.  d'Anatomie. 
Yfendick  ,  ville  des  Provinces- 
Unies. 

Ylîengeaux  ,  ville  de  france  en 
.  Languedoc. 
Yverdun  ,  ville  de  SuiiTe. 
Yvetot,  bourg  renommé  de  france 
en  Normandie. 
Yunga ,  ou  Yunca ,  f.  m.  &  f. 
on  nomme  ainfi  dans  le  Pérou 
ceux  qui  habitent  les  plaines  6c 
les  vallées. 
Yvoire.  Il  faut  écrire  Ivoire, 
Yvoy  ,  ville  de  france  dans  le 
Luxembourg. 

Yvraie.  Il  faut  écrire  Ivraie. 

Selon  Dalechamp ,  ivraie  vient 
du  mot  enivrer  ,  parce  que  fi 
l'on  mange  du  pain  >  qu  il  y  en 
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ait  y  on  eft  ivre  , 
'  a  voit  trop  bu 

pourquoi  ivraie 

fans  y ,  ainli  que 

V.  Ivréie* 
Yvre. 
Yvreffe. 
Yvrogne. 

Yvrogner.     f  V. 
Yvrogneffe. 
Yvrognerie. 


R 

romme  fi  l'on 
de  vin<  C'éft 
doit  être  écrit 
fadje&if  ivre. 

Ivre» 
Ivrejfe. 
Ivrogne. 
Ivrogmr. 
Ivrogneffe. 
Ivrognerie, . 


Y  ZQ 

On  n*a  aucune  raifon  pour  écrira 
avec  un  y  *  ivre ,  &  le*  mofs 
qui  en  font  formés  y  parce  que 
ce  mot  a  été  fait  du  Latin  ebriur, 
dont  Ve  a  été  changé  en  / ,  ainfî 
que  dans  Un  très-grand  nombre 
d'autres  mots  que  nous  avons 
pris  de  cette  Langue, 
Yzqui-atote ,  f.  m.  forte  de  boi£ 
fon  dont  on  ufe  dans  les  Indes 
Occidentales; 


5* 


4. 
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Z  ,   Subjlantif  mafculin  ,   Lettre    confonne  s    la  vingt* 
troifieme  &  dernière  de  V Alphabet  François. 


i******** 

**k  ira* 

U*  S« 

*S  Jel* 
*  *  »  «  *  *  *  * 


A  ara,  ou  Saa- 
ra,  grande  Ré- 
gion de  l'Afri- 
,      ,  ,  que. 

Étudié  Zatah?5fMNr 

ttj**^* que  les  Mano- 
fâëB&Sz  SSËMË  métans  don- 
nent à  la  partie  de  leur  bien  qu'ils 
doivent  dittribuer  ,  félon  leur 
Loi ,  aux  pauvres, 
Zacatécas ,  province  de  l'Améii- 

que  Septeutrionale. 
Zagaie,  f.  f.  forte  de  Javelot 
dont  les  Mores  fe  fervent  en 
combattant  à  cheval. 
Zagardgi ,  f.  m.  valet  de  chien  de 

chalfe  du  Grand-Seigneur. 
Zagardgi  bachi  ,  C  m.  chef  des 

Zagardgis. 
Zagora,  contrée  de'  la  Turquie 

en  Europe. 
Zaïm  ,  f.  m.  Fonds  deftine  à  a 

fubfiltanoe  d'un  Cavalier  de  la 

Milice  Turque. 
Zain  ,  adj.  t.  de  Manège. 
Zalawar ,  contrée  de  la  Baffe- 

Hongrie. 


Zambe,  f.  m.  &  f.  Nom  quon 
donne  dans  l'Amérique  Méri- 
dionale aux  enfants  nés  de  Mu- 
lâtres &  de  Noirs. 

Zamoski,  Yillede  Pologne. 

Zanguébar  ,  grande  Région  de  la 
Bafle-Éthiopie. 

Zani/,  f.  m.  Bouffon  commun  ea 
Italie. 

Zaphar  >  f.  m.  t.  de  Fauconnerie. 
Zara  ,  ville  de  l'état  de  Venife. 
Zaflaw ,  ville  de  Pologne. 
Zatmar  ,  ville  de  Hongrie. 
Zator ,  ville  de  Pologne. 
Zélande  ,    une  des  Provinces-* 

Unies  des  Pays-Bas. 
Zélandois ,  oife ,  f.  m.  &  f.  qui 

eft  de  Zélande. 

Zélateur ,  f.  m.  Paf  tifan,  celui  qui 
ell  fort  zélé  pour  quelqu'un. 

Zélatrice ,  f.  f.  qui  agit  avec  zele 
en  faveur  de  quelqu'un. 

Zele ,  f.  m.  fentimenc  vif  &  affe- 
ctueux pour  quelqu'un ,  ou  pour 
quelque  chofe. 

Zélé  ,  ée  ,  adj.  qui  a  du  zele. 
Zell ,  villes  de  Saxe  &  de  Suabe. 

Tut 
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Zénith ,  f.  m.  t.  d' Aftrononr.e. 
Zéphyr,  f.  m.  toute  forte  de  venrs 
doux  &  agréables. 
Richeiet  écrit  ce  mot  avec  un 
i  \  c'elt  une  faute  :  il  faut  l'écrire 
avec  un  y  ,  parce  qu'il  nous 
vient  du  Latin  zephyrus  ,  pris 
du  Grec,   En  Poéiie  on  écrit 
quelquefois  zépkyre  avec  un  e 
final ,  &  alors  on  le  met  fans 
article.-  Mais  en  Profe  il  faut 
toujours  écrire  zépkvr. 
Zéphyr ,  f.  m.  vent  d'Occident  -, 
un  des  quatre  principaux. 
Zéro  ,  f.  m.  t.  d'Arithmétique. 
Zeitc ,  f.  m.  Pellicule  dure  qui  eft 

au  milieu  de  la  noix. 
Zétécique ,  adj.  t.  de  Mathémati- 
que. 

Zibeline ,  f.  f.  forte  de  Marte. 
Zigoma ,  f.  m.  t.  d' Anatomie. 
Zigomarique,  adj.  t.  d' Anatomie. 
Zigzag ,  f.  m.  forte  de  machine  > 

bc  t.  de  tranchée. 
Zinc  ,  f.  m.  demi-métal. 
Zinzolin,  f.  m.  forte  de  couleur 

qui  tire  fur  le  rouge. 
Ziit ,  f.  m.  il  n'ett  guère  d'ufage 

qu'en  cette  phrafe  proverbiale  : 

Entre  le  zift  &  le  zefl. 
Zithum,  f.  m.  breuvage  d'orge 

qui  fait  uriner  ,  mais  qui  nuit  à 

la  fanté. 

Zizanie,  f.  f .  ivraie. 
Zizanie  ,  f.  f.  difeorde. 
Zoclc  ,  f.  m.  efpece  de  petit 
piedeilal. 


2  OO 

Zodiacal,ale,adj.  t.d'Aftronomie. 
Zodiaque ,  f.  m.  t.  d' Aitronomie. 
ZofTmgen ,  ville  de  SuhTe. 
Zolnoc  ,  ville  de  Hongrie. 
Zombaîe  ,  f.  f.  Manière  de  faluer 

le  Roi  des  Indes. 
Zon ,  force  d'interjection. 
Zone ,  f.  f.  t.  d*  Aitronomie. 
Zoographie  ,  f.  f.  deferiprion  de 

la  nature  &  des  propriétés  des 

animaux. 

Zoolâtrie,  f.f.  culte  des  animaux. 
Zoologie ,  f.  f.  difeours ,  fur  les 
animaux. 

Zoophore,  f.  m.  t.  d' Architecture. 
Zoophorique,  adj.  u  d'Archite- 
cture. 

Zoophyte ,  f.  m.  chofe  qui  tient 
de  l'animal  &  de  la  plante  , 
comme  l'herbe  fenfitive.  Il  ne 
faut  pas  écrire  ce  mot  avec  un  i 
au  lieu  d'un  y  ,  comme  l'ont 
écrit  Richeiet  &  Joubert ,  parce 
que  c'eft  une  faute  contre  l'é- 
tymologie. 

ZopiiTa ,  f.  m.  t.  de  Marine. 
Zuenziga ,  royaume  d'Afrique. 
Zugj  ville  capitale  d'un  des  treize 
Cantons  SuifTes. 

Zurich  ,  ville  capitale  d'un  des 
treize  Cantons  Suifles. 

Z wol ,  ville  des  Pays-  Bas. 

Zygôme  ,  f.  m.  t.  de  Médecine. 

Zymofimetre,  f.  m.  infiniment 
qui  fert  à  mefurer  le  degré  de  la 
fermentation  cauféc  par  les  ma- 
tières mélangées. 


Fin  du  Dictionnaire. 


gitized  by  Google 


ABRÉGÉ 

DES  REGLES 

DELA 

VERSIFICATION  FRANÇOIS  F. 

jlcg^gggSsgg  jSj  lit  tous  les  jours  ou  Ton  entend  réciter  des 

|  vers.  Mais  il  n'e-ft  guère  polîîbled'en  fenrir  les 
I  beautés  ou  les  défauts ,  fans  une  connoifTance 
au  moins  générale  des  règles  de  la  verfifica- 
tion.Nous  avons  dans  notre  Langue  un  grand 
nombre  d'excellents  Ouvrages  en  vers ,  que 
l'on  peut  lire  avec  autant  d'utilicé  que  de  pîai- 
fir.  Et  il  feroit  honteux  d'ignorer  quelles  font  les  règles  d'un 
langage  qui  nous  flatte  fi  agréablement. 

Nous  plaçons  ces  règles  à  la  fuite  de  cet  Ouvrage  pour  fa- 
tisfaire  plufieurs  perfonnes,  qui, s'intérefTanx à  l'utilité  de  ce 
Dictionnaire  d'Orthographe,  ont  (bu  haï  té  qu'on  y  trouvât  un 
petit  Traité  de4a  Poéfie  Françoile.  Nous  n'avons  pas  cru  pou- 
voir en  donner  un  meilleur  que  celui  qui  cft  à  la  fin  de  U 
Grammaire  de  M.  Rcttaur ,  aux  foins  duquel  nous  devons  la 
perfection  de  notre  Livre,  &qui,  toujours  rempli  de  zele 
pour  l'utilité  du  public,  a  bien  voulu  nous  permettre  de  nous 
en  fervir. 

Nous  ne-parlefonsquede  ce  qui  regarde  la  forme  des  vers , 
&  de  ce  qui  peut  les  rendre  bons  ou  mauvais,  fans  entrer  dans 
la  différence  des  ftyles  par  rapport  aux  différents  fu jets  qui 
peuvent  être  du  reflbrt  de  la'  Poéfie. 
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Là  Verfification  Françoife  efl  Tare  de  faire  des  vers  François 
fui  vant  certaines  règles. 

Les  règles  que  l'on  peut  en  donner  regardent ,  ou  la  fini- 
cture  des  vers,  ou  la  rime,  ou  le  mêlante  &la  combinai fon 
des  vers  les  uns  à  l'égard  des  autres. 


ARTICLE  PREMIER. 

De  la  Strufîure  des  Vers. 

LA  ftruûure  des  vers  François  ne  confîfte  qu'en  un  certain 
nombre  de  fyilabes.  Ainfi  on  peur  d'abord  divifer  les  dif- 
férences fortes  de  vers  par  le  nombre  des  fyilabes  qui  les  corn- 
pofent. 

Des  différentes  fortes  de  Vers.  - 

On  en  compte  communément  de  cinq  fortes  ;  fçavoir, 
Les  vers  de  douze  fyilabes ,  que  l'on  appelle  encore  ale- 
xandrins ,  héroïques ,  ou  grands  vers , 

» 

Le-bon-heur-de-rim-pie-eft-cou-jours-a-gi-té. 
Ceux  de  dix  fyilabes  que  l'on  appelle  vers  commun? , 

A-nos-  fan-glo»  don  nons-un-li-bre-cours. 
Ceux  de  huit  fyilabes, 

Je-veux,-&-nV-com-plis-ja-mais, 
Et-  je-fais-le-  mal-que-  je-hats. 

Ceux  de  fept  fyilabes , 

Me  s-  fe  n  s-  font-  gla-  cés-  d'ef-  froî. 
Dicu.juf-re,.ré-pon-de2.moi. 

Ceux  de  fix  fyilabes , 

O-ré-veil-pîein-d'hor.reur  ! 
O  dan-gé-rcu-feer-reur  ! 

Les  vers  de  chacune  de  ces  efpeces  dont  le  dernier  mot  eft 
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terminé  par  un  emuet ,  ou  feul,  comme  dans  pere ,  aime ,  ou 
fuivi  d'une  s9  comme  dans  le  pluriel  des  noms,  les  pères ,  les 
princes,  ou  fuivi  des  lettres  nt9  comme  dans  les  pluriels  des 
verbes,  ils  aiment,  ils  reçoivent ,  ont  toujours  une  fyllabe  de 
plus:  c'eft-à-dire  que  les  vers  de  douze  iyllabesqui  finiffent 
par  un  e  muet,  en  ont  treize,  comme  on  peut  le  voir  dans  ces 
troh  vers , 

La-foi  qui-nVgtt-point,-eft-ce  u-ne-foi  fm-ce-re  ? 
Dieu-tient-îe  cœur-des-Rois-en-tre-fes-mains.puif-fan-tes. 
De-leur-au-da-ce  en-vain-les- vrais- Chrétiens- gé-mif-fent. 

&  que  les  vers  de  dix  fyllabes  qui  finiffent  par  un  e  muet  en 
ont  onze ,  comme  dans  ces  trois  vers , 

Mau-di-te-foit-la-mon-dai-ne-  ri-chef-fe. 

Pau-vres-bre-bis,-on-vous-a-bien-{é-dui-tes. 

Dieu-gar-de-ceux-qui-pour-laFran-ce-veil-lent. 

Les  vers  de  huit ,  de  fept ,  &  de  fix  fyllabes ,  ont  également 
une  fyllabe  de  plus ,  quand  ils  font  terminés  par  un  e  muet. 

Mais  le  fon  fourd  de  cette  voyelle  s'y  fait  entendre  fi  fai- 
blement, que  la  fyllabe  où  elle  le  trouve  eft  comptée  pour 
rien. 

Il  ne  faut  pourtant  pas  mettre  au  nombre  des  e  muets ,  celui 
qui  fe  trouve  fuivi  des  lettres  m  dans  les  troifiemes  personnes 
du  pluriel  de  l'imparfait  de  l'indicatif  &  du  conditionnel  pré- 
lent  des  verbes ,  comme  dans  ilsaimoient ,  ils  aimeroient ,  parce 
que  la  ttfrminaifon  oient  y  a  entièrement  le  fon  de  Yè  fort 
ouvert. 

Les  vers  dont  le  dernier  mot  eft  terminé  par  toute  autre 
voyelle  que  Ye  muet ,  ou  par  une  confonne  fans  Ye  muet , 
n'ont  point  ,  comme  les  autres,  de  îyllabe  furabondante. 
Ainfi  il  n'y  a  précifément  que  douze  fyllabes  dans  chacundç 
ces  trois  vers, 

L'i-  gno-ran- ce- vaut-mieux- qu'un  fâ- voir-  af-fec-  té. 
Hâ-tons-nous  :  -le-temps-fuit,-&»nous  traî*ne  a-vec-foû 
Dieu-ne-  fait- ja-mais-gra-ce-à-qui-ne-  Pai-me- point. 

Les  vers  qui  finiffent  par  un  e  muet  font  appelles,  vers  fé- 
minins ,  &  les  autres  font  appelles ,  vers  mafeulins.  Ce  qui 
forme  une  nouvelle  divifion  des  vers  en  mafeulins  &  féminins, 
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On  fait  encore  quelquefois  des  vers  qui  ont  moins  de  lîx 
fyllabes  :  mais  ce  n  elt  guère  que  dans  des  pièces  libres  &  ba- 
dines, ou  deftinées  à  être  mifes  en  muîïque. 

Les  vers  qui  ont  le  plus  d'harmonie  &  de  majefté ,  font  ceux 
de  douze  fyllabes  :  auffi  les  emploie-t-on  dans  les  poèmes 
héroïques ,  les  tragédies ,  les  comédies ,  les  églogues ,  les 
élégies,  &  autres  pièces  iérieufes  &  de  longue  haleine. 

De  Fe  muet  à  la  fin  des  mots. 

Quand  ,  dans  le  corps  du  vers ,  la  dernière  fyllabe  d'un  mot 
eft:  terminée  par  un  e  muet  feul,£c  que  le  mot  qui  fuie  com- 
mence par  une  voyelle  ou  par  une  A  non  afpirée,  cette  (ylhb» 
fe  mange  &  fe  confond  dans  la  prononciation  avec  la  pre- 
mière du  mot  fuivant ,  comme  dans  ces  deux  vers , 

Dieu  fait ,  quand  il  lui  plat t ,  fair;  éclater  fa  gloire , 
Et  foa  peupk  * ft  toujours  préfent  à  la  mémoire. 

&  dans  celui-ci , 

D'une  fecretf  horreur  je  me  fens  frhTonner. 

Mais  fi  le  môt  terminé  par  un  e  muet  eft  fuivi  d'un  mot 
qui  commence  par  une  confonne  ou  par  une  h  afpirée ,  Ve  muec 
fair  fa  fyllabe  &  fe  prononce  comme  dans  ces  vers , 

Quelle  fauflî?  pudeur  à  feindre  vous  oblige  ? 
Dieu  veut-il  que  l'on  garde  une  haine  implacable  ! 

Jje  muet  final  fuivi  dans  le  même  mot  d'une  s  ou  des  lettres 
nt ,  fe  prononce  comme  s'il  étoit  feul ,  quand  le  mot  qui  elt 
après  commence  par  une  confonne ,  ou  par  une  h  afpirée  , 
comme  dans  ces  vers", 

Tu  crois  ,  quoique  ie  fafte , 
Que  mes  propres  périls  t'affurfnt  de  ta  grâce. 
Traîne  d'un  dernier  mot  les  fyllafox  honteufes. 
Ma  vie  &  mon  amour  tous  deux  courait  halârd. 

Quand  Ve  muet  fuivi  d'une  ^  ou  des  lettres  nrefl  avant  un 
mot  qui  commence  par  une  voVelle  ou  par  une  h  non  afpi- 
»ce ,  outre  qu'il  fait  la  fyllabe  ,  Vs  &  le  t  fe  prononcent  comme 
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s'ils  failbienc  partie  du  mot  fuivant.  Ainfi  dans  ces  vers , 

Les  prêtres  arrofoient  l'autel  8c  l'aflemblée. 
Que  les  méchants  apprennent  aujourd'hui 

A  ctaindre  ta  colère. 

il  faut  prononcer  comme  s'il  y  avoit ,  les  prêtres  [arrefoiem  : 
apprenne  t aujourd'hui. 

C'eft  à  quoi  il  faut  faire  une  attention  particulière  en  lifant 
ou  en  récitant  les  vers  :  car  fi  dans  ces  occafions  on  manque 
de  prononcer  Y  s  ou  le  t  final ,  on  confondra  néceffairemenc 
Ye  muec  avec  la  voyelle  qui  commence  le  mot  fuivant ,  &  par 
coniéquent  le  vers  aura  une  fyllabe  de  moins  :  ce  qui  ne  peut 
produire  qu'un  effet  défagréable  à  l'oreille. 

Rencontre  des  voyelles. 

On  doit  absolument  éviter  dans  les  vers,  la  rencontre  des 
voyelles  qui  ne  fe  mangent  point  par  la  prononciation  :  c'eft- 
à-dire ,  qu'un  mot  qui  finir  par  une  voyelle  autre  que  Ye  muet* 
ne  peut  jamais  le  trouver  avant  un  mot  qui  commence  auffi 
par  une  voyelle ,  ou  par  une  A  non  afpirée  :  ce  que  M.  Pef- 
preaux  a  très-bien  exprimé  par  ces  deux  vers, 

Gardez  qu'une  voyelle  à  courir  trop  hâtée , 
Ne  foit  d'une  voyelle  en  fon  chemin  heurtée. 

Ainfi  on  ne  pourroit  jamais  faire  entrer  dans  des  vers ,  ces 
mots ,  la  loi  èvangèlique  ,  Dieu  éternel ,  vérité  immortelle  3  le 
yrai  honneur ,  &c. 

Les  anciens  poètes  ne  s'alïujettifToient  point  à  cette  règle: 
mais  elle  eft  devenue  indifpeniable  pour  ceux  d'aujourd'hui. 

Quoique  l'affirmation  oui  commence  par  une  voyelle,  on 
peut  néanmoins  la  répéter  avec  grâce  dans  un  vers  oula  mettre 
à  la  fuite  d'une  interjection  terminée  par  une  voyelle ,  comme 
dans  ces  vers  , 

Oui ,  oui ,  fi  fon  amour  ne  peut  rien  obtenir  * 
li  m'en  rendra  coupable  &  m'en  voudra  punir. 
Hé  !  oui ,  tant  pis ,  c'eft-là  ce  qui  m'afflige. 

Vh  afpirée  étant  regardée  comme  une  véritable  conforme* 
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elle  en  a  toutes  les  propriétés  dans  la  prononciation ,  c*eft-i- 
dire,  qu'elle  peut  être  précédée  des  mêmes  lettres,  &  que 
celles  qui  fe  prononcent  ou  ne  fe  prononcent  pas  avec  les  con- 
fonnes,  le  prononcent  au  (fi  ou  ne  le  prononcent  pas  avant  Yh 
afpirée.  Ainfi  elle  peut  le  rencontrer  à  la  luire  de  quelque 
voyelle  que  ce  puiffe  être ,  comme  dans  ces  vers , 

Chacun  s'arme  au  fafkrd  du  livre  qu'il  rencontre. 
Dieu ,  qui  voyez  ma  Aonte ,  où  me  dois- je  cacher  * 
Si  je  la  Aaïflbis ,  je  ne  la  fuirois  pas. 

On  appliquera  dans  la  fuite  à  l'A  non  afpirée ,  ce  que  nous 
pourrons  dire  des  voyelles  ;  &  à  Y  h  afpirée ,  ce  que  nous  dirons 
des  confonnes. 

Le  t  qui  eft  renfermé  dans  la  conjon&ion  & ,  ne  fe  pronon- 
çant jamais,  on  ne  peut  pas  mettre  dans  les  vers  cette  con jon- 
ction avant  un  mot  qui  commence  par  une  voyelle.  Ainii  ce 
vers  ne  vaudroit  rien , 

Qui  ferc  (y  aime  Dieu ,  poflède  toutes  cbofes» 

Quoique  Yn  finale  de  la  négation  non,  ne  fe  prononce 
pas  plus  que  le  t  de  la  conjonftion  &  ,  cependant  lés  poètes 
ibnt  en  pofTeffion  de  la  mettre  avant  des  mots  qui  commencent 
par  une  voyelle ,  comme  dans  ces  vers  , 

Non ,  non ,  un  roi  qui  veut  feulement  qu'on  le  craigne , 
Eft  moins  roi  que  celui  qui  (ait  fe  taire  aimer. 

Nous  obferverons ,  malgré  cet  ufage ,  que  la  prononciation 
de  non  avant  une  voyelle ,  n'eft  pas  moins  dcfagréable  que 
celle  d'une  voyelle  avant  une  autre ,  &  qu'il  eft  toujours  mieux 
de  mettre  cette  négation  avant  une  confonne ,  comme  dans 
ce  vers , 

Non ,  je  ne  puis  fouffrir  un  bonheur  qui  m'outrage» 

On  peut  dire  la  même  chofe  des  autres  mots  qui  font  termi- 
nés par  une  voyelle  ou  par  une  diphtongue  nalale  ,  dont  Yn 
ne  fe  prononce  pas  avant  un  mot  qui  commence  par  une  voyelle* 
Ainfi  quoiqu'on  trouve  fouvent  dans  les  poètes  ces  mots 
avant  d'autres  qui  commencent  par  une  voyelle ,  la  rencontre 
de  la  voyelle  ou  diphtongue  naiàle  avec  une  autre,  a  toujours 

quelque 
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quelque  chofe  de  rude  à  l'oreille  :  comme  on  peut  le  recon- 
noître  dans  ce  vers , 

Ah  !  j'attendrai  lohg*temps  :  la  nuit  eft  loin  encore, 
ou  dans  ceux-ci 

La  première  fois  qu'un  renard 
Apperçut  le  lu»  ,  animal  redoutable  , 
Il  eut  une  peur  effroyable» 
Ec  s'enfuit  bien  loini  l'écart. 

Cetufage  étant  établi  &  autorifé  parle? meilleurs  poètes, 
nous  ne  prétendons  pas  le  condamner.  Mais  on  conviendra  au 
moins  qu'une  confonne ,  à  la  fuite  d'une  voyelle  ou  diphton- 
gue nalale  dont  Yn  ne  fe  prononce  pas ,  rendrait  le  vers  plus 
doux  &  plus  coulant,  comme  dans  ceux-ci. 

L'un  palcrit  dans  un  coin  l'embonpoint  des  chanoines 
L'autre  broie  en  riânt  le  vermilto»  des  moines. 

M.  l'Abbé  d'Olivet ,  après  avoir  rapporté  ckms  fon  TrdUé 
de  la  Profodie  françoxje ,  ce  que  M  l'Abbé  de  Dângeau  &  M. 
l'Abbé  Régnier  ont  dit  au  lu  jet  de  la  prononciation  des 
voyelles  nalales,  a  joute  qu'il  efl  à  crotte  qut.Vobforvation  faite 
par  ces  Auteurs  qui  mettent  les  voyeUes  nafales  au  rang  des 
véritables  voyelles ,  &  qui  ep  condamnent  la  rencontre  avec 
d'autres  voyelles  dans  les  vers,  tiendtadefotmaislieudeptè- 
ctfte  ,  du  moins  pour  ceux  de  nos  poètes  qui  tendent  à  la  perfection* 

Il  obferve  cependant  que  cette  rencontre  peut  abioiument 
fe  iburTt  ir ,  quand  la  ptononciaùcn  permet  de  pratiquer  un  repos  f 
quelque  court  qu'il  Joit  ,  *ntre  le  mot  qui  finit  par  un  fort  nafal, 
&  le  mot  qui  commence  par  une  voyelle  :  &  il  dit  que  en  ferait 
peut-être  outrer  la  delicateffe  que  de  blâmer  ce  vers  d  Atdie% 

Celui  qui  met  un  frein  à  la  fureur  des  flots, 
pu  cet  autre  , 

Difperfe  tout  fon  camp  à  l'afpeà  de  Jehu. 

Les  mots  qui  ont  une  voyelle  avant  Ye  muet  final ,  tels  que 
font ,  vie ,  envie  ,  partie  ,  vue  , proie  ,  joie,Jacrée ,  &Cé  nç  peu- 
vent pas  entrer  avec  grâce  dans  le  corps  du  vers ,  à  moins 

Vvvv 
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qu'ils  ne  foieçt  fui  vis  d'un  mot  qui  commence  par  une  voyelle 
avec  laquelle  Ye  muec  Je  mange.  Ainfi  ces  vers  ne  valent  lier , 

Anfclme ,  mon  mignon ,  aie- 1  die  à  coûte  heure. 
Àh  î  tfaye  point  pour  moi  û  grande  indifférence. 
I*  bourfeeft  criminelle,  fit  paye  fon  délit. 

Mais  ceux-ci  font  réguliers , 

C'eft  Vénus  toute  entière  à  fa  prora  attachée. 
J'ai  prie  la  vie  en  haine ,  fie  ma  flamme  en  horreur* 
Athènes  par  mon  pere  accra*  8c  protégée  , 
Reconnut  avec  ioie  un  roi  fi  généreux. 

Si  dans  le  même  mot  Ye  muet  précédé  d'une  voyelle ,  eft 
fuivi  d'une  s  ou  des  lettres  ce  mot  ne  peut  fe  mettre  qu'à 
la  fin  du  vers,  comme  dans  ceux-ci, 

Je  vois  combien  tes  vœux  font  loin  de  tes  penf&j. 
Aufli-tôt  maint  efprit  fécond  en  rêveries  » 
Inventa  le  blalon  avec  les  armoirrVr. 
Tandis  que  dans  les  airs  mille  cloches  émues  » 
D'un  funèbre  concert  font  retentir  les  nstes* 
Au  feul  nom  de  Henri  les  François  fe  ralli>»f  : 
La  honte  les  enflamme»  ils  marchent ,  ils  décrient. 
Souvent  dans  leurs  projets  les  conquérants  échoues/* 

Ainfi  ces  deux  vers  ne  valent  rien , 

Tu  paye  s  d'impofture  &  tu  m'en  as  donné. 

te  que  Yoyent  mes  yeux ,  franchement  je  m'y  fie. 

« 

Ve  muet  au  dedans  d'un  mot  &  à  la  fuite  d'une  autre 
voyelle ,  fe  fupprime  toujours  &  ne  fait  pas  une  fyllabe  parti- 
culière dans  la  prononciation  :  ce  qui  arrive  le  plus  ordinaire- 
ment dans  les  futurs  des  veibes.  Ainfi  tuerai ,  crieront  9  loue~ 
rejj  facn fiera  9  enjouement ,  &c*  fe  prononcent  tûrai  ,  cr iront  * 
lourei  tjàcriflra ,  enjoûment ,  comme*  dans  ces  vers  , 

J'efpere  toutefois  qu'un  coeur  fi  magnanime 
fie  {àcrifara  point  les  pleurs  des  malheureux. .  •• 
J'avowrai  qu'autrefois  au  milieu  d'une  armée  » 
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Mon  coeur  ne  foupiroit  que  pour  la  renommée. 
S'il  vient  il  pâma  cher  un  û*  fenfible  outrage. 

facrifiera  ne  fait  que  quatre  fyllabes  ,  j'avouerai  n'en  fait  que 
trois,  &  payera  n'en  fait  que  deux. 

Des  voyelles  qui  forment  ou  ne  forment  far  de 

diphtonges. 

Ilefl  encore  très-eiTentiel  de  ravoir  quand  plufieurs  voyelles 
forment  dans  les  vers  une  diphtongue  ou  n'en  forment  pas  , 
c'eft-à-dire ,  quand  elles  doivent  fe  prononcer  en  une  ou  en 
deux  fyllabes  :  fur  quoi  nous  donnerons  ici  quelques  règles 
particulières ,  en  parcourant  les  différentes  fortes  de  diphton- 
gues ,  dont  la  plupart  doivent  fe  prononcer  en  deux  fyllabes , 
dans  la  poéfie&  dans  le  difcours  foutenu. 

Ia  ,  forment  généralement  deux  fyllabes ,  foit  dans  les 
noms  ,  foit  dans  les  verbes,  comme  dzns  di-a/nant ,  diadème p 
ttudi-a  >  confi-a  >  oubli-a ,  &c.  excepté  dans  quelques  mots 
«jui  fe  réduilènt  à  peu-près  à  ceux-ci ,  diable ,  fiacre,  liard  + 
familiarité,  familiarifer* 

De  peur  de  perdre  un  liard  teuftir  qu'on  vous  éforge. 
Sa  familiarité  julque  là  s'abandonne* 
je  hais  •  •  •  •  ces  gens .  •  • .  • 

Dont  la  fiere  grandeur  d'un  rien  fe  rorraalife , 
Ki  qui  craint  qu'avec  elle  on  ne  ramil/'arife. 

IB ,  avec  l*e  ouvert  ou  fermé  n'eft  ordinairement  que  d'une 
fyllabe,  de  quelque  confonne  qu'il  foit  fuivi  f  comme  dans 
ciel  9  troi/îe~me  ,  fie~vre  ,  pie-ce  ,  ami*tié*  bar-rie-re  ,  pa-pier  , 
pre-mier ,  &c. 

Il  faut  obier  ver  que  dans  les  verbes  en  ier  de  la  première 
conjugaifon ,  te  forme  deux  fyllabes  à  l'infinitif ,  à  la  féconde 
perfonne  du  pluriel  du  préfent  de  l'indicatif ,  ou  de  l'impéra- 
tif, &  au  parcicipe  palîif.  Ainfi  il  faut  prononcer,  étudi-er,  con- 
finer ,  dâi-er  ,  mari-er  ;  vous  étudiai  t  vous  confi-e^ ,  vous  déli-e^p 
yous  mari-ej  ;  etudi-é,  confi-è ,  délire  ,  mari-ê. 

lai,  dans  la  première  çerfonne  du  prétérit  de  ces  verbes  % 
fe  prononçant  comme  ie,  forme  auffi  deux  fyllabes  :  Tètudi-ai^ 
je  confi-ai  p  je  délirai  ,je  mari-Ah, 

Vvvvij 


uigm. 
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On  prononce  de  même ,  vous  ri-eç ,  vous.fouri-e^  >  impléé  , 
inqui  et  ,  inqui-éter  ,  inquiétude  ,  hardi-effe ,  matéri-el ,  effèrui-^ 
&  quelques  autres  mots  en  el  de  plus  d  une  fyilabe. 

Hier,  s'emploie  quelquefois  en  une  feule  fyilabe,  comme 

dans  ce  vers, 

,  <  t'y 

Hier  j'étois  chez  des  gens  de  vertu  finguliere. 

Mais  on  en,  fait  plus  communément  deux  fyllabes ,  comme 
da^s  ces  vers, 

i       .  ... 

* 

Mais  hier  il  m*aborde  ,  &  me  ferrant  la  main , 

Ah  !  Moniieur  >  m'a-t-il  dit  >  je  vous  attends  demain. 

■ 

Il  eft  d'une  feule  fyilabe  dans  avant-hier. 
Le  bruit  court  qu'avant-hier  on  vous  aiTaflma. 

i 

Io,  eft  crmmunémenr  de  deux  fyllabes ,  comme  dans 
vi-olencc,  yi-don,  di-ocefe,  £)n  pourroit  en  excepter  fio-lt  & 
yio-che. 

*        •        •     *     •  »  r 

« 

Prend  la  fiole  oà . . . . 

Je  crains  en  ce  défprdre  extrême .... 

Oe,  ne  fait  qu'une  fyilabe  comme  dans  boe-te  ,cot~ffe9 
moe-lle ,  foe-te  ;  excepté  dans  po-èfie 9po-eme  ,po~ëre. 

0  i ,  avec  le  fon  de  Vo,  &  de  IV  ouvert ,  n'eft  jamais  que 
d'ur.e  lyllabe ,  comme  dans  roi ,  loi  ,  voilà  ,  emploi , 

U  E ,  avec  Ve  ouvert  ou  fermé  ,  eft  toujours  de  deux  fylla- 
bes ,  comme  dans  du-el,  tu-er  9tu-é 9attribu-er  9attnbu-i  ,fu-er9 
fu-  é. 

U  i ,  ne  forme  qu'une  fyilabe  comme  dans  lui ,  ce-lui 9  dé- 
duire ,  con-Jlrui-rc ,  fuir ,  fui  ,  ai- gui-fer  ,  &c.  excepté  dans 
ru-ine ,  ru  incr ,  bru-  ine. 

1  a  1  ,  eft  de  deux  fyllabes  dans  ni-ais  :  il  cil  quelquefois  de 
deux  &  quelquefois  d'une  feule  dans  biais ,  bi-aijer  ,ou  biais, 
biai-fer. 

I  a  u ,  eft  toujours  de  deux  fyllabes ,  comme  dans  mi-auler, 
befi-aux  9  provinciaux  ,  im péri- aux ,  &c. 

I  k  u ,  fe  prononce  oriinairement'en  deux  fyllabes  ,  comme 
dans pieux,  odieux  ,  furieux  précieux  :çxcc%ié  dans  deux, 
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Dieu ,  lieu ,  Lieu-tenant ,  mi-lieu  ,  mieux  ,pieu ,  é-pieu  ,  ef-fieu  , 
vieux  ,  yeux, 

O  u  t ,  avec  Ye  ouvert  ou  fermé  ,  eft  de  deux  fyllabes , 
comme  dans  jou-et,  lou-er  ,  lou-é ,  avou-er  ,  avou-è;  excepté 
dans  jouer ,  &  fouet-ter. 

0  u  i ,  eft  de  deux  fyllabes ,  comme  dans  cu-ir ,  ou-i  ,]ou-irf 
jru  i ,  cblou-ir ,  èblou-i  ;  excepté  dans  bouis,&.  dans  owi ,  mar- 
quant affirmation. 

Et  deux  fois  de  fa  main  le  bons  combe  en  morceaux. 

1  a  n  &  I  e  n  ,  avec  Je  même  ion,  forment  deux  fyllabes  , 
comme  dans  érudi-ant ,  for tifi-ant ,  ri- ont ,  li-ant ,  cli-ent , pa- 
ir- ent,  impati-ence  ,  expëdi-ent ,  expèri-enct  ;  il  faut  feulement 
excepter  vian- de. 

Autour  de  cet  amas  de  viandes  entaflees  ,  „ 
Regnoit  ua  long  cordon  d'alouettes  preffées. 

I  en,  avec  celui  qui  approche  de  celui  de  IV  fermé,  ne 
forme  ordinairement  qu'une  feule  fyllabe ,  dans  les  noms  fub* 
flantifs, les  pronoms  polfeffifs,  les  verbes  ,  &  les  adyeibes  , 
comme  dans  bien  ,  chien,  rien,  mien,  tien,fien  ,  je  viens ,  je 
tiens,  combien,  &c.  excepté  li  en ,  parce  qu'il  vient  du  verbe 
lier  de  deux  fyllabes. 

Ien ,  eft  de  deux  fyllabes ,  quand  il  termine  un  nom  ad- 
jeftif  d'état ,  de  profeffion ,  ou  de  pays ,  comme  dans  Grom- 
mairi-en ,  commèdi-m ,  mujici-en ,  hiflori-en  ,  gardi-en ,  magici- 
en ;  excepté  chrè'ien. 

Ion,  n'eft  d'une  fyllabe  que  dans  les  premières  perfonnes 
du  pluriel  de  l'imparfait  de  l'indicatif,  du  conditionnel  pré- 
fent, du  préfent  &  de  l'imparfait  du  Jubjonûif  des  verbes  , 
quand  il  ne  le  trouve  pas,  avant  la  terminai fon  de  ces  perfon- 
nés,  une  r  précédée  d'une  autre  confonne.  Il  eft  de  deux  fyl- 
labes dans  les  premières  perfonnes  du  pluriel  du  préfent  de 
l'indicatif  ou  de  l'impératif  des  verbes  oui  ont  l'infinitif  en  ier% 
Se  dans  quelque  autre  mot  que  ce  puiifc  être ,  comme  dans 
nous  étudiions  ,  nous  confi-ons  ,  nous  deïi-ons  ,  nous  mari-çps  ^ 
nous  ri-ons  *  li-ons ,  religi-on  >  uni-on  ,  paffi-on  3  v'tji-en  9 
cread -on  ,  0*c. 

O  i  n  ,  n'eft  jamais  que  d'une  fyllabe ,  comme  dans  coin , 
foin  ,  bejbin,  appointe  ment ,  &cf 
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Enjambement  des  vers. 


■ 


Les  vers  n9ont  ni  grâce,  ni  harmonie,  quand  ils  enjam- 
bent les  uns  fur  les  autres ,  c'eft-à-dire ,  quand  le  fens  demeure 
iufpendu  à  la  nn  d'un  vers^  &  ne  finit  qu'au  commencement 
du  vers  fuivanc  :  ce  qui  arrive  principalement  toutes  les  fois 
que  le  commencement  d'un  vers  eft  régime  ou  dépendance 
«éceflaire  de  ce  qui  fe  trouve  à  ,1a  fin  du  vers  précédent > 
comme  dans  c^ux- ci, 

C'étoit  votre  nourrice.  Elle  vous  ramena  , 
Suivit  exactement  l'ordre  que  lui  donna 
Votre pere,  8cc« 

ou  l'on  voit  que  votre  perça  une  liaifon  néce (Taire  avec  la  fin  du 
Vers  précédent ,  puifqu'il  eft  le  nominatif  du  verbe  donna. 

Cette  règle  eft  effentielle  dans  les  vers  d'un  ftyle  noble  & 
férieux  :  on  s'en  difpenfe  néanmoins  quelquefois  dans  les  vers 
d'un  ftyle  familier ,  comme  dans  les  comédies ,  les  fables ,  les 
contes,  les  épitres ,  Sec. 

Mais  l'harmonie,  en  quelque  ftyle  que  ce  pût  être,  ne  fe- 
roit  pas  bleflee,  fi  le  régime  ou  la  dépendance  d'un  vers  s'é- 
cendoit  jufqu'à  la  fin  du  vers  fuivant ,  comme  dans  ceux-ci , 

■ 

L'amour  eflentîel  à  notre  pénitence  , 
Doit  être  l'heureux  fruit  de  notre  repentance. 
Mais  admire  avec  moi  le  fort  dont  la  pourfuite 
Me  fiiit  courir  alors  au  piège  que  j'évite. 


Quoique  le  langage  de  la  poéfie  françoife  ne  foit  pas  diffé- 
rent de  celui  de  la  profe ,  &  qu'on  y  employé  communément 
les  mêmes  mots  ;  il  eft  cependant  permis  d'y  faire  dans  la 
conftruôion  de  la  phrafe ,  certaines  tranfpofitions  que  la  proie 
n'admettroit  pas ,  &  qui  contribuent  beaucoup  à  l'harmonie 
&  à  la  nobleffe  des  vers.  Mais  il  faut  toujours  faire  ces  tranfpo- 
fitions avec  efprit  &  avec  goût ,  de  manière  qu'elles  n'appor* 
cent  ni  dureté  »  ni  obfcurité  dans  les  vers* 
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Biles  confident  à  changer  Tordre  naturelle  des  mots  :  ce  qui 
peut  fe  faire  de  plufieurs  manières. 

I.  En  mettant  le  nominatif  après  le  verbe ,  comme  on  le  met 
auffi  quelquefois  en  profe.  Ainfi  dans  ces  vers, 

Ce  traitement ,  Madame ,  a  droit  de  vous  furprendre  j 
Mais  enfin ,  c'eft  ainfi  que  fe  venge  Alexandre. 

l'ordre  naturel  feroit ,  c'eft  ainfi  qù  Alexandre fe  venge. 

IL  En  mettant  le  régime  abfofu  à  Taccufatif  avant  le  verbe 
qui  le  gouverne  :  ce  qui  ne  doit  pourtant  fe  faire  qu'avec  beau- 
coup de  réferve,  comme  dans  ces  vers  , 

Le  fort  vous  y  voulut  Tune  &  l'autre  amener  , 
Vous  pour  porter  des  fers ,  elle  pour  en  donner» 
Vous  direz  à  celui  qui  vous  a  tait  venir , 
Que  je  ne  lui  faurois  ma  parole  tenir. 

Tordre  naturel  &  indifpenfkble  en  profe ,  feroit ,  le  fort  voulut 
vous  y  amener  Vune  &  l'autre,  &c.  que  je  m  faurois  lui  tenir  ma 
parole. 

m.  En  mettant  un  nom  au  génitif  avant  celui  dont  il  dé* 
pend ,  comme  dans  ces  vers  , 

Celui  qui  met  un  frein  à  la  fureur  des  flots  # 
Sait  auffi  des  méchants  artêter  les  complots. 

àu  lieu  de  dire, /ait  auffi  arrêter  les  complots  des  méchants. 

Yfr.  En  mettant  le  régime  relatif  au  darifou  a  Tablât  if,  avant 
le  verbe  auquel  il  a  rapport ,  comme  ckns  ces  vers, 

Quels  charmes  ont  pour  vous  des  yeux  infortunés  » 
Qu'à  des  pleura  éternels  vous  avez  condamnés. 

au  liçu  de  dire,  que  vous  ave\  condamnés  à  des  pleurs  éternels* 

La  Grèce  en  ma  faveur  eft  trop  inquiétée  5 
De  foins  plus  importants  je  l'ai  crue  agitée. 

au  lieu  de  dire ,  je  Pai  crue  agitée  de  foins  plus  importants. 

V.  En  mettant  entre  le  verbe  auxiliaire  &  le  participe  9 
des  mots  qui  ne  s'y  fouf&ixoient  pas  en  profe,  comme  danf 
ces  vers , 
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Aujourd'hui  même  encore  une  voix  trop  fidelle 
M'a  d'un  trifte  délaftre  apporté  la  nouvelle. 

•  4 

an  lieu  qu'il  faudroit  dire  en  profe ,  m'a  apporté  la  nouvelU 
d'un  trifte  defaftre. 

Le  Ciel  enfin  pour  nous  devenu  plus  propice , 
A  de  mes  ennemis  confondu  la  malice. 

au  lieu  de  dire,  a  confondu  la  malice  de  nus  ennemis. 

VI.  Enfin  en  mettant  avant  le  verbe  tout  ce  qui  peut  en 
dépendre,  &  ce  qui devroit  naturellement  être  mis  après. Ce 
font  le  plus  communément  les  prépofitions  avec  leurs  régimes  : 
comme  on  le  reconnokra  fans  peine  dàns  les  vers  fuivants , 

m  è 

A  ce  difcours ,  ces  rivaux  irrités  , 
Vun  fut Vautre  à  la  fois  fe  (ont  précipités. 
Po»r  la  veuve  d'Heftor  fes  feux  ont  éclaté» 
Contre  mon  ennemi  laifle-moi  m'aflurer. 
Si  la  foi  dans  fon  cœur  retrou  voit  quelque  place. 
far  de fiériles  vœu*  penfex-  vous  m'honorer  ! 
Peuple  ingrat  !  Quoi  toujours  les  plus  grandes  merveilles , 
Saus  ébranler  ton  cceur ,  frapperont  tes  oreilles  ! 

Mots  à  éviter  dans  tes  vers. 

Comme  un  des  principaux  objets  de  la  poéfieeft  de  flatter 
agréablement  l'oreille ,  on  doit  en  bannir  tous  les  mors  qui 
pourroient  la  choquer ,  ou  parce  qu'ils  feroient  trop  rudes ,  ou 
parce  qu'ils  auroient  quelque  conformité  de  fon  avec  d'autres 
mots  déjà  employés  dans  le-meme  vers ,  ou  parce  que  la  re- 
pétition n'en  feroit  ni  néceffaire  ni  agréable  ,  ou  enfin  parce 
qu'ils  feroient  trop  bas  &  qu'ils  fentiroient  trop  la  profe. 

H  eft  un  heureux  choix  de  mots  harmonieux. 
Fuyez  des  mauvais  fons  le  concours  odieux. 
Le  vers  le  mieux  rempli ,  la  plus  noble  penfée  , 
Ne  peut  plaire  à  Pefprit  quand  l'oreille  eft  bleflée. 

Le  goût  &  le  difcernement  appuyés  d'une  lefture  réfléchie 
des  meilleurs  poères,  contribueront  à  faire  éviter  Ces  défauts, 
nyeux  que  toutes  les  règles  que  Ton  pourroit  donnet. 
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;  Nous  nous  contenterons  d'indiquer  ici  quelques-uns  deé 
mots  qui  appartiennent  a  la  profe ,  &  que  Ton  ne  doit  faird 
entrer  que  très-rarement  dans  les  vers  ^  iur-tout  dans  ceux  qui 
ont  un  peu  de  nobleffe. 

Ce  font  les  con jon&ions,  c*ejl  pourquoi  ,  parce  que, pourvut 
que  Klpuis ,  ainji  ,  car  ,  en  effet,  de  forte  que  ,  d'autant  que  ,  outré 
çue  ,  d'ailleurs,  &c.  celui  &  celle,  quand  ils  font  relatif*  à 
quelques  noms  préoédents  ;  lequel ,  laquelle  t  lefjuels ,  &c. 

De  la  Céfùre. 

ta  céfùre  eft  un  repos  qui  coupe  le  vers  en  deux  parties  ^ 
'dont  chacune  s'appelle  hèmijliche ,  c'eft-à-dire ,  demi-vers.  Et* 
ce  repos  bien  ménagé  contribue  beaucoup  à  là  cadence  &  ï 
l'harmonie  des  vers  ffançois. 

Les  règles  que  Ton  peut  donner  fur  la  céfùre,  font  renftr* 
mées  dans  ces  trois  vers  de  M.  Defpreaux, 

Ayez  pour  la  cadence  Une  oreille  féverfc 

Que  toujours  dans  vos  vers  le  fens  coupant  les  mots  i 

Sufpende  Thémiftiche  ,  en  marque  le  repos. 

Il  n'y  a  que  les  vers  de  douze  fy llabès  &  ceux  dé  di*  qui 
aient  une  céfùre  :  les  autres  j  c*eft-à-dire ,  ceux  de  huit;  dé 
jfept ,  &  de  fix  fyllabes  n'en  ont  point. 

La  céfùre  des  vers  de  douze  fyllabes  ou*  des  vers  alexan- 
drins, eft  à  la  fixieme  fyllabe,  en  forte  qu'elle  partagé  les 
vers  en  deux  parties  égales ,  comme  dans  ceux-ci , 

Juites  rie  craignez  poînt-le  vain  'pouvoir  des  hommes  :  , 
Quelque  élevés  qu'ils  foient ,  -  Os  ionc  ce  que  nous  tommes* 

La  céfùre  des  vers  de  di*  fyllabes  où  dés  vers  corjàmùtf* 
eft  à  la  quatrième  Iyllabe  ;  &  elle  coupe  les  vers  en  deux  par*1 
ties  inégales  dont  la  première  eft  de  quatre  fyllabes,  &1» 
dernière  de  fix  y  comme  dans  ceux-ci , 

L'efclave  craînr-îe  tyran  qui  l'outrage  : 

Mais  des  enrants-l'amour  eft  le  partage.   - 

Quand  on  dit  que  la  céfurê  des  vers  àlexàndrîrts  eft  à  la 
firfieme  iyllabe  y  Se  que  la  céfùre  des  vers*  communs  eft  à  la 
quatrième,  on  entend  qu'après  l'une  ou  l'autre  de  ces  fyl- 

Xsxx 


Abroge'  dis  réglés 

Jabes ,  il  doit  y  avoir  un  repos  haturel  qui  mette  un  intervalle 
*ntre  lç  premier  &  le  fécond  hémiftiche  :  en  forte  qu'on  puiffa 
les  diftinguer  en  récitant  les  vers  ,  fans  forcer  &  làns  obicur- 
cir  le  fens  de  la  phrafe.  Ainfi  la  céfure  eft  vicieufe ,  quand  le 
çiot  qui  la  forme  &  qui  termine  le  premier  hémiftiche,  ne 
peut  être  féparé  du  mot  fuivant  dans  la  prononciarion. 

l\  n'eft  pas  nécelTaire ,  pour  la  régularité  de  la  céfure ,  que 
le  fens  finjfle  abfolument  après  la  fixieme  ou  la  quatrième  fyU 
labe  ,  &  qu'il  n'y  ait  rien  dans  un  hémiftiche ,  qui  foie  régi- 
me ou  qui  dépende  de  ce  qui  eft  dans  l'autre.  Il  fuffit  que 
ce  régime  ou  cette  dépendance  n'empêche  pas  le  repos ,  & 
n'oblige  pas  à  lier  en  prononçant ,  la  dernière  fyllabe  d'un 
kémiliiche  avec  la  première  de  Tautre.  Ainfi  quoiqu  en  ce 
vers , 

Tant  de  fiel  entre- t-il- dans  Pame  des  dévots  t 

dans  Came  des  dévots,  foit  le  régime  du  verbe  entre-t-il ,  la 
céfure  en  eft  régulière,  parce  que,  fans  forcer  le  fens  de  la 
phrafe.  on  peut  faire  naturellement,  après  entre-t-tt, une paufe 
qui  difti ngue  les  deux  hértuftiches. 
Il  en  eft  de  même  de  ces  deux  vers  : 

Que  de  ton  bras  -  la  force  les  renverfe. 
Que  jle  ton  nom  -  la  terreur  les  duperie. 

çù  Ton  peut  fe  repofer  après  de  ton  iras  &  de  ton  nom  ,  quoi- 
que ces  deux  génitifs  foienç  régi$  par  les  noms  fuivants  laforc% 
ce  la  terreur. 

Nous  nous  contenterons  d'obferver  ici  les  principales  cir- 
conftances  qui  peuvent  rendre  la  céfure  defeâueufe. 

I.  Le  repos  étant,  comme  nous  avons  dit ,  effentiel  à  lacé- 
fijre ,  elle  ne  peut  être  formée  que  par  une  fyllabe  qui  finit  un 
ïRot  :  c'eft- à-dire  que  la  fixieme  ou  la  quatrième  fyllabe  d'un 
vers  de  douze  ou  de  dix  fyllabes,  doit  toujours  être  la  dernière 
aun  mot ,  afin  que  Ton  puiiTe  s'y  repofer.  Ainfi  cette  phrafe  f 
quoique  de  douze  fyllabes , 

Que  peuvent  tous  les  foi-bles  humains  devant  Dieu } 

tp  feroit  pas  un  vers  •  parce  que  la  fixieme  fyllabe  eft  la  pre- 
mière du  mot  joibley,  &  que  l'on  ne  peut  pas  s'y  repoler.  Au 
Çeu  qu  ©u  chajtggarjj;  T^Ue  à&xaap  *  &  en  diJànx, 
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Que  peuvent  devint  Dieu- tous  les  foibles  humains  ! 

•n  a  un  vers  parfait  dont  le  repos  tombe  fur  la  fixieme  fyllabe 
formée  par  le  mot  Dieu. 

II.  Ve  muet  ou  féminin ,  feul  ou  fuivi  des  lettres  s  ou  nt  t 
Payant  qu'un  fon  fourd  &  imparfait ,  ne  peut  jamais  terminer 
lafyllabedurepos. 

Mais  lorfqu'un  mot  terminé  par  un  e  muet  feul ,  eft  fuivi 
d'un  mot  qui  commence  par  une  voyelle  avec  laquelle  Te 
muet  fe  mange  ;  alors  la  céfure  peut  tomber  fur  la  fyllabe  qui 
précède  Ve  muet ,  &  qui ,  par  Télifion  de  cet  e ,  devient  la  derr 
niere  du  mot.  Par  exemple ,  funefit  qui  a  trois  fyllabes,  quand 
il  eft  fuivi  d'un  mou  qui  commence  par  une  confonne ,  comme 

auandon  dit,  funefte paffion  ;  n'en  a  plus  que  deux,  quand 
eft  fuivi  d'un  mot  qui  commence  par  une  voyelle,  comme 
dans  funefte  ambition  :  &  c'eft  fur  la  féconde  que  peut  tomber 
la  céfure ,  quand  la  dernière  fe  mange  avec  le  moc  fuivant. 
Ainfi  dans  ces  deux  vers  , 

Et  qui  feul  fans  MiniLtre  ,  à  l'etemple  des  Dieux , 
Soutiens  tout  par  toi-mê-me,  &  vois  tout  par  tes  yeux. 

la  céfure  tombe  fur  la  féconde  fyllabe  de  miniflre  ,  &  fur  U 
première  de  même ,  les  dernières  fyllabes  de  ces  deux  mots  fe 
mangeanc  avec  les  voyelles  fuivantes. 

III.  Les  articles ,  quels  qu'ils  foienr ,  étant  infeparables  des 
'  noms ,  ne  peuvent  jamais  former  la  céfure  d'un  vers,  &  celui- 
ci  ne  vaudroit  rien , 

Vous  devez  vaincre  le-penchant  qui  vous  entraîne. 

IV.  La  céfure  ne  peut  pas  tomber  fur  un  nom  filbftancif  fui- 
vi de  fon  adje&if ,  comme  dans  ces  vers, 

■ 

Sais-tu  qu'on  n'acquiert  rien-de  bon  à  me  fâcher  I 
Mais  Taurois  un  regrrt-mortel ,  fi  f  étois  caufe , 
Qu'il  fut  à  mon  cher  maître  arrivé  quelque  chofe» 

ni  fur  un  nom  adje&if  fuivi  de  fon  fubftanrif ,  comme  dans 
ces  vers, 

Et  pourrions  par  un  prompt-achat  de  cette  efclave  , 
Empêcher  qu'un  rival  nous  prévienne  &  nous  brave. 
Celt  encore  uaghiSgrand-Ma  de  s'étonner. 

Xxxx  i; 
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Cependant  fi  le  fubftanrif  eft  fuivi  ou  précède  de  plufîenn 
^djeàifi ,  il  peu:  en  être  féparé  par  la  céfure.  Ainfi  ces  vers 
font  bons , 

Morbleu ,  c'eft  une  chofe- indigne  ,  lâche ,  infâme  ^ 
De  s'abaiflèr  ainfi  julqu'à  trahir  foname. 
Vengez- moi  d'une  ingra-te  &  perfide  parente. 

V.  Les  adverbes  monofyllabes ,  comme, plus,  trh  ,fot%, 
bien  f  mal ,  mieux ,  trop  ,  &c.  ne  peuvent  pas  être  féparés  pai 
la  céfure ,  des  ad  je&iis  ou  des  verbes  auxquels  ils  font  joints , 
pomme  dans  ces  vers, 

Ce  Jargon  n'eft  pas  fort  nicrjfaire ,  me  femble. 
Si  le  chef  n'eft  pas  bien-d'accord  avec  la  tête. 
De  grâce ,  CQnttz-mvi-bien  tout  de  point  en  point. 
Nous  verrons  qui  tiendra-mieux  parole  des  deux* 
Vos  yeux  ne  font  que  trop-aflurés  de  lui  plaire. 

VI.  La  céfure  ne  peut  pas  féparer  les  pronoms  perfonnels, 
cles  verbes  doru-ils  font  nominatifs ,  ni  les  pronoms  conjon> 
âifs,  des  verbes  donc  ils  font  régimes,  quand  ils  les  précè- 
dent ou  les  Auvent  immédiatement.  Ainfi  ces  vers  ne  vau- 
droient  rien , 

Je  me  flatte  que  vous-me  rendre2  votre  eftime. 
Songeons  que  la  mort  jiwj.furprendra  quelque  jour. 

VII.  Les  pronoms  ce  ,  cet,  ces,  mon  ,  ma  mes,  que,  qui, 
quel ,  quoi ,  dont ,  lequel,  laquelle,  ne  peuvent  jamais  forinct 
fa  céfure  d'un  bon  vers ,  comme  dans  ceux-ci , 

Fuyons  les  vices  $«f-nous  font  perdre  la  grâce. 
Tant  mieux.  Vous  iaures  que- depuis  tantôt  la  belle 
Sent  toujours  de  fon  mal  quelque  crife  nouvelle. 

....  . 

■ 

Celui ,  celle  &  ceux,  s'y  foufTrent  quelquefois ,  mais  ils  ont 
tou  jours  quelque  chofe de  lapguiffant  &  de  profaïque ,  comme 
cjans  ces  vers, 

Il  n'eft  Fort  entre  ceux-quç  tu  prends  par  centaines , 
Qui  ne  puifle  arrêter  un  rimeur  fut  femaines. 

VIIL  Le  verbe  fubftantif  être  fuivi  d'un  nom  adje&if ,  ne 
peut  pas  en  être  féparé  par  la  céfure ,  fur-tout  quand  il  eft  à 
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la  troifieme  perfonne  du  fingulier  du  préfent  de  Tindicsuif, 
comme  dans  ces  vers , 

On  lait  que  la  chair  eftjragile  quelquefois. 

Si  notre  efpric  tCeJh^zs-fage  à  toutes  les  heures , 

Les  plus  courtes  erreurs  font  toujours  les  meilleures. 

IX.  Les  verbes  auxiliaires  immédiatement  iuivis  des  parti- 
cipes, ne  doivent  pas  en  être  féparés  par  la  célure ,  fur-touc 
s'ils  ne  font  que  d'une  fyllabe ,  comme  dans  ces  vers , 

Que  vous  ierez  toujours ,  quoique  Ton  fe  propofe , 
Tout  ce  que  vous  avez-été  durant  vos  jours. 
Et  comme  je  vous  aï-rencontré  par  hafard, 
J'ai  cru  que  je  devois  de  tout  vous  faire  parc. 
Je  ne  faurois  foufFrir ,  a-t-il  dit  hautement , 
Qu'un  honnête  homme  foit-traîné  honteufemenc 

X.  Quand  dçux  verbes  ou  un  verbe  avec  un  nom  font  un 
fcns  indivifible ,  la  céfure  ne  doit  pas  les  féparer,  comme 
4ans  ces  vers, 

Mon  pere ,  quoiqu'il  eût  la  tête  des  meilleures. 
Ne  m'a  jamais  rien  fait-  apprendre  que  mes  heures. 
Car  le  ciel  a  trop  prisplaifir  de  m'affliger , 
Pour  me  donner  celui  de  me  pouvoir  venger. 
Si  bien  que  les  jugeant-morts  après  ce  temps- là , 
Il  vint  en  cette  ville,  &  prit  le  nom  qu'il  a» 

XI.  La  céfure  ne  peut  pas  fe  trouvçr  entre  un  verbe  &  la 
pégation  pas ,  ou  tout  autre  adverbe  négatif ,  comme  dans 
ces  vers , 

Non ,  je  ncfouffirirai-pas  un  pareil  outrage.  1 
Croyez  que  vous  n'aura- jamais  cet  avantage. 

XII.  La  céfure  eft  encore  mauvaife  quand  elle  fépare  une 
prépofîtion  de  fôn  régime ,  comme  dans  ces  vers , 

Peut-être  encore  qu'avec- toute  ma  (uffilance , 
Votre  eiprit  manquera  dans  quelque  circonitance. 
Far  vos geftes durant-un  moment  de  repas. . ..  • 
Si  j'avois  jamais  fait  cette  balTeflè  infigne , 
De  vous  revoir  après-ce  traitement  indigne, 
Ty  fuis  cocor  «  malgré-ic*  infidélités. 
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.  XIII.  Enfin  les  conjonctions  cotnpofées  de  plufieurs  mot! 
dont  le  dernier  eil  de  ouçue ,  comme  afin  de  ,  depeur  de,  avant 
que  de  f  au/Jîtôe  que  ,  f4/i<zij  ^we  ,  t/scori  yz/*  ,  c£c.  ne  doivent 
pas  être  leparées  par  la  céfure.  Ainfi  ce  vers  feroit  mauvais, 

Quoi  !  vous  fa*»  tandis-  que  vo$  fbldats  combattent  I 

Àu  refte  comme  la  céfure  eft  faite  pour  l'oreille,  on  peut 
donner  pour  règle  générale  &  infaillible,  qu'une  céfure  eft 
bonne,  fi  elle  fatisfait  l'oreille  ;&  qu'elle  eftvicieufe,  fi  l'o- 
reille en  eft  choquée:  &  ce  n'eft  que  par  la  le&ure  des  bons 
vers ,  qu'on  peut  fe  mettre  en  état  d'en  juger. 

Des  licences  dam  la  V trfification. 

On  appelle  licences  certains  mots  qui  ne  feroient  pas  reçus 
dans  la  pfofe  commune ,  &  qu'il  eft  permis  aux  poètes  d'em- 
plo^ef.  La  plupart  même  de  ces  mots,  fur-tout  dans  la  poéfie 
îublime ,  ont  beaucoup  plus  de  grâce  &  de  Noblefle  que  ceux: 
dont  on  fe  ferr  ordinairement.  Le  nombre  n'en  eft  pas  grand. 
Voici  les  principaux. 

• 

Les  humains  ou  les  mortels  pour  les  hommes. 

Mon  cher  fils  »  dit  Louis ,  c'eft  de  là  que  la  grâce 
Fait  fenrir  aux  humains  là  faveur  efficace. 
Plus  iàge  en  mon  refpedfc ,  que  ces  hardis  mortels  * 
Oui  d'un  indigne  encens  profanent  ces  autels. 

Forfaits  pour  crimes. 

■> 

O  toi ,  de  mon  repos  compagne  aimable  6e  fombre  » 
A  de  fi  noirs  forfaits  prêteras-tu  ton  ombre  I 

Cour  fier  au  lieu  de  cheval. 

■ 

Les  momens  lui  font  chers ,  il  court  dans  tous  les  rangs , 
Sur  un  courper  fougueux  »  plus  léger  quelles  vents. 

Glaive  pour  épie. 

Ils  s'attaquent  cent  fois,  &  cent  fois  fe  repouûeae, 
Leur  courage  s'augmente ,  &  leurs  glaives  s'émoufTent. 
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P  enfer  pour  penjee. 

Votre  ame  à  ce  penftr  de  colère  murmure* 

Les  ondes  pour  les  eaux. 

Le  limon  croupiflant  dans  leurs  grottes  profondes, 
S'élève  en  bouillonnant  fur  la  face  des  ondes. 

Flanc  pour  fein. 

Les  Dieux  m'en  font  témoins,  ces  Dieux  qui  dans  mon  flanc  > 
Ont  allumé  le  feu  latal  à  tout  mon  fang, 

Mntique  pour  ancien. 


i,  rappeliez  votre  antique  vertu. 
C'eft  un  ufage  antique  &  iacré  parmi  nous* 

V Eternel  au  lieu  de  Dieu. 

L'Eternel  en  fes  mains  tient  feul  nos  deftinées  : 
Il  lait ,  quand  il  lui  plaît  «  veiller  lur  nos  années. 

Hymen  ou  hyménêe  pour  mariage. 

Crois-tu  que  d'une  fille  humble ,  honnête , 
JJhymen  n'ait  jamais  fait  de  femme  extravagante! 
A  qui  mfme  en  fecret  je  m'étois  deftinee, 
Avant  qu'on  eût  conclu  ce  fatal  hyménêe  ! 

Efpoir  a  plus  de  nobleflfe  qu'e/pérana. 

D'un  ejpoir  renaiflânt  le  peuple  eft  énivré. 
Jadis  pour  autrefois. 

Serments  jadis  facrés,  nous  briions  votre  chaîne.. 

Soudain  pour  aufji-tôt. 

Le  falpôtre  enfoncé  dans  ces  globes  d'airin^ 
Part,  s'échauffe ,  s'embrafe ,  &  s'écarte  Soudain. 

Alors  que  pour  Içrfque. 

Aveuglé  par  fon  sele,  il  te  défobéit , 
Ec  penfe  te  venger ,  alors  quyi\  te  trahit. 

Cependant  que  pour  pendant  que  ,  tandis  que. 
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Cependant  que  j'embrafle  une  image  frivole  , 

Rome  entière  m'appelle  aux  murs  du  Capitole.  .  r  . 

tTa  gucre  pour  //  n'y  a  pas  long-temps. 

Cette  loi  que  *V  guère  un  faint  sele  a  di&ée  < 
Du  ciel  en  ta  faveur  y  lemble  être  apportée. 

On  fupprime  fouvent  ne  avant  les  verbes  ,  dans  les  interre* 
garions  négatives , 

Vois-tu  pas  que  là  haine  égale  mon  amour  f 

» 

au  lieu  de  dire ,  ne  vois-tu  pas ,  &c. 

Il  eft  très-ordinaire  de  lupprimer  Ye  muet  du  mot  encore 
pour  le  faire  de  deux  fyllabes ,  er*  écrivant  encor. 


Uneor  fi  ta  valeur  à  tout  vaincre 
Nous  laiflbit  fiour  le  moins  refpirer  une  année. 

Encore  de  trois  fyllabes  avec  Ve  muet  à  quelque  chofe  de 
languiflant  dans  le  corps  du  vers ,  avant  un  mot  qui  commence 
par  une  conlonne,  &  il  eft  mieux  de  ne  l'employer  ainfi  qu'à 
la  fin  des  vers  , 

Etudions  enfin ,  il  en  eft  temps  encore. 

■  ■ 

On  fait  aufli  quelquefois  avec  de  trois  fyllabes  ,  en  y  ajou- 
tant^. «& 

Quittons  donc  pour  jamais  une  ville  importune  , 
Où  l'honneur  eft  en  guerre  avecqueM  fortune. 


ARTICLE  II. 
De  la  Rime. 

*  ■ 

LÀ  Rime  qui  fait  la  plus  grande  beauté  des  vers  françois , 
eft  une  convenance  de  ion  à  la  fin  des  mots  :  &  chaque 
vers  doit  finir  par  un  mot  qui  ait  cette  convenance  de  fon  avec 
le  dernier  mot  d'un  autre  vers.  Ainfi  ces  deux  vers  liment  er> 
femble  ; 
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A  ta  foible  raifon  garde-toi  de  te  rendre: 

Dieu  fa  fait  pour  l'aimer ,  ôc  non  pour  le  comprendre. 


différemment ,  il  fuffic  ordinairement  qu'elles  produifent  le 
même  Ton  pour  qu'elles  riment  enfemble ,  comme  repos  &  maux 
dans  ces  deux  vers, 

Tout  cônlpire  à  la  fois  à  troubler  mon  repos  , 
Et  je  me  plains  ici  du  moindre  de  mes  maux. 

Par  la  même  raifon  ,  fi  les  fyllabes  finales  de  deux  mots 
s'écrivent  de  la  même  manière ,  &  qu'elles  fe  prononcent  dif- 
féremment ,  elles  ne  peuvent  rimer  enfemble.  Ainii  la  rime  de 
ces  deux  vers  eft  défe&ueufe  , 

Ma  colère  revient  >  8c  je  me  reeonno/x  $ 
Immolons  en  partant  trois  ingrau  à  kibf 7» 


De  la  Rime  masculine  <fr  féminine. 

La  rime  fe  divife  en  mafcutine  &  féminine  :  d'où  les  vefs 
font  appelles  maiculins  ou  féminins ,  comme  nous  l'avons  die 
page  7°4* 

La  rime  féminine  eft  celle  qui  finit  ou  par  un  t  muet  Am- 
plement ,  comme  dans  ces  deux  Vers , 

L'Eternel  eft  fonnom.  Le  monde  eft  fon  ouvrage. 
Il  entend  les  foupirs  de  l'humble  qu'on  outragr • 

ou  par  un  e  muet  fuivi  d'une  s  comme  dans  ceux-ci , 
Objet  infortuné  des  vengeances  célefttt  j 

Je  m'abhorre  encor  plus  que  tu  ne  me  déicÛes.  » 
ou  par  un  e  muet  fuivi  des  lettres  nt ,  comme  daris  ceux-ci, 

Ceft  lui-même.  11  m'échauffe.  Il  parle.  Mes  yeux  s'ouvrw  ; 
Et  les  fiecles  obfcurs  devant  moi  fe  découvre»*. 

La  rime  mafeuline  eft  celle  qui  eft  fofmée  par  toute  autre 
rerminaifon  que  par  une  muet ,  ibic  par  une  voyelle,  comme 
dans  ces  vers , 

Vyyy 
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Miférables  jouets  de  notre  vanité , 
Faifons  au  moins  l'aveu  de  notre  infirmité 

foit  par  une  conforme,  comme  dans  ceux-ci  / 

Le  faux  eft  toujours. fade  ,  ennuyeux ,  languiftW  ; 
Mais  la  nature  eft  vraie  8c  d'abord  on  la  fenf. 

Les  troifiemes  perfonnes  du  pluriel  de  l'imparfait  de  l'indi- 
catif &  du  conditionnel  préfent  des  verbes ,  n'ont  pourtant  pas 
la  rime  féminine ,  quoique  terminées  en  oient ,  parce  que  ces 
cinq  lettres  ont,  comme  nous  avons  dit,  le  l'on  de  IV  ouvert , 
&  qu'ainfi  elles  forment  une  rime  mafculine,  comme  dans  ces 
deux  vers  > 

Aux  accords  d'Amphion  les  pierres  fe  mouvaient  , 
Et  fur  les  murs  Thébains  en  ordre  s'éleYOfVtf. 

On  ne  confidere  prelque  jamais  que  le  fon  de  la  dernière 
fyllabe  des  mots  pour  la  rime  mafculine.  Ainfi  vérité  rime  avec 
piété  j  raifon  àMQC  mai/on,  mallieur  avec  douleur ,  fuccès  avec 
procès ,  &c. 

Mais  le  fon  de  la  dernière  fyllabe  des  mots  ne  fuffit  pas 
,pour  la  rime  féminine,  parce  que  la  prononciation  fourdeoc 

obfcure  de  Ve  muet  empêche  d'y  apperce voir  une  convenance 
Tcnfible.  Ainfi  quoique  la  dernière  fyllabe  de  monde  foitfem- 
Jblable  à  la  dernière  de  demande ,  cependant  ces  deux  mots  ne 

riment  pas ,  non  plus  que  louange  avec  menfbngç ,  fidàz  avec 
/candaÏQ ,  &c. 

Il  faut  donc  encore  prendre  la  convenance  des  fons,  nécef- 
faire  pour  la  rime  féminine  ,  de  la  pénultième  fyllabe  des 
mors.  Ainfi  monde  rimera  fort  bien  avec  profonde ,  demande 
avec  offrande ,  louange  avec  mélange, fidèle  avec  modèle,  fean- 
dale  avec  morale  ,  .&c. 

£)e  ce  qui  fuffit  ou  ne  fuffit  pas  f  our  la  Rtme. 

La  rime  tant  mafculine  que  féminine  eft  d'autant  plus  par- 
Cure  qu'il  y  a  plus  de  reiTumblance  dans  les  ions  qui  la  for- 
*menr.  Ainfi  quoique  plàifir  rime  bien  avecfoupir,  &  prudence 
-avec  recompenje;  cependant  plaifir  rime  encore  mieux  avec 
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iejir  ,  &  prudence  avec  providence ,  parce  qu'outre  la  confor- 
mité des  Ions  ir  &  <72ceeflennelleà  Tune  &  l'autre  rime,  les 
conformes  /  ôcaqui  les  précèdent  font  encore  les  mêmes  .*  ce 
qui  ajoure  un  nouveau  degré  de  perfection  à  la  rime. 

Quand  les  fyllabesqui  forment  la  rime,  c'eft-à-d  ire ,  la  der- 
nière pour  la  rime  mafculine ,  &  la  pénultième  pour  la  rime 
féminine  commencent  par  une  voyelle ,  il  eft  néceflaire ,  lî 
elles  ne  font  pas  les  premières  du  mot ,  qu'elles  foient  pré- 
cédées d'une  autre  voyelle  :  comme  on  peut  le  reconnoître 
dans  les  mots  II- en  ^nati-on  ,préci-eux artificielle  jvertu-eufe  % 
Jii-ence ,  &c. 

Or  il  fout ,  pour  la  plus  grande  perfection  de  la  rime  de 
ces  fyllabes  ,  que  non  feulement  eUes  foient  précédées  des 
mêmes  voyelles ,  mais  encore  que  les  confonnes  qui  précèdent 
ces  voyelles  ,  foient  les  mêmes  ou  aient  le- même  ion.  Ainfi 
lien  qui  rime  avec  gardien  ,  rimera  encore  mieux  avec  italien  ; 
nation  qui  rime  avec  union  ,  rimera  mieux  avec  ambition  ;  pré- 
cieux qui  rime  avec  curieux ,  rimera  mieux  avec  audacieux  ; 
Artificielle  qui  rime  avec  citadelle  &  matérielle,  rimera  beaucoup- 
mieux  avec  ejfenticlle  ;  vertueufe  qui  rime  avetfameiife  &  mon* 
firueufe ,  rimera  mieux  avec  impétueuse  ;  feience  qui  rime  avec 
tfvèrancc  &  confiance ,  rimera  beaucoup  mieux  avec  patience  9 
&c. 

On  appelle  rime  riche  ou  heureufe ,  celle  qui  efbformée  par 
la  plus  grande  uni  formé  de  (ons;  &  rime  fuffifameou  com- 
mune, celle  qui  n'a  rien  de  plus  que  les  fons  eflentiels. 

Il  arrive  même  que  les  ions  eflentiels  à  la  rime  ne  fuflîfent 
pas  en  bien  des  occafions,  &  qu'il  faut  encore  y  ajouter  le 
ion  des  confonnes  ou  des  voyelles  précédentes.  Ainfi  liberté 
ne  rimeroit  pas  avec  aimé,  quoique  Yé  fermé  foit  le  fon  final 
de  l'un  &  de  l'autre  mot  ;  ni  créa  avec  allia,  quoiqu'ils  aient 
tous  les  deux  la  voyelle  a  pour  dernière  fyllabe. 

Les  fons  eflentiels  a  la  rime  ne  mffifent  pa*^  quand  ils  ne 
font  ni  affez  pleins  ni  aflez  marqués ,  ou  qu'ils  fe  trouvent  à  la 
fin  d'un  §rand  nombre  de  mots,  parmi  le  (quels  on  peut  ai- 
iément  choifir  ceux  dont  la  rime  a  plus  de  convenance. 

Les  Ions  eflentiels  a  la  rime  fuffifent ,  quand  ils  font  pleins  * 
ou  qu'ils  fe  trouvent  dans  des  monofyllabes  ,  ou  qu'ils  ne  font 
précédés  des  mêmes  confonnes  ou  des  mêmes  voyelles  >  que 
dans  un  très- petit  nombre  de  mots. 

Yyyy  ij 
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I.  Lesfons  que  Ton  appelle  pleins,  font  ceux  de  Va  &  de 
Yo  ,  des  e  ouverts ,  des  voyelles  compofées  ai ,  ei  >  oi  ,au  *  eau  , 
eu,  &  ou,  des  voyelles  naiales  an,  am,  en  ,  em,  in  ,  im3 
&in ,  ein  ,  a im  ,on  ,  ont  ,un ,  um  ,  des  voyelles  longues  ,  des 
diphtongues,  ie,  oi,  ui ,  ieu,  un,  ion,  oin,  &  des  voyelles 
fui  vies  de  pi  ufieurs  confonnes  femblables  ou  différentes.  Ainfi 
combats  rimera  avec  embarras  ,fatale  avec  inégale  ,  repos  avec 
héros ,  parole  avec  immole ,  progrès  avec  Juccès,  mer  avec  enfer, 
ouvert  avec  ojferf ,  même  avec  extrême  ,  jamais  avec  parf  aits  , 
maître  a.vçc  paroitre  ,  reine  avec  peine,  tableau  avec  fardeau  9 
rigoureux  avec  cheveux,  bonheur  avec  ardeur  ,  courroux  avec 
genoux  j  venin  avec  dcfjein ,  pardon  avec  /«/rora ,  comm  un  avec 
importun ,  lumière  avec  carrière  >  vouloir  avec  [avoir  ,  ennui 
avec  aujourd'hui  >  conduite  avec  pourfuite  ,  entretiens  avec  cou- 
yif/ii ,  témoin  avec         ^  horrible  avec  fenjible ,  i/i/u/Y  avec 
murmure  ,  &c. 

Le  fon  de  l'a  n'efl  plein  &  fuffifant  pour  la  rime,  que  quand 
il  eft  dans  la  pénultième  fyllabe  du  mot ,  ou  qu'étant  dans  la 
dernière,  il  eft  fuivi  de  quelque  confonne ,  comme  dans  agréa* 
He ,  favorable  ,  è$at,fénat,  trépas  ,  foldats  ,  remparts  ,  ér end  arts. 
Mais  s'il  eft  la  dernière  lettre  du  mot ,  comme  dans  toutes 
les  troifiemes  perfonnes  du  fingulier  du  prétérit  des  verbes  de 
la  première  cpnjugai  fon,  il  faut  qu'il  foit  précédé  delà  mê- 
me confonne  ou  de  la  même  voyelle.  Ainfi  condamna  rimeroic 
avec  donna ,  mais  non  pas  avec  tomba ,  marcha ,  confia ,  ni 
avec  d'autres  ou  Va  ne  feroit  pas  précédé  d'une  n. 

Quoique  le  fon  de  la  rime  en  ant  ou  en  ent ,  foit  plein, 
néanmoins  à  caufe  du  grand  nombre  de  mots  où  elle  fe  trouve, 
on  ne  doit  faire  rimer  enfemble  que  ceux  où  ant  &  ent  font 
précédas  des  mêmes  confonnes  ou  des  mêmes  voyelles.  Ainfi 
diamant  ne  rimeroic  bien  qu'avec  un  mot  terminé  ert  mont  ou 
ment ,  comme  égarement  ;  Scjùppliant  ne  rimeroit  bien  qu'avec 
lin  mor  terminé  en  iant,  comme  criant,  &c. 

Par  la  même  raiibne#&  on  précédés  d'une  confonne  ne 
riment  pas  bien  avec  eu  &  on  précédés  de  la  voyelle  i.  Ainfi 
heureux  ne  riment  pas  bien  avec  ambitieux ,  ni  moi  fon  avec 
fajfion  ;  mais  heureux  rimera  avec  courageux ,  moiffon  avec 
frahifon  ,  ambitieux  avec  furieux  ,  &  pajfton  avec  religion. 

Les  voyelles  q  ui  n'ont  pas  un  fon  plein ,  font  IV  fermé ,  ou 
feu! f  comme  dan$  beauté,  ou  fuivi  des  confonnes/, 
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comme  dans  beautés  ,  aimeç  -,  o/m*r  ;  IV  &  Tu ,  ou  feuls ,  comme 
dans  ami ,  vertu  ,ou  fuivis  d'une  confonne  qui  n'en  allonge  pas 
iènfiblement  le  fon  ,  comme  dans  amis ,  vertus  ,  habit  >  tribut, 
&c.  Et  ces  voyelles  ne  pourront  former  de  bonnes  rimes  ma(- 
culines  qu'autant  qu'elles  feront  précédées  des  mêmes  con- 
fondes ou  des  mêmes  voyelles.  Ainfi  beauté  rimera  bien  avec 
divinité ,  beautés  avec  divinités,  aime\  avec  anime[,  aimer 
avec  animer,  pitié  avec  amitié  *  ami  avec  endormi,  vertu  avec 
combattu  >  amis  avec  endormis  3  &c. 

On  peut  donner  pour  règle  générale  que  quand  les  rimes 
tnaiculines  font  bonnes  ou  iuffifantes  ,  elles  font  encore  meil- 
leures ,  en  devenant  féminines  par  l'addition  de  l'e  muet  ;  parce 
qu'outre  la  nouvelle  conformité  de  fon  que  Ye  muet  y  ajoute  , 
il  oblige  encore  d'appuyer  davantage  fur  la  pénultième  fylla- 
be ,  &  en  rend  par-là  le  fon  plus  plein  qu'il  n'étoit  auparavant. 
Par  exemple  ,  fi  confacré  &  révéré  ,  fbupir  &  defir  ,fujet  &  dis- 
cret ,  interdit  Se petit  riment  bien  ;  confacrée  &  révérée ,  foupire  & 
defîre9fujette  O»  dijerete ,  interdite  &  petite,  rimeront  encore 
mieux. 

Mais  de  ce  que  les  rimes  féminines  (ont  bonnes ,  comme 
puijffante&,  chancelante*  heureufe  Ôtfurieufe ,  il  ne  s'enlùit  pas 
que  les  rimes  femblables  mafeulines  le  foient  aufli  :  czxpuijfant 
rimeroit  mal  avec  chancelant ,  &  heureux  avec furieux ,  comme 
nous  l'avons  obfervé  plus  haut. 

IL  On  ne  cherche  pas  une  fi  grande  conformité  de  fon, 
quand  on  fait  rimer  un  monofyllabe  avec  un  autre  monofyl- 
labe  ou  avec  un  mot  de  plufieurs  fyllabes.  Il  fuffit  que  le  fon 
«(Tentielà  la  rime  s'y  trouve.  Ainfi  loi  rimera ^a vccfoiôc  avec 
effroi ,  pas  avec  bas  &  avec  états ,  paix  avec  faix  &  avec  ja- 
mais,  mis  avec  pris  &  avec/omx,  dit  avec  efprit,  vous  avec 
loups  &  avec  courroux ,  &c.  &  par  la  même  rai  fon  il  n'y  a  rien 
d'irrégulier  dans  la  rime  de  ces  deux  vers. 

Lui  que  tu  fis  languir  dans  des  tourments  honteux» 
Lui  donc  Fafpeét  ici  ce  fait  baiffer  les  yeux. 

III.  Quand  il  n'y  a  qu'un  très-petit  nombre  de  mors  où  les 
fons  elfentiels  à  la  rime  foient  précédés  des  mêmes  confonnes 
ou  des  mêmes  voyelles ,  cett,e  rareré  difpenfe  des  règles  que 
nous  venons  d'établir ,  &  autorife  à  fe  contenter  de  rimes 
iuffifantes.  Ainfi  parce  qu'il  n'y  a  que  crès-peu  de  mots  ter- 
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minés  en  pir ,  on  fait  rimer  foupir  avec  defir  ;  &on  fart  rimer 
trahir  avec  obéir ,  à  caufe  du  petit  nombre  de  mots  où.  ir  eft 
précédé  des  mêmes  voyelles. 

Cette  licence  ne  peut  regarder  qu'un  très-petit  nombre  de 
mots  terminés  en  u,  us,  ut,  is ,  it ,  &  ir,  encore  faut-il  en 
ufer  avec  beaucoup  de  ménagement ,  &  quand  on  y  eft  abfoiu- 
ment  forcé  par  la  difette  de  la  rime. 

Mais  à  l'égard  des  mots  terminés  en  è  fermé  feul  ou  fuivi 
des  lettres  s  ,%,r  ,&er\i  feul ,  le  nombre  en  eft  fi  grand ,  qu'on 
ne  doit  jamais  fc4i^penfer  de  les  faire  rimer  par  les  conformes 
ou  voyelles  qui  précèdent  Ve  &  l'i.  Ainfi  quelque  beaux  que 
foient  ces  vers  pour  le  fens,  ils  pèchent  par  la  rime. 

Un  juge  incorruptible  y  raneisble  à  fes  pieds 
Ces  immortels  efprits  que  (on  (buffle  a  créés* 
Ayez  pitié  d'un  cœur  de  foi-même  ennemi , 
Moins  malheureux  cent  fois* quand  vous  l'avez  haï. 

La  tertninaifon  en  ai  des  prétérits  de  l'indicatif  des  verbes 
de  la  première  conjugai  fon,  des  futurs  de  tous  les  verbes,  & 
du  préfent  de  l'indicatif  du  verbe  avoir,  ayant  le  fon  de  Vé 
fermé,  on  peut  fort  bien  la  faire  rimer  avec  un  mot  terminé  ea 
e  fermé,  comme  dans  ces  vers , 

Vaincu,  chargé  de  fers,  de  regret  eonfum/»  d 

Brûlé  de  plus  de  feux  que  je  n'en  allumai.  ...  « 

Mon  oncle ,  foyez  fûr  que  je  ne  partirai , 

Qu'après  vous  avoir  vu  bien  cloué ,  bien  mur£ 

Non ,  je  ne  prétends  plus  demeurer  engagé ,  fc 

Pour  un  cœur  ou  je  vois  le  peu  de  part  que  fau 

La  rime  féminine  de  IV  fermé  ne  doit  pas  être  moins  par- 
faite que  lamafculine,  &  il  n'y  a  guère  de  poètes  qui  n'oblV- 
vfcnt  pas  les  mêmes  règles  à  l'égard  de  Tune  &  de  l'autre.  Ainff 
aimée  ne  rimera  bien  qu'avec  un  mot  terminé  en  mec,  &  con- 
fiée ne  rimera  bien  qu'avec  un  mot  terminé  en  iée. 

Il  n'en  eft  pas  de  même  des  rimes  féminines  en  ie  &  en  ut 
que  l'on  emploie  quelquefois  fans  qu'elles  foient  précédées  de* 
mêmes  confonnes ,  comme  dans  ces  vers  , 

OCièl  !  pourquoi  faut-il  que  ta  fecrete  envie 
Ferme  a  de  tels  héro%  ie  chemin  de  V  A/îV  * 
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Polihice ,  Seigneur ,  demande  une  entrevue  ; 
Ceft  ce  que  d'un  héraut  nous  apprend  la  venue. 

Les  mors  termines  en  ui  ,  uie,  uis ,  uit ,  doivent  toujours  ri- 
mer avec  des  mots  qui  aient  la  même  terminai  Ion ,  &  le  fon  de 
la  diphtongue  ui  étant  affez  plein  de  lui  même,  il  nefl  pas 
néceffaire  qu'elle  y  foit  précédée  des  mêmes  confonnes. 

En  quelles  occafions  il  faut  faire  accorder  la 


Quoique  nous  avions  dit  plus  haut  qu'il  ri^toit  pas  nécef- 
faire, pour  la  validité  de  la  rime,  que  les  dernières  fyllabes 
des  mots  s'écrivi  fient  avec  les  mêmes  lettres ,  &  qu'il  fuffi foie 
qu'elles  produififfent  le  même  fon  ;  il  y  a  néanmoins  quelques 
occafions  où  l'orthographe  doit  s'accorder  avec  la  rime. 

I.  Un  mot  terminé  par  une  s ,  par  un  x,  ou  par  un  1 ,  ne  ri- 
meroit  pas  avec  un  mot  qui  ne  feroit  pas  terminé  par  l'une 
de  ces  trois  lettres.  Ainfi  aimable  ne  rimeroit  pas  avec/à^/w , 
ni  difeours  avec  jour  ,  ni  vérité  a*ec  vanités  ou  mérite^ ,  ni  ge- 
nou avec  vous  ou  courroux ,  ni  cheveu  avec  heureux ,  0>c.  Et 
ta  rime  de  ces  deux  vers  eft  défe&ueufe. 

r 

Oui ,  vraiment,  ce  vifage  eft  ancor  fort  mettable  : 
S'il  n'eft  pas  des  plus  beaux ,  il  eft  des  agréables. 

Mais  il  n'eft  pas  néceffaire  que  les  mots  dont  la  rime  eft 
terminée  par  Tune  de  ces  trois  lettres  ,  foient  du  nombre  plu- 
riel ,  ni  que  ce  foit  la  même  lettre  qui  les  termine.  Ainfi  U 
difeours  rimera  avec  les jours ,  cèlefies  avec.rw  détefies,  le  neç 
avec  vous  donneç,  vanités  avec  mer itc% ,  vous  avec  courroux? 
paix  avec  jamais ,  loix  avec  rois ,  &c, 

II.  Quoique  IV  ne  le  prononce  pas  à  la  fin  des  vers,  dans 
les  mots  terminés  en  er  avec  IV  fermé  ,  cependant  ils  ne  doi- 
vent rimer  qu'avec  des  mots  également  terminés  en  er,  comme 
dans  ces  deux  vers , 


Un  ennemi  fi  noble  a  fu  m'encouragr r  : 
Je  luis  venu  chercher  la  gloire  &  le  danger. 

III.  On  ne  fait. guère  rimsr  une  perfonne  de  verbe  teîrmi- 
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née  en  ois  ou  en  o/r  ayant  le  ion  de  Ve  ouvert ,  avec  un 
mot  qui  auroit  le  même  fon ,  mais  qui  s'écriroit  différemment, 
comme  faimois  avec  jamais,  manquoit  avec  banquet.  Il  faut 
ordinairement  recourir  à  une  autre  perfonne  de  verbe  terminée 
par  les  mêmes  lettres ,  comme  dans  ces  vers , 

Et  fans  trop  s'enquérir  d'où  la  laide  venoi* , 

Il  fut ,  c'en  fut  allez ,  l'argent  qu'on  lui  donna*.  * 

IV.  Les  troifiemes  perfonnes  du  pluriel  des  verbes ,  termi- 
nées en  ent  ou  en  oient ,  ne  doivent  jamais  rimer  qu'avec  d'au- 
tres troifiemes  perfonnes  de  verbes  qui  aient  les  mêmes  cermi- 
nailons.  Ainfi  eisdi/ent  ne  rimeroit  pas  avec  marchand ife,  ni 
f agent  avec  furface  :  mais  difent  rimeroit  bien  avec  lifent ,  & 
Jajfent  avec  effacent. 

V.  Les  mots  terminés  par  anctkang,  ne  riment  ordinaire- 
ment au  fi  ngulier  qu'avec  des  mots  qui  aient  Tune  ou  l'autre 
terminaifon ,  comme  dans  ces  deux  vers  , 

Rempliflèz  les  autels  d'offrandes  Se  de  feng, 
Des  victimes  vous-même  interrogez  le  flanc. 

VI.  Quand  un  mot  eft  terminé  par  un  t ,  il  ne  peut  rimer 
qu'avec  un  mot  qui  foit  aufli  terminé  par  un  t  ou  par  un  d.  Ainfi 
ha/ard  rimera  avec  départ ,  verd  avec  couvert,  nid  avec  finit, 
accord  avec  fort  ,  fourd  avec  court  ,&c.  comme  dans  ces  deux 
vers  9 

Sur  l'argent ,  c'eft  tout  dire,  on  eft  déjà  d^ccord  2 
Ton  beau  pere  futur  vuide  ion  cotee-fort. 

&  dans  ceux-ci , 

Vous  voyez  quel  effroi  me  trouble  8c  me  confond, 
H  parle  dans  mes  yeux  »  il  eft  peint  fur  mon  front. 

VII.  On  fait  rimer  enfemble  tous  les  mots  dont  la  dernière 
fyllabe  a  le  Ion  de  la  voyelle  nafalei/i,  de  quelque  manière 
qu'elle  s'écrive.  Ainfi  divin  rimera  avec  humain,  faim  ,  d*J~ 
jèin,  &  chacun  de  ces  mots  rimera  avec  les  autres,  comme 
dans  ces  vers , 

Je  n'y  puis  plus  tenir,  f enrage ,  &  mon  défont 
£it  de  lompre  en  Yiliere  à  tout  le  genre  hmaiiu 

Déjà 


r 
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Déjà  d'un  plomb  mortel  plus  d'un  brave  eft  tttf/nr , 
Sous  les  fougueux  courfîers  l'onde  écume  8c  fe  plaint. 

VIII.  Quand  les  mots  font  terminés  par  une  s  ou  par  un  x  + 

la  convenance  des  confonncs  ou  des  voyelles  précédentes  ne 
s'exige  plus  avec  la  même  févérité.  Il  luffic  que  les  dernières 
iyllabcs  aient  le  même  l'on.  Ainfî  combats  rimera  avec  trépas  p 
rangs  avec  tyrans ,  effets  avec  fatisjaits ,  héros  avec  travaux  i 
balcon  f  avec  féconds  9  dehors  avec  accords,  jours  avec/ oiirds 
ÔC  courts ,  &c. 

IX.  iinfin,  hors  les  circonflances  que  nous  venons  d'expli- 
quer, on  peut  faire  rimer  enlèmble  toutes  les  confonnes  & 
voyettes  qui  ont  le  même  fon ,  quelques  différentes  qu'elles 
puiffent  être  par  le  caraâere.  Ainfi  être  rimera  avec  connoître 
6c  maître  ,  race  avec  terraffè,  contraire  avec  frère ,  choje  avec 
caufe  y  &c. 

'  X.  VI  mouillée  ne  peut  jamais  rimer  avec  17  fimple.  Ainfî 
travail  ne  rimeroit  pas  avec  cheval  à  ni  merveille  3lvqc  nouvelle , 
ni  famille  avec  tranquille  j  Ô*c. 

Rime  d'un  mot  avec  lui-même. 

— 

Un  mot  ne  peut  pas  rimer  avec  lui-même ,  à  moins  qu'il  ne 
foit  pris  dans  des  fignilîcations  différentes.  Ainfi  ia  rime  de  ces 
deux  vers  eit  irréguliere , 

Les  chefs  &  les  (oldats  ne  fe  connoîflent  plus  , 
L'un  ne  peut  commander ,  l'autre  n'obéit  plus. 

au  lieu  qu'il  n'y  a  rien  de  répréhenfible  dans  les  rimes  des 
vers  fuivants , 

Prends. moi  le  bon  parti.  Laine-là  tous  les  livres. 

Cent  francs  au  denier  cinq  combien  font- ils  ?  vingt  livrés.' 

Cependant ,  par  un  fort  que  je  ne  conçois  pas , 

Votre  douleur  redouble  &  croît  à  chaque  pas. 

Quand  notre  hôte  charmé  ,  m'avifant  fur  ce  point. 

Qu'avez  vous  donc ,  dit- il ,  que  vous  ne  mangez  pvnt  i 

Pour  lavoir  où  la  belle  eft  allée  , 

Va-t-en  chercher  par-tout.  J'attends  dans  cette  allée» 

Zzzz 

* 
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Suffit ,  j'en  fuis  quitte. 
Après  ce  que  j'ai  die ,  louffrez  que  je  vous  quitte. 
Il  eft  vrai ,  cher  Crifpin  ;  mais  enfin  tu  fats  bien 
Que  cela  ne  fait  pas  prefque  le  quart  du  bien* 

Rime  £un  /impie  avec  [on  compofé. 

Un  mot  fimplene  rime  pas  avec  fon  compofé ,  comme  ami 
avec  ennemi ,  écrire  avec  fouferire,  voir  avec  prévoir,  mettre 
avec  remettre ,  faire  avec  défaire,  &c.  Ainfi  la  rime  de  ces  deux 
vers  ne  peut  pafler  qu'à  la  faveur  de  lapenfée, 

Je  connois  trop  les  grands  ;  dans  le  malheur  amis* 
Ingrats  dans  la  fortune ,  8c  bien-tôt  ennemis. 

A  l'égard  des  compofés  d'un  même  mot,  on  peut  les  faire 
rimer  enfemble ,  lorlque  leurs  lignifications  n'ont  point  de  rap- 
port ,  comme  dans  ces  deux  vers , 

Dieu  punit  les  forfaits  que  leurs  mains  ont  commis  , 
Ceux  qu'ils  n'ont  point  vengés ,  &  ceux  qu'ils  ont  permis. 

Rime  de  l'é  fermé  avec  l'b  ouvert. 

LV  fermé  ne  rime  pas  avec  ri  ouvert.  Ainfi  l'oreille  eft  bief- 
fée  de  la  rime  des  mots  terminés  en  er  avec  IV  fermé,  comme 
aimer  ,  triompher  ,  mériter ,  chercher  ,  confier ,  &c.  avec  les 
mots  terminés  en  er  avec  Yè  ouvert,  comme  la  mer  ,  V  enfer  p 
Jupiter ,  cher ,  fier  ,  &c.  Ce  défaut  fe  trouve  dans  les  vers  fui- 
vancs, 

Hé  bien ,  brave  Acomat ,  fi  je  leur  fuis  fi  cher , 
Que  des  mains  de  Roxane  ils  viennent  xrC  arracher. 
Attaquons  dans  leurs  murs  ces  Conquérants  fi  fiers  : 
Qu'ils  tremblent  à  leur  tour  pour  leurs  propres  foyers. 

De  même  les  oreilles  délicates  auront  peine  à  'accorder  la 
rime  de  terre  avec  celle  de/we ,  quoi  qu'en  puiffe  dire  l'auteur; 
de  ces  deux  vers , 

La  main  ,  la  même  main  qui  t'a  rendu  ton  pere  > 
Dans  ton  iang  odieux  pourrait  venger  la  terre* 


Digitized  by  Google 


non  pas  parce  qu'il  y  a  deux  rr  dans  terre  ,  ck  qu'il  n'y  en  a 
qu'une  dans  jwe,  mais  parce  que  l'eeft  fort  ouvert  dans  terre, 
£c  qu'il  n'eft  qu'un  peu  ouvert  dans pere ,  ce  qui  fait  deux  fons 
différents. 

En  forte  que  par  cette  raifon  terre  ne  rimera  bien  qu'avec 
des  mots  où  l'e  fera  fort  ouvert ,  tels  que  guerre  ou  tonnerre  , 
comme  dans  les  vers  fuivants  du  même  auteur , 

Et  ce  peuple  autrefois ,  vil  fardeau  de  Ut  erre  , 
Semble  apprendre  de  nous  le  grand  art  de  la  guerre» 
Ce  peuple  de  vainqueurs  armés  de  fon  tonnerre  , 
A- 1-  il  le  droit  affreux  de  dépeupler  la  terre. 

'   Rime  des  voyelles  longues  avec  les  voyelles 

brèves. 

Les  voyelles  longues ,  foit  qu'elles  fe  trouvent  dans  la  der- 
nière fyllabe  des  vers  mafeulins,  ou  dans  la  pénultième  des 
vers  féminins ,  riment  mal  avec  les  voyelles  brèves ,  comme 
mâle  avec  cabale ,  intérêt  avec  objet ,  conquête  avec  coquette  y  dé" 
pot  avec  dévot ,  côte  avec  grotte  3  fantôme  avec  homme  >  trône 
avec  couronne ,  gîte  avec  vijite  >  &c.  Ainfi  la  rime  de  ces  vers 
n'eft  pas  tout-  à-  fait  exafte , 

Je  rinftruirai  de  tout ,  je  t'en  donne  parole. 
Mais  longe  feulement  à  bien  jouer  ton  rôle. 
Si  ce  n'eft  pas  afTez  de  vous  céder  un  trône  , 
Prenez  encor  le  mien,  &  je  \o\x%V  abandonne. 

* 

Cependant  une  voyelle  brève  peut  abfolument  rimer  avec 
une  longue,  quand  elle  a  de  fa  nature  un  fon  alTez  plein ,  & 
que  la  différence  du  bref  au  long  n'étant  pas  trop  fenfible  r 
elle  peut  être  facilement  aidée  &  corrigée  par  la  prononcia- 
tion: ce  qui  regarde  principalement  les  voyelles  a  &  ou.  Ainfi 
quoiqu'elles  ioient  brèves  dans  les  mots  préface  &;  toutrM. 
Defpreaux  a  fait  rimer  ces  mots  avec  grâce  ôc.goût,  où  elles 
font  longues,  dans  ces  vers, 

Un  auteur  à  genoux  dans  une  humble  préface  » 
Au  lecteur  qu'il  ennuie  a  beau  demander  grâce, 

Zzzz  ij 

■ 
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Aimez- vous  la  mufcade  ?  On  en  a  mis  pzx-tout. 
Sans  mentir  /ces  pigeons  ont  un  merveilleux  goût. 

Au  refte,  c'eft  à  l'oreille  à  juger  fi  les  voyelles  longues  & 
brèves  peuvent  pu  ne  peuvent  pas  former  de  bonnes  rimes. 

* 

Rime  des  Hémiftiches. 

■ 

Un  vers  eft  défe&ueux ,  quand  le  premier  hémiftiche  rime 
ou  a  quelque  convenance  de  fon  avec  le  dernier ,  comme  dans 
ceux-ci,  ..  . 

Jl  ne  tiendra  qu- à  toi  de  partir  avec  moi. 

Allez ,  vous  ères  fou  dans  vos  tranfports  jaloux» 

Je  fuis  ruftiqite  &  fier  ,  &  j'ai  Tarne  grofritrt. 

Il  en  eft  que  le  ciel  guida  dans  cet  empire  > 

Moins  pour  nous  conquérir  ,  qu*afin  de  nous  inftruire. 

pu  quand  le  dernier  hémiftiche  d'un  vers  rime  avec  le  premier 
du  vers  qui  le  précède,  comme  dans  ceux-ci , 

Un  fiacre  me  couvrant  d'un  déluge  de  boue  , 
Contre  le  mur  voifin  m*écrafe  de  la  roue  ; 
Et  voulant  me  fauver ,  des  porteurs  inhumains  » 
De  leur  maudit  bâton  me  donnent  dans  les  reins. 

pu  quand  le  dernier  hémiftiche  d'un  vers  rime  avec  le  pre- 
mier hémiftiche  du  vers  fuivant,  comme  dans  ceux-ci, 

Il  f|ut  pour  les  avoir  employer  notre  foin  : 
Us  font  à  moi  du  moins  »  tout  autant  qu'à  mon  frère. 

ou  quand  les  deux  premiers  hémiftiches  de  deux  vers  qui  fe 
fui  vent  riment  enfemble,  comme  danscçux-ci, 

Sinon  demain  matin ,  fi  vous  le  trouvez  bon. 
Je  mettrai  de  ma  main  le  feu  dans  la  mai  fon. 

Mais  c'eft  quelquefois  une  beauté ,  lorfque  par  figure  oa 
fe  ferr  ou  des  mêmes  rimes ,  ou  des  mêmes  mots  dans  lés  deux 
hémiftiches ,  ou  qu'on  répète  même  1 -  hémiftiche ,  comme  dans 
ces  vers , 
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Tamôt  la  terre  ouvroit  fes  entrailles  profondes , 

Tantôt  la  mer  rompaif  la  prifon  de  fes  ondes, 

Là  le  corps  immorf  el  à  notre  ame  obéit , 

Ici  le  corps  mortel  l'aveugle  &  la  trahit. 

Qui  cherche  vraiment  Dieu  ,  dans  lui  feul  fe  repofe  : 

Et  qui  craint  vraiment  Dieu ,  ne  craint  rien  autre  chofe. 

Quelque  grâce  qu'aient  ces  confonnances  &  ces  répétitions, 
on  ne  doit  les  employer  qu'avec  beaucoup  de  réferve  &  de 
ménagement. 

Retranchement  de  /'s  dans  certains  verbes. 

On  retranche  fouvent  dans  les  vers ,  Vs  finale  de  la  prer 
pûere  perfonne  du  fingulier  du  prélent  de  l'indicatif  &  de  la  , 
jèconde  de  l'impératif  de  quelques  verbes  des  trois  dernières 
çonjugai Ions,  principalement  de  ceux  qui  ont  ces  perfonnes 
terminées  en  ois  &  en  is.  Et  cette  licence  fervija  à  confirmer 
que  l'ufage  d'écrire  en  profe  quelques-unes  de  ces  mêmes 
perfonnes  fans  s ,  ayoit  été  vrai  femblablement  introduit  par  les 
poètes  qui  y  laiiïèntou  retranchent  Vs  finale ,  félon  qu'elle  leur 
cft  néceflaire  ou  non,  pour  la  liaifon  des  mots  ou  pour  la 
jufteffe  de  la  rime. 

Il  femble  qu'on  ne  peut  mieux  le  prouver  ,  qu'en  faifant 
voir  par  des  exemples,  que  pour  obferver  des  règles  indif- 
pen  fables  de  la  verfification ,  un  poète  emploie  avec  Y  s  finale  , 
un  verbe  qu'un  autre  emploie  fans  j,  &  que  fouvent  le  même 
auteur  admet  ou  n'admet  pas  Vs  dans  le  même  verbe.  Ainfi. 
M.  Defpreauxqui  écrit  crois  avec  unei,  pour  le  faire  rimer  avec 
doigts,  dans  ces  deux  vers, 

Mais  moi  qui  dans  le  fond  fais  bien  ce  que  j'en  crois , 
Qui  compte  tous  les  jours  vos  défauts  par  mes  doigts. 

l'écrit  fans  s  dans  ceux-ci  3  pour  le  faire  rimer  avec  moi, 

En  les  bfâmant  enfin ,  j'ai  dit  ce  que  j'en  croi , 
Ec  tel  qui  me  reprend  en  penfe  autant  que  moi. 

Racine  écrit  vois  avec  une  J,  pour  le  faire  rimer  vite  fois  , 
dans  ces  deux  vers , 
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Depuis  cinq  ans  antiers ,  chaque  jour  je  la  vois ,  " 
Et  crois  toujours  la  voir  pour  la  première  fois. 

&  fans  s  dans  ceux-ci ,  pour  le  faire  rimer  avec  moi  , 

,  Vous  ne  répondez  point  \  Perfide ,  je  le  voi , 
Tu  comptes  les  moments  que  tu  perds  avec  moi. 

Molière  écrit  je  dis  avec  une  s ,  pour  le  lier  avec  la  voyelle  fui 
vante  dans  ces  vers , 

Je  te  le  dis  encor ,  je  faurai  m'en  venger. 

&  fans  s  dans  ceux-ci  >  pour  le  faire  rimer  avec  étourdi  , 

U n  brouillon ,  une  bête,  un  brufque ,  un  étourdi , 
Que  Tais- je  !  un.  •  . .  cent  fois  plus  encor  que  je  ne  di. 

Je  fais  eft  employé  avec  une  s  dans  les  vers  fuivants  , 

Je  ne  fat  s  où  je  vais ,  je  ne  Jais  où  je  luis.  R  ac. 
3e  fais  où  ie  lui  dois  trouver  des  défenleurs.  Id. 
le  fais  où  gît  le  lièvre  ,  &  ne  puis  fans  travail , 
Fournir  en  un  moment  d'hommes  8c  d'attirail.  MoL 

il  eft  employé  fans  s  dans  ceux-ci ,  pour  rimer  avec  bUffi  > 

Monfieur ,  ce  galant  homme  a  le  cerveau  bleiié.  * 
Nelefavez-vous  pas? 

Je  fat  ce  que  je  fau  Mol.  à 

Dois  avec  une  s , 

Apprends-moi  fi  je  dois  ou  me  taire  ou  parler.  Df/p. 
J'ignore ,  dites-vous  ,  de  quelle  humeur  il  eft  , 
'Ei  dois  auparavant  confulter ,  s'il  vous  plaît.  MoL 

Doi  fans  s  , 

Sans  parents ,  fans  amis,  lâns  efpoir  que  fur  moi , 
Je  puis  perdre  fon  fils ,  peut-être  je  le  doi.  Rac. 

Celle-ci  peut-être  aura  de  quoi 
Te  plaire.  Accepte-la  pour  celle  que  je  doi.  MoL 

Refois  avec  une  s , 

Je  reçois  à  ce  prix  l'amitié  d'Alexandre,  Rat, 
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Rcçoi  fans  s , 

Je  ne  puis  t'exprimer  Paife  que  j'en  reçoi. 

Et  que  me  diriez- vous  ,  Monfieur ,  fi  c'étoic  moi  !  Mol. 

X  averti  Se  je  frémi  fans  s  , 

Vifir ,  fongez  à  vous ,  je  vous  en  averti , 

Et  ians  compter  iur  moi .  prenez  votre  parti.  R ac. 

Ah  !  bons  Dieux ,  je  Jrémi,  ' 
Pandolfe  qui  revient  î  fut-il  bien  endormi  !  MoL 

Molière  a  pouffé  la  licence  encore  plus  loin  ,  puifqu'il  a  re- 
tranché Ys  du  prétérit  je  vis  dans  ces  deux  vers  , 

Hélas  î  fi  vous  faviez  comme  il  étoit  ravi , 
Comme  il  perdit  fon  mal ,  fi-tôt  que  je  le  vu 

Ce  peu  d'exemples  fuffira  pour  donner  lieu  de  juger  que  ce 


J 

• 

Ht 

la  proie. 

Il  efl  bon  d'obferver ,  avant  que  de  finir  cet  article ,  que  la 
plupart  des  règles  que  nous  venons  d'établir ,  fur-tout  de 
celles  qui  regardent  la  céfure&  la  rime ,  ne  font  que  pour  la 
plus  grande  perfe&ion  des  vers ,  &  qu'elles  ne  doivent  pas 
toujours  être  prifesà  la  rigueur.  Outre  qu'il  eft  quelquefois 
permis  d'en  facrifier  quelques-unes  à  une  belle  penfée,  les 
vers  doivent  être  plus  ou  moins  parfaits  à  proportion  que  le 
lu  jet  que  l'on  traite  eft  plus  ou  moins  relevé.  Ainfi  dans  les 
comédies ,  dans  les  fables ,  dans  les  contes ,  &  autres  pièces 
d'un  ftyle  fimpie  &  familier,  on  ne  doit  pas  exiger  que  les 
vers  foient  auffi  harmonieux  &  auftî  réguliers  que  dans  les 
poèmes  épiques ,  dans  les  tragédies ,  dans  les  iatyres ,  &  autres 
pièces  d'un  ftyle  noble  &  iérieux. 


/ 

♦ 


Digitized  by  Google 


73*  ÀBREGB   DK5  REGIES 


ARTICLE  III. 

Du  mélange  <fr  de  la  combinaison  des  vers  les 

uns  à  ly égard  des  dutres. 

LE  mélange  des  vers  les  uns  avec  les  autres ,  peut  fe  confi- 
dérer,ou  par  la  rime ,  ou  par  le  nombre  des  fyllabes  donc 
ils  font  compo fés  ;  c'eft -à- dire,  que  dans  les  différents  ouvri  ^es 
de  poéfie  ,  les  rimes  mafculînes  font  mêlées  avec  les  fémi  ni- 
nes ,  &  fouvent  les  grands  avec  les  petits  vers. 

Il  n'y  a  point  d'ouvrage  en  vers  où  1er  rimes  mafculines  ne 
foienc  mêlées  avec  les  féminines  ,&  qui  par  conféquent  ne 
foit  compofé  de  vers  mafcultns  &  de  féminins. 

Mais  il  n'eftpas  également  néceffaire  que  les  vers  d'un  ou- 
vrage ou  d'une  pièce ,  foienr  toujours  d'une  même  longueur 
ou  d'un  même  nombre  de  fyliabes. 

On  obferve  généralement  aujourd'hui  de  mêler  les  rimes 
mafculines  &  féminines  de  manière  que  deux  différentes  rimes 
de  même  efpece  ne  fe  trouvent  jamais  entemble  dans  une  même 
fuite  de  vers;  c'eft-à-dire ,  qu'une  rime  mafculine  ne  peut 
être  fuivie  que  de  la  rime  mafculine  qui  y  répond  ,!ou  d'une 
rime  féminine  :  ce  qui  n'étoit  point  pratiqué  par  Jes  anciens 
poètes  qui  mêloient  toutes  les  rimes  au  hafard,  &  comme 
elles  fe  préfentoient ,  comme  on  le  voit  dans  Maror. 

Le  mélange  des  vers  par  rapport  au  nombre  de  fyllabes  , 
n'eftpas  réglé:  il  dépend  ordinairement  du  goût  &  de  la  vo- 
lonté du  poète. 

Suivant  les  différentes  manières  dont  on  peut  arranger  les 
rimes  mafculines  &  féminines,  on  les  divife  en  rimes  iuivies 
&  en  rimes  entremêlées. 

Les  rimes  font  appellées  fuivies ,  lorfqu'après  deux  rimes 
mafculines,  il  s'en  trouve  deux  féminines, enfuite  deux mal- 
culines ,  6c  ainfi  de  fuite ,  comme  dans  ces  huit  vers» 

On  ne  m*a  jamais  vu,  furpaflanc  mon  pouvoir , 
D'une  indilcrete  main  profaner  Pencenfoir  ; 
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Et  péruTe  à  jamais  l'affreuie  politique  , 

Qui  prétend  fur  les  cœurs  un  pouvoir  defpotique  , 

Qui  veut ,  le  fer  en  main ,  convertir  les  mortels. 

Qui  du  fang  hérétique  arrofe  les  autels , 

Et  fuivanc  un  faux  zele  ,ou  l'intérêt  pour  guides  ; 

Ne  fert  un  Dieu  de  paix  que  par  des  homicides. 

Les  rimes  font  appellées  entremêlées ,  lorfqu'une  rime  maf- 
culine  eft  féparée  de  celle  qui  y  répond ,  par  une  ou  deux 
ximes  féminines  ,  ou  lorfqu'entre  une  rime  féminine  &  fa  fem- 
blable,  il  le  trouve  une  ou  deux  rimes  mafculines,  comma 
dans  ces  exemples , 

Vous,  qui  ne  connohTez  qu'une  crainte  fervile,- 
Ingrats ,  un  Dieu  fi  bon  ne  peut-  il  vous  charmer  5 
Eft-il  donc  à  vos  cœurs ,  eft-  il  fi  difficile 
Et  fi  pénible  de  l'aimer  ! 

Dieu  parle ,  &  nous  voyons  les  trônes  mis  en  poudre  * 

Les  chefs  aveuglés  par  l'erreur  , 

Les  loldars  confternés  d'horreur  , 
Les  vaiflèaux  fubmergés ,  ou  brûlés  par  la  foudre. 

• 

Lorfque  les  rimes  font  fuivies ,  les  vers  font  ordinairement 
du  même  nombre  de  fyllabes.  Ainfi  les  vers  que  Ton  appelle 
fuivis ,  font  ceux  qui  ont  communément  le  même  nombre  de 
fyllabes ,  &  dont  les  rimes  font  fuivies. 

Lorfque  les  rimes  font  entremêlées ,  les  vers  font  quelque- 
fois du  même  nombre  de  fyllabes ,  mais  le  plus  fou  vent  ils  ne 
le  font  pas  ;  &on  appelle  vers  entremêlés ,  ceux  qui  font  com- 
posés de  divers  nombres  de  fyllabes,  &  dont  les  rimes  font  en- 
tremêlées. 

On  ne  fait  guère  que  de  quatre  fortes  de  vers  fuivis  ;  favoir, 

I.  Les  vers  de  douze  fyllabes  bu  alexandrins  que  Ton  em- 
ploie ordinairement  dans  les  poèmes  héroïques ,  dans  les  tra- 
gédies, les  églogues ,  les  élégies,  les  fatyres,  &c. 

I I.  Les  vers  de  dix  fyllabes  ou  communs ,  qui  font  en  ufage 
dans  les  ouvrages  d'un  fiylenaïf  &  familier ,  tels  que  font  les 
épures  de  Marot ,  les  épîtres  &  les  allégories  de  Rouifeau. 

III.  On  fait  encore  des  vers  fuivis  de  huit  fyllabes  :  mais 
l'ufage  en  cil  alfez  rare ,  ôç  on  ne  s'en  fert  guère  dans  des  lu- 
jets  lérieux. 
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Si  Ton  fait  quelquefois  des  vers  fui  vis  de  fept ,  de  fîx ,  ou 
d'un  moindre  nombre  de  fyllabes ,  ce  n'eft  que  dans  des  pièces 
badines  &  de  caprice. 

IV.  Une  autre  forte  de  vers  fui  vis  qui  eft  fort  belle,  quoi* 
qu'elle  ne  foit  pas  fort  ordinaire,  eft  de  mettre  alternative- 
ment un  vers  de  fix  fyllabes  à  la  fuite  d'un  grand  vers  avec 
des  rimes  fuivies. 

Le  principal  défaut  que  Ton  doit  éviter  dans  les  vers  fui  vis, 
eft  de  faire  rimer  deux  vers  malculins  avec  deux  vers  mafcu- 
lins,  quand  ils  ne  font  féparésque  par  deux  vers  féminins;  ou 
deux  vers  féminins  avec  deux  vers  féminins ,  quand  ils  ne  font 
féparés  que  par  deux  versmafculins  :  comme  on  voit  que  dans 
ces  fix  vers ,  les  deux  premiers  féminins  riment  avec  les  deux 
derniers  qui  font  auffi  féminins. 

Par  les  mêmes  ferments  Britannicus  le  lie. 
La  coupe  dans  Tes  mains  par  Narciflè  eft  remplie  : 
Mais  les  lèvres  à  peine  en  ont  touché  les  bords, 
Le  fer  ne  produit  point  de  fi  puifTants  efforts  , 
Madame  ,  la  lumière  à  lès  yeux  eft  ravie  > 
Il  tombe  lur  fon  lie  iâns  chaleur  &  fans  vie. 

La  confonnance  ou  la  convenance  des  fons  dans  les  rimes 
mafeulines  &  féminines  qui  fe  fuivent,  produit  encore  un 
effec  défàgréable  à  l'oreille ,  comme  dans  ces  quatre  vers. 

Et  toutes  les  vertus  dont  s'éblouit  la  terre , 

Ne  font  que  faux  brillants ,  &  que  morceaux  de  verre) 

Un  in  j  iifte  guerrier ,  terreur  de  Puni  vers , 

Qui  fans  fujet  courant  chez  cent  peuples  divers.  •  • . 

- 

Des  Stances. 

Les  rimes  entremêlées  s'emploient  plus  ordinairement  dans 
les  fiances  qu'ailleurs. 

On  appelle  Stance ,  ou  quelquefois  Strophe ,  un  certaûmom- 
bre  de  vers  après  lefquels  le  fens  eft  fini  &  complet. 

Le  nombre  des  vers  qui  peuvent  compofer  une  fiance  n'efl 
pas  fixe  :  mais  il  ne  doic  pas  être  moindre  que  de  quatre,  & 
communément  il  ne  s'y  en  trouve  guère  plus  de  dix. 

La  mefure  des  vers  qui  encrent  dans  une  ftancejieft  pas  plus 


Digitized  by  Googl 


»b  LA  Verstpicàtjok  PHÀNÇOISB.  741 
fixe  que  le  nombre.  Ils  peuvent  être  tous  d'une  même  forte , 
c'eft-à-dire ,  avoir  un  même  nombre  de  fyllabes ,  comme 
douze,  dix ,  huit ,  &  fept  ;  ou  l'on  peut  y  mêler  diverfes  for- 
tes de  vers  par  rapport  au  nombre  des  fyllabes ,  fans  autre 
règle  que  le  goût  &  la  volonté  du  poète:  ce  qui  fait  qu'en  con- 
iiderant  les  (tances  par  le  mélange  des  rimes  ,  par  le  nombre 
des  vers,  &  par  le  nombre  des  lyllabes  de  chaque  vers,  on 
peut  les  varier  en  une  infinité  de  lortes,  dont  nous  ne  pour- 
ripns  développer  les  combinaifons ,  lans  entrer  d  ns  des  calculs 
immenfes  qui  ne  feroient  d'aucune  utilité  au  leâeur,  &  ne 
manqueroient  pas  de  l'ennuyer. 

Une  ftance  n'eft  proprement  appellée^znce ,  que  quand 
elle  eft  jointe  à  d'autres  :  mais  fi  elle  eft  feule,  elle  emprunte 
ordinairement  fon  nom  du  nombre  de  vers  dont  elle  eft  corn- 
potée  :  en  forte  qu'on  l'appelle  Quatrain ,  fi  elle  eft  de  quatre 
vers ,  Sixain ,  fi  elle  eft  de  fix ,  &  quelquefois ,  en  la  confidé- 
rant  par  le  fu  jet ,  on  l'appelle  kpigrame  ou  Madrigal. 

On  donne  fouvent  le  nom  d'Ode  ,  à  une  fuite  de  fiances  fur 
un  même  lu  jet. 

Quand  les  ftances  d'un  même  ouvrage  ont  un  même  nom- 
bre de  vers ,  un  même  mélange  de  rimes ,  &  que  le  nombre 
des  fyllabes  de  chaque  vers  s'y  trouve  également  diftribué  f 
on  les  appelle  ftances  régulières. 

r  Au  lieu  qu'elles  font  appellées  irrégulieres ,  fi  elles  font  di£< 
férentes  les  unes  des  autres  >  ou  par  le  nombre  des  vers,  ou  par 
par  le  mélange  des  rimes,  ou  par  le  nombre  des  fyllabes  de 
chaque  vers. 

Il  eft  encore  nçceflfaire ,  pour  la  perfeâion  des  ftances ,  qu« 
celles  qui  font  faites  fur  un  même  fujer ,  commencent  &  fi- 
niflent  par  les  mêmes  rimes  ;  c'eft-à-dire ,  que  fi  la  première 
ftance  commence  par  une  rime  féminine ,  &  finit  par  une  rime 
mafculine,  la  féconde  doit  aulfi  commencer  par  une  rime  fé- 
minine &  finir  par  une  rime  mafculine ,  &  ainfi  des  autres. 
D'où  il  arrive  que  quand  une  ftance  commence  &  finit  par 
une  même  rime ,  comme  par  une  rime  féminine ,  celle  qui  eft: 
après  commençant  aufli  par  une  rime  féminine,  il  fe  trouve 
deux  différentes  rimes  de  même  efpece  à  la  fuite  l'une  de 
l'autre  :  ce  qui  n'eft  pas  contraire  à  la  règle  que  nous  avons  éta- 
blie pages  738. &  739.  parce  que  chaque  ftance  doit  être  con- 
lïdérée  féparément ,  &  comme  décadrée  de  celle  donc  elle  eft 
iuivie.  Aaaaaij 
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Le  dernier  vers  d'une  fiance  ne  doit  jamais  rimer  avec  le 
premier  de  la  ftance  fuivante. 

Enfin  e'eft  une  règle  indifpenfable  que  le  fens  finifle  avec 
le  dernier  vers  de  chaque  ftance  :  en  quoi  les  ftances  fran- 
çoifes  font  plus  parfaites  que  les  ftances  latines  où  le  fens  eft 
irès-fouvent  continué  de  Tune  à  l'autre. 

Les  ftances  confidérées  par  le  nombre  des  vers  dont  elles 
font  formées,  peuvent  fe  divifer  en  ftances  de  nombre  pair, 
^  en  ftances  de  nombre  impair. 

Les  ftances  de  nombre  pair,  font  celles  qui  font  compofées 
de  quatre ,  de  lîx ,  de  huit ,  ou  de  dix  vers. 

Les  ftances  de  nombre  impair,  font  celles  qui  font  compo- 
fées de  cinq ,  de  fept ,  ou  de  neuf  vers. 

Comme  nous  avons  dit  que  le  mélange  des  vers  par  rapport 
au  nombre  des  fyllabes ,  étoit  arbitraire  dans  les  ftances ,  les 
règles  que  nous  allons  donner  pour  chaque  efpece  défiances, 
regarderont  principalement  le  mélange  des  rimes. 

Règles  pour  les  Stances  de  kombre 

ÏAIR. 

J.  Stances  de  quatre  vers. 

* 

Les  rimes  peuvent  s'entremêler  de  deux  manières  dans  les 
fiances  de  quatre  vers  ou  dans  les  quatrains. 

1.  On  fait  rimer  le  premier  vers  avec  le  troifieme ,  &  le  fé- 
cond avec  le  quatrième,  comme  dans  cette  ftance, 

Combien  avons-nous  vu  d'éloges  unanimes , 
Condamnés ,  démentis  par  un  honteux  retour  ! 
Et  combien  de  héros  glorieux ,  magnanimes , 

Ont  vécu  trop  d'un  jour  ! 

2.  On  fait  rimer  le  premier  avec  le  quatrième ,  &  le  fécond 
avec  le  troifieme ,  comme  dans  cette  ftance , 

Inlenfés  !  notre  ame  fe  livre 
A  de  tumultueux  projets  : 
Nous  mourons  (ans  avoir  jamais 
Pu  trouver  le  moment  de  vivre. 
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II.  Stances  de  fix  vers. 

La  ftance  de  fix  vers ,  ou  le  fixain,  n'eft  autre  chofe  qu'un 
quatrain  auquel  on  ajoute  deux  vers  dune  même  rime. 

Ces  deux  vers  d'une  même  rime  fe  mettent  pour  l'ordinaire 
au  commencement ,  &  alors  il  doit  y  avoir  un  repos  à  la  fin  du 
troifieme  vers  ;  c'eft-à-dire ,  que  le  fens  y  doit  finir  de  manière 
que  l'oreille  puifle  s'y  arrêter  :  ce  !qui  donne  beaucoup  d'har- 
monie aux  fiances  de  fix  vers. 

Du  refte  on  y  entremêle  les  rimes  des  quatre  derniers  vers 
comme  dans  les  quatrains  :  ce  qu'on  reconnokra  dans  les  deux 
ilances  fui  vantes, 

Renonçons  au  ftérile  appui 

Des  grands  qu'on  adore  aujourd'hui  : 
Ne  fondons  point  fur  eux  une  efpérance  folle  : 

Leur  pompe  indigne  de  nos  vœux  , 

N'eft  qu'un  fimulacre  frivole , 
Et  les  foltdes  biens  ne  dépendent  pas  d'eux. 

O  Dieu  !  que  ton  pouvoir  eft  grand  &  redoutable  ! 
Qui  pourra  fe  cacher  au  trait  inévitable  , 
Donc  tu  pourfuis  l'impie  au  jour  de  ta  fureur! 
A  punir  les  méchants  ta  colère  ridelle , 
Fait  marcher  devant  elle 

j   

La  mort  &  la  terreur. 

Quelquefois  les  deux  vers  de  même  rime  fe  mettent  à  la  fin 
de  la  ftance  :  alors  le  repos  n'eft  pas  nécefïaire  à  la  fin  du 
troifieme  vers ,  &  le  mélange  des  rimes  dans  les  quatre  pre- 
miers vers ,  eft  le  même  que  dans  les  quatre  derniers  des  llan- 
ces précédentes ,  comme  dans  celles-ci , 

Seigneur  ,  dans  ton  temple  adorable 

Quel  mortel  eft  digne  d'entrer  ! 

Qui  pourra ,  grand  Dieu ,  pénétrer 

Bans  ce  féjour  impénétrable , 
Où  les  faints  inclinés  d'un  œil  refpe&ueux  , 
Contemplent  de  ton  front  l'éclat  ma jeftueux  f 

Seigneur ,  de  qui  je  tiens  la  couronne  &  la  vie  « 
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L'une  &  l'autre  fans  toi ,  par  un  fils  inhumain 

Me  va  bien-tôt  être  ravie  : 
Viens  donc  à  mon  fecours ,  prends  ma  défenfe  en  main: 
Entends  mes  truies  cris ,  vois  ma  peine  exceifive , 
Et  prête  à  ma  prière  une  oreille  attentive. 

III.  Stances  de  huit  vers. 

Les  fiances  de  huit  vers  ne  font  ordinairement  que  deux 
quatrains  joints  enfemble,  dans  chacun  defquels  les  vers  font 
entremêlés  comme  nous  l'avons  déjà  dit  :  le  repos  doit  s'y 
trouver  à  la  fin  du  premier  quatrain  comme  dans  cette  fiance, 

Venez ,  nations  arrogantes , 
Peuples  vains ,  &  voifins  jaloux  , 
Voir  les  merveilles  éclatantes 
Que  fa  main  opère  pour  nous. 
Que  pourront  vos  ligues  formées 
Contre  le  bonheur  de  nos  jours , 
Quand  le  bras  du  Dieu  des  armées 
S'armera  pour  notre  fecours  ! 

%  On  peut  encore  dans  les  fiances  de  huit  vers ,  arranger  les 
rimes  de  manière  qu'elles  commencent  ou  finiffent  par  deux 
vers  de  même  rime ,  &  que  des  fix  vers  qui  refient ,  il  y  en  ait 
trois  fur  une  rime ,  &  trois  fur  une  autre  :  ce  qu'il  ait  aifé  de 
s'imaginer  fans  exemples. 

IV.  Stances  de  dix  vers. 

i 

Les  fiances  de  dix  vers  ne  font  proprement  qu'un  quatrain 
&  un  fixain  joints  enfemble ,  dans  chacun  defquels  les  rimes 
s'entremêlent  comme  nous  venons  de  le  dire. 

Ce  que  ces  fiances  ont  de  particulier,  &  ce  qui  en  fait  l'har- 
monie, ce  font  deux  repos,  dont  l'un  doit  être  à  la  fin  du 
quatrième  vers ,  &  l'autre  à  la  fin  du  feptieme ,  comme  on  le 
verra  dans  cette  fiance , 

Montrez- no  us ,  guerriers  magnanimes.'* 
Votre  vertu  dans  tout  fon  jour  : 
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Voyons  comment  vos  cœurs  fublimes 
Du  tort  Soutiendront  le  retour. 
Tant  que  ft  ftveur  vous  féconde , 
Vous  êtes  les  maîtres  du  monde , 
Votre  gloire  nous  éblouit  : 
Mais  au  moindre  revers  funefte  , 
Le  mafque  tombe ,  l'homme  refte  » 
£c  le  héros  s'évanouic. 

Règles  pour  les  fiances  de  nombre  impair,  , 

Ces  ftances  doivent  néceffai  rement  avoir  trois  vers  fur  la 
même  rime ,  &  conformémenc  à  la  règle  que  nous  avons  déjà 
donnée ,  on  ne  doit  jamais  les  mettre  de  luire.  Il  faut  ou  qu'ils 
(oient  tous  les  trois  féparés  par  des  rimes  différentes  f  ou  qu'au 
moins  il  y  en  ait  un  iéparé  des  deux  autres. 

I.  Stances  de  cinq  vers. 

On  n'obferve  dans  ces  ftances  que  les  règles  générales  que 
nous  avons  données  pour  le  mélange  des  rimes.  Le  refte  cft 
au  choix  du  poëte.  En  voici  un  exemple. 

Je  tâche  d'étouffer  ces  flammes  criminelles  » 

Qui  m'ont  fait  méprifer  votre  jufte  courroux , 

Je  déclare  la  guerre  à  mes  fens  infidèles , 

Et  veux  les  élever  aux  choies  éternelles  : 

Mais  je  ne  puis ,  mon  Dieu ,  les  domter  que  par  vout, 

I I.  Stances  de  fept  vers. 

Les  ftances  de  fept  vers  commencentpar  un  quatrain  à  la  fin 
duquel  on  (  bferve  ordinairement  que  le  fens  foie  fini  comme 
dans  la  fui  vante, 

L'hypocrite  en  fraudes  fertile, 
Dès  l'enfance  eft  paîtri  de  fard  : 
Il  fait  colorer  avec  art 
Le  fiel  que  la  bouche  diftille  ; 


Digitized  by  Google 


74$  À  B  R  É G  à  DES  REGIES 

Et  la  morfure  du  ferpent 
Eft  moins  aiguë  &  moins  fubtile 
Que  le  venin  caché  que  la  langue  répand. 

III.  Stances  de  neuf  vers. 

La  première  partie  de  ces  fiances  eft  un  quatrain  terminé 
par  un  repos,  &  la  féconde  partie  eft  une  ftance  de  cinq  vers  , 
comme  dans  celle-ci , 

Homère  adoucit  mes  mœurs 
Far  fes  riantes  images. 
Seneque  aigrit  mes  humeurs 
Par  fes  préceptes  fauvages. 
En  vain  d'un  ton  de  Rhéteur, 
Epidtete  à  fon  le&eur  , 
Prêche  le  bonheur  fuprême  : 
T y  trouve  un  confolaceur 
Plus  affligé  que  moi-même» 

De  quelques  ouvrages  compofes  de  Stances. 

Les  principaux  de  ces  ouvrages  après  l'Ode ,  font  le  Sonner 
&  le  Rondeau ,  dont  il  eft  à  propos  de  parler  ici,  parce  que 
ce  font  de  petites  pièces  de  poéfie  qui  font  encore  aflez  en 
ufage ,  &  qui  ont  des  règles  particulières. 

Du  Sonnet. 

Nous  n'avons  rien  de  plus  beau  dans  notre  poéfie  que  le 
fonnet ,  quand  il  eft  bien  exécuté.  Les  penfées  doivent  y  être 
nobles  &  relevées,  les  expreffions  vives  &  harmonieufes  ;  6c 
l'on  n'y  fouffre  rien  qui  n'ait  un  rapport  e(Tenriel  à  ce  qui  en 
fait  le  fujet.  Mais  il  eft  aflujetti  à  des  règles  fi  gênantes ,  qu'il 
eft  très-difficile,  d'y  réuffir,  &  que  nous  en  avons  fort  peu  de 
bons. 

Il  eft  compofé  de  quatorze  vers  toujours  de  la  même  lon- 
gueur ,  ôç  pour  l'ordioairc  de  douze  fyllabes,  quoiqu'on  en 
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faflfe  quelquefois  de  dix ,  &  même  de  huit  &  de  fepe.  Mais  ils 
ont  moins  de  beauté  &  d'harmonie. 

Ces  quatorze  vers  font  partagés  en  deux  quatrains  &  un  fixain. 

Les  deux  quatrains  doivent  avoir  les  rimes  mafeulines  & 
féminines  femblables ,  que  Ton  entremêle  dans  l'un  de  la  même 
manière  que  dans  l'autre. 

*  Le  fixain  commence  par  deux  rimes  femblables,  &  il  a  après 
letroifieme  vers,  un  repos  qui  le  coupe  en  deux  parties  que 
Ton  appelle  Ter  cas  >  c'eft-à-dire ,  fiances  de  trois  vers. 

Il  faut  éviter ,  autant  qu'il  ell  poiîible ,  que  le  mélange  des 
rimes  dans  les  quatre  derniers  vers  du  fixain,  foi t  le  mêmef 
que  dans  les  quatrains* 

On  obferve  encore  de  n'y  pas  répéter  deux  fois  le  même  mot. 

M.  Defpreaux,  pour  exprimer  les  fegles  du  fonnet,  feint 
qu'Apollon, 

Voulant  pouffer  à  bout  tous  les  rimeurs  françois 
Inventa  du  lonnet  les  rigoureufes  loix , 
Voulut  qu'en  deux  quatrains  de  mefure  pareille , 
La  rime  avec  deux  Ions  frappât  huit  fois  Pôreiile  , 
Etqu'enfuite  fix  vers  artiftement  rangés 
Fuflent  en  deux  tercets  par  le  fens  partagés. 
Sur- tout  de  ce  poème  il  bannit  la  licence  : 
Lui-même  en  mefura  le  nombre  &  la  cadence» 
Défendit  qu'un  vers  foible  y  pût  jamais  entrer  s 
Ni  qu'un  mot  déjà  mis  osât  s'y  remontrer. 
Du  refte  il  l'enrichit  d'une  beauté  fuprême. 
Un  lonnet  fans  défauts  vaut  feul  un  long  poème. 

Voici  pour  premier  exemple  un  former  qui  exprime  la  na- 
ture du  lonnet  même. 

Doris  qui  fait  qu'aux  vers  quelquefois  je  me  plais , 
Me  demande  un  fonnet ,  &  je  m'en  déiefpcre. 
Quatorze  vers ,  grand  Dieu  !  le  moyen  de  les  faire  ! 
En  voilà  cependant  déjà  quatre  de  faits. 

Je  ne  pouvois  d'abord  trouver  de  rime ,  mais 
Enfaifant  on  apprend  à  fe  tirer  d'affaire. 
Pouriuivons ,  les  quatrains  ne  m'étonneront  guère  , 
Si  du  premier  tercet  je  puis  faire  les  frais, 
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Je  commence  au  hazard ,  &  fi  je  ne  m'abufe , 
Je  n'ai  pas  «ommencé  fans  l'aveu  de  ma  mufe , 
Puifqu'en  fi  peu  de  temps  je  m'en  tire  fi  net. 

J'entame  le  fécond ,  &  ma  joie  eft  extrême , 
Car  des  vers  commandés  j'achève  le  treizième. 
Comptez  s'ils  font  quatorze  ;  &  voilà  le  formée 

Quoique  le  fameux  fonnet  de  Desbarreaux  foit  déjà  aflez 
connu ,  on  ne  fera  peut-être  pas  tache  de  le  trouver  encore 
ici.  Il  eft  fi  beau  pour  l'expreffion  &  les  fentimtnts ,  qu'on  ne 
peut  trop  le  répéter. 

Grand  Dieu,  tes  jugements  font  remplis  d'équité. 
Toujours  tu  prends  plaifir  à  nous  être  propice  : 
Mais  j'ai  tant  fait  de  mal ,  que  jamais  ta  bonté 
Ne  me  pardonnera ,  qu'en  Menant  ta  juftice.  *>> 

Gui,  Seigneur ,  la  grandeur  de  mon  impiété 
Ne  laiflê  à  ton  pouvoir  que  le  choix  du  fupplice  : 
Ton  intérêt  s'oppofe  à  ma  félicité , 
Et  ta  clémence  même  attend  que  je  péri/Te. 

Contente  ton  defir ,  puifqu'il  t'eft  glorieux  : 

Offcnle-toi  des  pleurs  qui  coulent  de  mes  yeux  : 

Tonne ,  frappe ,  il  eft  temps ,  rend- moi  guerre  pour  guerre* 

J'adore  en  périflant  la  raifon  qui  t'aigrit  :  • 
Mais  deffus  quel  endroit  tombera  ton  tonnerre  , 
Qui  ne  foit  tout  couvert  du  iang  de  Jelus-ehrift  ! 

Du  Rondeau. . 

Une  ingénieufe  fiinplicité  fait  le caraûere  propre  du  ron- 
deau. 

Le  rondeau  né  gaulois  a  la  naïveté.  Defpr. 

Le  rondeau  commun  eft  compofé  de  treize  vers ,  qui  font 
ordinairement  de  dix  fyllabes. 

Les  rimes  de  ces  treize  vers  doivent  être  femblables ,  huit 
mafeulines  &  cinq  féminines,  ou  fepe  mafeulines  &  ûx  fé- 
minines. 


Digitized  by  Google 


IÀ  VBRSIFICATfOW  FRIKÇOISC.  749 

Après  le  huitième  vers  &  à  la  fin  du  rondeau ,  il  y  a  un  re- 
frain qui  n'elt  autre  chofe  que  la  répétition  d'un  ou  de  plu- 
fîeurs  des  premiers  mots  du  premier  vers.  Mais  ce  refrain  doic 
être  amené  avec  efprit ,  &  faire  un  fens  avec  ce  qui  le  précède. 

Comme  il  ne  doit  y  avoir  que  trois  rimes  féminines  dans 
les  huit  premiers  vers ,  on  peut  mettre  de  fuite  trois  vers  dû 
rime  mafculine,  qui  font  le  cinquième,  le  fixieme,  &  le 
feptieme  :  ce  qu'on  ne  fait  pas  ordinairement  dans  les  cinq 
derniers  vers. 

Le  rondeau  a  deux  repos  néccflaires ,  un  après  le  cinquième 
vers ,  &  Vautre  après  le  premier  refrain.  Nous  en  donnerons 
deux  pour  exemples,  dont  le  premier  contient  les  relies  du 
rondeau  même. 

Ma  foi  c'eftfait  de  moi ,  car  Ifabeau 
M'a  conjuré  de  lui  faire  un  rondeau  1 
Cela  me  met  en  une  peine  extrême. 
Quoi  treize  vers ,  huit  en  eau,  cinq  en  êmc ! 
Je  lui  ferois  auffi-tôt  un  bateau.  ■* 
En  voilà  cinq  pourtant  en  un  monceau  : 
Faifons-en  huit  en  invoquant  Brodeau  , 
Et  puis  mettons  jjar  quelque  ftratagême  , 

Ma  foi  c'eftfait. 

Si  je  pouvois  encor  de  mon  cerveau 
Tirer  cinq  vers ,  l'ouvrage  feroit  beau  : 
Mais  cependant  me  voilà  dans  l'onzième. 
Ec  fi  je  crois  que  je  fais  le  douzième  ; 
En  voilà  treize  a juftés  au  niveau , 

Ma  foi  c'efi  faitx 

A  la  fontaine  où  s'enivre  Boileau , 
Le  grand  Corneille  &  le  facré  troupeau 
De  ces  auteurs  que  Ton  ne  trouve  guère  % 
Un  bon  rimeur  doit  boire  à  peine  aiguière  â 
S'il  veut  donner  un  bon  tour  au  rondeau. 
Quoique  j'en  boive  aufli  peu  qu'un  moineau  4 
Cher  Benferade ,  il  faut  te  fatisFaire  , 
T'en  écrire  un,  Hé  !  c'eft  porter  de  l'eau 

Ahkuxam, 
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De  tes  refrains  un  livre  tout  nouveau 
A  bien  des  gens  n'a  pas  eu  l'heur  de  plaire  : 
Mais  quanta  moi ,  yen  trouve  tout  fort  beau , 
Papier ,  dorure  ,  images ,  caractère  , 
Hormis  les  vers  qu'il  falloit  laifler  faire 

A  la  Fontaine. 


De  l'épigramme. 

petite  pièce  de  v 

ve  ,  ingénieute  &  brillante ,  ou  par 

un  bon  mot  :  ce  que  I  on  appelle  la  chûte  ou  la  P^f,^^^" 
^ ramme  ■  6c  elle  ne  doit  contenir  q  u'autant  de  vers  qu  il  en  taut 
grSicStc  penfée.Ceft pourquoi  Unyenemre guère 

plus  de  dix  pu  douze. 

L'Epigramme  plus  libre ,  en  fon  tour  plus  borné  , 
N'eft  fouyent  qu'un  bon  mot  de  deux  rimes  orné. 

Au  refte  elle  n'eft  afiu  jettie  à  aucune  règle  P^^P^ 
ïc  mélange  des  rimes  &  pour  la  mefure  des  vers  ,qm  ûepen 
dent  de  la  volonté  du  poète.  En  voici  une  pour  exemple. 

Certain  huiler  étant  à  l'audience , 

pioit  toujours  ,  paix-là ,  Meffieurs  ,  paix  là  : 

Tant  qu'à  la  fin  tombant  en  défaillance , 

Son  teint  pâlit ,  &  fa  gorge  s'enfla. 

On  coure  à  lui.  Qu'eft-ceci ,  qu'eft-cela  ! 

Maître  Pcrrin ,  du  fecours ,  il  expire. 

Bref  on  le  faigne  ,  il  revient ,  il  refpire.  • 

Lors  ouvrant  l'œil  clair  comme  un  bafdic , 

Voilà  ,  Meilleurs ,  fe  prit-il  à  leur  dire , 

Ce  que  l'on  gagne  à  parler  en  public 

Du  Madrigal. 

Le  Madrigaleft  une  autre  petite  pièce ■  de  vers ;  dont  la  chute 
moins  vive  &  moins  frappante  que  celle  de  lepigramme, 
doit  toujours  avoir  quelque  choie  de  fin  &  de  délicat.  Il  n  a 
pas  ordinairement  moin»  de  fix  vers,  &  U  peut  en  avoir  jui-. 
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qu  a  dix-fcpt,  que  Ton  peut  mêdie  quelquefois  partager  en 
fiances,  fans  aucune  règle  particulière.  En  voici  un  fait  à  la 
louange  de  Louis  XIV. 

Les  Mufes  à  Penvi  travaillant  pour  la  gloire 

De  Louis  le  plus  grand  des  Rois  , 
Orneront  de  fon  nom  le  temple  de  mémoire» 

Mais  la  grandeur  de  fes  exploits , 

Que  l'elprit  humain  ne  peut  croire  » 

Fera  que  la  poftérité  , 

Lifant  une  fi  belle  hiftoire  , 

Doucera  de  la  vérité. 

Des  vers  libres* 

On  appelle  vers  libres  ceux  qui  n'ont  aucune  uniformité 
m  pour  le  nombre  des  fyllabes  ni  pour  le  mélange  des  rimes, 
&  qui  ne  font  point  partagés  en  fiances,  c'efl-à-dire ,  que 
dans  les  pièces  en  vers  libres,  un  auteur  peut  entremêler  les 
rimes  a  fon  choix ,  &  donner  à  chaque  vers  tel  nombre  de 
fyllabes  qu'il  jugera  à  propos  ,  fans  fuivre  d'autres  règles  que 
les  règles  générales  de  la  verfification. 

On  mec  ordinairement  en  vers  libres  les  fujets  qui  ne  de- 
mandent qu'un  ftyle  fimple  &  familier ,  comme  les  fables  , 
les  contes  même  quelquefois  les  comédies  ,ou  les  poèmes 
deftincs  à  être  chantés,  comme  les  Opéra &les  Cantates. 

Dans  les  vers  libres ,  fur-tout  dans  ceux  qui  font  faits  pour 
la  muhque ,  il  eft  permis  de  mettre  trois  vers  de  fuite  fur  la 
même  rime,  mfculine  ou  féminine. 

Au  refte  nous  renvoyons  à  l'Art  poétique  de  M.  Defpreaux, 
ceux  qui  voudront  avoir  une  conaoiffance  plus  exade  &  plus 
étendue  de  la  Poefîe  françoife. 


FIN. 
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J'AI  lu  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Chancelier  un  Manufcrit  qui  a 
pour  titre  :  Traité  de  l'Ortkographi  Françoife  en  forme  de  di&ionnaire  , 
avec  des  Notes  critiques ,  érc.  8c  j'ai  cru  qu'on  pouvoit  en  permettre  l'Im- 
preffion.  A  Paris  le  10  Avril  1737.  Signé ,  M  A  U  N  O I  R. 

J'Ai  lu  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Chancelier  le  manufcrit  qui  a 
pour  titre  :  Traité  de  lithographe  Françoife  en  forme  de  dièHonnaire  , 
&  je  crois  que  Ton  peut  en  permettre  l'Impreflion.  A  Paris  le  n  Dé- 
cembre 1748.  Signé,  SALUER. 

J'AI  lu  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Chancelier  un  Livre  imprimé  qui 
a  pour  titre  .Traité  de  l'Orthographe  Françoife  en  forme  de  DIcMok- 
mire,  je  n'y  ai  rien  trouvé  qui  doive  en  empêcher  une  nouvelle  Edition. 
Fait  à  Paris  ce  1  Juin  1761.  Signé ,  G  I  B  ER  T. 


LOUIS  ,  PAR  LA  GRACE  D  E  DlEU,  ROI  DE  FRANCB  ET 
NAVARRE:  A  nos  amés  8c  féaux  Conteillers  les  Gens  tenant  nos 
Cours  de  Parlement,  Maîtres  des  Requêtes  ordinaires  de  notre  Hôtel  , 
Grand-Confeil ,  Prévôt  de  Paris ,  Baillis  ,  Sénéchaux ,  leurs  Lieutenants 
Civils  ,  Se  autres  nos  Jufticicrs  qu'il  appartiendra  ,  S  A  L  u  T.  Notre  bien 
amé  J.  Félix  Faulcon,  Libraire  à  Poitiers,  Nous  a  faitexpoier  qu'il 
defireroit  faire  imprimer  8c  donner  au  Public  un  Ouvrage  qui  a  pour  dire  ; 
Traité  de  l'Orthographe  Françoife  en  forme  de  diàlhrmaire  ,  s'il  nous  plai- 
ioit  de  lui  accorder  nos  Lettres  de  Privilège  pour  ce  néceflàires.  A  CES 
Causes  ,  voulant  favorablement  traiter  l'Éxpoiant  ,  Nous  lui  avons 
permis  8c  permettons'  par  ces  Préfentes  ,  de  faire  imprimer  ledit  Ou- 
vrage en  un  ou  plufieurs  Volumes ,  8c  autant  de  fois  que  bon  lui  fem- 
blera  ,  8c  de  le  vendre  ,  faire  vendre  8c  débiter  par  tout  notre  Royaume  , 


la  date  des  Prélèntes.  Faifons  défenfes  à  toutes  perfonnes ,  de  quelque 
qualité  &  condition  qu'elles  f oient ,  d'en  introduire  d'mprejjîoc  étran* 
gère  dans  aucun  lieu  de  notre  obéijfance  :  comme  aujji  à  tous  Impri- 
meurs ,  Libraires  i*r  autres  ,  d'imprimer  ou  faire  imprimer ,  vendre ,  faire 
vendre ,  débiter  ,  ni  contrefaire  ledit  Ouvrage  ,  ni  d'en  faire  aucun  extrait, 
fous  quelque  prétexte  que  ce  foit ,  d'augmentation  ,  correction ,  changement 
ou  autres  ,  fans  la  permtffion  exprejfe  &  par  écrit  dudit  Expofant ,  ou  de 
ceux  qui  auront  droit  de  lui,  à  peine  de  confijeation  des  Exemplaires  con- 
trefaits ,  de  trois  mille  livres  d'amende  contre  chacun  des  contrevenants  M 
dont  un  tiers  à  Nous  ,  un  tiers  à  l'Hôtel- Dieu  de  Paris ,  8c  l'autre  tiers 
audit  Expofant  ,  ou  à  celui  qui  aura  droit  de  lui ,  8c  de  cous  dépens  , 
dommages  8c  intérêts.  A  la  charge  que  ces  présentes  feront  enrégittrées 
tout  au  long  fur  le  regiftre  de  la  Communauté  des  Libraires  8c  Impri- 
meurs de  Paris ,  dans  trois  mois  de  la  date  dlcelles  s  que  TimpreHua 
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dudit  Ouvrage  fera  faice  dans  notre  Royaume  ,  &  non  ailleurs,  en  bon 
papier  &  beau  caractère  ,  conformément  à  la  feuille  imprimée  ,  qui  fera 
attachée  pour  modèle  ious  le  contre -fcel  des  Préfentes  ;  que  l'impétrant 
le  conformera  en  tout  aux  Règlements  de  la  Librairie ,  &  notamment  à 
celui  du  10  Avril  1715  ;  qu  avant  de  les  expofer  en  vente  ,  le  Manufcrit  qui 
aura  fervi  de  copie  à  l'impreflion  dudit  Ouvrage ,  lera  remis!dans  le  même 
éi2i  où  l'approbation  y  aura  été  donnée,  és-mains  de  notre  très  cher 
Ce  féal  Chevalier  le  Sieur  Daguesse AU  ,  Chancelier  de  France  ,  Cum- 
in en  de  ur  de  nos  Ordres;  &  qu'il  en  fera  enfuite  remis  deux  Exem- 
plaires dans  notre  Bibliothèque  publique  ,  un  dans  celle  de  notre  Châ- 
ïcau  du  Louvre  ,  &  un  dans  celle  de  notredit  très- cher  &  féal  Chevalier 
le  Sieur  Daguesseau  ,  Chancelier  de  France  :  le  tout  à  peine  de  nullité 
des  Préfentes  ;  du  contenu  delqueîles  vous  mandons  &  enjoignons  de 
faire  jouir  ledit  Expofani  ou  fes  ayant  caule  .  pleinement  &  paifiblement , 
ians  fouftrir  qu'il  leur  lbit  fait  aucun  trouble  ou  empêchement.  Voulons 
qu'à  la  copie  des  Préfentes  ,  qui  fera  imprimée  tout  au  long  au  commen- 
cement ou  à  la  fin  dudit  Ouvrage,  foit  tenue  pour  duement  fignifiéc  ,  Se 
qu'aux  copies  collationnées  par  l'un  de  nos  amés,  féaux  Conleillers  6c 
Secrétaires,  foi  foit  ajoutée  comme  à  l'Original.  Commandons  au  pre- 
mier notre  Huiflier  ou  Sergent  fur  ce  requis, de  faire  pour  l'exécution  d'i- 
ceiles  tous  actes  requis  &  néceflàires  ,  lans  demander  autre  permiflion  , 
&  nonobllant  clameur  de  Haro  ,  Chartre  Normande  &  Lettres  à  ce  con- 
traires. CAR  tel  eft  notre  platfir.  DONNE'  à  Paris  le  vingt-leptieme  jour 
du  mois  de  Février ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  quarante  cinq  ,  &  de 
notre  Règne  le  trentième.  Par  le  Roi  en  l'on  Confeil.  Signé ,  SAlNSON. 

Regiftré  fur  le  Regiftré  onze  de  la  Chambre  Royale  des  Libraires  & 
Imprimeurs  de  Paris  ,  N°.  416.  fol.  conformément  aux  anciens  Règle- 
ments confirmés  par  celui  du  18  Février  i7*i-  A  Paris  •  le  5  Murs  i74S. 
Signé,  VINCENT,  Syndic. 


Le  Privilège  pour  ce  Traité  d'Orthographe  a  été  renouvelle  le  7  do 
Juillet  i7<5i.  par  le  Roi  en  ion  Confeil  ,  Signé  ,  L  £  BEGUE. 

Regijfré  en  la  Chambre  Syndicale  des  Libraires  de  Paris ,  U  30  Juillet 
1 16%.  Signé ,  L  £  BRE  TON,  Syndic. 
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